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Abercorn,  Québec — re  nombre,  salaires  des 

employés  au  port  de  douane  de — en  1911.     180 
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Affaires  des  Sauvages — rapport  du  dé- 
partement des — pour  l'exercice  clos  le 
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Affaires  extérieures — rapport  du  Secré- 
taire d'Etat  pour  les — pour  l'exercice 
clos  le  31  mars  1914 29a 

Agriculture — rapport  du  ministre  de  1' 
— pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.       15 

Aliments — exportations  à  des  pays  étran- 
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Allocations   de    séparation    re   soldats   de- 
mandant la  permission  de  se  marier  et 
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Antigonish,   port  d' — re  dragage  dans  le. 

port  depuis  1912,  etc 164 

Archives — rapport    sur    le    travail    des — ■ 
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ercice  clos  le  31  mars 25o 

Auditeur  général,  rapport  de  1' — 3  volu- 
mes, parties  AàL;MàV;VàZ..  1 
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Baie  d'Hudson  ou  baie  de  James — re 
nombre  de  navires  qui  ont  été  autori 
ses  par  l'Etat  à  s'y  rendre  depuis  oc- 
tobre 1911 148 

Baie    d'Hudson     ou     baie     de     James — re 
x  nombre    de     navires     employés     par     le 
ministère    des    Chemins    de    fer,    mon- 
tant   dépensé 14S« 
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Baker-Lake,  N.-B. — re  '  correspondance 
entre  le  ministère  de  la  Marine  et  le 
gardien  des  pêcheries  à 297 

Balances  non  réclamées,  dividendes  im- 
payés, etc.,  avant  le  31  décembre  1913.  7 

Bannatyne,  R. — re  copies  des  documents 
concernant  l'a-nnu'lation  de  l'inscription 
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township  35,  rang  18,  à  l'ouest  du  2e 
méridien 104 

Bélanger,  Théophile — correspondance  re 
réclamations  pour  détention  de  bagages, 
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Bicyclettes — re  nombre  des  firmes  et 
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commandé  des — depuis  le  1er  juillet 
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Biownlee,  T.  A. — re  fouiViitures  pharma- 
ceutiques achetées  de  par  l'Etat  de- 
puis  le   1er  juillet   1914 261 

Budget  des  sommes  requises  pour  le  ser- 
vice fédéral,  exercice  terminé  le  31 
mars  1916 3 

Budget  supplémentaire  pour  le  service 
fédéral,  exercice  terminé  le  31  mars 
1915 4 

Budget  supplémentaire  (autre — )  pour 
le  service  fédéral,  exercice  terminé  le 
31   mars   1915 5 
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31   mars   1916 5a 
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161  des  Débats  concernant  l'ameuble- 
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Bureaux  de  poste  : — 

Relativement    à    l'emplacement    du — 
au   village     Saint-Lazare,    comté    de 

Bellechasse,    Que 63 
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N.-E.,  re  noms  des  employés,  sa- 
laires payés   aux   employés   des — a..      250 
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Camions-automobiles — re  nombre  en- 
voyés en  même  temps  que  le  premier 
contingent — de   qui   achetés,    etc    .  .     .  .      119 

Canada  Cycle  and  Motor  Co. — relative- 
ment aux  pneux  achetés  par  le  gou- 
vcrrement  de  la 130 

Canadian  Car  and  Foundry  Co.,  d'Am- 
herst,  N.-E. — re  coût  de  préparation 
pour  des  fins  militaires,  etc 155 

Canal  de  la  baie  Géorgienne — concernant 
les  pétitions,  documents,  etc.,  re  cons- 
truction du — depuis  le  21  septembre 
1911 72a 

Canal  de  la  baie  Géorgienne — réponse 
re  propositions  faites  au  gouverne- 
ment pour  la  construction  du — etc.  ...        72 

iet      et     Tracadie — re     soumissions 
reçues  pour  service  des  malles  entre..      191 
propriété     des — a     Shelburne, 
;,    re   achat     de    la     propriété    des 
■  i  nés    par   l'Etat 273 

Chambre  de  Commerce  de  Québec — co- 
•  i.  tous  documents  entre  la — et  le 
ministère  des  chemins  de  fer  et  Ca- 
naux re  trains  dans  la  section  du 
Transcontinental  entre  Cochrane  et  la 
cité  de  Québec 114 

Chance-Harbour    et    Trenton,     comté    de 

PlctOU,    N.-E.,   re  contrat   de   la   malle.      167 


Chaussures — rapport  du  conseil  des  offi- 
ciers sur  les — fournies  à  la  troupe 
canadienne 91 

Chemin  de  fer  de  la  Vallée  Saint-Jean 
— correspondance  re  exploitation  du — 
par  l'Intercolonial  depuis  juillet  1914.  .      257 

Chemin  de  fer  de  l'Ile-du-Prince-Edouard 
— noms,  positions  et  salaires  des  per- 
sonnes nommées  dans  le  service  du — 
de  1912  à  1914 49 

Chemin  de  fer  de  l'Ile  du  Prince-Edouard 
— noms,  adresses,  etc.,  salaires  des  per- 
sonnes nommées  dans  le  service  du — 
de  1911  à  date 49a 

Chemins  de  fer  et  Canaux — rapport  du 
min! stère  des — pour  la  période  du  1er 
avril  1913  au  31  mars  1914 20 

Chemins  de  fer  et  Canaux — re  soumis- 
sions pour  glace  pour  l'Intercolonial  à 
Port-Mulgraves,    N.-E 118 

Chemin  de  fer  du  Nouveau-Brunswick  et 
de  l'Ile-du-Prince-Edouard — correspon- 
dance  re    achat   du 202 

Chemin    de   fer    Pacifique-Canadien  : — 
Coût   moyen  par  mille  depuis   le  com- 
mencement   de    la    constructiojn    Jus- 
qu'à    date,      etc.,      aussi     affermage 

moyen,  etc 46 

Copie  du  contrat  entre  le  gouverne- 
ment et  le — re  subvention  spéciale 
concernant  le  système  d'irrigation  en 

ALberta 98 

Re  terres  vendues  par  le — au  cours  de 
l'année     terminée     le     30     septembre 

1914 106 

Re  copies  des  décrets  de  l'Exécutif  re 
requis  aux  termes  de  la  résolution 
adoptée  au  1882,  depuis  le  dernier 
état ' 115 

Chemins  de  fer — relativement  à  la  cons- 
truction des — dans  le  comté  de  Guys- 
borough,   N.-E 253 

Chemises  de  coton — re  noms  des  firmes 
ou  des  personnes  de  qui  le  gouverne- 
ment a  acheté  des — depuis  le  1er  juil- 
let  1914 260a 

Chemises  de  flanelle — re  nombre  des 
firmes  ou  des  personnes  de  qui  le  gou- 
vernement a  acheté  ces — depuis  le  1èr 
juillet   1914 260 

Chemises  de  service — re  nombre  des 
firmes,  personnes  de  qui  le  gouverne- 
ment a  acheté  ces — depuis  le  1er  juil- 
let 1914 260& 

Chemises  d'hiver — re  nombre  des  firmes, 
personnes  de  qui  le  gouvernement  a 
acheté   ces — depuis   le    1er   juillet   1914.     260c 

Chevaux — camp  de  Valcartier — ve  noms 
des  personnes  qui  ont  acheté  ces — prix 
payés,   etc 272 

Churchill  et  Port-Nelson,  ports  de — re 
plans,  rapports  et  sondages  de 70 

Citoyen  américain — tué  et  un  autre  sur 
lequel  il  a  été  tiré  un  coup  de  feu  par 
la  Milice  dans  le  lac  Erié,  etc 143 

Commandant — lieutenant  commandant  du 
géni.e    et    lieutenant    commandant    R.C. 

N.V.R 43a 

BCommerce  : — 

Partie  I — Commerce  canadien  (impor- 
tations  et   exportations)     10 
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Partie  II — Commerce  canadien — 

France 
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Etats-Unis.  .    . 
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France 

Allemagne 

Royaume-Uni 

Etats-Unis J 

Partie   IV — Divers   renseignements    ... 
Partie     V — Rapport   de    la   Commission 
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tion  des — instructions   générales,   etc. 
Commissaires    des    chemins    de    fer — rap- 
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recettes   et   dépenses  jusqu'au   31    mars 
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Commission  des  pêcheries  de  mollusques 
de  1913 — correspondance  de  la — avec 
le     ministère     de     la     Marine     et     des 

Pêcheries 

Commission  du  service  civil — rapport 
annuel  de  la — .pour  l'année  terminée  le 

31  août  1914 

Commission    géologique — rapport   de    la — 

pour  l'année  1913 '  .  . 

Compagnie  du  chemin  de  fer  Canadian 
Northern  : — 
Relevé  indiquant  l'émission  totale 
d'obligations  de  la — et  des  compa- 
gnies associées,  du  coût  jusqu'à  date 
de  la  construction  des  lignes  compo- 
sant le  réseau,  etc 

Copies  des  raipports  du  comité  du  Con- 
seil privé  re  avances  faites  à  la — et 
aussi  à  la  compagnie  du  Grand- 
Tronc-Pacifique,  etc 

Compagnies  de  fiducie — re  noms  des — 
qui  se  sont  conformées  à  la  loi  des  com- 
pagnies de  fiducie  de  1914 

Compagnies  de  messageries  —  contrats 
passés  entre  les — le  ministère  des  Pê- 
cheries et  le  chemin  de  fer 

Comptes   publics   pour   l'exercice    terminé 

le  31  mars  1914 

Comté  d'Inverness,  N.-E.,  re  montants 
dépensés  par  le  ministère  des  Travaux 
publics  dans  le — de  1896  à  1915..  .. 
Conciliation  et  enquêtes — rapport  du  re- 
gistraire  du  conseil  de — année  termi- 
née le  31  mars  1914 

Conférence  impériale  — ■correspondance 
depuis  le  1er  janvier  1915,  relativement 
à  la  convocation  d'une — re  défense  na- 
vale  

Conseil      de      Géographie — rapport      du — 

pour  l'année  1914 

Conseil    de    la    Milice — rapport    du — pour 

l'exercice  clos  le  31  mars  1914 

Contingents  d'outre-mer — achat  concer- 
nant les — aussi  contrats  de  l'année  en 
vertu  d'u*\  décret  de  l'Exécutif  re .  .    .. 
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Cour  de  l'Echiquier  du  Canada— règle- 
ments,  ordonnances,    etc b4 

Cour  de  l'Echiquier  du  Canada  règle- 
ments, ordonnances,  etc.,  falta  en  fé- 
vrier  1915 54<i 


Oartmouth  and  Dean's  P.O.,  embranche- 
ment de  l'Intercolomlal — noms  des  per- 
sonnes de  qui   l'on   a   acheté  des   terres, 

etc 251 

Démarcation  du  méridien  du  141e  degré, 
longitude  ouest — rapport  des  commis- 
saires, re 07 

Destitutions  : — 

Avard,    Frédéric,    de    l'Intercolonial     .  .         82 
Arbuckle,    Isaac,    menuisier    contremaî- 
tre     sur      l'Intercolonial      à      Pictou, 

N.-E 24* 

Biais,    Alexis,    Lévis,    Que.,    officier    de 

douanes    à    Bradore-Bay 240 

Bruce,    Wiswell,    cantonnier    à    Stellar- 

ton,    N.-E.,    sur    l'Intercolonial     .  .     .  .      198 
Brennan,    .las.,    chauffeur,    Intercolonial 

à   Stellarton,   N.-E.. 112 

Bonnyman,    Alfred    H.,    directeur   de   la 

poste  à  Mattatal-Lake,  N.-E 204 

Case,    W.    A.,    service    de    quarantaine, 

Halifax,  N.-E 80 

Carter,  Warren,  de  l'Intercolonial.  ...        82 
Cyr,     Emile,     directeur    de    la    poste    à 
Saint-Hermas,       comté       des       Deux- 

tagnes 275 

Day,    Jos.,    de    Petit-Bras-d'Or,    N.-E..      292 
Dion,  Ulric,  gardien  de  phare  à  Saint- 
Charles    de    Cap'an,    Québec 58 

Employés   destitués    qui   se   sont    démis 
ou  ont  déserté  jusqu'à  date  à  partir 

du  10  octobre  1911 85/ 

Employés    destitués    qui    se    sont    démis 
ou   ont  déserté  jusqu'à  date  à  partir 

du  10  octobre  1911 ,    ..        85a 

Employés   destitués    qui    se    sont   démis 
ou    ont    déserté   jusqu'à   date,    etc.,    à 

partir  du  10  octobre  1911.. 85& 

Employés    destitués    qui    se    sont    démis 
ou    ont    déserté   jusqu'à   date,    etc.,    à 

partir  du   11   octobre   1911 85c 

Employés   destitués   qui    se    sont    démis 
ou    ont   déserté   jusqu'à   date,    etc.,    à 

partir  du  10  octobre  1911 85<? 

Employés   destitués     et     nommés    dans 
rile-du-Prince-Edouard,   depuis  le  10 

octobre  1911  jusqu'à  date 86 

Humphries,    A.    E.,    inspecteur    d'immi- 
gration,  Lethbridge,   Alta 132 

Hutchinson,    Léonard,   gardien   chef  pé- 
nitencier   de    Dorchester 181 

Hurlbert,   T.    P.,   directeur   de  la   poste, 
Springdale,      comté      de      Yarmouth, 

N.-E 208 

Higginbotham,    Edwd    N.,    directeur    de 

la  poste,  Lethbridge,  Alta 274 

Tngraham,   H.     W.,     registraire     adjoint 
.  des  étrangers  ennemis,  Sydney,  C.-B.     157 
Larivière,    M.,    agent    des     terres     fédé- 
rales   à    Girouard 100 

Mallet,   M.,   capitaine   de   la    station   des 
bateaux    de    sauvetage    à    Cheticamp, 

N.-E 159 

Marshall,     Chas.     H.,     directeur    de    la 
poste  à  Nanton,   Alta 211 
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Mtdicine-Hat    et    McLeod,    destitutions 
et    nominations    dans   ces   comtés    de 

lî>96   à   date 296 

BlcGibbon,   A.   R.,   service  des  douanes, 

Lethbridge,    Alta ..     ..      108 

.MiKenzie,   Dr  John,   M.D.,   aux   Sauva- 
ges   du    comté    de    Pictou,    N.-E.  .     .  .      160 
Directeur    de     la     poste     à     Johnstown, 
Comté   de   Shelburne,   N.-E.  : — 
Directeur  de  la  poste  à  Saint-Romuald, 

Que 105 

Pipes,    Brown,    services   des   douanes"  à 

Lethbridge,    Alta 108 

Comte  de  Shelburne,  N.-E.  : — 

J.  V.  Smith  de  Wood-Harbour  ;  John 
H.  Lyons,  Barrington-Passage  ; 
Wm  L.  Smith,  Baccaro  ;  E.  D. 
Smith.     Shag-Harbour  ;    J.    A.    Ore 

ehia,    Woods-Harbour 139 

J.  C.  Morrison,  Shelburne  ;  Albert 
Mahaney,  Churchover  ;  W.  L. 
Smith,  Baccaro;,  N.-E.;  J.  A. 
Arechia,  Lower-Wood-Harbour,  et 
J.  C.  Morrison,  Shelburne,  N.-E..  139a 
Thomas,   John,  directeur  de  la  poste  à 

Hammond's-Plain,   N.-E 205   -205a 

Thomson,  W.   M.,   directeur  de  la  poste 

à   Fort-Qu-Appelle,    Sask 244 

Dicecteur  général  des  postes — rapport  du 

— pour  l'exercice   clos  le  31   mars  1914,        24 
Directeur  général  des  postes — rapport  du 

— pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.       15fc 
Distribution    des    grains    de    semence — re 
demandes    des    grains    de   semence    des 

provinces    de   la   prairie 147 

Diverses   dépenses   imprévues — état  des — 

de   août    1914    à   février    1915 65 

Division    des    arpentages    topographiques 

pour  l'exercice  1912-13 256 

Dominion  Trust  Company,  concernant 
certaines  lois  passées  par  la  léigslature 
de    la    Colombie-Britannique    au    sujet 

de  la 121a 

Dominion  Trust  Company — documents 
re   constitution   en   corporation   de   la — 

etc 121 

Douanes — rapport      du      ministère     des — 

pour  l'exercice  clos  le  31   mars  1914    ..        11 


Edrnundston,  N.-B.,  Clair,  N.-B.,  et 
Green-River,  N.-B.,  re  deniers  de  dou- 
anes perçus  à,  pendant  les  dernières 
cinq  années.  .    . 137 

Elections — partielles — au  cours  de  l'an- 
née 1914 18 

Embranchement  Windsor  de  l'Intercolo- 
niaJ  re  affermage  au  transport  de  1* 
— au  Pacifique-Canadien 252 

Efcnprese  of  Irel'and — rapport  de  la  com- 
mission royale  et  preuve  se  rappor- 
tant à 216 

Emprunt  i  correspondance  au  sujet  des 
— du  gouvernement  Impérial  par  le  gou- 
vernement   canadien 156 

Snquêti  but  !:i  force  hydraulique,  etc.,  de 
la  rivière  ;i  l'Arc,  saisons  de  L911-12- 
13 25e 

Equipement  Oliver— nombre  des  flrm< 

ndividus  <ie  qui   l'on  a   commandé 
r     depuis   le    1er    juillet    1914 175 


Etang  du  saumon — re  déplacement  de  Y 
— des  Fiat  La-nds  "  à  New-Mills, 
N.-B,  . 279 

Eurêka,  Str — noms  des  matelots  em- 
ployés sur  ,   en   1910,  1911,   1912,   1913.        78 


Farrington,  J.  F.,  B.  H.  Smith  et  H.  C. 
Dash,  re  deniers  payés  à — etc 56 

Ferguson,  G.  Howard — re  enquêtes  te- 
nues par — aussi  honoraires  à  lui  payés 
depuis  octobre   1911 83 

Ferguson,  Thos.  R. — copies  décret  de 
l'Exécutif — C.P.  1109  et  C.B.  1589— re 
nomination  de,  à  titre  de  commissaire.     291 

Ferguson,  Thos.  R. — coupes  de  lois  107 
et  1,108,  W.  H.  Noian,  A.  W.  Fraser  et 
J.  G.  Turriff 288 

Ferguson,  Thos.  R. — coupes  de  bois  550jfc 
et  528,  H.  Douglas,  R.  E.  A.  Leach,  D. 
J.    McDonald,   etc.  .    . .  .      282 

Ferguson,  Thos  R. — Kananaskis  Coal  Co., 
Ltd.,  Howard  Douglas,  Geo.  E.  Hunter, 
Walter   Garrett,   etc 283 

Ferguson,  Thos.  R. — rapport  de — re 
"  Barrrage  de  Craven,"  Walter  Scott, 
lieutenant-gouverneur  Brown  et  J.  G. 
Turriff.  .    . 290 

Ferguson,  Thos.  R. — rapport  de — re  ré- 
serve des  Gens  du  Sang,  etc .      266 

Ferguson,    Thos.    R. — rapport    re    réserve , 

forestières  du  Dauphin,  etc 268 

Ferguson,    Thos.    R. — rapport   de — re   ter-     ; 
res    des    Sauvages,    Jas,    A.    Smart,    F. 
Pedley  et  W.   T.   White 266 

Ferguson,  Thos.  R. — rapport  des  ranche 
à  pâturage  n°  2422,  J.  G.  Turriff,  A.  J. 
Adamson  et  J.  D.  McGregor. 289 

Ferguson,   Thos.   R. — rapport  des  ranches 

Sang  et  Frank  Pedley 284 

Ferguson,  Thos.  R.— Southern  Alta.  Land 
Co.,  Ltd.,  Grand  Forks  Cattle  Co.,  J. 
D.    McGregor,    Arthur  Hitchcock,   etc..      285 

Ferguson,    Thos.    R. — Terrain   d'irrigation 
Aylwin,    E.    A.    Robert    et   J.    B.    Mc- 
Gregor       287 

Re  Bulletin  Co.,  l'honorable  F.  Oliver  et 
la  compagnie  du  chemin  de  fer  Grand- 
Tronc 286 

Ferguson,  Thos.  R. — re  (a)  terres  fédé- 
rales; re  (b)  terres  à  bois  et  terres 
minérales,  etc.,  re  (c)  forces  hydrau- 
liques et  droits;    (d)   terres  et  réserves 

des   Sauvages 281 

Rapport  de — pour  s'enquérir  de  toutes 
questions  de  terres  fédérales,  terres 
réserves  des  Sauvagesi,  forces  hy- 
drauliques, etc.,  depuis  juillet,  1896, 
etc 281 

Fermes  expérimentales — rapport  du  di- 
recteur des — .pour  l'exercice  terminé  le 
31   mars  1914,  Vol.  II ig 

Fisher,  Ward,  Shelburne,  N.-E.,  inspec- 
teur des  pêcheries — re  montants  de  de- 
niers payés  jusqu'aux  années  1912- 
1913 144 

Fleuve  Saint -Laurent — rapport  des  com- 
missaires pour  s'enquérir  des  niveaux 
de  l'eau   du — etc 166 
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Flynn,  Wm,  rc  instructions  à — au  sujet 
des  enquêtes  rc  employés  de  la  Marine 
et  des  Pêcheries  dans  le  comté  de 
Bonaventure,   Que.,   etc 57 

Poster,  Wm  Gore,  de  Dartmouth,  N.-E., 
re  nomination  de — comme  inspecteur 
des   réserves  des  Sauvages 17tt 

G 

Gingras,  J.  E.,  re  nomination  de — comme 
directeur  de  la  poste  à  Saint-Romuald, 
Que 209 

Grains — re  résultats  de  tous  les  grains 
par  qualité  dans  les  élévateurs  de  têtes 
de  lignes  à  Port-Arthur  et  à  Fort-Wil- 
liam en  1912,  1913,  1914 235 

Grand-Etang — re  conduite  du  directeur 
de  la  poste  depuis  sa  nomination  jus- 
qu'à  date 210 

Green-Harbour  et  voisinage — re  régle- 
mentation des  pièges  à  poissons  dans.  .      213 

Guerre  européenne — mémoire  concernant 
le  travail  du  ministère  de  la  Milice  et 
de   la   Défense   re — 1914-15 75 

Gutelius,  F.  P.,  re  acte  de  naturalisation 
de — etc 141 


H 


Heard,  David  et  fils — re  contrat  de  la 
malle  entre  Whitby  et  la  gare  du 
Grand-Tronc 189 

Highwater,  Que. — re  nombre  des  em- 
ployés, leurs  appointements,  etc.,  au 
port  de  douane  de 179 

Homarderie  de  Margaree — correspondance 

re   ramasser   le   frai   pour  la — etc.  ...        95 

Homards — re  permis  de  paquer  le — accor- 
dés par  le  gouvernement  du  1er  jan- 
vier 1912  au  2  janvier  1913 280 

Homesteads  en  Saskatchewan — re  étendue 

fractionnaire   des — vendus   en    1914    .  .  .      192 

Hopper,  Newton — re  suspension  de — en 
qualité  de  conducteur  sur  l'Intercolo- 
nial,  etc 197 

Hôtel  Carslake — re  achat  de  1' — pour 
bureau  de  poste 218 

Houille  importée  dans  l'Alberta,  la  Sas- 
katebewan  et  le  Manitoba  des  Etats- 
Unis  en  1914 — -droits,  etc 96 


Ile  de  Montréal — re  construction  du  pont 
entre    l'île    et    la    terre    ferme    à    Vau- 

dreuiî 1S2« 

Ile-Parry — re   annonces    et    documents   se 

rapportant  à  l'achat  de  1'— etc 99 

Impressions   et   papeterie   publi'qiies — rap- 
port   des — pour    l'exercice    clos    le     31 

mars   1914 32 

International     Purity     Congress — rapport 

des  délégués  de  l'Etat  y  assistant..    ..      142 
Intercolonial  : — 

Soumissions   re  achat   de  wagons   pour 

1'— dans    les    a.nnées    1912-1913..     ..        45 
Documents    re    achat    de    wagons    pour 
P — pendant   les   années   depuis  le   1er 

juillet  1914 45a 

Revenu  du  fret  à  certaines  stations  de 
P — pendant   les   années   1913-1914    . .        47 


I 

Noms  du  personnel  des  différentes  divi- 
sions     à      Moncton  —  appointements, 

etc 4  8 

Demande   d'un    <•  t ; 1 1    officiel    r<    gagi 
être    payés    aux     fonctionnaires     ab- 
sents du  bureau  pour  service  actrf : .     113 
Réponse    re    fourniture    de    la    glace    & 

Port-Mulgrave,    N.-E 118 

Réponse  re   vente   de   foin   sur   les   ter- 
res   appartenalnt    à    r — dans    la    pa- 
roisse  du   Bic,   comté   de   Rimouski.  .      J'ji; 
Réponse    re   tonnage    de    fret   à   l'entrée 
et  à  la  sortie,  etc.,  janvier  1915.  .    .  .      199 

Intérieur — rapport  annuel  du  ministère 
de — pour  l'exercice  clos  le  31  mars 
1914,  Vol.  1 25 

Intérieur  re  nominations  au  ministère  de 
P — dans  les  comtés  de  Medicine-Hàt  et 
de   McLeod,  -noms  des — etc 241 

Invasion  fénienne — prime  aux  volontaires 
de  P — re  noms,  adresses,  etc.,  à  qui 
payés  dans  le  comté  d'Antigonish, 
N.-E 150 

Invasion  féniane — urime  aux  volontaires 
de  P — re  noms,  adresses,  etc.,  à  qui 
payés  dans  le  comté  de  Guysborough, 
N.-E .  .      i*o 

Invasion    féniane — prime   aux   volontaires 
de    P — re    noms,    adresses,    etc.,    à    qui    ■ 
payés     dans     le     comté     de     Inverness, 
N.-E .  .      226 

Invasion  fénienne — prime  aux  volontaires 
de  P — re  noms,  adresses,  etc.,  à  qui 
payés  dans  le  comté  de  Pictou,  N.-E..  .      162 

Invasion  féniane — prime  aux  volontaires 
de  P — re  noms,  adresses,  etc.,  à  qui 
payés  dans  le  comté  de  Pictou,  N.-E..      162a 

Invasion  féniane — prime  aux  volontaires 
de  P — re  noms,  adresses,  etc.,  à  qui 
payés  dans  le  comté  de  Yarmouth, 
N.-E 145 

Isle-Perrot — re  construction  du  pont  pour 
relier  i'île  à  la  terre  ferme  à  Vau- 
dreuil 182 


Jaugeage    des    cours    d'eau    pour    l'année 

1914 25c 

Journaux  au  Canada — liste  des — dans 
lesquels  le  gouvernement  a  publié  des 
annonces  du   10   octobre   1911   à  date.  .        84 

Journaux  au  Canada — liste  des — dans 
lesquels  le  gouvernement  a.  publié  des 
annonces  du  10  octobre  1906  à  octobre 
1911 .        »4a 

Juges — re  nomination  des; — depuis  février 

1913 51 

Justice — rapport  du  ministre  de  la — re 
pénitenciers,    etc 34 


Lacs  des  Deux-Montagnes,  Saint-Fran- 
çois et  Saint-Louis,  rc  rescision  de  l'or- 
donnance concernant  la  défense  de  la 
pêche  aux  rets  dans  ces  lacs,  1915.  .    .  . 

Lethbridge — re  fournitures,  etc.,  pour  la 
batterie  de  campagne  faisant  les  exer- 
cices à — etc . 

Levé  hydrographique — Colombie-Britan- 
nique— rapport   sur   le — année   1913..    ., 

5 
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163 
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L 

Li  utenant  dans  la  Marine  Royale  Cana- 
dienne^— rang  dans  la 43 

Ligne  projetée  de  chemins  de  fer  de 
Orangedale  à  Chéticamp,  N.-E 284 

Liqueurs  spiritueuses,  cigares,  cigarettes 
et  tabac — quantité  des — enlevée  de 
l'entrepôt  en  août  1914  aux  ports  du 
Canada •  •      23G 

Liste  des  navires  du  Canada  jusqu'au  31 

décembre  1914 22 

Liste   du    service   civil    du    Canada,    pour 

l'année  1914 30 

Loi  concernant  l'enseignement  agricole 

— rapport  sur  la — pour  1913-14. ^    ....        93 

Loi  concernant  l'enseignement  agricole 
— réponse  re  arrangements  pris  par  le 
gouvernement  et  les  provinces 93u 

Loi  concernant  l'enseignement  agricole 
— correspondance  entre  le  Dr  C.  C. 
James,  J.  C.  Chapais  et  les  provinces 
re •  •        ^ù" 

Loi  concernant  les  réserves  forestières 
et  les  parcs — décrets  de  l'Exécutif  re 
— de  décembre  1913  à  janvier  14    .  .    .  .      127 

Loi  concernant  les  réserves  forestières 
et  les  parcs — décrets  de  l'Exécutif  re 
—de   mai    1914    à   juillet    1914 127a 

Loi  d'arpentage  des  terres  fédérales — 
décret  de  l'Exécutif  du  13  décembre 
au    15    janvier,    ayant   trait    à   la..     .  .      128 

Loi  d'arpentage  des  terres  fédérales — 
décret  de  l'Exécutif  de  janvier  1914 
à  février  1915 128a 

Loi  des  crédits  de  guerre — correspon- 
dance entre  l'auditeur  général  et  le 
gouvernement  re  dépenses  en  vertu  de 
la 122 

Loi  des  crédits  de  guerre — correspon- 
dance entre  l'auditeur  général  et  le 
gouvernement  re  dépenses  en  vertu  de 
la 122« 

Loi  des  insectes  et  autres  fléaux  des- 
tructeurs— règlements  sous  l'autorité 
de  la 92 

Loi  d'irrigation — décret  de  l'Eéxcutif 
passé  entre  décembre  1913  et  janvier 
1915,    re 129 

Ix>wei*-Burlington,  ,N.-E. — re  construc- 
tion du  quai  à 184 

Lower-Wood-Harbciur,       N.E. — re       quai 

projeté  à .    ..      Z20 

Lynch,  Margaret — re  expropriation  de 
terrains  appartenant  à — à  Frederic- 
ton,    N.-B.,   par  ,1'Intercolonial 200 


Malles: — 

Transport  des — entre  Grand-River- 
Falls   et   Grand-River,   N.-E 61 

Relativement  au  contrat  entre  la  sta- 
tion Armagh  et  Maiîloux,  comté  de 
Belleohasso 133 

Relativement  aux  documents  se  rap- 
portant aux  soumissions  pour  le  ser- 
vice   entre    Low-Point    et    la    station 

Crelgnish,   iïh:moi4 134 

Relativement  au  contrat  entre  New- 
ROM    rt    Vaughan     P.O.,    Waterville, 

i:  135 

'  i ■■  ment    a u   conl rat    entre    Mabou 
of   Whycocomagh,    n.-io 136 


M 

Relativement  au  contrat  entre  Chance- 

Harbour    et    Trenton,    N.-E 167 

Relativement  à  l'adjudication  du  con- 
trat   des — à    Maria-Capes,    comté    de 

Bonaventure  en   1914 168 

Relativement  au  contrat  pour  la  livrai- 
son rurale  dans  le  tow/nship  de  Dun- 
dee, Huntingdon,  Que 169 

Relativement  a  uservice  projeté  entre 
Lower-South-River     et      South-Side- 

Harbour,    N.-E 170 

Relativement  au  transport  des — entre 
Canso    et    Guysborough,     documents 

re — depuis  1914 171 

Relativement  à  la  route,  changement 
projeté  dans  la — de  la  station  du 
chemin    de    fer    d'Inverness    à    Mar- 

garee-Harbour,    N.-E 173 

Relativement  à  la  route  rurale  de  la 
Rivière-John   à  Hedgeville,   comté  de 

Pictou,   N.-E 232 

Relativement  au  contrat  pour  le  trans- 
port des — entre  Guysborough  et  Erin- 

ville,    N.-E 243 

Relativement  au  contrat  pour  le  ser- 
vice   de     la     malle     Antigonish-Sher- 

brooke 245 

Relativement  au  contrat  pour  le  ser- 
jetée     entre     Pictou     et     Saltsprings, 

N.-E 246 

Relativement  au  service  rural  projeté 
de      Bridgetown      à    Granville-Ferry, 

comte   d'Annapolis,    N.-E 247 

Relativement  aux  noms,  e'.c — d"s  fac- 
teurs ruraux  dans  les  comtés  de 
Chicoutimi  et  Saguenay  et  les  fac- 
teurs etc.,  pour  Saint-Prme  et  Saint- 
Louis   de   Metabetchouan 276 

Mandats  du  Gouverneur  général,  etc., 
émis  depuis  la  dernière  session  du  par- 

ment,    1914-1915 64 

Marine   et   Pêcheries — rapport   annuel    du 

ministère    de    la — 1913-1914 — Marine.  .        21 
Marine    et    Pêcheries — rapport    annuel    de 

la  1913-1914 — Pêcheries 39 

Marine  et  Pêcheries — supplem  *nt  au  rap- 
port de  la — pour  l'exercice  1913-1914 
— rap.  o "t    de   l'inspec'.ion    des    bateaux 

à  vapeur 23 

Marois,     G.      A. — re     nomination      de — au 

bureau   de   douane    de   Québec 209 

Massonville,  Que.,  re  nombre  des — ap- 
pointments  des — noms  des  fonction- 
naires  au    port   de   doua.Vie   de 178 

Medicine-Hat,  cité  de — rc  deniers  dépen- 
sés  en   secours   par   l'Etat — à  qui   dou- 

nés,   etc 138 

Mines,    division   des — rapport   de  la,  pour 

l'année    1913 26a 

Moncton,      N.-B. — re      noms,      appointe- 
ments,    etc.,     des     employés     à — aussi 
noms    de    ceux    qui    ont    été    mis    à    la 

retraite,  etc 250 

Montgomery,  Geo.  A.,  feu — re  valeur, 
etc.,   de   la   succession   de — etc 2o0 

Me 

McDonald,  W.  B.,  re  fournitures  phar- 
maceutiques et  autres  marchandises 
achetées  de — par  le  gouvernement  de- 
puis le  1er  août  1914. 265 

McKeown,  A.  H. — re  nomination  de — au 
service  d'immigration  à  Lethbridge, 
AUa 131 
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N 

Navires  britanniques — copie  du  décret  de 
l'KxtVutii'  restreignant  le  transfert  des 
— etc 165 

Navires  de  pêche — à  la  vapeur — re  congé 
des— des  ports  de  l'Atlantique  du  Ca- 
nada       269 

Nécessaires  militaires,  re  achat  des — par 
le  gouvernement  depuis  le  31  juillet 
1914. , 262 

Nickel — correspondance  re  contrôle  de 
l'exportation  du — etc 74 

O 

Obligations    et   valeurs — état   détaillé   des 

des — depuis  le  21  janvier  1914 102 

Officiers  du  17e  régiment  de  la  Nouvelle- 

— depuis  le  21  janvier  1914 102 

pour  l'Angleterre ..    ..    ..      151 

Officiers  du  génie — règlements  re  classi- 
fication des 436 

Ordres  généraux  de  la  Milice  promulgués 
pendant   la    période    du     25     novembre 

1913   au   24   décembre   1914 73 

dant   la   période   du    25    novembre   1913 

au  24  décembre  1914 73 


Paradis,  Télesphore,  de  Lévis,  corres- 
pondance, etc.,  re  réclamation  de — con- 
tre l'Intercolonial 277 

Pêcheries  dans  la  province  de  Quéebc — 
re  contrôle  des — aussi  liste  des  permis 
accordés  par  l'un  ou  l'autre  des  gou- 
vernements pendant  la  présente  année.     230 

Pêcheries  dans  les  eaux  de  marée — re 
projet  de  transfert  du  contrôle  provin- 
cial au  contrôle  fédéral 228 

Pelles — re  rapport  concernant  l'achat  de 
25,000  par  décret  de  l'Exécutif  2302  du 
5  septembre,  aussi  nouveaux  achats  de.     271 

Pelletier,  l'honorable,  et  l'honorable  W. 
B.  Nantel,  lettres  de  démission  de — 
etc 90 

Pensions  et  allocations  de  retraite — an- 
née terminé   le   31    décembre   1914..     ..        66 

Pensions — re  pourvoir  à  des — pour  les 
officiers  et  soldats  mis  hors  de  service.     206 

Personnes  cr.nadienes  à  la  peine  capitale 
au  -Canada — statistique  de  1867  à  fé- 
vrier 1914 53 

Phinney's-Cove    et    Young's-Point,    comté 

d'Annapolis,    N.-E.,    re   brise-lames   à.  .      219 

Pictou-Mulgrave-Cheticamp  —  route  des 
steamers — correspondance,  etc.,  re .  .    .  .        76 

Piscifacture  de  saumon — North-Margaree 

— exploitation    de    la — etc 88 

Poisson  frais,  re  transport  du — entre  les 
ports  de  la  Nouvelle-Ecosse  et  ceux 
Etats-Unis 153 

Police    fédérale — état    relatif    à    la — pour 

l'année  1914 69 

Port-Daniel-Ouest — re  homarderie,  saison 

de  1914 212 

Port-Hawkesbury — re  achat  d'un  em- 
placement  pour  l'édifice   public' à..     ..      222 

Portneuf,  Que.,  re  montant  des  deniers 
dépensés  par  le  gouvernement  de  juil- 
let 1896  à  1911 140 

Prisonniers  de  guerre  au  Canada — nom- 
bre des — depuis  la  guerre,  noms  des  eïi- 


P 

droits  de  détention,   etc ni 

Prisonniers  de  guerre  au  Canada — nom- 
bre des — coflt  de  chaque  camp  de  'in- 
tention, etc ..      Hla 

Prospect,  comté  d'Halifax,  N.-I0.,  re 
construction  du  prolongement  du  brise- 
lames  à 221 


Quais  dans  le  comté  de  Shelburne,  N.-E. 
— East-Green-Harbour  et  Gunning- 
Cove 216 

Québec  Oriental  Ry.  and  Atlantic,  Que- 
bec  and  Western  Ry. — re  tarif  sur  les 
expéditions  de  farine 20:'> 

R 

Recensement  du  Canada,  1911 — Agricul- 
ture,  Volume  IV ' .  .         B 

Régina,  cité  de — re  propriétés  acquises 
par  le  gouvernement  depuis  le  21  sep- 
tembre 1911 ..      183 

Régina,  cité  de — re  propriétés  acquises 
par  l'Etat  à, — depuis  le  21  septembre 
1911 217 

Régiment  17e  de  la  Nouvelle-Ecosse — 
prétendu  mauvais  traitement  du — à 
Salisbury-Plain 154 

Règlement  de  radiotélégraphie   106,  etc.  .        42 

Règlement  de  radiotélégraphie,  modifica- 
tion des  nos  103   et   104 42 

Remboursements — état  des — re  droits  de 
douane  pour  l'exercice  clos  le  31  mars 
1914 126 

Réserve  des   Sauvages,   Restigouche,  Que. 

— documents,  etc.,  re 77 

Réserve  forestière  de  la  Montagne  aux 
Canards — documents  re — établissement 
de  colons  sur  les  homesteads  de  la — 
etc 259 

Revenue  de  l'Intérieur  : — 

Rapports,    relevés    et    statistiques    du — 
pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1915. 

Partie  I. — Accise 12 

Partie  II. — Inspection  dés  poids  et  me- 
sures,   gaz    et   électricité..     ..     ..     ..        13 

Partie    III. — Falsification    des    substan- 
ces   alimentaires 14 

Royale  gendarmerie  à  cheval  du  Nord 
Ouest — rapport  de  la — pour  l'exercice 
1914 ..    .  .        28 


Sackville,  N.-B.,  re  chaussée  conduisant 
au  quai  public  à — et  rameau  de  l'In- 
tercolonial à  ce  quai 258 

Salle  d'armes  à  Amherst,  N.-E.,  re  cons- 
truction de  la — etc 89 

Salle  d'exercices  ou  salle  d'armes  à  In- 
ver'ness,  comté  d'Inverness,  N.-E. — cor- 
respondance re 125 

Sandford,  comté  de  Yarmouth — re  brise- 
lames  à  et  travail  à  faire  à  ce  brise- 
lames  durant  1914 is8 

Schroder,  Udo  F. — re  demande  de  bail  de 
terres  à  pâturages  dans  le  township 
40-41,  rang  7,  à  l'ouest  du  3e  méridien, 
Sask 161 

Scoies,  C.  R.,  New-Carlisle,  Que. — re  paie- 
ment de  la  balance  de  la  subvention  à.     201 
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Seager,     Chas. — commissaire     chargé     de 

s'enquérir    des    accusations    contre    des 

fonctionnaires — rapports,    de — etc..     .. 

Selles — ,-e      nombre      de — commandées — 

des  firmes  et  des  personnes  qui  les  ont 

fournies '• 

Service    de   bacs    entre    Halifax    et    Dart- 

mouth,    N.-E.,    établissement    d'un.. 
Service    naval— décrets    de    l'Exécutif    re 
taux    de    paie,    allocations    de    sépara- 
tion, etc. •  * 

Service  naval — rapport  du  département 
du — pour    l'exercice    clos     le     31  -  mars 

1914.  . ••      '•' 

Shippega<n-Gully,    comté     de     Gloucester, 

N.-B.,  re  bordereau  de  paie  concernant 

les  réparations  à — octobre  1914. 

Signaux   à   tempêtes   à   Shippegan 

re  transfert  des — etc 

Smith,  B.  F.,  rc  coupe  de  bois  par — sur 
la  réserve   Sauvage  de  Tobique,   depuis 

le   12   mars   1914.  .    . •  • 

Société    royale   du    Canada — état    des    af- 
faires de   la— jusqu'au   30   avril   1914... 
Souliers— état     indiquant     les     firmes     de 
qui    on    a    commandé    des— le    nombre 

des — etc •  ■    • 

Sous-marins— re  achat  de— par  le  gou- 
vernement Canadien  par  décret  de 
l'Exécutif  en  date  du  7  août  1914,  etc. 
Sous-marins  —  réponse  supplémentaire, 
achat  de — par  le  gouvernement  Cana- 
dien   par   décret   de   l'Exécutif   en   date 

du  7   août   1914,   etc 

Sous-marins — autre  réponse  supplémen- 
taire relativement  à  l'achat  de — par  le 
gouvernement    Canadien   par   décret   de 

l'Exécutif  du   7   août   1914,  etc 

Sous-vêtements — re  nombre  de — noms  et 
membres  des  firmes  ou  personnes  de  qui 
le   gouvernement   a   acheté    ces — depuis 

le  1er  juillet  1914 

Southampton   Railway  Co.,  rapport  de  la 

commission    royale   re   la — etc 

Statistique  criminelle  pour  l'année   1913. 
Statistiques  des  canaux  pour  la  saison  de 

1914 •  •    •• 

Statistiques   des   chemins   de   fer   du    Ca- 
nada,  année  terminés  le   30   juin   1914. 
tiques   des  messageries   du   Canada, 
exercice   terminé   le    30   juin    1914..     .. 
Statistiques    ries   télégraphes   pour   l'exer- 
cice terminé  le  30  juin  1914 

téléphones    pour    l'exer- 

cloe  le  30  juin  1914 

tu  n    -John  L.   Cann  et   West  port  III. 
re  récompi  nsea  aux  officiers  et  à  l'équi- 

.     <l<  s — etc.  .     .  . 

nson,  S.  J.,  et  Waverley  Theramcy 
,,  fournitures  achetées  de — par  le  gou- 
vernemenl  <i<  puis  le  1er  août  1914  .  . 
Subventions  aux  chemine  d(  fer,  payées 
dana  j<  comté  d'ihverness,  N.-E.,  jus- 
qu'à   date 

I  man,  .1    Herb<  rt,  officier  de  douane, 
)  ié.,     "      ;•'  i  us 

I     <>!;'  

| iSj     ton- 

I  ;      etC      ii<     tous    les 

igers  ,en  1!)13 .  . 
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215 


44 


38 


224 


152 


177 


117 


151 


158a 


1581) 


264 


20<i 


201 


20c 


20/ 


20<? 


23! 


2G3 


Tarif  du  fret  sur  l'océan  Atlantique — 
documents  re  de  la  Nouvelle-Ecosse 
au  ministère  du  Commerce,  depuis  le 
mois  d'août  1914 267 

Taux  de  fret  exigés  années  1912-13  sur 
le  blé  transporté  par  les  lig'nes  du  Pa- 
cifique-Canadien, les  lignes  Allan  et  les 
lignes  Canadian-Northern  des  ports 
canadiens   à   ceux   du   Royaume-Uni    .  .        81 

Terres  fédérales  dans  la  zone  du  chemin 
de  fer  de  40  milles  eu  Colombie-Bri- 
tannique— décrets  de  l'Exécutif  en  1914 
re 128& 

Terres  fédérales,  zone  du  chemin  de  fer 
de  40  milles  en  Colombie-Britannique 
— décrets  de  l'Exécutif  re — de  décem- 
bre 1913  au  15  janvier  1914 128c 

Titres,  nombre  et  coût  de  tous  les  livres 
et  brochures  publiés  par  l'imprimeur 
du  roi  le  31  mars  1914 71 

Transcontinental — rapport  des  commis- 
saires du — pour  l'exercice  terminé  le  31 
mars  1914 37 

Transcontinental  —  rapport  intériemaire 
des  commissaires  du — pour  les  neuf 
mois  terminés  le  31  décembre  1914  .  .  37a 
Transcontinental — re  taux  de  fret  de  la 
partie  du  Nouveau-Brunswick  du — et 
déplacement  de  TY  à  Wapski,  "Victoria, 

N.-B 256 

Transports  pour  les  troupes  et  matériaux 
en  Angleterre — noms  de  ces — leurs  pro- 
priétaires ,etc 109 

Travail — rapport    du    ministère    du — pour 

l'exercice   clos  le   31   décembre   1914    .  .        36 
Travaux     publics — rapport     du     ministre 
des — pour  l'exercice  terminé  le  31  mars 
1914 19 

Trois-Pistoles,  Pulp  and  Lumber  Co. — 
re     incendie     des     édifices     de     la — sur 

l'Intercolonial 249 

Trois—Rivières  : — 
Nombre  d'employés  et  appointements 
payés  à  ces  employés  au  bureau  de 
poste  le  21  septembre  1911  ;  nomber 
d'employés  et  appointements  payés 
à  ces  employés  à  la  date  actuelle — 
Douanes  à — nombre  d'employés  le  21 
septembre  1911  et  à  la  date  actuelle 
— Revenu  de  l'Intérieur  à — em- 
ployés le  21  septembre  1911  et  à  la 
date  actuelle  ;  Travaux  publics  sur 
la  Saint-Maurice,  comté  de  Cham- 
plain,  nombre  d'employés  en  1911- 
12;  Travaux  publics  sur  le  Saint- 
Maurice,  comté  de  Champlain,  nom- 
bre d'employés  des — depuis  cette  date 
— employés  a  ces  travaux  démis  en 
novembre  1913  et  janvier  1915 — 
Wilde  Lavallée,  Pierre  Thivièrge, 
Joseph  Paquin,  aîné,  Jos.  Paquin, 
cadet,  et  Athanase  Gélinas,  commis, 
etc. 278 


u'nil'oimes,  soldats — re  nombre  des  firmes, 
culiers  de  qui  on  a  commandé 
ces — depuis   le   1er  juillet   1914 174 

Unions  ouvrières — relevé  annuel  concer- 
nant les 101 
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Valcartier — campe  de — re  terrain  dont  le 
gouvernement   a    pria   possession,    etc.  .     295 

Valcartier-  camp  de — chevaux  à — noms 
des  personnes  qui  ont  acheté  ces — et  les 
prix  payés,  etc ..      272 

Vale,  chemin  de  fer  de — dans  le  comté  de 
Pictou,  N.-E.,  re  achat  ou  affermage 
du— depuis   1911 195 

Voyages  de  cabotage — concernant  les — 
tels  que  définis  dans  la  loi  de  la  ma- 
rine   marchande   depuis    1886 214 


W 

Wagons  de  transport  achetés  pour  les 
deuxième  et  troisième  contingents — 
nombre  de — et  de  qui  achetés,  etc..    ..     110 

Wakéham,  Dr  Wm. — re  rapport  de — con- 
cernant  les  pertes  dans  les  tempêtes 
dans  la  bai^  des  Chaleurs,  etc.,  (^i  juin 
1914 238 

VVist  woll,    Bruce — re   destitution   de — etc.      198 

Wright,  Pontiac  et  Labelle,  comtés  de — 
/(  montants  des  deniers  dépensés  de- 
puis 1911 223 


Yukon,     Territoire     du — ordonnances     du 
territoire   du   Yukon   pour  l'année   1914. 
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Voir  aussi  la  liste  alphabétique,  page  1. 

DOCUMENTS  PARLEMENTAIRES 

Arrangés  par  ordre  numérique,  avec  les  titres  au  long;  les  dates  auxquelles  ils  ont  \té 
ordonnés  et  présentés  aux  deux  Chambres  du  Parlement;  le  nom  du  sénateur  ou 
du  député  qui  a  demandé  chacun  de  ces  documents,  et  si  l'impression  en  a  été 
ordonnée  ou  non. 


VOLUME  D. 

Cinquième  recensement  du  Canada,  1911.   Agriculture,  volume  IV.     Présenté  par  l'honorât 

Foster,  le  8  février  1915.    Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  1. 

(Ce  volume  est  relié  en  trois  parties.) 

1.  Rapport  de  l'Auditeur  général  pour  l'exercise  clos  le  31  mars  1914.  Volume  I,  parties  A,  B  et 
A  à  L.  Volume  II,  parties  M  à  U.  Volume  III,  parties  V  à  Z.  Présenté  le  9  février 
1915,  par  l'honorable  M.  White. 

Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  2. 

2.  Comptes  publics  du  Canada  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.     Présentés  le  9  février  1915, 

par  l'honorable  M.  White. 

Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

3.  Budget  des  sommes  requises  pour  le  service  du  Canada  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1916. 

Présenté  le  8  février  1915,  par  l'honorable  M.  White. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

4.  Budget  supplémentaire  des  sommes  requises  pour  le  service  du  Canada  pour  l'exercice  clos 

le  31  mars  1915.     Présenté  le  9  mars  1915,  par  l'honorable  M.  White. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

5.  Budget  supplémentaire  des  sommes  requises  pour  le  service  du  Canada  pour  l'exercice  clos 

le  31  mars  1915.     Présenté  le  27  mars  1915,  par  l'honorable  M.  White. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

5a.  Autre  budget  supplémentaire  des  sommes  requises  pour  le  service  du  Canada,  pour  l'exer- 
cice clos  le  31  mars  1916.     Présenté  le  31  mars  1915,  par  l'honorable  M.  White. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  3. 

6.  Liste  des   actionnaires  des  banques   chartrées   du   Canada,   à  la   date   du   31   décembre   1914. 

Présentée  par  l'honorable  M.  White,  le  9  février  1915. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  4. 

7.  Rapports  des  chèques  certifiés,  des  dividendes  restant  impayés,  des  soldes  non  réclamés  et  des 

traites  et  lettres  de  change  impayées  dans  les  banques  chartées  du  Canada,  pendant 
cinq  ans  et  plus,  avant  le  31  décembre  1913.  Présenté  par  l'honorable  M.  White,  le  10 
avril  1915 Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
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VOLUME  5. 

(Ce  volume  est  relié  en   deux  parties.) 

8.  Rapport   du   surintendant   des  assurances  pour  l'année  finissant  le   31   décembre  1914.     Pré- 

senté par  l'honorable  M.  White,  1915. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

9.  Relevé  des  états  des  compagnies  d'assurance  du  Canada,  pour  l'année  finissant  le  31  décem- 

bre 1914.     Présenté  par  l'honorable  M.  White,  1914. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  6. 

10-  Rapport  du  ministère  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.  Partie  I.  Com- 
merce du  Canada.     Présenté  le  8  février  1915,  par  sir  George  Foster. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  7. 

10«.  Rapport  du  ministère  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.  Partie  II.  Com- 
merce du  Canada  (1)  avec  la  France,  (2)  l'Allemagne,  (3)  le  Royaume-Uni  et  (4)  les 
Etats-Unis.     Présenté  le  8  février  1915,  par  sir  George  Foster. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

10b.  Rapport  du  ministère  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914  Partie  III. 
Commerce  du  Canada  avec  les  pays  étrangers  autres  que  la  France,  l'Allemagne,  le 
Royaume-Uni  et  les  Etats-Unis.     Présenté  le  8  février,  par  sir  George  Foster. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

10c.  Rapport  du  ministère  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.  Partie  IV.  Ren- 
seignements divers.     Présenté  le  27  mars  1915,  par  sir  George  Foster. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

10d.  Rapport  de  la  Commission  des  grains.  Statistiques  des  céréales,  etc.  Présenté  par  sir 
George  Foster,  le  4  juin  1914. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  8. 

10e.  Rapport  du  ministère  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.  Partie  VI.  Ser- 
vices de  paquebots  subventionnés  et  statistique  du  trafic  par  paquebots  jusqu'au  31 
décembre  1914,  et  estimations  pour  l'exercice  1915-1916.  Présenté  par  sir  George  Foster, 
1915 Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

10/.  Rapport  du  ministère  du  Commerce,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.  Partie  VII. 
Commerce  des  pays  étrangers,  et  traités  et  conventions.  Présenté  par  sir  George 
Foster,  1915 Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  9. 

11.  Rapport  du   ministère  des  Douanes,   pour  l'exercice  clos  le   31   mars   1914.      Présenté  le   11 

février  1915,  par  l'honorable  M.  Reid. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  10. 

12,  13,    14.  Rapports,  relevés  et  statistiques  du  Revenu  de  l'Intérieur  du  Canada,  pour  l'exer- 

cice clos  le  31  mars  1914.  (Partie  I. — Accise.)  (Partie  II. — Inspection  des  poids  et 
mesures,  gaz  et  lumière  électrique.)  (Partie  III. — Falsification  des  substances  alimen- 
taires.)     Présentés  le  1er  mars  1915,  par  l'honorable  M.   Blondi n. 

Imprimés  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

15.  Rapport  «lu  ministère  de  l'Agriculture  du  Canada,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914. 
I  résenté  le  8  février  1915,  par  l'honorable  M.  Burrell. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  11. 

(Ce  volume  est  relié  en  deux  parties.) 

15a,  Rapport  du  Commissaire  de  la  laiterie  et  des  installations  frigorifiques,  pour  l'exercice 
clos  i'  31  mars  1914.  (Laiterie,  fruits,  extension  des  marchés  et  emmagasinage  à 
froid.)     Présenté  par  l'honorable  M.  Burrell,  1915. 

Jmprimi    pour  la  distribution  et  les  documents  pailcmentaires. 
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VOLUME  11— Suite. 

15b.  Rapport  du  directeur  général  vétérinaire,  pour  l'exerclc*    cloi    U    •  '  i    ma  i    ioiô.     Pi 
par  l'honorable  M.  Burrell,  1915. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  U  s  documenta  parlementa 

16.  Rapport  du  directeur  et  des  officiera  dea  fermes  expérimentale,   p^ui    l'exercice  clos  le  81 

mars  1914.    Présenté  le  1er  mars  1915,  par  l'honorable  M.   Burrell. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  lès  documents  parlementaires. 

VOLUME  12. 

17.  Statistiques  criminelles,  pour  l'exercice  terminé  le  30  septembre  1913.      (Annexe  «lu  rapport 

du  ministère  du  Commerce,  pour  l'année  1913.)     Présentées  par  su   <.<<r^(    Po'atér,   1915. 

Imprimées  pour  la  distribution  et   les  documents  parlementaires. 

18.  Relevé  des  élections  partielles   (douzième  parlement)   de  la  Chambre  des  Communea,  durant 

1914.     Présenté  par  l'honorable  M.  l'Orateur,  le  12  mars  1915. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  document  s  parlementaires. 

VOLUME  13. 

19.  Rapport  du  ministre  des  Travaux  publics,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.     Présenté  le 

8  février  1915,  par  l'honorable  M.  Rogers. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  14. 

20.  Rapport  du  ministère  des  Chemins  de  fer  et  des  Canaux,  pour  l'exercice  du  1er  avril  1913 

au  31  mars  1914.     Présenté  le  12  mars  1915,  par  l'honorable  M.  Cochrane. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20".  Statistiques  des  canaux,  pour  la  saison  de  navigation  de  1914.     Présentée  par  l'honorable 
M.  Cochrane,  le  9  avril  1915. 

Imprimées  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires 

20b.  Statistique  des  chemins  de  fer  du  Canada,  pour  l'année  expirée  le  30  juin  1914.     Présentée 
le  12  mars  1915,  par  l'honorable  M.  Cochrane. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  15. 

20c.  Le  neuvième  rapport  du  Bureau  des  commissaires  des  chemins  de  fer  du  Canada,  pour  l'an- 
née expirée  le  31  mars  1914.     Présenté  le  8  février  1915,  par  l'honorable  M.  Cochrane. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20'i*.  Statistique  des  téléphones  du  Canada,  pour  l'exercice  clos  le  30  juin  1914.     Présentée  le  17 
mars  1915,  par  l'honorable  M.  Cochrane. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20e.  Statistique  des  messageries  du  Canada,  pour  l'exercice  clos  le  30  juin  1914.     Présentée  par 
l'honorable  M.  Cochrane,  1915. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

20/.  Statistique  des  télégraphes  du  Canada,  pour  l'exercice  terminé  le  30  juin  1914.     Présentée 
le  17  mars  1915,  par  l'honorable  M.  Cochrane. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  16. 

21.  Quarante-septième  rapport  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  pour  l'exercice  1913- 

1914.     (Marine.)     Présenté  le  8  février  1915,  par  l'honorable  M.  Hazen. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

21b.  Rapport  et  témoignages  devant  la  Commission  royale  d'enquête  su  rie   désastre  de  VEm- 
press  of  Ireland.     Présentés  par  l'honorable  M.  Hazen,  1914. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
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VOLUME  17. 

22.  Liste  des  navires  publiée  par  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  étant  une  liste  des 

navires  inscrits  sur  les  livres  d'enregistrement  du  Canada  le  31  décembre   1914.     Pré- 
sentée par  l'honorable  M.  Hazen,  1915.  . 

.Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

23.  Supplément  au  quarante-septième  rapport  annuel  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêche- 

ries, de  l'inspection  des  bateaux  à  vapeur,  pour  l'exercice  1913-14.     Présenté  par  l'ho- 
norable M.  Hazen,  le  3  mars  1915. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  18. 

24.  Rapport  du  ministère  des  Postes,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.     Présenté  le  8  février 

1915,  par  l'honorable  M.  Casgrain. 

I-mprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  19. 

(Ce  volume  est  relié  en  deux  parties.) 

25.  Rapport  annuel  du  ministère  de  l'Intérieur,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914. — Volume  I. 

Présenté  le  8  mars  1915,  par  l'honorable  M.  Roche. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  20. 

25«.  Rapport  de  l'astronome   en  chef,   ministère  de  l'Intérieur,  pour  l'exercice  clos  le   31   mars 
1911.     Présenté  par  l'honorable  M.  Roche,  1915. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

25b.  Rapport  annuel  de  la  division  des  levés  topographiques  du  ministère  de  l'Intérieur,  1912-13. 
Présenté  par  l'honorable  M.  Roche,  1914. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

25c.  Rapport    sur    le    jaugeage    des    cours    d'eau,    pour    l'année    civile    de    1914.      Présenté    par 
l'honorable  M.  Roche,   1914. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  21. 

25<*.  Treizième  rapport  de  la  Commission  de  géographie  du  Canada,  pour  l'exercice  clos  le   30 
juin  1914.     Présenté  par  l'honorable  M.  Roche,  1915. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

25e.  Rapport  sur  les  forces  hydrauliques,  etc.,  de  la  rivière  à'  l'Arc,  saisons  de  1911-1913.     Pré- 
senté par  l'honorable  M.  Burrell,  1915. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

25/.  Rapport  sur  le  levé  hydrographique  de  la  Colombie-Britannique  pour  1913.     Présenté  par 
l'honorable  M.  Burrell,   1915. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  22. 

26.  Rapport   sommaire  de  la   division   de  géologie   du   ministère   des  Mines,   pour  l'année   civile 

de  1913.     Présenté,  1915. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

26".  Rapport  sommaire  de  la  division  des  mines  du  ministère  des  Mines,  pour  l'année  civile  de 
1913.      Présenté,   1914 .  .Imprimé  pour  la   distribution   et   les  documents  parleynentaires. 

VOLUME  23. 

27.  Rapport  du  département  des   Affaires  des  Sauvages,   pour  l'exercice  clos   le   31   mars   1914. 

Présenté  le  11  février  1915,  par  l'honorable  M.  Roche. 

28.  Rapport   de  la   Royale   gendarmerie   à   cheval    du    Nord  -Ouest,    1914.      Présenté   le   8    février 

19 15,  par  l'honorable  sir  Robert  Borden. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
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VOLUME  24. 

29.  Rapport  du  secrétaire  d'Etat  du  Canada,  pour  l'exercice  clos  le  31   mars  1914.     Présenté  le 

9  février  1915,  par  l'honorable  M.  Coderre. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  le$  documents  parlementaires. 

29b.  Rapport  sur  le  travail  de  la  division  des  Archives  publiques,  pour-  l'année  1913.  Présenté, 
1915 Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

30.  Liste  du  Service  civil,  1914.     Présentée,  le  9  février  1915,  par  l'honorable  M.  Coderre. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  25. 

31.  Sixième  rapport  annuel  de  la  Commission  du  service  civil  du  Canada,  pour  l'année  finissant 

le  31  août  1914.     Présenté  le  19  mars  1915,  par  l'honorable  M.  Coderre, 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

32.  Rapport  annuel  du  département  de  l'Imprimerie  et  de  la  Papeterie  publiques,  pour  l'exercice 

clos  le  31  mars  1914.     Présenté  le  6  avril  1915,  par  l'honorable  M.  Coderre. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

33.  Rapport  du  secrétaire  d'Etat  pour  les  Affaires  extérieures,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars 

1914.  '  Présenté  le  18  février,  par  sir  Robert  Borden. 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

34.  Rapport  du  ministre   de  la  Justice  sur  les  pénitenciers   du  Canada,   pour  l'exercice  clos  le 

31  mars  1914.     Présenté,   1915. 

Imprime  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

35.  Rapport  du  conseil  de  la  milice  du  Canada,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.     Présenté 

le  10  février  1915,  par  l'honorable  M.  Hughes. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

VOLUME  26. 

36.  Rapport  du  ministère  du  Travail,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.     Présenté  le  8  février 

1915,  par  l'honorable  M.  Crothers. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

36«.  Septième  rapport  sur  les  procédures  en  vertu  de  la  loi  des  enquêtes  en  matière  de  diffé- 
rends industriels,  1907,  pour  l'exercice  clos  le  31  mars  1914.  Présenté  le  8  février  1915, 
par  l'honorable  M.  Crothers. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

37.  Dixième  rapport  annuel  des  Commissaires  du  chemin  de  fer  Transcontinental,  pour  l'exer- 

cice clos  le  31  mars  1914.     Présenté  par  l'honorable  M.  Cochrane,  le  8  février  1915. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

37a.  Rapport  intérimaire  des  Commissaires  du  chemin  de  fer  Transcontinental,  pour  les  neuf 
mois  terminés  le  31  décembre  1914.  Présenté  le  15  février  1915,  par  l'honorable  M. 
Cochrane Pas  imprimé. 

38.  Rapport  du  département  du  Service  naval  pour  l'exercice  clos  le  31  mars   1914.     Présenté 

le  8  février  1915,  par  l'honorable  M.  Hazen. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaire ,-. 

VOLUME  27. 

39.  Quarante-septième  rapport  annuel  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  1913-14. — Pê- 

cheries.    Présenté  le  8  février  1915,  par  l'honorable  M.  Hazen. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

39a.  Enquête  sur  les  pêcheries  dans  les  baies  d'Hudson  et  de  James.  Présentée  par  l'honorable 
M.  Hazen,  1915 Imprimées  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

39b.  Supplément  au  47e  rapport  annuel   du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries    (division 
des  pêcheries) — Articles  sur  la  biologie  canadienne,  1911-14.     Partie  I — Biologie  maritime. 
Présenté  le  16  février  1915,  par  l'honorable  M.  Hazen. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 
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VOLUME  28. 

40.  Rapport  des  bibliothécaires  conjoints  du  Parlement.     Présenté  par  l'honorable  M.  l'Orateur, 

le  4  février  1914 -. Pas  imprimé. 

41.  Rapport  de  R.  A.   Pringle,   C.R.,  commissaire  chargé  de  faire  une  enquête  sur  le  paiement 

de  subventions  à  la  Compagnie  du  chemin  de  fer  de  Southampton,  ainsi  que  la  preuve, 
etc.,  faite  devant  le  commissaire.  Présenté  par  l'honorable  M.  Cochrane,  le  8  février 
1915 Pas  imprimé. 

42.  Règlement    radiotélégraphique    10G    concernant   la    portée   de   l'onde   radiotélégraphique   que 

devront  adopter  les  stations  de  bord  licenciées,  durant  la  période  des  hostilités  ;  et 

Modification  des  règlements  radiotélégraphiques  n°  103  (stations  de  bord  dans  les 
eaux  territoriales),  et  n°  104  (stations  de  bord  dans  les  ports).  Présenté  par  l'hono- 
rable M.  Hazen,  le  8  février  1915 •    ..Pas  imprimé. 

43.  Copie  du  décret  du  conseil  n°  260,  du  3  février  1915,  re  constitution  du  rang  de  second  dans 

la  marine  royale  canadienne.     Présentée  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  8  février  1915. 

Pas  imprimée. 

43«.  Copie  de  l'arrêté  en  conseil  n°  304,  du  18  février  1915,  au  sujet  des  positions  de  Lieutenant 
Commander  Engineer,  Lieutenant  Commander  R.C.N.V.R.,  dans  la  marine  royale  cana- 
dienne, conformément  à  l'article  47,  chap.  43,  9-10  Edouard  VII.  Présentée  par  l'hono- 
rable M.  Hazen,  le  11  mars  1915 .Pas  imprimée. 

43fc.  Copie  du  décret  du  conseil  n°  476,  du  6  mars. — Règlements  concernant  la  classification  des 
ingénieurs  officiers.     Présentée  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  15  mars  1915. 

44.  Copie  du  décret  du  conseil  n°  2175,  du  21  août  1914,  re  supplément  de  solde  pour  service  à, 

bord  des  sous-marins. 

Copie  du  décret  du  conseil  nc  2251,  re  chiffre  de  la  solde  et  allocations  pour  les 
sous-officiers  et  les  marins  prenant  du  service  volontaire  pour  le  temps  de  guerre. 

Copie  du  décret  du  conseil  n°  2960,  re  allocations  aux  membres  de  la  famille  de 
ceux  qui  sont  en  service  à  bord  des  navires  canadiens  de  Sa  Majesté.  Présentées  par 
l'honorable  M.  Hazen,  le  8  février  1915 Pas  imprimées. 

45.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  20  avril  1914,  pour  copie  de  tous  les  docu- 

ments, lettres,  soumissions,  etc.,  se  rapportant  à  l'achat  de  voitures  ou  fourgons  pour  le 
chemin  de  fer  Intercolonial  au  cours  des  années  1912  et  1913.  Présentée  le  9  février 
1915. — M.  Macdonald ~*-*r Pas  imprimée. 

45a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  daLe  du  15  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 
grammes, contrats,  lettres  et  autres  documents  concernant  l'achat  de  wagons  pour  le 
chemin  de  fer  Iritercolonial  depuis  le  1er  juillet  1914.  Présentée  le  9  avril  1915. — M. 
Macdonald Pas  imprimée. 

46.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  26  février  1914  pour  état  indiquant:    1.  Quel 

a  été  le  coût  moyen  par  mille  de  la  construction  du  chemin  de  fer  du  Pacifique-Cana- 
♦  dien,  depuis  le  commencement  jusqu'à  ce  jour.  2.  Quel  en  a  été  le  coût  moyen  par 
mille  durant  les  dix  dernières  années.  3.  Quel  prix  moyen  par  mille  la  Compagnie  du 
chemin  de  fer  du  Pacifique-Canadien  paie  en  loyer  pour  les  lignes  qu'elle  a  louées,  et 
quels  sont  les  noms  des  lignes  ainsi  louées.  4.  Quel  loyer  paie  le  Pacifique-Canadien  au 
chemin  de  fer  de  Toronto.  Grey  and  Bruce,  entre  Toronto  et  Owen-Sound.  Présentée  le 
9  février  1915. — -M.  Middlebro ..Pas  imprimée. 

47.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  juin  1914,  pour  état  des  revenus  du  fret 

expédié  et  reçu  et  des  voyageurs  aux  stations  suivantes  de  l'Intercolonial  durant  les 
<  xi-rcices  1913  et  1914,  en  donnant  séparément  le  montant  pour  chacune  de  ces 
stations:  Drummondville,  Rimouski,  Sainte-Flavie,  Matapédia,  Campbelltcn  et  Bathurst. 
Présentée  le  9  février  1915. — M.  Boulay ,.    mm    ..Pas  imprimée. 

48.  Répons»    a  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  juin  1914,  pour  état  donnant  les  noms  du 

personnel  employé  dans  les  divers  départements  des  bureaux  généraux  du  chemin  de 
fer  Iritercolonial  à  Moncton,  avec  leurs  salaires  respectifs  au  1er  avril  1914  Présentée 
le  9  févriei   1915. — M.  Emmerson Pas  imprimée. 

49.  Réponse  à  un  ordre  de  la   Chambre,  en  date  du  18  mai  1914,  pour  relevé  faisant  connaître 

i  mployés  du  chemin  de  fer  de  l'Ile-du-Prince-Edouard  dont  la  nomination 
■'■  été  ordonné*  entre  le  1er  janvier  1912  et  le  1er  mai  1914;  les  diverses  fonctions  qui 
leur  ont  été  assignées  i  t  l<  salaire  ou  les  gages  de  chacun  d'eux.  Présentée  le  9  février 
L914.     M.  Hughes   |  King    i-P.-E.) Pas  imprimée. 

49a,   Réponse  à   un  ordre  «le  la  Chambre,  en  date  du  18  mai  1914,  pour  relevé  faisant  connaître 

les  noms  et  postales  de  toutes  les  personnes  nommées  à  des  emplois  sur  le 

chemin  <i<    fer  <!<•  l'Ile-du  Prince-Edouard,  entre  le  1er  octobre  1911  et  le  temps  présent; 

ave»    énumération  des  emplois  auxquels  chacune  de  ces  personnes  a  été  nommée.     Pré- 

•    22  mars  1915.     M.  Hughes   (Kinjj,  I.-P.-E.) .Pas  imprimée. 
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VOLUME  28    Suite. 

5U.   Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février  11)14,  poui   étal  Indlquanl   les  noms, 
le  tonnage,  le  port  d'enregistrement  et  le  lieu  de  destination  <i<    tous  |.  s  vaisseaux  êtran 
gers,  tant  à  voiles  (îu'à  vapeur,  qui  sont  entrés  dans  le  port  de  Sydney  ou  sont  sortie  de 
oe   port   pendant   l'année  terminée  le  31  décembre  11)13.      Présenté*    U    '    '•     riel 
M .  Sinclair * .  .Pae  imprimée. 

51.  Réponse  à  un  ordre  (le  la  Chambre,  en  date  du  1er  juin  1914,  pour  copie  de  tonte  la  C< 

pondance  échangée  entre  le  ministère  de  la  Justice  et  le  procureur  général   de  Qu 

au  sujet  de  la  nomination  de  juges,  depuis  le  premier  jour  de  février  1913,     Pr< 

9  février  1914. — Sir   WilfHd  Laurier V'a.s  imprimée. 

52.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  30  mars  1914,  pour  sommaire  faisant   con- 

naître: 1.  Les  détails  des  inventeurs  et  de  la  valeur  de  la  succession  de  feu  George  A. 
Montgomery,  registrateur  à  Régina,  dont  la  succession  est  revenue  à,  la  Couionne  par 
déshérence.  2.  La  somme  réalisée  à  Régina  ou  ailleurs,  par  la  conversion  en  argent 
des  biens  de  cette  succession.  3.  Les  frais  payés  ou  autorisés,  avec  les  noms  de^  i"i- 
sonnes  et  les  différentes  sommes  payées  ou  allouées,  avant  que  le  résidu  ait  été  versé  '■< 
à  la  Couronne.  4.  La  somme  définitive  reçue  par  la  Couronne.  5.  Ce  qui  est  advenu  de 
cette  dernière  somme,  les  noms  des  personnes  à  qui  quelque  argent  a  été  payé  et  les 
montants  respectifs  de, ces  paiements  ainsi  faits  ou  alloués  depuis  que  la  Couronne  a. 
reçu  le  résidu  de  la  succession.  6.  Un  état  indiquant  la  différence  entre  les  rapports 
de  l'ex-ministre  et  du  ministre  actuel  de  la  Justice  quant  à  la  manière  dont  on  a  dis- 
posé de  cette  déshérence,  et  copie  de  la  correspondance  et  des  représentations  qui  ont 
été  cause  du  changement.  7.  La  balance  réelle  maintenant  en  main,  et  comment  on 
se  propose  d'en  disposer.     Présentée  le  9  février  1915. — M.  Graham .  .    ..Pas  imprimée. 

53.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  16  mars  1914,  pour:    1.  Relevé  faisant  con- 

naître les  noms  de  toutes  les  personnes  des  deux  sexes  qui  ont  été  trouvées  coupables 
d'offenses'  capitales  en  Canada,  dans  chaque  province,  en  chaque  année  depuis  le  1er 
juillet  1867  jusqu'au  2  février  1914,  avec  mention  de  l'offense,  et  si  et  comment  la  sen- 
tence a  été  exécutée,  par  l'application  de  la  peine  capitale  ou  autrement,  et  comprenant 
les  noms  des  personnes  trouvées  coupables  ;  les  dates  des  sentences  ;  les  crimes  dont 
elles  étaient  coupables  ;  la  iiature  des  sentences  ;  les  noms  des  juges  prononçant  la  sen- 
tence, et  de  quelle  manière  la  sentence  a  été  exécutée.  2.  Relevé  faisant  connaître  les 
personnes,  de  l'un  ou  l'autre  sexe,  trouvée-  coupables,  et  pour  lesquelles  il  a  été  sursis 
à  l'exécution  de  la  peine  capitale  pronom  contre  elles,  au  cours  de  la  même  période,  y 
compris  les  noms  de  ces  personnes  ;  la  daL,  de  la  sentence  ;  le  crime  commis  ;  la  nature 
de  la  sentence  ;  les  noms  des  juges  qui  ont  prononcé  la  sentence,  et  les  sentences  com- 
muées, et  dans  ce  dernier  cas,  la  nature  de  la  commutation.  3.  Relevé  de  toutes  les 
personnes  en  Canada,  et  dans  chaque  province,  au  cours  de  la  même  période,  trouvées 
coupables  de  meurtre  ou  d'homicide,  dont  les  sentences  ont  été  mitigées,  ou  qui  ont 
obtenu  le  pardon  absolu,  avec  mention  des  offenses  dont  elles  ont  été  trouvées  coupa- 
bles, y  compris  les  noms  ;  la  date  de  la  sentence  ;  la  nature  de  l'offense  ;  la  nature  de  la 
sentence,  et  la  nature  et  la  date  de  la  mitigation  de  la  sentence.  4.  Relevé  de  cas  sur- 
venus au  cours  de  la  même  période  et  dans  lesquels  appel  a  été  porté  par  les  personnes 
trouvées  coupables  de  crime  capital  à  Son  Excellence  le  Gouverneur  en  conseil,  deman- 
dant l'exercice  de  la  prérogative  royale  du  pardon  ou  de  la  mitigation  de  la  sentence,  y 
compris  les  noms  de  ces  personnes  ;  les  dates  des  sentences  et  les  endroits  où  elles  ont 
été  prononcées  ;  le  crime  ;  la  nature  de  la  sentence  :  la  date  de  l'appel  et  le  résultat  qui 
s'en  est  suivi.     Présentée  le  9  février  1915. — M.  Wilson   (Laval) Pas  imprimée. 

54.  Règlements  et  ordonnances  générales  de  la  cour  de  l'Echiquier  du  Canada  édictés  respec- 

tivement le  23  septembre  1914  et  le  18  juin  1914.  Présentés  par  l'honorable  M.  Co- 
derre,  le  9  février  1915 Pas  imprimés. 

54a    Règlements  et  ordonnances  générales  de  la  cour  de  l'Echiquier  édictés  le  15  février  1915. 
Présentés  par  l'honorable  M.  Coderre,  le  16  mars  1915 ..Pas  imprimés. 

55.  Ordonnances  du  Territoire  du  Yukon  passées  par  le  Conseil  du  Yukon  en  1914.     Présentées 

par  l'honorable  M.  Coderre,  le  9  février  1915 Pas  imprimées. 

56.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  18  mai  1914,  pour  état  détaillé  des  sommes 

d'argent  payées  aux  personnes  suivantes  :  J.  F.  Farrington,  $248.25  ;  B.  H.  Smith, 
$469.50  ;  et  H.  C.  Dash,  $182.40, — tel  que  mentionné  dans  les  Débats  de  cette  session, 
page  3071.     Présentée  le  9  février  1915. — M.  McLean    {Halifax) Pas  imprimée. 

57.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  16  mars  1914,  pour  copie  des  instructions 

données  à  Charles  Wm  Flynn,  avocat,  chargé  de  s'enquérir  des  accusations  portées  con- 
tre des  employés  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  dans  le  comté  de  Bonaven- 
ture,  et  aussi,  copie  des  rapports  faits  à  la  suite  de  ces  enquêtes.  Présentée  le  9  février 
1914. — M.  Marcil   (Bonaventure) Pas  Aviprimée. 
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58.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  27  avril  1914,  pour  copie  de  tous  documents 

concernant  la  demande  adressée  au  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  de  desti- 
tuer Ulric  Dion,  gardien  du  phare  à  Saint-Charles  de  Caplan,  Québec,  et  de  nommer  à 
sa  place  Orner  Arsenault,  et  aussi,  concernant  la  décision  prise  par  le  ministère  à  ce 
sujet.     Présentée  le  9  février  1915.— M.  Mardi  (BonavenUire) Pas  imprimée. 

59.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  9  février  1914,  pour  copie  de  tous  les  arran- 

gements faits  et  passés  entre  le  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  ou  le  gou- 
vernement, et  des  compagnies  de  chemins  de  fer  et  de  messageries,  y  compris  l'Intercolo- 
nial.  concernant  le  transport  du  poisson  frais  par  train  de  fret  rapide  ou  par  message- 
ries, depuis  l'année  1906  ;  aussi,  copie  de  toutes  garanties  données  à  des  compagnies 
de  chemins  de  fer  ou  de  messageries  par  le  gouvernement  ou  quelqu'un  de  ses  départe- 
ments au  sujet  de  ce  transport,  tivec  un  état  de  tous  déboursés  faits  par  le  département 
de  la  Marine  et  des  Pêcheries,  chaque  année,  aux  termes  des  dits  arrangements  ou  ga- 
ranties, faisant  la  distinction  entre  les  déboursés  faits  à  compte  du  transport  par  train 
de  fret  rapide  et  les  déboursés  à  compte  du  transport  par  messageries  ;  aussi,  état  don- 
nant le  nombre  de  wagons-glacières,  subordonnément  à  garantie  par  le  ministère  de 
la  Marine  et  des  Pêcheries,  expédiés  par  train  de  fret  rapide  de  Mulgrave  ou  Halifax  à 
Montréal,  chaque  année  civile  depuis  1906,  et  le  nombre  de  tonnes  de  marchandises 
transportées  par  ces  wagons  chaque  année  ;  aussi,  le  nombre  de  wagons-glacières  de 
messageries  expédiés  de  Mulgrave  et  Halifax  à  Montréal,  jusqu'au  31  décembre  1913, 
aux  termes  d'un  arrangement  conclu  depuis  1911  entre  le  ministère  de  la  Marine  et  des 
Pêcheries  et  les  compagnies  de  chemins  de  fer  ou  de  messageries,  ou  les  deux,  aussi,  le 
nombre  de  tonnes  de  poisson  frais  transportées  par  des  compagnies  de  messageries 
avant  le  31  décembre  1913,  aux  termes  de  l'arrangement  en  dernier  lieu  mentionné; 
aussi,  le  montant  payé  jusqu'au  31  décembre  1913  par  le  ministère  de  la  Marine  et 
des  Pêcheries,  aux  termes  de  l'arrangement  en  dernier  lieu  mentionné  ;  aussi,  le  nom- 
bre de  tonnes  de  poisson  frais  transportées  par  des  compagnies  de  messageries  de 
Mulgrave  et  Halifax  à  des  points  dans  l'ouest  depuis  1906,  dont  le  gouvernement  a  payé 
un  tiers  du  transport,  mais  non  conformément  aux  termes  du  dit  arrangement  conclu, 
comme  il  est  dit  ci-dessus,  depuis  1911.     Présentée  le  9  février  1915. — M.  Sinclair. 

Pas  imprimée. 

60.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  20  avril  1914,  pour  état  indiquant  tous  les 

bureaux  de  poste  dans  les  divers  comtés  de  la  province  de  la  Nouvelle-Ecosse  pour  les- 
quels il  est  payé  une  redevance  ou  un  loyer,  et  une  allocation  pour  chauffage  et  éclai- 
rage, avec  mention  du  montant  de  ces  allocations  dans  chaque  cas.  Présentée  le  9 
février  1915. — M.  Chisholm    (Antigonish) Pas  imprimée. 

61.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  16  mars  1914,  pour  copie  de  tous  télégram- 

mes, lettres,  correspondance,  etc.,  échangées  en  1913  au  sujet  du  transport  des  malles 
entre  Grand-River-Falls  et  Grand-River,  comté  de  Richmond,  et  de  l'adjudication  de 
l'entreprise  à  Malcolm  McCuspic.     Présentée  le  9  février  1915. — M.  Kyte. 

Pas  imprimée. 

62.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  mai  1914,  pour  copie  de  tous  télégram- 

mes,  lettres,   correspondance   et  mémoires   depuis   le   1er   novembre   1911,   concernant  le 

bureau  de  poste  de  Johnston,  comté  de  Richmond,  N.-E.,  les  plaintes  portées  contre  le 

maître  de  poste  actuel  et  les  recommandations  faites  pour  sa  destitution.     Présentée  le 

'  9  février  1915. — M.  Kyte Pas  imprimée. 

63.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  20  avril  1914,  pour  copie  de  tous  télégram- 

mes, papiers,  lettres,  pétitions,  etc.,  concernant  le  changement  du  site  du  bureau  de 
poste  au  village  de  Saint-Lazare,  comté  de  Bellechasse,  Québec.  Présentée  le  9  février 
1915. — M.  Lemieux Pas  imprimée. 

64.  Sommaire  des  mandats  du  Gouverneur  général   émis  depuis  la   dernière  session   du   Parle- 

mont,  imputables  sur  l'exercice  financier  1914-1915.  Présenté'  par  l'honorable  M. 
White,  le  9  février  1915 Pas  imprimé. 

65.  Relevé  des  dépenses  au  chapitre  des  "Dépenses  diverses  imprévues",  depuis  le  18  août  1914 

jusqu'au  4  février  1915,  conformément  à  la  loi  des  Subsides  de  1914.  Présenté  par  l'ho- 
norable M.  White,  le  9  février  1915 ..Pas  imprimé. 

06.  Relevé  des  sommos  payées  au  cours  de  Tannée  terminée  le  31  décembre  1914  pour  pensions 
<t  retraites  dans  le  sorviee  civil,  et  faisant  connaître  le  nom,  le  grade,  le  salaire,  le  ser- 
vice, l'allocation  et  la  cause  de  la  fin  d'emploi  de  chaque  fonctionnaire  mis  à  sa  pension 
ou  à  sa  retraite,  et  si  la  vacance  a  été  remplie  par  promotion  ou  nouvelle  nomination, 
«  i  le  salaire  de  tout  fonctionnaire  nouvellement  nommé.  Présenté  par  l'honorable  M. 
WTiite,  le  9  février  1915 ..    .  .Pas  imprimé. 

67.  R  recettes  et  des  dépenses  de  la  Commission  d'embellissement  d'Ottawa,  au  31 
rn.i  i  s  191  1.     Présenté  par  l'honorable  M.  White,  le  9  février  1914 Pas  imprimé. 
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68.  Etat  ilts  affaires  d<-  la  Société  Royale  du  Canada,  pour  l'année  expirée  le  30  avril  1914.  Pré- 
senté par  l'honorable  M.  White,  le  9  février  1915 Pas  Imprimé. 

0.9.  Tableau  indiquant  la  moyenne  des  hommes  employés  dans  la  police  fédérale  pendant  chaque 
mois  de  l'année  1914,  aeve  la  liste  de  leur  rémuncration  et  frais  de  route,  en  vertu  Aen 
Statuts  revisés  du  Canada,  chap.  91,  sec.  6,  par.  2.  Présenté  par  l'honorable  M.  Do- 
herty,  le  10  février  1915 Pas  imprimé. 

70.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  16  janvier  1913,  pour  copie  des  plans,  rapports, 

relevés  des  sondages,  et  toutes  autres  informations  analogues  sur  les  ports  de  Chur- 
chill et  de  Fort-Nelson  venant  du  ministère  des  Chemins  de  fer  et  des  Canaux.  - 
(Sénat) • Pas  imprimée. 

71.  Réponse  à  un  ordre   du  Sénat,   en   date  du   20   avril   1914,   pour  rapport  indiquant:     1.  Les 

titres  de  tous  les  livres,  pamphlets  et  autres  imprimés  publiés  par  l'imprimeur  du  Roi 
pendant  l'année  expirée  le  31  mars  1914.  2.  Le  nombre  de  chacun  de  ces  livres,  pam- 
phlets et  autres  documents  imprimés  pendant  la  dite  année,  le  nombre  des  exemplaires 
distribués  ainsi  que  la  date  de  distribution.  3.  Le  nombre  de  pages  de  chacun.  4.  Le 
coût  de  chacun.  5.  L'autorisation  pour  l'impression  et  la  publication  des  dits  livres, 
pamphlets  et  documents. —  (Sénat) .Pas  imprimée. 

72.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  30  avril  1914,  pour  propositions  soumises  au  gou- 

vernement relativement  à  la  construction  du  canal  Montréal-Ottawa-Baie-Georgienne, 
et  de  toute  la  correspondance  s'y  rapportant. —  (Sénat) ..Pas  imprimée. 

72«.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février  1914,  pour  copie  de  tous  mémoi- 
res et  pétitions  provenant  de  corps  commerciaux  ou  autres  au  sujet  de  la  construction 
immédiate  du  canal  de  la  baie  Géorgienne  et  de  toute  correspondance  s'y  rapportant 
depuis  le  24  décembre  1914.     Présentée  le  4  mars  1915. — Sir  Wilfrid  Laurier. 

Pas  imprimer. 

73.  Copie  des  ordres  généraux  de  la  milice  émis  entre  le  25   novembre  1913  et  le  24  décembre 

1914. —  (Sénat) Pas  imprimée. 

74.  Copie  de  la  correspondance  concernant  le  contrôle  de  l'exportation  du  nickel.     Présentée  par 

sir  Robert  Borden,  le  11  février  1915 Pas  imprimée. 

75.  Mémoire  sur  les  opérations  du  ministère  de  la  Milice  et  de  la  Défense. — Guerre  européenne, 

1914-15.     Présenté  par  l'honorable  M.  Hughes,  le  11  février  1915 Pas  imprimé. 

76.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  6  avril  1914,  pour  copie  de  tous  télégrammes, 

correspondance,  lettres,  plaintes  et  documents  de  toute  nature,  reçus  par  le  ministère 
du  Commerce  au  cours  des  années  1913  et  1914  au  sujet  de  la  route  suivie  par  les 
steamers  à  destination  de  Pictou,  Mulgrave  et  Chéticamp.  Présentée  le  11  février  1915. 
— M.  Chisholm  (Inverness) Pas  imprimée. 

77.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  juin  1914,  pour  copie  de  tous  documents 

concernant  une  demande  ou  des  demandes  faites  au  surintendant  général  des  Affaires 
des  sauvages  ou  au  département  pour  un  amendement  à  la  loi  des  sauvages  en  vue  de 
faciliter  la  vente  de  la  réserve  Sauvage  de  Restigouche,  Québec, — ou  concernant  l'acqui- 
sition, d'une  autre  manière,  de  toute  ou  partie  de  la  dite  réserve  pour  fins  industrielles 
ou  autres,  et  de  toutes  réponses  faites  dans  l'espèce.  Présentée  le  11  février  1915. — 
M.  Marcil  (Bonaventure) ' .  .    .  .Pas  imprimée. 

78.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  2  février  1914,  pour  liste  des  noms  des  ma- 

rins qui  ont  été  employés  sur  VEurcka  durant  les  années  1910,  1911,  1912  et  1913.  Pré- 
sentée le  12  février  1915. — M.  Boulay Pas  imprimée. 

79.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  avril  1914,  pour  relevé  faisant  connaître 

quel  est  le  chiffre  de  l'émission  totale  des  obligations  de  la  Canadian  Northern  Railway 
Company  et  des  compagnies  affiliées  ;  quel  est,  jusqu'à  date,  le  coût  total  de  la  construc- 
tion des  lignes  de  chemins  de  fer  composant  le  réseau  du  Canadian  Northern,  y  compris 
les  termini,  voies  de  garage,  etc.     Présentée  le  12  février  1915. — M.  Murphy. 

Pas  imprimée. 

80.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  18   mai  1914,  pour  copie  de  tous  papiers, 

documents,  rapports  et  preuve  concernant  la  destitution  ou  la  destitution  projetée  de 
W.  A.  Case,  attaché  au  service  de  la  quarantaine,  à  Halifax,  N.-E.  Présentée  le  12 
février  1915 — M.  McLean   (Halifax) Pas  imprimée. 

81.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du   26  février   1914,   pour  état   indiquant:     1. 

Quels  étaient  les  taux  imposés  en  1912  et  1913  pour  le  transport  du  blé  des  ports  cana- 
diens à  des  ports  du  Royaume-Uni  par  les  lignes  de  steamers  du  Pacifique-Canadien,  de 
la  Compagnie  Allan  et  du  Canadian  Northern.  2.  Quels  profits  ont  été  réalisés  par  ces 
lignes  de  steamers  qui  transportaient  seulement  du  blé,  ou  du  blé  avec  d'autres  produits. 
Présentée  le   12  février  1915. — Sir  James  Aikins Pas  imprimée. 

19 


79241— 2£ 


5  George  V  liste  des  documents  parlementaires  A.  1915 


VOLUME  2S— Suite. 

82.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  16  février  1914,  pour  copie  de  tous  les  rap- 

ports, requêtes,  mémoires,  lettres,  télégrammes  et  autres  documents  concernant  le  dépla- 
cement, la  suspension  ou  la  destitution,  par  l'administration  de  l'Intercolonial,  de  War- 
ren  Carter  et  de  Frederick  Avard,  employés  dans  le  service  du  transport  des  marchan- 
dises, par  l'Intercolonial,  à  Sackville,  N.-B.  ;  et  de  tous  les  télégrammes,  lettres  et  autre 
correspondance  de  record  au  ministère  des  Chemins  de  fer  et  Canaux,  au 
dans  les  bureaux  de  ce  chemin  de  fer  à  Moneton,  ou  dans  l'un  quelconque  des, départe- 
ments de  l'administration,  adressés  au  ministre  des  Chemins  de  fer  et  des  Canaux,  ou 
à  l'un  ou  l'autre  des  membres  du  gouvernement  ou  des  fonctionnaires  du  ministère 
des  Chemins  de  fer  et  des  Canaux  ou  de  l'Intercolonial,  par  qui  que  ce  soit  du  comté  de 
Westmoreland,  N.-B.,  se  rapportant  en  quelque  manière  que  ce  soit  aux  employés  sus- 
nommés et  à  leur  destitution  ; — et  notamment  de  toutes  lettres  envoyées  à  F.  P.  Brady, 
surintendant  général  de  l'Intercolonial,  par  qui  que  ce  soit  de  Sackville,  N.-B.,  ou  d'ail- 
leurs, et  de  toute  réponse  aux  documents  susmentionnés.  Présentée  le  12  février  1915. 
— M.  Emmerson Pas  imprimée. 

83.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  23  mars  1914,  pour  sommaire  faisant  con- 

naître quelles  enquêtes  ou  autres  missions  ont  été  confiées  par  le  gouvernement  ou  l'un 
ou  l'autre  de  ses  départements,  à  G.  Howard  Ferguson,  député  du  collège  électoral  de 
Grenville,  dans  l'assemblée  législative  d'Ontario  ;  quelle  somme  a  été  payée  au  dit  C. 
Howard  Ferguson  par  le  gouvernement,  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  départements,  à  titre 
d'honoraires  ou  pour  déboursés,  depuis  le  21  septembre  1911,  et  quelle  somme  reste  à  lui 
payer  ;  quelle  somme  a  été  payée  au  dit  G.  Howard  Ferguson  par  le  gouvernement,  ou 
l'un  ou  l'autre  de  ses  départements,  depuis  le  21  septembre  1911,  à  quelque  autre  titre 
que  ce  soit.     Présentée  le  12  février  1915.— M".  Proulx Pas  imprimée. 

84.  Autre  réponse  supplémentaire  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  28  avril  1913,  pour  liste 

de  tous  les  journaux  en  Canada  dans  lesquels  ont  été  insérées  des  annonces  par  le  gou- 
vernement ou  quelqu'un  de  ses  ministres,  officiers  ou  départements  entre  le  10  octobre 
1911  jusqu'à  date,  avec  un  relevé  du  montant  brut  payé  à  cette  fin,  pendant  la  susdite 
période,  à  chacun  de  ces  journaux  ou  à  leurs  propriétaires.  Présentée  le  12  février  1915. 
— M.  Sinclair Pas  imprimée. 

84«.  Autre  réponse  supplémentaire  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  30  avril  1913,.  pour 
état  donnant  la  liste  de  tous  les  journaux  en  Canada  dans  lesquels  ont  été  insérées  des 
annonces  par  le  gouvernement  ou  par  quelqu'un  de  ses  ministres,  officiers  ou  départe- 
ments entre  le  10  octobre  1906  et  le  10  octobre  1907,  et  entre  les  dites  dates  de  chacune 
des  années  suivantes  jusqu'au  10  octobre  1911  ;  aussi,  état  du  montant  brut  payé  pour 
cet  objet,  pendant  les  années  susdites  à  chacun  des  dits  journaux  ou  à  leurs  propriétaires. 
Présentée  le  12  février  1915. — M.   Thornton Pas  imprimée. 

85.  Réponse  partielle  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  4  mars  1914,  pour  relevé  faisant 

connaître  combien  d'employés  du  gouvernement  fédéral  du  Canada  à  quelque  titre  que 
ce  soit,  et  par  l'un  quelconque  des  départements,  ont  été  destitués  depuis  le  10  octobre 
1911  jusqu'à  ce  jour;  combien  ont  démissionné;  combien  ont  abandonné  leur  poste; 
combien  parmi  les  déserteurs  ont  été  punis  ;  combien  de  nouv^iux  employés  ont  été 
nommés  au  cours  de  la  période  susdite.     Présentée  le  12  février  1915. — M.  Boivin. 

Pas  imprimée. 

85«.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  4  mars  1914,  pour  relevé  faisant  connaître 
combien  d'employés  du  gouvernement  fédéral  du  Canada  à  quelque  titre  que  ce  soit,  et 
par  l'un  quelconque  des  départements,  ont  été  destitués  depuis  le  10  octobre  1911  jus- 
qu'à ce  jour;  combien  ont  démissionné;  combien  ont  abandonné  leur  poste;  combien 
parmi  les  déserteurs  ont  été  punis  ;  combien  de  nouveaux  employés  ont  été  nommés  au 
cours  de  la  période  susdite.     Présentée  le  4  mars  1915. — M.  Boivin  Pas  imprimée. 

85b.  Autre  réponse  supplémentaire  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  4  mars  1914,  pour 
relevé  faisant  connaître  combien  d'employés  du  gouvernement  fédéral  du  Canada,  à 
quelque  titre  que  ce  soit,  et  par  l'un  quelconque  des  départements,  ont  été  destitués 
depuis  le  10  octobre  1911  jusqu'à  ce  jour;  combien  ont  démissionné;  combien  ont  aban- 
donné leur  poste  ;  combien  parmi  les  déserteurs  ont  été  punis  ;  combien  de  nouveaux 
employés  ont  été  nommés  au  cours  de  la  période  susdite.  Présentée  le  12  mars  1915. — 
M.  Boivin Pas  imprimée. 

85'.  Autre  réponse  supplémentaire  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  4  mars  1914,  pour 
relevr-  faisant  connaître  combien  d'employés  du  gouvernement  fédéral  du  Canada,  à 
quelque  titre  que  ce  soit,  et  par  l'un  quelconque  des  départements,  ont  été  destitués 
depuis  le  10  octobre  1911  jusqu'à  ce  jour;  combien  ont  démissionné;  combien  ont  aban- 
donné leur  poste;  combien  parmi  les  déserteurs  ont  été  punis;  combien  de  nouveaux 
employés  ont  été  nommés  au  cours  de  la  période  susdite  .  Présentée  le  12  mars  1915. — 
M.   Boivin Pas  imprimée. 

85''.  Autre  réponse  supplémentaire  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  4  mars  1915,  pour 
relevé  faisanl  connatttë  combien  d'employés  du  gouvernement  fédéral  du  Canada,  à 
quelque   titre   que   ce   sojt,    «t    par    l'un    quelconque   des   départements,   ont   été   destitués 
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depuis  le  10  octobre  1911  Jusqu'à  <■(   jour;  combien  ont  ai  ont  aban 

donné  leur  poste;  combien  parmi  les  déserteurs  onl  ét<  punU  combien  de  nouveaux 
employés  onl  été  nommés  au  cours  de  la   période    susdite.     Pr<  !   avril   1915. 

M.  Boivin l'as  {■>, un 

86.  Autre  réponse  supplémentaire  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du   ih  février  1914,  pour 

copie  de  tous  les  mémoires,  accusations,  plaintes,  correspondance  ei  télégrammes,  qui 
n'ont  pas  déjà  été  produits,  relatifs  aux  fonctionnaires  d<  l'un  quelconque  des  départe 
ments  de  l'Etat  renvoyés  du  service,  dans  la  province  de  l'Ile-du-Prince-Edouard,  depuis 
le  10  octobre  1911,  y  compris  le  nombre  de  ces  fonctionnaires;  copie  des  rapports  des 
enquêtes  tenues  au  sujet  des  accusations  portées;  relevé  faisant  connaître  les  dépenses 
entraînées  par  chaque  enquête,  les  noms  des  personnes  nommées  aux  postes  devenue 
vacants,  et  la  nature  des  recommandations  produites  en  faveur  des  nouveaux  titulaires. 
Présentée  le   12   février   1915. — M.  Hughes    (  Kiny) Pas  imprimée, 

87.  Réponse  partielle  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du   18   mai   1914,  pour  état   indiquant 

tous  les  cas  dans  lesquels  Charles  Seager,  de  Goderich,  a  agi  en  qualité  de  commissaire 
du  gouvernement  pour  s'enquérir  de  la  conduite  de  fonctionnaires  accusés  d'in^« 
politique  ou  autres  méfaits  depuis  l'année  1896  jusqu'à  l'année  1900,  inclusivement  <  I 
donnant  les  noms  de  tous  les  fonctionnaires'  destitués  à  la  suite  des  rapports  du  dit 
Seager,  les  emplois  de  ces  fonctionnaires  et  la  date  des  destitutions  ;  aussi,  copie  de  la 
preuve  faite  et  des  rapports  des  commissaires  dans  tous  ces  cas;  aussi,  relevé  des  hono- 
raires payés  au  dit  Charles  Seager  pour  avoir  conduit  ces  enquêtes.  Présentée  le  12 
février  1915. — M.  Clark  (Bruce) Pas  imprimée. 

88.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  16  mars  1914,  pour  copie  de  tous  les  docu- 

ments, lettres,  correspondance,  télégrammes,  plaintes,  etc.,  touchant  en  quelque  ma- 
nière que  ce  soit  à  l'administration  de  la  piscifacture  du  saumon  à  North-East-Mar- 
garee,  et  du  vivier  à  Margaree-Harbour,  depuis  1911  jusqu'à  ce  jour.  Présentée  le  15 
février  1915. — M.  Chisholm    (Inverness) Pas  imprimée. 

89.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en  date  du  11  mai  1911, 

pour  copie  de  tous  papiers,  lettres,  télégrammes,  arrêtés  du  conseil,  contrats,  soumis- 
sions et  autres  documents  en  la  possession  du  ministère  des  Travaux  publics  ou  du  mi- 
nistère de  la  Milice  et  de  la  Défense,  concernant  la  construction  d'un  arsenal  à  Am- 
herst,  N.-E.     Présentée  le  15  février  1915. — M.  Sinclair ..Pas  imprimée. 

90.  Lettres    de    l'honorable    Louis    P.    Pelletier,    M. P.,    et    l'honorable    Wilfrid    B.    Nantel,    M. P., 

donnant  leur  démission  comme  ministre  des  Postes  et  ministre  du  Revenu  de  l'Intérieur, 
respectivement,  et  lettres  du  premier  ministre  en  accusant  réception.  Présentées  par  sir 
Robert  Borden,  le  15  février  1915 Pas  imprimées. 

91.  Rapports  des  officiers  enquêteurs  sur  les  chaussures  fournies  au  contingent  canadien.     Pré- 

senté par  l'honorable  M.  Hughes,  le  15  février  1915 Pas  imprime. 

92.  Règlements  édictés  sous  l'empire  de  la  loi  des  insectes  destructeurs  et  autres  fléaux.     Pré- 

sentés par  l'honorable   M.    Burrell,   le   16   février   7915 Pas   imprimés. 

93.  Rapport  sur  les  opérations  de  la  loi  d'instruction  agricole,   1913,  en  conformité  de  l'article 

8  de  cette  loi.     Présenté  par  l'honorable  M.  Burrell,  le  16  février  1915. 

Imprimé  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

93a.  Réponse  supplémentaire  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en 
date  du  9  février  1914,  pour  copie  de  tous  arrangements  entre  le  gouvernement  et  les 
diverses  provinces  aux  termes  de  la  loi  sur  l'instruction  agricole.  Présentée  le  19  février 
1915. — Sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimée. 

93b.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  20  avril  1914,  pour  copie  de  tous  docu- 
ments, correspondance,  lettres,  requêtes,  rapports,  etc.,  échangés  entre  le  Dr  C.  C. 
James,  M.  J.  C.  Chapais,  et  chacun  des  ministères  d'agriculture  provinciaux,  se  rappor- 
tant à  la  distribution  et  à  l'administration  du  subside  fédéral  aux  provinces  pour  l'agri- 
culture, depuis  l'octroi  du  dit  subide.  Présenté  le  23  février  1915. — M.  Lapointe  (Ka- 
rnouraska) Pas  imprimée. 

94.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février  1914,  pour  copie  de  tous  télégram- 

mes, correspondance,  instructions,  recommandations  et  autres  documents  échangés  entre 
la  Conimission  des  pêcheries  des  crustacés  de  1913  et  le  ministère  de  la  Marine  et  des 
Pêcheries,  à  compter  de  la  date  de  l'établissement  de  la  dite  commission  jusqu'au  31 
décembre  1913,  excepté  les  documents  qui  ont  été  inclus  dans  le  rapport  imprimé  de  la 
février  1915. — M  .Chisholm   (Inverness) Pas  imprimée. 

95.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  16  mars  1914,  pour   copie  de  tous  les  docu- 

ments, correspondance,  soumissions,  télégrammes,  plaintes,  etc.,  se  rapportant  en  quel- 
manière  que  ce  soit  au  service  de  la  cueillette  du  frai  pour  l'établissement  d'élevage  du 
homard  à  Margaree  au  cours  des  années  1911-12,  1912-13  et  1913-14.  Présentée  le  16 
16  février  1915. — M.  Chisholm    (Inverness)..' Pas  imprimée. 
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96.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  10  février  1915,  pour  état  indiquant  la  quan- 

tité de  charbon  importée  des  Etats-Unis  en  1914  dans  l'Alberta,  la  Saskatchewan  et  le 
Manitoba,  respectivement,  et  le  montant  des  droits  perçus  dans  chacune  des  dites  provin- 
ces au  cours  de  la  dite  année.     Présentée  le  16  février  1915. — M.  Buchanan. 

Pas  imprimée. 

97.  Huitième  rapport  conjoint  des  commissaires  chargés  de  tracer  le  méridien  du  141me  degré 

de  longitude  ouest.     Présentée  par  l'honorable  M.  Roche,  le  18  février  1915. 

Pas  imprimée. 

98.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  20  avril  1914,  pour  copie  de  la  convention 

intervenue  entre  le  gouvernement  du  Canada  et  la  Compagnie  du  chemin  de  fer  du  Pa- 
cifique-Canadien à  l'époque  où  a  été  fait  l'octroi  spécial  de  terres,  en  vertu  de  laquelle 
la  dite  compagnie  a  pu  obtenir  cet  octroi  de  terres  dans  un  seul  bloc  aux  fins  d'y  établir 
son  système  actuel  d'irrigation  à  l'est  de  Calgary,  dans  la  province  de  l'Alberta.  Pré- 
sentée le  18  février  1915. — M.  Buchanan Pas  imprimée. 

99.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  23  mars  1914,  pour  copie  de  tous  télégram- 

mes, lettres  et  autres  documents  se  rattachant  à  la  vente  de  tout  bois  quelconque  sur 
l'île  Parry,  district  de  Parry-Sound,  et  dos  annonces,  conventions  d'achats  et  tous  au- 
tres documents  ayant  trait  à  cette  vente  ou  concession  forestière  à  toutes  personnes  ou 
personne  quelconque.     Présentée  le  18  février  1915.— M.  Arthiirs  Pas  imprimée. 

100.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février  1914,  pour  état  faisant  connaître 

les  motifs  de  la  destitution  de  M.  Larivière,  agent  des  terres  fédérales  à  Grouard,  les 
dates  de  sa  nomination  et  de  son  renvoi  et  son  salaire  à  l'époque  de  son  renvoi  ;  aussi, 
le  nom  de  l'agent  nommé  à  sa  place,  avec  la  date  de  sa  nomination  et  son  salaire.  Pré- 
sentée le  18  février  1915. — M.  Oliver Pas  imprimée. 

101.  Rapport  annuel  concernant  les  unions  ouvrières,   en  vertu  du  chapitre   125,   S.R.C.,   1906. 

Présenté  par  l'honorable  M.  Coderre,  le  18  février  1915 Pas  imprimé. 

102.  Etat  détaillé  de  toutes  les  obligations  et  de  tous  les  cautionnements  enregistrés  au  départe- 

ment du  secrétaire  d'Etat  du  Canada  depuis  le  dernier  rapport  (21  janvier  1914),  sou- 
mis au  Parlement  du  Canada  en  vertu  de  l'article  32  du  chapitre  19  des  Statuts  revisés 
du  Canada,  1906.     Présenté  par  l'honorable  M.  Coderre,  le  18  février  1915.  .Pas  imprimé. 

103.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  9  février  1914,  pour  copie  de  toutes  péti- 

tions, mémoires,  lettres,  télégrammes,  papiers  et  documents  reçus  par  quelque  départe- 
ment du  gouvernement  canadien  ou  quelqu'un  des  ministres  de  la  part  de  quelque  com- 
pagnie, corporation,  personne  ou  personnes  demandant  l'enlèvement  de  tous  droits  de 
douane  sur  le  blé  ou  ses  produits  importés  en  Canada,  ou  protestant  contre  toute  dimi- 
nution ou  abolition  des  dits  droits,  et  de  toutes  réponses  faites  dans  l'espèce.  Présentée 
le  18  février  1915. — M.  Maclean   (Halifax) ,    .  .Pas  imprimée. 

104.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  20  avril  1914,  pour  copie  de  tous  les  docu- 

ments, correspondance,  lettres,  etc.,  se  rapportant  à  l'annulation  de  l'inspection  faite 
par  R.  Bannatyne  pour  le  \  N.-O.  de  la  section  24,  township  36,  rang  18,  à  l'ouest  du 
2me  méridien.     Présentée  le  19  février  1915. — .1/.  Neely ..Pas  imprimée. 

105.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  16  février  1914,  pour  état  donnant  le  nom 

du  maître  de  poste  de  la  paroisse  de  Saint-Romuald,  dans  le  comté  de  Lêvis,  qui  a  été 
destitué  après  le  mois  de  septembre  1911,  les  raisons  de  sa  démission,  la  nature  des 
plaintes  portées  contre  lui,  le  nom  des  personnes  qui  ont  porté  ces  plaintes,  ainsi  que 
copie  de  toutes  correspondances  et  télégrammes  s'y  rapportant,  le  nom  du  commissaire 
enquêteur  et  rapport  d'enquête,  si  enquête  il  y  a  eu.  ainsi  que  de  tous  les  témoigrtages 
entendus  en  l'enquête,  la  liste  des  noms  des  personnes  qui  ont  recommandé  le  rempla- 
t,  et  le  nom  des  personnes  qui  représentaient  le  gouvernement  à  cette  enquête; 
aussi,  état  détaillé  de  tous  les  comptes  et  dépenses  soldés  ou  à  solder  par  tout  départe- 
ment .concernant  les  susdits  renvoi  et  enquête,  noms  des  personnes  qui  ont  retiré 
quelque  montant  d'argent  ou  produit  leur  compte  au  sujet  de  cette  enquête,  avec 
indication  du  montant  retiré  ou  réclamé  par  chacune  d'elles.  Présenée  le  19  février 
l 'i  1  :,.--  M.  Boura88à Pas  imprimée. 

106.  Reli  vé  faisant  connaître  la  quantité  de  terres  vendues  par  la  Compagnie  du  chemin  de  fer 

Pacifique-Canadien,  au  cours  de  l'année  terminée  le  30  septembre  1914.  Présenté 
par  l'honorable  M.  Roche,  le  19  février  1915 Pas  imprimé. 

107.  Répons»    à   un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  10  juin  1914,  pour  état  indiquant  les  som- 

rgénl  expédiées  eu  dehors  du  Canada   au  <'<>urs  des  cinq  dernières  années  par  les 

bureaux    <\>-   poste   qui    suivent,    dans    le   comté    de    Cap-Breton:    c.laoe-Bay,    Caledonia- 

Mlnes,   Dominion  n°    i.  New-Aberdeen,   Bridgeport,  Old-Bridgeport,  New-Waterford,  Re- 

Sydney,   Whitney-PJer,  Ashby,   Sydney-Nord.   Sydney-Mines,  Florence,'  Do- 

i    Port-Morien,  et  dans  quels  pays  les  diverses  sommes  ont  été  transmises. 

•  le  22  février  1915. — M.  Carroll Pas  imprimée. 
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108.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15   février  1915,   pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, correspondance  et  autres  documents  concernant  la  destitution  de  Brown 
Pipes  et  de  A.  R.  Gibbons,  employés  de  douane  à  Lethbrtdge,  Alta.  Présentée  le  23 
février  1915. — M.  Buchanan Paë  imprimée. 

109.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  février  1915,  pour  état  donnant  les  noms 

de  tous  les  transports  nolisés  depuis  le  1er  août  1914  pour  expédier  les  troupes,  chevaux, 
approvisionnements  et  matériaux  en  Angleterre,  le  nom  de  chaque  propriétaire  de 
vire,  courtier  ou  autre  personne  par  l'entremise  desquels  le  navire  a  été,  nolisé  ;  le  ton- 
nage de  chaque  navire,  sa  vitesse,  le  taux  payé  par  tonne  par  semaine  ou  par  mois,  la 
durée  minimum  du  nolisement,  la  date  du  contrat,  la  date  à  laquelle  le  paiement  a  com- 
mencé et  la  date  à  laquelle  il  a  pris  fin  et  la  somme  totale  payée  par  le  gouvernent  nt 
pour  le  nolisement  des  navires  et  autres  dépenses.  Présentée  le  23  février  1915. — M. 
Murphy Pas  imprimée. 

110.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  février  1915,  pour  état  indiquant  com- 

bien de  fourgons  de  transport  ont  été  achetés  pour  les  deuxième  et  troisième  contin- 
gents; de  qui  ont-ils  été  achetés,  et  le  nom  de  chaque  particulier  ou  firme;  combien  de 
ces  fourgons  ont  été  achetés  de  chaque  particulier  ou  firme  ;  quel  a  été  le  prix  de  cha- 
que fourgon  ;  si  des  soumissions  ont  été  demandées  ;  s'il  y  a  eu  des  soumissions  reçues 
qui  n'ont  pas  été  acceptées  ;  et,  s'il  en  est  ainsi,  quel  était  le  chiffre  de  ces  soumissions. 
Présentée  le  23  février  1915. — M.  Nesbitt Pas  imprimée. 

111.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février  1915,  pour  état  indiquant  com- 

bien de  prisonniers  de  guerre  ont  été  faits  au  Canada  depuis  la  déclaration  de  la  guerre 
entre  les  alliés,  l'Allemagne  et  l'Autriche  ;  où  ils  sont  détenue  ;  le  nombre  dans  chaque 
endroit  et  le  nom  de  l'officier  en  charge  de  chaque  endroit  de  détention.  Présentée  le 
23  février  1915. — M.  Wiîson  (Laval) Pas  imprimée. 

111a.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  19  février  1915,  pour  relevé  faisant  con- 
naître en  détail  le  nombre  de  prisonniers  de  guerre  en  ce  pays  ;  le  nombre  de  personnes 
libres  sur  parole  ;  le  nombre  de  ceux  qui  sont  gardés  dans  les  champs  de  détention  ;  le 
nombre  de  camps  de  détention,  leurs  emplacements,  les  moyens  de  les  atteindre,  et  le 
nombre  de  prisonniers  dans  chacun  d'eux  ;  ce  que  coûte  au  Canada  chacun  de  ces  camps, 
respectivement,  en  fait  de  subsistance,  de  paie,  d'habillement,  de  transport,  de  surveil- 
lance ;  la  nature  du  travail  fait  par  les  prisonniers  et  le  valeur  totale  de  leur  ouvrage  à 
ce  jour.    Présentée  le  1er  avril  1915. — M.  Clark  (Red  Béer) Pas  imprimée. 

112.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  15  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  rapports  d'enquête  et  autres  documents  se  rapportant  à  la  destitution 
de  James  Brennan,  contremaîre  sur  l'Intercolonial,  à  Stellarton.  Présentée  le  25  fé- 
vrier 1915. — M.  Macdonald Pas  imprimée. 

113.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février  1915,  pour  état  indiquant  si  une 

déclaration  officielle  a  été  faite  au  nom  de  l'administration  du  chemin  de  fer  Intercolo- 
nial à  l'effet  que  les  gages  des  employés  du  chemin  de  fer  qui  ont  pris  du  service  actif 
seraient  payés  pendant  leur  absence,  et  dans  ce  cas,  quand  et  par  qui  ;  si  le  ministère 
des  Chemins  de  fer  a  donné  ordre  de  pourvoir  à  ces  paiements  et  quand  cet  ordre  a  été 
donné.      Présentée  le   23'  février   1915. — M  .Macdonald ..Pas  imprimée. 

114.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  9  février  1915,  pour  copie  de  tous  papiers, 

télégrammes,  pétitions,  lettres  et  correspondance  échangés  entre  la  Chambre  de  Com- 
merce de  Québec  et  le  ministère  des  Chemins  de  fer  et  Canaux  au  sujet  de  la  circu- 
lation des  trains  sur  la  section  du  chemin  de  fer  National  Transcontinental  entre  Coch- 
rane  et  la  ville  de  Québec.     Présentée  le  23  février  1915. — M.  Le  mieux .  .  .Pas  imprimée. 

115.  Etat   (en  tant  que  le  ministère  de  l'Intérieur  est  concerné)   donnant  copies  de  tous  les  dé- 

crets du  conseil,  plans,  documents  et  correspondance,  qui  doivent  être  soumis  à  la 
Chambre  des  Communes,  en  vertu  d'une  résolution  adoptée  le  20  février  1882,  depuis 
la  date  de  la  dernière  vroduction  de  tels  documents  en  vertu  de  cette  résolution.  Pré- 
senté par  l'honorable  M,  Roche,  le  24  février  1915 P«s  imprimé. 

116.  Réponse  à  un  ordre, — Relevé  faisant  connaître  qui  sont  les  commissaires  de  la  remonte 

pour  le  Canada  ouest  et  le  Canada  est,  respectivement.  2.  Quand  et  par  qui  ils  ont  été 
nommés,  et  quelles  sont  les  instructions  générales  qui  leur  ont  été  données.  3.  Pourquoi 
on  n'a  pas  suivi  les  ordres  de  mobilisation  de  1913,  et  pourquoi  des  non-militaires  ont 
été  chargés  des  achats  pour  la  remonte.  4.  Quels  sont  les  noms  des  acheteurs  et  ins- 
pecteurs vétérinaires  nommés  par  le  commissaire  de  la  remonte  du  Canada  est,  dans 
les  diverses  divisions  de  remonte.  5.  Si  quelques-uns  des  acheteurs  et  des  inspecteurs 
vétérinaires  ont  reçu  instruction  de  ne  plus  faire  d'achats,  et,  s'il  en  est  ainsi,  quels 
sont  leurs  noms,  et  quelles  sont  les  raisons  fournies  par  le  commissaire  de  remonte  à 
l'appui  de  cette  décision.  6.  Du  1er  décembre  au  31  janvier,  combien  de  chevaux  ont 
été  achetés  dans  chaque  division  de  remonte,  dans  le  Canada  est.  7.  Quel  a  été  le  prix 
moyen  des  chevaux;  à  combien  revient  le  coût  moyen  par  cheval  dans  chaque  division 
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de  remonte,  en  y  incluant  les  dépenses,  la  paie  ou  allocation,  et  tous  les  frais  de  voyage 
et  autres  débours,  clans  la  période  de  temps  plus  haut  mentionné.  Présenté  le  24  février 
1915.— M.  Lemieux -....' Pas  imprimée. 

117.  Réponse  à  un  ordre,— Relevé  faisant  connaître:    1.  A  combien  de  firmes  le  gouvernement 

a  donné  des  commandes  de  bottines  pour  les  différents  corps  expéditionnaires  que  l'on 
équipe  actuellement  pour  le  service.  2.  Quels  sont  les  noms  de  ces  firmes.  3.  Combien 
de  bottines  ont  été  commandées  à  chaque  firme.  4.  Combien  de  bottines  ont  été  livrées, 
jusqu.'à  ce  jour,  par  chaque  firme.  5.  Combien  de  bottines  chaque  firme  a  encore  à, 
livrer  6.  Quel  prix  chaque  firme  reçoit  pour  ces  bottines.  Présentée  le  24  février  1915. 
—M.  Lemieux Pas  imprimée. 

118.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  copie  de  toute  corres- 

pondance, recommandations,  soumissions  ou  autres  papiers,  dans  le  ministère  des  Che- 
mins de  fer  et  des  Canaux  concernant  la  fourniture  de  glace  pour  l'Intercolonial  à  Mul- 
grave,  pour  l'année  1915.     Présentée  le  25  février  1915. — M.  Sinclair..    ..Pas  imprimée. 

119.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  18  février  1915,  pour  état  indiquant:    1. 

Le  nombre  de  camions-automobiles  envoyés  en  Angleterre  avec  le  premier  corps  expédi- 
tionnaire. 2.  De  qui  ils  ont  été  achetés,  et  par  qui  manufacturés.  3.  Quelle  était  leur 
capacité.  4.  Quel  en  a  été  le  prix.  5.  Si  le  gouvernement  a  retenu  les  services  d'ex- 
perts pour  cet  achat,  et  leurs  noms.  6.  Si  le  gouvernement  a  payé  une  commission  à 
qui  que  ce  soit  en  rapport  avec  cet  achat.  7.  Si  les  camions  ont  donné  satisfaction  en 
service,  ou  en  quoi  ils  ont  été  trouvés  défectueux.  8.  Si  une  commission  a  été  nommée 
par  le  ministère  de  la  Milice  en  rapport  avec  l'achat  de  camions-automobiles  pour  le 
deuxième  contingent  et  les  autres  corps  expéditionnaires  ;  quels  étaient  les  membres  de 
cette  commission  et  quelle  était  leur  compétence  spéciale.  9.  Si  un  M.  McQuarrie  for- 
mait partie  de  cette  commission,  et  s'il  est  vrai  qu'il  était  et  qu'il  est  encore  un  employé 
de  la  Russell  Motor  Car  Co.,  de  Toronto.  10.  Si  un  nommé  Owen  Thomas  formait 
partie  de  cette  commission  à  titre  d'expert,  combien  lui  a  été  payé,  ou  combien  on  doit 
lui  payer,  pour  ses  services,  et  durant  combien  de  temps  on  a  utilisé  ses  services.  11. 
Si  M.  Thomas  reçoit  une  commission  en  rapport  avec  l'achat  de  camions-automobiles, 
soit  du  gouvernement,  soit  des  manufactures.  12.  Quelles  recommandations  ont  été 
faites  par  la  dite  commission  au  ministère  de  la  Milice  ou  au  gouvernement  au  sujet 
des  achats  de  camions-automobiles.  13.  Si  les  camions-automobiles  ont  été  achetas,  en 
quel  nombre,  de  qui  et  à  quel  prix.  14.  S'il  est  vrai  que  ces  camions  ont  été  achetés 
de  la  Compagnie  Kelly,  de  Springfield,  Onio,  et  dans  l'affirmative,  si  l'on  n'aurait  pu 
acheter  de  manufacturiers  canadiens  des  camions  propres  au  service  requis.  15.  S'il 
est  vrai  que  le  gouvernement  a  décidé  de  s'engager  dans  la  fabrication  de  camions-auto- 
mobiles en  donnant  des  commandes  de  pièces  séparées~à  des  fabricants  canadiens,  et  en 
fournissant  ces  pièces  à  des  manufacturiers,  en  Canada,  chargés  de  faire  l'assemblage 
et  l'ajustage  du  camion,  et,  s'il  en  est  ainsi,  est-il  vrai  que  la  Russell  Motor  Car  Co. 
a  reçu  ou  reçoit  des  commandes  pour  ces  camions.  16.  Qui  a  recommandé  M.  Thomas 
au  ministre  de  la  Milice  ou  au  gouvernement.     Présentée  le  25  février  1915. — M.  Copp. 

Pas  imprimée. 

120.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en   date  du   15  février  1915,  pour  état  indiquant,  si, 

depuis  le  1er  août  dernier,  il  a  été  exporté  des  articles  d'alimentation  à  des  pays  d'Eu- 
rope autres  que  le  Royaume-Uni,  la  France  et  la  Belgique  ;  leur  nature,  et  à  quels  pays. 
Présentée  le  25  février  1915. — M.  Coclcsliutt .Pas  imprimée. 

121.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février  1915,  pour  copie  de  la  pétition 

et  des  papiers,  documents  et  lettres  concernant  la  constitution  en  corporation  de  la 
Dominion  Trust  Company,  par  une  loi  spéciale  adoptée  par  le  Parlement  du  Canada  en 
1912,  chapitre  89,  2  George  V.     Présentée  le  25  février  1915. — M.  Proulx .  .Pas  imprimée. 

121".  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février  1915,  pour  copie  de  toute  cor- 
respondance échangée  entre  le  ministère  de  la  Justice  et  le  gouvernement  de  la  province 
de  la  Colombie-Britannique,  ou  quelqu'un  de  ses  membres,  au  sujet  d'une  certaine  loi 
adoptée  par  la  législature  de  la  dite  province  en  1913,  chapitre  89,  3  George  V,  et  intitulé: 
"An  Act  respecting  The  Dominion  Trust  Company  ".  Présentée  le  4  mars  1915. — M. 
Proulx .Pas  imprimée. 

122.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février  1915,  pour  copie  de  toute  la  corres- 

pondance échangée  entre  l'Auditeur  général  et  le  ministère  de  la  Milice,  ou  tout  autre 
ministère,  touchant  les  dépenses  faites  sous  l'opération  de  la  loi  des  crédits  de  guerre, 
1914.     Présentée  le  25  février  1915. — M.  Maclean   (Halifax). 

Imprimée  pour  la  distribution  et  les  documents  parlementaires. 

122".  Mémoire  du  chef  de  la  comptabilité  et  paie-maître  général  et  du  directeur  des  contracts, 
du  ministère  de  la  Milice  et  de  la  Défense,  au  sujet  de  la  correspondance  échangée  entre 
l'Auditeur  général  ci  l<'  ministère  de  la  Milice,  touchant  les  dépenses  faites  sous  l'em- 
pire de  la  loi  des  crédits  de  guerre.  Présenté  par  l'honorable  M.  Hughes,  le  11  mars 
1915 ' . .    ....  Pas  imprimé. 
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123  Copie  de  t  <  »  ;  1 1  «  la  correspondance  échangée  entre  le  ministre  dos  Finances  <t  l'Auditeur 
général,  depuis  U    L8  aoûl  Jusqu'à  ce  jour,  au  sujel  dea  achats  pour  1<  expédU  on- 

naire  destinés  au  service  au  delà  dec  mers  dec  contraU  pour  l'armée,  «-t  autrea  achats 
pour  des  Ans  militaires,  ou  souk  L'empin    de  le  loi  du  service  de  la  marine,   L910,  i 

vertu  de  décrets  du  conseil  concernant  les  affaires  milita  ires.  Prési  ntée  par  l'hoporabl< 
M.  White,  le  25  février  19915 Pas  imprimée. 

124.  Copie    certifiée    d'un    rapport    du    comité     du    Conseil     juive,    approuvé    par    Son    Altess< 

Royale  le  Gouverneur  général,  le  23  Janvier  1915,  relativement  à  l'allocation  de  sépara- 
tion à  aeeordei-  aux  personnes  dont  les  soldats  du  premier  corps  expéditionnaire  au  delà 
des  mers  étaient  les  soutiens.     Présenté*    par  l'honorab'.e  M.  Rogers,  le  26  février  L915. 

l'as  Imprimée. 

124«.  Copie  certifiée  d'un  rapport  du  comité  du  Conseil  privé,  approuvé  par  Son  Altesse 
Royale  le  Gouverneur  général,  le  28  janvier  1915,  relativement  aux  requêtes  prés.  ; 
par  les  soldats  qui  se  sont  enrôlés  pour  service  actif  au  delà  des  mers  à  l'effet  qu'il  leur 
soit  permis  de  se  marier  et  de  faire  inscrire  les  noms  de  leurs  femmes  sur  la  liste  des 
personnes  ayant  droit  il  l'allocation  de  séparation.  Présentée  par  l'honorable  M.  Rogers, 
le  26  février  1915 Pas  imprimée. 

125.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  16  février  1914,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, correspondance,  requêtes  et  documents  de  toutes  sortes  se  rapportant  de  quel- 
que manière  que  ce  soit,  à  la  construction  projetée  d'une  salle  d'exercice  ou  arsenal 
dans  la  ville  d'Inverness,  Nouvelle-Ecosse.  Présentée  le  26  février  1915. — M.  Chiaholm 
(Jnvcrness) Pas  imprimée. 

126.  Etat  détaillé  des  remises  et  remboursements  de  droits,  sous  l'autorité  de  l'article  92  de  la 

loi  du  revenu  consolidé  et  de  l'audition  fourni  par  le  ministère  du  Commerce,  pour 
l'année  expirée  le  31  mars  1914. —  (Sénat) Pas  imprimé. 

127.  Décrets  du  Conseil  qui  ont  été  publiés  dans  la  Gazette  du  Canada,  entre  le  1er  décembre 

1913  et  le  11  janvier  1915,  conformément  aux  dispositions  de  la  loi  des  réserves  fores- 
tières fédérales  et  des  parcs,  article  19,  chapitre  10,  1-2  George  V. —  (Sénat.) 

Pas  imprimés. 

127«.  Sommaire  des  décrets  du  conseil  publiés  dans  l'Officiel  du  Canada  entre  le  16  mai  et  le  25 
juillet  1914.  en  conformité  de  l'article  19  de  la  loi  des  réserves  forestières  et  des  parcs 
fédéraux,  chapitre  10,  1-2  George  V.  Présenté  par  l'honorable  M.  Roche,  le  12  mars 
1915 Pas  imprimé. 

128.  Décrets  du  conseil  publiés  dans  la  Gazette  du  Canada  entre  le  1er  décembre  1913  et  le  15 

janvier  1915,  conformément  aux  dispositions  de  l'article  5  de  la  loi  des  arpentages  fédé- 
raux, chapitre  21,   7-8  Edouard  VIL — (Sénat) ..Pas  imprimés. 

128«.  Relevé  des  arrêtés  en  conseil  qui  ont  été  publiés  dans  la  Gazette  du  Canada,  entre  le  1er 
décembre  1913  et  le  15  janvier  1915,  sous  le  régime  de  l'article  77  de  la  loi  des  terres 
fédérales,  chapitre  20  des  Statuts  du  Canada,  1908.  Présenté  par  l'honorable  M.  Roche, 
le  12  mars  1915 Pas  imprimé. 

128ï>.  Décrets  du  conseil  publiés  dans  la  Gazette  du  Canada  et  la  Gazette  de  la  Colombie-Bri- 
tannique, entre  le  1er  décembre  1913  et  le  15  janvier  1915,  sous  le  régime  des  disposi- 
tions du  paragraphe  (b)  de  l'article  des  Règlements  concernant  l'arpentage,  l'adminis- 
tration, la  disposition  et  la  gérance  des  terres  publiques  du  Canada  dans  la  zone  de  40 
milles  des  chemins  de  fer  dans  la  province  de  la  Colombie-Britannique.  Présentés  par 
l'honorable  M.  Roche,  le  12  mars  1915 Pas  imprimés. 

128c.  Décrets  du  conseil  publiés  dans  la  Gazette  du  Canada  et  la  Gazette  de  la  Colombie-Bri- 
tannique, du  1er  décembre  1913  au  15  janvier  1915,  sous  le  régime  des  dispositions  du 
paragraphe  (d)  de  l'article  38  des  Règlements  concernant  l'arpentage,  l'administration, 
la  disposition  et  la  gérance  des  terres  publiques  du  Canada  dans  la  zone  de  40  milles 
des  chemins  de  fer  dans  la  province  de  la  Colombie-Britannique. —  (Sénat.) 

Pas  imprimés. 

129.  Décrets  du  conseil  passés,  règlements  et  formules  prescrites  entre  le  1er  décembre  1913  (t 

le  15  janvier  1915,  en  vertu  des  dispositions  de  l'article  57  de  la  loi  de  l'irrigation,  cha- 
pitre 61  des  Statuts  revisés  du  Canada,  1906,  selon  que  modifiées  par  le  chapitre  38, 
7-8  Edouard  VII. —  (Sénat) Pas  imprimés. 

130.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  25  février  1915,  pour  relevé  faisant  con- 

naître si  le  gouvernement  a  acheté  de  la  Canada  Cycle  and  Motor  Company  des  pneus 
pour  les  automobiles  destinés  au  premier  contingent  canadien,  et,  dans  l'affirmative, 
quel  prix  a  été  payé  pour  chaque  jeu  de  pneus,  et  quel  nombre  a  été  acheté  ;  si  le  gou- 
vernement a  demandé  des  prix  pour  les  pneus  des  camions-automobiles  pour  le  second 
contingent,  et  dans  l'affirmative,  quel  prix  par  jeu  a  été  exigé.  Présentée  le  3  mais 
1915. — M.  Gauvreau .' Pas  imprimée. 
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131.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, correspondance  et  autres  documents  concernant  la  nomination  de  A.  H.  Mc- 
Keown  dans  le  service  d'immigration,  à  Lethbridge,  Alta.  Présentée  le  3  mars  1915. — 
M.  Buchanan..    , Pas  imprimée. 

132.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, correspondance  et  autres  documents  concernant  le  renvoi  d'office  de  A.  E. 
Humphries,  ci-devant  inspecteur  d'immigration,  à  Lehbridge,  Alta.  Présentée  le  3  mars 
1915.—  M.  Buchanan Pas  imprimée. 

133.  Réponse  à*un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  février  1914,  pour  sommaire  faisant 

connaître  qui  a  obtenu  le  contrat  de  la  malle  entre  Armagh-Station  et  Mailloux,  comté 
de  Bellechasse,  Que.  ;  combien  de  soumissions  ont  été  reçues,  et  quels  sont  les  noms  des 
soumissionnaires  et  le  chiffre  de  chaque  soumission.  Présentée  le  3  mars  1915. — M. 
Le  mieux Pas  imprimée. 

134.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  6  avril  1914,  pour  copie  de  tous  télégram- 

mes, lettres,  correspondance,  plaintes  et  autres  documents  se  rapportant  en  quelque  ma- 
nière à  la  demande  de  soumissions  pour  la  route  postale  entre  Low-Point  et  Creignish- 
Station  au  cours  des  années  1913-14.  Présentée  le  3  mars  1915. — M.  Chisholm  (Inver- 
ncss) Pas  imprimée. 

135.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  6  avril  1914,  pour  copie  de  tous  télégram- 

mes, lettres  et  autres  documents  concernant  le  contrat  pour  le  transport  des  malles  entre 
New-Ross  et  le  bureau  de  poste  de  Vaughan,  Waterville,  N.-E.  Présentée  le  3  mais 
1915. — M.  Macdonald .- Pas  imprimée. 

136.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  18  mai  1914,  pour  copie  de  tous  les  docu- 

ments, correspondance,  télégrammes,  lettres,  soumissions,  etc.,  de  quelque  nature  que 
ce  soit,  en  la  possession  du  ministère  des  Postes,  reçus  depuis  1913  jusqu'à  ce  jour,  et 
se  rapportant  en  quoi  que  ce  soit  au  contrat  du  transport  de  la  malle  entre  Mabou  et 
Whycocomagh.     Présentée  le  3  mars  1915. — M.  Chisholm  (Inverness)  . .   ..Pas  imprimée. 

137.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  25  février  1915,  pour  relevé  faisant  con- 

naître le  montant  d'argent  perçu  par  les  sous-percepteurs  de  douane  à  Edmundston, 
Clair,  St-Leonard  et  Green-River,  province  du  Nouveau-Brunswick,  au  cours  de  chacun 
des  cinq  derniers  exercices  financiers,  et  quels  ont  été  les  salaires  payés  chaque  année 
à  chacun  de  ces  ports.     Présentée  le  3  mars  1915. — M.  Michaud Pas  imprimée. 

138.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du   10  février   1915,   pour  état  indiquant   la 

somme  dépensée  parmi  les  marchands  de  Medicine-Hat  pour  le  compte  des  secours  four- 
nis par  le  gouvernement,  à  qui  les  paiements  ont  été  faits  et  le  montant  total  dans  cha- 
que cas.     Présentée  le  4  mars  1915. — M.  Buchanan Pas  imprimée. 

139.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  2  février  1914,  pour  copie  de  tous  les  docu- 

ments, lettres,  correspondance,  etc.,  au  sujet  de  la  destitution  des  personnes  dont  les 
noms  suivent  et  qui  occupaient  les  postes  suivants  dans  le  comté  de  Shelburne,  N.-E.  : 
J.  V.  Smith,  sous-percepteur  des  douanes,  à  Lower-Wood-Harbour  ;  John  H.  Lyons,  gar- 
dien de  phare,  Barrington-Passage  ;  William  L.  Smith,  gardien  de  phare,  Baccaro  ;  E. 
D.  Smith,  surveillant  des  pêcheries,  Shag-Harbour  ;  J.  A.  Orechia,  maître  du  havre, 
Wood-Harbour  ;  J.  C.  Morrison,  maître  du  havre,  Shelburne,  et  Albert  Mahaney,  maître 
de  poste,  à  Churchover.     Présentée  le  4  mars  1915. — M.  Maclean  (Halifax). 

Pas  imprimée. 

139«.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  24  février  1915,  pour  copie  de  tous  pa- 
piers, lettres  et  documents  concernant  la  destitution  des  fonctionnaires  suivants,  dans 
le  comté  de  Shelburne,  N.-E.  ;  Wm  L.  Smith,  gardien  de  phare,  Baccaro,  N.-E.  ;  J.  A. 
Arechia,  maître  de  havre,  Lower-Wood-Harbour,  et  J.  E.  Morrison,  maître  de  havre  à 
Shelburne,  N.-E.    Présentée  le  16  mars  1915. — M.  Lavo  Pas  imprimée. 

140.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  9  mars  1914,  pour  relevé  faisant  connaître 

quelles  ont  été  les  sommes  dépensées  pour  travaux  publics  dans  le  comté  de  Portneuf, 
depuis  le  1er  juillet  1806  au  21  septembre  1911;  quelle  a  été  la  nature  des  travaux  exé- 
cutés dans  chaque  paroisse,  en  quelle  année  ils  ont  été  exécutés  et  quelle  a'  été  la 
somme  dépensée  pour  chacun  de  ces  travaux.    Présentée  le  4  mars  1915. — M.  Sévigny. 

Pas  imprimée. 

141.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  copie  de  tous  papiers, 

requêtes,  déclarations,  serments  ou  prestations  de  serments,  procédures,  pétitions,  juge- 
ments, certificats  touchant  la  naturalisation  de  M.  F.  P.  Gutelius,  gérant  général  de  l'In- 
tercolonlal,  et  tous  autres  documents  s'y  rapportant,  de  quelque  nature  qu'ils  puissent 
6tre.     Présentée  le  4  mars  1915. — M.   Gauvreau Pas  imprimée. 

142.  Rapport   des  délégués  nommés  pour  représenter  le  gouvernement  du  Canada  au  huitième 

congrès  international  dit  Purity  Congress,  tenu  sous  les  auspices  de  la  World's  Purity 
League,  k  Kansas  City,  Missouri,  le  5-9  novembre  1914.  Présenté  par  sir  Robert 
Boi  ilen,  lo  4  mars  1915 Pas  imprimée. 
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143.  Réponse  à.  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en 

.  1915,  pour  copie  de  toutes  les  plaintes  adi  loups 

de  feu  tirés  par  des  soldats  de  la  milice  canadienne  sur  deux  citoyens  américains,  en- 
traînant la  mort  de  l'un  d'eux,  sur  les  eaux  du  lac   Erié,  et   de  toute  '■  i 
échangée  à  ce  sujet  entre  l'ambassade  britannique  et  les  autorités  d 
sentée  le  5  mars  1915. — Sir  Wilfrid  Laitier .  Pas  Impi 

144.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  24  février    1915,   pour  état   Indiquant   les 

montants  en  détail  payés  à  Ward  Fisher,  de  Shelburne,  NT.-B.,  Inspecteur  des  pêch 
pour  les  années  i912  et  1913,  à  titre  de  salaire,  frais  de  bureau,  dépenses  de  vroya 
toutes  autres  dépenses.     Présentée  le  5  mars  1915. — .1/.  Law .Pas  Imprimée. 

145.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  février  L915,  pour  état  donnant  les  noms 

et  adresses  postales  de  toutes  les  personnes,  dans  le  comté  de  ïarmouth,  -i"i  ont  reçu  l  i 
gratification  accordée  par  la  "Loi  des  gratifications  aux  volontaires  lors  des  Inva 
fr>nianes  "  ;   aussi,   donnant  les  noms  et  adresses  postales  de  toutes  personnes,   dans   le 
dit  comté,  dont  les  demandes  ont  été  rejetées;  et,  aussi,  donnant  h  s  noms  et  les  adr< 
postales  de  tous  les  postulants  dans  le  dit  comté  dont  les  demandes  n'ont  pas  encor< 
prises  en  considération.     Présentée  le  5   mars  1915. — M.   Law Pas   Impri 

146.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  19  février  1915,  pour  relevé  faisant  connaî- 

tre les  noms  et  les  adresses  postales  de  toutes  les  personnes  du  comté  de  Guysborough, 
N.-E.,  auxquelles  ont  été  payées  des  primes  en  vertu  de  la  loi  accordant  des  primes  aux 
volontaires  qui  ont  servi  dans  les  invasions  fénianes  ;  les  noms  et  les  adresses  postales 
de  toutes  les  personnes  dont  les  demandes  ont  été  rejetées,  et  la  raison  du  refus  ; — 
aussi,  les  noms  et  les  adresses  postales  de  toutes  les  personnes  dont  les  demandes  ont 
été  reçues,  mais  auxquelles  les  primes  n'ont  pas  été  payées,  en  faisant  la  distinction 
entre  les  personnes  dont  les  demandes  ont  été  reçues  et  admises,  et  elles  dont  les  de- 
mandes ont  été  reçues  sans  qu'une  décision  ait  encore  été  prise,  s'il  en  est.  Présentée 
le  5  mars  1915. — M.  Sinclair .    .  .Pas  imprimée. 

147.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  12  février  1915,  pour  état  indiquant,  depuis 

juin  1914,  combien  de  demandes  de  grain  de  semence  ont  été  reçues  de  la  part  de  per- 
sonnes résidant  dans  les  trois  provinces  des  prairies  ;  combien  de  boisseaux  de  grain  se 
trouvent  compris  dans  ces  demandes;  combien  d'acres  de  terre  devaient  être  ensemencés 
de  ce  grain  ;  combien  de  boisseaux  de  blé,  d'avoine  et  d'orge,  respectivement,  se  trou- 
vaient à  la  disposition  du  gouvernement  pour  faire  face  à  ces  demandes  ;  et  si  on  a 
conclu  avec  les  différents  gouvernements  provinciaux  des  arrangements  en  vue  de  parer 
-  aux  besoins  des  colons  en  fait  de  grain  de  semence.  Présentée  le  8  mars  1915. — .1/.  .!/>- 
Craney .Pas  imprimée. 

148.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  2  février  1914,  pour  état  indiquant  le  nom- 

bre de  navires  engagés  depuis  octobre  1911  par  le  gouvernement  ou  quelques-uns  de  ses 
départements,  pour  aller  à  la  baie  d'Hudson,  ou  à  la  baie  James  ;  le  nom  et  le  tonnage 
de  chaque  navire,  et  le  nom  et  le  domicile  de  chaque  officier  commandant  ;  quel  était  le 
chargement  de  chaque  navire,  quelle  partie  de  ce  chargement  a  été  débarquée  et  où, 
quelle  partie  a  été  perdue  et  où,  et  quelle  partie  a  été  rapportée,  et  quelle  était  la  valeur 
dans  chaque  cas.     Présentée  le  8  mars  1915. — M.  Graham Pas  imprimée. 

148«.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  3  mars  1915,  pour  état  indiquant  le  nom- 
bre de  navires  employés  par  le  ministre  des  Chemins  de  fer,  le  nombre  d'hommes  em- 
ployés sur  les  navires  et  sur  terre,  et  le  montant  dépensé  pour  approvisionnements,  hom- 
mes et  transport  depuis  le  30  mars  1914  jusqu'au  31  décembre  1914,  en  ce  qui  concerne 
le  chemin  de  fer  de  la  baie  d'Hudson.     Présentée  le  22  mars  1915. — M.  Macdonald. 

Pas  imprimée. 

149.  Réponse  à  mne  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en  date  du  9  février 

1914,  pour  copie  de  toute  correspondance  depuis  le  1er  janvier  dernier  au  sujet  de  la 
convocation  d'une  conférence  impériale  sur  la  défense  navale.  Présentée  le  8  mars 
1915. — sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimée. 

150.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février,  pour  état  donnant  les  noms  et 

adresses  postales  de  toutes  les  personnes  dans  le  comté  d'Antigonish,  qui  ont  reçu  la  gra- 
tification accordée  par  la  "  Loi  des  gratifications  aux  volontaires  lors  des  invasions 
fénianes  "  ;  aussi,  donnant  les  noms  et  adresses  postales  de  toutes  personnes  dans  le  dit 
comté  dont  les  demandes  ont  été  rejetées  ;  et  aussi,  donnant  les  noms  et  les  adresses 
postales  de  tous  les  postulants  dans  le  dit  comté  dont  les  demandes  n'ont  pas  encore  été 
prises  en  considération.     Présentée  le  8  mars  1915. — M.  Chisholm    (Invcrness). 

Pas  imprimée. 

151.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  3  mars  1915,  pour  sommaire  faisant  con- 

naître quels  étaient  les  officiers  commissionnés  du  17me  régiment  de  la  Nouvelle-Ecosse 
à  Valcartïer  avant  le  départ  pour  l'Angleterre,  et  quels  sont  maintenant  les  officiers 
commissionnés  de  ce  régiment.     Présentée  le  8  mars  1915. — .1/  .Macdonald  .Pas  imprimée. 
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152.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  9  février  1915,  pour  copie  de  tous  comptes 

pour  le  déplacement  du  signal  de  tempête,  à  Shippigan,  N.-B.,  et  son  installation  sur  le 
quai  public,  faisant  connaître  le  coût  du  transfert  pendant  les  mois  d'octobre  et  novem- 
bre 1911.     Présentée  le  8  mars  1915. — M.  Turgeon .Pas  imprimée. 

153.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  4  mai  1914,  pour  copie  de  tous  papiers, 

correspondance,  télégrammes,  pétitions,  y  compris  les  signatures,  et  tous  autres  docu- 
ments en  la  possession  du  ministère  du  Commerce  ou  du  ministre,  ou  en  la  possession 
du  premier  ministre  concernant  toute  requête  adressée  entre  le  1er  novembre  1913  et  la 
date  actuelle  par  des  personnes  de  la  Nouvelle-Ecosse  demandant  l'aide  du  gouverne- 
ment pour  le  transport  du  poisson  frais  entre  des  ports  de  la  Nouvelle-Ecosse  et  des 
Etats-Unis.     Présentée  le  9  mars  1915. — M.Sinclair Pas  imprimée. 

154.  Déclaration  de  M.   H.  C.  Crowell,  correspondant  du  journal  Halifax  Chronicle,  et  la  cor- 

respondance se  rattachant  aux  énoncés  publiés  dans  les  journaux  au  sujet  des  prétendus 
mauvais  traitements  infligés  au  17me  régiment  de  la  Nouvelle-Ecosse,  dans  les  plaines 
de  Salisbury.     Présentée  par  sir  Robert  Borden,  le  9  mars  1915 Pas  imprimée. 

155.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  3  mars  1915,  pour  relevé  faisant  connaître 

le  coût  estimatif  de  l'aménagement  de  la  propriété  de  la  Canadian  Car  and  Foundry 
Company,  Limited,  à  Amherst,  N.-E.,  pour  des  fins  militaires;  le  loyer,  ou  autre  rému- 
nération qui  est  ou  sera  payé  à  cette  compagnie  pour  l'usage  de  ses  ateliers  et  dépen- 
dances ;  les  personnes  qui  devront  fournir  l'approvisionnement  militaire,  y  compris  les 
substances  alimentaires  pour  les  hommes,  le  charbon  pour  le  chauffage  et  la  cuisson,  le 
fourrage  et  autres  provisions  pour  les  chevaux,  pour  les  détachements  qui  y  auront 
leurs  quartiers,  et  à  quels  prix;  s'il  est  vrai  que  l'on  ne  peut  se  procurer  des  formules 
de  soumissions  pour  ces  différents  services  qu'en  s'adressant  au  bureau  du  député  du 
comté  de  Cumberland,  et  que,  en  plus  d'une  instance,  de  ces  formules  de  soumissions 
ont  été  refusées  à  des  personnes  qui  en  demandaient  ;  si  le  gouvernement  sait  que,  en  ce 
qui  concerne  la  fourniture  du  foin,  on  a  allégué  que  non  seulement  on  n'a  pas  permis  à 
des  libéraux  de  présenter  une  soumission,  mais  qu'on  a  averti  les  amis  du  gouverne- 
ment qu'il  ne  leur  serait  adjugé  aucune  partie  du  contrat  si  une  partie  quelconque  du 
foin  à  fournir  était  achetée  d'un  libéral.     Présentée  le  11  mars  1915. — M.  Copp. 

Pas  imprimée. 

156.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  générale,  en  date  du  1er  mars 

1915,  pour  copie  de  toute  la  correspondance  échangée  avec  les  autorités  impériales  au 
sujet  de  prêts  par  le  trésor  impérial  au  gouvernement  canadien.  Présentée  le  11  mars 
1915. — M.  M aclean   (Halifax) Pas  imprimée. 

157.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  3  mars  1915,  pour  copie  de  tous  télégram- 

mes, lettres,  correspondance  et  recommandations  concernant  la  nomination  de  H.  W. 
Ingraham  en  qualité  de  sous-registraire  des  aubains  ennemis,  à  Sydney.  N.-E.,  et  sa 
révocation  du  dit  emploi.     Présentée  le  12  mars  1915. — M.  Kyte Pas  imprimée. 

158.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en  date  du  11  février 

1915,  pour  copie  de  toute  la  correspondance  relative  à  l'achat  et  au  paiement,  par  le 
gouvernement,  de  deux  sous-marins  autorisés  par  le  décret  du  conseil  du  7  août  1914,  et 
de  tous  autres  décrets  du  conseil  se  rapportant  au  même  sujet  ; — aussi,  de  tous  rapports 
reçus  par  le  gouvernement  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  ministères  touchant  les  dits  sous- 
marins.     Présentée  le  12  mars  1915. — M.  Pugsley. 

Imprimée  pour  la  distribution  seulement. 

158«.  Réponse  supplémentaire  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en 
date  du  11  février  1915,  pour  copie  de  toute  la  correspondance  relative  à  l'achat  et  au 
paiement,  par  le  gouvernement,  de  deux  sous-marins  autorisés  par  le  décret  du  7  août 
1914,  et  de  tous  .autres  décrets  se  rapportant  au  même  sujet, — aussi,  de  tous  rapports 
reçus  par  le  gouvernement  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  ministères  touchant  les  dits  sous- 
marins.     Présenté  le  15  mars  1915. — M.  Pugsley. 

Imprimée  pour  la  distribution  seulement. 

158t».  Réponse  supplémentaire  additionnelle  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur 
général,  en  date  du  11  février  1915,  pour  copie  de  toute  la  correspondance  relative  à 
l';iehat  et  au -paiement,  par  le  gouvernement,  de  deux  sous-marins  autorisés  par  le  décret 
du  conseil  du  7  août  1914,  et  de  tous  autres  décrets  du  conseil  se  rapportant  au  même 
sujet,-  aussi,  de  tous  rapports  reçus  par  le  gouvernement  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  mi-' 
nlstères  touchant  les  dits  sous-marins.     Présentée  le  24  mars  1915. — M.  Pugsley. 

Imprimée  pour  la  distribution  seulement. 

159.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  19  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  pétitions  et  autres  documents  se  rapportant  en  quelque  manière  à  la 
destitution  <lc  M.  Mallet,  capitaine  du  bateau  de  sauvetage  à  la  station  de  Chéticamp,  et 
à  la  nomination  de  son  successeur. — M.  Chisholm  (Invemcss) Pas  imprimée. 
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160.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  3  mari   L915,  pour  coph    ,i<    tous  papiers 

lettres  et  autres  documents  concernant  la  révocation  du  docteur  John  McKenzl*  omcier 
de  santé  des  sauvages  du  comté  de  Pictou,  el  la  nomination  du  docteur  Keith  comme 
son  successeur.     Présentée  le   12   mars    1915.— M.   Macdonald..      pag  jmpi 

161.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du    15   tévriei    L915,   pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, rapports,  correspondance,  lettres,  Instructions  et  autres  documents  se  rappor- 
tant à  une  dernand.  faite  par  lîdo  F.  Schraeder,  d'un  bai]  de  terrain  de  pâturage  dans 
les  townships  40  et  41.  rang  7  à  l'ouest  du  3me  méridien,  provinci  de  la  Saskatchewan 
Présentée  le  12  mars  1915. — M.  McCraney Pas  impri 

162.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  3  mars  1915,  pour  état   donnant  les  noms 

de  tous  les  postulants  du  comté  de  Pictou  qui  n'ont  pas  encore  reçu  la  gratification 
accordée  pour  services  lors  de  l'invasion  féniane.  Présentée  le  15  mars  1915.— if.  Mac- 
donald  Pas  impriméi . 

162».  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  19  février  1915,  pour  état  donnant  les 
noms  et  adresses  de  toutes  les  personnes,  dans  le  comté  de  Pictou,  qui  ont  r(çu  la  grati- 
fication accordée  pour  service  lors  de  l'invasion  féniane,  et  de  toutes  eelles  qui  ont  de- 
mandé cette  gratification  et  qui  ne  l'ont  pas  encore  reçue.  Présentée  le  15  mars  1915. — 
M.  Macdonald Pas  imprimée. 

163.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  4  mars  1915,  pour  état  indiquant:    1.  De 

qui  a  été  achetée  la  nourriture  pour  les  hommes  et  les  chevaux,  ainsi  que  tous  autres 
approvisionnements  et  effets  d'équipement  pour  la  batterie  de  campagne  actuellement 
entraînée  à  Lethbridge.  2.  Si  c'est  par  soumissions,  à  quelle  date  elles  ont  été  deman- 
dées. 3.  Quand  les  soumissions  ont  été  ouvertes  et  les  contrats  adjugés.  4.  Quel  sont  Us 
noms  et  adresses  postales  de  tous  ceux  qui  ont  envoyé  des  soumissions.  5.  Quels  ont 
été  les  soumissionnaires  heureux,  et  le  montant  mentionné  dans  chaque  soumission. 
Présentée  le  15  mars  1915. — M.  Buchanan ..Pas  imprimée. 

164.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copie  de  tous  rapports, 

télégrammes,  requêtes,  recommandations,  lettres  et  correspondance  se  rapportant  a.u 
dragage  dans  le  havre  d'Antigonish,  et  à  l'amélioration  de  l'accès  au  havre,  reçus  par  le 
gouvernement  ou  par  l'un  ou  l'autre  de  ses  ministères  depuis  le  1er  janvier  1912,  et  non 
déjà  compris  dans  la  réponse,  présentée  le  30  avril  1914,  à  l'ordre  de  la  Chambre  du  16 
mars  précédent.     Présentée  le  15  mars  1915. — M.  Chisholm    (Invcrness)    .Pas. imprimée. 

165.  Copie  d'un  décret  du  conseil,  en  date  du  9  mars  1915,  à  l'effet  d'empêcher  le  transfert  de 

navires  britanniques.     Présentée  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  16  mars  1915. 

Pas   imprimée. 

166.  Rapport  des  commissaires  chargés  de  s'enquérir  du  niveau  de  l'eau  dans  le  fleuve  Saint- 

Laurent  à  Montréal  et  en  aval,  ainsi  qu'un  court  précis  préparé  par  le  principal  hydro- 
graphe de  la  commission.     Présentée  par  l'honorable  M.  Hazen,  le  16  mars  1915. 

Pas  imprimé. 

167.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  3  mars  1915.  pour  copie  de  tous  papiers, 

lettres,  télégrammes  et  autres  documents  concernant  le  contrat  actuel  pour  le  service 
des  malles  entre  Chance-Harbour  et  Trenton,  comté  de  Pictou.  Présentée  le  18  mars 
1915. — M.  Macdonald.  . Pas  imprimée. 

168.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  19  février  1915,  pour  copie  de  toute  corres- 

pondance et  de  tous  autres  documents  concernant  l'adjudication  du  contrat  pour  le  ser- 
vice des  malles  aux  Caps-Maria,  comté  de  Bonaventure,  en  1914.  Présentée  le  18  mars 
1915. — M.  Marcil Pas  imprimée. 

169.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du   15  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres  et  soumissions  (y  compris  la  première  et  la  seconde  demandes  de  sou- 
missions) concernant  la  livraison  de  la  malle  rurale  dans  le  township  de  Dundee,  comté 
de  Huntingdon.     Présentée  le   18  mars  1915. — M.  Rooo Pas  imprimée. 

170.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, pétitions,  lettres  et  correspondance  concernant  un  projet  de  service  postal  quo- 
tidien entre  Lower-South-River  et  South-Side-Harbour,  comté  d'Antigonish,  et  l'amélio- 
ration du  service  postal  pour  les  résidents  du  district  en  dernier  lieu  nommé.  Présentée 
le  17  mars"  1915. — M.   Chisholm    (Antigonish) Pas  imprimée. 

171.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copie  de  tous  docu- 

ments,  télégrammes,   lettres,   recommandations,  requêtes  et  autres  papiers  reçus  par  le 
ministère  des  Postes,  depuis  le  1er  janvier  1914,  concernant  le  contrat  pour  le  transport 
•  des  malles  entre  Guysborough  et  Canso,  N.-B.     Présentée  le  1S  mai  1915. — M.  Sinclair. 

Pas  imprimée. 
29 


George  V  Liste  des  documents  parlementaires  A.  1915 


VOLUME  28— Suite. 

172.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  relevé  faisant  connaî- 

tre le  nombre  total  des  employés  permanents  et  temporaires  dans  les  bureaux  de  poste 
suivants  :  Montréal,  Toronto,  Winnipeg,  Halifax,  Québec,  Saint-Jean,  N.-B.,  et  Van- 
couver ;  quel  est  le  chiffre  total  des  appointements  payés  dans  chaque  cas,  et  quel  était 
le  nombre  total  des  employés  et  le  chiffre  des  appointements  payés  dans  les  bureaux  de 
poste  ci-dessus  à  la  date  du  1er  octobre  1911.     Présentée  le  18  mai  1915. — M.  Lemieux. 

Pas  imprimée. 

173.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  19  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  correspondance,  pétitions  et  documents  de  toutes  sortes  se  rapportant 
au  changement  projeté  de  la  route  postale  entre  Inverness-Station  et  Margaree-Harbour. 
Présentée  le  18  mars  1915. — M.  Chisholm  (Inverness)  . Pas  imprimée. 

174.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  relevé  faisant  connaître 

à  combien  de  firmes  ou  de  particuliers  le  gouvernement  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  minis- 
tères a  donné  des  commandes  d'uniformes  pour  les  soldats,  depuis  le  1er  juillet  1914. 
2.  Quels  sont  les  noms  de  ces  firmes.  3.  Combien  de  ces  uniformes  ont  été  commandés 
à  chaque  firme.  4.  Combien  chaque  firme  en  a  livrés  jusqu'à  ce  jour.  5.  Combien  cha- 
que firme  doit  encore  en  livrer.  6.  Quel  prix  chaque  firme  reçoit  pour  ces  uniformes. 
Présentée  le  18  mars  1915. — M.  Murphy Pas  imprimée. 

175.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  état  indiquant:    1.  A 

combien  de  firmes  ou  particuliers  le  gouvernement  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  ministères, 
a  donné  des  commandes  de  l'équipement  Oliver  depuis  le-  1er  juillet  1914.  2.  Quels  sont 
les  noms  de  ces  firmes.  3.  Combien  de  ces  équipements  ont  été  commandées  à  chaque 
firme.  4.  Combien  chaque  firme  en  a  livrés  jusqu'à  ce  jour.  5.  Combien  chaque  firme 
doit  encore  en  livrer.  6.  Quel  prix  chaque  firme  reçoit.  Présentée  le_  18  mars  1915. — 
M.  Murphy Pas  imprimée. 

176.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  mars  1915,  pour  copie  de  toutes  lettres, 

correspondance,  etc.,  concernant  la  nomination  de  William  Gore  Foster,  de  Dartmouth, 
N.-E.,  à  la  charge  d'inspecteur  des  réserves  sauvages.  Présentée  le  18  mars  1915. — M. 
Carroll '..   ..  Pas  imprimée. 

177.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  correspondance,  baux  et  autres  documents  concernant  la  coupe  du 
bois,  par  B.  F.  Smith  et  autres,  sur  la  réserve  sauvage  Tobique,  dans  la  province  du 
Nouveau-Brunswick,  depuis  le  12  mars  1914  ; — aussi,  copie  de  toutes  conventions,  offres 
et  promesses  faites  par  le  dit  B.  F.  Smith  ou  par  le  département  des  Affaires  des  sau- 
vages, au  sujet  de  la  vente  ou  disposition  de  quelque  partie  de  la  dite  réserve  sauvage 
de  Tobique  depuis  la  dite  date,  ou  du  bois  abattu  sur  la  dite  réserve  ; — aussi,  relevé  de 
tout  le  bois  abattu  par  le  dit  B.  F.  Smith  sur  la  dite  réserve,  des  droits  de  souche  impo- 
sés, et  des  montants  effectivement  payés  de  ce  chef,  depuis  le  1er  janvier  1912  jusqu'à 
date  actuelle.     Présentée  le  18  mars  1915. — M.  Carvell Pas  imprimée. 

178-  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  relevé  faisant  connaître: 
1.  Combien  d'officiers  de  douane  étaient  employés  au  port  douanier  de  Mansonville,  Qué- 
bec, le  20  septembre  1911.  2.  Quels  étaient  les  noms  de  ces  officiers.  3.  Quel  salaire 
était  payé  à  chacun  d'eux.  4.  Quel  était  le  montant  total  des  salaires  payés  aux  offi- 
ciers à  ce  port.  5.  Combien  d'officiers  de  douane  sont  employés  à  ce  port  à  présent.  6. 
Quels  sont  leurs  noms.  7.  Quel  salaire  est  reçu  par  chacun  d'eux.  8.  Quel  est  le  mon- 
tant total  des  salaires  payés  aux  officiers  à  ce  port.  Présentée  le  18  mars  1915. — M. 
Kay Pas  imprimée. 

179.  Réponse  à  un  ordre  de  !a  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  relevé  faisant  connaître: 
1.  Combien  d'officiers  de  douane  étaient  employés  au  port  douanier  de  Abercorn,  Qué- 
bec, le  20  septembre  1911.  2.  Quels  étaient  les  noms  de  ces  officiers.  3.  Quel  salaire 
était  payé  à  chacun  d'eux.  4.  Quel  était  le  montant  total  des  salaires  payés  aux  offi- 
ciers à  ce  port.  5.  Combien  d'officiers  de  douane  sont  employés  à  ce  port  à  présent.  G. 
Quels  sont  leurs  noms.  7.  Quel  salaire  est  reçu  par  chacun  d'eux.  8:  Quel  est  le  mon- 
tant total  des  salaires  payés  aux  officiers  à  ce  port.  Présentée  le  18  mars  1915. — M. 
Kay Pas  imprimée. 

180-  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  relevé  faisant  connaître: 
1.  Combien  d'officiers  de  douane  étaient  employés  au  port  douanier  de  Highwater,  Qué- 
bec, le  20  .septembre  1911.  2.' Quels  étaient  les  noms  de  ces  officiers.  -3.  Quel  salaire 
il  payé  à  chacun  «Veux.  4.  Quel  était  le  montant  total  des  salaires  payés  aux  offi- 
ciera a  ce  port.  5.  Combien  d'officiers  de  douane  sont  employés  à  ce  port  à  présent.  6. 
Quels  sont  leurs  noms.  7.  Quel  salaire  est  reçu  par  chacun  d'eux.  8.  Quel  est  le  mon- 
tant total  des  salaires  payés  aux  officiers  à  Ce  port.  Présentée  le  18  mars  1915. — M. 
Kay pas  imprimée. 

181.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copie  de  tous  docu- 
ments,  requêtes,  lettres,  communications,  etc.,  se  rapportant  à  la  destitution  de  Léonard 

Dutchinson,    ■  r   du   pénitencier  de  Dorchester.     Présentée  le   18   mars   1915. 

■■  r"1'1' Pas  imprimée. 
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182.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  copie  des  Lettres,  télé- 

grammes et  documents  en  général  au  sujet  de  la  construction  d'un  pont  projeté  entre 
l'île  de  Montréal  et  la  terre  ferme  à  Vaudreuil.     Présentée  le  1H  mars   L915.      If.   Bip 

Pas  Impi 

182«.  Réponse  a  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  copie  de  li 

grammes  et  documents  en  général  se  rapportant  à  la  construction  d'un  pont  projeté 
entre  l'île  Perrot  et  la  terre  ferme  à  Vaudreuil.     Présentée  le  18  mars  1915. —  M.  Boy<  r 

l'as  impi 

183.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du- 29  février  1915,  pour  relevé  faisant  con- 

naître quelles  propriétés  ont  été  acquises  par  le  gouvernement  dans  la  cité  de  Régina 
depuis  le  21  septembre  1911;  les  descriptions  de  ces  propriétés  par  mesures  et  bornes; 
pour  quelles  fins  elles  ont  été  acquises;  de  qui  elles  ont  été  achetées;  quel  a  été  le  prix 
total,  et  le  prix  de  revient  par  pied  de  chacune  d'elles;  si  quelqu'une  des  propriét 
été  acquise  par  voie  d'expropriation,  quel  tribunal  a  déterminé  le  prix  a  payer  pour 
chaque  propriété  ainsi  expropriée,  et  à  quelles  dates  ces  propriétés  ont  été  acquises. 
Présentée  le  18  mars  1915. — M.  Martin   (Régina) -. Pau  impri 

184.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du   19  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  mémoires,  bordereaux  de  paie,  recommandations  et  autres  docunx  nta 
se  rattachant  en  quelque  manière  à  la  construction  dun  quai  à  Lower-Burlington,  dans 
le  comté  de  Hants.     Présentée  le  18  mars  1915.— il/.  Chisholm   (Jnverness). 

Pas  imprimée. 

185.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  24  février  1915,  pour  copie  de  toutes  listes 

de  paie,  correspondance  et  pièces  justificatives  concernant  les  réparations  au  brise- 
lames  de  Jordan,  comté  de  Shelburne,  pour  lesquelles  Leander  McKenzie  était  conduc- 
teur des  travaux  ou  contremaître.     Présentée  le  18  mars  1915. — M.  Law .  .Pas  imprimée. 

186.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  24  février  1915,  pour. copie  de  tous  télé- 

grammes, correspondance,  lettres  et  bordereaux  de  paie  concernant  la  réparation  et  le 
rallongement  du  brise-lames  à  Bluff -Head,  comté  de  Yarmouth,  N.-E.,  en  1914.  Pré- 
sentée le  18  mars  1915. — M.  Lato Pas  imprimée. 

187.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915.   pour  relevé  faisant  con- 

naître les  sommes  dépensées  par  le  ministère  des  Travaux  publics,  dans  le  comté  d'In- 
verness,  au  cours  de  chaque  année  de  1896  à  1915.  Présentée  le  18  mars  1915. — M. 
Chisholm   (Inveniess) Pas  imprimée. 

188.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  24  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  correspondance  et  bordereaux  de  paie  concernant  les  réparations  et 
autres  travaux  au  brise-lames  de  Sandford,  comté  de  Yarmouth,  N.-E.,  en  1914.  Pré- 
sentée le  18  mars  1915. — M.  Law Pas  imprimée. 

189.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copie  de  tous  papiers, 

lettres,  pétitions  et  autres  documents  concernant  un  contrat  pour  le  transport  des  malles 
entre  Whitby  et  la  gare  du  Grand-Tronc  conclu  avec  David  D.  Heard  &  Sons,  ou  avec 
John  Gimblet,  Whitby.     Présentée  le  19   mars  1915. — M.  Pardee Pas  imprimée. 

190.  Copies  de  rapports  du  confite  du  Conseil  privé,  approuvés  par  Son  Altesse  Royale  le  Gou- 

verneur général,  concernant  certaines  avances  à  la  Canadien  Northern  Railway  et  à  la 
Grand  Trunk  Pacific  Railtvay  Company,  respectivement,  avec  copies  des  traités  conclus 
entre  les  dites  compagnies  et  Sa  Majesté.  Présentées  par  l'honorable  M.  White,  le  19 
mars  1915 Pas  imprimées. 

191.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  11  février  1915,  pour  copie  de  toutes  les 

soumissions  reçues  le  15  janvier  écoulé,  par  le  ministère  des  Postes  pour  le  service  de 
la  malle  entre  Caraquet  et  Tracadie,  comté  de  Gloucester,  N.-B.,  avec  les  noms  des  sou- 
missionnaires, le  chiffre  respectif  des  soumissions  et  le  nom  du  nouvel  entrepreneur. 
Présentée  le  19  mars  1915. — M.  Loggie Pas  imprimer.. 

192.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  relevé  faisant  connaître: 

1.  Quelles  fractions  de  homesteads  dans  la  Saskatchewan  ont  été  vendues  en  1914.  2. 
Quel  était  le  nom  de  l'acheteur,  et  quel  a  été  le  prix  d'achat  dans  chaque  cas.  Pré- 
sentée le  22  mars  1915. — M.  Martin   (Régina) Pas  imprimée. 

193.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  25  février  1915,  pour  sommaire  faisant  con- 

naître, en  rapport  avec  la  réponse  faite  le  15  février  à  la  question  posée  le  9  février, 
page  161  des  Débats  non  revisés — combien  a  coûté  l'ameublement  des  bureaux  du  gou- 
vernement dans  chacun  des  dits  édifices.     Présentée  le  22  mars  1915. — M.   Turriff. 

Pas  imprimée. 
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194    Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour  état  donnant  le  mon- 
tant des  subventions  de  chemins  de  fer  dans  le  comté  d'Inverness  depuis  1896  jusqu'à 
présent    et  les  dates  de  ces  paiements.     Présentée  le  22  mars  1915.— M.   Chisholm    (In- 
ncss) Pas  imprimée. 

195.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  1er  mars  1915,  pour  copie  de  tous  papiers,  let- 

tres, télégrammes  et  autres  documents  depuis  janvier  1911  jusqu'à  date,  concernant 
l'achat  ou  l'affermage  du  chemin  de  fer  entre  New-Glasgow  et  Thorburn,  comté  de  Plc- 
tou  connu  sous  le  nom  de  Vale  Railway,  de  la  Acadia  Coal  Company.  Présentée  le  22 
mars  1915.— M.  Macdonald Pas  imiirimée. 

196.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du   1er  mars  1915,  pour  copie  de  tous  docu- 

ments, lettres,  messages,  correspondance,  contrats,  etc.,  se  rapportant  à  la  vente  ou  au 
bail  par  le  département  des  Chemins  de  fer  à  Joseph  Meunier,  du  foin  croissant  sur  le 
terrain  de  l'Intercolonial,  dans  la  paroisse  du  Bic,  comté  de  Rimouski,  vis-à-vis  lts  pro- 
priétés de  Charles  Lavoie,  Cléophas  Leclerc  et  Joseph  Parent.  Présentée  le  22  mars 
1915. — M.  Lapointe   (Kamouraska) Pas  imprimée. 

197.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  3  mars  1915,  pour  copie  de  tous  papiers, 

lettres,  télégrammes,  témoignages  d'enquêtes,  rapports  et  autres  documents  concernant 
la  suspension  ou  autre  punition  infligée  à  la  suite  de  l'accusation  d'ivrognerie  portée 
contre  Newton  Hopper,  chef  de  train  sur  l'Intercolonial,  et  sa  réinstallation  subsé- 
quente.    Présentée  le  22  mars  1915. — M.  Macdonald Pas  imprimée. 

198.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres  et  autres  papiers  concernant  la  destitution  de  Bruce  Wiswell,  canton- 
nier sur  l'Intercolonial,  à  Stellarton,  N.-K.     Présentée  le  22  mars  1915. — M.  Macdonald. 

Pas  imprimée. 

199.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  relevé  faisant  connaî- 

tre quel  nombre  de  tonnes  de  marchandises  a  été  reçu  et  a  été  expédié  aux  stations  de 
Loggieville,  de  Chatham  et  de  Newcastle,  respectivement,  sur  la  ligne  de  l'Intercolonial, 
chaque  mois  de  1914,  et  pendant  le  mois  de  janvier  1915,  avec  mention  séparée  du  char- 
bon et  autres  approvisionnements  de  chemins  de  fer  ;  quel  a  été  le  mouvement  du  trafic- 
passagers  local  et  d'entier  parcours  à  chacune  des  stations  susdites,  chaque  mois  de  la 
période  susmentionnée.     Présentée  le  22  mars  1915. — M.Loggie..    ....    .  .Pas  imprimée. 

200.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres  et  correspondance  échangés  avec  Margaret  Lynch,  ou  toute  personne 
agissant  en  son  nom,  en  rapport  avec  l'expropriation,  par  l'Intercolonial,  d'un  certain 
terrain  appartenant  à  la  dite  Margaret  Lynch,  en  la  cité  de  Fredericton,  N.-B.  ; — aussi, 
de  tous  télégrammes,  lettres  et  correspondance  échangés  avec  F.  P.  Gutelius  ou  tout 
autre  fonctionnaire  de  l'Intercolonial  en  la  matière.  Présentée  le  22  mars  1915. — M. 
Carvell :7 Pas  imprimée. 

201.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  3  mars  1915,  pour  copie  de  tous  documents 

concernant  le  paiement  à  C.  R.  Scoles,  de  New-Carlisle,  Québec,  en  juillet  1914,  du  reli- 
quat de  subvention  votée  en  faveur  du  chemin  de  fer  de  l'Atlantique  au  lac  Supérieur, 
sur  la  recommandation  du  contrôleur  financier.     Présentée  le  22  mars  1915. — M.  Mardi. 

Pas  imprimée, 

202.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copie  de  tous  télégram- 

mes, lettres,  correspondance  et  rapports  concernant  l'achat  du  chemin  de  fer  New 
Brunswick  and  Prince  Edward  lslancl,  entre  Sackville  et  Cap-Tormentine,  comté  d*> 
Westmoreland.     Présentée  le  22  mars  1915. — M.  Copp Pas  imprimée. 

203.  i  a  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du   1er  mars  1915,   pour  copie  des  taux  de 

transport  de  la  farine,  actuellement  en  vigueur  sur  les  chemins  de  fer  Québec  Oriental 
et  Atlantic,  Québec  and  Western.     Présentée  le  22  mars  1915.— M.  Mardi. Pas  imprimée. 

204.  I  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  copie  de  toutes  péti- 

tions, correspondance,  plaintes,  et  de  tous  rapports  et  documents  concernant  la  destitu- 
tion de  Alfred  H.  Bonnyman,  maître  de  poste  à  Mattatall-Lake,  comté  de  Colchester, 
N.-B      Présentée  le  24  mars  1915. — M.  Sinclair Pas  imprimée. 

205.  Répons*    à   une  adresse  à   Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en  date  du  1er  mars 

1915,  pour  copie  de  tons  documents,  correspondance,  plaintes,  preuve,  décisions  et  décrets 
du  conseil  au  sujet  de  la  destitution  de  John  Thomas,  maître  de  poste  de  Hammond's- 
Plalns,  comté  de  Halifax,  N.-B.     Présentée  le  24  mars  1915.— M.  Maclean   (Halifax). 

Pas  imprimée. 

205a.    Répons*    supplémentaire  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale,  en  date  du  1er  mars  1915, 
toua  documents,  correspondance,  plaintes,  preuve,  décisions  et  décrets  du 
'.;;'  •"'    ,u     '*    destitution   de   John   Thomas,    maître   de   poste   de   Hammond's- 

1  lains,  comte  de  Halifax,  N.-E.     Présentée  le  8  avril  1915.— M.  Maclean   (Halifax). 

Pas  imprimée. 
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206.  Copie  certifiée  d'un  rapport  du  comité  du  Conseil  privé,  approuvé  par  S<m  Altesse  Royale 

le   Gouverneur   général,    concernant   la   question    de    procurer   un    secours    adéquat 
forme  de  pension  aux  officiers  et  aux  soldats  devenus  absolument  ou  partiellement  Inva- 
lides en  service  actif,  ou  aux  personnes  dépendant,  pour  leur  soutien,  de  ces  offlcli  • 
soldats  qui  seraient  tués,  en  service  actif.     Présentée  par  sir  Robert  Borden,  le  24  mais 
*  1915 Pas  Impt 

207.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  état  Indiquant:    1.  Com- 

bien de  firmes  ou  de  particuliers  ont  reçu  du  gouvernement  ou  de  quelqu'un  des  minis- 
tères des  commandes  pour  des  selles,  depuis  le  1er  juillet  1914.  2.  Quels  sont  les  noms 
de  ces  firmes.  3.  Combien  de  selles  ont  été  commandées  à  chaque  firme.  4.  Combien 
de  selles  ont  été  livrées  par  chaque  firme  jusqu'à  date.  5.  Combien  de  selles  chaque 
firme  a  encore  à  livrer.  6.  Quel  prix  chaque  firme  reçoit  pour  ces  selles.  Présentée  le 
26  mars  1915. — M.  Murphy Pas  imprimée. 

208.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  copie  de  tous  documents, 

correspondance,  lettres,  télégrammes,  etc.,  se  rapportant  à  la  destitution  de  M.  P.  B. 
Hurlbert,  maître  de  poste  à  Springdale,  comté  de  Yarmouth,  N.-E.,  et  le  déplacement  du 
bureau.    Présentée  le  30  mars  1915. — M.  Law Pas  imprimée. 

209.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  copie  de  toutes  lettres, 

requêtes,  télégrammes  et  correspondance,  entre  l'honorable  L.  P.  Pelletier,  ministre  des 
Postes,  et  toute  personne  du  comté  de  Lévis,  dans  le  courant  du  mois  d'avril  1912,  con- 
cernant la  nomination  de  G.  A.  Marois  à  une  position  à  la  douane  de  Québec,  et  la  nomi- 
nation de  J.  E.  Gingras  comme  maître  de  poste  de  Saint-Romuald  et  d'Etchemin.  Pré- 
sentée le  30  mars  1915. — M.  Bourassa Pas  imprimée. 

210.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  22  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  requêtes  et  documents  de  quelque  nature  que  ce  soit  en  la  possession 
du  ministère  des  Postes  se  rapportant  en  quoi  que  ce  soit  à  la  conduite  du  maître  de 
poste  à  Grand-Etang  depuis  sa  nomination  jusqu'à  ce  jour.  Présentée  le  30  mars  1915. 
— M.  Chisholm  (Inverness) Pas  imprimée. 

211.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars   1915,   pour   copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  papiers,  documents,  preuve  et  rapports  concernant  la  destitution  de 
Charles  H.  Marshall,  maître  de  poste  à  Nanton,  Alta.  Présentée  le  30  mars  1915. — M. 
Warxoich .Pas  imprimée. 

212.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copie  du  rapport  du 

fonctionnaire  en  charge  de  l'établissement  pour  l'élevage  du  homard  à  Port-Daniel- 
Ouest,  et  du  rapport  de  l'inspecteur  qui  en  a  été  fait  pour  la  saison  de  1914.  Présentée 
le  31  mars  1915. — M.  Mardi Pas  imprimée. 

213.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  24  février  1915,  pour  copie  de  tous  docu- 

ments, correspondance,  pétitions,  etc.,  concernant  une  requête  de  Donald  Williams  et 
autres  au  sujet  de  la  réglementation  des  rets  à  trappe  à  Green-Harbour  et  les  environs. 
Présentée  le  31  mars  1915. — M.  Law Pas  imprimée. 

214.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  9  février  1915,  pour  copie  de  toute  la  cor- 

respondance, des  requêtes,  recommandations  départementales  et  autres  documents  en  la 
possession  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  au  sujet  de  la  définition  de  l'ex- 
pression navigation  de  cabotage,  tel  que  défini  par  la  loi  de  la  marine  marchande  au 
Canada,  depuis  la  revision  des  Statuts  en  1886.  Présentée  le  1er  avriL  1915. — M.  Sin- 
clair  Pas  imprimée. 

215.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copie  de  tous  docu- 

ments, annonces,  soumissions,  contrats,  pièces  comptables  et  correspondance  concernant 
l'établissement  d'un  service  par  bateaux  traversiers  entre  Halifax  et  Dartmouth,  N.-E., 
pour  les  employés  du  ministère  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  résidant  à  Halifax,  N.-E. 
Présentée  le  1er  avril  1915. — M.  Maclean  (Halifax) Pas  imprimée. 

216.  Réponse  à  un  ordre  de  la-  Chambre,  en  date  du  27  février  1915,  pour  copie  de  tous  docu- 

ments, listes  de  paie,  pièces  comptables  détaillées  et  correspondance  concernant  les  tra- 
vaux publics  suivants  :  brise-lames  ou  quai  à  East-Green-Harbour  ;  hangar  sur  le  quai 
public  à  Shelburne  ;  et  réparations  au  quai  de  Gunning-Cove.  Présentée  le  1er  avril 
1915. — M.  Law .Pas  imprimée. 

217.  Réponse  à  un  ordre  de  la. Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  relevé  faisant  connaî- 

tre: 1.  Quelles  propriétés  ont  été  acquises  par  le  gouvernement  dans  la  cité  de  Régina 
depuis  le  21  septembre  1911.  2.  Les  descriptions  de  ces  propriétés  par  mesures  et  bor- 
nes. 3.  Pour  quelles  fins  elles  ont  été  acquises.  4.  De  qui  elles  ont  été  achetées.  5. 
Quel  a  été  le  prix  total  et  le  prix  de  revient  par  pied  de  chacune  d'elles.  6.  Si  quel- 
qu'une des  propriétés  a  été  acquise  par  voie  d'expropriation,  quel  tribunal  a  déterminé 
le  prix  à  payer  pour  chaque  propriété  ainsi  expropriée.  7.  A  quelles  dates  ces  propriétés 
ont  été  acquises.     Présentée  le  1er  avril  1915. — M.  Martin   (Régina)..    ..Pas  imprimée. 
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218.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  février  1915,  pour  copie  de  tous  les  docu- 

ments, lettres,  télégrammes,  etc.,  se  rapportant  à  l'achat  de  la  propriété  connue  sous  Je 
nom  de  l'hôtel  Carslake,  à  Montréal,  pour  les  fins  du  ministère  des  Postes.  Présentée 
le  1er  avril  1915. — M.  Lcmicux Pas  imprimée. 

219.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en  date  du  1er  mars 

1915,  pour  copie  de  tous  télégrammes,  lettres,  rapports,  recommandations,  décrets  du 
conseil,  bordereaux  de  paie,  liste  de  dépenses,  liste  des  noms  du  contremaître  et  des 
surintendants  et  tous  autres  documents  se  rapportant  en  quelque  manière  à  la  construc- 
tion et  à  l'entretien  du  brise-lames  à  Phinney's-Cove  et  Young's-Cove,  comté  d'Anna- 
polis.     Présentée  le  1er  avril  1915. — M.  Macdonald Pas  imprimée. 

220.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  24  février  1915,  pour  copie  de  tous  docu- 

ments, correspondance  et  pétitions  depuis  le  31  octobre  1912,  concernant  le  quai  public 
projeté  au  havre  de  Lower-Wood.     Présentée  le  1er  avril  1915. — M.  Law.  .Pas  imprimée. 

221.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copie  de  tous  docu- 

ments, correspondance,  annonces,  soumissions,  comptes  et  pièces  comptables  concernant 
le  rallongement  du  brise-lames,  à  Prospect,  comté  d'Halifax,  N.-E.  Présentée  le  1er 
avril   1915. — M.  Maclean    (Halifax) Pas  imprimée. 

222.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  pétitions,  rapports,  recommandations  et  documents  de  toute  nature 
concernant  l'achat  d'un  terrain  pour  un  édifice  public  à  Port-Hawkesbury,  et  l'érection 
d'un  édifice  public  sur  ce  terrain.  Présentée  le  1er  avril  1915. — M.  Chisholm  (Inver- 
ness) v. «    .  .Pas  imprimée. 

223.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  état  faisant  connaître 

tous  les  montants  d'argent  dépensés  pour  travaux  publics  dans  les  comtés  de  Wright, 
Pontiac  et  Labelle,  depuis  octobre  1911  jusqu'à  date.  Présentée  le  1er  avril  1915. — M. 
Devlin Pas  imprimée. 

224.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  17  mars  1915,  pour  copie  du  bordereau  de 

paie  du  mois  d'octobre  1914  concernant  les  réparations  au  brise-lames  de  Shippigan- 
Gully,  comté  de  Gloucester.     Présentée  le  1er  avril  1915. — M.  Turgeon.  .  .Pas  imprimée. 

225.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  8  mars  1915,  pour  état  indiquant:    1.  A 

combien  de  firmes  ou  de  particuliers  le  gouvernement,  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  minis- 
tères, a  donné  des  commandes  de  bicycles,  depuis  le  1er  juillet  1914.  2.  Quels  sont  les 
noms  de  ces  firmes.  3.  Combien  de  bicycles  ont  été  commandés  à  chaque  firme.  4. 
Combien  chaque  firme  en  a  livrés  jusqu'à  ce  jour.  5.  Combien  chaque  firme  en  a  encore 
à  livrer.  6.  Quel  prix  chaque  firme  reçoit  pour  ces  bicycles.  Présentée  le  1er  avril 
1915. — M.  Kyte Pas  imprimée. 

226.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  relevé  faisant  connaî- 

tre les  noms  et  les  adresses  de  tous  les  vétérans  dans  le  comté  d'Inverness  qui  ont  reçu 
la  récompense  décrétée  en  faveur  des  volontaires  qui  ont  servi  lors  de  l'invasion  féniane, 
les  noms  et  les  adresses  de  ceux  qui  ne  l'ont  pas  encore  reçue,  et  les  noms  et  les  adres- 
ses de  ceux  dont  les  demandes  ont  été  refusées.  Présentée  le  1er  avril  1915. — M.  Chis- 
holm (Invemess) Pas  imprimée. 

227.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  relevé  faisant  connaître: 

1.  A  combien  de  firmes  ou  de  particuliers  le  gouvernement  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses 
ministères,  a  donné  des  commandes  de  cycles  automobiles,  depuis  le  1er  juillet  1914.  2. 
Quels  sont  les  noms  de  ces  firmes.  3.  Combien  de  cycles  automobiles  ont  été  comman- 
dés à  chaque  firme.  4.  Combien  chaque  firme  en  a  livrés  jusqu'à  ce  jour.  5.  Combien 
chaque  firme  doit  encore  en  livrer.  6.  Quel  prix  chaque  firme  reçoit  pour  ces  cycles 
automobiles.     Présentée  le  1er  avril  1915. — M.   Chisholm    (Antigonish)  .  .  .Pas  imprimée. 

228.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en  date  du  19  février 

19JL5,  pour  copie  de  tous  décrets  du  conseil  et  de  tous  télégrammes  et  lettres  échangés 
entre  le  gouvernement  fédéral  et  les  diverses  provinces  concernant  le  transfert  projeté 
des  pêcheries  dans  les  eaux  où  la  marée  se  fait  sentir,  du  contrôle  provincial  à  celui  des 
autorités  fédérales.     Présentée  le  1er  avril  1915. — M.  Lemieux Pas  imprimée. 

229.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,   en  date  du  4   mars 

1915,  pour  copie  de  toute  correspondance  échangée  entre  le  gouvernement  du  Canada 
ou  l'un  ou  l'autre  des  ministres  ou  fonctionnaires  de  ces  gouvernements  concernant  le 
contrôle  des  pêcheries  dans  la  province  de  Québec;  aussi,  de  tous  documents  se  rappor- 
i.i rit  a  cett<  question,  avec  la  liste  des  permis  accordés  pour  l'un  ou  l'autre  de  ces  gou- 
tnents  au  cours  de  la  présente  année.     Présentée  le  1er  avril  1915. — M.  Mardi. 

Pas  imprimée. 

230.  Réponse  fi   un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  24  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, correspondance,  lettres  et  pétitions  concernant  la  nomination  de  Alfred  Bishop, 
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comme  conducteur  des  travaux  de  ferme,  ou  en  toute  autre  qualité,  a  la  ferme  expéri- 
mentale de  Kentville,  N.-E.     Présentée  le  1er  avril  1915.-   M.   KyU  ..    ..Pas  imprimée. 

231.  Réponse  à  une  adresse,  en  date  du  10  mars  1915,  pour  copie  de  toute  la  correspondance, 

des  télégrammes  et  autres  documents  échangés  entre  le  ministère  à  La  Marine 
Pêcheries,  le  ministère  du  Service  naval  et  le  département  de  La  Colonisation,  :,  Mines 
et  des  Pêcheries  de  la  province  de  Québec,  relativement  a  la  rescision  de  la  prohibition 
de  la  pêche  au  filet  dans  les  eaux  des  lacs  dts  Deux-Montagnes,  Saint-François  t  Saint- 
Louis,  conformément  à  l'arrêté  ministériel  (197)  rendu  à  Ottawa,  l<  jeudi,  28  janvier 
1915. —  (Sénat) Paa  impi  > 

232.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pou:-  copie  de  tous  papiers, 

lettres,  requêtes  et  autres  documents  se  rapportant  à  l'établissement  dune  route  postale 
rurale  entre  River-John  et  Hedgeville,  comté  de  Pictou.  Présentée  le  3  avril  1915. — 
M.  Macdonald l'as  imprimée. 

233.  Une  déclaration  venant  du  consul  général  de  Belgique  en  Canada  touchant  la   protestation 

lancée  par  le  gouvernement  belge  contre  l'affirmation  de  la  chancellerie  germanique  & 
l'effet  que,  même  dès  1906,  la  Belgique  avait  agi  à  rencontre  de  sa  propre  neutralité  en 
concluant  une  convention  avec  la  Grande-Bretagne.  Présentée  par  sir  Robert  Borden, 
le  5  avril  1915 Imprimée  pour  les  documents  parlementaires. 

234.  Réponse  à  une  adresse  du  Sénat,   en  date  du   11   mars  1915,   pour  un  état  indiquant:     1. 

Combien  le  gouvernement  a-t-il  acheté  de  blé,  d'avoine  et  d'orge  en  1914  pour  semence 
à  être  distribuée  dans  l'Ouest,  indiquant  la  quantité  dans  chaque  cas.  2.  Où  ce  grain 
est-il  emmagasiné,  et  quel  taux  d'emmagasinage  le  gouvernement  paie-t-il.  3.  Combien 
le  gouvernement  a-t-il  payé  par  boisseau  pour  l'avoine,  l'orge  et  le  blé  achetés  pour  les 
dites  provinces,  et  quand  ce  grain  a-t-il  été  acheté.  4.  Un  contrat  a-t-il  été  donné  pour 
le  nettoyage  du  dit  grain,  à  qui  a-t-il  été  donné  et  à  quel  prix. —  (Sê/iat)  .  .Pas  imprimée. 

235.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,   en  date  du  18   mars  1915,  pour:    1.  Un  état  des  résultats 

obtenus,  par  qualité,  de  tous  les  grains  entreposés  par  chacun  des  élévateurs  de  tête  de 
ligne  à  Fort-William  et  Port-Arthur,  du  relevé  annuel  des  opérations,  pour  chacune  des 
années  1912,  1913  et  1914.  2.  Un  état  des  différences,  soit  en  plus  soit  en  moins,  qui  se 
sont  produites  en  chaque  qualité  de  grain,  dans  chaque  élévateur,  pour  chacune  des  dites 
années  1912,  1913  et  1914.  3.  Un  état  du  résultat  net  des  opérations  de  chacun  des  dits 
élévateurs,  soit  en  plus,  soit  en  moins,  de  chaque  qualité  de  grain,  durant  ces  trois  an- 
nées.—  (Sénat) Pas  imprimée. 

236.  Réponse   à   un   ordre   de   la   Chambre,    en   date   du   8   mars   1915,   pour   état   indiquant:     1. 

Quelles  quantités  de  boissons  spiritueuses  (gallons  de  preuve),  y  compris  l'aie,  les  vins 
et  les  bières,  ont  été  sorties  d'entrepôt  à  chaque  port  du  Canada  entre  le  6  et  le  21  août 
1914.  2.  Quelle  quantité  de  cigares,  de  cigarettes  et  de  tabac  a  été  sortie  d'entrepôt 
à  chaque  port  du  Canada,  pendant  la  période  précitée.  Présentée  le  7  avril  1915. — M. 
.    Hughes  (King,  I.-P.-E.) Pas  imprimée. 

237.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  état  indiquant:  1.  Com- 

bien de  firmes  ou  de  particuliers  ont  reçu  du  gouvernement  ou  de  quelqu'un  des  minis- 
tères des  commandes  pour  bonnets  de  police  depuis  le  1er,  juillet  1914.  2.  Quels  sont  les 
noms  de  ces  firmes.  3.  Combien  de  bonnets  de  police  ont  été  commandés  à  chaque 
firme.  4.  Combien  de  bonnets  de  police  ont  été  livrés  par  chaque  firme  jusqu'à  date. 
5.  Combien  de  bonnets  de  police  chaque  firme  a  encore  à  livrer.  6.  Quel  prix  chaque 
firme  reçoit  pour  ces  bonnets  de  police.     Présentée  le  7  avril  1915. — M.  Murphy. 

Pas  imprimée. 

238.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  mars  1915,  pour  copie  du  rapport  du 

Dr  Wm  Wakeman  sur  l'étendue  des  pertes  subies  dans  la  baie  des  Chaleurs  et  le  golfe 
Saint-Laurent  par  suite  de  la  tempête  du  5  juin  1914;  aussi, un "relevé  faisant  conna-'tre  le 
nombre  de  réclamations  reçues,  le  nombre  de  réclamations  admises,  les  noms  et  adresses 
des  réclamants,  les  sommes  payées  à  chacun  d'eux  ;  aussi,  copie  des  autres  documents 
se  rapportant  à  ce  sujet.     Présentée  le  7  avril  1915. — M,  Mardi Pas  imprimée. 

239.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  22  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  rapports,  recommandations,  décrets  du  conseil  et  autres  papiers  et 
documents  au  sujet  des  récompenses  aux  officiels  et  équipages  des  steamers  John  L. 
Can  et  Westport  III  pour  l'héroïsme  dont  ils  ont  fait  preuve  lors  du  sauvetage  des  passa- 
gers et  de  l'équipage  du  steamer  Cobequid  qui  a  fait  naufrage  sur  le  récif  Trinitv,  le  13 
janvier  1914.     Présentée  le  7  avril  1915. — M.Laiv..    ..    ..    .. Pas  imprimée. 

240.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du   29   mars   1915,  pour  copie  de  tous  docu- 

ments, lettres,  télégrammes,  rapports,  etc.,  se  rapportant  à  la  démission  de  Alexandre 
Biais,  de  la  ville  de  Lévis,  comme  officier  de  douane  à  Bradore-Bay,  et  à  la  nomination 
de  son  ou  ses  successeurs.     Présentée  le  7  avril  1915. — M.  Bourassa..    ..Pas  imprimée. 
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241.  Réponse  à  une  adresse  du  Sénat,  en  date  du  18  mars  1915,  pour  un  état  indiquant  toutes 

les  nominations  faites  au  ministère  de  l'Intérieur  dans  l'étendue  de  terrain  comprise 
actuellement  dans  les  divisions  de  Medicine-Hat  et  Macleod,  donnant  les  noms,  la  date 
de  nomination,  le  mode  de  nomination,  le  salaire  depuis  1896  jusqu'à  cette  date.  Aussi, 
les  vacances  créées  par  décès,  résignation  ou  démission,  donnant  les  noms,  le  temps  de 
service,  la  cause  de  renvoi  dans  chaque  cas,  pendant  la  même  période. —  (Sénat). 

Pas  imprimée. 

242.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copie  des  accusations 

portées  contre  J.  Herbert  Sweetman,  douanier  à  Port-Daniel-Ouest,  Que.,  et  qui  ont 
amené  sa  destitution  ;  aussi,  copie  des  accusations  portées  contre  Velson  Hone,  gardien 
de  phare  à  Port-Daniel-Ouest,  Que.,  et  qui  ont  amené  sa  destitution.  Présentée  le  8 
avril   1915. — M.  Mardi    (Bonaventure) Pas  imprimée. 

243.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  copie  de  toutes  cor- 

respondance, recommandations,  pétitions  et  de  tous  contrats,  soumissions  et  autres  pa- 
piers et  documents  se  rattachant  en  quelque  manière  à  l'adjudication  du  contrat  pour 
le  transport  des  malles  entre  Guysborough  et  Erinville,  N.-E.  Présentée  le  8  avril  1915. 
— M.  Sinclair Pas  imprimée. 

244.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  10  mars  1915,  pour  copie  de  tous  rapports. 

pétitions,  lettres,  télégrammes  et  autres  documents  concernant  la  destitution  de  W.  M. 
Thomson,  maître  de  poste  à  Fort-Qu' Appelle,  de  toutes  pétitions  demandant  sa  réinstal- 
lation, et  de  toute  correspondance  à  ce  sujet.  Présentée  le  8  avril  1915. — M.  Thomson 
(Qu'Appelle) Pas  imprimée. 

245.  Réponse  à  un  ordre  de  la   Chambre,   en  date  du  22   mars  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  correspondance  et  pétitions  reçus  par  le  ministère  des  Postes  concer- 
nant la  demande  de  soumissions  pour  le  service  des  malles  entre  Antigonish  et  Sher- 
brooke, lesquelles  soumissions  ont  été  ouvertes,  ou  étaient  dues,  au  ministère  des  Postes, 
le  11  décembre  dernier;  aussi,  copie  de  toutes  représentations  ou  requêtes  recomman- 
dant la  demande  de  nouvelles  soumissions, — ce  qui  s'est  fait  au  commencement  de 
février  dernier.     Présentée  le  8  avril  1915. — M.  Chisholm   (Inverness)  .  .    ..Pas  imprimée. 

246.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  3  mars  1915,  pour  copie  de  tous  télégram- 

mes, lettres,  papiers  et  autres  documents  concernant  l'établissement  projeté  d'un  service 
de  malle  rurale  entre  Pictou  et  Saltsprings,  comté  de  Pictou,  et  les  arrangements  pour 
le  service  actuel  entre  ces  points.     Présentée  le  8  avril  1915.     M.  Macdonald. 

Pas  imprimée. 

247.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en  date  du  1er  mars 

1915,  pour  copie  de  tous  télégrammes,  lettres,  rapports,  recommandations,  décrets  du 
conseil  et  autres  documents  et  papiers  se  rapportant  en  quelque  manière  à  l'établisse- 
ment de  routes  postales  rurales  et  de  livraisons  de  malles  rurales  entre  Bridgetown  et 
Granville-Ferry,  comté  d'Annapolis,  et  plus  spécialement  copie  de  tous  télégrammes, 
lettres,  rapports,  recommandations  et  documents  concernant  la  fermeture  des  bureaux 
de  poste  de  Belle-Ile  et  d'Upper-Granville,  et  l'établissement  du  bureau  de  poste  à  Gran- 
ville-Centre,  tous  dans  le  comté  d'Annapolis.     Présentée  le  8  avril  1915. — M.  Macdonald. 

Pas  imprimée. 

248.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  rapports,  requêtes  et  tous  autres  documents  se  rapportant  en  quoi  que 
ce  soit  à  la  ligne  de  chemin  de  fer  projetée  entre  Orangedale  et  Chéticamp.  Présentée  le 
9  avril  1915. — M.  Chisholm   (Inverness) - Pas  imprimée. 

249.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  mars  1915,  pour  copie  de  tous  les  docu- 

ments, enquêtes,  rapports,  correspondance,  etc.,  se  rapportant  à  l'incendie  de  certaines 
bâtisses  appartenant  à  la  Trois  Pistoles  Pulp  and  Lumber  Company,  et  à  André  Leblond, 
près  de  la  station  Tobin,  sur  le  chemin  de  fer  Intercolonial.  Présentée  le  9  avril  1915. — 
M.  Lapointe  (Kamouraska) Pas  imprimée. 

250.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  18  mars  1915,  pour  relevé  faisant  connaître 

1<  s  noms  de  tous  les  fonctionnaires,  assistants  et  commis,  employés  dans  les  bureaux  du 

•  min  de  fer  à  Moncton,  N.-B.,  et  le  salaire  respectif  de  chacun  d'eux  ;  aussi,  les  noms 

fonctionnaires  antérieurement  employés  dans  ces  bureaux  qui  ont  quitté  le  service 

fi  reçoivent  une  allocation  de  pension  et  le  chiffre  de  la  pension  que  chacun  d'eux  reçoit. 

Présentée  le  9  avril  1915. — M.  Copp Pas  imprimée. 

251.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  24  mars  1915,  pour  relevé  faisant  connaître 

les  noms  de  I  personnes  de  qui  ont  été  achetés  des  terrains  ou  propriétés  pour 
des  fins  de  droit  de  passage  ou  de  stations  en  rapport  avec  l'embranchement  de  l'Inter- 
colonial  allant  de  Dartmouth  à  Dean- Seulement;  la  quantité  de  terrain  ainsi  acquise,  et 
le  prix  versé,  depuis  La  date  de  la  dernière  réponse  à  ordre  (n°  128)  déposée  devant  la 
•  s.ssion  régulière.  Présentée  le  9  avril  1915. — M.  Maclean  (Ha- 
it j (i.i  ) y Pas  imprimée. 
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252.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en  date  du   17  mara 

1915,  pour  copie  de  tous  décréta  du  conaell,  arrangementa,  correapondance,  lettre* 
concernant  l'affermage  ou  1.                    t  d<    l'embranchemeni    Wlndaor,  <)<•   l'Inti 
au  chemin  de  fer  du  Pacifique-Canadien.     Présentée  le  9  avril    L915.      If.   Maclean    < //<< 
lifax) Pas  imprimée. 

253.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  22  février  1915,  pour  copie  de  toutei 

tions  et  correspondance  et  de  tous  rapports  d'ingénieurs  ou  autn.s  pi  raonnea,  en  la  poa 
s<  ssion  du  ministère  des  Chemins  de  fer  et  des  Canaux,  au  sujtt  de  la  conatructlon  d'un 
chemin   de   fer   dans   le   comté   de   Guysborough,    N.-E.      Préaentée   le   9   avril    1915. — M. 
Sinclair Pas  impriméi . 

254.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  10  mars  1915,  pour  copie  de  toutes  lettrea 

et  correspondance,  échangées  entre  D.  McDonald,  surintt  ndant  de  l'Intercolonial,  '!<• 
Lévis,  P.  Brady,  surintendant  général,  à  Moncton,  et  autres  officiers  de  la  compagnie,  et 
Théophile  Bélanger,  voyageur  de  commerce,  de  Montréal,  et  de  tous  rapports  concer- 
nant la  réclamation  de  ce  dernier  contre  l'Intercolonial  pour  retard  dans  le  transport  de 
ses  bagages  de  Drummondville  à  Matapédia  en  mai  1913.  Présentée  le  9  avril  1915. — 
M.  Eïiteir Pas  imprimée. 

255.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15   février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, lettres,  minutes  d'enquête  et  autres  documents  concernant  la  destitution  de 
Isaac  Arbuckle,  contremaître  des  charpentiers  de  l'Intercolonial,  à  Pictou,  et  la  nomina- 
tion de  Alex.  Talbot,  à  l'emploi  vacant.     Présentée  le  9  avril  1915. — M.  Macdonald. 

Pas  imprimée. 

256.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  février  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, correspondance,  lettres,  de  la  part  de  qui  que  ce  soit,  échangés  avec  le  minis- 
tère des  Chemins  de  fer  et  des  Canaux,  ou  F.  P.  Gutelius,  gérant  général  de  l'Intercolo- 
nial, ou  tout  autre  fonctionnaire  de  cette  voie  ferrée,  au  sujet  des  taux  de  transport  de 
marchandises  sur  cette  partie  du  Transcontinental  dans  la  province  du  Nouveau-Bruns- 
wick  ; — aussi,  en  rapport  avec  l'enlèvement  du  raccordement  en  Y  à  Wapske,  dans  le 
comté  de  Victoria,  entre  le  dit  Transcontinental  et  le  Pacifique-Canadien  à  cet  endroit. 
Présentée  le  9  avril  1915. — M.  Carvell Pas  imprimée. 

257.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  janvier  1915,  pour  copie  de  tous  télé- 

grammes, contrats,  lettres,  correspondance  et  autres  documents  se  rapportant  à  l'exploi- 
tation par  l'Intercolonial  du  chemin  de  fer  St.  John  Valley,  ainsi  qu'il  est  communément 
désigné,  depuis  le  1er  juillet  dernier, — et  de  toutes  lettres,  correspondance,  etc.,  échan- 
gées avec  le  ministère  des  Chemins  de  fer  et  des  Canaux,  ou  avec  F.  P.  Gutelius  ou 
tout  autre  fonctionnaire  de  l'Intercolonial.     Présentée  le  9  avril  1915. — M.  Macdonald. 

Pas  imprimée. 

258.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour  copit  de  tous  mémoi- 

res, requêtes,  lettres,  télégrammes,  communications  et  rapports  touchant  la  construction 
d'une  route  conduisant  au  nouveau  quai,  à  Sackville,  N.-B. — aussi,  concernant  la  cons- 
truction d'un  tronçon  ou  d'une  voie  subsidiaire,  à  Sackville,  reliant  l'Intercolonial  et  le 
dit  quai.     Présentée  le  9  avril  1915. — M.  Copp Pas  imprimée. 

259.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  mars  1915,  pour  copie  de  toute  cor-es- 

dance  échangée  entre  le  ministère  ou  un  fonctionnaire  quelconque  du  gouvernement 
ou  toute  autre  personne  au  sujet  de  l'établissement  de  colons  sur  des  homesteads  de  la 
réserve  boisée  de  la  Montagne-du-Canard,  et  aussi  de  la  preuve  faite  dans  l'enquête  con- 
duite par  l'inspecteur  Cuttle  au  sujet  de  l'octroi  d'inscriptions  de  homesteads  sur  la 
dite  réserve  boisée.     Présentée  le  9  avril  1915. — M.  Martin   (Régina)  .  .    ..Pas  imprimée. 

260.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  relevé  faisant  connaître: 

1.  A  combien  de  firmes  ou  de  particuliers  le  gouvernement  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses 
ministères,   a  donné  des  commandes   de  chemises   de   flanelle,   depuis  le   1er  juillet   1914. 

2.  Quels  sont  les  noms  de  ces  firmes.  3.  Combien  de  chemises  de  flanelle  ont  été  com- 
mandée» à  chaque  firme.  4.  Combien  chaque  firme  en  a  livrées  jusqu'à  ce  jour.  5. 
Combien  chaque  firme  doit  encore  en  livrer.  6.  Quel  prix  chaque  firme  reçoit  pour  ces 
chemises  de  flanelle.     Présentée  le  9   avril   1915. — M.   Carroll . Pas  imprimée. 

260«.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915.  pour  état  indiquant:  1.  A 
combien  de  firmes  ou  de  particuliers  le  gouvernement  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  minis- 
tères, a  donné  des  commandes  de  chemises  de  coton,  depuis  le  1er  juillet  1914.  2.  Quels 
sont  les  noms  de  ces  firmes.  3.  Combien  de  chemises  de  coton  ont  été  commandées  à 
chaque  firme.  4.  Combien  chaque  firme  en  a  livrées  jusqu'à  ce  jour.  5.  Combien  cha- 
que firme  doit  encore  en  livrer.  G.  Quel  prix  chaque  firme  reçoit  pour  ces  chemis. 
coton.     Présentée  le  9  avril  1915. — M.  Chisholm   (Antigonish) Pas  imprimée. 

260&.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915.  pour  relevé  faisant  connaî- 
naître  :    1.  A  combien  de  firmes  ou  de  particuliers  le  gouvernement  ou  l'un  ou  1  autre  de 
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ses  ministères,  a  donnç  des  commandes  de  chemises  de  service,  depuis  le  1er  juillet  1914. 
2.  Quels  sont  les  noms  de  ces  firmes.  3.  Combien  de  chemises  de  service  ont  été  com- 
mandées à  chaque  firme.  4.  Combien  chaque  firme  en  a  livrées  jusqu'à  ce  jour.  5. 
Combien  chaque  firme  doit  encore  en  livrer.  6.  Quel  prix  chaque  firme  reçoit  pour  ces 
chemises  de  service.     Présentée  le  10  avril  1915. — M.   Carroll Pas  imprimée. 

260c.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  état  indiquant:  1.  A 
combien  de  firmes  ou  de  particuliers  le  gouvernement  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  minis- 
tères, a  donné  des  commandes  de  chemises  d'hiver,  depuis  le  1er  juillet  1914.  2.  Quels 
sont  les  noms  de  ces  firmes.  3.  Combien  de  chemises  d'hiver  ont  été  commandées  à 
chaque  firme.  4.  Combien  de  firmes  en  a  livrées  jusqu'à  ce  jour.  5.  Combien  chaque 
firme  doit  encore  en  livrer.  6.  Quel  prix  chaque  firme  reçoit  pour  ces  chemises  d'hiver. 
Présentée  le  12  avril  1915. — M.  McKenzie .Pas  imprimée. 

261.  Réponse  à  un  ordre   de  la  Chambre,   en  date  du  11   mars   1915,   pour  état  indiquant:    1. 

Quels  médicaments  ou  autres  articles  ont  été  achetés  depuis  le  1er  août  par  le  gouver- 
nement ou  quelqu'un  des  ministères,  de  M.  T.  A.  Brownlee,  d'Ottawa.  2.  Quelles  quan- 
tités de  ces  articles  ont  été  achetées  de  lui,  et  quels  ont  été  les  prix  payés.  3.  Si  le 
gouvernement  ou  quelqu'un  des  ministères  a  préparé  une  liste  de  prix  pour  démontrer 
ce  qui  constitue  un  prix  équitable  et  raisonnable  pour  les  articles  ainsi  achetés.  4.  Si 
on  a  contrôlé  avec  soin  Jes  articles  achetés  pour  s'assurer  qu'un  prix  honnête  et  raison- 
nable a  été  imposé.  5.  Quelle  est  la  valeur  totale  des  articles  livrés  par  M.  T.  A.  Brown- 
lee jusqu'à  date.  6.  Quelle  est  la  valeur  totale  des  articles  commandés  à  M.  T.  A. 
Brownlee,  mais  qui  jusqu'à  présent  n'ont  pas  été  livrés.     Présentée  le  9  avril. — M.  Kyte. 

Pas  imprimée. 

262.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  relevé  faisant  connaître: 

1.  A  combien  de  firmes  ou  particuliers  le  gouvernement  ou  quelqu'un  des  ministères  a 
acheté  des  havresacs,  depuis  le  1er  juillet  1914.  2.  Quels  sont  leurs  noms.  3.  Combien 
de  havresacs  ont  été  commandés  à  chaque  firme.  4.  Quel  nombre  chaque  firme  a  livré 
jusqu'à  date.  5.  Quel  nombre  chaque  firme  a  encore  à  livrer.  6.  Quel  est  le  prix  payé 
à  chaque  firme  pour  ces  havresacs.     Présentée  le  9  avril  1915. — M.  Kyte.  .Pas  imprimée. 

263.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  11  mars  1915,  pour  sommaire  faisant  con- 

naître :  1.  Quels  sont  les  médicaments  ou  autres  articles  qui  ont  été  achetés  depuis  le 
1er  août  par  le  gouvernement  ou  quelqu'un  des  ministères,  de  M.  S.  J.  Stevenson  ou  de 
la  pharmacie  Waverley.  2.  Quelles  quantités  de  ces  articles  ont  été  achetées  de  lui,  et 
quels  ont  été  les  prix  payés.  3.  Si  le  gouvernement  ou  quelqu'un  des  ministères  a  pré- 
paré une  liste  de  prix  pour  démontrer  ce  qui  constitue  un  prix  équitable  et  raisonnable 
pour  les  articles  ainsi  achetés.  4.  Si  on  a  contrôlé  avec  soin  les  articles  achetés  pour 
s'assurer  qu'un  prix  honnête  et  raisonnable  a  été  imposé.  5.  Quelle  est  la  valeur  totale 
des  articles  livrés  par  M.  Stevenson  ou  la  pharmacie  Waverley  jusqu'à  date.  6.  Quelle 
est  la  valeur  totale  des  articles  commandés  à  M.  S.  J.  Stevenson  ou  la  pharmacie  "Wa- 
verley.    Présentée  le  9  avril  1915. — M.  Chisholm   (Antigonish) .Pas  imprimée. 

264.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  8  mars  1915,  pour  état  indiquant  :    1.  A 

combien  de  firmes  ou  de  particuliers  le  gouvernement  ou  l'un  ou  l'autre  de  ses  minis- 
tères, a  donné  des  commandes  de  sous-vêtements,  depuis  le  1er  juillet  1914.  2.  Quels 
sont  les  noms  de  ces  firmes.  3.  Combien  de  sous-vêtements  ont  été  commandés  à  cha- 
que firme.  4.  Combien  chaque  firme  en  a  livrés  jusqu'à  ce  jour.  5.  Combien  chaque 
firme  doit  encore  en  livrer.  6.  Quel  prix  chaque  firme  reçoit  pour  ces  sous-vêtements. 
Présentée  le  9  avril  1915. — M.  Law Pas  imprimée. 

265.  Réponse   à  un  ordre  de  la   Chambre,   en  date  du  11   mars   1915,   pour  état  indiquant:     1. 

Quels  médicaments  ou  autres  articles  ont  été  achetés  depuis  le  1er  août  par  le  gouver- 
nement ou  quelqu'un  des  ministères,  de  M.  W.  B.  McDonald,  d'Ottawa.  2.  Quelles  quan- 
tités de  ces  articles  ont  été  achetées  de  lui,  et  quels  ont  été  les  prix  payés.  3.  Si  le 
gouvernement  ou  quelqu'un  des  ministères  a  préparé  une  liste  de  prix  pour  démontrer 
ce  qui  constitue  un  prix  équitable  et  raisonnable  pour  les  articles  ainsi  achetés.  4.  Si 
on  a  contrôlé  avec  soin  les  articles  achetés  pour  s'assurer  qu'un  prix  honnête  et  raison- 
nable a  été  imposé.  5.  Quelle  est  la  valeur  totale  des  articles  livrés  par  M.  W.  B.  Mc- 
Donald jusqu'à  date.  6.  Quelle  est  la  valeur  totale  des  articles  commandés  à  M.  W.  B. 
McDonald,  mais  qui  jusqu'à  présent  n'ont  pas  été  livrés.  Présentée  le  9  avril  1915. — 
M.  Carroll Pas  imprimée. 

266.  Rapport  de  Thomas  R.  Ferguson,  commissaire  chargé  de  s'enquérir  de  certaines  questions 

touchant  la  réserve  des  Indiens  du  Sang  et  l'acquisition  de  certaines  propriétés  des  sau- 
vages par  MM.  James  A.  Smart,  Frank  Pedley  et  William  J.  White,  ainsi  que  la  preuve 
faite  au  cours  de  la  dite  enquête.  Présentée  par  l'honorable  M.  Coderre,  le  10  avril 
1915 Pas  imprimé. 

267.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  17  mars  1915,  pour  copie  de  toutes  péti- 

tions, lettres,  documents,  etc.,  échangés  entre  des  personnes  dans  la  province  de  la  Nou- 

t    lf    ministère   du   Commerce,   depuis  le   1er  août   dernier,   concernant   les 

taux    exigés   par   des   steamers   subventionnés   pour   le   transport   des  marchandises   sur 

l'océan  Atlantique.     Présentée  le  10  avril  1915. — M.  Maclean  {Halifax)  .  .Pas  imprimée. 
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268.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  ~~  février  L915,  pour  copie  du  rapport  de 

L'enquête  faite  vers  le  1er  Juin   1914  par  u.  T,  ETerguson,  à  titre  d<    commlesain    sp< 
sur  la  répartition  des  homeeteads  dans  la   région  retranchée  d<    La   i 
la   Montagne-du-Dauphlrj  en    L908  ou  vers  cette  époque.     Pré  entée  Le    LO  avril    L915. — 
M,  Cruise Pas  împi 

269.  Copie  du  décret  du  conseil,  en  date  du  6  avril  L915,  pour  réglementa  concernant  ks  chalu- 

tiers à  vapeur  quittant  des  ports  sur  le  littoral  atlantique  du  Canada.     Présentée  par 

l'honorable  M.  Hazen,  le  10  avril   1915 ..Pas  Impi 

270.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  février  1915,  pour  copie  de  toute 

missions  se  rapportant  à  la  fourniture  de  bois  de  service  au  min  strie  de  La  Milice  pour 
les  camps  (l'entraînement  à  Medicine-Hat  et  à  Calgary,  m  copie  des  factures  des  maté- 
riaux fournis.     Présentée  le  12  avril  1915. — M.  Buchanan Pas  lmp\ 

271.  Réponse  à  un  ordre  de  la  'Chambre,  en  date  du  17  mars  1915,  pour  copie  de  toute  corres- 

pondance et  de  tous  rapports  concernant  l'achat  de   25,000   pelles  d'un   modèle  spécial, 
mentionnées  dans  le  décret  du  conseil  n°  2302,  en  date  du  4  septembre  1914,  à  la 
3S  du  mémoire  relatif  aux  opérations  du  ministère  de  la  Milice  et  de  la  Déf<  nse,  et  nus.si 
concernant    tous    nouveaux    achats    des    dites    pelles.      Présentée    le    12    avril    1915. — M. 
Hughes   (King,  I.-P.-E.) Pas  imprimée. 

272.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  15  mars  1915,  pour  état  donnant  les  noms 

des  personnes  qui  ont  acheté  les  chevaux  vendus  à  l'enchère  à  Vakartier,  et  le  prix  payé 
pour  chaque  cheval.     Présentée  le  1J2  avril   1915. — M.  Kuy Pas  imprimée. 

273.  Réponse  à  un  ordre  de  la   Chambre,   en  date  du   24   février   1915,   pour  sommaire  faisant 

connaître  si  le  gouvernement  a,  à  une  date  quelconque,  loué  à  la  ville  de  Shelburne, 
N.-E.,  un  terrain  connu  sous  le  nom  de  propriétés  des  casernes,  et  situé  près  de  cette 
ville,  et,  s'il  en  est  ainsi,  quels  sont  la  date,  le  prix  de  location  et  la  durée  du  bail  ;  si  ce 
bail  est  encore  en  vigueur;  si  le  gouvernement  a  vendu  une  partie  du  bois  debout  se 
trouvant  sur  ce  terrain,  et,  s'il  en  est  ainsi,  quand,  à  qui  ^t  à  quel  prix  ce  bois  a  été 
vendu  ;  quel  délai  a  été  fixé  à  l'acquéreur  pour  débarrasser  le  terrain  du  bois  ainsi 
acheté  ;  quelle  est  la  moindre  dimension  à  la  souche  de  ce  bois  ;  si  le  gouvernement  a,  à 
quelque  époque  que  ce  soit,  fait  faire  une  inspection  suffisante  par  un  inspecteur  de  bois 
de  coupe  compétent,  et,  s'il  en  est  ainsi,  qui  a  fait  cette  inspection,  et  quand  elle  a  été 
faite  ;  si  on  a  annoncé  publiquement  la  vente  du  bois  marchand  qui  se  trouvait  sur  cette 
propriété,  et  si  on  a  demandé  des  soumissions  ;  si  on  a  donné  aux  autres  personnes  qui 
auraient  pu  désirer  se  porter  acquéreurs  de  ce  bois  la  moindre  occasion  favorable  de  le 
faire  ;  si  on  a  reçu  d'autres  offres  ;  si,  avant  la  vente,  on  a  donné  avis  à  la  ville  de 
Shelburne,  et,  dans  l'affirmative,  à  quelle  date  ;  quelle  quantité  de  bois  marchand  le 
gouvernement  comptait  se  trouver  sur  ce  lopin  de  terre  ;  quelles  mesures  le  gouverne- 
ment se  propose  de  prendre  en  vue  de  s'assurer  de  la  quantité  de  bois  abattu  sur  cette 
propriété  ;  si  le  gouvernement  sait  que  du  bois  est  actuellement  abattu  sur  cette  pro- 
priété par  une  personne  ou  firme  qui  coupe  du  bois  marchand  sur  une  propriété  privée 
contiguë  à  ce  lopin  de  terre;  quelles  mesures  sont  prises  par  le  gouvernement  afin  de 
s'assurer  que  le  bois  abattu  sur  le  lopin  de  terre  en  question  soit  séparé  du  bois  abattu 
sur  la  propriété  contiguë,  afin  de  pouvoir  connaître  exactement  les  quantité  et  mesure 
du  premier  de  ces  bois,  et  si  le  gouvernement  produira  une  copie  de  toute  la  correspon- 
dance, des  rapports  des  .inspecteurs  de  bois  de  coupe  et  des  contrats  en  rapport  avec  la 
vente  de  ce  bois.    Présentée  le  12  avril  1915. — M.  Law Pas  imprimée. 

274.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en  date  du  11  février 

1915,  pour  copie  de  tous  télégrammes,  correspondance,  décrets  du  conseil,  requêtes  et 
tous  autres  documents,  en  rapport  avec  le  renvoi  d'office  d'Edward  N.  Higginbotham, 
maître  de  poste  à  Lethbridge,  Alta.     Présentée  le  13  août  1915. — M.  Buchanan. 

Pas  imprimée. 

275.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  10  mars  1915,  pour  copie  de  toutes  corres- 

pondances, requêtes  et  autres  documents  se  rapportant  à  la  destitution  de  Emile  Cyr, 
comme  maître  de  poste  de  Saint-Hermas,  comté  des  Deux-Montagnes.  Présentée  le  13 
avril  1915. — M.  Lapointe   (Kamouraska) Pas  imprimée. 

276.  Réponse   à   un   ordre   de   la   Chambre,    en   date   du   7   avril    1915,   pour   état   indiquant:     1. 

Quels  sont  les  courriers  pour  la  malle  rurale  dans  le  comté  de  Chicoutimi  et  Saguenay. 

2.  Quels  sont  les  salaires  de  chacun  des  dits  courriers  et  le  trajet  qu'ils  ont  à  parcourir. 

3.  Quels  sont  les  courriers  de  malle  rurale  pour  la  paroisse  de  Saint-Prime  et  pour  la 
paroisse  de  Saint-Louis  de  Metabetchouan,  et  leur  salaire  respectif.  Présentée  le  13 
avril  1915. — M.  Lapointe  (Kamouraska) Pas  imprimée. 

277.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en   date  du  29   mars   1915,  pour  copie  de  tous  docu- 

ments, lettres,  télégrammes,  rapports,  etc.,  se  rapportant  à  la  réclamation  de  Télesphore 
Paradis,  de  la  ville  de  Lévis,  et  résultant  de  l'incendie  de  ses  (juais  et  moulins  qui  aurait 
été  allumé  par  une  locomotive  de  l'Intercolonial.  Présentée  le  14  avril  1915. — M.  Bou- 
rassa .Pas  imprimée. 
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278.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  S  avril  1915,  pour  état  indiquant:    1.  Le 

nombre  d'employés  en  rapport  avec  l'administration  des  postes  à  Trois-Rivières,  le  21 
septembre  1911,  et  le  montant  des  salaires  payés  par  an,  à  cette  date,  pour  ce  service. 
2.  Le  nombre  d'employés  en  rapport  avec  l'administration  des  postes  à  Trois-Rivières, 
à  cette  date,  et  le  montant  des  salaires  payés  par  an  pour  ce  service.  3.  Le  nombre 
d'employés  au  département  des  Douanes,  pour  le  district  de  Trois-Rivières,  le  21  sep- 
tembre 1911,  et  le  montant  des  salaires  payés  par  an  pour  ce  service.  4.  Le  nombre  d'em- 
ployés au  département  des  Douanes,  pour  le  district  de  Trois-Rivières,  à,  cette  date,  et  le 
montant  des  salaires  actuellement  payés  par  an  pour  ce  service.  5.  Le  nombre  d'em- 
ployés au  département  du  Revenu  de  l'Intérieur,  pour  le  district  de  Trois-Rivières,  le  21 
septembre  1911,  et  le  montant  des  salaires  payés  par  an  pour  ce  service.  6.  Le  nombre 
d'employés,  à  cette  date,,  au  département  du  Revenu  de  l'Intérieur,  pour  le  district  de 
Trois-Rivières,  et  le  montant  des  salaires  payés  par  an  pour  ce  service.  7.  Le  nombre 
d'employés  et  le  montant  de  salaires  payés  pour  les  travaux  du  Saint-Maurice,  dans  le 
comté  de  Champlain,  en  l'année  1911-1912.  8.  Le  nombre  d'employés  et  le  montant  de 
salaires  payés  par  an,  pour  les  travaux  sur  le  Saint-Maurice,  dans  le  comté  de  Cham- 
plain,«depuis  1911-1912.  9.  Si  les  employés  du  gouvernement  dont  les  noms  suivent  ont 
eu  congé  les  26  et  27  novembre  1914,  et  les  4  et  5  janvier  1915:  Wilde  Lavallée,  Pierre 
Thivierge,  Joseph  Paquin,  père,  Joseph  Paquin,  fils,  Athanase  Gélinas,  commis.  10. 
Dans  ce  cas,  à  la  demande  de  qui  et  pour  quelles  raisons.  11.  Si  ces  journées  ont  été 
retranchées  du  salaire  de  ces  employés.     Présentée  le  13  avril  1915. — M.  Bureau. 

Pas  imprimée. 

279.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambré,  en  date  du  4  mars  1915,  pour  copie  de  tous  les  docu- 

ments se  rapportant  au  transfert,  de  Flat-Lands  à  New-Mills,  N.-B.,  du  vivier  à  sau- 
mon ;  aussi,  de  tous  les  rapports  au  sujet  du  maintien  de  ce  vivier,  avec  un  état  détaillé 
des  déboursés  et  frais  encourus  par  ce  transport,  par  l'installation  et  le  maintien  du 
nouveau  vivier.     Présentée  le  13  avril  1915. — M.  Marcil Pas  imprimée. 

280.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  en  date  du  3  février 

1913,  pour  copie  de  tous  arrêtés  du  conseil,  lettres,  télégrammes,  rapports,  pétitions  et 
autres  papiers  et 'documents  dans  le  département  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  ou  tout 
autre  département  du  gouvernement  concernant  l'octroi  de  licences  pour  la  mise  en  con- 
serve du  homard  et  datées  du  1er  janvier  1912  jusqu'au  25  janvier  1913.     Présentée  le 

13  avril  1913. — M.  Sinclair .Pas  imprimée. 

» 

281.  Rapport  de  Thomas  R.  Perguson,  C.R.,  commissaire  chargé  de  faire  une  enquête  sur  toutes 

les  matières  relatives,  ou  se  rattachant  à  la  demande  (même  si  cette  demande  n'a  pas 
été  accordée  ou  est  encore  en  instance)  d'achat,  de  location,  de  concession,  d'échange 
ou  autre  aliénation  de  quelque  nature  que  ce  soit,  depuis  le  premier  jour  de  juillet  1896, 
des:  (a)  terres  fédérales;  (b)  terres  à  bois  et  à  mines,  droits  et  privilèges  miniers, 
y  compris  terres  et  concessions  minières  de  houille,  de  pétrole  et  de  gaz,  terrains  et 
terres  affectés  à  l'irrigation,  et  coupe  de  bois  sur  les  terres  de  l'Etat;  (c)  forces  et  pri- 
vilèges hydrauliques;  (cl)  terres  et  réserves  des  sauvages;  sous  l'autorité  directe  ou 
présumée  des  lois  des  terres  fédérales  et  de  la  loi  de  l'irrigation,  ou  d'autres  lois  du 
Parlement  du  Canada, — et  sur  les  actes  de  toute  personne  ou  corps  incorporé  par  rap- 
port aux  matières  ci-dessus  mentionnées.     Présenté     par  l'honorable  M.  Coderre,  le  13 

Pas  imprimé. 

282.  Rapport  et  témoignages  dans  l'affaire  connue  sous  la  désignation  de  :    "  Concessions  fores- 

tières 550i  et  528,  Howard  Douglas,  R.  E.  A.  Leech,  D.  J.  McDonald  et  autres".  Pré- 
sentés par  l'honorable  M.  Coderre,  le  13  avril  1915 Pas  imprimés. 

283.  Rapport  et  témoignages  dans  l'affaire  connue  sous   'a   désignation   de:     "La  Kananaskis 

Goal  Company,  Limited,  Howard  Douglas,  George  L.  Hunter,  Walter  Garrett  et  autres  ". 
Présentés  par  l'honorable  M.   Coderre,  le  13  avril   1915 Pas  imprimés. 

284.  Rapport  et  témoignages  dans  l'affaire  connue  sous  la  désignation  de:    "Réserve  des  Gens- 

du-Sang  et  Frank  Pedlçy  ".     Présentés  par  l'honorable  M.  Coderre,  le  13  avril  1915. 

Pas  impri  nés. 

285.  Rapport   et  preuve   dans   l'affaire   connue  sous   la   désignation  de   Southern  Alberta  Land 

Co.,  Ltd.,  et  Grand  Forks  Cattle  Co.,  J.  D.  McGregor,  Arthur  Hitchcock  et  autres.  Pré- 
sentés par  l'honorable  M.  Coderre,  le  13  avril  1915 Pas  imprimés. 

286.  Rapport   et   preuve   dans  l'affaire   connue   sous   la   désignation   de   The  Bulletin   Company, 

Ltd.,  l'honorable  Frank  Oliver  et  la  Grand  Trunk  Pacific  Railway  Company.  Présentés 
par  l'honorable  M.  Coderre,  le  13  avril  1915 Pas  imprimés. 

287.  Rapport  et  preuve  dans  l'affaire  connue  sous  la  désignation  de  Aylwin  Irrigation  Tract, 

E.  A.  Robert  et  J.  D.  McGregor.  Présentés  par  l'honorable  M.  Coderre,  le  13  avril 
1915 .Pas  imprimés. 

288.  Rapport  et  preuve  dans  l'affaire  connue  sous  la  désignation  de  Timber  Berths  1107  et  1108, 

W.  H.  Nolan.  A.  W.  Fraser  et  J.  G.  Turriff.     Présentés  par  l'honorable  M.  Coderre,  le 

13  avril  1915 Pas  imprimés. 
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289.  Rapport  et  preuve  dans  l'affaire  connue  sous  la  désignation  de  Oraaing  Ranch  Ko,   :;:■:,  j. 

G,  Turriff,  a.  .i.    Idamson  et  J.  T.  McGregor,     Présentés  par-  l'honorable  M.  Codera 
13  avril  1915 Pas  Imprimée. 

290.  Rapport  et  preuve  dans  l'affaire  connue  sous  la  désignation  de  Craven  Dam,  Walter  Scott, 

lieutenant-gouverneur  Brown  et  .J.  <;.  Turriff.  Présentés  par  l'honorable  .M.  Coderre,  le 
13  avril  1915 .  Pas  impri 

291.  Copies  certifiées  des  rapports  du  comité  du  Conseil  privé,  noa   L109  et   L589,  approuvée  par 

Son  Excellence  l'Administrateur  les  10  mai  1913  et  27  juin  1913,  respectivement,  " 
nomination  de  Thomas  R.  Ferguson,  C.U.,  comme  commissaire  chargé  de  faire  une 
enqutêe  et  rapport  sur  tout  ce  qui  concerne  l'aliénation,  quelle  qu'en  soit  la  nature, 
depuis  le  premier  jour  de  juillet  1896,  des:  (a)  terres  fédérales;  (b)  terres  à  bois  el 
à  mines,  droits  et  privilèges  miniers,  y  compris  terres  et  concessions  minières  de 
houille,  de  pétrole  et  de  gaz,  terrains  et  terres  affectés  à  l'irrigation,  et  coupe  de  bois 
sur  les  terres  de  l'Etat;  (c)  forces  et  privilèges  hydrauliques;  (d)  terres  et  réserves 
des  sauvages.     Présentées  par  sir  Robert  Borden,  le  13  avril   1915..    ..Pas  imprin 

292.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,   en  date  du  11  mars  1915,   pour  copie  de  tous  docu- 

ments, lettres,  télégrammes,  accusations,  correspondance,  etc.,  se  rapportant  à  la  desti- 
tution de  Joseph  Day,  à  Little-Bras-d'Or,  dans  les  comtés  de  Cap-Breton-Nord  et  Victo- 
ria ;  témoignages  entendus  et  rapports  de  l'enquête  tenue  par  M.  H.  B.  Duchemin  en 
cette  matière,  et  état  détaillé  des  dépenses  de  cette  enquête.  Présentée  le  14  avril  1915. 
M.  McKenzie Pas  imprimée. 

293.  Réponse  à  un  ordre  du  Sénat,  en  date  du  30  mars  1915,  pour  la  production  des  noms  des 

compagnies  fiduciaires  qui  se  sont  jusqu'à  présent  conformées  aux  prescriptions  de  l'ar- 
ticle 69  de  la  loi  des  compagnies  fiduciaires,  1914,  et  de  toute  correspondance  s'y  rappor- 
tant.—  (Sénat) Pas  imprimée. 

294.  Rapport  de  R.   A.   Pringle,   C.R.,   commissaire  nommé  pour  s'enquérir  des  accusations   de 

corruption  et  de  fraude  dans  le  cas  de  contrats  pour  la  construction  de  certaines  salles 
d'exercice  dans  la  -province  de  l'Ontario,  ainsi  que  la  preuve  faite  à  la  dite  enquête. 
Présenté  par  sir  Robert  Borden,  le  14  avril  1915 Pas  imprimé. 

295.  Réponse  à  un  ordre  de  la  Chambre,  en  date  du  1er  mars  1915,  pour:    1.  Relevé  complet 

et  description  de  tous  les  terrains  dont  le  gouvernement  a  pris  possession  pour  le  camp 
de  Valcartier.  2.  Copie  de  tous  les  titres  du  gouvernement  en  ce  qui  concerne  ces  ter- 
rains, soit  par  voie  d'expropriation,  d'achat  ou  autrement.  3.  Relevé  détaillé  de  toutes 
les  sommes  réclamées  et  non  encore  soldées,  soit  pour  terrains,  soit  pour  dommages.  4. 
Relevé  détaillé  de  toutes  les  sommes  payées  soit  pour  terrains,  soit  pour  dommages. 
Présentée  le  15  avril  1915. — Sir  Wilfrid  Laurier Pas  imprimée. 

296.  Réponse  à  une  adresse   à   Son  Altesse   Royale  le  Gouverneur  général,   pour  :     1.  Un   état 

indiquant  toutes  les  nominations  faites  au  ministère  des  Douanes  dans  l'étendue  de 
terrain  comprise  actuellement  dans  les  divisions  de  Medicine-Hat  et  Macleod,  donnant 
les  noms,  la  date  de  la  nomination,  le  mode  de  nomination,  le  salaire  depuis  1896  jus- 
qu'à cette  date.  2-  Aussi,  les  vacances  créées  par  décès,  résignation  ou  démission,  don- 
nant les  noms,  le  temps  de  service,  la  cause  de  renvoi  dans  chaque  cas,  pendant 
la  même  période. —  (Sénat) Pas  imprimée. 

297.  Réponse  à  une  adresse  à  Son  Altesse  Royale  le  Gouverneur  général,  pour  faire  produire 

copie  de  toutes  lettres  échangées  entre  le  ministre  de  la  Marine  et  des  Pêcheries  ou  son 
département  et  l'inspecteur  des  pêcheries  au  Lac-au-Boulanger,  province  du  Nouveau- 
Brunswick,  ainsi  que  copie  de  toutes  réclamations  faites  par  cet  inspecteur  et  des  paie- 
ments auxquels  ces  réclamations  ont  donné  lieu. — (Sénat Pas  imprimée. 
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MINISTÈRE  FÉDÉRAL  DE   L'AGRICULTURE. 
Ferme  expérimentale  Centrale 


RAPPORT 


DU 

SERVICE  DE  L'HORTICULTURE 

Année  terminée  le  3  1  mars  1914 

AUTEURS  I 

L'horticulteur  du    Dominion,   ferme   centrale,   Ottawa.     -     -     -  W.  T.  Macoun. 
Régisseurs — 

Station   expérimentale,   Charlottetown,    I.  P.-E.      ....  J.  A.  Clark,  B. S.A. 

Ferme  expérimentale,   Nappan,   N.-E. W.  W.  Baird,  B.S.A. 

Station  expérimentale,   Kentville,   N.-E.     -    -    -    -     -     -     -  W.  S.  Blair. 

Station  expérimentale,    Frédéricton,    N.-B. W.  W.  Hubbard. 

Station  expérimentale,   Ste-Anne  de   la   Pocatière,   Que.     -   Jos.  Bégin. 

Station    expérimentale,    Cap  Rouge,    Que. G.  A.  Langelier. 

Ferme  expérimentale,    Brandon,    Manitoba. W.  C.  McKillican,  B.S.A. 

Ferme  expérimentale,    Indian  Head,  Sask. T.  J.  Harrison,  B.S.A. 

Station  expérimentale,    Rosthern,   Sask. W.  A.  Munro,  B.A.,  B.S.A. 

Station  expérimentale,    Scott,    Sask. R.  E.  Everest,  B.S.A. 

Station  expérimentale,    Lethbridge,    Aiberta.      -----  W.  H.  Fairfield,  M. S. 

Station  expérimentale,    Lacombe,   Aiberta. G.  H.  Hutton,  B.S.A. 

Ferme   expérimentale,   Agassiz,   C.-B. P.  H.  Moore,  B.S.A. 

Station  expérimentale,    Invermere,    C.-B.        G.  E.  Parham. 

Station  expérimentale,  Sidney,   C.-B. S.  Spencer. 

Ainsi  que  les  expérimentateurs  aux  sous-stations  de  Salmon  Arm,  C.-B.,  Fort  Vermilion, 
Grouard,  Grande-Prairie  et  aux  Forts  Résolution  et  Providence  dans  le  nord  de 
l'Alberta. 
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RAPPORT  DU  SERVICE  DE  L'HORTICULTURE 


Ottawa,  ai  mars   1914. 
M.  J.  II.  Grisdalb,  B.  Agr., 

Directeur  des  fermes  expérimentales  fédérales, 
Ottawa. 

Monsieur  le  Directeur, — 

J'ai  l'honneur  uV  vous  soumettre  le  vingt-septième  rapport  du  service  de  l'horti- 
culture, le  seizième  depuis  que  j'ai  pris  la  direction  de  ce  service. 

Cette  étude  comprend  le  compte  rendu  des  opérations  à  la  ferme  centrale  d'Ottawa 
et  les  rapports  préparés  par  les  régisseurs  des  fermes  et  stations  expérimentales  annexes 
de  Nappan,  N.-B.,  Kentville,  N.-B.,  Charlottetown,  I.-P.-E.,  Fredericton,  N.-l>.,  Ste- 
Anne  de  la  Pocatiêre,  Que.,  Cap-Rouge,  Que.,  Brandon,  Man.,  Indian  Head,  Sask., 
Rosthern,  Sask.,  Lethhridge,  Alta.,  Lacombe,  Alta.,  Agassiz,  C.-B.,  Invermere,  C.-B.,  et 
Sidney,  C.-B.  ;  il  y  a  aussi  un  rapport  de  M.  Thos.  A.  Sharpe,  sur  les  essais  faits  à  la 
ferme  expérimentale  de  Salmon  Arm,  C.-B.,  et  des  rapports  des  sous-stations  de  Fort 
Vermilion,  district  de  Rivière-la-Paix,  Grouard,  Petit  Lac  des  Esclaves;  Grande  Prai- 
rie, Alta.,  et  des  Forts  Résolution  et  Providence,  dans  le  district  Mackenzie. 

Les  fermes  et  stations  annexes  exigent  une  grande  partie  de  mon  temps,  il  ne 
m'est  plus  possible  de  m'occuper  autant  que  par  le  passé  de  la  direction  des  expé- 
riences au  service  de  l'horticulture  à  Ottawa.  Comme  je  le  disais  l'année  dernière, 
j'ai  créé  des  services  séparés  de  pomologie,  légumes,  plantes  d'ornement  et  culture 
améliorante  des  plantes,  et  chacun  de  ces  services  a  été  confié  à  un  assistant.  J'ai 
demandé  à  ces  aides  de  me  faire  rapport  des  opérations  qui  leur  avaient  été  confiées. 
Ces  comptes  rendus  sont  donnés  plus  loin  à  la  suite  de  mon  propre  rapport. 


FERMES  ANNEXES. 

L'organisation  des  fermes  expérimentales  comprend  maintenant  un  tel  nombre  de 
fermes  et  de  stations  annexes  que  l'horticulteur  du  Dominion  doit  donner  une  grande 
partie  de  son  temps  à  la  préparation  du  programme  d'expériences;  à  la  plantation  de 
fruits,  légumes,  plantes  d'ornement,  il  doit  enfin  venir  en  aide  aux  régisseurs  en  leur 
fournissant  tous  les  renseignements  possibles.  L'année  dernière  de  même  que  par  ces 
années  passées,  un  grand  nombre  des  matériaux,  plantes,  graines,  registres,  etc.  ;  desti- 
nés aux  fermes  et  stations  annexes  ont  été  commandés  par  l'intermédiaire  du  service  ou 
fournis  par  la  ferme  centrale. 

J'ai  visité  la  ferme  d' Agassiz,  C.-B.,  le  31  mars  et  le  1er  avril  iyl3.  Il  a  été  dé- 
cidé d'enlever  dix-huit  des  haies  d'échantillons  qui  sont  à  l'essai  depuis  un  certain 
nombre  d'années  et  dont  la  plupart  n'avaient  pas  donné  de  bons  résultats.  Nous  avons 
pris  des  notes  sur  ces  haies  avant  de  les  arracher.  J'ai  commandé  les  matériaux  né- 
cessaires pour  un  verger  de  ferme  et  pour  une  plantation  d'arbres  fruitiers  de  variétés 
que  l'on  peut  recommander  aux  cultivateurs  sur  les  parties  basses  de  l'intérieur  en 
Colombie-Britannique.  Ces  arbres  ont  été  plantés  ce  printemps.  Le  13- septembre,  je 
suis  revenu  à  Agassiz,  j'ai  étudié  le  programme  des  opérations  avec  le  régisseur  et  re- 
commandé certains  changements  dans  le  parc. 
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J'ai  passé  les  trois  jours  du  2  au  5  avril  à  la  station  expérimentale  de  Sidney,  et 
trace  la  plantation  d'une  avenue  de  platanes  orientaux  et  de  cornouillers  de  l'ouest. 
(Cornus  Nuttàllii),  du  chemin  de  East  Saanich  à  la  grève.  Le  terrain,  une  fois  nivelé, 
sera  ensemencé  de  pâturin  des  prés.  J'ai  choisi  l'emplacement  d'une  pépinière,  d'une 
plantation  de  petits  fruits,  d'un  jardin  de  légumes  et  d'une  bordure  pour  les  fleurs 
annuelles.  A  ma  deuxième  visite  à  cette  station  les  15  et  16  septembre,  j'ai  proposé 
la  plantation  d'une  avenue  de  tulipiers  pour  le  chemin  de  East  Saanich,  à  partir  de 
l'extrémité  nord  jusqu'à  l'extrémité  sud  de  la  station.  Plus  tard,  j'ai  commandé  ces 
arbres.  Tandis  que  j'étais  là,  nous  avons  décidé  de  planter  une  bordure  d'arbrisseaux 
de.  dix-huit  pieds  de  long  de  l'extrémité  nord,  à  partir  du  cremin  de  East  Saanich  à 
la  grève.  J'ai  préparé  et  envoyé  plus  tard  un  plan  détaillé  de  plantation  pour  cette 
partie  qui  va  du  chemin  à  la,  ligne  électrique  de  la  Colombie-Britannique.  J'ai  pris 
également  les  dispositions  pour  faire  planter  douze  rangées  d'arbres  et  d'arbrisseaux 
au-dessus  du  chemin  de  East  Saanich,  le  long  des  limites  nord  ouest  et  sud,  afin  d'es- 
sayer les  différentes  espèces  et  variétés.  Nous  avons  discuté  à  ce  moment  la  question 
des  vergers  et  autres  plantations  de  fruits  et  j'ai,  plus  tard,  de  retour  à  Ottawa,  pré- 
paré et  envoyé  des  plans  détaillés.  J'ai  commandé  toutes  les  fournitures  pour  ces 
plantations. 

En  septembre,  j'ai  visité  la  station  expérimentale  d'Invermere,  C.-B.  J'ai  passé 
en  revue  les  expériences  avec  le  régis'seur.  Nous  avons  arrêté  les  dispositions  de  la 
pelouse  et  des  haies  d'échantillons  et  tracé  une  route  allant  du  chemin  public  au 
sud  de  la  station,  à  la  maison  du  régisseur  et  aux  bâtiments.  Nous  avons  décidé  égale- 
ment de  planter  une  avenue  d'arbres  le  long  du  chemin  public,  sur  le  côté  sud  de  la 
station,  à  partir  du  sommet  de  la  côte  en  allant  vers  le  nord,  jusqu'à  l'hôpital.  J'ai 
commandé  plus  tard  les  arbres  nécessaires  pour  cette  plantation. 

Les  11  et  12  avril  1913,  j'ai  visité  la  station  expérimentale  de  Lethbridge,  Alta., 
où  j'ai  dessiné  le  plan  des  terrains  à  l'ouest  de  la  maison  du  régisseur.  J'ai  discuté  à 
cette  époque,  avec  le  régisseur,  les  diverses  plantations  et  le  programme  de  recherches. 
Je  suis  revenu  à  Lethbridge  le  6  septembre,  pour  étudier  la  question  de  l'élargissement 
de  la  pelouse  devant  la  maison  du  régisseur  jusqu'au  chemin  public.  Nous  avons 
décidé  également  d'y  mettre  une  bordure  de  fleurs  vivaces  bordée  d'arbrisseaux. 

Les  14  et  15  avril,  j'ai  visité  la  station  expérimentale  de  Lacombe,  Alta.,  où  j'ai 
tracé  le  plan  de  nouvelles  plantations  sur  les  terrains  d'agrément.  Nous  avons  fourni 
à  cette  station,  ce  printemps,  principalement  par  l'intermédiaire  de  la  ferme  centrale 
d'Ottawa,  des  arbustes  fruitiers  pour  une  nouvelle  plantation,  et  nous  avons  arrêté 
les  places  de  ces  derniers  tandis  que  j'étais  à  la  station.  Je  suis  revenu  à  Lacombe  les 
4  et  5  septembre.  Nous  avons  décidé  alors  de  planter  de  nouveaux  brise-vents  dans 
les  vergers  trop  exposés.  J'ai  proposé  à  cette  époque  de  faire  défricher  plusieurs 
acres  de  terre  dans  les  bois  au  sud  de  la  ferme  pour  l'établissement  d'un  verger  qui 
aurait  ainsi  une  protection  naturelle. 

Les  16  et  17  avril,  j'ai  visité  la  station  expérimentale  de  Scott,  Sask.,  et  continué 
la  plantation  d'arbres  sur  les  terrains  d'ornement.  J'ai  commandé  les  matériaux  pour 
remplir  les  places  vacantes  dans  les  vergers  et  plantations  de  petits  fruits.  J'ai  de 
nouveau  visité  Scott  les  2  et  3  septembre  et  discuté  les  opérations  d'horticulture  avec 
le  régisseur. 

J'étais  à  Rosthern  les  18  et  19  avril  1913.  J'ai  fait  faire  de  nouvelles  plantations 
sur  les  terrains  d'agrément  et  discuté  les  expériences  de  l'année  avec  le  régisseur.  Je 
suis  revenu  à  cette  station  les  31  août  et  1er  septembre,  pour  voir  l'état  des  travaux. 

Les  21  et  22  avril,  j'ai  visité  la  ferme  expérimentale  d'Indian  Head,  Sask..  inspecté 
l'arboretum  et  ordonné  l'enlèvement,  après  avoir  pris  note  de  leur  état,  d'un  grand 
nombre  d'arbres  et  d'arbrisseaux  qui  ne  s'étaient  pas  montrés  rustiques.  Nous  avons 
tracé  également  un  chemin  qui  doit  continuer  l'avenue  principale  vers  l'est.  Ce  che- 
min traverse  L'arboretum  et  permet  aux  voitures  de  se  rendre  à  l'arboretum  et  aux 
haies  ce  qu'elle  ne  pouvaient  faire  auparavant.     Sur  mon  avis  le  régisseur  a  comman- 
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dé  des  pommiers  à  une  pépinière  du   Manitoba  pour  l'établissement  «l'un  petit  v( 
:.\  L'esl  de  l'arboretum.    .J'ai  arrêté  égalemenl  avec  Le  régisseur,  qui  doit* préparer    la 
terre  pendant  l'été,  La  plantation  d'une  avenue,  de  La  ville  d'Indian  Elead  à  L'entrée  de 
La  ferme,  afin  d'améliorer  Les  abords.     J'ai  proposé  également,  à  titre  d'améliori 
d'élargir  L'ouverture  dans  La  ceinture  d'arbres  à  hx  barrière  d'entrée.     Je  nuis  revenu 
à  [ndian  liead  les  29  et  30  août.     Comme  le  verger  de  pommiers  à  1  esl  des  bâtiment 

.ut  un  terrain  qui  paraissait  mieux  convenir  pour  Les  volailles,  et  comme     pe  i 
d'arbres  dans  ce  verger  semblent  avoir  quelque  valeur,  nous  avons  décidé  de  cesser  <l 
faire  des  plantations  à  cet  endroit  et  de  nous  procurer  un  nouvel  emplacement. 

Les  22  et  23  avril,  j'ai  visité  la  ferme  expérimentale  de  Brandon,  Alan.,  examiné 
les  plantations  avec  le  régisseur  et  discuté  les  opérations  de  l'année.     J'ai  propo 
planter  une  haie  de  caraganas  entre  la  rangée  de  haies  d'échantillons  et  le  champ  au 
sud  assez  loin  pour  qu'il  soit  possible  d'établir  devant  ce  champ  une  longue  bordure  de 
fleurs  vivaces.    Je  suis  revenu  à  Brandon  les  28  et  2'9  août  et  discuté  le  programmi 
opérations  avec  le  régisseur. 

Le  8  mai,  j'étais  à  la  station  expérimentale  de  Cap-Rouge,  Que.  Nous  avon  ; 
arrêté  la  plantation  d'un  verger  commercial  de  pommiers  Mclntosh  et  Wealthy 
dont  j'ai  commandé  les  arbres  ce  printemps.  Nous  ferons  des  essais  de  culture  à 
cette  station.  J'y  suis  revenu  au  mois  d'août  pour  discuter  le  programme  des  opéra- 
tions avec  le  régisseur. 

J'ai  visité  la  station  expérimentale  de  Ste-Anne  de  la  Pocatière  du  8  au  10  mai  et 
aidé  à  préparer,  à  planter  et  à  tailler  un  verger  de  trois  acres  et  demi  composé  de  36  î 
pommiers,  pruniers  et  cerisiers.  Je  suis  revenu  à  cette  station  en  août  pour  exami- 
ner les  arbres  plantés  au  printemps  et  discuter  les  plantations  futures  avec  le  régis- 
seur. 

Le  17  juin,  j'étais  à  la  station  expérimentale  de  Frédéricton  où  j'ai  discuté  avec 
le  régisseur  la  question  des  plantations  permanentes  et  examiné  les  travaux.  Nous 
avons  choisi,  à  cette  visite,  l'emplacement  d'une  longue  bordure  de  fleurs  vivaces  et  la 
terre  a  été  préparée  pendant  l'été.  Je  suis  revenu  à  cette  station  le  23  janvier  1914. 
lors  d'un  voyage  à  Frédéricton,  pour  porter  la  parole  à  l'association  des  arboriculteurs 
du  Nouveau-!} nmswick. 

J'ai  passé  du  19  au  23  juin  à  la  station  expérimentale  de  Kentville,  N.-E.,  et 
visité  les  vergers  de  démonstration  de  Berwick  et  de  Brigetown.  J'ai  dkcuté  pendant 
cette  visite  le  programme  des  opérations  avec  les  régisseurs.  En  me  rendant  à  la  réu- 
nion annuelle  de  l'association  des  arboriculteurs  de  la  Nouvelle-Ecosse  les  20  et  21  jan- 
vier, j'ai  eu  de  nouveau  l'occasion  de  visiter  cette  ferme  et  de  voir  le  régisseur. 

J'ai  visité  la  ferme  expérimentale  de  Nappan,  N.-E.,  le  28  juin.  J'y  ai  marqué, 
pour  les  faire  enlever,  un  certain  nombre  d'arbres  et  d'arbrisseaux  près  de  la  station  et 
sur  les  terrains  qui  gênaient  aux  autres  ou  qui  empiétaient  sur  la  chaussée.  J'ai 
conseillé  au  .régisseur  de  faire  enlever  une  longue  rangée  de  plates-bandes  consacrées  à 
des  fleurs  annuelles  afin  de  prolonger  la  pelouse  jusqu'au  verger;  la  nouvelle  plate- 
bande  sera  à  l'est  de  cette  extension. 

Le  25  juin,  j'étais  à  la  station  expérimentale  de  Charlottetown,  I.P.-E.,  où  j'ai 
examiné  les  expériences  entreprises  avec  le  régisseur.  Je -lui  ai  conseillé  certains 
changements  en  vup  d'améliorer  les  terrains  d'ornement.  Ceci  comprenait  l'enlève- 
ment d'une  bordure  d'iris,  de  pivoines  et  de  roses;  la  formation  de  deux  nouvelles 
plates-bandes  parallèles  à  l'avenue  principale  et  d'une  bordure  de  plantes  vivaces  le 
long  des  arbres  qui  bordent  le  chemin  pu'blic,  entre  l'avenue  principale  et  le  chemin 
qui  va  aux  bâtiments. 

REUNIONS,  CONFERENCES  ET  VISITES. 

Le  personnel  de  l'horticulture  est  appelé  chaque  année  à  faire  des  conférences  à 
un  certain  nombre  de  réunions;  il  visite  également  les  endroits  où  il  peut  obtenir  des 
renseignements  utiles  pour  la  conduite  de  ses  travaux. 
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En  novembre  1913,  j'ai  visité  la  station  agricole  du  Massachusetts,  à  Amhers*t, 
Mass.;  l'exposition  de  pommes  de  la  Nouvelle- Angleterre  à  Boston;  et  l'arboretum 
Arnold,  Jamaïca  Plaîn,  Mass.;  j'ai  recueilli  à  tous  ces  endroits  des  renseignements 
utiles.  Pendant  le  même  mois  j'ai  assisté  à  la  réunion  annuelle  de  la  "  Society  for 
Folticultural  Science  ",  Washington,  et  fait  une  conférence  sur  les  "  Caractéristiques 
de  cent  pommiers  de  semis  du  Nord  ".  J'ai  assisté  également  à  cet  endroit  à  la  réunion 
bisannuelle  de  la  "  Société  pomologique  américaine  "  à  laquelle  j'ai  fait  une  confé- 
rence sur  "  L'état  actuel  de  la  pomologie  canadienne".  J'ai  répondu  également  à  titre 
de  délégué  du  "  Nord  ",  au  discours  de  bienvenue  et  j'ai  été  appelé  à  faire  partie  d'un 
jury  composé  de  trois  membres  pour  le  "  Cours  d'appréciation  de  fruits,  ouvert  aux 
étudiants  ",  tenu  en  même  temps  que  les  réunions  de  cette  société.  A  l'exposition  de 
fruits  tenue  par  cette  société,  à  l'occasion  de  la  réunion,  j'ai  présenté  une  collection 
de  près  de  cent  cinquante  variétés  de  pommes  toutes  d'origine  canadienne.  La  plupart 
étaient  des  variétés  nouvelles  créées  à  la  ferme  centrale  d'Ottawa.  Le  gouvernement 
canadien  a  reçu  pour  cette  collection  une  médaille  d'argent  Wilder.  Les  2  et  3  décem- 
bre 1913,  j'ai  assisté  à  la  réunion  d'hiver  de  la  Société  pomologique  de  Québec  à 
Westmount,  Que.,  et  fait  une  conférence  sur  les  "  Essais  de  culture  fruitière  à  la 
ferme  centrale  et  aux  fermes  annexes  ".  A  la  réunion  annuelle  de  l'association  des 
arboriculteurs  de  la  Nouvelle-Ecosse  tenue  à  Kentville,  j'ai  parlé  sur  "  La  culture  du 
fraisier  "  le  21  janvier  1914  et  à  la  réunion  annuelle  de  la  société  des  arboriculteurs 
de  la  province  du  Nouveau-Brunswick  tenue  le  23  janvier  j'ai  parlé  sur  "  Quelques 
nouvelles  variétés  de  pommes  "  et  "  des  expériences  sur  la  culture  du  verger  à  la  ferme 
centrale  ".  Au  cours  abrégé  d'horticulture  au  collège  Macdonald,  j'ai  donné  deux 
conférences  le  11  février,  une  sur  "  L'horticulture  aux  fermes  expérimentales  "  et  une 
conférence  illustrée  sur  "  L'embellissement  des  abords  de  la  maison  ".  Le  20  février 
j'ai  donné  une  conférence  sur  les  "  Bulbes,  plantation  et  forçage  "  devant  la  société 
d'horticulture  d'Ottawa.  J'ai  parlé  aux  réunions  de  la  Société  des  arboriculteurs 
de  la  péninsule  de  Niagara,  les  25,  26  et  27  février  1914,  à  Grimsby  et  Ste-Catherine, 
Ont.,  sur  "  La  culture  des  fruits,  variétés  et  méthodes  employées  au  Canada  "  "  Meil- 
leures variétés  de  fraisiers  et  framboisiers  pour  plantations  commerciales  "  "  Meilleu- 
res variétés  de  pruniers,  poiriers  et  de  pommiers  pour  vergers  commerciaux  "  ;  et 
"  Influence  de  la  température  sur  la  culture  des  fruits  ".  J'ai  assisté  à  Burlington  le 
11  mars  1914  au  vingt-cinquième  anniversaire  de  la  société  des  arboriculteurs  de  Bur- 
lington où  j'ai  donné  deux  conférences  sur  les  sujets  suivants  :  "  Méthodes  d'horticul- 
ture dans  les  diverses  parties  du  Canada  et  leur  application  à  Burlington,"  et  "Variétés 
de  fruits  pour  le  district  de  Burlington." 

Mes  adjoints  ont  également  rendu  de  grands  services  pendant  l'année.  M.  F.  E. 
Buck,  a  fait  l'appréciation  des  fleurs  et  des  fruits  aux  expositions  de  Perth,  Ont., 
et  de  Knowlton,  Que.,  en  septembre,  1913.  Il  en  a  fait  autant  à  Carp  le  1er  octobre. 
Il  a  assisté  les  20  et  21  novembre  à  la  réunion  de  la  Société  d'horticulture  d'Ontario 
à  Toronto  et  fait  deux  conférences,  "Recherches  expérimentales  récentes"  et  "  Fleurs 
annuelles  nouvelles  et  peu  connues  essayées  à  Ottawa." 

En  septembre  1913,  M.  C.  F.  W.  Dreher,  a  assisté  à  la  réunion  de  la  Société  des 
maraîchers  américains  à  Toledo,  O'hio.  Avant  cela  il  a  fait  une  visite  à  la  station 
expérimentale  horticole  de  Vineland,  Ont.,  au  collège  d'agriculture  de  Guelph,  et'au  col- 
lège d'agriculture  de  Cornell,  Ithaca,  N.Y.  pour  étudier  les  méthodes  qui  y  sont  em- 
ployées. Au  cours  du  même  voyage  il  a  visité  la  ferme  de  Bow  Park,  Brantford,  Ont.,  et 
les  maraîchers  du  voisinage  de  Toronto  et  de  London  dans  le  mémo  but.  Il  était  aussi 
à  la  réunion  de  l'association  des  maraîchers  de  l'Ontario  tenue  à  Toronto,  en  novembre 
1913. 

M.  A.  J.  Logsdail  a  visité  le  district  de  Grimsby  pour  recueillir- du  pollen  pour 
des  travaux  de  culture  améliorante  en  mai  1913,  il  a  fait  également  des  croisements. 
Il  ;\  assisté  à  la  réunion  de  l'Association  des  arboriculteurs  d'Ontario  tenue  à  Toronto 
en  novembre. 
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M.   M.  li.  Davis  a  fait,  le  2  décembre,  une  conférence  à  La  réunion  de  La  Société 
pomologique  de  Québec  sur  la   "Coopération   en    Nouvelle-Ecosse".     Il   a   a 
la  réunion  annuelle  de  La  Société  d'horticulture  de  L'étal  <l  •   New  York  à   Eto 
N.Y.,  en  janvier  1914;  à  cette  occasion  il  a  fail    une  étude  spéciale  des  opérations 
de  pulvérisation.     Le  20  février  il  a   fait  un  discours  sur  "L'état  de  La  culture  des 
fruits"  à  la  réunion  de  L'Association  des  arboriculteur»  de  la  vallée  «lu  Saint-La  i 
tenue  à  Morrisburg,  Ont.     Il  a  passé  plusieurs  jours  en  mars  l'.Hl  dans  la  péninsule 
de  Niagara  pour  étudier  spécialement  le  décornement  des  pommiers. 

CONSTRUCTION  DE  NOUVELLES  SERBES  POUR  LE  SERVICE 
DE  L'HORTICULTURE. 

FERME  EXPERIMENTALE  CENTRALE. 

Quatre  nouvelles  serres  construites  par  le  service  de  l'horticulture  à  la  i'errn  i 
expérimentale  centrale  sont  presque  terminées  et  déjà  occupées.  Ces  serres,  qui 
couvrent  une  superficie  de  7,500  pieds  carrés,  sous  verre,  sont  du  genre  "Pierson  U- 
Bar  flat  iron  ",  à  gouttières  tournées.  Elles  sont  chauffées  à  l'eau  chaude  par  des 
chaudières  en  sections,  et  se  composent  d'un  bâtiment  principal  de  107  pieds  6  p 
de  long  et  25  pieds  de  large,  divisé  en  deux  parties  par  une  cloison  en  verre,  et  trois 
bâtiments  réparés  à  douze  pieds  d'écartement  d'un  côté,  chacun  58  pieds  6  pou<< 
long  sur  2o  pieds  de  large,  et  chacun  relié  au  bâtiment  principal  par  un  portique  en 
verre.     Ces  serres  doivent  servir  aux  objets  suivants: — 

Cinq  différentes  sortes  de  tables  seront  installées  et  comparées  au  point  de  vue 
de  l'utilité  et  de  la  durée.  On  y  essaiera,  de  môme  qu'en  pleine  terre,  différentes 
méthodes  de  culture  pour  les  fleurs,  les  légumes  et  quelques  fruits. 

On  y  fera  pendant  l'hiver  l'hybridation  des  fleurs,  fruits  et  légumes  et  on  fera 
des  sélections  parmi  les  variétés  ou  sous-variétés. 

Une  spécialité  sera  l'essai  des  nouveautés  de  fleuristes,  dont  nous  voulons  con- 
naître la  valeur. 

Les  tomates,  radis  et  laitues  sont  les  légumes  généralement  cultivés  en  hiver, 
cependant,  d'autres  sortes  de  légumes  viennent  bien  en  culture  forcée  et  nous  comptons 
en  essayer  un  bon  nombre. 

On  fera  également  des  essais  de  forçage  de  fraises,  raisins  et  autres  fruits. 
Nous  cultivons  cet  hiver  plusieurs  centaines  de  pots  de  fraises  pour  voir  la  variété 
qui  vient  le  mieux.  Nous  avons  également  cinquante  pots  de  vignes  européennes, 
comprenant  quinze  variétés;  on  croit  que  la  demande  de  ces  raisins  va  augmenter  au 
Canada.  Les  vignes  en  pots*  ne  prennent  pas  une  place  permanente  dans  les  .-erres. 
elles  peuvent  être  déplacées  quand  cela  est  nécessaire.  En  Angleterre,  le  raisin 
donne  de  bons  résultats. 

Un  grand  nombre  de  plantes  sont  nécessaires  pour  les  couches  sur  les  terrains 
d'ornement  à  la  ferme  centrale,  et  les  serres  seront  employées  à  leur  multiplication. 

Jusqu'ici  nous  avions  si  peu  de  serres  qu'il  nous  était  impossible  de  faire  beau- 
coup d'expériences,  mais  grâce  à  ces  nouveaux  bâtiments  nous  pourrons  en  effectuer 
beaucoup  plus  et  de  façon  plus  sat:sfaisante. 

AUTRES  AMELIORATIONS  PENDANT  L'ANNEE. 

Presque  tous  les  ans  les  terrains  d'agrément  souffraient  de  la  sécheresse,  car  il 
était  impossible  d'obtenir  une  quantité  d'eau  suffisante  avec  l'aménagement  de  l'année 
dernière,  mais  en  1913  nous  avons  fait  poser  un  réseau  de  tuyaux  sur  les  grandes 
pelouses  et  mis  des  robinets  aux  endroits  convenables  pour  arroser  l'herbe,  les  fleurs  et 
les  bordures.  Des  tuyaux  ont  été^posés  également  dans  la  roseraie  et  nous  aurons  à 
l'avenir  une  quantité  d'eau  bien  suffisante. 
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PUBLICATIONS. 

J'ai'  préparé  pendant  l'année  une  nouvelle  édition  du  bulletin  sur  la  culture  des 
pruniers,  comportant  beaucoup  de  renseignements  nouveaux  et  complètement  revisé. 
J'ai  écrit,  pour  l'Institut  international  d'agriculture  de  Rome,  une  étude  sur  "  L'état 
actuel  de  la  culture  des  fruits  du  Canada  "  qui  a  été  publiée  dans  le  numéro  de  décem- 
bre 1913  du  bulletin  mensuel  sur  l'agriculture  et  les  maladies  des  plantes.  J'ai  préparé 
également  des  articles  pour  la  Gazette  agricole  du  Canada  et  écrit  de  nombreuses  étu- 
des pour  les  différentes  sociétés  d'horticulture  du  Canada  et  des  Etats-Unis.  Ces  arti- 
cles ont  été  publiés  dans  les  rapports  annuels. 

CORRESPONDANCE. 

Malgré  les  nombreuses  institutions  provinciales  qui  existent  au  Canada  et  qui  ren- 
seignent un  grand  nombre  de  personnes  sur  les  questions  d'horticulture,  la  correspon- 
dance de  notre  service  est  toujours  très  volumineuse.  En  1913,  nous  avons  reçu  et 
expédié  6,426  et  6,447  lettres  respectivement.  Un  grand  nombre  de  ces  lettres  nous 
demandent  des  renseignements  techniques  dont  la  connaissance  doit  être  très  utile. 
Nous  croyons  que  ce  sont  les  gens  qui  demandent  ces  renseignements  qui  en  profitent 
le  plus.  Beaucoup  nous  ont  écrit  pour  exprimer  leur  appréciation  des  lettres  et  rap- 
ports qu'ils  ont  reçus.  Ces  témoignages  sont  très  encourageants  et  nous  engagent  à 
faire  de  nouveaux  efforts  dans  cette  voie.  Les  autres  travaux  de  bureau  du  service 
continuent  à  se  développer. 


DONS. 

Chaque  année  le  service  de  l'horticulture  reçoit  des  dons  de  graines  fleurs  et  plan- 
tes. Nous  accusons  réception,  avec  remerciements,  de  ceux  qui  nous»  sont  parvenus 
en  1913— 

FRUITS. 
Expéditeur.  Don. 

Dearness,   J.,   London,   Ont Greffons   de  pommier. 

Fish,  J.  M.,  Abbotsford,  P.-Q Boutures   de   vignes. 

Guay,   A.   E.,   Ville-Marie,   Que Greffons  de  prunier  Témiskamingue. 

Johnston,  R.  A.  A.,  Ottawa,  Ont Boutures  de  vignes  de  Grand  Canyon,  Arizona 

Rockhill,  Harlow,  Conrad,  Iowa Plants  de  fraisiers. 

LÉGUMES. 

Armstrong,   C.    G.,   Orono,   Ont Oraines  de  rutabagas  "  Ne  Plus  Ultra  ". 

Bierofi,  G.  W.,  London,  Ont Plants  d'oignons,  culture  égyptienne. 

Bond,  John  S.,   Shellmouth,   Man Graines  de  laitue   "  Century  ". 

Bonskili,  F.  G.,  Port-Hope,  Ont Graines    de    tomates    Earliana    et    d'une    tomate 

inconnue. 
Burpce,  Atlee  Co ,  Philadelphia,  Pa.    ..Graines     de     nouvelles     betteraves     venant     de 

Hollande. 
Hcrripin,   J.,   L'Annonciation,   Que..    ..Pommes  de  erre. 

Hoydon,  A.,   Bigstone,  Alta Pommes  de  erre  de  semis,  "  The  Pride  ". 

Leach,  D.  H.,  Salmon-Arm,  C.-B Pommes   le   ^rre. 

Mclntosh,   Mrs.    M.,   Elmside,   Que..     ..Pommes  de  terre  canadiennes  Beauty. 

O.  A.  C,  Gueîph,  Ont Graines  de  tomtns  Hipper  n°  2  et  Industry. 

Speers,    J.    B.,    Aurora,    Ont.     (par    M. 

Kime) Pomme  do  terre  Eclipse. 

Stevenson,  A.  P.,  Dunstan,  Man Graines   de   maïs   "  Free   Press"   et   de   tomates 

sélectionnées. 
W'nitby,  Geo.,  Harmattan,  Alta Pommes  de  terro  "  Buchess  of  York". 

Ottawa 


8ER]  ici-:  DE  L'iioiriH  i  i.n  /,'/;  493 

DOC.  PARLEMENTAIRE   No  16 

PLANTES    D'ORNEMENT. 

Arnokl,      Arboretum,      Jamaica      Plain, 

Mass Arbres  <t  arbrisseaux, 

ETisher,   E.,   Kamloops,  C.-B Graines  «!*•   h< 

Macoun,    Prox'.   Jhon,   Sidney,   C.-B.    ..Boutures  de  Popidua   Vancouvertenaië, 

Stephen,  C.   I^-,  Orillia,  Ont Graines   d<>   Colombine. 

Home  Nursery  Co.,  Lafayette,  111..    ..  2  plantes  <i<    Troennc  polonais. 
CULTURE    AMÉLIORANTE    DES    PLANTES. 

Duncan,   C.  O.,   Vineland,   Ont Plants   di     fraisier    <t    grain<  urnes   l>y- 

brid(  s. 

Dewar,    R.,    Grimsby,    Ont Graines  de  variétés  commerciales  du  \i 

Gellatley,   D.,   Gellatley,   C.-B Graines   d     t<   nates. 

St.    Ryan,    \\ '..    Grimsby,   Ont Graines  de  pomm<    hybrides 

Sweet,   J.    (V.M.H.),      Oakleigh     Park, 

Londres,    Angleterre Graines  do  nouvelles  vignes. 

Tielebein,  P.,  Millet,  Alta Graines   do   tomates.  t 

Turney,  A.  G.,  Fredericton,  N.-B Plants  do  fraisiers. 

PKRSONNEL  DU  SERVICE  DE  L'HORTICULTURE. 

W.  T.  Macoun,  horticulteur  du  Dominion. 
M.  B.  Davis,  B.S.A.,  adjoint  en  pomologie. 

F.  E.  Buck,  B.S.A.,  adjoint  pour  la  culture  des  plantes  d'ornement. 

A.  J.  Logsdail,  B.S.A.,  adjoint  pour  la  culture  améliorante  des  plantes. 

C.  F.  W.  Dreher,  B.S.A.,  adjoint  pour  la  culture  des  légumes. 

J.  F.  Watson,  secrétaire. 

II.  Holz,  contremaître  du  service. 

W  ni  T.  Ellis,  préposé  aux  serres. 

J„  McKee,  préposé  aux  nouvelles  serres. 

II.  J.  Read,  préposé  aux  registres. 

J.  Taggart,  préposé  aux  terrains  d'ornement. 

M.  D.  MacCullum,  sténographe. 

G.  E.  Bass,  sténographe. 

ATTESTATIONS. 

Je  désire  reconnaître  l'aide  rendue  au  service  de  l'horticulture  et  à  moi  personnelle- 
ment, l'année  dernière,  par  les  membres  du  personnel  à  la  ferme  centrale  et  les  régis- 
seurs des  fermes  et  stations  annexes.  M.  F.  E.  Buck,  B.S.A.,  adjoint  pour  la  culture  des 
plantes  d'ornement  a  continué  à  embellir  les  pelouses  et  les  parterres  de  fleurs  et  il  a 
conduit  les  expériences  qui  s'y  rattachent  avec  beaucoup  de  zèle  et  d'ardeur.  M.  A.  J. 
Logsdail,  B.S.A.,  qui  est  chargé  de  la  culture  améliorante  des  plantes,  a  commencé  de 
nouvelles  recherches  et  poursuivi  avec  un  grand  talent  celles  qui  étaient  déjà  entre- 
prises. M.  C.  F.  W.  Dreher,  B.S.A.,  chargé  de  la  culture  des  légumes,  a  pris  beaucoup 
d'intérêt  dans  son  travail.  M.  M.  B.  Davis,  B.S.A.,  chargé  de  la  pomologie,  m'a  déjà 
rendu  des  services  importants  bien  qu'il  n'ait  été  nommé  qu'à  la  fin  de  l'année  fiscale. 
Le  secrétaire  du  service,  M.  J.  F.  Watson,  qui  est  attaché  à  ce  service  depuis  vingt-et-un 
ans,  le  quitte  à  la  fin  de  Vannée  fiscale  pour  s'occuper  entièrement  des  expositions.  Il 
a  travaillé  pendant  seize  ans  à  la  ferme  centrale  et  je  désire  lui  exprimer  mon  appré- 
ciation des  services  qu'il  a  rendus  à  la  division  de  l'horticulture,  particulièrement  en 
ce  qui  concerne  l'organisation  systématique  des  travaux  de  bureau.  Je  regrette  beau- 
coup qu'il  quitte  ce  service  et  je  lui  souhaite  plein  succès  dans  son  nouveau  champ 
d'action.  M.  M.  D.  MacCallum  se  chargera  des  fonctions  de  secrétaire,  ayant  fait  preuve 
de  compétence  par  sa  diligence  et  son  exactitude.  M.  G.  E.  Bass,  qui  était  chargé 
d'une  partie  de  la  correspondance  et  d'autres  travaux  a  également  rendu  des  services 
efficaces.     M.  II.  Holz,  contremaître,  continue,  de  façon  satisfaisante,  à  diriger  les  tra- 
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vaux  extérieurs  du  service.  M.  James  Mclvee,  contremaître  chargé  des  nouvelles  serres, 
qui  ne  fait  partie  du  personnel  que  depuis  quelques  mois,  a  très  bien  réussi  dans  la 
culture  des  plantes  qui  lui  ont  été  confiées,  et  l'aspect  des  serres  fait  son  éloge.  M. 
W.  T.  Ellis,  qui  reste  chargé  des  vieilles  serres  jusqu'à  la  fin  de  l'année  fiscale  et  qui 
ensuite  s'occupera  des  registres  du  service,  a  pris  soin  des  vieilles  serres  depuis  1887  et 
il  a  rendu  de  grands  services  pendant  ce  temps.  M.  Horace  Read  tient  toujours  de 
façon  satisfaisante  un  bon  nombre  de  registres  de  la  ferme  centrale  et  des  fermes  et 
stations  annexes.  M.  James  Taggart,  contremaître  des  terrains  d'ornement,  a  de  nou- 
veau rempli  ses  fonctions  de  son  mieux.  Je  désire  également  exprimer  mon  apprécia- 
tion aux  autres  hommes  qui  occupent  des  positions  moins  responsables  mais  dépensent 
cependant  leurs  forces  physiques  sur  l'œuvre  du  service. 

Je  suis  venu  très  souvent  en  contact  au  cours  de  l'année  avec  les  régisseurs  des 
fermes  et  stations  annexes,  soit  par  les  visites  que  j'ai  faites  à  leurs  établissements,  soit 
par  correspondance  et  je  suis  très  heureux  de  manifester  mon  appréciation  de  l'esprit 
de  colloboration  dont  tous  ont  fait  preuve. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur, 

Votre  dévoué  serviteur, 

W.  T.  MACOUN, 

Horticulteur  du  Dominion. 


FERME  EXPERIMENTALE  CENTRALE,  OTTAWA,  ONT. 
LA  SAISON. 

JLe  15  avril  1913  la  terre  était  suffisamment  dégelée  pour  qu'il  fût  possible  de  labou- 
rer et  de  piocher  dans  certaines  parties  des  terrains  affectés  au  service  de  l'horticulture. 
La  date  moyenne  pour  15  ans  est  le  12  avril.  Il  y  a  eu  de  très  chaudes  journées  au 
mois  d'avril,  le  maximum  a  été  86.5  F.  Pendant  six  journées  du  mois  la  température 
a  dépassé  70°  F.     La  plus  basse  température  a  été  de  21  degrés  le  2(X 

La  première  semaine  de  mai  fut  très  chaude  et  les  arbres  fruitiers  se  mirent'  à 
fleurir  plus  tôt  que  d'habitude;  les  pommiers  de  Sibérie  commencèrent  le  4,  c'est  ce 
jour-là  que  l'on  a  enregistré  la  plus  haute  température  du  mois,  89  degrés  F.  Après  le 
6  mai  le  temps  se  remit  au  froid  et  resta  froid  tout  le  mois.  Les  fraises  qui  avaient 
été  découvertes  le  5  étaient  très  endommagées,  sans  doute  par  la  glace  en  hiver.  Il  y  a 
eu  quatre  gelées  au  cours  du  mois,  la  plus  basse  température  a  été  enregistrée  le  10 
(28.8  F);  la  dernière,  le  15  mai  (30  degrés  F.).  Les  fleurs  des  gadelliers  ont  été 
abîmées  par  les  gelées  et  les  variétés  de  pruniers  à  floraison  hâtive  ont  beaucoup  souf- 
fert.    Très  peu  de  leurs  fruits  ont  noué. 

Le  mois  de  juin  a  été  frais  jusqu'au  10.  Le  9,  il  y  eut  une  légère  gelée  sur  les 
terres  basses,  mais  aucune  gelée  ne  fut  enregistrée  par  le  thermomètre,  et  il  fallut 
recouvrir  les  plantes  de  tomates  la  veille.  Le  reste  de  juin  a  été  très  chaud  et  la  végé- 
tation a  beaucoup  souffert  du  manque  de  pluie.  La  plus  haute  température  du  mois  a 
été  93.2  F.,  le  27.     Elle  a  été  do  80  degrés  et  plus  pendant  douze  jours  du  mois. 

Le  mois  de  juillet  a  été  très  chaud  et  la  pluie  rare.  La  température  maximum  a 
été  de  100  degrés  F.;  c'est  la  plus  haute  que  l'on  ait  jamais  enregistrée  à  la  ferme  cen- 
trale. Pendant  six  jours  la  température  est  restée  à  90  degrés  et  plus  et  au-dessus  de 
80  «livrés  pendant  19  jours.  Au  commencement  du  mois,  l'herbe  des  pelouses  était 
brûlée  en  bien  des  endroits,  les  fraises  ont  séché,  les  pommes  de  terre  ont  été  arrêtées 
dans  Leur  croissance  et  beaucoup  d'autres  plantes  ont  souffert.  Le  21,  il  est  tombé  un 
pouce  de  pluie  qui  a  fait  beaucoup  de  bien,  mais  vers  le  19,  l'herbe  des  pelouses  n'avait 
pas  encore  reverdi  et  il  fallait  encore  de  la  pluie.  La  sécheresse  s'est  maintenue  jus- 
ci  u'au  22  août  et  jamais  l'herbe  n'avait  paru  pire  qu'elle  n'était  à  cette  époque. 
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Le  mois  d'août  a  'v  chaud,  une  période  très  chaude  durant  du  1er  au  21.  La 
plus  haute  température  du  mois  a  <' t .'  !>7.:i  degrés,  le  17. 

Septembre  a  été  beau  et  chaud.  La  température  n'est  descendue  au-dessous  «lu 
point  do  congélation  qu'une  seule  lois,  le  là,  à  30  degrés,  et  les  plantes  délicates  ont 
péri,  mais  les  tomates  ont  résisté  dans  les  endroits  qui  n'étaient  pas  exposés.  La  plus 
haute  température  a  été  de  88°  le  2. 

Le  mois  d'octobre  a   été   beau   et   modérément    chaud   dans   sa    première   partie.      Il 

n'y  a  pas  eu  de  gelées  depuis  le  milieu  de  septembre  jusqu'au  22  octobre,  ce  jour-là  la 
température  est  tombée  à  26.2;  ce  n'est  qu'alors  que  les  tomates  sont  moites.  La  terre 
n'est  devenue  bien  saturée  d'eau  que  dans  la  dernière  semaine  de  ce  mois.  La  saison 
de  végétation  a  été' très  sèche. 

Le  mois  de  novembre  a  été  doux,  la  température  est  restée  au-dessus  du  point  de 
congélation  tous  les  jours,  sauf  deux.  La  plus  haute  température  a  été  <i.">.2  degrés  le 
22,  et  la  plus  basse,  17.2  degrés  le  28.  Il  y  a  eu  de  la  neige  le  28,  mais  cette  neige  ;i 
disparu  lorsque  la  température  s'est  adoucie  et  l'hiver  n'a  commencé  que  le  7  décembre; 
il  est  tombé  ce  jour-là  une  forte  chute  de  neige  sur  la  terre  non  gelée.  'En  ces  dernières 
seize  années  la  date  moyenne  du  commencement  de  l'hiver  a  été  le  25  novembre. 

Décembre  a  été  doux  pour  un  mois  d'hiver,  la  température  la  plus  basse  a  été  ;, 
degrés  au-dessous  de  zéro  les  27  et  28;  ce  sont  les  seules  fois  où  le  thermomètre  soit 
descendu  au-dessous  de  zéro  au  cours  du  mois.  Il  est  resté  au-dessus  du  point  de  con- 
gélation pendant  quatorze  jours.  Vers  la 'fin  du  mois  il  y  a  eu  environ  un  pied  de 
neige  sur  le  sol. 

La  température  est  restée  relativement  douce  jusqu'au  10  janvier,  après  quoi  elle 
est  devenue  beaucoup  plus  froide.  La  température  la  plus  basse  du  mois  a  été  30  degrés 
au-dessous  de  zéro.  Elle  est  restée  au-dessous  de  zéro  pendant  quatorze  jours  du  mois. 
Il  y  a  eu  une  bonne  couche  de  neige  pendant  le  mois  et  environ  dix-huit  pouces  vers 
la  fin. 

Le  mois  de  février  a  été  le  plus  froid'  de  l'hiver.  Le  thermomètre  est  resté  au- 
dessous  de  zéro  pendant  dix-neuf  jours  et  il  est  descendu  à  30.2  degrés  sous-zéro  le  11. 
Pendant  cinq  jours  la  température  a  été  au-dessus  du  point  de  congélation. 

Le  mois  de  mars  a  été  modérément  froid,  mais  le  thermomètre  s'est  élevé  au- 
dessus  du  point  de  congélation  pendant  dix-huit  jours.  Il  a  été  trois  fois  au-dessous 
de  zéro  pendant  le  mois.  La  plus  basse  température  a  été  2  degrés,  le  20,  et  la  plus 
haute  de  -18  degrés  au-dessus  de  zéro,  le  2G.  Il  est  tombé  peu  de  neige  pendant  ce  mois. 
La  neige  a  disparu  très  graduellement  et  vers  la  fin  du  mois  le  sol  n'apparaissait  que 
dans  un  petit  nombre  d'endroits. 


FRUITS  ET  LEGUMES,  1913. 

La  récolte  des  pommes  a  été  de  bonne  à  moyenne  en  1913,  dans  certaines  parties 
du  Canada,  mais  les  fruits  étaient  de  pauvre  qualité  en  beaucoup  d'endroits  à  cause 
du  développement  de  la  gale  de  la  pomme  {tavelure).  Ceci  s'applique  particulièrement 
aux  provinces  maritimes,  à  la  province  de  Québec  et  à  l'est  de  l'Ontario.  La  récolte 
a  beaucoup  souffert  également  des  gelées  de  printemps  dans  l'est  du  Canada  et  notam- 
ment dans  la  Nouvelle-Ecosse  où  elle  a  été  grandement  réduite  et  même  presqu'entière- 
ment  détruite  dans  certains  endroits.  La  chenille  à  tente  a  causé  de  grands  ravages 
dans  Ontario-est  et  Québec.  En  Colombie-Britannique  la  récolte  a  été  de  moyenne  à 
faible.  Dans  l'ensemble,  la  récolte  de  pommes  a  été  très  peu  satisfaisante.  Les  poires 
ont  bien  rendu  dans  Ontario  et  peu  ailleurs.  La  récolte  de  prunes  a  été  bonne  dans  la 
plupart  des  localités,  à  l'exception  de  la  Nouvelle-Ecosse  où  elle  a  été  faible.  La  récolte 
de  pêches  a  été  bonne  dans  l'Ontario  et  en  Colombie-Britannique.  La  récolte  de  raisins 
a  été  bonne  dans  la  province  de  l'Ontario  où  on  les  cultive  principalement.  La  récolte 
de  fraises  a  été  faible  dans  la  plupart  des  localités  en  1913,  principalement  à  cause  des 
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gelées  du  printemps  et  de  la  sécheresse.     Les  autres  petits  fruits  ont  assez  bien  produit. 

Dans  l'ensemble  la  réeolte  de  pommes  de  terre  et  de  tomates  a  été  bonne,  mais 
dans  quelques  parties,  particulièrement  dans  l'est  de  l'Ontario  et  dans  Québec,  la 
récolte  de  pommes  de  terre  a  beaucoup  souffert  de  la  sécheresse  qui  commençait  au 
moment  où  les  tubercules  se  formaient  et  a  fait  sécher  les  tiges. 

A  la  ferme  centrale,  la  récolte  de  pommes  a  été  moyenne,  malgré  les  gelées  du 
printemps.  En  raison  du  grand  nombre  de  variétés  essayées  dans  les  vergers  de  la 
ferme  centrale  il  y  a  généralement  une  bonne  récolte  sur  un  certain  nombre  d'arbres 
et  au  moins  une  récolte  moyenne  dans  l'ensemble.  Les  meilleures  variétés  de  poires 
n'ont  pas  réussi  à  Ottawa,  parfois  elles  sont  détruites  par  l'hiver  et  parfois  par  la 
nielle.  Il  y  a  cependant  quelques  variétés  russes  ou  européennes,  de  qualité  infé- 
rieure, il  est  vrai,  mais  rustiques  et  résistantes  à  la  nielle  et  qui  ont  donné  des  récoltes 
passables  en  1913.     Ce  sont  les  Kurskaya,  Lemon  etSugar. 

La  récolte  de  prunes  indigènes  a  été  à  peu  près  détruite  par  les  gelées  de  prin- 
temps, mais  les  variétés  américaines  qui  fleurissent  plus  tard  n'en  ont  pas  autant 
souffert  et  elles  ont  donné  une  récolte  de  moyenne  à  faible.  La  récolte  de  cerises  et 
de  prunes  européennes  a  presque  entièrement  manqué,  les  fleurs  ayant  été  endomma- 
gées probablement  vers  la  fin  de  l'hiver  ou  au  commencement  du  printemps  par  les 
changements  subits  et  prononcés  de  température.  Les  raisins  ont  donné  une  faible 
récolte  cette  année  à  cause  des  gelées  du  printemps.  Les  gadelles  et  les  groseilles  sont 
restées  au-dessous  de  la  moyenne  pour  les  mêmes  raisons.  La  récolte  de  fraises  a  été 
pauvre  à  cause  de  la  glace  qui  est  restée  longtemps  sur  les  plantations  et  a  détruit 
une  grande  partie  des  plantes.  Les  gelées  de  printemps  ont  également  endommagé 
les  fleurs  des  plantes  qui  étaient  restées.  La  récolte  de  framboises  a  été  faible,  prin- 
cipalement à  cause  de  la  sécheresse,  mais  les  tiges  manquaient  de  vigueur. 

La  récolte  de  pommes  de  terre  s'annonçait  bien  jusque  vers  la  fin  de  juillet,  puis 
les  feuilles  se  séchèrent  sous  l'effet  de  la  température  extrêmement  chaude  et  sèche 
et  la  récolte  resta  au-dessous  de  la  moyenne.  De  même  la  récolte  de  tomates  a  beau- 
coup souffert  de  la  sécheresse  ainsi  que  la  plupart  des  légumes. 

FBUITS  DE  SEMIS  ENVOYES  POUR  EXAMEN  AU  SERVICE  DE 
L'HORTICULTURE,  191.4. 

Depuis  vingt-six  ans  la  ferme  expérimentale  centrale  reçoit  des  fruits  de  semis 
qui  lui  sont  envoyés  pour  examen  et  pour  essai.  Lorsque  la  variété  de  fruits  se 
montre  avantageuse,  nous  demandons  des  greffons  ou  des  boutures,  et  c'est  ainsi  que 
nous  avons  actuellement  à  l'essai  un  bon  nombre  de  fruits  avantageux  d'origine 
canadienne.  En  1913-14  nous  avons  reçu  des  échantillons  des  personnes  suivantes: — 
(Nous  faisons  la  description  de  tous  ces  fruits,  mais  nous  ne  reproduisons  dans  ce 
rapport  que  la  description  de  ceux  qui  se  montrent  avantageux  pour  une  partie  du 
Canada.) 

596  Pomme  de  semis  de  C.  H.  Black,  Spencerville,  Ont. 
H.  J.  Clarke,  Belleville,  Ont. 
'  R.  M.  Bethanbreck,  Watertown,  Ont. 

C.  L.  Stephens,  Orillia,  Ont.,  n°  1. 
C.  L.  Stephens,  Orillia,  Ont.    (voir  description). 
'  F.  E.  Webster,  Creemore,  Ont. 

(Pomme  de  se'mis  nouvelle  Spy  X  §now)  de  F.  S.  Fairfield, 
Orono,  Ont. 
'  N°  3  George  Bowman,  Tin-Cap,  Ont. 

F.  E.  Webster,  Creemore,  Ont. 

E.   I'.  Bradt,  Morrisburg,  Ont.      (Voir  description.) 
'  Mme  Dennis  Darcy,  Sheenboro,  Pontiac,  Que. 

"Eoomer"  de  E.   L.   Loomer,  Kingsport,   N.-E.      (Voir  des- 
cription.) 
Ernest  H.  Eaton,  Upper-Canard,  N.-E. 
W.  E.  Eaton,  Cobble-Hill,  C.-B. 
W.  E.  Eaton,  Cobble-Hill,  C.-B. 

W.  E.  Eaton,  Cobble-Hill,  C.-B.    (voir  description). 
'  W.  O.  Burgess,  Queenston,  Ont. 

C.  L.  Stephens,  Orillia,  Ont. 
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600.  Pomme  de  semis  na  2  de  C.  L.  Stephens,  Orillia,  Ont.-  ' 
oblongue;    cavité  ouverte  de  profondeur  moyenne;    pédoncule  courl  e1  épais; 
de   profondeur  e1   de   Largeur   moyennes,   lisse;    calice  ouvert.;    couleur  jau 
éclaboussé  et  lavé  de  rouge  orange  ;  pépins  de  grosseur  moyenne,  aig  us  ;  points 
Perception  de  quelques  marques  brunâtres  distinctes;  peau  modérén*  è,  mode- 

rément  dure;  chair  jaunâtre,  tendre,  fondante;  cœur  petit;  goût  acidulé,  juteux,  , 
al)le,  aromatique;  qualité  bonne;  saison,  fin  de  septembre  à  novembre  apparemm 

Pomme  de  table  agréable  qui  a  un  peu  le  goût  de  la  Sops  of  Win*.  Peut  être 

utile,   venant    après   i;i    1  >uch< 

605.  Pomme    de    semis    venant    de    E.    P.    Bradt,    Morrisburg,    Ont. — Grosseur 
moyenne,   oblongue   à   arrondie;    cavité   ouverte,    profonde;    pédoncule    de   Ioul 
moyenne,  grêle;   bassin  profond,  ouvert,  ridé;   calice,  clos;   couleur  jaune  bien  lavé  de 
rouge  écarlate;  pépins  de  grosseur  moyenne,  larges,  aigus;  points   indistincts;  peau 

modérément  épaisse,  modérément  tendre;    chair  jaunâtre,  tendre,  jut<  œur  petit, 

ouvert;  goût  acidulé,  agréable;  bonne  qualité;  saison  de  novembre  à  février,  appa- 
remment. Arbre  poussant  dans  un  terrain  à  Morrisburg.  On  dit  que  c'est  un  arbre 
de  semis. 

Cette  pomme  doit  être  mi  semis  de  la  Mdntosh,  à  en  juger  par  l'apparenc.  exté- 
rieure et  par  la  chair.  Elle  a  évidemment  la  même  saison  que  la  Ivlelntosh.  Elle  sera 
avantageuse  si  elle  est  plus  rustique  que  celle-ci. 

607.  Pomme  de  semis  venant  de  E.  L.  Loomer,  Kingspost,  N.-E. — Grosseur 
moyenne;  arrondie  à  oblongue;  cavité  de  profondeur  et  de  largeur  moyennes,  rou- 
geâtre  à  la  basse;  pédoncule  de  longueur  moyenne,  grêle;  bassin  de  profondeur  et 
de  largeur  moyennes,  ridé;  calice,  ouvert;  couleur  jaune  bien  lavé  de  ronge  foncé; 
pépins  moyens,  aigus;  points  rares,  gris,  distincts;  peau  épaisse,  rude;  chair  blanche, 
mais  presque  toute  tintée  de  rouge,  tendre,  juteuse;  coeur,  grosseur  moyenne;  goût 
légèrement  acidulé,  agréable,  semblable  à  celui  d'une  framboise;  qualité  bonne;  saison 
septembre  et  octobre,  apparemment. 

Cette  pomme  appartient  au  groupe  des  Fameuses.  Greffé  en  tête  sur  un  pommier 
Gravenstein  environ  trente-cinq  ans  passés.  Nous  avons  proposé  le  nom  de  "Loomer". 
Couleur  un  peu  trop  foncée  et  sa  chair  peut  lui  être  imputée  comme  un  défaut. 

611.  Pomme  de  semis  venant  de  W.  E.  Easton,  Coibble  Hill,  C.-B. — Grosseur 
moyenne,  arrondie;  cavité  de  profondeur  et  de  largeur  moyennes;  pédoncule  de  lon- 
gueur moyenne,  épais;  bassin  de  profondeur  et  largeur  moyennes,  ridé;  calice  clos  ou 
partiellement  ouvert;  couleur  jaune;  pépins  moyens,  aigus;  points  modérément  .nom- 
breux, gris,  visibles;  peau  mince,  tendre;  chair,  blanche,  croquante,  juteuse,  tendre; 
cœur  petit;  goût  acidulé;  qualité,  bonne;  saison,  septembre  au  commencement  d'oc- 
tobre, apparemment. 

Bonne  pomme  de  table  qui  pourrait  être  avantageuse  de  multiplier  si  elle  est  pro- 
ductive et  rustique. 

POMMES  CKEEES  PAR    LE  SERVICE     DE     L'HORTICULTURE,     FERME 
EXPERIMENTALE  CENTRALE. 

Nous  nommons  tous  les  ans  quelques-unes  des  meilleures  espèces  des  nombre 
pommes  de  semis  créées  par  le  service  de  l'horticulture  et  nous  en  publions  des  des- 
criptions dans  le  rapport  annuel.  Depuis  1903,  1,214  variétés  différentes  ont  rapporté; 
ces  variétés  ont  été  multipliées  par  voie  de  semis  sans  pollinisation  à  la  main  ;  nous 
ne  connaissons  exactement  que  la  plante-mère.  Soixante-six  de  ces  variétés  ont  rap- 
porté pour  la  première  fois  en  1913.  Sur  le  total  de  1,214  qui  ont  rapporté,  quatre- 
vingt-six  variétés  peuvent  être  considérées  comme  suffisamment  avantageuses  pour 
certaines  parties  du  Canada;  nous  donnons  ici  pour  la  première  fois,  la  description 
de  dix  de  ces  variétés. 

Ambo  (semis  de  Swayzie). — Grosseur  moyenne;  arrondie,  côtelée;  cavité  pro- 
fonde, ouverte,  roussâtre;  pédoncule  court,  épais;  bassin  profond,  ouvert,  ridé;  calice 
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ouvert;  couleur  jaune  pâle,  légèrement  éclaboussé  et  lavé  de  carmin;  pépins  de  gros- 
seur moyenne,  aigus  ou  obtus;  points  rares,  blancs,  indistincts;  peau,  modérément 
épaisse,  tendre;  chair,  blanc  mat,  tendre,  fondante,  moyennement  juteuse;  cœur,  petit, 
ouvert;  goût  acidulé,  piquant,  semblable  à  celui  d'une  poire;  qualité,  bonne  à  très 
bonne;  saison,  septembre  à  octobre. 

Elle  ressemble  quelque  peu  à  la  Swayzie,  par  le  goût,  mais  pas  sous  d'autres 
rapports.   Fruit   d'avenir. 

Casco  (semis  de  Mclntosh). — Grosseur  moyenne  à  sous-moyenne  ;  arrondie;  cavité 
de  largeur  et  de  profondeur  moyennes,  roussâtre;  pédoncule  court,  épais;  bassin 
ouvert,  profondeur  moyenne,  ridé;  calice,  clos;  couleur  jaune  bien  lavé  et  éclaboussé 
de  rouge  écarlate  brillant  et  attrayant;  pépins  de  grosseur  moyenne,  acuminés;  points 
rares,  petits,  indistincts,  blancs;  pruine  rosâtre;  peau  modérément  épaisse,  tendre; 
chair  jaunâtre,  croquante,  tendre;  cœur  de  grosseur  moyenne,  ouvert;  goût,  juteux, 
acidulé,  agréable,  parfumé;  qualité,  bonne;  saison,  septembre  et  octobre. 

Ressemble  à  la  Mclntosh  par  l'aspect  extérieur,  le  goût,  la  chair  et  le  parfum, 
mais  plus  petite. 

Consort  (semis  de  Wealthy). — Grosseur  sur-moyenne,  oblongue;  cavité  profonde, 
ouverte;  pédoncule  court,  épais;  bassin  profond,  ouvert,  presque  lisse;  calice,  ouver£; 
couleur  jaune  verdâtre  éclaboussé  et  lavé  de  rouge  écarlate;  pépins  .sur-moyens, 
obtus;  points,  obscurs;  pruine,  rosâtre;  peau  modérément  épaisse,  modérément  tendre; 
chair  jaune,  croquante,  tendre;  cœur,  petit  à  moyen;  goût  acidulé,  agréable,  juteux; 
bonne  qualité;    saison,  fin  de  novembre  à  mars,  probablement. 

Ne  ressemble  pas  à  la  Wealthy,  sauf  dans  le  caractère  de  la  chair. 

Dulcet  (semis  Langford  Beauty). — Grosseur  moyenne;  arrondie,  régulière;  cavité 
de  profondeur  et  de  largeur  moyennes,  légèrement  roussâtre;  pédoncule  de  longueur 
moyenne,  grêle;  bassin  de  profondeur  et  de  largeur  moyennes,  lisse;  calice  ouvert  ou 
particulièrement  ouvert;  couleur  jaune,  verdâtre,  pâle,  bien  lavé  de  rouge  écarlate 
foncé;  points  modérément  nombreux,  jaunes,  distincts;  pruine  mince,  bleuâtre; 
peau  modérément  épaisse,  modérément  tendre;  chair  jaunâtre,  très  tendre,  juteuse; 
cœur  moyen;  goût  doux  ou  légèrement  acidulé,  agréable;  qualité,  bonne;  saison, 
mi-septembre  à  mi-novembre. 

Une  bonne  pomme  douce. 

Gilda  (semis  de  Mclntosh). — Grosseur  moyenne  à  sous-moyenne;  oblongue,  régu- 
lière; cavité  de  profondeur  et  de  largeur  moyennes;  pédoncule  de  longueur  moyenne 
à  court,  épais;  bassin  profond,  ouvert,  lisse;  calice  ouvert;  couleur  jaune  bien  lavé  et 
éclaboussé  de  cramoisi  vif;  pépins  de  grosseur  moyenne,  larges,  aigus,  ronds;  points 
nombreux,  blancs,  distincts;  pruine  mince,  rosâtre;  peau  modérément  épaisse,  modé- 
rément grossière;  chair  jaunâtre,  un  peu  grossière,  juteuse;  cœur  moyen;  goût  acidulé, 
agréable;    bonne  qualité;    saison,  octobre  à  janvier,  apparemment. 

Ressemble  à  la  Mclntosh  par  la  chair  et  le  goût. 

Jethro  (semis  de  Wealthy). — Grosseur  sur-moyenne,  oblongue  à  arrondie,  cavité 
conique;  de  profondeur  et  de  largeur  moyennes;  pédoncule  court,  épais;  bassin  pro- 
fond, largeur  moyenne,  ridé;  calice  ouvert;  couleur  jaune  pâle,  lavé  et  éclaboussé 
d'orange,  rouge  et  carmin,  vert  vers  la  cavité;  pépins  de  grosseur  moyenne,  aigus; 
points  nombreux,  jaunes,  distincts;  peau  modérément  épaisse,  modérément  grossière; 
chair  jaunâtre,  croquante,  tendre;  cœur  de  grosseur  moyenne,  ouvert;  goût  juteux 
nettement  acidulé,  plaisant;  bonne  qualité;  saison,  fin  septembre  à  décembre. 

Ressemble  beaucoup  à  la  Wealthy  au  point  de  vue  de  la  chair  et  du  goût. 

Luda  (semis  de  Salome). — Grosseur  moyenne  à  sur-moyenne;  arrondie,  légèrement 
aplatie  aux  extrémités,  légèrement  côtelée;  cavité  de  profondeur  moyenne,  ouverte; 
pédoncule  court,   ('pais;   bassin  ouvert,  de  profondeur  moyenne,  presque  lisse;   calice 
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ouvert;  couleur  jaune,  Légèrement  éclaboussé  et  lavé  d'orange;  pépins,  moyens,  acumi 
points  obscurs;    peau  modérément  épaisse,  modérément   rude;    chair  jaune,  cro- 
quante, ferme,  juteuse;  cœur,  grosseur  moyenne;  goût  acidulé  agréable;  bonne  qualité; 
saison,  mi-décembre  à  mars  ou  avril. 

Va  pas  de  ressemblance  marquée  avec  le  Salome. 

Sparta  (semis  de  Northern  Spy). — Grosseur  moyenne,  arrondie;  cavité  ouverte, 
profonde,  roussâtre;  pédoncule  court,  modérément  épais;  bassin  profond,  ouvert,  pres- 
que Lisse;  calice,  ouvert;  couleur  jaune  verdâtre  lavé  et  éclaboussé  de  rouge  écarlate; 
pépins  de  grosseur  moyenne,  aigus;  points  très  rares,  blancs,  indistincts;  peau  modé- 
rément épaisse,  tendre;  chair  jaunâtre,  croquante,  juteuse;  cœur,  moyeu,  ouvert; 
goût,  Légèrement  acidulé,  agréable;  bonne  qualité;  saison,  décembre  à  tard  durant 
L'hiver. 

Ressemble  à  la  Northern  Spy  quelque  peu  au  point  de  vue  de  la  chair  et  du  goût. 

Toshlei  (semis  de  Mclntosh). — Grosseur  sous-moyenne;  arrondie,  régulière; 
cavité  de  profondeur  et  de  largeur  moyennes,  parfois  lippue;  pédoncule,  de  Longueur 
moyenne,  grêle;  bassin,  étroit  à  moyen,  ouvert,  presque  lisse;  calice,  ouvert  ou 
partiellement  ouvert;  couleur  jaune  bien  lavé  de  cramoisi  attrayant;  pépins,  de 
grosseur  moyenne,  aigus;  points  rares,  jaunes,  distincts;  peau  épaisse,  tendre;  chair 
blanche,  jaunâtre  avec  des  traces  de  ronge,  croquante,  juteuse;  cœur,  grosseur  moyenne; 
goût  acidulé,  agréable;  Qualité  bonne;  saison,  novembre  à  janvier. 

Ressemble  à  la  Mclntosh  par  l'extérieur  et  le  goût,  mais  plus  petite.  Une  belle 
pomme. 

Valérie  (semis  de  Mclntosh). — Grosseur  moyenne  à  sous-moyenne,  conique; 
cavité  de  profondeur  moyenne,  roussâtre;  pédoncule  court,  épais;  bassin  peu  profond, 
largeur  moyenne,  ridé;  calice,  clos;  couleur  jaune  pale,  bien  lavé  de  rouge  cramoisi  vif; 
points  rares,  pâles,  distincts;  pruine  absente;  peau  modérément  épaisse,  dure,  blanche, 
tendre,  juteuse,  croquante;  cœur  moyen;  goût  acidulé,  agréable;  qualité,  bonne;  saison, 
fin  août  à  mi-octobre. 

Aspect  attrayant,  ressemble  à  la  Mclntosh  par  la  nature  de  la  chair  et  par  le  goût. 


CARACTERISTIQUES  DE    CENT   POMMES    NORTHERN    SPY   OBTENUES 
PAR  VOIE  DE  SEMIS  AU  SERVICE  DE  L'HORTICULTURE. 

Nous  avons*  conservé,  à  la  ferme  expérimentale  centrale,  les  pépins  d'un-  certain 
nombre  de  variétés  de  pommes  de  la  récolte  de  1898  et  notamment  de  la  Northern  Spy, 
dans  le  but  de  voir  s'il  n'y  aurait  pas  moyen  d'obtenir  de  nouvelles  variétés  qui  se 
montreraient  supérieures  à  celles  qui  ont  déjà  été  essayées  et  si  elles  pourraient  être 
cultivées  avec  succès  dans  les  parties  du  Canada  où  l'hiver  est  aussi  rigoureux  ou  plus 
rigoureux  qu'à  Ottawa.  Nous  pensions  que  dans  un  verger  comptant  un  grand  nombre 
de  variétés  de  pommes  il  y  aurait  de  bonnes  chances  d'obtenir  des  combinaisons  avan- 
tageuses de  caractères.  Il  sera  très  intéressant  de  comparer  les  pommes  de  semis  dont 
un  seul  parent  est  connu  à  celles  qui  proviennent  de  semences  produites  par  la  pollini- 
sation à  la  main  où  les  deux  parents  sont  connus,  si  ces  croisements  étaient  faits, 
comme  ils  l'ont  été  plus  tard. 

Les  pommiers  Northern  Spy  n'ont  pas  rapporte  régulièrement  a  Ottawa,  car  ils 
ne  sont  pas  assez  rustiques  pour  résister  aux  hivers  de  ce  district,  mais  en  1898,  nous 
avons  réussi  à  obtenir  des  fruits  de  cette  variété  greffée  en  tête  sur  les  Oldenburgh; 
plus  tard  cette  greffe  a  été  détruite  par  un  hiver  très  rigoureux.  Nous  n'avons  pas 
fait  de  sélections  spéciales  des  fruits  dont  les  pépins  ont  été  tirés.  Les  pépins  ont  été 
semés  au  printemps  de  1899  mais  à  quelques  exceptions  près  ils  n'ont  germé  qu'au 
printemps  de  1900  et  après  avoir  été  transplantés  et  cultivés  en  rangs  de  pépinière, 
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ils  ont  été  plantés  en  verger  au  printemps  de  1901  et  1902,  quelques-uns  seulement  ont 
été  plantés  en  1901.  Ces  arbres,  à  quelques  exceptions  près,  poussent  vigoureusement, 
un  petit  nom'bre  seulement  d'entre  eux  ont  été'  endommagés  par  l'hiver.  Les  descrip- 
tions détaillées  des  cent  pommiers  de  semis  mentionnés  dans  cette  étude  ont  presque 
toutes  été  faites  par  l'auteur.  Il  vaut  mieux  que  ces  descriptions  soient  toutes  faites 
par  la  même  personne,  surtout  lorsque  des  comparaisons  doivent  être  faites,  parce 
que  dans  la  plupart  des  caractères  décrits  il  s'agit  plutôt  d'une  question  d'appréciation 
individuelle  que  d'exactitude.  Nous  croyons  qu'il  est  important  de  rassembler  ces  notes 
car  nous  sommes  d'avis  qu'elles  prouvent  clairement  la  valeur  de  l'emploi  de  la  Nor- 
thern Spy  dans  la  création  de  nouvelles  variétés.  Disons  ici  que  les  descriptions  des 
caractéristiques  des  semis  des  autres  variétés  ont  été  données  dans  les  rapports  annuels 
de  la  ferme  centrale  de  1909  et  1911.  La  proportion  des  semis  qui  ressemblent  à  la 
plante-mère  sous  certains  rapports  est  beaucoup  plus  forte  que  celle  de  ceux  qui  ne  lui 
ressemblent  pas. 

CARACTÉRISTIQUES    DE    CENT    POMMES    DE    SEMIS    NORTHERN    SPY    CRÉÉES    ET    RÉCOLTÉES    À    LA 

FERME  EXPÉRIMENTALE   CENTRALE,  OTTAWA,  CANADA. 

Grosseur.1  Pour  cent. 

Petite • 2 

Sous-moyenne 12 

Moyenne 48 

Sur-moyenne 25 

Forte 13 

100 

La  grosseur  de  la  Northern  Spy  est  de  sur-moyenne  à  forte. 

Forme.  Pour  cent. 

Aplatie 28 

Arrondie  en  forme  de  cône  ou  arrondie 69 

Conique 3 

Oblongue 0 

100 

La  forme  de  la  Northern  Spy  est  arrondie  en  forme  de  cône. 

Couleur.  Pour  cent. 

Vert  ou  jaune  prédominant 7 

Rouge  ou  éearlate 67 

Rouge  rosâtre 4 

•    Orange  et  rouge  orange 22 

100 

La  couleur  de  la  Northern  Spy  est  rouge,  d'une  nuance  variant  de  rouge  rosâtre  à 
rouge  vif. 

Cavité.       '  Pour  cent. 

Petite 9 

Moyenne 51 

Grosse 4  0 

100 

La  cavité  de  la  Northern  Spy  est  grosse. 

l 'édoncule.  Pour  cent. 

Court 54 

Moyen 41 

Long 2 

97 

1  Notk.-  Les  pommes  ayant  un  diamètre  de  11  pouce  sont  très  petites;  celles  qui  ont  entre 
là  et  2|  pouces  sont  petites;  celles  entre  2*  et  2|,  moyennes,  2%  à  3  pouces,  sur-moyennei1  ;  3  à- 
3i  pouces,  grosses;  au-dessus  de  3i  pouces,  très  grosses. 
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Le  pédoncule  de  la  Northern  Sp3  est  de  court  à  moyen. 

Bai  Pour  cent. 

Petil L6 

Moyen 58 

Groa 26 

100 

Le  bassin  de  la  Northern  Spy  es!  moyen. 

CalU  '•.- 

Ouvert 7S 

Clos 21 

99 

Le  ealice  de  la  Northern  Spy  est  généralement  clos  mais  souvent  ouvert. 

Pépins.*  Pour  <(  ni. 

Petits 0 

Moyens 90 

Gros 4 

94 

Les  pépins  de  la  Northern  Spy  sont  de  grosseur  moyenne. 

Points.  Pour  cent. 

Distincts 50 

Indistincts..  •» < 50 

100 

Les  points  de  la  Northern  Spy  sont  distincts,  mais  non  apparents. 

Peau.  Pour  cent. 

Mince 3 

Moyenne v 87 

Epaisse 10 

100 
La  peau  de  la  Northern  Spy  est  d'épaisseur  moyenne. 

Peau.  Pour  cent. 

Tendre 33 

Moyenne 32 

Dure 33 

98 

Le  peau  de  la  Northern  Spy  est  de  moyennement  tendre  à  tendre. 

CJiair.2  Pour  cent. 

Juteuse % 45 

Modérément  juteuse 51 

96 

La  chair  est  notée  comme  tendre  dans  72  pour  cent  des  semis,  croquante  dans  47 
pour  cent,  et  grossière  dans  17  pour  cent.  La  chair  de  la  Northern  Spy  est  croquante, 
tendre  et  juteuse. 

Cœur.  Pour  cent. 

Petit 18 

Moyen 76 

Gros 6 

100 

2  Cette  caractéristique  n'a  pas  été  enregistrée  pour  toutes  les  pommes  de  semis. 
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Le  cœur  do  la  Northern  Spy  est  moyen. 
Cœur. 


Axile.  . 
Abaxile, 
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Pour  cent. 


64 
36 


Le  cœur  de  la  Northern  Spy  est  abaxile. 

Goût. 

Doux 

Légèrement  acidulé 

Acidulé 

Nettement  acidulé 

Acide 


100 


Pour  cent. 

7 

4 
61 
27 

1 


Le  goût  de  la  Northern  Spy  est  acidulé 

Qualité. 

Moyenne 

Au-dessus  de  la  moyenne 

Bonne  à  très  bonne 


La  qualité  de  la  Northern  Spy  est  très  bonne. 

Saison. 

Août  à  mi-septembre 

Mi-septembre  à  mi-octobre..    ..    ; 

Octobre  et  novembre .  .    .  .  _, 

Décembre  à  février 

Décembre  à  avril 


100 


Pour  cent. 

25 
46 
29 

100 


Pour  cent. 

1 
16 
4:? 
22 
18 


La  saison  de  la  Northern  Spy  est  décembre  à  avril. 


100 


Ressemblance. — Nous  avons  pris  des  notes  lorsque  nous  constations  une  lessem- 
blance  sensible  à  la  Northern  Spy  ou  d'autres  caractéristiques  et  les  chiffres  suivants 
donnent  une  indication  de  la  proportion  de  ces  points  de  ressemblance. 


Apparence  générale 

Forme 

Chair 

Couleur 

Goût .  . 

Pas  de  ressemblance  marquée. 


Pour  cent. 

35 
12 
39 
19 
35 
28 


Grosseur. — 2  pour  cent  seulement  des  pommes  de  semis  étaient  petites.  Parmi 
celles-ci  une  variété  avait  la  chair  ferme  et  cassante  d'une  pommette.  L'autre  était 
comme  une  petite  pomme.  Douze  pour  cent  seulement  étaient  au-dessous  de  la  moyen- 
ne, laissant  80  pour  cent'  d'une  bonne  grosseur  marchande.  Plus  de  1,200  pommes  de 
semis  provenant  de  11  parents  différents  ont  rapporté  jusqu'ici  et  le  pourcentage  de 
l unes  de  grosseur  marchande  est  d'environ  80  pour  cent. 

Forme. — Soixante-neuf  pour  cent  des  pommes  étaient  arrondies  coniques  mais  il 
esl   intéressant  de  noter  que  28  pour  cent  étaient  aplaties,  ce  qui  est  une  proportion 
/.  large. 
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Couleur.  Dans  sept  pour  cent  seulement  la  couleur  yerte  ou  jaune  dominait  mais 
le  pourcentage  de  fruits  de  couleur  orange  <>u  rouge  orange  es1  surprenant.  Il  y  a 
des  indications  que  la  Northern  Spy,  quand  elle  esl  en  fleurs,  reçoit  du  pollen  des  Sops 
of  W'iiic,  une  variél û  de  couleur  rouge  orange  qui  pousse  dans  le  verger,  car  le  goût 
de  quelques-unes  des  pommes  de  semis  ressemble  aux  Sops  of  Wine. 

Goût. — Quatre-vingt-huil  pour  cenl  des  pommes  de  semis  étaient  acidulés  ou  n< 
menl  acidulés,  sepl  pour  cenl  étaienl  douces,  quatre  pour  «rut  légèrement  acidulés  et 
un  pour  cenl  acide  Toutefois  ceci  ne  représente  pas  le  vrai  goût.  Dans  trente-six 
pour  cent,  le  goût  était  nettement  Beinblable  à  celui  de  la  Northern  Spy  et  il  sérail 
très  difficile  de  distinguer  quelques  unes  de  la  Northern  Spy  sous  ce  rapport.  Il  y  a 
cependant  parmi  elles  des  semis  qui  ont  le  goût  de  la  Northern  Spy  et  dont  la  saison 
commence  eu  septembre  et  8e  termine  à  la  fin  du  printemps.  Eluit  pour  cent  ont  un 
g  mii  singulier,  ressemblant  quelque  peu  à  la  Arkansas  Black,  ou  Pawpaw,  et  comme  ce 
goût  a  été  découvert  dans  un  semis  de  la  Northern  Spy  provenant  d'une  autre  partie 
du  Canada,  il  indique  qu'il  y  a  une  variété  possédant  ce  goût  dans  les  ascendants  de 
la  Northern  Spy.  Quelques-unes,  deux  pour  cent,  ont  un  goût  ressemblant  aux  Sops 
of  Wine:  ce  goût  a  été  trouvé  également  dans  les  semis  de  Wealthy. 

Qualité, — Nous  espérons  qu'une  pomme  de  qualité  aussi  bonne  que  la  Northern 
Spy  nous  donnerait  une  bonne  proportion  de  semis  de  bon  goût  et  de  bonne  qualité,  et 
nous  n'avons  pas  été  désappointés.  Soixante-quinze  pour  cent  sont  nettement  au- 
dessus  de  la  moyenne  au  point  de  vue  de  la  qualité  et  vingt-neuf  pour  cent  de  bons  à 
très  bons. 

Saison. — Il  est  fort  encourageant  de  constater  que  quarante  pour  cent  des  semis 
sont  des  pommes  d'hiver,  un  semis  seulement  sur  cent  est  une  variété  d'été  et  seize 
pour  cent  seulement  des  variété  hâtives  d'automne.  Par  contre,  dans  le  cas  des  semis 
de  Wealthy,  vingt  et  un  pour  cent  sont  des  pommes  d'été,  vingt-neuf  pour  cent  des 
pommes  hâtives  d'automne  et  vingt  et  un  pour  cent  des  pommes  d'hiver. 

Nombre  des  pommes  multipliées  et  nommées. — Sur  les  cent  pommiers  de  semis  dé- 
crits, il  y  en  a  environ  jusqu'à  quarante-cinq  pour  cent  qui  méritaient  d'être  multi- 
pliés pour  de  nouveaux  essais  et  dix-sept  des  meilleurs  ont  été  nommés  ;  les  voici  : — 
Ascot,  Bingo,  Donald,  Elmer,  Epsom,  Glenton,  ITomer,  Nestor,  Marcus,  Niobe,  Orlan- 
do,  Rocket,  Rosalie,  Sandow,  Sparta,  Tasty  et  Thurso.  Dix  de  celles-ci  sont  des  va- 
riétés d'automne  et  d'hiver.  Nous  les  multiplions  aussi  rapidement  que  possible  et 
nous  les  envoyons  aux  stations  expérimentales  et  à  des  particuliers  au  Canada  et  aux 
Etats-Unis  pour  les  faire  soumettre  à  un  nouvel  essai.  Nous  comptons  que  quelques- 
unes  de  ces  pommes  prendront  un  jour  leur  place  parmi  les  variétés  commerciales  ec 
que  la  saison  des  pommes  du  type  Northern  Spy  en  sera  prolongée  d'autant  et  comme 
elles  sont  plus  rustiques  que  les  variétés-mères,  les  limites  de  la  région  où  se  cultive  la 
Northern  Spy  seront  reculées. 

Entrée  en  rapport. — La  Northern  Spy  qui  est  lente  à  entrer  en  rapport  a  commu- 
niqué cette  caractéristique  à  la  plupart  de  ses  semis.  Il  est  intéressant  de  comparer 
quatre-vingt-dix-huit  semis  de  la  Wealthy  qui  toutefois  ont  un  an  de  plus,  aux  cent 
semis  de  la  Northern  Spy;  on  sait  que  la  Wealthy  produit  très  tôt.  On  verra  que  tous 
les  semis  de  Wealthy  avaient  déjà  rapporté  lorsque  la  Northern  Spy  a  commencé  à 
donner  des  fruits. 
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Pour  cent 
Pépins  de  WeaKhy  semés  en  1898 — ^  en  rapport. 

1903 1 

1904 1 

1905 19 

1906 22 

1907 11 

1908 44 

98 
Pépins  de  Northern  Spy  semés  en  1899 — 

1908 9 

1909 ..  ..  4 

1910 16 

1911 •..  34 

1912 33 

1913 4 

100 

Cette  expérience  sur  l'emploi  de  la  Northern  Spy  comme  plante-mère  nous  porte 
à  croire  que  cette  variété  est  un  des  meilleurs  parents  à  employer  dans  l'hybridation. 
Dans  les  semis  que  nous  venons  de  décrire,  elle  a  communiqué  ses  caractères  avanta- 
geux à  une  forte  proportion  de  sa  progéniture  quoique  ce  soit  une  variété  auto-stérile 
ou  en  partie  auto-stérile.  La  pomme  Mclntosh  en  a  fait  autant  et  cette  espèce  est 
également  considérée  comme  un  parent  très  avantageux. 
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P0M0L0GIE. 

(M.  R  Davis,  L.S.A.  rgê  de  la  pomologie.) 

L'auteur  de  ee  rapport  n'ayant  été  nommé  au  service  de  L'horticulture  qu'après  la 
saison  de  végétation,  le  rapport  qui  suit  ne  couvre  que  les  travaux  effectués  ou  les  don- 
nées acquises  depuis  cette  époque. 

DESTRUCTION  LES  BOUTONS  DE  CERISIERS  PAR  L'HIVER. 

La  récolte  de  cerises  a  toujours  été  peu  sûre  dans  cette  localité  parce  que  Les 
boutons  des  arbres  ne  résistent  pas  à  l'hiver;  nous  avons  décidé  de  faire  une  simple 
expérience  l'hiver  dernier  pour  voir  à  quel  moment  et  sous  quelles  conditions  les  bou- 
tons sont  endommagés. 

Nous  avons  pu  déterminer  à  très  peu  près  la  période  pendant  laquelle  les  avaries 
se  produisent  en  ramassant  des  boutons  dans  le  verger  à  divers  intervalles  pendant 
l'hiver  et  en  les  examinant  soigneusement.  Nous  cueillons  chaque  fois  trois  groupes 
de  boutons,  un  groupe  était  placé  dans  une  chambre  froide  à  environ  40  degrés  ;  un 
autre  était  mis  dans  la  serre  à  70  degrés,  et  l'autre  était  examiné  de  suite.  Les  cons- 
tatations ont  été  à  peu  près  les  mômes  dans  tous  les  cas.  Le  groupe  qui  était  placé 
en  chambre  froide,  est  resté  jusqu'à  ce  qu'il  eût  dégelé,  on  le  porta  alors  dans  une  serre 
pour  le  faire  fleurir.  Il  ne  paraissait  y  avoir  aucune  différence  entre  les  groupes,  sauf 
le  fait  que  les  uns  ont  fleuri  plus  tard  que  les  autres. 

Ceci  nous  montre  que  le  transfert  subit  des  boutons,  d'une  température  froide  à 
une  température  chaude,  ne  fait  apparemment  aucun  mal  lorsque  les  conditions  d'hu- 
midité sont  telles  que  les  boutons  ne  peuvent  sécher.  Nous  avons  fait  en  tout  huit 
cueillettes  de  boutons.  Les  dates  et  autres  renseignements  détaillés  sont  consignés  au 
tableau  suivant. 

Il  est  à  noter  à  ce  propos  que  la  première  avarie  a  eu  lieu  entre  le  26  février  et  le 
10  mars,  et  qu'une  autre  s'est  produite  après  cette  date.  Il  est  également  à  noter  que 
les  boutons  ont  résisté  à  une  température  de  30  degrés  sous  zéro  en  janvier  et  février 
sans  être  endommagés. 

Du  21  au  25  février,  nous  avons  eu  une  période  d'assez  grands  froids  pendant 
laquelle  le  thermomètre  est  descendu  bien  au-dessous  de  zéro.  Elle  a  été  immédiate- 
ment suivie,  le  27,  par  une  période  de  chaleur  pendant  laquelle  la  température  est 
toujours  restée  bien  au-dessus  du  point  de  congélation  pendant  le  jour.  C'est  pendant 
cette  période  que  les  boutons  ont  été  endommagés. 

Pourcentage  d'avaries  et  dates  de  la  cueillette. 


Variété. 


Amarelle  Boquet 

Brusseler  Braun 

Minnesota  d'Ostheim. . . 

Vladimir 

Montmorency  Ordinaire 

Cerise  d'Ostheim 

Griotte  d'Ostheim 

Orcl24 


13  déc. 


5  janv. 


20  janv. 


5fév. 


19  fév.  !  19  mars.  25  mars. 


69  1 

68-2 

68- 

69- 

7(5-9 

78  1 

78- 

70-3 

711 

73- 

61- 

59- 

45-4 

47- 

38-2 

39-5 
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La  fluctuation  dans  le  pourcentage  d'avaries  les  10  et  25  mars  est  due  évidemment 
à  l'erreur  probable.     Elle  n'a  jamais  été  de  plus  de  deux  pour  cent. 

Il  semble,  d'après  ces  renseignements,  que  ces  variétés  se  classent  ainsi  par  ordre 
de  rusticité  : — 

Très  rustiques — 

1.  Orel  24. 

2*.  Griotte  d'Ostheim. 

3.  Cerise  d'Ostheim. 

Modérément  rustiques — 

4.  Amaralle  Boquet. 

5.  Brusseler  Braun. 

G.  Montmorency  Ordinaire. 

Pas  très  rustiques — 

7.  Vladimir. 

8.  Minnesota  d'Ostheim. 

A  moins  que  de  nouvelles  avaries  ne  se  produisent,  nous  avons  l'espoir  d'obtenir 
une  récolte  de  cerises  assez  bonne,  même  de  ces  variétés  sur  lesquelles  78  pour  cent  des 
boutons  ont  été  endommagés,  car  les  22  pour  100  qui  restent  suffisent  sans  doute,  si 
tous  se  développent  pour  charger  les  arbres;  un  très  grand  nombre  de  boutons  à  fruits 
se  sont  formés  l'année  dernière. 


ÉTETAOiE    OU    DÉCORNEMENT    DES    VIEUX    POMMIERS. 


Le  10  mars  nous  avons  visité  le  district  de  Niagara  afin  de  voir  quelques-uns  des 
vergers  qui  ont  été  "  décornés  ",  c'est-à-dire  vigoureusement  étêtés.  Il  peut  être  à 
propos  de  passer  brièvement  en  revue  les  avantages  de  ce  traitement. 

Peu  d'arboriculteurs  ont  recommandé  jusqu'ici  Fétêtage  des  vieux  arbres  en  vue 
de  rajeunir  un  verger  vieux  et  négligé.  Il  y  a  bien  des  vieux  vergers  dans  le  pays  où  les 
arbres  sont  tellement  développés  qu'il  est  presque  impossible  de  les  pulvériser  et  de 
les  tailler  convenablement;  de  là  l'impossibilité  de  maîtriser  certains  insectes  nuisi- 
bles, tels  que  le  kermès  San  José.  Pour  résoudre  cette  difficulté,  certains  arboricul- 
teurs étêtent  leurs  arbres  sur  une  longueur  d'environ  8  à  10  pieds,  ils  les  raccourcis- 
sent jusqu'à  une  hauteur  de  1S  à  20  pieds,  afin  de  pouvoir  en  prendre  soin.  Ce  trai- 
tement  appliqué    à   de   si   gros    arbres   nécessite   naturellement   l'enlèvement   de   très 

3es  branches,  et  dans  ce  cas  l'on  peut  douter  que  les  arbres  survivent  longtemps. 

Les  résultats  obtenus  sur  deux  vergers  du  district  de  Niagara  sont  très  intéres- 
sants. Un  de  ces  deux  vergers  est  celui  de  Jos.  Tweddle,  à  Stoney  Creek.  Il  y  avait 
là  des  Baldwins,  Greenings  et  des  Spys  tous  décornés.  Us  avaient  été  décornés  depuis 
deux  ans  et  l'on  ne  voyait  encore  aucun  signe  de  pourriture  aux  entailles,  sauf  en  un 
on  deux  cas  où  la  taille  avait  été  faite  sans  soins  par  le  producteur.  Dans  certains 
cas,  M.  Tweddle  avait  peinturé  les  blessures,  dans  d'autres  il  ne  l'avait  pas  fait.  Bien 
qu'il  n'y  eût  pas  de  pourriture  dans  les  plaies  non  recouvertes  de  peinture,  cependant 
il  est  à  recommander  de  peinturer  tontes  les  plaies  pour  les  mettre  à  l'abri  des  intem- 
péries  et  des  maladies  cryptogamiques. 
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Sur  les  pommiers  Spys,    le  3  à   L0  tient  été  enlevés    •'   Les  obte- 

nus étaient  très  satisfaisants.     M.  Tweddle  se  propose  d'étêter  pendanl   l'année  où   11 
attend   une  pleine  récolte  el    >ù   les  arbres  seront  peu  portes  à  émettre  beaucoup  de 
rameaux.     Dans  les  Spys,  la  pousse  de  rameaux  n'a  pas  été  très  abondai  te  mai 
santé,  cependant,  pour  donner  une  grande  quantité  <l«'  bois  nouveau,  permettant  de 
choisir  une  nouvelle  charpente. 

Le  plus  intéressant  peut-être  étail  le  verger  «le  Baldwins.  Il  y  avait  là,  il  y  a 
deux  ans,  des  arbres  qui  portaient  très  peu  «le  rameaux  el  les  quelques  rameaux  qu'il 
y  avait  étaient   logés  sur  les  bouts  de  longues  branches  donnant  aux  arbres  L'aspect 

d'une  vieille  brosse  à   peinture. 

On  no  pouvait  enlever  dans  ce  verger  «pie  cinq  à  six  pieds,  là  première  année,  car 

m  on  avait  enlevé  plus  il  ne  serait  pas  resté  assez,  de  feuillage  pour  les  fonctions 
vitales  de  l'arbre.  A  l'époque  où  nous  avons  visité  ce  verger  un  grand  changement 
s'était  opéré.  Les  vieux  arbres  étaient  pratiquement  rajeunis.  A  la  suite  de  Pétê- 
tage,  les  arbres  avaient  émis  une  pousse  très  vigoureuse  do  bourgeons  sur  le  sommet 
et  sur  une  bonne  longueur  du  tronc  principal.  En  choisissant  les  meilleurs  «le  ces 
bourgeons,  M.  Tweddle  avait  pour  ainsi  dire  formé  un  nouvel  arbre,  et  rame';'  sui- 
vante il  pourra  enlever  cinq  pieds  de  plus  du  sommet  afin  d'amener  cet  arbre  à  la 
hauteur  désirée.  Il  aura  ainsi  changé  de  vieux  arbres  élevés,  portant  du  feuillage 
sur  les  bouts  des  branches,  en  arbres  étêtés,  de  hauteur  modérée,  avec  une  quantité 
raisonnable  de  bois  et  de  feuillage  du  bout  des  rameaux  jusqu'au  tronc  principal. 

Dans  le  cas  des  Baldwins,  la  quantité  de  bourgeons  était  un  peu  trop  forte.  Ceci 
pr  eenait  sans  doute  du  fait  qu'en  raison  des  conditions  climatériques  la  récolte  était 
très  faible  l'année  où  M.  Tweddle  a  étêté,  au  lieu  d'être  forte  comme  il  espérait.  Ce 
fait,  bien  entendu,  a  porté  les  arbres  à  émettre  de  grandes  quantités  <!o  bourgeons. 

Dans  l'autre  verger  visité,  celui  de  M.  W.  IT.  Bunting,  où  nous  avons  trouvé  dos 
Kings,  Baldwins  et  Oreenings,  tous  étaient  décornés  avec  d'excellents  résultats,  quoi- 
que quelques  Baldwins  aient,  dans  certains  cas,  émis  de  très  grandes  quantités  de  bour- 
geons. 


QUELQUES    RECOMMANDATIONS    AU    SUJET    DU    DECORNEMENT. 


Il  y  a  dans  le  pays  un  grand  nombre  de  vergers  vieux  et  mal  soignés  qui  pourraient 
encore  donner  des  rendements  avantageux  si  l'on  suivait  un  système  de  décornement 
ou  d'étêtage. 

Dans  ces  vieux  vergers  où  la  nouvelle  pousse  a  cessé  depuis  longtemps,  on  peut 
les  ranimer  par  un  étêtage  vigoureux  en  mars  ou  avril.  La  quantité  de  bois  à  enlever 
au  premier  étêtage  dépend  de  l'état  de  l'arbre.  Si  l'arbre  a  très  peu  de  feuilles  il  ne  peut 
résister  à  un  étêtage  aussi  vigoureux  que  l'arbre  qui  en  a  beaucoup,  car  il  faut  laisser 
assez  de  feuillage  pour  que  les  fonctions  vitales  de  l'arbre  puissent  s'opérer. 

L'étêtage  aura  pour  résultat  de  faire  venir  beaucoup  de  bourgeons  et  l'on  pourra 
choisir  ces  bourgeons  pour  faire  une  nouvelle  charpente  à  l'arbre.  Après  que  les 
bourgeons  seront  établis,  on  pourra  enlever  le  reste  du  sommet,  et  en  peu  de  temps  il 
en  résultera  un  arbre  presque  neuf.  Les  rameaux;  à  fruits,  au  lieu  de  n'apparaître 
qu'au  bout  des  branches,  seront  répandus  sur  toute  la  surface  de  l'arbre  jus«iu'au  tronc. 

Il  peut  cependant  y  avoir  des  circonstances  où  le  verger  négligé  a  émis  trop  do 
bourgeons  à  cause  d>e  la  fertilité  du  sol,  l'arbre  au  lieu  d'être  stérile  est  trop  épais. 
Pans  ce  cas  il  faudra  enlever  un  bon  nombre  des  bourgeons  et  ctêter  ceux  qui  restent 
pour  donner  à  l'arbre  une  forme  convenable.  Dans  un  cas  de  ce  genre,  il  vaudrait 
mieux  tailler  en  été  afin  de  ne  pas  trop  provoquer  la  croissance  du  bois.     Ces  deux 
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types  distincts  de  vergers  négligés  se  trouvent  partout  et  tous  deux  exigent  un  traite- 
ment différent. 

Dans  un  cas  il  y  a  des  arbres  qui  ne  font  aucune  pousse  et  qui  ne  produisent  pas 
de  rameaux  à  fruits;  dans  l'autre,  il  y  a  des  arbres  qui  produisant  trop  de  bois  et  ne 
portent  pas  de  fruits  ou,  s'ils  en  portent,  produisent  de  très  mauvais  fruits  à  cause  de 
l'ombrage  excessif  produit  par  un  feuillage  épais  et  une  plantation  de  bourgeons. 


plaies. 


Toutes  les  plaies  faites  par  la  taille  doivent  être  couvertes  de  peinture  et  si,  dans 
quelques  années,  elle  ne  se  sont  pas  cicatrisées,  il  faut  les  repeindre.  On  doit  se  servir 
d'une  peinture  au  plomb  et  à  l'huile,  sans  térébenthine.  La  peinture  aura  rempli  les 
pores  du  bois  et  empêché  les  maladies  de  s'éta'blir  avant  que  l'écorce  recouvre  les  bles- 
sures. 


PRIX  DE  REVIENT  DES  RECOLTES  HORTICOLES  AU  CANADA. 


Nous  avons  compté,  d'après  les  rapports  et  les  indications  recueillies  de  diverses 
manières,  des  chiffres  concernant  le  prix  de  revient  de  quelques-unes  des  récoltes  les 
plus  importantes  de  ce  pays.  Nous  donnons  ici  un  sommaire  des  renseignements 
obtenus. 

rOMMES   PAR   BARIL. 

Nouveau-Brunswich. — Renseignements  tirés  du  rapport  de  A.  G.  Turney.  Moyen- 
ne pour  1911,  (quatre  vergers),  $1.07. 

Ontario—  D'après  Robt.  Thompson,  1911,  $1.86. 

Nouvelle-Ecosse. — D'après  le  rapport  de  l'association  des  producteurs  de  fruits  de 
la  Nouvelle-Ecosse,  1011,  $0.83  à  $0.99. 

Colombie-Britannique. — D'après  F.  N.  Haies,  Armstrong,  C.-B.,  $0.75  à  $0.93  par 
caisse  et  $2.25  à  $2.79  par  baril. 

Québec. — D'après  le  professeur  W.  S.  Blair,  régisseur  de  la  ferme  expérimentale 
de  Kentville,  N.-E.,  1912,  $1.12^  à  $1.50.  Ferme  expérimentale  centrale,  moyenne  de 
treize  ans,  basée  sur  les  arbres  en  plantation  serrée  (Wealthy)  $1.53. 


PECHES  PAR  PANIER. 


Ontario. — D'après  Robt.  Thompson,  Ste-Catherine,  Ont.,  39.6  cents. 


RAISINS    PAR   PANIEE 

Ontario. — D'après  Robert  Trompson,  Ste-Catherine,  Ont.,  11.5  cents;    d'après  J. 
]'    Carpenter,  Fruitland,  Ont.,  12.8  cents. 
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FRAISES   PAS   PANIER    (une   pinte). 


Ontario, — D'après  Robert  ThompBon,  Ste-Catherine,  Ont.,  basé  sur  une  produc- 
tion de  7.-'1*)  boîtee  à  L'acre,  2.6  cents.     Données  de  L'horticulteur  du  Domini<  n,  bi 
sur  une  production  de  0,000  boîtes  à  L'acre,  3.6  cents. 


>OM:\!KS   DE  TERRE,,   PAR    BOISSEAU. 


Horticulteur  du  Dominion- — Basé  sur  une  production  de  300  boisseaux  à  l'acre, 
20.5  cents. 

Agriculteur  du  Dominion. — Basé  sur  une  production  réelle  de  445  boisseaux    à 
l'acre,  14  cents. 

Manitoba. — Basé  sur  une  production  de  250  boisseaux  à  l'acre,  par  S.  K.  Hender- 
son,  Kildonan,  Man.,  17  cents. 

Nouveau-Brunswiclt. — Basé  sur  une  production  de  183  boisseaux  à  l'acre,  moyenne 
pour  la  province  en  1913,  27.3  cents. 


TOMATES. 

Ontario, — D'après  le  rapport  de  l'association  des  maraîchers  d'Ontario,  1007,  20.- 
48  cents  par  boisseau. 

PRODUCTION  DE  FRAISES  EN   1912. 

La  saison  de  1913  a  été  très  mauvaise  pour  les  fraises,  à  cause  des  gelées  tardives, 
les  rendements  de  l'année  ne  peuvent  donc  être  considérés  comme  une  indication  de  la 
productivité  des  différentes  variétés. 

Cependant  la  saison  de  1912  a  été  assez  bonne  pour  que  les  rendements  de  cette 
année  aient  quelque  valeur.  Nous  donnons  ici  une  liste  des  vingt-cinq  variétés  les 
X)lus  productives.  On  remarquera  que  celles  qui  sont  marquées  d'un  astéristique  sont 
des  variétés  de  semis,  créées  par  l'horticulteur  du  Dominion.  Il  est  également  à 
noter  que  la  variété  la  plus  productive  jusqu'ici  est  la  Vàleria,  et  que  sur  les  vingt- 
cinq  espèces  les  plus  productives  des  388  à  l'essai,  dix  sont  des  variétés  de  semis  < 
à  la  ferme.  La  dimension  des  parcelles,  dans  chaque  cas,  était  de  deux  rangs,  à  3 
pieds  d'écartement,  et  de  15  pieds  de  long,  les  plants  étaient  à  1£  pieds  de  distance 
dans  les  rangs. 
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Production  en  livres 

Variété,  à.  l'acre. 

•Valeria   (parf.) 17,268 

Parsoa's  Beauty  (parf.) 16,335 

♦Cordelia   (parf.) 14,883 

Dora    (imp.) 13,873 

tester  Lovett    (parf.) 13,612 

•Portia   (imp.) 12,160 

Bisel   (imp.) 12,108 

Sutherland    (imp.) 12,056 

Arnout    (parf.) 12^030 

•Mariana   (parf.) 11,854 

Commander   (parf.) 11,680 

Brilliant   (imp.) 11,667 

Buster   (imp.) 11,641 

Lovett   (parf.) 11,113 

Morgan's  Favorite   (parf.) 11,045 

Thompson's  Earliest    (parf.) 11,028 

♦Desdemona    (imp.) 10,838 

•Hermia    (parf.) 10,812 

•Viola    (imp.) 10,734 

•Lavinia    (parf.) 10,670 

•Ophelia    (parf.) 10,647 

Scarlet  Bail   (imp.) • 10,501 

Sunnyside   (imp.) 10,440 

♦Julia    (parf.) 10,294 

Greenville   (imp.) 10,138 

On  trouvera  dans  le  bulletin  n°  62  sur  la  culture  des  fraises  une  liste  des  meilleu- 
res cinquante  variétés,  indiquant  la  production  moyenne  de  chacune  pour  une  période 
de  deux  à  cinq  ans. 

Nous  recommandons  les  variétés  suivantes  pour  la  plantation  à  l'heure  actuelle: — 

Commerciales. — Beder  Wood  (parf.)  ;  Warfield  (imp.)  ;  ne  convient  pas  pour  les 
sols  légers;  Williams  (part.);;  Parson's  Beauty  '(parf.);  Bisel  (iuq>:.  );  Sampje, 
(imp.)  ;  Buster  (imp.). 

Domestiques. — Excelsior,  (parf.)  ;  Splendid  (parf.)  ;  Senator  Dunlap  (parf.)  ; 
Lovett   (parf-.);  Ruby   (parf.);  Bubach  (imp.);  Wm.  Belt   (parf.). 
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FEUILLE  MENSUELLE  DE  DEPENSES  Point  DISTRIBUTION  AUX  CUL- 
TIVATEURS. 

Voulant  mettre  entre  les  mains  <les  arboriculteurs  canadiens  une  méthode  très 
simple  pour  l'enregistrement  du  prix  de  revient  des  différentes  récoltes,  ce  aervice  a 
préparé  une  feuille  des  dépenses  dont  nous  donnons  copie»  sur  la  page  suivante. 

('es  feuilles  servent;  à  L'enregistrement,  pur  mois,  de  la  main-d'œuvre  et  du  travail 
des  chevaux  nécessités  par  les  différentes  opérations  qui  se  rattachent  à  la  culture  des 
fruits.     Il  y  a  également  des  colonnes  pour  inscrire  les. quantités  et  le  coût  des  n 
riaux  employés. 

La  feuille  reproduite  sur  la  page  Suivante  contient  trenlo  et  une  colonnes.  Mlles 
servent  à  noter  le  nombre  d'heures  que  les  hommes  donnent  jour  par  jour  aux  différen- 
tes opérations.  A  droite  se  trouve  une  colonne  marquée  "  nombre  total  d'heures  pour  le 
mois."  Le- nombre  total  d'heures  passées  à  chaque  opération  doit  être  enregistré.  Mul- 
tipliez ce  nombre  par  la  valeur  de  la  main-d'œuvre  par  heure  et  mettez  le  chiffre  résul- 
tant en  face  de  l'opération  en  question,  sous  la  colonne  intitulée  "coût  do  la. main-d'œu- 
vre et  des  matériaux. 

On  fera  de  la  même  façon  pour  les  matériaux;  on  enregistrera  les  sortes  et  les 
quantités  employées  et  la  date  de  l'emploi,  si  on  le  désire,  en  mettant  la  valeur  dans  la 
dernière  colonne.  Quand  tous  les  items  sont  remplis,  on  obtient  par  une  addition  les 
dépenses  totales  pour  le  mois. 

On  pourra  obtenir  gratuitement  ces  feuilles  en  s'adressant  à  l'horticulteur  du 
Dominion,  ferme  expérimentale  centrale,  Ottawa,  Ont. 
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UN  NOUVEAU  SYSTEME  DE  CULTURE  POUR  LE  VERGER. 


Parmi  les  nombreux  systèmes  de  culture  qui  ont  été  proposés  en  ces  dernières  an- 
nées pour  le  verger,  il  en  est  un  qui  paraît  spécialement  digne  d'être  mentionné;  c'est 
ce  que  l'on  appelle  le  ''système  Johnson."  Il  a  été  créé  il  y  a  sept  ans  par  M.  E.  H. 
Johnson,  de  Greenwich,  comté  de  Kings,  N.-E.,  et  appelé  par  lui  "la  rotation  du  systè- 
me de  binages".  U  consiste  à  biner  alternativement  chaque  intervalle  entre  les  ar- 
bres, tandis  que  les  autres  intervalles  sont  ensemencés  de  trèfle  ou  d'une  autre  récolte. 
Le  système  varie  tous  les  ans,  c'est-à-dire  que  F  intervalle  qui  a  été  biné  en  1912  est  en- 
semencé de  trèfle  vers  l'a  mi-été  et  laissé  en  gazon  l'année  suivante.  D'autre  part,  l'in- 
tervalle qui,  en  1912,  était  en  gazon,  est  labouré  à  l'automne  ou  au  printemps  suivant 
et  biné  jusqu'à  la  mi-été,  après  quoi  il  est  de  nouveau  ensemencé.  Ainsi  chaque  inter- 
valle est  biné  tous  les  deux  ans  et  ensemencé  tous  les  deux  ans.  La  récolte  qui  pousse 
sur  l'intervalle  en  gazon  est  fauchée  pendant  l'été  et  on  la  laisse  sur  le  terrain  qu'elle 
recouvre  comme  un  paillis. 

L'extrait  suivant  d'une  lettre  de  M.  Johnson  fournit  de  nouvelles  explications  sur 
cette  méthode  et  nous  fait  connaître  ses  arguments.  Ce  système,  qui  est  suivi  par  un 
grand  nombre  d'horticulteurs  en  Nouvelle-Ecosse,  a  donné  jusqu'ici  de  bons  résultats- 
M.  Johnson  prétend  que  l'entretien  des  vergers  par  ce  système  revient  moins  cher  que 
par  le  système  de  binages  seuls  : — 

"J'emploie  ce  /'système  depuis  six  ou  sept  ans  et  je  sais  qu'il  donne  au  verger 
un  aspect  négligé,  cependant  lorsque  vient  le  temps  de  fa  cueillette,  je  me  sens 
bien  dédommagé  pour  tous  les  ennuis  que  j'ai  pu  avoir  sous  ce  rapport." 

"J'ai  trouvé  ce  système  moi-même,  et  les  deux  faits  sur  lesquels  il  se  base 
vont  les  suivants:  J'ai  remarqué  qu'un  pommier  se  tenant  sur  une  pointe  de 
terre  et  biné  seulement  d'un  côté,  paraissait  mieux  résister  à  la  sécheresse  et  don- 
nait  de  tout  aussi  bons  résultats  que  les  arbres  binés  des  deux  côtés.  Ensuite,  en 
labourant  un  verger  qui  avait  été  quelque  temps  en  gazon,  j'ai  toujours  eu  de 
meilleurs  résultats  les  deux  premières  années,  tandis  que  je  faisais  pourrir  le 
vieux  gazon,  que  j'ai  pu  obtenir  ensuite  en  me  servant  de  fumier  de  ferme  seul  ou 
d'engrais  chimiques  seuls  ou  d'une  combinaison  des  deux,  et  maintenant,  après 
six  ou  sept  années  d'expérience  de  cette  méthode  de  plantation,  je  suis  convaincu 
qu'aucune  méthode  ne  répond  aussi  bien  aux  exigences  d'un  verger  en  rapport 
que  le  système  de  rotations," 
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CULTURE  DES  LEGUMES. 

C.  F.  W.  Drkher,  B.S.A.,  adjoint,  chargé  de*  lêgumeê, 

La  culture  expérimentale  des  légumes,  qui  ;i  toujours  forme  partie  des  travaux 
service  de  l'horticulture,  a  été  l'objet  d'une  attention  toute  spéciale  en  L913.  Autrefois, 
le  service  s'occupait  principalement  d'essayer  les  variétés  de  la  plupart  des  sortes  de 
légumes  et  ces  essais  ont  été  continués  cette  saison  sur  les  plantes  régulières,  telles  que 
pommes  de  terre,  tomates,  pois,  maïs  et  choux  qui  sont  cultives  sur  de  grandes  super- 
ficies au  Canada  et  qui  forment  le  revenu  principal  d'un  grand  nombre  de  producl  i 
dans  certains  districts.  Sans  doute  presque  toutes  les  piaules  pourraient  être  culti- 
vées sur  une  grande  échelle  lorsque  le  sol  et  le  climat  leur  sont  favorables  et  qu'il  existe 
des  débouchés  et  elles  pourraient  cire  tout  aussi  importantes  que  celles  que  nous 
venons  de  mentionner;  au  nombre  de  celles-ci  viennent  les  oignons,  le  céleri, 
les  asperges,  ls  rhubarbe  et  beaucoup  d'autres  qui  ont  enrichi  bien  des  cultivateurs  et 
bien  des  districts  et  aucune  de  ces  plantes  n'a  été  négligée  par  ce  service.  La  qualil 
d'une  variété  quelconque  dépend  naturellement  de  sa  faculté  d'adaptation  aux  condi- 
tions climatériques,  de  la  demande  du  marché,  local  ou  lointain,  et  de  son  aptitude  à 
produire  une  bonne  récolte;  naturellement  cette  dernière  condition  dépend  large- 
ment de  l'origine  de  la  semence.  Lorsque  l'on  compare  les  variétés  entre  elles,  on 
tient  compte  des  principaux  facteurs  suivants  et  des  choses  les  plus  importantes  qui 
s'y  rattachent,  savoir  : 

1.  Adaptation  aux  conditions  climatériques. 

2.  Exigences  du  marché.  Nous  mentionnons  ce  fart  en  parlant  de  chaque  récolte 
séparément,  et.  nous  dirons  également  quelles  méthodes  la  ferme  expérimentale  a  suivie 
pour  obtenir  les  meilleurs  résultats  possibles.  Qu'il  nous  suffise  de  dire  pour  le  mo- 
ment que  nous  avons  commandé  jusqu'ici  nos  semences  à  un  grand  nombre  de  graine- 
tiers au  Canada,  aux  Etats-Unis,  en  Angleterre,  en  Hollande,  au  Danemark,  en  France 
et  en  Allemagne,  partout  où  les  commerçants  prétendaient  vendre  un  produit  supérieur 
et  où  ils  avaient  donné  satisfaction.  Nous  avons  distribué  cette  semence  à  toutes  les 
fermes  annexes  de  chaque  province  et  les  résultats  obtenus  sont  indiqués  dans  une 
autre  partie  de  ce  rapport. 

En  terminant  ces  remarques  sur  les  semences,  il  est  bon  de  mentionner  que  les 
graines  de  certaines  récoltes,  telles  que  les  tomates,  le  maïs,  les  pois,  les  fèves  et  les 
pommes  de  terre  ont  été  mûries  sur  les  terrains  du  service  de  l'horticulture  et  nous 
comparons  la  graine  importée  avec  la  graine  obtenue  sur  les  fermes. 

Il  conviendrait  également  de  répéter  ici  ce  que  nous  avons  dit  dans  les  rapports 
précédents  au  sujet  de  la  terre  sur  laquelle  la  plupart  des  légumes  ont  été  cultivés  de- 
puis 1912.  C'est  un  champ  de  sept  acres,  rectangulaire;  la  nature  du  sol  varie  d'une 
terre  franche,  grasse  à  légère.  Ainsi,  tandis  que  plusieurs  légumes  préfèrent  un  sol 
nettement,  différent,  la  majorité  y  trouvent  des  conditions  très  favorables. 

La  préparation  du  sol  est  la  suivante:  A  l'automne,  on  laboure  peu  profondément, 
en  enfouissant  en  même  temps  une  demi-fumure  d'environ  quinze  tonnes  de  fumier  sur 
toute  l'étendue  du  champ,  à  l'exception  de  la  partie  où  les  pommes  de  terre  doivent 
être  plantées  et  dans  laquelle  on  enfouit  à  l'automne  une  récolte  de  trèfle  en  vert.  Le 
dernier  labour  est  suivi  de  la  herse  à  disque.  Cependant  avant  cette  dernière  opéra- 
tion, on  construit  des  couches  chaudes  pour  les  tomates,  les  choux  hâtifs,  choux-fleurs, 
petits  oignons,  céleri,  melons,  laitue  et  betteraves.       La   préparation  de  oc?     couches 
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chaudes  est  indiquée  dans  un  bulletin  préparé  par  M.  Macoun,  l'horticulteur  du  Domi- 
nion. On  sème  une  quantité  suffisante  de  graine  pour  que  Ton  puisse  faire  un  bon 
choix  de  plantes  pour  la  transplantation. 

Nous  publions  ici  la  liste  des  légumes  dans  l'ordre  où  ils  ont  été  semés  ou  plantés 
en  pleine  terre,  et  nous  donnons  les  résultats  par  ordre  de  l'importance  relative  des 
expériences,  basés  sur  le  nombre  de  variétés  à  l'essai  ou  sur  la  superficie  qui  leur  est 
consacrée  dans  le  champ. 

Par  exemple,  au  point  de  vue  de  la  précocité,  l'ordre  est  le  suivant: — Laitue,  ra- 
dis, oignons,  panais,  navets  hâtifs,  betteraves,  carottes,  salsifis,  persil,  pommes  de 
terre,  choux  hâtifs,  choux-fleurs,  tomates,  maïs,  fèves,  concombres,  citrouilles,  melons, 
choux  tardifs,  choux  de  Bruxelles,  choux-raves,  céleri  tardif  et  navets. 

Les  asperges  et  la  rhubarbe,  qui  sont  des  récoltes  permanentes,  ne  sont  pas  com- 
prises dans  cette  liste. 

Il  aurait  été  impossible,  à  moins  d'augmenter  nos  terrains,  notre  personnel  et 
notre  matériel,  de  rendre  pleine  justice  à  toutes  ces  récoltes;  aussi  l'horticulteur  du 
Dominion  s'est  occupé  spécialement  de  quelques-unes  d'entre  elles  et  les  résultats 
qu'il  a  obtenus  sont  tout  à  fait  concluants  et  peuvent  servir  de  guide  aux  grands  cul- 
tivateurs comme  aux  maraîchers. 

Pommes  de  terre. 

Une  de  ces  plantes  est  la  pomme  de  terre  qui  est  encore  l'une  des  plus  importantes 
ici.  Les  recherches  effectuées  avant  1911  ont  été  publiées  dans  le  bulletin  49,  dont  la 
dernière  édition  a  paru  cette  année.  La  saison  de  1911  a  été  très  contraire  à  la  cul- 
ture des  pommes  de  terre  et  la  récolte  a  été  si  mauvaise  qu'il  a  fallu  acheter  une  nou- 
velle provision  de  tubercules  de  semences.  Par  conséquent,  dans  le  tableau  qui  suit, 
les  meilleures  variétés  nommées  ne  représentent  qu'une ' moyenne  de  deux  années;  il 
peut  se  trouver  parmi  elles  des  variétés  que  d'autres  producteurs  n'ont  pas  trouvé 
avantageuses  et  quelques-unes  qui  sont  recherchées  par  un  grand  nombre. 

La  liste  suivante  des  trente  variétés  qui  ont  donné  les  plus  forts  rendements  en 
1913  est  intéressante,  mais  comme  source  de  renseignements,  elle  n'est* pas  sûre. 

Le  nombre  de  variétés  de  1912  est  de  145  avec  quelques  semis.  En  1913,  120  va- 
riétés et  quelques  semis  ont  été  essayés.  Nous  avons  planté  en  plus,  pour  les  compa- 
rer aux  autres,  un  certain  nombre  d'échantillons  que  les  fermes  annexes  nous  avaient 
envoyés  pour  identification  ou  que  des  particuliers  nous  avaient  fait  parvenir  à  titre 
de  dons.  Il  convient  d'ajouter  que  la  majorité  des  variétés  n'ont  pas  produit  tout 
autant  que  d'habitude  à  cause  de  la  sécheresse  excessive  qui  a  sévi  pendant  cette 
partie  de  la  saison  où  les  tubercules  se  formaient  et  dont  les  effets  ont  été  d'autant 
plus  prononcés  que  le  sol  était  d'une  nature  plus  légère.  Cependant  les  tiges  ont  eu  un 
superbe  développement  et  il  est  rare  qu'elles  aient  porté  tant  de  fleurs  sur  la  plupart 
des  variétés.  Il  a  été  facile  de  maîtriser  les  mouches  du  Colorado  au  moyen  de  pulvé- 
risations répétées  de  bouillie  bordelaise  employée  avec  du  vert  de  Paris  et  de  l'arséniate 
de  plomb  dans  40  gallons  de  bouillie  bordelaise  (6-4-40).  Le  peu  de  mildiou  qui  s'est 
montré  a  été  facilement  enrayé  par  la  bouillie  bordelaise.  La  rhizoetonie  était  limitée 
également. 

Los  pommes  de  terre  ont  été  traitées  avec  une  faible  solution  de  sublimé  corrosif 
avant  d'être  plantées,  coupées  par  moitié  une  fois  sèches  et  plantées  immédiatement 
dans  des  sillons  de  QG  pieds  de  long,  espacés  de  2£  pieds,  à  un  pied  de  distance  dans  le 
sillon,  et  recouvertes  de  4  à  5  pouces  de  terre. 

On  a  hersé  le  champ  juste  au  moment  où  les  pommes  de  terre  commençaient  à 
prermer  afin  d'ameublir  la  surface  et  de  détruire  les  mauvaises  herbes  qui  germaient. 
On  a  adapté  la  culture  en  billons  C'est-à-dire,  jusqu'au  moment  où  les  tiges  comman- 
çaienl  à  couvrir  la  surface  on  a  passé  entre  les  rangs,  une  charrue  à  deux  socs  formant 
des  billons  dans  lesquels  les  tubercules  se  sont  développés  et  le  roi  a  été  tenu  biné 
toute  la  saison. 
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Les  doi  ze  variétés  de  pommes  de  terre  les  pu  a  prodi  ctives.     Moyenne  de  demi  ani 

1912-13. 

Production  moyenne. 


Varié  téa. 

Production  en  boifi 
l'ai . 

Mar- 
chandes. 

Non  mar- 
chas 

347-6 
347-6 
337- j 
334-4 
332-2 
327-8 
325-6 
318- § 
300-3 
299-2 
297-5 
283-8 

48-4 

440 

60-1 

50  •  6 

461 

Table  Talk       

67  •  2 

Clyde                             

50  1 

550 

50-1 

118-9 

'  4800 

81-4 

Trente  des  meilleures  variétés,  saison  1913. 


Variétés. 


Numéro 
d'enre- 
gistrement. 


Reeves'  Rose 

Empire  State 

Houlton  Rose 

Manistee 

Early  Hebron 

Dalmeny  Régent 

Raw'.ings  Kidney  (Ashleaf  Kidney) 

Late  Puritan 

Brydon 

Dalhousie  Seedling 

Green  Mountain  Junior 

Hard  to  Beat 

American  Wonder 

Warrior 

Royalty 

Clyde 

Seedling  N°  1 

Morgan  Seedling  Pink 

Brydon's  Beauty 

Early  Ohio 

Superlative 

Wee  McG  regor 

Mclntyre 

Early  Rose 

Scottish  Triumph 

Sir  Walter  Raleigh 

Silver  King 

White  Chief :.. 

Carman  N°  1 


2594. 
2027 
2005 
2012 
2011 
2020 
2010 
2029 
2025 
2008 
2020 
2589 
2004 
2024 
2631 
2695 
2592 
2593 
2596 
2094 
2588 
2040 
2724 
2599 
2072 
2080 
2014 
2584 
2586 


Production  en  livres. 


Mar- 
chandes. 


72* 
59 
58 
55 
53 
52 
52 
-51* 
51 
50* 
50 
50 
49* 
40 
46 
46 
45 
45 
45 
44* 
44 
43 
43 
42* 
41 
41 
40* 
40 


Non  mar- 
chandes. 


13 
10 

6 

5* 

7* 

9 

7 
11 

9 
10 
11 

6* 

5 
12 
27 
14 

8 

8* 

7 
12 
11 
16 

7 
11 
10* 

5 

G 

5 
15 


Production  en  boisseaux 
à  l'acre. 


Mar- 
chandes. 


3190 
259-6 
255-2 
242-0 
233-2 
228-8 
228-8 
226-6 
224-4 
222-2 
220-0 
220-0 
217-8 
202-4 
202-4 
202-4 
198  0 
198-0 
198-0 
195-8 
193-6 
lv.' -2 
189-2 
1870 
180-4 
180-4 
178-2 
170-0 
171-6 


Non  mar- 
chandes. 


57-2 
440 
26-4 
24-2 
33-0 
39-6 
30-8 
48-4 
39-0 
44-0 
48-4 
28-0 
22-0 
52-8 
118-8 
61-6 
35-2 
37-4 
30-8 
52-8 
48-4 
70-4 
30-8 
48-4 
40-2 
220 
26-4 
220 
00-0 
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TOMATES. 

Nous  avons  fait  beaucoup  de  recherches  sur  cette  plante  qui  est  l'une  des  sources 
principales  de  revenu  pour  le  maraîcher.  Il  est  difficile  pour  le  producteur  de  connaître 
les  avantages  de  toutes  les  variétés  régulières,  sans  parler  des  nombreuses  nouveautés 
introduites  par  les  grainetiers  sous  des  noms  divers.  Près  de  soixante-dix  variétés 
nommées,  dont  quelques-unes  provenaient  de  huit  sources  différentes,  ont  été  à  Fessai 
la  saison  dernière.  Douze  espèces  de  tomates  Earliana  étaient  à  l'essai,  y  compris  la 
fameuse  Langdon's  Adirondack  et  notre  propre  sélection,  l'Alacrity  ainsi  que  la 
Sparks'  Earliana  mieux  connue,  etc. 

Les  variétés  ont  été  semées  en  couches  chaudes  le  10  avril,  transplantées  en  cas- 
seaux  le  28,  mises  en  couches  froides  et  de  là  repiquées  dans  le  champ  le  30  mai.  Les 
plants  étaient  alors  dans  un  état  idéal,  trapus,  le  feuillage  atteignait  tout  juste  le 
châssis  de  la  coucre.  Ils  ont  été  plantés  à  quatre  pieds  d'espacement  en  tous  sens  dans 
le  champ.  Le  terrain  a  été  biné  et  sarclé  tant  que  le  développement  des  plantes  le  per- 
mettait. 

En  consultant  le  tableau  donnant  les  meilleures  variétés  précoces,  moyennes  et 
tardives,  il  faut  tenir  compte  des  faits  suivants: 

1.  Les  résultats  ne  sont  que  pour  une  saison. 

2.  Il  n'a  été  planté  que  cinq  plants  de  chaque  variété. 

3.  Les  plants  ont  été  retardés  par  les  nuits  froides  au  commencement  de  juin 
quand  ils  venaient  d'être  plantés. 

Finalement  toutes  les  plantes  ont  été  détruites  par  la  gelée  du  15  septembre. 
Pour  ces  raisons,  la  production  de  fruits  mûrs  est  faible,  même  pour  cinq  plantes,  et 
certaines  variétés  qui  se  sont  déjà  montrées  précoces  peuvent  paraître  tardives  si  on 
les  juge  d'après  la  colonne  qui  donne  la  date  de  la  première  cueillette,  mais  les  autres 
chiffres  indiquent  leur  valeur  réelle. 

De  même  que  par  les  années  passées,  nous  avons  fait  une  expérience  sur  l'emploi 
de  tuteurs,  mais  nous  indiquerons  les  résultats  plus  tard.  On  peut  affirmer  en  général 
que  les  tiges  taillées  et  soutenues  par  des  tuteurs  ont  donné  des  fruits  plus  gros  et 
plus  uniformes,  mûrissant  un  peu  plus  tôt,  suivant  la  localité.  La  perte  de  quantité 
résultant  de  la  taille  est  compensée  par  la  grosseur,  le  poids  et  la  qualité  des  fruits. 


Ottawa 


SERVICE  HE  UHORTICULTl  RE 


519 


DOC.  PARLEMENTAIRE   No  16 

LISTE   DBS    MEILLEURES  TOMATES,    10 L3. 


Variétés. 


Date 


la 


première 

oueillel  te. 


Nombre    •  ]• 

liv.  cueillief 

les  <l'ii  \ 
premières 
semaines. 


Récolte 

totale  de 

fruits  niûr.i 


Récolte 
de 

fruits 


Hâtives. 


Earliana  (Bonskill) 

Bparks'  Earliana 

Btrain  of  Earliana 

Alacrity,  2-24-10,  Central  Exp.  Farm 
Extra  Early  Wealthy 

Northern  Àdirondack  No.  3 

Manitoba  ( .irown  (Stevenson) 

Bonny  Best 


MOYENNKMKNT    HATIVES. 


Jack  Rose 

Earliana  (Northern  Grown), 

Grown  for  North 

Selected  Earliana 

(  'rimson  Cushion 

Field's  Early  June 

June  Pink 

First  and  Best 

Prosperity 


Tard  iv  E.- 


Duke of  York 

Blue  Stem  Early 

Dreer's  Superb  Salad.. 
Livingston's  Coreless. . 

Hipper  No.  2 

Santa  Rosa 

Dwarf  Champion 

Livingston's  Globe. . . . 

Greater  Baltimore 

Magnitude 

Livingston's  Hummer. 
Red  Rock 


Il  août, 

11  " 

14  " 

14  " 

Il  " 

14  " 

11  " 

14  " 

18  août 

11  " 

11  " 

20  " 

20  " 

11  " 

14  " 

18  " 

20  " 

18  août 

20  " 

25  " 

28  " 

20  " 

20  " 

28  " 

18  " 

18  " 

18  " 

18  " 

20  " 


liv. 

27 
20 
18 
15 


14* 

6! 

7 


12  11 

14  j 

12  10| 

13  6* 


4i 
12 
12 

8* 


24 

7 

8 
11 
15 

10  8| 

11  10} 
15      H 

8      1 


6      7 


liv.  ono, 

14     13] 

07       0 


11 


0 
151 

7 
2 
4 
5è 


55     13§ 
10 

u 

3 

3 

7 
2 

44     13 
44     10 


17  15 
22  4 
15     11 


6  7 

10  7 

9  11 

6  11 

17  lOi 


liv.     one. 


19  o 
10  13 
15  0 
13  4 

20  12 


18  15 
15       2 

15  11 

31  14 

26  12è 
20       9 

31  14 

26  14 

24  12 


34  16 
33  3 
32  5 
32  15 
30  9 
30  3 
30 
30 
29 
28 
27 
24 


POIS. 


Il  y  a  tant  de  variétés  de  pois  sur  le  marché  que  beaucoup  de  producteurs  éprou- 
vent des  difficultés  à  faire  un  choix,  tout  comme  pour  les  tomates. 

Le  rapport  de  1910  contient  un  sommaire  des  recherches  faites  sur  les  pois  et  un 
tableau  des  meilleures  variétés,  d'après  une  moyenne  de  trois  ans.  Non-  nous  en  som- 
mes/tenus depuis  aux  méthodes  décrites  dans  ce  rapport  et  que  voici:  Les  variétés  qui 
se  montrent  supérieures  aux  autres  sont  essayées  en  rangées  de  cent  pieds  de  long,  les 
pois  sont  plantés  à  la  main,  à  un  pouce  d'écartemenu  dans  de  petits  sillons.  Les  au- 
tres variétés  sont  semées  en  rangs  de  trente  pieds  de  long,  et  à  trois  pieds  d'écartement 
comme  les  autres.  Soixante-quatorze  variétés  ont  été  essayées  l'année  dernière.  Elles 
comprenaient  les  variétés  connues  sur  le  marché  et  plusieurs  nouveautés.  Les  va- 
riétés qui  se  trouvent  dans  les  rangées  de  100  pieds  sont  cueillies  encore  vertes,  on  laisse 
mûrir  les  autres  après  avoir  fait  toutes  les  observations  et  on  emploie  leurs  graines  pour 
la  saison  suivante.  Nous  comptons,  avec  le  temps,  obtenir  des  résultats  intéressante 
en  comparant  la  graine  produite  au  pays  avec  la  graine  importée,  ainsi  que  pour  beau- 
coup de  légumes  dont  la  graine  peut  être  récoltée  dans  notre  climat  et  sous  nos  condi- 
tions. 

Ottawa 


520 


LES  FERMES  EXPERIMENTALES 


5  GEORGE  V,  A.   1915 

En  attendant  nous  publions  ici  un  tableau  donnant  les  meilleures  variétés  de  pois, 
précoces,  moyennes  et  tardives  pour  une  moyenne  de  trois  ans  (1911-12-13).  Cette  lis- 
te ne  diffère  que  peu  des  précédentes.  Cependant  dans  la  liste  des  six  meilleures  va- 
riétés de  trois  différentes  catégories  pour  1913,  plusieurs  variétés  sont  introduites  qui 
méritent  d'attirer  l'attention,  savoir  : — 

Sutton's  Early  Giant,  Nott's  Excelsior,  Little  Marvel  et  Dainty  Duchess. 

Il  y  en  a  d'autres  également  qui  devraient  en  faire  partie  :  Gradus,  Green  Gem, 
Large  Podded  Alaska,  comme  variétés  hâtives;  Quite  Content,  Téléphone,  Riverhall 
Wonder,  Wonder  Mayflower,  comme  variétés  moyennes;  Cracker,  Jack,  Burpee's  Qua- 
lity,  Up-to-date,  comme  variétés  tardives. 

Pour  une  culture  continuelle  de  pois  verts,  il  vaut  mieux  semer  des  variétés  pro- 
ductives et  de  bonne  qualité,  qui  varient  dans  la  longueur  du  temps  requis  pour  pro- 
duire une  récolte,  que  de  faire  des  semis  successifs  d'une  même  variété;  celles  qui 
viennent  d'être  mentionnées  et  celles  qui  sont  mentionnées  au  tableau  pourront  servir 
de  guide  pour  ce  choix.     Nous  ne  recommandons  que  des  variétés  de  bonne  qualité. 

Meilleures  variétés  de  pois,  moyenne  pour  1911-13. 


Variétés. 


Hâtives — 

Thomas  Laxton 

Child's  Morning  Star 
American  Wonder. . . . 
Grogory's  Surprise. . . 

Premium  Gem 

Hundred  Fold 

Moyennement  hâti ves — 
McLean's  Little  Gem 
McLean's  Advancer. . 

Boston  Wrinkled 

Burpee's  Quantity  — 

Pioneer 

Sutton's  Excelsior 

Tardives- 
Perfection  Marrowfat 

Heroine 

Juno 

Stratagam 


Nombre  moyen 

de  jours  entre 

les  semailles  et  la 

cueillette. 


Nombre  moyen 
de  gousses  vertes 

dans  une  rangée 
de  100  pas  1911-13. 


H 


Qualité. 


51 

Ponne. 

5* 

Très  bonne 

5| 

"          " 

51 

"          « 

U 

<<          << 

4 

<<          << 

7è 

.< 

6| 

"          " 

61 

Bonne. 

4f 

" 

3 

<< 

n 

Très  bonne 

8* 

Très  bonne 

8* 

(<          « 

8* 

Bonne. 
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Meilleures  variétés  de  p<  is  pour  l'année  L913. 


Variétés. 


Hâtives— 

(  ibild's  Uorning  Star 

First  of  Ail 

Gregory's  Surprise. . . 
Sutton's  Early  Giant 

Nott's  Excelsior 

Thomas  Laxton 

Moyenn" — 

American  Wondcr 

Sutton's  Excelsior 

Premium  Gem 

Little  Marvel 

Perfection  Marrow. . . 
Burpee's  Quality 

Tardives — 

McLean's  Advanecr. . 

Stratagem 

Dainty  Duchess 

Heroine 

Boston  Wrinkled 

Lincoln 


Nuiiiélo. 


0-2348 

53 

0-2352 

53 

0-2346 

55 

0-2350 

56 

0-2358  ■ 

56 

0-3251 

56 

0-2357 

57 

0-2361 

58 

0-2354 

59 

0-2375 

62 

0-2379 

66 

0-2377 

66 

0-2359 

67 

•0-2382 

69 

0-2365 

69 

0-2380 

69 

0-2872 

71 

0-2373 

73 

Nombre 

(Mil  H'    I.  S 

semailles 

«  t  la 
première 
cueillette. 


Nombre 

de 
'  ueillel  t<  e 


de  récolt< 

à  la 
première 

(■Ucill(  t  tC 


34-78 
11-11 
38-46 

10-30 
35  71 
27-27 


16-66 

18-75 
13-33 
72-72 
22-22 
14-28 


22-22 
70-00 
58-82 
21-05 
42-85 
69-56 


Rende- 

ment 

I  .  ri- 

totale 

gueur  de 

d'une 

la  paille. 

rangée 

de  100 

pieds. 

pouces. 

gall. 

32 

5J 

27 

53 

35 

61 

25 

7j 

28 

3i 

30 

H 

28 

6 

16 

4 

22 

n 

24 

2f 

27 

7 

40 

10| 

9 

9 

28 

5 

10| 

40 

9£ 

60 

8^ 

28 

51 

Qualité, 


lionne. 

Passab. 
Bonne. 


Bonne 


Passab. 

Bonne. 


Passab. 

Bonne. 

Passab. 
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FEVES. 


La  liste  des  meilleurs  légumes  pour  les  cultivateurs,  donnée  dans  les  rapports  pré- 
cédents, comprend  quelques  espèces  à  gousses  jaunes  et  à  gousses  vertes.  La  liste  ci- 
jointe  comprend  d'autres  variétés  qui  se  sont  montrées  les  meilleures  sur  les  per- 
celles  d'essais.  D'autres  également  qui  viennent  seulement  d'être  essayées  et  qui  ont 
bien  réussi  jusqu'ici  pourraient  être  mentionnées;  elles  sont  publiées  dans  d'autres 
rapports. 

Les  variétés  hâtives  ont  été  prêtes  de  cinquante-trois  à  cinquante-sept  jours  après 
mis;  les  variétés  moyennement  hâtives  de  cinquante-sept  à  soixante-huit  jours, 
et  les  variétés  tardives  de  soixante-huit  à  quatre-vingt-deux  jours.  La  variété  Chal- 
lenge Black  Wax  a  été  choisie  pour  sa  précocité  depuis  1905  pour  ces  parties  du  Ca- 
nada où  la  saison  est  beaucoup  plus  courte  qu'ailleurs.  Elle  est  également  très  pro- 
ductive, mais  un  peu  sujette  à  l'anthracnose.  En  tout,  soixante-cinq  variétés  ont- été 
essayées  en  1913. 


Variétés. 


Couleur. 


Forme  de  la 
gousse. 


Récolte 

de 

fèves  mûres. 


Hâtives- 
Challenge  Black  Wax  — 
Grennell's  Pencil  Pod. . . 

Orcer 

Early  Red  Valentine 

Davis  Wax 

Michigan  White  Wax  — 
Wardwell's  Kidney  Wax. 
Golden  Wax 


Moyennes — 

Round  Pod  Kidney  Wax. 
Improved  Black  Wax.  .  .  . 

Refugee 

Dwarf  Chocolaté 

Sure  Crop  Stringless  Wax. 

Dwarf  Rustproof 

New  French  Dwarf 

Horticultural  Dwarf 


Tardives — 

New  Hodson  Wax, 

Golden  Refugee 

Kentucky  Wonder. 


Jaune . 
Verte 


Blanche. 
Jaune. . . 


Jaune . 


Verte 
Jaune. 


Plate.. 
Ronde. 
Plate . . 
Ronde. 


Plate. 


Ronde. 


Plate.. 
Ronde 
Plate.. 


Jaune !  Ronde 

Verte  beurrée  . .  I  Plate 

Verte {Ronde,  inégale 


liv.  onces. 


Ottawa 


SEn    CE  DE  UBORTWl  LTl  RE 

DOC.  PARLEMENTAIRE   No  16 


523 


MAIS  StfCRE. 

Au  point  de  vue  commercial,  pour  La  vente  en  épis,  cette  récolte  n'a  qu'une  impor- 
tance secondaire.     Elle  q  au  contraire  une     importance  considérable  pour  les     fabri 
cants  (le  conserves  dans  certains  districts.    Nous  n'avons  cherché  jusqu'ici  qu'à  trou 
ver  les  meilleurs  variétés  pour  te  maraîcher  qui  cherche  à  approvisionner  le  marché 
local.     Sur  cette  question  les  opinions  varient  et  plusieurs  variétés  Bont  préférées  par 

les  différents  producteurs.      Nous  avons  cultivé   quarante-cinq   espèces  différentes  dans 
la    saison   de    L913   et  nous  donnons   ici  le  tableau   des   meilleures   espèces  précoces, 
mnes  et  tardives  pour  cette  saison  ainsi  que  la  meilleure  pour  une  moyenne  de 
trois  uns.  c'est-à-dire  1911-1918. 

Maïs  sucré. — Meilleures  varioles. — Hâtives,  moyenne»,  tardives,   L913. 


Variétés. 


Nombre  de        Production 


jiîurs  entre  les 

semis  et 

l'état 

mangeable 


Hâtiv,.,- 

Early  Malcolm 

Ringleader 

MalakofY 

Early  Iowa 

Early  Dawn 

Pocahontas 

Moyennes — 

Carpenter's  Golden  Sweet. . . 

Early  Fordhook 

Early  White  Cory 

Seymour's  Sweet  Orange. . . . 

Earlicst  Catawba \. 

Early  Metropolitan 

Crosby's  Early 

Golden  Bantam 

Tardives — 

Howling  Mob 

Golden  Rod 

Golden  Cream 

Golden  Nugget 

Country  Gentleman 

Rennie's  XXX  Early  Sweet 


100 
100 
100 
100 
100 
100 


totale  d'épis     L 
vendables 
par 

12  buttes. 


des 

épis. 


pouces. 


Hauteur 
des 

tiges. 


pds    pea 


5-1 

4 

8 

5f 

5 

i 

5 

4 

0 

"T 

4 

2 

H 

4 

2 

5§ 

4 

10 

6 

4 

11 

6 

4 

G 

4-5 

o 

5| 

4 

u 

5* 

4 

9 

5 

6 

1 

51 

5 

11 

5f 

4 

1 

6* 

5 

1 

5* 

4 

II 

5f 

5 

0 

5* 

5 

0 

5| 

5 

0 

5è 

5 

1 

La  variété  Early  Cory,  appelée  Early  ou  Extra  Early,  ou  simplement  Cory,  nous 
a  donné  dles  résultats  variables  au  point  de  vue  de  la  précocité.  La  graine  venait  de 
différents  grainetiers.  Quelques  espèces  étaient  assez  hâtives,  mais  la  majorité  avaient 
plutôt  une  précocité  moyenne. 

La  "Golden  Bantam"  est  une  variété  recherchée,  mais  elle  est  un  peu  tardive  et 
produit  peu.     Il  en  est  de  même  pour  la  "  Country  Gentleman  ". 

Sur  les  quarante-cinq  variétés  à  l'essai,  douze  seulement  étaient  hâtives,  quinze 
moyennement  hâtives  et  le  reste  tardives.  Les  dernières  se  composaient  des  suivantes: 
Stowell's  Evergreen,  Stabler's  Early,  Early  Cosrnopoiuan,  Zig  Zag,  Evergreen  et  Cream 
et  Honey. 
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Maïs,  1911-13. — Meilleures  variétés— Hâtives,  moyennes,  tardives.     Moyenne,  1911-13. 


Variétés. 


Nombre 
total  de  jours, 

entre  les 

semis  et  l'état 

mangeable. 


Récolte 
moyenne 
d'épis  venda- 
bles par 
12  buttes, 
1911-13. 


Longueur 

moyenne 

des  épis, 

1913. 


Hauteur 

des 

tiges, 

1913. 


Hâtives — 

Malakoff 

Peep-o-Day 

Early  Iowa 

Moyennes — 

Carpenter's  Golden  Sweet 
Seymour's  Sweet  Orange. 

Early  Hiawatha 

Early  Metropolitan 

Pocahontas 

Golden  Nugget 

Early  Cory 

Early  Fordhook 

Crosby's  Early 

Premo 

The  Ghase 

Tardives- 
Golden  Rod 

Gountry  Gentleman 

Idéal  Early 

Howling  Mob 

Early   Gosmopolitan 

Pérry's  Hybrid 

Stabler's  Early 

Early  Evergreen 


100 

97 

98 

98 

99 

106 

103 

102 


pouces. 


5| 

5f 

6 

6i 

5f 

5-2 

61 


pds  pcs 

4  0 

5  0 
4  2 


Dans  le  tableau  de  1911-13,  le  nombre  de  variétés  précoces  est  limité,  parce  qu'un 
grand  nombre  de  ces  variétés  n'avaient  pas  été  cultivées  trois  années  de  suite. 

En  ce  qui  concerne  les  méthodes  de  culture,  on  peut  dire  que  le  maïs  a  été  semé  le 
27  mai  en  buttes,  autant  que  possible  six  grains  dans  chaque  butte  et  vingt-quatre  but- 
tes pour  chaque  variété.  Les  binages  se  sont  faits  de  la  manière  habituelle,  et  lorsque 
les  plantes  ont  eu  environ  huit  pouces  de  hauteur  on  a  éclairci  en  laisant  trois  plantes 
à  chaque  butte.  La  production  en  épis  est  celle  des  douze  meilleures  buttes  et  la  lon- 
gueur des  tiges  et  des  épis  est  celle  d'échantillons  représentatifs. 


CHOUX. 


Quelle  est  la  variété  de  choux  la  plus  hâtive?  Cette  question  est  assez  disputée; 
les  uns  prétendent  que  c'est  le  Early  Jersey  Wakefield,  d'autres  le  Early  Copenhagen 
Market  ou  le  Early  Paris  Market.  Nous  ne  publions  pas  cette  année  les  résultats 
obtenus  à  la  ferme  expérimentale,  parce  que  les  chiffres  obtenus  ne  représentent  qu'une 
année  d'expérience  et  ne  sonl  pas  concluants.  La  sécheresse  et  le  ver  de  la  racine  ont 
tellement  affecté  la  récolte  que  deux  variétés  ont  vu  leur  production  diminuée  de  83  à 
86  pour  cent,  tandis  qu'aucune  d'elles  n'a  perdu  moins  de  23  pour  cent.  Il  est  donc 
difficile  de  juger  du  mérite  des  variétés.  Cependant,  Les  variétés  hâtives  et  sûres  sont 
la  Early  Jersey  Wakefield  et  quelques-unes  de  ses  sous-variétés.  Les  meilleures  sont 
Les  Largi  Wakefield,  Early  Charleston  Wakefield,  mais  les  pommes  de  cette  dernière 
sont  beaucoup  plus  petites.  La  Paris  Market,  qui  est  du  type  de  la  Wakefield,  est  une 
variété  très  hâtive  et  très  bonne.     Les  Copenhagen  Market  et  Norseman,  à  têtes  arron- 
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die-,  sont  égalemeiil  précoces,  Buivies  par  Les  Danish  Summei  Ballhead  et  Round 
venant  deuxièmes. 

La  Early  Cauliflower  a  manqué  complètement  la  Bai  son  dernière  à  cause  du  prin- 
temps chaud  ii  Bec.  Les  disques  de  papier  goudronné  Les  onl  pi  atta- 
ques du  ver  de  la  racine. 

Les  choux  el   les  choux-fleurs  hâtifs  ont  tous  deux  été  Bernés  en  couches  chaudes 
le  12  avril  et  transplantés  en  couches  froides  onze  jours  plus  tard;  il-  y  sont  restés  jus- 
qu'au 25  mai.     Dans  les  champs  Les  plantes  on1   été  mises  «mi   rangs  à  trente  pouces 
d'écartemenl  et  à   L8  pouces  de  distance  dans  le  rang;    elles  ont  reçu  Les  binai 
sarclages  habituels. 

Choux  tardifs. — La  saison  a  été  plus  favorable  aux  choux  tardifs  qu'aux  choux 
hâtifs.  La  végétation  a  été  quelque  peu  arrêtée  pendant  la  première  partie,  mais  pins 
tard,  lorsque  l'humidité  est  redevenue  assez  abondante-,  le.--,  choux  se  sent  dével 
presque  trop  vite.  Vingt-une  variétés  étaient  à  l'essai.  Les  meilleures  et  les  plus  pré- 
coces des  variétés  tardives  sont:  German  Notait,  de  taille  petite  à  moy<  une,  arrondie 
et  compacte;  Magdeburg,  semblable  au  précédent,  suivie  de  près  au  point  de  vue  de  la 
précoeité  par  le  Fiat  Swedish,  qui  forme  des  pommes  grosses,  fermes,  plates,  à  feuilles 
extérieures  quelque  peu  étalées;  le  Danish  Roundhead,  qui  a  donné  cette  année  de 
petites  pommes  rondes,  entourées  d'une  masse  de  feuilles  extérieures  fortes  et  dro 
le  Headwell,  moy;  nnement  gros,  plat  et  attrayant;  le  Autumn  Wintcr  qui  est  du  même 
type  que  le  Premium  Fiat  Dutch;  suivi  peut-être  d'espèces  encore  plus  tardives  mais 
bonnes  telles  que  le  Late  Stonehead,  moyennement  gros,  arrondi,  à  feuilles  extérieures 
étalées;  le  Corn  Belt,  une  variété  grosse,  plate,  à  forme  compacte  et  le  Volga,  moyen- 
nement gros,  également  compact. 

De  bonnes  variétés  de  choux  rouges  sont  les  suivantes:  Extra  Blood-red  Drum- 
head,  Red  Danish,  Stonehead  et  Danish  Round-Red. 

Choux-jleurs  tardifs. — La  saison  pour  cette,  récolte  n'a  pas  en  général  été  favorable, 
les  pommes  ont  commencé  à  se  développer  trop  tard  et  la  végétation  de  beaucoup  d'en- 
tre elles  a  été  enrayée  par  les  gelées  hâtives  d'automne.  Les  résultats  cependant  sont 
assez  concluants.  La  variété  "  Dry  Weather  "  vient  en  tête  de  la  liste  des  espèces 
marchandes,  suivie  par  la  "  Early  Snowball  ".  Cette  dernière,  cependant,  est  bien 
préférable  au  point  de  vue  de  la  forme  et  de  la  conservation  ;  d'autre  part,  une  espèce 
de  "  Early  Snowball  ",  d'autre  provenance,  a  produit  un  très  petit  nombre  de  pommes 
vendables,  ce  qui  montre  l'importance  de  se  procurer  une  bonne  espèce.  Les  Gilt  Edge, 
Copenhagen  Market  et  Ail  the  Year  Round  suivent  la  première,  tandis  que  la  Dwarf 
Erfurt  et  ses  sous-variétés  viennent  environ  au  milieu  de  la  liste.  Cependant  les 
chiffres  réels  ne  seront  publiés  que  dans  quelque  temps. 

Quant  à  la  manière  d'ombrager  les  pommes  de  choux,  nous  avons  essayé  deuxm 
moyens;  l'attachage  des  feuilles  et  le  cassage  des  feuilles.  Nous  avons  trouvé  qu'au 
début  de  la  saison,  lorsqu'il  fait  chaud  et  sec,  l'attachage  est  bien  préférable.  Plus 
tard,  quand  il  fait  humide,  cette  méthode  donne  trop  d'ombrage  aux  pommes  et  peut 
gâter  leur  «sp^t,  surtout  lorsque  le  ver  du  choux  vert  est  présent. 


BETTERAVES. 

Les  marchés  i&^nt  différents  types  de  betteraves;  quelques-uns  demandent  des 
betteraves  plates,  d'autres  veulent  une  forme  plus  arrondie.  Nous  donnons  ici  une 
liste  de  quelques-unes  des  meilleures  de  chaque  type  avec  la  description  de  la  forme  et 
de  la  couleur  de  la  chair. 

Règle  générale,  les  betteraves  à  chair  foncée  sont  meilleures  que  celles  qui  ont  de 
gros  anneaux  blancs,  telles  que  la  Bonfîre  ou  la  Crimson  Globe.  Quant  à  la  variété 
"  New  Beet  of  Holland  ",  la  graine  a  été  envoyée  pour  essai  par  Burpee  et  elle  a  donné 
d'excellents  résultats  cette  année. 
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Variétés. 


Description. 


Forme. 


Chair. 


Qualité. 


New  Elite  Egyptian Plate,  angulaire 

Egyptian  Dark  Red 

Ruby  Dulcet 

Early  Egyptian 

Crosby's  Egyptian 

New  Beet  of  Holland 

Bonfire  Beet 

Blood  Turnip  Beet 

Early  Model 

Criinson  Globe  ....*. 

Black  Red  Bail 


Rouge  foncé . 


Ronde 

Globuleues  conique 


Anneaux  blancs 

Rouge  foncé 

Rouge  clair,  ann.  blancs 
Rouge  foncé 


Très  bonne. 
Bonne. 


Très  bonne. 
Bonne. 

(Très  bonne. 
Bonne. 
jTrès  bonne. 


CAROTTES. 

De  même  que  pour  les  betteraves,  le  type  et  la  qualité  importent  plus  que  la  pro- 
duction. Si  l'on  emploie  de  la  bonne  graine  et  que  l'on  donne  les  façons  d'entretien 
nécessaires,  presque  toutes  les  variétés  de  carottes  produisent  de  façon  satisfaisante. 
Il  est  vrai,  cependant,  que  toutes  ne  conviennent  pas  aussi  bien  pour, le  marché.  Parmi 
Jes  types  que  nous  avons  cultivés  nous  pouvons  recommander  les  suivants:  Chante- 
nay,  Demi-longue  écarlate,  Modèle  Chantenay,  Demi-longue  Danvers,  Amsterdam, 
Demi-longue  Ecarlate  et  Oxheart.  Cette  dernière  est  une  carotte  courte  et  épaisse, 
arrondie  à  la  pointe  et  de  très  bonne  qualité. 

OIGNONS. 

Les  oignons  ont  complètement  manqué  cette  année  à  cause  de  la  saison  très  défa- 
vorable, extrêmement  chaude  et  sèche  au  commencement,  suivie  plus  tard  par  des 
pluies  qui  ont  provoqué  la  végétation  et  qui  ont  fait  que  presque  tous  les  oignons  se 
sont  allongés  au  lieu  de  s'épaissir.  Ce  défaut  est  encore  plus  accusé  sur  les  oignons 
transplantés. 

Quant  aux  variétés,  nous  recommandons  les  suivantes:  Large  Wethersfield,  Yellow 
Globe  Danvers,  Prizetaker,  Australian  Brown  et  Ailsa  Craig.  Les  deux  dernières 
mentionnées  devront  être  semées  en  couches  chaudes  et  transplantées,  surtout  dans  les 
districts  où  les  conditions  de  climat  sont  semblables  aux  nôtres.  C'est  le  seul  moyen 
d'activer  leur  maturation. 

LAITUE. 


La  laitue  a  été  l'une  des  premières  récoltes  semées  en  plein  air,  la  graine  a  été 
Bernée  le  12  mai.  Ving-une  variétés  ont  été  semées  en  rangs,  à  quinze  pouces  d'écarte- 
iient.     La  laitue  a  été  éclaircie  à  quatre  pouces  dans  le  rang. 

Parmi  la  laitue  pommée  les  variétés  les  plus  précoces,  les  plus  attrayantes  et  qui 
restent  1  pins  longtemps  en  bon  état  sont  les  suivantes:  Iceberg,  Giant  Crystal,  Head 
Brittle,  [mproved  New  York,  Wonderful,  Tender  heart  et  Selected  Nonpareil. 
D'autres  bonnes  variétés  du  même  type  mais  un  peu  moins  précoces  sont  les  Waya- 
li  ad,  Salamander.  Parmi  les  laitues  frisées,  la  Grand  Rapids  est  facilement  la  meil- 
leure, mais  Les  Black  Seeded  Simpson,  Morse  et  Hanson  [mproved  ont  aussi  de  bons 
points  en  leur  faveur.  Elles  ne  sont»pas  aussi  grosses,  mais  leur  qualité  est  peut-être 
meill  ure  que  celle  de  la  Grand  Rapids. 
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RADIS. 


52-/ 


Quoique  de  faible  importance  pour  le  maraîcher,  les  radis  constituent  cependant 
une  récolte  qui  est  une  source  considérable  «I"  revenus  pour  les  jardiniers  alimentant 
1<>s  marchés  locaux. 

La  liste  suivante  indique  K's  variétés  qui  Be  sont  montrées  les  meilleures  parmi  les 
trente  qui  étaient  à  l'essai.     Elles  ont  été  ensemencées  le  12  mai. 


Variétés. 


Description. 


Précocité. 


Grosseur. 


Forme. 


Coul< 


Radis  rouges — 
Scarlet  White  Tippech . 
White  Tip  Scarlet  Gem 

Rapid  Red 

Earliest  Scarlet 

Tip  Top  White  Tip.... 
Early  French  Bfeakfast 

Sparkler 

Red  Rocket 

Earliest  Red  May 

Boston  Market 

Radis  blancs — 

New  White  Icicle 

Earliest  White  May 

White  Rocket 

White  Lad  y  Finger 


Moyenne 

Très  hâtive 

Hâtive 

Tardive 

Moyenn.  hâtive. 

Très  hâtive....'. 

Hâtive 

Très  hâtive 

Hâtive 

u 
Tardive 


Moyenne 

Petite  à  moyenne. 
Moyenne 


Grosse. .. 

Moyenne. 


Longue  et  grêle. 

Grosse 

Moyenne 

Longue 


Ronde . 


et  conique. 


Forme  d'olive. 

Ronde 

Conique 


Forme  d'olive. 


Conique. 
Grêle...' 


Ecarlate  —blanc. 
Rouge  clair. 
Ecarlate. 
Rouge  clair. 
Ecarlate— blanc. 


Rouge  (attrayant) 
Rouge  ecarlate. 
Rouge  ecarlate — blanc. 


Blanc  (bonne  qualité). 
Blanc. 


CONCOMBRES. 

Les  essais  de  variétés  de  concombres  se  sont  faits  dans  les  champs  où  les  buttes 
avaient  été  préparées  et  où  la  graine  a  été  semée  en  plein  air  le  6"  juin.  Il  y  avait  trois 
buttes  pour  chaque  variété  et  on  a  laissé  à  l'éelaircissage  trois  plantes  par  butte;  les 
buttes  étaient  à  six  pieds  d'écartement  en  tous  sens. 

Dans  ces  conditions  les  suivantes  sont  parmi  les  meilleures  et  les  plus  hâtives: 
Fordhook  Famous,  Earliest  of  AU,  Extra  Early  Russian,  Noroton  Selected  White 
Spine,  Improved  White  Spine,  Davis  Perfect  et  Cool  et  Crisp. 


CITROUILLES. 


Les  potirons,  citrouilles  et  courges  ont  été  semés  en  buttes  dans  le  champ.  Il  y 
avait  deux  buttes  de  chaque  variété,  à  neuf  pieds  d'espacement.  Les  variétés  suivantes 
sont  à  recommander. 

Potirons. — Sugar  Pumpkin,  Connecticut  Field  Pumpkin. 

Citrouilles. — Hubbard  Squash,  Golden  Hubbard,  Boston  Marrow  Squash  et  Deli- 
cata. 

Courges. — Long  White  Bush,  White  Trailing.  Nous  n'avons  pas  encore  fait  d'ob- 
servations sur  la  durée  de  conservation  de  ces  espèces,  cependant  l' expérience  générale 
est  que  toutes  celles  que  nous  venons  de  mentionner  se  conservent  bien. 

J'ai  assisté  pendant  l'année  à  la  convention  des  jardiniers  américains,  à  Toledo,  et 
à  celle  des  maraîchers  de  l'Ontario,  à  Toronto,  et  j'ai  visité  plusieurs  districts  maraî- 
chers avancés  de  l'ouest  de  l'Ontario. 
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CULTURE  DES  PLANTES  D'ORNEMENT. 

Par  F.  E.  Bues,  B.S.A.,  adjoint. 

Dans  un  pays  qui  se  développe  aussi  rapidement  que  le  nôtre,  il  est  naturel  qu'un 
grand  nombre  des  habitants  s'intéressent  vivement  à  la  question  de  l'embellissement 
des  abords  de  leurs  demeures.  La  division  des  fermes  expérimentales  fédérales  les  y 
a  toujours  encouragés.  A  la  ferme  centrale  d'Ottawa  et  à  plusieurs  des  fermes  annexes 
de  l'est  et  de  l'ouest,  des  recherches  ont  été  faites  sur  les  arbres,  arbustes  et  fleurs. 
Nous  avons  cherché  principalement  les  variétés  les  plus  rustiques  et  les  plus  convena- 
bles de  ces  plantes  pour  les  régions  diverses  et  étendues  du  Dominion.  Le  nombre  de 
Canadiens  qui  demandent  des  renseignements  sur  ce  sujet  s'accroît  toujours  et  les  tra- 
vaux qui  se  font  à  la  ferme  centrale  d'Ottawa  et  qui  nous  mettront  en  mesure  de  fournir 
ces  renseignements,  sont  maintenant  compris  sous  le  titre  "  Culture  des  plantes  d'or- 
nement ". 

C'est  la  première  fois  que  ces  travaux  font  l'objet  d'un  article  spécial  dans  le  rap- 
port annuel  des  fermes.  Nous  croyons  préférable  de  les  traiter  sous  deux  aspects. 
Sous  le  premier  aspect,  une  bonne  partie  de  ces  travaux  sont  une  continuation  de  ceux 
qui  ont  été  inaugurés  peu  après  l'établissement  des  fermes.  Au  deuxième  point  de  vue, 
un  bon  nombre  des  phases  de  ces  recherches  sur  la  culture  des  plantes  d'ornement  peu- 
vent être  considérées  comme  étant  relativement  nouvelles.  Au  début  de  ce  travail,  on 
cherchait  plutôt  à  répondre  aux  exigences  générales  ou  à  celles  qui  résultaient  de 
l'accroissement  de  la  population. 

Chaque  fois  que  des  maisons  étaient  construites,  que  des  villes  se  bâtissaient,  on 
nous  demandait  des  renseignements  sur  certains  sujets  d'ordre  général,  pelouses,  fleurs, 
arbrisseaux,  brise-vents,  etc.,  et  leur  adaptation  aux  diverses  conditions  climatériques. 
Aujourd'hui,  cependant,  ces  renseignements  ne  suffisent  plus;  nous  constatons  un  désir 
toujours  croissant  pour  des  renseignements  plus  détaillés.  Ce  désir  se  manifeste  dans 
les  requêtes  qui  viennent  de  Canadiens  de  différents  genres.  Il  y  a,  par  exemple,  le 
particulier  qui  pose  des  questions  sur  des  sujets  spéciaux  et  le  commerçant  qui  cherche 
à  se  renseigner  sur  des  sujets  spécifiques. 

Devant  ces  faits  on  peut  donc  conclure  que  le  nombre  de  Canadiens  qui  s'intéres- 
sent à  cette  question,  c'est-à-dire  qui  veulent  embellir  les  abords  de  leurs  demeures  et 
donner  au  pays  en  général  un  aspect  agréable  et  prospère,  est  beaucoup  plus  grand 
qu'autrefois.  C'est  principalement  par  les  efforts  des  particuliers  que  de  grandes  super- 
ficies do  pays  changent  d'aspect.  Grâce  à  la  plantation  judicieuse  d'arbres  et  d'arbris- 
seaux, l'aspect  des  prairies  a  changé  d'une  façon  remarquable  et  les  changements  qui 
s*effectuent  actuellement  dans  un  grand  nombre  de  nos  villes  ne  sont  pas  moins" remar- 
quables. Ils  sont  également  le  résultat  des  efforts  du  particulier  travaillant  seul  ou  de 
concert  avec  les  autres  membres  des  sociétés  organisées  pour  l'amélioration  des  demeu- 
res et  des  villes.     Cependant  les  travaux  de  ce  genre  se  font  toujours  avec  plus  de  con- 

e  et  plus  d'ardeur  lorsque  ceux  qui  s'y  intéressent  peuvent  obtenir,  sans  beaucoup 
de  peine,  les  renseignements  nécessaires. 

Le  service  de  l'horticulture  des  fermes  expérimentales  fédérales  a  fourni  des  ren- 
seignements à  bien  des  milliers  de  correspondants,  de  toutes  les  parties  du  Dominion, 
sur  bien  des  questions  se  rapportant  au  sujet  précédent.  Non  seulement  il  fournit  ces 
ignements  par  correspondance*,  mais  aussi  au  moyen  de  rapports  et  de  bulletins. 
Voici  la  liste  des  articles  et  des  bulletins  traitant  de  ces  sujets  qui  ont  été  publiés 
jusqu'ici. 

"Catalogue  des  arbres  et  arbrisseaux  dans  l'arboretum  et  le  jardin  botanique  de 
la  ferme  expérimentale  centrale,  Ottawa,  Ontario,  Canada",  par  le  docteur  Wm  Saun- 
ders  et  W.  T.  Macoun,  bulletin  n°  2,  deuxième  série,  1897. 
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"  Liste  des  arbres  et  arbrisseaux  essayés  en  Manitoba,  an  et   Alb< 

par  le  docteur  Wm  Saunders,  bulletin  n"   17,  1904. 

"Liste  des   fleure   vivacee  de   plein»    terre  essayées  dan-   l'arboretum  et  le  jardin 
botanique  de  la  ferme  expérimentale  centrale,  Ottawa,  Cai     I         ec  description 
fleure  e1  autres  notes",  par  VV.  T.  Ma  lletin  n°  5,  deuxic 

"  Roses  rustiques,  leur  culture  an  Canada",  par  W.  T.  Macoun,  feuillet  n    9,  1913. 

Les  articles  suivants  "ut  égal  paru  dans  annuels: — 

Articles  relatifs  aux  fleurs  rir 

Rapport  de  1890 — "Notes  sur  les  pivoines  et  les  iris",  par  le  docteur  Wm  Saun- 
ders. 

Rapport  de  1897 — ''Liste  des  cent  meilleures  fleurs  vivaces",  par  W.  T.  Mi 

Rapport  do  1898 — "Liste  supplémentaire  de  fleurs  vivaces  de  pleine  terre",  par 
W.  T.  Macoun. 

Rapport  de  1899 — "Liste  supplémentaire  de  bonnes  fleurs  vivaces",  par  W.  T. 
Macoun. 

Kapport  de  1902 — "Liste  des  meilleures  fleurs  vivaces  de  printemps",  par  W.  T. 
Macoun. 

Articles  relatifs  aux  arbres  et  aux  arbrisseaux  d'ornement. 

Rapport  de  1893 — "  Liste  des  arbres  et  arbrisseaux  d'ornement  en  groupes  et 
massifs  à  la  ferme  expérimentale  centrale",  par  le  docteur  Wm  Saunders. 

Rapport  de  1895 — "  Liste  de  belles  roses  ",  par  le  docteur  Wm  Saunders. 

Kapport  de  1895 — "  Arbres  et  arbrisseaux,  dates  de  floraison  ",  par  W.  T.  Macoun. 

Kapport  de  1897 — "  Liste  de  cent  arbres  et  arbrisseaux  d'ornement  rustiques  ",  par 
W.  T.  Macoun. 

Rapport  de  1897 — "  Liste  des  haies  à  la  ferme  expérimentale  centrale  ",  par  W.  T. 
Macoun. 

Rapport  de  1900 — "  Liste  descriptive  des  meilleures  plantes  grimpantes  annuelles 
et  vivaces",  par  W.  T.  Macoun. 

Rapport  de  1901 — "Liste  descriptive  des  différentes  espèces  et  variétés  de  lila 
par  W.  T.  Macoun. 

Rapport  de  1903 — "  Liste  des  arbres,  arbrisseaux  et  plantes  grimpantes  attrayants 
par  leur  feuillage,  écorce  et  fruits  ",  par  W.  T.  Macoun. 

Rapport  de  1904 — "  Liste  des  genres  d'arbres  et  d'arbrisseaux  de  l'arboretum  et 
nombre  de  variétés  de  chaque",  par  W.  T.  Macoun. 

Rapport  de  1906 — "Liste  des  trente  meilleurs  arbrisseaux  d'ornement",  par  W. 
T.  Macoun. 

Rapport  de  1906 — "  Notes  sur  les  arbres  poussant  dans  la  ceinture  forestière  de  la 
ferme  expérimentale  centrale  ",  par  W.  T.  Macoun. 

Rapport  de  1909 — "Liste  des  vingt-cinq  meilleurs  arbres  d'ornement  à  feuilles 
décidues  ",  par  W.  T.  Macoun. 

•    Rapport  de  1909 — "Liste  des  vingt-cinq  meilleurs  arbres  rustiques  à  feuilles  per- 
sistantes", par  W.  T.  Macoun. 

Rapport  de  1909 — "  Liste  des  meilleurs  lilas  ",  par  W.  T.  Macoun. 

Rapport  de  1910 — "Liste  des  meilleurs  Philadelphus  ",  par  W.  T.  Macoun. 

Rapport  de  1911 — "  Notes  sur  les  arbres  dans  la  ceinture  boisée  de  la  ferme  cen- 
trale", par  W.  T.  Macoun. 

Rapport  de  1912 — "Roses  rustiques  et  leur  culture",  par  W.  T.   Macoun. 

En  sus  de  ces  bulletins  et  articles  sur  les  recherches  faites  à  Ottawa,  les  rapports 
annuels  contenaient  également  des  notes  sur  les  progrès  des  travaux  aux  fermes 
annexas. 
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RAPPORTS  ENTRE  L'ANCIEN  ET  LE  NOUVEAU  PROGRAMME. 

Les  notes  suivantes  aideront  à  mieux  comprendre  l'état  actuel  des  recherches  sur 
la  culture  des  plantes  d'ornement  et  les  raisons  pour  lesquelles  différents  travaux  ont 
été  entrepris. 

L'arboretum  et  le  jardin  botanique,  qui  n'avaient  environ  que  65  acres  de  terrain, 
sont  restés  aux  soins  du  botaniste,  feu  le  docteur  Fletcher,  jusqu'en  1395.  Cette  année- 
là,  ils  sont  passés  aux  soins  de  M.  W.  T.  Macoun,  et  à  partir  de  cette  date  jusqu'en  1910, 
ils  formaient  partie  du  service  de  l'horticulture.  La  plupart  des  articles  qui  précèdent 
sont  basés  sur  les  observations  faites  sur  les  plantes  poussant  à  cet  endroit.  En  1910, 
l'arboretum  a  été  transféré  au  service  de  la  botanique. 

Pendant  de  longues  années  les  terrains  d'ornement  et  une  partie  des  pépinières 
ont  été  sous  la  surveillance  du  directeur,  feu  le  docteur  Wra  Saunders. 

Les  travaux  sur  la  sylviculture  dans  la  ceinture  d'arbres  qui  entourent  la  ferme 
expérimentale  sont  depuis  longtemps  confiés  au  service  de  l'horticulture.  Il  y  a  dans 
cette  ceinture  quelques  vingt  mille  arbres  appartenant  à  soixante  variétés  différentes. 

Nous  voyons  par  ces  faits  que  la  culture  des  plantes  d'ornement,  dans  son  organi- 
sation actuelle,  a  hérité  de  ses  attributions,  soit  directement  du  service  de  l'horticulture 
auquel  elle  appartie;  ;,  soit  de  certains  autres  services  de  la  ferme  expérimentale  cen- 
trale. 

SUPERFICIE    CONSACRÉE    À    LA    CULTURE    DES    PLANTES    D'ORNEMENT    ET    À    LA    SYLVICULTURE.. 

1.  Terrains  d'ornement  et  voie  principale. 

2.  Haies  d'ornement. 

'   3.  Roseraie  et  terrains  d'essais  pour  les  fleurs  annuelles  et  vivaces. 

4.  Pépinières  pour  arbres  et  arbrisseaux  d'ornement. 

5.  Ceinture  boisée. 

La  superficie  occupée  par  les  terains  de  pépinières  est  d'environ  32  acres,  et  celle 
qui  est  occupée  par  la  ceinture  boisée  est  d'environ  21  acres./ 

TRAVAUX  DE   PROPAGANDE   SUR   LES   PLANTES   D'ORNEMENT. 

Quelques  mots  nous  semblent  nécessaires  pour  faire  comprendre  l'importance  des 
travaux  effectués  sur  les  plantes  d'ornement.  Grâce  aux  fermes  annexes  et  aux  insti- 
tutions publiques,  où  des  quantités  de  matériaux  ont  été  envoyés  pour  essai,  ces  tra- 
vaux se  sont  étendus  dans  toutes  les  régions  du  Canada. 

Le  bulletin  sur  "  Les  arbres  et  arbrisseaux  essayés  au  Manitoba,  Saskatchewan  et 
Alberta  "  fournit  la  preuve  de  cette  assertion.  Cette  extension  des  recherches,  avanta- 
geuse à  plus  d'un  titre,  est  particulièrement  utile  à  deux  points  de  vue.  D'abord  elle  a 
permis  à  la  ferme  expérimentale  de  recueillir  les  données  nécessaires  pour  renseigner 
ceux — toujours  plus  nombreux — qui  nous  posent  des  questions;  elle  a  encouragé  les 
organisations  publiques  et  les  particuliers  à  embellir  les  abords  de  leurs  villes  et  de 
leurs  demeures.  Ceci  s'appHque  particulièrement  aux  résidences  dans  les  provinces  des 
prairies. 

Sous  ce  rapport  le  système  des  fermes  expérimentales  peut  être  considéré  comme 
ayant  fait  œuvre  de  pionniers:  Il  a  introduit  les  plantes  d'ornement  dans  maintes 
parties  du  Canada  qui  avaient  grandement  besoin  de  leur  influence  améliorante.  Le 
rôle  dos  fermes  est  d'étudier  l'adaptation  et  la  rusticité  des  variétés  de  plantes  d'orne- 
ment. Elles  n'ont  pas  de  crédits  pour  distribuer  ces  plantes  aux  particuliers;  elles 
l'occupent,  à  Ottawa  et  ailleurs,  de  cultiver  celles  qui  conviennent  le  mieux  pour  les 
conditions  locales.  Les  résidents  de  ces  districts,  sachant  les  variétés  qui  réussissent, 
nt  plus  exposés  à  acheter  dos  <>^nu-v*  trop  délicates  pour  leurs  conditions.  Lorsque 
les  «ous  voient  qu'il  est  possible  d'embellir  les  abord-  de  leurs  demeures  à  peu  de  frais, 
ils  Qe  3omt  pas  lents  à  mettre  ces  renseignements  à  profit.     Les  Canadiens  reconnaissent 
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maintenant  l'heureuse  influence  exercée  par  la  présence  de  belles  plantée 
rfutour  de  leurs  demeures;  La  maison  ainsi  embellie  leur  devienl  plus  chère; 
uirs  de  l'enfance  restent  plus  vivaces. 

Le  goût  des  belles  choses  fait  des  progrès  au  Canada,  nous  en  avons  la  preuve  par 
Le  nombre  toujours  croissanl  de  questions  qui  nous  sont   posées  but  qqs  travaux 
ferme  centrale.     On   nous  demande  des  conseils  sur  «les  sujets  qui,  il  y  ;i  quelques 
années  encore,  n'attiraient  l'attention  que  d'un  très  petit  nombre  de  gens  en  ce 
(  'esl  pour  nous  mettre  en  mesure  de  répondre  à  toutes  ces  demandes  que  nous  avons, 
en  ces  dernière  années,  grandement  élargi  Le  champ  de  nos  opérations. 

NOTES  SUR  LES  NOUVEAUX  TRAVAUX,  ETC. 

PLANTES  GRIMPANTES   ET   PLANTES   DK    ROCAILLES. 

Pour  nous  mettre  en  mesure  de  répondre  aux  demandes  qui  nous  sont  faites  au 
sujet  d'un  certain  nombre  de  plantes  dont  très  peu  ont  été  cultivées  jusqu'ici,  nous 
avons  entrepris  cette  année  l'essai  systématique  de  plantes  de  roeailles  et  de  plantes 
grimpantes. 

Une  tonnelle  a  été  construite  pendant  l'automne  de  1913;  elle  loge  une  collection 
assez  nombreuse  de  vignes  grimpantes  rustiques,  roses  comprises.  Beaucoup  des  roses 
grimpantes  ont  été  plantées  il  y  a  deux  ans,  et  si  elles  résistent  à  l'hiver  1913-14,  comme 
nous  l'espérons,  leur  développement  sera  grandement  facilité  par  l'appui  que  leur  donne 
cette  structure.  Les  plantes  grimpantes  ligneuses,  qui  comprennent  toutes  les  meil- 
leures plantes  grimpantes  rustiques,  ont  été  plantées  à  l'automne  1913. 

Sous  la  tonnelle,  le  terrain  a  été  mis  en  état  de  recevoir  une  collection  de  plantes 
de  roeailles,  fougères,  etc.,  et  beaucoup  de  plantes  de  roeailles  ont  été  plantées  en 
automne.  La  tonnelle  mesure  175  pieds  de  longueur  sur  12  pieds  de  largeur  à  l'inté- 
rieur. Il  y  a  au  centre  une  allée  engazonnée  de  cinq  pieds  de  largeur,  et  chaque 
côté  de  cette  allée  est  arrangé  pour  recevoir  les  plantes  de  roeailles.  Deux  vignes  per- 
manentes sont  plantées  à  presque  tous  les  principaux  poteaux.  Entre  les  poteaux,  des 
dispositions  seront  prises  pour  l'essai  des  plantes  grimpantes  annuelles. 

DEUX   SUPERBES   PETITES   PLANTES. 

Deux  plantes  roeailles  très  satisfaisantes  qui  peuvent  se  recommander  particulière- 
ment à  tous  ceux  qui  s'intéressent  à  ce  genre  de  végétation  sont  l'arabette,  et  particu- 
lièrement la  variété  à  fleurs  doubles,  {Arabis  albida)  et  le  PhJox  subulata;  il  existe 
différentes  couleurs  de  cette  dernière.  Ces  deux  plantes,  très  rustiques,  se  multiplient 
très  bien.  Au  commencement  du  printemps  et  surtout  lorsqu'elles  ont  été  laissées  en 
repos  pendant  quelques  années,  elles  forment  des  masses  parfaites  de  fleurs,  semblables 
à  des  tapis.  L'arabette  est  blanc  pur  et  le  phlox  offre  différentes  teintes  de  rose  et  de 
lavendé.     Toutes  deux  ont  extrêmement  bien  réussi  à  Ottawa. 

ROSES. 

La  roseraie  actuelle  à  la  ferme  expérimentale  centrale  a  été  établie  en  1011.  La 
roseraie  avait  jusque-là  été  cultivée  en  plates-bandes  sur  la  pelouse  principale.  Il  y 
avait  cependant  parmi  elles  un  petit  nombre  des  nouvelles  roses  Thé  Hybrides  popu- 
laires. 

En  1911,  la  première  grande  collection  de  roses  Thé  Hybrides  a  été  mise  à  Fessai 
à  la  ferme.     Elle  se  composait  d'une  centaine  de  variétés  des  roses  nouvelles. 

Depuis  lors.,  diverses  collections  ont  été  ajoutées,  car  nous  voulions  mettre  à  l'essai 
systématique  toutes  les  roses  Thé  Hybrides  les  meilleures  et  les  plus  nouvelles. 
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La  roseraie  contient  également  de  bonnes  collections  des  meilleures  hybrides 
remontantes,  Hybrides  Japonaises,  grimpantes,  les  nouvelles  sortes  de  roses  qui  portent 
le  nom  d'Hybrides  Autrichiennes  ou  Pernetiana,  et  la  Polyantha  Pompon,  ou  roses 
naines. 

La  rose  japonaise,  la  rose  mousseuse  et  quelques  autres  types  rustiques  n'ont  pas 
besoin  d'être  protégées  en  hiver,  car  elles  sont  très  rustiques  et  ne  souffrent  pas  du  froid. 
Toutes  les  autres  roses,  à  l'exception  de  quelques  plates-bandes  non  recouvertes  à  l'essai, 
sont  régulièrement  protégées  pendant  l'hiver. 

Une  petite  collection  de  roses  Thé,  plantées  au  printemps  de  1912,  a  été  détruite 
par  l'hiver  de  1912-13,  à  l'exception  d'une  variété  appelée  "  Blumenschmidt  ". 

Très  peu  des  autres  catégories  de  roses  ont  succombé  en  hiver,  mais, un  certain 
nombre  des  roses  Thé  Hybrides  ont  succombé  à  la  chaleur  et  la  sécheresse  de  l'été  de 
1913. 

Les  observations  suivantes  ont  été  faites  sur  les  roses  à  l'essai  : — 

1.  .Vigueur  et  floraison. 

2.  Beauté,  couleur  et  parfum. 

3.  Résistance  des  feuilles  à  la  tache  et  à  la  rouille. 

4.  Epoque  et  durée  de  la  floraison. 

5.  Effets  des  diverses  pulvérisations  et  méthodes  de  culture. 

D'autres  détails  sur  les  variétés  sont  donnés  dans  le  feuillet  sur  les  roses. 

GROUPES  DE  ELEURS  EAVORITES. 

Les  groupes  de  fleurs  occupent  depuis  quelques  années  une  place  importante  sur 
les  parcelles  d'essai  à  la  ferme  centrale.  Chacun  de  ces  groupes  est  représenté  par  un 
grand  nombre  des  meilleures  variétés  d'une  fleur  particulière,  sinon  pour  toutes  les 
variétés. 

A  l'heure  actuelle,  ces  groupes  couvrent  environ  une  douzaine  de  différentes  sortes 
de  fleurs,  les  pois  de  senteur  forment  un  groupe,  les  iris  un  autre,  les  phlox  un  autre, 
ainsi  de  suite. 

En  1913,  le  groupe  des  pois  de  senteur  se  composait  de  185  variétés  que  l'on  culti- 
vait en  vue  de  connaître  les  avantages  des  variétés  de  ces  fleurs  si  recherchées. 

Les  variétés  essayées  dans  d'autres  groupes  en  1913  étaient  les  suivantes  : — 

Cannas 60  variétés 

Asters  de  Chine 90        " 

Dahlias 56 

Géraniums ■ 124         " 

Glaïeuls 300 

Iris  d'Allemagne,  environ 180 

Pivoines,  environ 135 

Phlox  vivaces,  environ 90 

11  y  avait  en  outre  un  petit  nombre  de  fleurs  annuelles,  notamment  les  chysantbè- 
mes,  coréopsis,  zinnias. 

Ces  groupes  ne  sont  pas  depuis  assez  longtemps  à  l'étude  pour  que  nous  puissions 
présenter  un  rapport  complet  sur  chacun  d'eux,  car  il  y  a  beaucoup  d'observations  à 
faire,  principalement  à  cause  du  grand  nombre  de  variétés  qui  sont  à  peu  près  identi- 
ques sur  tous  les  rapports,  mais  qui  sont  offertes  au  public  sous  des  noms  différents  par 
rchands. 

FLEURS  VIVACES  DE  PLEINE  TERRE. 

L'intérêt  s'est  ranimé  en  ces  dernières  années  sur  l'un  des  groupes  de  fleurs  les  plus 
importants,  Les  fleura  vivaces  de  pleine  terre.     C'est  grâce  à  elles,  dit-on,  que  les  abord? 
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de  nos  <l<  □  '<  mbellissent  de  phia  en  plus;  elles  sont  faciles  à  cultiver  et  ont  beau* 

coup  de  bonnes  qualités. 

Le  bulletin  sur  "  Les  Heurs  vivaces  de  pleine  terre",  publié  en  L908,  donne  I  ■ 
eoui)  de  renseignements  sur  les  plantes,  notamment  sur  les  mérites,  date-  de  11»  ri 
el  couleurs  de  plus  de  2,000  espèces  et  variétés. 

En  L'automne  de  L91 1,  une  bordure  spéciale  de  12  pieds  de  Largeur  sur  450  pi<  dfi  de 
Longueur  a  été  plantée.     11  y  avait  environ  600  espèces  et   variétés  comprenant   les 
meilleures   sélections    faites   parmi    le  grand    nombre   de   celles  qui    avaient   déjà    été    à 
i.    Nous  avons  préparé  cette  plate-bande  de  façon  à  ce  que  les  meilleur* 
ea   el    celle-   qui    conviennent  le  mieux    aux   conditions   du    Canada    puissent    être 
vues  facilement  par  le  grand  nombre  de  gens  qui  s'intéressent  à  ces  fleurs  et  qui  dé 
faire  des  observations  personnelles  sur  leur  culture.      Cette  méthode  nous  permet 
lement  de  faire  des  observations  intéressantes  sur  l'adaptation  des  différentes  pli 
Enfin  cette  bordure  ajoute  un  charme  de  plus  aux  terrains  de  la  ferme  centrale. 

Elle  offre  une  multitude  de  couleurs  variées  à  partir  des  premiers  jours  du  prin- 
temps, où  plusieurs  milliers  de  bulbes  présentent  des  tous  aussi  merveilleux  et 
variés  que  les  couleurs  de  l'arc-en-ciel,  jusqu'à  la  fin  de  l'automne  où  les  asters  vivaces, 
parés  de  leurs  teintes  éclatantes,  cèdent  la  place  avec  regret  aux  neiges  de  l'hiver. 

Floraison  des  meilleures  fleurs  vivaces. 

Pour  renseigner  ceux,  qui,  voulant  cultiver  ces  plantes  avantageuses,  n'ont  que 
de  la  place  pour,  un  nombre  limité  d'entre  elles  et  désirent,  par  conséquent,  avoir  des 
plantes  qui  produisent  des  effets  et  donnent  des  fleurs  à  une  saison  spéciale  de  l'année, 
nous  publions  les  notes  suivantes: — 

Floraison  hâtive  de  printemps  (mois  de  mai  à  Obtawa). — Fleurs  bulbeuses:  perce- 
neige,  safran,  narcisses,  tulipes,  etc.  ;  également  les  fleurs  suivantes,  obtenues  facile- 
ment par  voie  de  semis:  primevère  de  Virginie,  dicentra,  phlox  subulata,  épimède, 
myosotis  des  marais,  anémones  printanières  et  pensées. 

Floraison  de  printemps  (fin  de  mai  et  commencement  de  juin,  à  Ottawa). — Le 
groupe  nombreux  des  iris  allemands  suivi  par  le  groupe  encore  plus  nombreux  des 
pivoines.  Egalement  les  suivantes:  pavots  d'Orient,  ancolie,  julienne  des  dames, 
tulipes  de  Darwin  et  tardives,  narcisses  tardifs,  thlaspi  ou  ibéride  vivace,  belle  de  jour, 
érémures,  trollius  d'Amérique,  éphémère,  campanule  à  feuilles  rondes,  pavots  d'Is- 
lande, etc. 

Pour  floraison  au  commencement  de  l'été  (juin  et  partie  de  juillet,  à  Ottawa). — 
Campanules,  digitales,  pentstémons,  œillets  de  poètes,  lis  rustiques,  pieds  d'alouette  ou 
dauphinelles  vivaces,  crassule  coccinée,  lupins,  coréopsis,  œillets  vivaces,  fraxinelle, 
véroniques,  pyrèthre,  pavots  d'Islande,  iris  du  Japon,  etc. 

Pour  floraison  à  la  fin  de  l'été  (dernière  moitié  de  juillet  et  août,  à  Ottawa). — 
Phlox  vivaces,  un  groupe  important  de  belles  fleurs,  roses  trémières,  baby's  breath, 
tournesols,  clématite  des  baies,  gaillardie,  centaurée,  campanules  de  Chine,  marguerite 
Shasta,  incàrvilléa,  rudbeckie,  etc. 

Pour  floraison  en  automne  (fin  d'août  et  septembre,  à  O ttawa) .—Asters  vivaces, 
un  beau  groupe  coloré  de  plantes  indigènes  et  européennes,  tournesols,  lis  du  Japon, 
ketmie  à  fleurs  roses,  staticé  commun,  aconit  napel,  héiiopsis,  glaïeuls,  hélénies,  etc. 


DONS  DE  PLANTES  D'ORNEMENT. 

La  ferme  centrale  reçoit  de  temps  à  autre  des  dons  de  nouvelles  variétés  d'arbres, 
d'arbustes  et  de  graines  de  plantes  rares  venant  des  jardins  botaniques  d'autres  parties 
du  globe. 
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En  1912.  trois  de  ces  institutions  ont  fait  parvenir  des  dons  d'arbres  et  d'arbris- 
seaux à  la  ferme  centrale,  Ottawa.     Ces  institutions  sont  les  suivantes:— 
Les  jardins  botaniques  à  Glasnevin,  Irlande. 
Les  jardins  botaniques  royaux,  à  Kew,  Angleterre. 
L'arboretum  Arnold  de  l'université  Harvard,  Boston,  E.-LT. 

Ces  plantes  sont  arrivées  à  Ottawa  en  novembre  et  ont  été  plantées  immédiatement. 
La  plupart  ont  bien  résisté  à  l'hiver  et  ont  fait  une  pousse  satisfaisante  en  1913. 

Au  nombre  des  nouvelles  espèces  et  variétés  intéressantes  qui  venaient  de  l'arbo- 
retum Arnold,  il  y  avait  un  spécimen  de  cet  arbre  unique  et  rare,  découvert  en  Chine 
par  E.  H.  Wilson,  et  appelé  Davidia  involucrala.  Cet  arbre,  qui  a  une  histoire  très 
intéressante,  se  range  parmi  les  plus  belles  de  toutes  les  plantes  florifères  rares. 

Presque  toutes  les  plantes  de  cette  collection  étaient  des  spécimens  d'arbrisseaux 
nouveaux,  rassemblés  par  ce  collecteur  renomme,  aujourd'hui  à  l'emploi  du  ministère 
d'Agriculture  des  Etats-Unis,  M.  E.  H.  Wilson.  Les  plantes  introduites  par  M.  Wilson 
sont  au  nombre  de  plusieurs  milliers  et  un  bon  nombre  enrichissent  notre  liste  de 
plantes  exotiques  d'ornement.  C'est  un  grand  avantage  que  d'avoir  directement  de  lui 
quelques  spécimens  de  ces  belles  plantes, 

ARBRISSEAUX   D'AVENIR   RECEMMENT    IMPORTES. 

Parmi  les  nouvelles  espèces  d'arbrisseaux  importés  en  ces  dernières  années  se 
trouvent  quelques  variétés  nouvelles  de  cet  arbrisseau  très  gracieux,  le  Tamarix. 
L'année  dernière  quelques-unes  de  ces  variétés  ont  mieux  résisté  à  l'hiver  que  les  autres. 
Une  variété  rustique  serait  certainement  très  avantageuse,  car  cet  arbre  est  unique  et 
pourrait  rendre  de  grands  services.  Il  offre  un  très  beau  coup  d'oeil  en  juillet  et  août, 
lorsqu'il  est  couvert  de  fleurs. 

/ 

NOTEES  SUR  LES  FLEURS  ANNUELLES. 

Depuis  quelques  années  nous  faisons  de  nombreux  essais  de  variétés  de  fleurs 
annuelles  et  nous  avons  commencé,  l'année  dernière,  des  recherches  expérimentales 
sur  ces  fleurs. 

Pendant  l'été  de  1913,  315  variétés  et  sous-variétés  sélectionnées  de  plantes  annuel- 
les ont  été  cultivées  dans  les  parcelles  d'essais  de  la  ferme  centrale. 

Un  bon  nombre  des  meilleures  sont  décrites  dans  la  liste  suivante.  Il  semble  à 
propos  de  faire  remarquer  les  avantages  principaux  de  ces  fleurs  annuelles.  Nous  ne 
voulons  pas  dire  par  là  qu'elles  peuvent  supplanter  les  fleurs  vivaces,  car  les  deux 
genres  sont  nécessaires,  dans  les  jardins.  Il  s'agit  principalement  de  faire  comprendre 
qu'il  est  possible  d'obtenir,  en  un  temps  presque  incroyablement  .court  et  avec  un 
minimum  de  main-d'œuvre  et  de  frais,  des  fleurs  pour  embellir  toutes  les  parties  du 
pays. 

1.  Les  annuelles,  plus  peut-être  que  tous  les  autres  groupes  de  fleurs,  offrent  de 
merveilleuses  variations  de  formes  et  de  couleurs,  aux  moyens  desquelles  on  peut  pro- 
duire de  superbes  effets. 

2.  On  peut,  en  se  servant  de  fleurs  annuelles,  obtenir  ces  effets  en  deux  ou  trois 
mois  après  les  semis.  Les  fleurs  annuelles  n'ont  pas  d'égales  bous  ce  rapport.  En 
douze  courtes  semaines  la  terre  nue  se  transforme  en  une  vision  d'une  beauté  féerique. 

3.  On  peut  employer  les  ai  pour  toutes  sortes  d'objets  à  cause  de  leurs 
habitudes  diverses;  on  peut  s'en  servir  par  exemple  pour  cacher  de  laides  clôtures, 
pour  recouvrir  des  rochers  ou  pour  orner  des  plates-bandea  ou  bordures,  etc. 

4.  Certaines  fleura  annuelles  n'ont  pas  d'égales  connue  Heurs  coupées,  par  exemple, 
les  pois  de  senteur  et  les  asters.     C'est  un  luxe  qui  est  à  la  portée  du  plus  humble 

cottage 
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5.  Les  fleura  annuelles  comme  groupes,  possèdent  un  grand  nombre  de  fleurs  aroma 
tiques,  par  exemple,  la  giroflée  de  dix  semaines,   poie    le     enteur,   résédas,   îbé 
pétunias,  etc. 

<!.  Des  fleurs  annu  lies  ne  sont  pas  difficiles  sur  Le  choix  du  ■•>!.  el  quoiqu'elles 
apprécient  an  bon  terrain,  on  trouve  des  variétés  qui  r<  at  dans  presque  tous  l<  a 

sols. 

Enfin,  di  ions  à  propos  de  leur  culture  qu'il  est  avantageux  d'acheter  de  la  bonne 
graine.  NTe  faites  pas  dos  semis  trop  clairs  ou  trop  épais  et  ne  semez  pas  dans  une 
terre  trop  3ècheou  trop  humide.  Evitez  de  semer  la  graine  -a  tôt  que  les  jeunes  plantes 
soient  exposées  aux  gelées  du  printemps.  Enfin,  donnez  aux  plantes  beaucoup  de  place 
après  qu'elles  -ont  éclaircies  pour  la  dernière  fois  ou  lorsqu'elles  sont  plantées 
leurs  quartiers  permanents,  si  elles  proviennent  de  graines  semées  à  la  maison. 

QUELQKS-UNES    DES    MEILLEURES    PLEURS   ANNUELLES   À    VEGETATION    BASSE. 

Eschsoltzia  de  Californie  ( Eschscholtzia). — Fleurs  jaune  d'or  ou  couleur  ora 
brillante;    nouvelles   variétés   en   d'autres  couleurs.     Semer   la   graine   où   les   plantes 
doivent  pousser.     Elles  préfèrent  les  endroits  chauds  et  ensoleillés. 

Thlaspi  (Iberis). —  Les  nouvelles  variétés  à  fleurs  de  jacinthe  et  de  roquette  sont 
très  satisfaisantes.  Couleur,  blanche  et  autres.  Semer  la  graine  à  l'endroit  où  elles 
doivent  pousser  et  éclaircir  à  6  ou  9  pouces  d'écartement. 

Résédas  (Reseda). — Devraient  être  dans  tous  les  jardins  à  cause  de  leur  parfum. 
Nombreuses  variétés  nouvelles,  d'habitude  très  différentes.     N'aiment  pas  certains  sols. 

Pensées   (Viola). — Il  existe  de  nouvelles  pensées   de  couleurs  très   riches.     Une 
bonne  habitude  est  de  semer  la  graine  vers  la  fin  de  juillet  et  de  protéger  les  pli 
pendant  l'hiver.     On  peut  ainsi  se  procurer  de  belles  fleurs  pour  le  commencement  du 
printemps. 

Pétunias  (Pétunia). — Font  une  pousse  rapide.  Pour  les  tenir  en  fleurs  tout  l'été 
et  d'aspect  élégant,  étêter  les  plantes  de  temps  à  autre.  Les  nouvelles  variétés  ciliées 
valent  mieux  que  les  anciennes. 

Pourpiers  (Porhdaca). — Aiment  les  endroits  les  plus  chauds  du  jardin.  Ne  pas 
semer  la  graine  avant  la  dernière  semaine  de  mai.     Aiment  les  sols  sablonneux  fins. 

Œillets  annuels  (Dianthus). — Les  œillets  de  Chine  et  les  œillets  d'Inde  sont  remar- 
quables par  la  beauté  de  leurs  fleurs.  Semer  la  graine  de  bonne  heure.  Aiment  le 
soleil. 

Pldox  de  Drummond  (Phlox  Drummondii). — Superbe  plante  pour  la  variété  et  la 
richesse  de  ses  tons.     De  culture  facile.     Les  variétés  de  hauteur  moyenne  sont  p 
râbles. 

Verveines  (Verbena). — La  forme  étalée  de  cette  plante,  ses  nombreuses  fleurs  lui 
méritent  une  place.     C'est  une  des  dernières  à  succomber  aux  gelées  de  l'automne. 

QUELQUES-UNES  DES  MEILLEURES  FLEURS  ANNUELLES  DE  HAUTEUR  MOYENNE. 

Acrocliniums  g>u  immortelles  (Acroclinium). — Cette  jolie  petite  immortelle  mérite 
d'être  mieux  connue.  Elle  paraît  très  bien  en  bordure  et  fait  de  charmants  ornements 
pour  l'hiver. 

Balsamines  (Impatiens  Balsamina). — Plantes  qui  poussent  rapidement,  toujours 
recherchées.  Leur  seul  défaut  est  d'être  très  semblables  à  la  gelée.  Demandent  un 
bon  terrain.     Les  variétés  à  fleurs  de  Camellia  sont  les  meilleures. 
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Asters  de  Chine  (Callistephus). — Comme  fleurs  coupées,  les  asters  sont  très  appré- 
ciées. Des  variétés  modernes  des  types  de  "  Plume  d'autruche  "  et  "  Victoria  "  sont 
aussi  belles  que  certains  chrysanthèmes.  Tous  les  jardins  à  la  ville  ou  à  la  campagne 
devraient  avoir  des  asters. 

Coréopsis  (Coreopsis). — Les  deux  espèces  de  coréopsis,  C.  Drummondii  et  C.  tinc- 
toria,  avec  leurs  nombreuses  couleurs  variées  et  agréables,  embellissent  beaucoup  le 
jardin.     Utiles  également  en  pots  à  la  maison. 

Clarlias  (Clarhia). — Les  variétés  doubles  sont  élégantes  et  belles.  Quelques  cou- 
leurs sont  remarquablement  riches. 

Gaillardie  annuelle  (Gaillardia). — Ces  fleurs  viennent  très  bien  lorsque  l'été  est 
chaud  et  long.  Elles  sont  très  utiles  comme  fleurs  coupées.  Exigent  une  longue 
saison. 

Godéties  (Godetia). — Dans  un  jardin  les  godéties  produisent  des  effets  de  couleurs 
frappants  et  très  agréables.     Ce  sont  de  belles  fleurs  qui  méritent  bien  leur  réputation. 

Pieds  d'alouettes,  annuelles  (Delphinium). — Les  grandes  variétés  des  pieds  d'alou- 
ettes sont  les  meilleures.  Elles  durent  plus  longtemps  et  leurs  longs  épis  sont  du  plus 
bel  effet. 

Nigelles  (Nigella). — Cette  vieille  fleur  est  recherchée  pour  sa  singularité.  Une 
fleur  vieille  de  trois  siècles  mérite  une  place  dans  un  jardin. 

Tagetès  (Tagetes). — Les  tagètes  africaines  et  françaises  se  ressemblent  sous  bien 
des  rapports.  Toutes  deux  ont  une  pousse  rapide,  une  floraison  abondante,  des  fleurs 
jaune-orange,  avec  des  marques  marron.     Elles  aiment  la  chaleur. 

Soucis  doubles  (Calendula). — Beaucoup  de  gens  préfèrent  les  fleurs  de  cette  espèce 
à  celles  du'souci  ordinaire.  Les  fleurs  ressemblent  à  celles  du  tagète,  mais  elles  sont 
d'un  autre  type.     Elles  résistent  à  de  fortes  gelées. 

Némésies  (Nemesia). — Eleurs  actuellement  favorites.  Couleurs  claires  et  attrayan- 
tes et  plante  d'aspect  très  élégant. 

Scabieuse  (ScabiosaJ. — Fleur  très  utile  comme  fleur  coupée.  Elle  aime  la  bonne 
terre  et  prend  beaucoup  de  place.    Eleurs  de  diverses  couleurs,  à  aspect  velouté. 

Pavots  (Pàpaver). — Il  y  a  plusieurs 'nouvelles  variétés  de  pavots  annuels  qui  méri- 
tent d'être  cultivées.  Cependant  les  pavots  Shirley  sont  les  plus  recherchés  et  ils  le 
méritent. 

Giroflées  quarantaine  (Stock). — Ces  fleurs  à  brillantes  couleurs  seraient  recher- 
chées même  si  elles  n'avaient  pas  d'odeur,  mais  leur  riche  parfum  les  fait  rechercher 
dans  les  jardins. 

Sauge  écarlate  (Salvia). — La  meilleure  de  toutes  les  fleurs  écarlates.  Elle  a  besoin 
de  s'appuyer  sur  un  bon  fonds  pour  bien  ressortir.   Semer  la  graine  tôt. 

Mufliers  (Antirrhinums). — Eleurs  très  recherchées,  à  couleurs  éclatantes  très  va- 
riées. 

Centaurées  amhrettes  (Centaurea). — Autre  fleur  utile  pour  l'ornement  de  la  mai- 
De  nouvelles  variétés  ont  les  fleurs  plus  grosses  et  1rs  tiges  plus  longues. 

Zinnias  (Zinnia). — Fleur  recherchée.  Plantes  bien  connues  qui  produisent  de  très 
grosses  il.  ent  souvent  de  fleurs  coupées.     Donnent  un  aspect  plutôt  très  ré- 

gulier.   Aiment  L'exposition  au  soleil. 
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QUES-UNE8  DES  MEILLEURES  ri  ,.!  i.s  a 

Cosmos  (Cosmos). —  Plante  éli  ..  at<   à  feuillage]  ..  Pour  [a  ivel- 

les  variétés,  voir  notes  sur  les  "plant*  s  nouvelles  et  peu  conn  ies." 

Immortelles  (Helichry8um).—Cea  immortelles  populaires  Boni  les  plus  en 
les  |  lus  brillantes  pour  décorations  d'hiver.  On  les  coupe  pour  les  faire  sécher  quand 
elles  -''lit  seulement  à  moitié  ouvertes.    Il  y  en  a  cinq  ou  six  coul<  ura  différa  i 

Pieds  d'alouettes,  annuelles  (Dauphinelles). —  Les  grandes  variétés  sont  à  cultiver 
aux  petites.     Voir  n<  te  de  la  liste  précédente.     !><•  blanc,  !<    bleu  Poncé 

et  la  rouge  orange  sont  de  bonnes  couleurs. 

Salpiglossis  (SaJplylossis). —  One  des  plus  belles  des  fleurs  annuelles  l<  e  t 

cultivée  dans  des  conditions   favorables.   A   couleurs   varii  mement    rie! 

agréables. 

Si  .'(ils  (Helianihus). — Quelques-unes  des  variétés  nouvelles  méritent  d'être  recom- 
mandées. 

Tabacs  (Nicotiana). — Cette  fleur  odorante  mérite  bien  d'être  cultivée.     La  variété 
colorée,  mélangée  à  la  variété  blanche,  fait  un  très  bel  effet.    La  Heur  se  voil 
soir  et  les  jours  sombres. 

QUELQUES-UNES  DES  MEILLEURES  FLEURS  ANNUELLES  GRIMPANTES. 

Ipomées  pourpres  (Ipomœa). — Les  variétés  du  Japon  sont  les  meilleures.  Les 
fleurs  sont  plus  grosses  et  offrent  beaucoup  de  tons  riches. 

Capucines  grimpantes  (Tropaeolum). — Les  nombreuses  bonnes  variétés  grimpantes 
exigent  un  sol  assez  riche. 

Pois  de  senteur  (Lathyrus). — Trop  bien  connus  pour  qu'ils  aient  besoin  de  com- 
mentaires.    Les  variétés  Spencer  sont  les  meilleures. 

FLEURS  ANNUELLES  NOUVELLES  ET  PEU   CONNUES,   ESSAYÉES  À  OTTAWA,  PENDANT  ï/kTH 

DE    1913. 

Parmi  les  vingt  fleurs  annuelles  nouvelles  et  peu  connues  indiquées  dans  le  rapport 
ci-joint,  un  petit  nombre  seulement  sont  assez  bien  connues,  mais  la  plupart  se  voient 
rarement  au  Canada.  Cependant  la  majorité  d'entre  elles  devraient  être  recherchées 
par  les  amateurs  de  fleurs. 

La  graine  de  toutes  les  fleurs  annuelles  a  été  semée  en  couches  chaudes  du  11  au 
11  avril  et  les  plantes  ont  été  mises  à  leur  situation  permanente  vers  la  pr< 
mai  ne  de  juin. 

Arnébie  écJiioïde  (Arnebia  Cornuta). — Plantes  étalées,  de  12  à  18  pouces  de  hau- 
teur, couvertes  de  masses  de  fleurs  jaunes,  chaque  fleur  porte  cinq  taches  noire 
deviennent  brun  clair  puis  disparaissent  entièrement  au  bout  de  quelques  jours.    Origi- 
naires du  nord-ouest  de  l'Inde.    Utiles  dans  les  situations  exposées  au  soleil  et  les  jar- 
dins rocailleux.    Restent  en  fleurs  du  2  juillet  jusqu'à  la  fin  de  septembre. 

Fleur  dorée  de  Barton  (Bartoni  auiea). — Cette  fleur  est  plus  correctement  désignée 
sous  le  titre  de  Mentzelia  Lindleyi. — Plantes  étalées  de  18  pouces  de  hauteur,  fleurs 
simples  de  1^  pouce  de  diamètre,  d'un  riche  jaune  d'or,  s'ouvrent  plus  complètement  le1 
soir.  Vient  mieux  au  soleil.  Utile  en  bordure  ou  dans  les  jardins  rocailleux.  La 
floraison  dure  du  10  juillet  à  la  fin  d'août. 
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Centrantlms  macrosiphon. — riantes  dressées,  légèrement  étalées,  de  18  pouces  de 
hauteur.  Fleurs  petites,  rouge  rosâtre,  portées  en  masses  comme  la  Valériane.  C'est 
une  rieur  annuelle  espagnole  qui  résiste  bien  à  la  chaleur.  Elle  est  utile  en  bordure  ou 
dans  les  jardins  rocailleux.   La  floraison  dure  du  4  juin  à  la  fin  de  septembre. 

Centaurée  impériale  (Centaurea  Imperialis). — Plante  de  24  à  30  pouces  de  hauteur. 
Fleur  de  couleurs  diverses,  de  2  à  3  pouces  de  diamètre,  sur  de  longues  tiges.  Très  supé- 
rieures aux  anciennes  centaurées.  Superbe  comme  fleur  de  coupe.  La  floraison  dure 
du  3  juillet  au  commencement  de  septembre. 

Cacalie  (Cacalia  coccinea). — Plante  dressée  de  18  pouces  de  hauteur.  Petites  capi- 
tules orange  écarlate  ;  brillantes,  portées  sur  de  longues  tiges.  Assez  utile  comme  fleur 
coupée  et  en  bordure  à  cause  de  ses  couleurs  voyantes.  La  floraison  dure  du  14  juin  à 
la  mi-août. 

Cosmos  (Cosmos  ou  Cosmea). — Plante  de  trois  pieds  de  hauteur.  Le  cosmos  est 
une  fleur  mexicaine,  apparentée  aux  dahlias.  Son  feuillage  plumeux,  finement  divisé, 
est  très  agréable  à  voir.  Cette  variété  particulièrement  qui  porte  le  nom  de  Dobbie's 
New  Early  Flowering  est  excellente,  car  elle  commence  à  fleurir  six  semaines  ou  deux 
mois  plus  tôt  que  les  autres  variétés.  LTtile  pour  emplacements  spéciaux,  1©  fond  des 
bordures.  Fleur  de  diverses  couleurs.  La  floraison  dure  du  26  juin  à  la  fin  de  sep- 
tembre. 

Jacobée  ou  herbe  de  8 1- Jacques  (Jacobea). — Plante  de  12  pouces  de  hauteur.  Feuil- 
lage épais  et  charnu,  qui  ne  souffre  pas  de  la  chaleur.  Fleurs  portées  en  capitules  serrées 
doubles,  de  diverses  couleurs.  Utile  pour  les  plates-bandes  ou  les  rocailles.  La  florai- 
son dure  du  27  juillet  à  la  fin  d'octobre. 

Lupin  (Lupinus). — Plante  de  18  pouces  de  hauteur,  dressée.  Fleurs  en  épis  de 
diverses  couleurs.  Ce  sont  des  plantes  qui  aiment  le  soleil  et  qui  viennent  bien  dans 
les  terrains  où  la  chaux  abonde.  Utiles  pour  les  jardins  d'agrément  ou  les  bordures. 
La  floraison  dure  du  3  juillet  au  mois  d'août. 

Lin  (Linum  grandiflorum). — Plante  de  12  pouces  de  hauteur.  Fleurs  en  forme  de 
cloche,  riche,  écarlate-cramoisi.  Remarquable  pour  sa  couleur  éclatante.  Belle  fleur 
de  jardin,  dont  la  floraison  dure  du  15  juillet  à  la  fin  de  septembre. 

Lept&syne  (Stillmanii). — Plante  de  12  pouces  de  hauteur  apparentée  aux  coréopsis. 
Fleur  jaune  sur  tige  assez  longue.  Utile  comme  fleur  coupée.  La  variété  est  d'intro- 
duction récente.  Plante  de  Californie  qui  aime  le  soleil.  La  floraison  dure  du  27  juin 
à  la  fin  de  septembre. 

Lavât  ère  mauve  (Lavatera  roseo  splendens). — Plante  de  18  à  24  pouces  de  hau- 
teur. Fleurs  à  jolis  tons  de  rose.  Les  lavatères  qui  ont  de  belles  fleurs  en  forme  de 
coupe  offrent  un  joli  effet.  Elles  sont  utiles  dans  les  jardins  ou  bordures.  La  florai- 
son dure  du  25  juillet  à  la  mi-octobre. 

Martynie  odorante  (Marlynia  fragrans). — Plante  très  étalée  de  12  pouces  de 
hauteur,  à  grandes  feuilles  laineuses.  Fleurs  odorantes,  semblables  à  la  glosinie 
mauve  et  pourpre.  Préfère  les  situations  humides  et  ensoleillées.  Utile  comme  plante 
ou  feuillage  arrondi.     La  floraison  dure  du  10  juillet  à  la  mi-septembre. 

Oxalis  (oxalls). — Plante  de  9  pouces  de  hauteur  qui  ressemble  au  trèfle.  Fleurs 
jaunes,  assez  petites.  Vient  bien  dans  les  sols  chauds  sablonneux.  La  floraison  dure 
du  2  juillel  au  commencemenl  de  septembre. 

Budbeckie  (Rudbechia  Golden  Sunset).—P\i,u\\o  de  18  pouces  de  hauteur.  Fleurs 
jaunes,  &  marques  marron.  Fleur  compacte',  attrayante  à  floraison  abondante.  Utile 
comme  fleur  coupée.     La  floraison  dure  du  3  juillet  à  la  fin  de  septembre. 
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Sphenogyne  speciosa.-    Plante  de  12  pouces.     Fleurs  jaunes  au  centre  brun, 
blables  à  la  Marguerite.     Xc  durent  pas  longtemps,  mais  offrent  ur  La  flo- 

raison dure  du  8  juillet  à  la  mi-août. 

Leptosiphon  hybrides.-  Plante  de  six  pouces  de  hauteur.     Fleurs  petites,  attra; 
tes,  de  couleurs  variées.     Ces  hybrides  seront  probablement   très  utiles  pour  l< 
dures  ou  dans  les  rocailles.     La  floraison  dure  du  6  juillet  à  la  fin  d'août. 

Statices,  annuelles  (Skitice  annual).-  Plante  de  24  pouces  de  hauteur.  Fleurs  en 
*'l>is  ou  étalées,  immortelles,  petites,  en  forme  de  cloche.  Couleur  crème  et  pQurpre. 
Utiles  comme  fleurs  coupées.  Se  sèchent  comme  des  immortelles  ordinaires.  Vien- 
nent bien  dans  des  sols  légers.  La  floraison  dure  du  15  juillet  à  la  mi-octobre. 

Tagètes  d'or  (  Tagetes  Golden  (Ion). — Plante  de  9  pouces  de  hauteur.  Fleur  petite, 
jaune  orange,  venant  en  grande  abondance  sur  toute  la  plante.  Résiste  bien  à  la 
sécheresse,  et  fleurit  mieux  dans  les  sols  légers.  Utile  en  bordure  ou  en  plate-bande. 
La  floraison  dure  du  19  juillet  à  fin  septembre. 

Viscaria  cardinal  (Viscaria  cardinalis). — Plante  de  1S  pouces  de  hauteur.  Fleurs 
abondantes  annuelles,  agréables,  en  forme  de  coupe,  écarlate,  brillantes.  Une  belle 
fleur  pour  les  jardins  ou  les  plates-bandes.  Semblable  au  Lychnide.  La  floraison  dure 
du  14  juillet  au  commencement  de  septembre. 

Whitlavia  grandiftcra. — Plante  de  12  pouces,  apparentée  à  la  Nemophila  et  quel- 
ques fois  classée  avec  la  Phacelia.     Fleur  en  forme  d'un  bleu  intense,  jolie  au  cou 
cément  de  l'été,  mais  ne  dure  pas  longtemps.     Utile  dans  les  jardins.     La  floraison  dure 
du  1G  juin  à  la  mi-août. 


NOUVELLES  VARIETES  OU  SOUS-VARIETES  DE  FLEURS  ANNUELLES  BIEN  CONNUES, 

En  sus  des  précédentes,  quelques  nouvelles  variétés  ou  sous-variétés  sélectionnées 
de  certaines  fleurs  annuelles  bien  connues  ont  été  mises  sur  le  marché  en  1913  par 
différents  grainetiers.  Toutefois,  très  peu  de  ces  variétés  sont  supérieures  aux 
anciennes. 

Alonsoa  gracilis  (alonsoa). — Une  des  meilleures  alonsoas. 

C  y  anus  minor. — Floraison  abondante. 

Cyanus  major. — Tons  de  bleu,  mélangés,  floraison  abondante. 

Celosia  cristata  (célosie  crête  de  coq). — Ecarlate,  variété  maigre,  attrayante. 

Clarkia  elegans. — Fleur  double,  rouge,  couleur  attrayante. 

Chrysanthemum  inodorem  (chrysanthème  inodore). — Floraison  très  abondante. 

Dimorphotheca  auranbiaca  hybrids  (Marguerite  du  Cap). — Quelques  couleurs 
agréables. 

EschshcUzia  Thorburnia  (Eschsholtzie  de  Californie). — Jaune  orange  intense. 

Linaria  reticulata  aurea  (Linoire  du  Maroc). — Fleur  agréable,  floraison  abondante. 

Morning  glory  (Ipomée  pourpre). — Couleur  non  attrayante. 

Pétunia,  à  très  grandes  fleurs,  cilié. — Une  très  bonne  sous-variété. 
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NOUVELLE    PLANTES    PEU    SATISFAISANTES. 

Parmi  les  fleurs  annuelles  nouvelles  peu  connues,  les  suivantes  n'ont  pas  donné  de 
bons  résultats  cette  année.  Nous  ne  voulons  cependant  pas  les  condamner  avant  de 
les  avoir  soumises  à  un  essai  plus  complet: — 

Coïlinsia  bicolor  (Collinsie  bicolore). 

Campanida  attica  (Campanule). 

Calindrinia  speciosa  (Pourpier).  ' 

Gypsophïla  elegans  compacta  (Gypsophile  élégantes). 

Hebenstreilid  comosa. 

Kaulfussia  amelloides  (Aster  du  Cap).    • 

Limrnant.'.es  Douglassii. 

Leptosyne  maritima. 

S chizop étalon  Wallceri. 

CONFECTION  ET  SOIN  DES  PELOUSES. 

Les  premiers  essais  d'herbes  à  pelouses,  à  la  ferme  centrale,  ont  été  faits  il  y  a 
quelque  vingt-cinq  ans.  Dans  le  bulletin  19  de  la  ferme  expérimentale  centrale,  publié 
en  1893,  le  docteur  Fletcher,  qui  était  alors  botaniste,  signala  quelques  résultats  inté- 
ressants donnés  par  des  herbes  à  pelouses  qui  étaient  alors  à  l'essai.  Depuis  lors  beau- 
coup d'expériences  ont  été  faites,  portant  sur  divers  objets.  Les  nombreuses  conditions 
adverses  qui  sévissent  souvent  à  Ottawa,  en  ce  qui  concerne  le  sol  et  la  saison,  nous 
ont  fourni  de  nombreuses  occasions  pour  étudier  les  mérites  des  herbes  et  des  mélanges 
recommandés  pour  les  pelouses. 

Les  conseils  que  nous  donnons  dans  cet  article  au  sujet  du  choix  du  sol,  de  l'époque 
des  semis,  du  choix  des  plantes-abris,  se  basent  non  seulement  sur  les  principes  recon- 
nus de  la  bonne  pratique,  mais  aussi  sur  les  résultats  de  nombreuses  expériences  faites 
à  Ottawa.  L'établissement  de  la  pelouse  principale  à  Ottawa  présentait  bien  des  diffi- 
cultés. Dans  quelques  endroits,  le  sol  n'était  qu'un  amas  de  sable,  des  plus  pauvres. 
Aujourd'hui  cette  pelouse  sert  à  l'étude  de  bien  des  problèmes  intéressants,  savoir, 
entretien  d'une  vieille  pelouse,  essai  des  destructeurs  de  mauvaises  herbes,  au  sujet 
desquels  on  fait  tant  de  réclame  à  l'heure  actuelle;  restauration  des  superficies 
détruites  par  les  glaces  en  hiver,  effet  des  engrais  chimiques,  effet  du  fumier  de  ferme 
employé  en  couverture,  etc.  Bien  des  renseignements  ont  déjà  été  obtenus  sur  quel- 
ques-uns de  ces  sujets,  mais  nous  espérons  que  les  expériences  actuellement  sn  cours 
en  fourniront  beaucoup  d'autres  également  utiles.  On  étudie  également  les  moyens 
pratiques  d'arroser  les  pelouses  de  façon  économique  et  efficace. 

Dne  question  nous  est  souvent  posée:  Quel  est  le  meilleur  moyen  d'obtenir  une 
bonne  pelouse?    C'est  Là  une  question  très  importante. 

La  pelouse  est  un  tapis  de  plein  air,  un  très  beau  tapis  sur  lequel  on  place  à  des 
endroits  convenables  les  ornements  du  jardin;  sous  forme  d'arbrisseaux,  d'arbres,  etc., 
qui  doivent  rester  pendant  de  longues  années. 

Pour  cette  seule  raison,  la  pelouse  mérite  donc  d'être  bien  faite.  Mais  il  est  une 
autre  raison  également  importante,  c'est  que  l'on  a  beaucoup  d'agrément  à  marcher  sur 
Ul!,-  bonne  p<  louse  veloutée,  tandis  qu'une  vilaine  pelouse  fait  un  très  mauvais  effet  et 

est  une  source  d'ennuis  continuels. 
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Les  herbes  de  pelouse  on1  mu    yégi  bation  singulière  qui  le 
centaines  d'autres  variétés.     Souvent,  toutefois,  ces  autres  varii 

Louses  et  produisent  des  irrégularités  d<  diffé- 

i  ouvenl  à  leur  présence  que  l'on  doit  attribuer  les  para  IL 

les  périodes  de  sécheresse,  mais  ces  parcelles  peuvent   aussi  être  l«    résultat  d'un  sol 
inégal  ou  d'une  mauvaise  distribution  de  l'eau.     (  eci  étant,  qous  voyoi  deux 

premières  choses  à  considérer  dans  la  préparation  d'uni   .  raine 

LE   SOL    ET   SA    PRÉPARAI  loN. 

La  qualité  du  "<•!  u'a  pas  une  très  grande  importance  dans  la   préparation  de  la 
pelouse.     Un  très  mauvais  morceau  de  terrain  bien  pi   ■.         onne  une  bonne  p< 
en  quelques  années.     Bien  entendu,  il  y  a  de  nombreux  types  de  sols,  uni-   il  vaut 
mieux  les  considérer  comme  appartenant  à  l'une  ou  l'antre  des  trois  oatég 

vantes:    (1)   sols  lourds  ou  argileux;    (2)   sels  francs,  moyens;  sol  sablonneux, 

légers.     Les  sols  qui  appartiennent  à  la  première  et  à  la  troisième  catégorie  ont  besoin 

dît n  mieux  préparés  que  les  sols  de  la  deuxième  catégorie,  c'est-à-dire  la  terre  franche. 

Les  sols  de  la  première  catégorie,  c'est-à-dire  les  sols  argileux  lourds,  doiv<  rit 
d  abord  être  drainés,  si  possible.  Le  drainage  a  le  mémo  effet  dans  ce  sol  lourd  que 
l'introduction  de  l'air  pur  dans  une  salle  mal  ventilée.  L'oxigène  de  l'air  frais  qui 
descend  dans  le  sol  a  exactement  les  mêmes  résultats  sur  la  végétation  de  la  plante  m 
l'air  pur  sur  le  système  humain.  L'oxigène  ou  l'air  peut  passer  à  travers  un  sol  drainé- 
plus  promptement  qu'à  travers  un  sol  non  drainé,  parce  que  Teau,  en  descendant  jus- 
qu'aux tuyaux  de  drainage,  laisse  des  canaux  par  lesquels  l'air  est  attiré.  Souvent 
l'herbe  a  une  végétation  maladive  sur  les  sols  qui  ne  sont  pas  drainés  ou  ne  résiste  pas 
à  l'hiver. 

Les  sols  appartenant  à  la  deuxième  catégorie,  c'est-à-dire  les  sols  de  terre  franche 
moyenne,  sont  les  meilleurs  pour  les  pelouses  et  n'exigent  que  peu  d'amélioration  avant 
les  semis  de  graine. 

Les  sols  appartenant  à  la  troisième  catégorie,  c'est-à-dire  les  sols  sablonneux,  font 
aussi  d'assez  bons  sols  pour  les  pelouses  lorsqu'il  est  possible  d'ajouter  une  quantité 
suffisante  de  matière  végétale  ou  de  fumier  de  ferme  pour  fournir  des  principes  ferti- 
lisants pendant  plusieurs  années.  Toutefois,  ces  sols  sèchent  très  vite  et  les  herbes 
sont  plus  exposées  à  souffrir  de  la  sécheresse.  Lorsque  l'on  peut  se  procurer  de  la  1k. nue 
terre,  il  vaut  mieux  recouvrir  ces  sols  d'une  couche  de  six  pouces  de  bonne  terre  franche 
grasse. 

NIVELLEMENT  ET  PREPARATION   SPECIALE. 

Il  arrive  parfois  que  la  parcelle  à  engazonner  a  une  surface  très  inégale.  Dans  ce 
cas  elle  doit  être  nivelée. 

En  nivelant,  il  faut  enlever  la  couche  supérieure  du  sol  et  la  mettre  en  un  tas  séparé 
pour  l'épandre  ensuite  sur  la  surface  lorsque  les  travaux  de  nivellement  sont  terminés. 
Il  est  rare  que  les  plantes  viennent  bien  sur  une  terre  de  sous-sol.  Le  sol  de  surface,  qui 
est  le  plus  riche  en  éléments  de  fertilité,  doit  toujours  rester  près  de  la  surface.  En 
remplissant  les  trous,  il  faut  s'assurer  que  la  terre  est  bien  tassée,  sinon  un  affaissement 
se  produirait  et  la  pelouse  serait  inégale. 

PENTE    À    DONNER. 

Une  pelouse  de  ville  devrait  être  en  pente  légère,  de  la  maison  à  la  rue.  ('cri 
empêche  l'eau  de  rester  à  la  surface  après  de  forts  orages,  et  le  terrain  paraît  plus 
grand.  Le  nivellement  doit  se  faire  aussi  parfaitement  que  possible,  avant  les  <emi<. 
Pour  ce  travail  les  râteaux  à  main  sont  les  meilleurs  et  toute-  le-  pierres,  sauf  les  très 
petites,  doivent  être  enlevées. 
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Lorsque  le  sol  n'est  pas  de  très  bonne  qualité  on  doit  y  appliquer,  immédiatement 
avant  la  préparation  finale,  de  fortes  quantités  de  fumier  de  ferme  bien  décomposé.  Si 
le  fumier  n'est  pas  très  bien  pourri  il  vaut  mieux  l'appliquer  plusieurs  mois  auparavant. 
Parmi  les  engrais  chimiques  un  des  meilleurs  est  la  poudre  d'os  passée  à  la  vapeur.  Un 
engrais  complet,  composé  de  sels  de  potasse,  superphosphate  et  nitrate  de  soufre,  donne 
également  des  résultats  satisfaisants.  Ces  engrais  peuvent  être  appliqués  à  raison  de 
250  à  500  livres  à  l'acre,  ou  d'une  once  par  verge  carrée  de  pelouse.  Il  ne  faut  pas 
appliquer  d'engrais  chimiques  pendant  une  sécheresse.  Deux  ou  trois  applications  faites 
au  cours  de  la  saison,  au  taux  précédent,  donneront  généralement  de  meilleurs  résultats, 
qu'une  quantité  beaucoup  plus  grande  appliquée  en  une  seule  fois. 

QUAND   ET   COMMENT   SEMER   LA   GRAINE'. 

La  graine  doit  être  semée  quand  il  n'y  a  pas  de  vent,  car,  comme  elle  est  très  légère, 
il  est  difficile  de  la  distribuer  également,  lorsqu'il  fait  du  vent.  Pour  obtenir  une  distri- 
bution égale,  il  vaut  mieux  diviser  la  pelouse  en  bandes  d'environ  six  pieds  de  large  et 
semer  de  façon  assez  claire.  On  divise  alors  la  pelouse  de  nouveau  à  angles  droits  et 
l'on  sème  une  deuxième  fois. 

Il  y  a  trois  bonnes  saisons  pour  semer  la  graine;  la  première  est  aussitôt  que  possible 
au  printemps,  dès  que  la  terre  est  assez  sèche  pour  pouvoir  être  travaillée.  Si  le  terrain 
a  été  préparé  l'automne  précédent  de  sorte  que  tout  ce  qu'il  reste  à  faire  au  printemps 
est  d'ensemencer,  le  printemps  est  peut-être  l'époque  la  plus  satisfaisante.  La  deuxième 
saison  est  la  fin  d'août  ou  le  commencement  de  septembre.  S'il  était  impossible  de 
semer  au  commencement  du  printemps,  il  vaudrait  mieux  attendre  jusqu'à  cette  saison. 
Il  y  a  pour  cela  plusieurs  raisons:  pendant  les  mois  de  juin  et  juillet,  la  graine  ne 
germe  pas,  ou,  si  elle  germe,  les  plantes  ne  résistent  pas  aux  longues  heures  de  soleil  et 
à  la  sécheresse  de  l'atmosphère,  tandis  qu'en  septembre,  grâce  aux  rosées  et  à  la  pluie, 
la  graine  germe  promptement  et  résiste  mieux  à  la  chaleur  du  soleil.  La  troisième 
saison  est  aussi  tard  que  possible  en  automne,  juste  avant  que  la  terre  gèle.  En  semant 
la  graine  à  cette  saison,  on  gagne  du  temps  au  printemps,  la  graine  reste  sur  le  sol  saii3 
souffrir  pendant  l'hiver  et  germe  promptement  au  printemps.  Il  ne  faut  pas  la  semer 
trop  tôt  car  elle  pourrait  germer  et  les  jeunes  plantes  qui  sont  très  tendres  au  com- 
mencement de  leur  végétation  seraient  pour  la  plupart  détruites  par  la  gelée.  Après 
que  la  graine  a  été  semée,  il  faut  râteler  le  sol  soigneusement  et  pas  trop  fort;  la  plu- 
part des  sols  gagneront  également  à  être  roulés. 

QUANTITÉS   ET  ESPÈCES  DE   SEMENCES. 

Du  voisinage  de  New  York,  en  se  dirigeant  vers  le  nord,  le  meilleur  mélange 
d'herbe  pour  les  pelouses  est  un  mélange  de  pâturîn  bleu  de  Kentucky  (pâturin  des 
prés)  et  d'une  petite  quantité  de  trèfle  blanc  hollandais.  Dans  certains  cas  on  mélange 
de  l'agrostide  avec  le  pâturin.  Les  grainetiers  qui  vendent  des  mélanges  spéciaux 
d'herbes  à  pelouses  ajoutent  généralement  à  ces  plantes  une  herbe  à  germination 
rapide  telle  que  le  mil  (fléole  des  prés)  ou  le  ray-grass  anglais.  Ces  herbes  ne  sont 
que  pour  usage  temporaire.  On  les  emploie  parce  que  les  herbes  permanentes  de 
pelouses  mettent  plusieurs  années  à  s'établir,  mais  lorsqu'elles  prennent  possession  du 
lorrain,  la  pelouse  reste  en  bon  état,  pendant  des  années.  Lorsque  la  pelouse  doit  ser- 
vir pour  le  tennis  ou  le  croquet,  il  vaut  mieux  ne  pas  employer  le  trèfle,  car  il  sèche- 
plus  lentement  après  un  orage  et  est  un  peu  glissant.  On  sème  la  graine  à  raison  de 
4  à  6  boisseaux  à  l'acre,1  suivant  le  sol,  la  saison  ou  le  mélange.  Un  excellent  mélange 
est  le  su  i  va  ni  :  pâturin  des  prés,  5  boisseaux,  trèfle  blanc  hollandais,  une  à  deux  livres, 
on  ajoute  un  boisseau  de  fléole  des  prés  ou  de  ray-grass  anglais  pour  la  première  saison. 
Tous  les  grainetiers  vendent  d'excellents  mélanges  qui  souvenl  donnent  de  bons  résul- 
tats, mais  nous  recommandons  le  pâturin  des  prés  seul  ou  en  mélange  avec  le  trèfle 
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blanc  hollandais.     Une  pelouse  de  la  grandeur  d'une  cour  à   tennis  oxi  d'un 

boisseau  de  graine,  soit  trois  quarts  de  boisseau  pour  un  terrain  de  50  sur  L00 

Parfois  on  3ème  une  plante-abri  avec  Les  herbes  de  pelouses.     I  'est  généi 
de  l'avoine  ou  de  l'orge,  qui  fournit  de  l'ombre  et  «le  la  protection  aux  herbes 

Une  plante-abri  est   utile  lorsqu'on  sème  Les  pelouses  tard  au   printemps.     Il 
faut  La  couper  dès  qu'elle  s  Bix  pouces  de  hauteur,  et  trois  coupes  seront  i 
pendant  La  saison. 

EN  rRETIEN    D'UNE   NOUVELLE   PELO 

Il  ue  faudrait  pas  s'imaginer  que  L'on  peut   Laisser  ui  i     ille  pelouse  p< 

comme  elle  veut  la  première  année.  On  coupe  une  première  fois  l'herbe  i  envii 
ou  5  pouces  de  hauteur;  une  nouvelle  pelouse  semée  tard  L'automne  précédent  ou  au 
commencement  du  printemps  doit  être  coupée  4  ou  5  fois  la  première  saison.  L'herbe 
pousse  mieux  et  les  mauvaises  herbes  qui  viennent  en  grand  nombre  dans  une  nouvelle 
pelouse  sont  tenues  en  échec.  Après  la  première  saison,  la  plupart  des  mauvaises 
herbes  disparaîtront,  mais  si  des  pissenlits  ou  des  plantins  faisaient  leur  apparition, 
il  faudrait  les  couper  avec  uue  bêchette  ou  les  arracher  par  la  racine.  C'est  le  seul 
:  de  les  détruire.  Toutes  les  autres  mauvaises  herbes,  à  quelques  exceptions 
près,  pnl  des  racines  moins  persistantes  et  ne  peuvent  résister  à  une  ou  deux  coupes  à 
la  tondeuse.  On  peut,  pour  les  quelques  premières  fois,  se  servir  d'une  bonne  faux 
bien  aiguisée  pour  couper  la  pelouse,  mais  une  tondeuse  en  bon  état  donne  de  très  bons 
résultats  et  n'arrache  pas  l'herbe  par  la  racine,  à  moins  qu'elle  ne  soit  en  très  mauvais 
état. 

ARROSAGE  ET  TRAITEMENT  GENERAL. 

S'il  était  nécessaire  d'arroser  la  pelouse,  il  faut  bien  la  tromper  à  chaque  opéra- 
tion. C'est  une  mauvaise  coutume  que  de  donner  des  arrosages  légers,  car  l'eau  ne 
pénètre  pas  assez  profondément  dans  le  sol  pour  arriver  jusqu'aux  racines  et  loin  de 
faire  du  bien  à  la  pelouse,  elle  cause  la  formation  d'une  croûte  à  la  surface  qui  est 
fatale  à  la  végétation.  En  outre,  à  cause  de  la  loi  de  capillarité,  il  se  perd  beaucoup 
plus  d'eau  par  évaporation  le  jour  suivant, qu'on  n'en  a  ajouté  par  l'arrosage. 

Les  nouvelles  pelouses  et  même  les  pelouses  bien  établies  gagnent  toujours  à  être 
bien  roulées  au  printemps.  S'il  y  avait  des  trous  dans  la  pelouse  on  les  remplit  à  ce 
moment  en  ajoutant  du  bon  terreau.  L'herbe  pousse  rapidement  à  travers  de  ce  ter- 
reau. On  enlève  au  râteau,  aux  premières  journées  du  printemps,  les  feuilles  et  autres 
déchets  qui  se  sont  accumulés  sur  la  pelouse  pendant  l'année.  Un  bon  râtelage  fera 
également  du  bien  à  l'herbe. 

Un  autre  point  dont  il  est  bon  de  se  souvenir  c'est  que,  si  l'on  retarde  à  tondre  la 
pelouse  au  printemps,  on  aura  beaucoup  plus  de  difficultés  à  faire  la  première  coupe 
et  parfois  on  abîmera  l'herbe.  11  faut  donc  préparer  la  tondeuse  pendant  l'hiver  et 
commencer  à  s'en  servir  dès  que  l'herbe  est  verte  au  printemps. 

En  sus  des  demandes  concernant  la  confection  et  l'entretien  des  pelouse--  ordinaires, 
la  ferme  reçoit  souvent  des  questions  sur  les  points  suivants: — 

MEILLEURES    HERBES    POUR    ENDROITS    OMBRAGÉS. 

Dans  tous  les  cas  il  est  bon  de  semer  un  peu  de  graine  de  pâturin  des  prés,  recom- 
mandé pour  les  pelouses  ordinaires  ou  du  pâturin  comprimé  (Poa  compressa)  ainsi 
que  la  fétuque  à  feuille  diverses  (Festuca  heteropliylla) ,  le  pâturin  à  tige  rude  (Poa 
trivialis).     L'une  ou  l'autre  de  ces  dernières  avec  l'un  des  pâturins  fera  un  bon  mé- 

■  pour  les  endroits  ombragés  où  la  terre  est  humide  et  portée  à  être  froide. 
L'agrostidè  rouge  est  également  une  bonne  herbe  pour  terrains  humides. 

Dans  les  endroits  ombragés  où  la  terre  est  plus  sèche,  le  mélange  suivant  con- 
viendra   peut-être   mieux:    pâturin    des    prés    ou    pâturin    comprimé    avec    la    crételle 
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(Cynosurus  cristaius)  ou  le  pâturin  des  bois  (Poa  memoralis).     La  fétuque  rouge  et 
la  fétuque  ovine  viennent  également  bien  sur  les  sols  secs. 

Si  l'on  désire  obtenir  des  effets  immédiats  il  sera  nécessaire  d'ajouter  au  mélange 
dont  on  se  sert,  l'une  des  herbes  à  germination  rapide,  tels  que  le  ray-grass  anglais, 
la  fléole  des  prés  (mil)  ou  le  pâturin  annuel  (Poa  annua). 

MAUVA1SLS    HERBES    DANS    LES    PELOUSES. 

Nous  avons  essayé  bien  des  genres  de  pulvérisation  pour  détruire  les  mauvaises 
herbes  dans  les  pelouses,  qu'elles  sont  ton  urs  disposées  à  envahir.  Cette  question 
a  déjà  été  traitée  par  un  autre  service  de  la  ferme,  et  la  seule  diose  qu'il  soit  néces- 
saire de  dire  ici,  c'est  que  les  deux  mauvaises  herbes  déjà  mentionnées,  les  pissenlits 
et  les  plantins,  qui  abondent  très  souvent  dans  les  pelouses,  détient  presque  toutes  les 
méthodes  d'extirpation  en  dehors  de  celle  que  l'on  recommande  généralement,  savoir, 
l'arrachage  à  la  main  ou  à  la  béchette.  Parmi  les  mélanges  à  pulvérisation,  certaines 
personnes  ont  trouvé  que  le  sulfate  de  fer  donne  de  bons  résultats.  On  a  constaté 
dans  une  expérience  qu'une  solution  de  vingt-cinq  pour  cent  de  sulfate  de  fer  appliqué 
six  fois,  à  intervalles  de  deux  semaines,  a  détruit  tous  les  pissenlits,  mais  sans  affecter 
les  plantins.  La  superficie  pulvérisée  ne  portait  aucun  pissenlit  le  printemps  suivant 
et  sa  couleur  était  plus  verte.  Elle  offrait  un  contraste  marqué  par  comparaison  aux 
superficies  avoisinantes  où  les  pissenlits  poussent  en  grande  abondance. 

D'autres  mauvaises  herbes  parfois  gênantes  dans  les  pelouses  sont  la  Véronique 
à  feuilles  de  thym  (Veronica  serphyllfolia),  la  pilosèle  oreille  de  souris  (Hieracium 
pUosella),  et  parfois  une  des  graminées  fourragères,  telle  que  la  fétuque  ovine  (Fes- 
tuca  ovina). 

FLEURS  FAVORITES  DE  BELLES  COULEURS  ET  FACILES  A  CULTIVER, 

CULTURE    DES    BULBES    EN    PLEIN    AIR. 

Parmi  les  nombreux  groupes  de  fleurs  qui  se  distinguent  les  uns  des  autres,  par 
leur  végétation  ou  leur  saison  de  la  floraison,  il  n'en  est  aucun  qui  ait  été  soumis  ai 
un  essai  plus  complet  à  Ottawa  que  ce  groupe  de  plantes  de  printemps  que  l'on  appelle 
bulbes.  Soit  que  l'on  ait  cherché  les  meilleures  variétés  pour  la  culture  en  plates? 
bandes,  la  meilleure  combinaison  de  couleurs  ou  les  meilleures  méthodes  de  culture, 
le  nombre  et  l'étendue  des  essais  ont  été  considérables  et  ont  duré  presque  vingt-cinq 

La  liste  de  ces  fleurs,  de  culture  facile  et  de  merveilleux  coloris,  s'est  beaucoup 
enrichie  pendant  cette  période.  De  toutes  les  nouvelles  variétés,  aucune  peut-être  n'est 
plus  remarquable  et  n'attire  autant  d'attention  que  les  magnifiques  tulipes  Darwin, 
d'origine  récente. 

Pendant  bien  dos  années,  les  anciens  types  de  bulbes  ont  occupé  des  -positions  per- 
manentes  dans  les  pelouses  do  la  ferme  expérimentale  centrale.  Cependant,  en  ces  der- 
niers temps,  les  tulipes  Darwin  à  cause  de  leur  couleur,  de  leur  hauteur  et  de  la  beauté 
de  leur  forme,  ont  dominé  la  situation  dans  la  dernière  p.irtie  du  mois  de  mai.  L'ad- 
dition  de  cette  variété  a  permis  d'allonger  considérablement  la  saison  de  floraison  dis 
tulipe-.  Les  expériences  actuellement  en  cours  et  qui  sont  une  suite  des  travaux  du 
même  genre  entrepris  en  ces  dernières  années  ont  pour  but  d'obtenir  des  données  sur 
les  questions  suivantes:  la  rusticité  <]i^  bulbes,  la  longueur  de  In  floraison,  le  coup  d'oeil, 
leur  utilité  comme  plantes  de  bordure,  quand  elles  restent  plusieurs  années  au  même 
endroit,  le  traitement  (Té-té,  etc. 

ne  l'on  considère  tous  les  mérites  de  ce  groupe  de  (leurs  (pli  se  cultivent  par 
centaines  de  millier-  nu  Canada,  par  millions  aux  Etats-Unis,  et  dizaines  de  millions 
en  Europe,  il  ne  faut  pas  s'étonner  si  la  ferme  expérimentale  centrale  a  plusieurs 
milliers   de   ces   bulbes  de   bien   des  couleurs  différentes.     A   l'automne   on   plante   ces 
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bulbes  qui  donnent  au  printemps  un  des  plus  beaux  étalagée  de  couleurs  qu'il  soit 
possible  de  créer.     Tous  les  ans,  Les  divers  types  de  bulbes  sont  de  plus  en  plus  recher- 
chés au  Canada  e1  l'on  reçoit  souvent  à  la  ferme  centrale  des  demandes  <!<•  rena 
ments  sur  leur  culture. 

lue  l'on  mentionne  le  mol  "bulbe",  de  suite  se  présentent  à  l'imagination 
des  masses  d<  tulipes  de  couleurs  gaies,  en  plates-bandes  et  en  bordures,  et  des  groupes 
des  narcisses  blancs  et  dorés  sur  les  pelouses  et  dans  les  bois.  11  n'y  a  peut-être  pas 
do  fleurs  qui  durent  aussi  longtemps  que  les  tulipes  ou  qui  on1  une  couleur  aussi  écla- 
pendant  Tannée  florale.  Après  l'hiver  long  et  morne,  l'apparition  de  leur-  ricin  a 
couleurs  donne  à  l'amateur  de  Heurs  un  plaisir  rarement  égalé  par  celui  que  donnent 

les  autres  belles  Heurs  venant  à  la  fin  de  la  saison. 

De  cinquante  à  soixante  genres  différents  de  plantes  rentrent  dans  la  catégorie 
des  bulbes,  niais  sur  ee  nombre  les  tulipes  et  les  narcisses  viennent   premier  et  deux- 
ième, tandis  que  les  lis,  les  crocus,  les  perce-neige  et  les  glaieuls  suivent  d'à 
Les  jacinthes,  freesias,  blue-bell  et  glory-of-the-snow  sont  bien  accueillies  tous  les  ans 
en  dignes  compagnes  de  ces  fleurs  favorites. 

CULTURE   FACILE. 

Quelques-unes  de  nés  plus  belles  fleurs  se  trouvent  parmi  ces  plantes  bulbeuses;  ce 
fait  n'est  pas  ignoré  même  du  novice  dans  Part  de  la  floriculture.  il  est  encourageant 
pour  l'amateur  de  savoir  que  la  plupart  des  bulbes  sont  de  culture  facile.  En  effet, 
lorsque  Ton  achète  une  bonne  variété  de  bulbes  on  obtient  presque  toujours  une  bonne 
plante.  La  grosseur  et  la  qualité  de  la  fleur  sont  réglées  par  la  grosseur  et  la  qualité 
du  bulbe,  et  la  seule  chose  que  l'amateur  ait  à  faire  est  de  mettre  ce  bulbe  dans  un 
milieu  où  il  puisse  développer  les  fleurs  qu'il  renferme.  Tous  les  soins  du  monde 
n'ajouteront  pas  plus  d'épis  à  une  jacinthe  ou  de  fleurs  à  un  dafïodil  qu'il  ne  s'en  est 
formé  lorsque  les  bulbes  poussaient  l'année  précédente  en  Hollande.  La  Hollande  est 
le  pays  ou  la  plupart  de  ces  bulbes  sont  cultivés  et  c'est  pourquoi  on  les  appelle  "bulbes 
de  Hollande  ". 

EXIGENCES  DES  BULBES. 

Etant  donné  un  bon  bulbe,  que  faut-il  faire  pour  en  tirer  une  bonne  plante  \ 
exigences  en  ce  qui  concerne  le  sol,  l'humidité  et  le  fumier  sont  des  plus  simples. 

D'abord,  quant  au  sol,  tous  les  bulbes  viennent  généralement  mieux  sur  un  sol  à 
travers  lequel  l'eau  passe  avec  une  facilité  raisonnable;  en  d'autres  termes,  le  sol  ne 
doit  pas  rester  trempé  car  les  plantes  seraient  suffoquées.  Si  le  sol  est  saturé  d'eau,  il 
faut  le  drainer  et  y  ajouter  du  sable  et  du  fumier  grossier. 

Deuxièmt  ment,  la  plupart  des  bulbes  exigent  beaucoup  d'eau  et  l'on  ne  redoute 
guère  l'excès  sous  ce  rapport  quand  la  terre  a  une  texture  convenable.  Ceci  est  parti- 
culièrement vrai  de  la  période  qui  précède  la  floraison.  Si  le  sol  a  une  texture  conve- 
nable, l'eau  qui  passe  à  travers  laisse  des  canaux  par  lesquels  l'air  arrive  aux  racines 
et  c'est  pour  cette  raison  que  le  sol  doit  être  bien  drainé  et  non  pas  saturé  d'eau. 

Troisièmement,  le  fumier.  Il  est  bon  de  donner  un  avertissement  sous  ce  rapport. 
Les  bulbes  ne  doivent  pas  avoir  de  fumier  du  tout,  à  moins  qu'ils  ne  soient  plantés  dans 
une  bordure  où  ils  doivent  rester  plusieurs  années.  Dans  tous  les  cas,  lorsque  Ton  met 
le  fumier,  il  faut  le  mettre  en  tranchées  et  ne  jamais  le  laisser  venir  en  contact  avec 
les  bulbes.  C'est  une  bonne  habitude  que  d'appliquer  le  fumier  un  an  auparavant, 
afin  qu'il  se  mélange  parfaitement  au  sol  et  qu'il  soit  presque  entièrement  décomposé. 

ÉPOQUE    DE    LA    PLANTATION. 

La  plupart  des  bulbes  qui  fleurissent  au  printemps  doivent  être  plantés  en  automne. 
Dans  les  endroits  où  le  sol  ne  gèle  que  très  tard  la  plantation  peut  se  continuer  jusqu'en 
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novembre,  mais  plus  les  plantes  sont  plantées  de  bonne  heure,  plus  les  bulbes  ont  le 
temps  de  développer  leurs  racines  en  automne  et  par  conséquent  on  peut 'compter  au 
printemps  avoir  des  fleurs  plus  grosses  et  meilleures. 

i  COMMENT    PLANTER. 

La  méthode  la  plus  simple  pour  planter  dans  une  plate-bande  où  les  bulbes  doivent 
venir  en  ordre  régulier,  à  égales  distances,  est  de  prendre  un  long  morceau  de  bois  ou 
un  morceau  de  corde  et  de  marquer  la  plate-bande  de  la  façon  suivante: — 

Si  les  bulbes  doivent  être  plantés  à  six  pouces  d'écartement,  on  se  procure  deux 
petits  morceaux  de  bois  de  six  pouces  de  longueur  et  une  corde  de  plusieurs  verges  de 
longueur.  Il  faut  deux  personnes,  chacune  prenant  un  des  morceaux  de  bois  et  un 
bout  de  la  corde.  Elles  se  placent  alors  chacune  d'un  côté  opposé  de  la  plate-bande  et 
tirent  la  corde  à  travers  la  plate-bande  plusieurs  fois  comme  s'il  fallait  la  scier.  Elles 
déplacent  alors  les  petits  bâtons  sur  une  distance  de  six  pouces  et  répètent  l'opération 
avec  la  corde.  Lorsque  la  plate-bande  est  terminée  d'un  côté,  il  faut  la  marquer  des 
deux  autres  côtés.  On  arrive  très  facilement  et  très  exactement  à  marquer  une  plate- 
bande  de  cette  façon.  On  place  alors  les  bulbes  aux  endroits  où  les  lignes  se  rencon- 
trent, c'est-à-dire  à  l'angle  des  carrés  de  six  pouces.     On  les  plante  avec  une  truelle. 

L'espacement  à  donner  aux  bulbes  varie  suivant  leur  grosseur  et  la  variété.  Les 
tulipes  de  bonne  dimension  doivent  être  plantées  à  six  pouces,  d'écartement;  les  nar- 
cisses de  4  à  9  pouces.  Les  bulbes  d'autres  types  et  d'autres  variétés  varient  beaucoup 
au  point  de  vue  de  leur  grosseur  et  de  la  possibilité  de  se  multiplier  dans  les  plates- 
bandes.  Les  anémones,  crocus  et  bulbes  plus  petites  doivent  être  plantés  de  deux 
pouces  et  demi  à  quatre  p  mces  d'écartement.  Les  lis  de  4  à  9  pouces,  suivant  la  variété. 
Certains  lis  comme  les  Superbum  et  Elegans  grossissent  très  rapidement  et  doivent 
être  enlevés,  sectionnés  et  replantés  après  quelques  années. 

Une  autre  manière  de  planter  les  bulbes  est  d'enlever  la  terre  d'une  partie  de  la 
couche  à  la  profondeur  voulue  et  de  mettre  les  bulbes  en  place  et  en  les  mettant  en  place 
on  les  pousse  légèrement  dans  le  sol.  On  remet  alors  au  sol  la  terre  que  l'on  a  enlevée. 
Cette  méthode  demande  quelques  soins,  car  si  l'on  remet  le  sol  en  place  négligemment, 
on  peut  déplacer  les  bulbes.  Elle  a  ses  avantages,  cependant,  car  tous  les  bulbes  sont 
plantés  à  une  profondeur  égale,  et  si  la  terre  est  très  lourde  on  peut  beaucoup  l'amé- 
liorer en  plaçant  une  mince  couche  de  sable  immédiatement  sous  les  bulbes. 

PROFONDEUR  DE  LA  PLANTATION. 

La  profondeur  à  laquelle  presque  tous  les  types  de  bulbes  doivent  être  plantés  est 
réglée  jusqu'à  un  certain  point  par  le  type  du  sol. 

Le  meilleur  conseil  que  l'on  peut  donner  à  cet  égard  est  de  dire  qu'en  général  un 
bulbe  doit  être  planté  à  une  profondeur  moyenne  variant  de  3  à  4  fois  son  diamètre. 
Ainsi,  dans  un  bon  terreau  de  jardin,  une  tulipe  de  1:}  à  1£  pouce  doit  être  plantée  à 
environ  quatre  ou  cinq  pouces  et  demi  de  profondeur.  Si  la  terre  était  très  forte, 
quatre  pouces  vaudraient  encore  mieux,  mais  dan-;  un  sol  plus  léger,  cinq  seraient  une 
meilleure  profondeur. 

Nous  donnons  ici  les  profondeurs  moyennes: — 
Anémones,  environ  2  pouces. 
Crocus,  environ  2  à  2£  pouces. 
Glaïeuls,  environ  3  à  4  pouces. 
Perce-neige,  environ  2  à  2h  pouces, 
[ris  bulbeux,  environ  2  à  3  pouces. 
Tulipes,  environ  4  à  5  pouces. 
Jacinthes,  environ  5  à  6  pouces. 
Narcisses,  4  à  6  pouces. 
Lis,  environ  3  à  7  pouces. 
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NTous  ne  parlons  pas  ici  de  la  plantation  des  bulbes  en  pots  on  en  bols;    cV 
buj<  t  un  peu  différent. 

Cependant,  Le  procédé  esl  également  simple  et  les  deux  points  les  plus  Importants 
sont  ceux  qui  se  rapportent  au  déracinage  des  bulbes  et  à  l'arrachage.  La  culture  le 
bulbes  dans  la  maison  Be  résume  en  quelques  mots.  On  Les  plante  dan-  un  boI  poreux, 
dès  qu'on  les  reçoit,  on  arrose  soigneusement  et  sans  excès;  on  tient  les  plant 
irai-  plusieurs  mois  ailn  d'obtenir  un  bon  développement  des  racines;  une  température 
d'environ  1<>  degrés  F.  est  La  meilleure;  en  forçant  les  plantes  à  fleurir,  on  amène 
d'abord  les  pots  à  une  température  d'environ  50  degrés  F.,  et  plus  tard  jusqu'à  70  degrés 
V.  On  leur  donne  du  soleil  en  abondance,  on  les  tient  bien  arrosées  tandis  qu'elles 
développent  leurs  tiges  et  leurs  Heurs. 

VARIÉTÉS. 

Le  nombre  de  variétés  et  de  typés  de  bulbes  du  genre  des  tulipes,  jacinthes  et  nar- 
cisses est  si  considérable  que  le  novice  peut  en  être  perplexe.     Le  meilleur  moyen 
de  se  procurer  chaque  printemps  le  catalogue  du  marchand  et  de  marquer  quelques-unes 
des  variétés  favorites.     On  prend  ce  catalogue  et  on  visite  les  parcs  publics  ou  les  mai- 
sons de  nos  amis  qui  cultivent  les  bulbes  et  on  marque  ceux  qui  nous  plaisent  le  plus. 

Nous  donnons  ici  quelques-unes  des  variétés  qui  ont  bien  réussi   à  la  ferme,  en 
bordures  et  en  plates-bandes: — 

TULIPES  HÂTIVES  (en  fleurs  pendant  la  première  moitié  de  mai). 


Nom. 


Couleur  et  remarques. 


Albion 

Artus 

Chrysolora 

Cottage  Maid 

Duchesse  de  Parma 

Joost  van  Vondel 

Joost  van  Vondel  White 

Keizerskroon 

Mon  Trésor 

Prince  of  Austria 

Vermilion  Brilliant 


Blanc. 

Ecarlate. 

Jaune  d'or. 

Blanc,  bordé  de  rose. 

Orange  ou  terra-cotta  avec  bordure  jaune. 

Rouge  cerise  et  blanc,  très  fin. 

Blanc  pur,  très  fin. 

Rouge  vif,  avec  riche  bordure  jaune. 

Beau  jaune  d'or. 

Beau  vermillon  orange  à  parfum  doux. 

Brillant  vermillon. 


Tulipes  doubles  hâtives   (en  fleurs  au  milieu  de  mai) 


Couronne  d'Or 

Iniperator  Rubrorum 

Jaune  foncé. 
Vif  ecarlate. 

Murillo 

Rose,  fin. 

Tulipes  Darwin  (en  fleurs  à  la  dernière  moitié  de  mai.) 


Clara  Butt 

Farncombe  Sanders 

Gretchen 

Pride  of  Haarlem. . 


Couleur,  fleur  de  pommier. 
Ecarlate  et  brillant. 
Rose  délicat. 
Rose  carm.'n,  grosse  fleur. 
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Tulipes  tardives  (floraison  en  mai)  (en  fleurs  dans  la  dernière  partie  du  mai.) 


La  Merveille 

Rouge  orange,  grosse  fleur,  à  parfum  odorant. 

Picotée  Maiden's  Blush 

Blanche  à  marge  rose. 

Sunset 

Rouge  d'or. 

Rouge  crème  et  carmin. 

Isabella 

Outre  ces  variétés  régulières  de  tulipes  qui  ont  donné  de  très  bons  résultats  ces 
années  dernières,  la  ferme  centrale  a  essayé  un  grand  nombre  des  variétés  les  plus 
nouvelles  de  narcisses,  tulipes,  anémones,  etc.  En  ces  deux  dernières  années,  les 
variétés  les  plus  nouvelles  de  tulipes  Darwin  ont  donné  de  grands  espoirs.  Quelques- 
unes  sont  très  attrayantes;  ce  sont  de  très  belles  fleurs  en  bordure  ou  comme  fleurs 
coupées.     Nous  en  reparlerons  dans  un  rapport  suivant  ou  dans  un  bulletin. 

QUELQUES   CONSEILS. 

Bien  entendu  même  dans  une  culture  aussi  simple  que  celles  des  bulbes,  il  arrive 
que  l'on  fasse  des  erreurs.  Ces  erreurs  sont  plus  souvent  causées  par  le  manque  d'at- 
tention que  par  le  manque  de  renseignements.  Les  conseils  suivants  mettront  1  ama- 
teur sur  ses  gardes.  Ils  couvrent  toutes  les  phases  importantes,  à  partir  du  moment 
où  l'on  fait  la  commande  des  bulbes  jusqu'à  la  préparation  des  plates-bandes  pour 
Tannée  suivante. 

1.  Commande  des  bulbes. — Commandez  toujours  de  bonne  heure,  autant  que  pos- 
sible en  été.  Payez  un  prix  raisonnable  et  procurez-vous  des  bulbes  de  bonne  qualité. 
Vous  aurez  de  belles  fleurs. 

2.  Quand  planter. — Une  bonne  règle  est  de  planter  dès  que  l'on  se  procure  les 
bulbes  de  printemps  qui  souffrent  d'être  plantés  trop  tôt  l'automne  précédent.  Octobre 
est  un  bon  mois. 

3.  Où  planter. — Plantez  les  tulipes  hâtives  en  plates-bandes  ou  en  bordures.  C'est 
en  bordure  qu'il  vaut  mieux  planter  les  tulipes  Darwin,  groupées  en  masses  irrégu- 
lières, elles  font  des  effets  remarquables  de  couleur.  Elles  se  maintiendront  plusieurs 
années  sans  être  déplacées.  Les  tulipes  et  les  narcisses  préfèrent  les  endroits  enso- 
leillés mais  les  narcisses  et  les  daffodils  viennent  mieux  dans  les  parties  de  la  bordure 
où  le  sol  est  plus  riche.     Drainez  tous  les  endroits  très  humides. 

4.  Engraissement  du  sol. — On  ne  saurait  donner  trop  d'attention  à  l'engraisse- 
ment du  sol  pour  les  bulbes.  Nous  avons  vu  qu'il  est  rarement  nécessaire  d'appliquer 
des  engrais  quelconques  aux  sols  de  jardin  de  qualité  ordinaire.  Lorsque  les  bulbes 
sont  plantés  en  bordures  dans  lesquelles  ils  doivent  rester  plusieurs  années,  il  est  bon 
de  met  Ire  en  tranchée,  la  saison  précédente,  du  bon  fumier  d'établie.  Le  fumier  qui 
vient  directement  en  contact  avec  les  bulbes  cause  des  pourritures,  maladies  fongueuses, 
etc.  De  tous  les  engrais  chimiques,  ce  sont  le  superphosphate  et  les  os  moulus  qui 
sont  les  meilleurs,  surtout  pour  les  terreaux  qui  doivent  être  employés  en  pots. 

5.  Protection  contre  les  gelées. — Dès  que  la  terre  est  gelée  à  une  profondeur  de 
quelques  pouces,  on  applique  un  léger  paillis  de  fumier  ou  de  paille  qui  fait  du  bien 
aux  bulbes  en  aidanl  à  retenir  la  neige.  11  ne  faut  pas  se  servir  de  fumier  lourd  ou 
de  feuilles  mouillé'-,  car  tous  deux  privent  trop  les  bulbes  d'air  au  printemps  et  en 
automne.  L'air  el  le  drainage  sont  essentiels  au  bon  développement-  des  racines. 
Enlever  le  paillis  dès  que  la  terre  commence  à  dégeler  au  printemps. 

6.  Arrosage  an  pri n te  inps. — Il  peut  être  nécessaire  d'arroser  les  bulbes  et  notam- 
ment les  daffodils  par  un  printemps  sec.  Appliquer  une  grosse  quantité  d'eau  en  une 
ou  deux  fois  plutôt  qu'un  peu  d'eau  à  intervalles  fréquents. 
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7.  Couleurs  et  hauteurs.— -On  \  rer  un  in  b  de 

couleurs  el  de  types  différents.  Il  vaut  mieux  ne  pas  chercher  à  obtenir  des  en?< 
couleurs  la  première  année  tant  que  le  producteur  ne  connaît  pas  les  habitude 
ditl'éi'i  uts  types. 

I.<     tulipes  hâtives  poussent  généralemenl  à  un  pied  de  hauteur.     Des  espèo 

dives   OU,   connue   on    les   appelle    parfois,    les    tulipes   (pli    lleurissnif    en    mai,    pou 

environ  à  la  même  hauteur,  à  L'exception  de  quelques-unes  d'entre  -lies  qui  «  1 1<  ■]-. 
un  développement  de  deux  pieds.     La  tulipe  Darwin,  la  plus  tardive  el   ta  plus  belle 
des  Heurs  de  ce  type,  est  généralement  plus  grande,  elle  pousse  jusqu'à  deux  piede  et 
demi   de  hauteur.     Elle  offre  de   nombreuses  espèces   variées,   à   tons   et    à   couleurs 
Buperbes. 

Les  narcisses  sont  généralement  jaunes,  dans  un  ton  de  cette  ci  iileur,  ou  blancs. 
Cultivés  dans  de  bonnes  conditions  ils  atteignent  généralement  une  hauteur  moyenne 
d'environ  douze  pouces. 

Les  tulipes  et  les  narcisses  conviennent  très  bien  comme  fleurs  coupé<  ■     tulipes 

Darwin  durent  d'une  semaine  à  dix  jours,  comme  les  rieurs  coupée-  dans   la  maison. 


ARBRES  ET  ARBRISSEAUX. 

Le  Canada  possède  un  nombre  considérable  de  beaux  arbres  et  arbrisseaux  qui 
embellissent  de  grandes  parties  du  pays.  Mais  il  n'en  est  pas  moins  vrai  (pic  de  vastes 
superficies  de  notre  pays  méritent  qu'on  leur  applique  cette  expression  sinistre  "  plaine 
dénudée".  Une  tâche  éminemment  utile  est  de  répandre  dans  ces  superficies  quelques- 
uns  des  beaux  arbres  indigènes  ou  exotiques.  Il  est  utile  également  de  les  faire  mieux 
connaître  autour  des  demeures  et  dans  les  jardins  des  parties  plus  favorisées  du  pays. 

En  chiffres  ronds,  près  de  quatre  mille  variétés  d'arbres  et  d'arbrisseaux  d'orne- 
m<  î.t  ont  été  essayées  dans  l'arboretum  et  sur  les  terrains  d'ornement  de  la  ferme  cen- 
trale, à  Ottawa.  Si  beaucoup  de  ceux-ci  ne  sont  pas  assez  rustiques  pour  mériter  d'être 
recommandés  généralement,  un  grand  nombre  cependant  se  sont  montrés  utiles  et  ont 
un  bel  aspect.  Nous  avons  choisi  parmi  ce  nombre  ceux  qui  composent  la  liste  sui- 
vante que  nous  recommandons  pour  certains  objets.  On  nous  demande  souvent  dos 
renseignements  sur  ce  sujet  à  la  ferme. 

POURQUOI  PLANTER   DES  ARBRES  ET  ARBRISSEAUX   D'ORNEMENT. 

Un  bel  arbre  est  l'une  des  plus  belles  œuvres  de  Dieu. 

Les  arbres  autour  de  la  maison  fournissent  un  ombrage  agréable  et  leur  transpira- 
tion modère  la  température  par  les  jours  chauds. 

Ils  forment  un  contraste  heureux  avec  les  lignes  architecturales  de  la  maison  et 
lui  ajoutent  souvent  un  charme  indéfinissable. 

Us  brisent  la  force  du  vent  pendant  les  tempêtes  et  protègent  souvent  les  maisons. 

Les  arbrisseaux  groupés  en  masses  pittoresques  peuvent  servir  à  cacher  les  bâti- 
ment d'aspect  désagréable  ou  à  améliorer  l'aspect  de  lignes  frontières. 

Les  arbres  sont  des  ornements  qui  durent  longtemps  et  qui,  sans  beaucoup  de  soins, 
arrivent  à  un  état  de  parfaite  harmonie  avec  leurs  milieux. 

Les  arbrisseaux  sont  très  beaux  et  souvent  odorants  lorsqu'ils  sont  en  fleurs,  leur 
feuillage  est  propre  et  séduisant  et  leurs  fruits  servent  souvent  de  nourriture  aux 
oiseaux  en  hiver. 

Le  coût  d^un  arbre  ou  d'un  arbrisseau,  réparti  sur  les  longues  année-  de  son  exis- 
tence pendant  lesquelles  il  charme  nos  sens  et  nous  fait  aimer  le  beau,  est  souvent 
moindre  que  le  coût  d'un  seul  repas. 

Pour  apprécier  tout  le  bienfait  des  arbres  il  faudrait  évaluer  les  influences  subtiles 
qui  élèvent  notre  âme  au-dessus  des  préoccupations  matérielles  et  la  conduisent  à  son 
Créateur. 
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BONS  ARBRES  DE  RUE  OU  D'AVENUE. 

Orme  américain  (American  Elm,  Ulmus  .americana). — Le  meilleur  des  grands 
arbres  rustiques  à  feuille  large  et  à  développement  rapide  pour  les  rues  et  les  avenues 

larges. 

Tilleul  ou  bois  blanc  (Basswood  or  Linden  Tilia  americana  ou  Tilia  Platyphyl- 
los). — Le  tilleul  d'Amérique  et  les  variétés  européennes  aux  feuilles  larges,  sont  des 
arbres  utiles  pour  les  avenues  et  les  rues. 

Erable  dur  ou  à  sucre  (Maple,  Sugar  or  Rpck  Maple,  Acer  saccharum) . — Un  des 
arbres  les  plus  connus,  les  plus  recherchés  et  les  plus  utiles  pour  la  plantation  en  rues. 

Erable  de  Norvège  (Maple  Norway,  Acer  platanoides). — Cet  arbre  ne  devient  pas 
aussi  gros  que  l'érable  à  sucre,  mais  il  forme  un  arbre  symétrique,  à  tête  ronde,  rustique, 
d'aspect  agréable. 

Chêne  rouge  ou  écarlate  (Oak,  Red  or  Scarlet,  Quercus  rubra  and  coccinea). — Ces 
chênes,  quoique  de  développement  un  peu  plus  lent,  font  de  bons  arbres  pour  les  ave- 
nues et  les  rues.     Les  espèces  rouge  et  écarlate  sont  les  meilleures. 

AUTRES  ARBRES  POUR  LES  VOIES  PUBLIQUES. 

Frêne  vert  (Green  ash,  Fraxinus  pennsylvania  lance  olota  viridis). 

Erable  rouge  (Red  Maple,  Acer  rubrum). 

Chêne  des  marais  {Quercus  palustris,  Pin  oak). 

Peuplier  du  Canada  ou  de  la  Caroline  (Carolina  poplar,  Populus  deltoïdes). 

Ginkgo  ou  arbre  aux  quarante  écus  (Maiden-hair  tree,  Ghinkgo  biloba). 

Sycomore  (Sycamore,  Platanus  occidentalis  and  orientalis). 

Frêne  blanc  (White  Ash,  Fraxinus  americana). 

BONS   ARBRES   D'OMBRAGE   OU   D'ORNEMENT   AUTOUR  DE   LA   MAISON. 

Erable  de  Norvège  à  feuilles  pourpres  (Purple-leaved  Norway  Maple). — Produit 
de  belles  feuilles  pourpres  au  printemps  et  en  été. 

Erable  d'argent  à  feuilles  laciniées  (Wier's  Cut-leaved  Silver  Maple.) — Un  très  bel 
arbre  pleureur. 

Catalpa  de  l'ouest  du  Japon  (Western  ou  Japanese  Catalpa). — Grosses  et  belles 
feuilles  et  fleurs  attrayantes. 

Arbre  concombre  (Cucumber  tree). — Feuilles  larges  et  grosses  et  fruits  curieux. 

Caféier  du  Kentucky  (Kentuclcy  Coffe  Tree.) — Arbre  d'aspect  rugueux,  à  belles 
feuilles. 

Mélèze  d'Amérique  (American  Larch  ou  Tamarack). — Gracieux  et  attrayant,  agréa- 
ble couleur  verte. 

Sorbier  des  montagnes  (Rowan  Tree  ou  Mounlmn  Asli). — Remarquable  pour  ses 
beaux  fruits  et  jolies  feuilles. 

Saule  à  feuilles  de  laurier  (Laurel-leaved  Willow). — Bel  arbre  à  feuilles  luisantes. 

BONS  ARBRES  POUR  BRISK-YKNTS. 

Epinette  de  Norvège  (Norway  Spruce). — Arbre  à  pousse  rapide. 

Epinette  blanche  (Wldte  Spruce). — Arbre  très  compact. 
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Pin  d'Autriche  (Austrian  Pine).~  -Arbre  compact  et  vigoureux. 

Pin  d'Ecosse  (Scotch  Pine)% — Fait  une  pousse  rapide. 

Saule  à  feuilles  de  laurier  (Laurel-leaved  Wilh )w). —Grand  arbre  en  forme  de 
buisson,  à  feuillage  serré. 

Liard  ou  peuplier  de  La  Caroline  (Carolina  poplar  ou  CcitonwoooV). — Arbre  I    I 

loppement  Le  plus  rapide  de  tous. 

Plaine  à  Giguère  ou  érable  du  Manitoba  (Manitoba  Maple). — Pousse  rapide,  Les 
branches  basses  B'étendent  jusqu'à  terre. 

Arbre  à  pois  de  la  Sibérie  (Caragana  arborescens) . — Petit  arbre  ou  arbrisseau  très 
rustique,  à  fortes  branches. 

QUELQUES   BONS   ARBRES    À    FEUILLES    PERSISTANTES    POUR    PLANTER    ISOLÉMENT. 

Epinette  blanche  (White  Spruce). — Plusieurs  plantés  ensemble  font  un  beau 
groupe. 

Epinette  de  Norvège  (Norway  Spruce). — Les  arbres  isolés  avec  leurs  branches 
tombantes  ont  un  très  bel  effet. 

Epinette  bleue  des  montagnes  Rocheuses  (Rochy  Mountain  Blue  Spruce.) — L'épi - 
nete  bleue  de  Koster  est  la  meilleure.  Cet  arbre,  à  toutes  les  phases  de  sa  pousse, 
exerce  une  attraction  merveilleuse. 

Cèdre  pyramidal  {Pyramidal  Arbor-Vital  ou  Cedar). — Cet  arbre  prend  de  lui- 
même,  sans  taille,  la  forme  d'une  haute  pyramide  ou  d'une  colonne. 

Thuya  doré  de  Douglas  (Douglass  Golden  Arbor-Vitœ  ou  Cedar). — Cette  variété 
est  remarquable  à  cause  de  sa  couleur,  vert  éclatant,  teinté  d'or, 

Thuya  globuleux  (Globe  Shaped  Arbor-Viœ). — La  forme  naturelle  de  cet  arbre  est 
globuleuse,  il  produit  un  bon  effet  quand  il  est  bien  entouré. 

ARBRES   NON   RECOMMANDES   QUOIQUE    SOUVENT    PLANTÉS. 

Marronnier  d'Inde  (Horse  Chesnut). — .Sujet  à  une  maladie  fongueuse  en  ces  der- 
nières années. 

Bouleau  blanc  aux  feuilles  laciniées  (Cut-leaved  Whibe  Birch). — Un  bel  arbre, 
exposé  à  être  attaqué  par  un  insecte  perceur  qui  lui  cause  des  blessures  fatales. 

Erable  d'argent  (Silver  Maple). — Sujet  à  être  fortement  endommagé  par  les  vents 
à  cause  de  son  bois  mou  et  cassant. 

Locuste  noir  ou  jaune  (Black  ou  Yelleow  Locust). — Sujet  aux  attaques  d'un 
insecte  perceur  qui  lui  est  fatal. 


LISTE  DES  MEILLEURS  ARBRISSEAUX  D'ORNEMENT  CLASSES  D'APRES 

LA  SAISON  DE  FLORAISON. 

La  plupart  des  arbrisseaux  qui  suivent  paraissent  mieux  lorsqu'ils  sont  plantés  en 
groupes  dans  une  bordure  d'arbrisseaux  ou  en  masse  d'arbrisseaux.  Cependant,  beau- 
coup d'entre  eux,  plantés  isolément,  paraissent  tout  aussi  bien  que  ceux  qui  sont  recom- 
mandés spécialement  pour  la  plantation  isolée. 
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ARBRISSEAUX  DE  FLORAISON  HATIVE  AU  PRINTEMPS. 

Mézérêon  commun  (Daphne  Mezereum) . 

Cognassier  du  Japon  (Pyrus  (cydonia)  japonica). 

Camélée  (Daphne  Cneorum). 

Forsythie  intermédiaire  (Forsythia  inùermedia.) 

Lilas  (Syringa  vulgaris,  espèces  nommées). 

Spirée  (Spirœa  àrguta.) 

Gadellier  doré  ou  du  Missouri  (Ribes  aureum). 

ARBRISSEAUX  FLEURISSANT  AU   PRINTEMPS  ET  AU  COMMENCEMENT  DE  L'ÉTÉ. 

Cytise,  diverses  couleurs  (Cytisus,  plusieurs  variétés). 

Caragan  ou  arbre  à  pois  de  la  Sibérie  (Caragana  frutescens). 

Chèvrefeuille  de  Tartarie,  plusieurs  variétés  (Lonicera  tartarica). 

Chèvrefeuille  nain  (Lonicera  Albertiï). 

Rose  du  Japon  ou  rose  rugueuse  (Rosa  rugosa). 

Seringat  (PliiladelpJtus,  plusieurs  variétés). 

Spirée  de  Van  Houtte  (Spiroea  Van  Houttei). 

Viorne  obier  (Viburnum  Opulus  stérile). 

Weigela  (Diervilla  hybrida  Eva  Rablihe). 

ARBRISSEAUX   FLEURISSANT   EN  ÉTÉ   ET   AU   COMMENCEMENT   DE   L'AUTOMNE. 

Spirée  à  feuilles  de  frêne  (Spiroea  sorbifolia). 
Spirée  naine  (Spiroea  japonica,  Anthoney  Waterer). 
Baguenaudier  (Colutea  arborescens) . 
Robinier  pseudo-acacia  (Robinia  hispida). 
Potentille  frutescente  (Potentilla  fruticosa). 
Mille-pertuis  (Hypericum  Kalmianum). 
Clèthre  à  feuilles  d'aulne  (Clethera  alnifolia). 
Hydrangelle  (Hydrangea  arborescens  grandiflora). 
Sumac  fustet  (Rhus  Cotinus). 
Lespédèze  (Lespedeza  bicolor). 

MEILLEURS   ARBRISSEAUX   À   FEUILLAGE    COLORE. 

Seringat  odorant  (PliUadelphus  coronarius  aureis). 
Sureau  doré  (Sambucus  nigra  aureis). 
Sept  écorces  doré  (Neillia  opulifolia  aurea). 
Ptélé  doré  (Ptelea  trifoliata  aurea). 
Epine-vinette  pourpré  (Berberis  vulgaris  purpurea). 
Cornouiller  panaché  (Cornus  alba  variegata). 
Weigela  panaché  (Diervilla  rosea  variegata). 

MEILLEURS  ARBRISSEAUX  À  FRUIT  TRES  ATTRAYANT. 

Epine-vinette  du  Japon  (Berberis  Thunbergii). 

Fusain  (Euonymus,  plusieurs  variétés). 

Chèvrefeuilles  de  Tartarie  et  grimpantes  (Lonicera,  plusieurs  variétés). 

Epine-vinette  ;i   feuilles  épineuses  (Berberis  (Mahonia)  A  (juif (■lium). 

Nerprun  bourdaine  (Rhamus  Frangula). 

Symphorine  ;i  grappes  (Sumph oricarpus  racemosus). 

Viorne  obier  au  pimbina  (Viburnum  Opulus). 

Viorne  molle  (Viburnum  molle). 

Lyciet  vulgaire  eu  jasminoïde  (Lycium  barbarum). 
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Epi  typique  de  Early  Adanis  (Dent)  n°  1,  et  de  Malakoff  (sucré)  n°  4.     Les  numéros  2  et  3  sont  de* 
types  d'épis  croisés  représentant  des  formes  de  Xénia  tachetées. 


Sélection  de  la  graine  de  tomates.     Une  méthode. 
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Cornouiller  à  rameaux  rouges  (Cornus  alba  sibiricà). 
Cornouiller  à  rameaux  pourpres  (Cornus  stolonifera). 

aouiller  à  rameaux  jaunes  {Cornus  stolonifera  flaviramea). 
Saule  à  rameaux  rouges  (Salix  vitellina  Britzensis), 
Saule  à  rameaux  jaunes  (Salix  vitellina  aurea). 

Saule  à  rameaux   Meus   (Sali.r   vihUinu  glatira). 

LLEURS  ARBRISSEAUX   POUR  LA   PLANTATION   INDIVIDUELLE. 

Oadellier  doré. —  Fleurs  jaunes  au  commencement  du  printemps. 

Chèvrefeuille  de  Tartarie. — Fleurs  roses  en  mai  et  an  commencement  de  juin. 

Bçse  du  Japon. — Fleurs  blanches  ou  roses  en  juin. 

I  :l'is,  variétés  nommées. — Couleurs  variant  de  lavande  à  pourpre  fon< 

Spirée  de   Van  Houtte. — Fleurs  blanches  en  juin,  un  bel  arbrisseau. 

Robinier  pseudo-acacia. —  Fleurs  roses  en  juin,  très  attrayant. 

Seringat. — Les  variétés  à  grandes  fleurs  présentent  un  beau  coup  d'oeil. 

Sumac  fustet. — Unique  et  tout  à  fait  attrayant. 

Hydrangea  paniculata. — I/hydrangeïle  bien  connue. 

Viburnum  lantana. — Viorne  mancienne,  aspect  très  frappant. 

MEILLEURS  PETITS  ARBRES   POUR  LA  PLANTATION   INDIVIDUELLE. 

Arbre  à  pois  de  la  .Sibérie. — Fleurs  jaunes  de  même  forme  que  celles  du  pois. 

Lilas  du  Japon. — De  belles  panicules  blanches  au  commencement  de  juillet. 

Pommier  de  Sibérie. — Très  bel  aspect  au  printemps. 

Catalpa  de  l'ouest. — Très  rugueux  et  attrayant. 

Olivier  de  Russie. — Feuillage  argenté,  arbre  à  pousse  rapide. 

Erable  Ginnala. — Très  belles  feuilles,  rouge  brillant  en  automne. 

Aubépine  ergot-de-coq. — Belles  fleurs  et  bon  feuillage. 

MEILLEURS   ARBRISSEAUX   ET   PETITS    ARBRES    À   FEUILLES    PERSISTANTES    POUR    LA    PLANTATION 

INDIVIDUELLE. 

Cyprès  du  Japon  (en  bruyère)  (Cupressus  (Retinospora)  çricoides). 

Cprès  du  Japon  (en  fils)   (Cupressus  (Retinospora)  filifera). 

Cyprès  du  Japon  (en  plume)   (Cupressus  (Retinospora  )  plumosa). 

Cyprès  du  Japon  (en  plume  dorée)   (Cupressus  (Retinospora)  plumosa  aurea). 

(iénévrier  d'Irlande  (Juniperus  communis  fastigiata). 

Genévrier  sabine  (Juniperus  horizontalis) ,  (Sabina). 

Genévrier  sabine  panaché  (Juniper  .Sabina  varie  gâta). 

Pin  nain  des  montagnes  (Pinus  montanus  Mughus). 

If  du  Japon  (Taxus  cuspidata). 

Thuya  d'Ellwanger   (Thuya  occidentalis  Ellwangeriana). 

Thuya  de  Ilovey  (Thuya  occidentalis  Hoveyi). 

Thuya  de  Ware  (Thuya  occidentalis  Wareana). 

PLANTES  GRIMPANTES, 

Chèvrefeuilles  (Lonicera,  plusieurs  variétés). 

Célastre  grimpant  (Celastrus  scandens)  et  (C.  articulât  us). 

Lyciet  d'Europe  (Lycium  europacum). 

Vigne-vierge  (Ampélopsis). 

Aristoloche  siphon  ou  pipe  de  tabac  (Aristolachia  Sipho). 

Clématites  indigènes  et  à  grandes  fleurs. 
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CULTURE  AMELIORANTE  DES  PLANTES. 


Par  A.  J.  Logsdail,  B.S.A.,  adjoint. 

Les  opérations  auxquelles  la  culture  améliorante  des  plantes  a  donné  lieu  en  1913 
rentrent  dans  trois  catégories  principales,  savoir,  pomologie,  culture  des  légumes  et 
floriculture.  Ces  catégories  peuvent  elles-mêmes  se  diviser  encore  sous  les  titres  sui- 
vants:   poursuite  des  expériences  déjà  entreprises  et  nouvelles  expériences. 

POMMES. 

Nous  avons  commencé  nos  travaux  de  culture  améliorante  sur  les  pommes  au  début 
du  printemps;  nous  avons  d'abord  fait  choix  de  parents  convenables  pour  l'hybridation 
dès  que  les  arbres  sont  entrés  en  rapport.  Une  série  de  croisements  a  ensuite  été 
effectuée;  les  variétés  employées  étaient  les  suivantes:  Baldwin,  R.  I.  Greening,  Gra- 
venstein,  Northern  Spy,  Macintosh  Red,  Wealthy,  Scott  Winter,  Glenton  et  Bingo. 
Les  deux  dernières  variétés  sont  des  semis  de  la  Northern  Spy  et  elles  se  sont  montrées 
très  avantageuses  comme  pommes  nouvelles. 

Le  but  que  l'on  se  propose  en  faisant  ces  croisements  est  le  suivant:  obtenir  un 
pommier  précoce,  très  productif,  qui  commencerait  à  porter  des  fruits  aussi  tôt  que  le 
Wealthy  et  que  le  Wagener  et  qui  donnerait  des  pommes  fermes,  de  bonne  garde  et  de 
bonne  qualité.  Les  conditions  climatôriques  n'ont  pas  été  très  favorables  pendant  la^ 
saison  de  floraison,  néanmoins  ces  croisements  ont  donné  un  certain  nombre  de  fruits, 
et  des  pépins  ont  été  semés  pour  germination  au  printemps. 

Nous  donnons  ici  une  liste  de  croisements  faits  sur  les  variétés  de  pommes. 

18-11— Baldwin,  F.  X  Gravenstein,  M. 
18-12— R.  I.  Greening,  F.  X  Gravenstein,  M. 
18-13— Northern  Spy,  F.  X  Gravenstein,  M. 
18-15— Wealthy,  F.  X  Macintosh  Red,  M 
18.16— Scott  Winter,  F.  X  Baldwin,  M. 
18-19— Glenton,  F.  X  Wealthy,  M. 
18-20— Bingo,  F.  X  Wealthy,  M. 

(N.B.) — La  lettre  F  signifie  le  parent  femelle,  c'est-à-dire  l'arbre  sur  lequel  le 
fruit  a  été  produit,  et  M,  le  parent  mâle,  l'arbre  d'où  on  a  tiré  le  pollen.) 

Le  verger  qui  renferme  quelques  centaines  de  pommiers  de  semis  déjà  en  rapport, 
les  uns  pour  la  première  fois,  a  donné  un  assez  fort  pourcentage  de  fruits  avantageux. 
L'enregistrement  des  qualités  et  des  caractéristiques  de  ces  fruits  de  semis  est  un  tra- 
vail considérable  et  dont  M.  Macoun  s'occupe  principalement  lui-même. 

POIRES. 

En  ce  qui  concerne  les  poires,  plusieurs  croisements  ont  été  faits  entre  nos  varié- 
tés tendres,  telles  que  les  Clapp's  Favourite,  Clairgeau,  Sheldbn  et  Kieffer,  et  les  varié- 
tés plus  rustiques  et  résistantes  à  la  brûlure,  mais  de  qualité  très  inférieure,  d'origine 
telles  que  les   Kurskaya,  Zuckerbim  et  Lemon.       Nous  nous  étions  procuré  le 
pollen  dans  1'  du  district  du  Niagara  et  les  croisements  ont  été  effectués  sur 

Lee  arbres  rustiques  dans  les  vergers  de  la  tenue  expérimentale.     Nous  nous  sommes 
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procurés  un  a  rtain  nombre  de  fruité  dont  noua  avons  semé  Les  pépins  comme  pour 
Les  pommes. 

Nous  donnons  ici  une  Liste  des  croisements  effectués  aur  Les  poires: — 

L6-17  — Lemon  Pear,  F.  X  Clapp's  Favorite,  M. 
16-18       Kurskaya,  F,  X   Kieffer,  M. 
(.6- 18a     Kurskaya,  F.  X  Clapp's  Favorite,  M 
L6«19  — Zuckerbirn,  F.  X  Clapp's  Favourite,  M. 
1<;  -M   -  Olairgeau,  F.  X   Kurskaya,  M. 

L6«22  — Clapp's    Favoujite,    F.    X    Ivurskaya,   M. 

Nous  avons  l'ait  une  expérience  pour  savoir  pendant  combien  de  temps  on  peut  se 
procurer  <lu  pollen  do  poirier,  en  hiver  et  le  conserver  pour  L'hybridation  Le  printemps 
suivant.  Dans  ce  but  nous  avens  coupé,  au  commencement  de  février,  des  branches 
des  variétés  Kurskaya,  Lemon  et  Zuckerbirn  et  de  nouveau  au  milieu  de  mars.  Ces 
branches  ont  été  placées  dans  de  l'eau  et  à  la  chaleur.  Coupées  en  février,  elles  ont 
fleuri  vers  Le  1  mars;  celles  qui  avaient  été  coupées  le  L5  mars  ont  fleuri  le  '.)  avril. 
Nous  avens  recueilli  le  pollen  de  ces  fleurs,  nous  l'avons  fait  parfaitement  sécher  et 
mis  dans  des  flacons  de  srerre.  Ces  croisements  ont  été  faits  le  9  mai  avec  le  pollen 
qui  avait  été  obtenu  en  mars  précédent. 

16-11 — Kurskaya,  F.  X  Zuckerbirn,  M.  (18  fruits  sans  pépins). 
16-12 — Kur-1  --va,  F.  X  Lemon  Pear,  M.  (21  fruits;  43  pépins). 
16- 13 — Lei         Pear,  F.  X  Kurskaya,  M.  (Aucun  fruit). 

Les  croisement  suivants  ont  été  faits  avec  du  pollen  que  l'on  s'était  procuré  en 
avril  de  l'année  précédente: — 

16-15 — Kurskaya,  F.  X  Zuckerbirn,  M.  (10  fruits,  pas  de  pépins  entièrement 

développés). 
16  -16— Zuckerbirn,  F.  X  Kurskaya,  M.  (12  fruits  contenant  21  pépins  entiè- 
rement développés). 

Ces  faits  semblent  indiquer  que  le  pollen  de  la  poire  Lemon  et  Zuckerbirn  (qui 
ont  produit  des  fruits  normaux  mais  sans  pépins)  manquait  de  vitalité  sexuelle,  mais 
il  y  en  avait  assez  cependant  pour  provoquer  un  élargissement  pseudo-sexuel  du  torus 
ou  des  tissus  du  réceptacle. 

Le  pollen  du  Kurskaya  qui  avait  été  gardé  pendant  un  mois  et  qui  avait  été  obtenu 
dans  des  conditions  artificielles  semblables,  avait  produit  des  fruits  et  des  pépins. 
Le  pollen  de  la  poire  à  sucre  ou  Zuckerbirn  a  produit  des  fruits  dans  les  deux  cas, 
mais  dans  aucun  cas  le  fruit  n'a  développé  de  pépins. 

Il  peut  être  d'intérêt  scientifique  de  savoir  que  dans  les  croisements  faits  avec  la 
variété  Kurskaya  comme  mère,  tous  les  arbres  sur  lesquels  on  a  opéré  ont  donné  des 
fruits,  mais  nous  n'avons  réussi  à  obtenir  des  pépins  que  dans  le  croisement  Kurskaya 
X  Clapp's  Favourite. 

Les  moyens  que  nous  avons  employés  pour  nous  procurer  du  pollen  empêchaient 
toute  possibilité  de  contamination.  Les  fleurs  employées  pour  l'hybridation  étaient 
recouvertes  de  sacs  avant  qu'elles  soient  ouvertes  et  immédiatement  avant  l'ouverture 
on  les  émasculait  et  on  leur  remettait  leurs  sacs.  Il  semble,  d'après  les  résultats  pré- 
cédents, que  le  pollen  de  la  poire  Lemon  qui  avait  près  de  huit  semaines  et  qui  avait 
été  obtenu  sur  les  branches  d'un  arbre  dormant,  forcé  dans  des  conditions  artificielles, 
a  produit  des  fruits  qui  contiennent  des  pépins. 

PRUNES. 

Un  grand  nombre  de  pruniers  de  semis  du  type  Americana  ont  commencé  à  rap- 
porter et  nous  avons  pris  des  notes  l'année  dernière  sur  la  qualité  des  fruits  de  plus 
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de  deux  cents  de  ces  jeunes  arbres.  Plusieurs  des  semis  de  Caro,  Gloria,  Brackett 
sont  très  avantageux  et  nous  les  multiplions  en  quantité  limitée  afin  d'avoir  des 
sujets  à  distribuer  si  leur  qualité  se  maintient  pendant  les  trois  ou  quatre  années 
suivantes. 

Nous  avons  fait  plusieurs  croisements  sur  les  pruniers  mais  nous  n'avons  ob- 
tenu que  trois  fruits  qui  ne  sont  pas  arrivés  à  maturité. 

KAISINS. 

En  ce  qui  concerne  les  raisins  nous  avons  obtenu  une  quantité  de  semence  en 
l'automne  de  1912,  des  variétés  Moore's  Early,  Oampbeli's  Early,  Concord,  Worden. 
Vergennes,  Brighton,  Champion,  Niagara,  Salem  et  Daisy.  La  moitié  de  cette  se- 
mence avait  été  semée  en  automne,  le  reste  le  printemps  suivant.  La  semence  semée 
en  automne  a  germé  de  façon  très  satisfaisante  mais  le  reste  a  donné  de  mauvais 
résultats.  Ces  semis  seront  cultivés  pendant  une  autre  saison  en  rangs  de  pépinières 
et  plantés  permanemment  dans  le  vignoble.  On  se  propose  autant  que  possible  d'ob- 
tenir des  raisins  fermes,  mangeables,  précoces,  que  l'on  puisse  cultiver  même  dans 
une  région  aussi  reculée  au  nord  que  la  vallée  de  l'Ottawa,  avec  une  chance  raison- 
nable de  succès. 

Les  variétés  de  raisins  que  nous  venons  de  mentionner  viennent  de  deux  souches 
différentes,  les  Vinifera  et  Labrusca.  Les  cinq  variétés  suivantes  sont  considérées 
comme  étant  d'origine  Labrusca  pure,  savoir:  Moore's  Early,  Concord,  Worden, 
Vergennes  et  Champion,  tandis  que  les  variétés  OampbelPs  Early,  Brighton,  Niagara, 
Salem  et  Daisy  sont  des  hybrides,  d'origine  Labrusca  et  Vinifera.  Nous  croyons 
que  par  la  culture  améliorante  on  pourrait  tirer  des  semis  de  ces  raisins  d'origine 
directement  hybride  des  espèces  avantageuses;  ces  semis  se  divisent  en  séries  dé- 
forme très  distincte  dFoù  nous  espérons  pouvoir  obtenir  un  ou  deux  raisins  de  gran- 
de valeur.  Nous  cultivons  les  semis  d'origine  Labrusca  parce  que  nous  croyons  que 
la  souche  qui  a  produit  les  variétés  commerciales  de  l'excellence  des  Concord,  Wor- 
den et  Moore's  Early  peut  encore  produire  de  meilleurs  raisins. 

LEGUMES. 

Les  opérations  sur  les  légumes  se  sont  bornées  principalement  à  choisir  et  à  iso- 
ler les  espèces  les  plus  précoces  de  maïs  sucré  MalakofT  et  de  tomate  Earliana,  tout 
en  tenant  compte  de  la  productivité,  de  l'uniformité  et  de  la  résistance  aux  maladies. 

Pendant  l'été  de  1912,  nous  avons  soigneusement  enregistré  les  mérites  des  di- 
de  tomates  Earliana  et  de  maïs  Malakoff  cultivées  sur  la  ferme  expé- 
rimentale. En  3913  nous  avons  choisi  les  meilleures  de  ces  espèces  et  nous  les  avons 
plantées  isolément  pour  connaître  leurs  avantages  individuels. 

TOMATES. 

Nous  avons  fait  plusieurs  croisements  sur  les  meilleures  des  espèces  d'Earliana 
à  la  ferme  centrale  avec  les  espèces  les  plus  précoces  des  variétés  Chalk's  Jewel, 
Bonny  Best,  Dwarf  Stone  et  Success,  dans  l'espoir  d'obtenir  une  tomate  précoce, 
quoique  ferme  et  charnue. 

Nous  avons  récolté  la  graine  de  ces  croisements  et  ces  travaux  seront  continués 
la  Baison  prochaine. 

Il  faut  «lire  que  si  certaines  des  espèces  améliorées  ri'onl  pas  donné  d'aussi  bons 
résultats  que  les  qualités  des  parents  donnaient  à  espérer,  la   majorité,  c'est-à-dire 

de  soixante-dix  pour  cent,  accusent  une  amélioration  sur  l'espèce-souche,  à  des 
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La  production  des  divers*     e  pèces   sélectionnées  à  des  périodee  définies  pendant 
la  Baison  «le  fructification  est  consignée  au   tableau  Buivant.     <  L  telles  que 

23.11,  23-12,  23*13  e1  23*14  se  composent  de  gTaine  sélectionnée  bui  plueieurs  | 
provenanl   de-  chaque  e&pèce  particulière  en    L912.     D'autre  part    l<  I  llA 

et  23-11B  «ut  été  cultivées  «le  ^'mnin^  provenani  «If  deux  plantes  particulièrement 
bonnes,  choisies  parmi  la  moyenne  de  23*11;  ainsi  donc,  en  comparant  la  production 
de  23'HA   avec  celle  de  23*11,  nous  avons  pu  savoir  sï  ci  iction  particulière 

périeure  aux  e-prcrs  originales  parmi  lesquelles  elle  a  été  choisie.) 

La  première  cueillette  a  été  faite  le  6  août,  la  dernière  le  4  septembre.     Cette 
expéri»  ace  a  été  faite  Bur  u.ne  assez  grande  é<  belle  car  nous  voulons  avoir  dos  don- 

assez  exactes.  La  progéniture  de  chaque  piaule  sélectionnée  avait  été  plantée 
sur  un  centième  d'acre  et  la  progéniture  de  Pespèce  a  été  plantée  sur  un  trentième 
d'acre.  Par  exemple  il  y  avait  un  centième  d'acre  de  la  progéniture  de  chacune  des 
espèces  13A,  13B,  13C  et  loi),  et  un  trentième  de  la  progéniture  e  L3. 


Numéro  de  la  sous-variété. 

Produf.  pondant 

les  2  premières 

semaines  de 

la  récolte. 

Production   pendant 

les  2  semaines 

suivantes  de 

la  ré'  olte. 

Production 

totale 
le  premier 

mois. 

Améliorai  ion 

OU   perle. 

2311A 

Liv. 

6 
6 
8 
5 

10 

8 

13 

13 

13 

9 
14 
14 
14 
13 

10 
18 
25 
14 
17 

14 
15 
20 
21 
14 

18 
17 
17 
14 
18 

17 
15 
12 
16 
13 

Liv. 

165 
122 
111 
141 

147 
134 
129 
135 
108 

134 
149 
124 
129 
152 

142 
176 
13S 
126 
120 

122 
121 
106 
114 
103 

106 
113 
125 
134 
120 

115 
144 
118 
109 

114 

Liv. 

171 
128 
119 
146 

157 
142 
142 
148 
121 

143 
163 
138 
143 
165 

152 
194 
163 
140 
137 

136 
136 
126 
135 
119 

124 
130 
142 
148 
138 

132 
157 
130 
125 

127 

+ 

23-  11H 

23- lie 

2311D 

23- 11...» 

2312A 

23-1213 

23-12C 

+ 

2312D 

2312 \.. 

23  13A 

+ 

23-13B..                  

23- 130 

2313D 

+ 

23  13 

2314A 

+ 

+ 

2314B 

23- 140 

4- 

2314D 

+ 

23-14 

2315A 

+ 

2315B 

23- 150 

4- 

+ 

23-15D 

2315 

23-16A 

2316B 

23-16C 

+ 

23-16D 

2316 

+ 

23-17A 

+ 

2317B 

+ 

23-17C 

+ 

23-17 

Nous  avons  conservé  une  certaine  quantité  de  graines  de  tomates  pour  les  distri- 
buer aux  investigateurs.  Elles  provenaient  de  no-  précoces  et  nous  les  rec<  De- 
mandons pour  ces  districts  du  nord  où  la  saison  est  courte.  Cette  espèce  a  été  déve- 
loppée expressément  dans  le  but  de  fournir  une  forte  proportion  de  la  récolte  totale 
dans  les  trois  premières  semaines  de  la  production.  Cette  variété  ne  produit  pas 
autant  que  certaines  autres,  telles  que  les  Success,  Bonny  Best  ou  Chalk's  Jewel,  mais 
dans  les  districts  exposés  aux  gelées  hâtives  d'automne,  la  production  de  fruits  mûrs 
donnés  par  ces  espèces  hâtives  d'Earliana,  était  supérieure  à  celle  d'autres  variétés  qui 
sont  plus  généralement  cultivées  dans  les  districts  du  sud.  Disons  ici,  en  ce  qui  con- 
cerne la  culture  de  ces  espèces  hâtives,  que  nous  nous  sommes  procurés  la  graine  sur 
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les  fruits  mûrs  les  plus  précoces,  et  qu'elle  s'accommode  maintenant  assez  bien  des 
conditions  atmosphériques  d'Ottawa.  On  a  constaté  cependant  que  sous  un  change- 
ment de  climat  la  semence  obtenue  à  Ottawa  ne  vient  pas  aussi  bien  la  première  saison 
que  la  semence  provenant  de  ces  plantes  dans  la  localité  où  la  graine  a  été  envoyée  en 
premier  lieu  et  où  elle  avait  été  cultivée  la  deuxième  saison.  Pour  expliquer  ce  fait  il 
faut  dire  que,  parmi  les  plantes  provenant  de  cette  semence  dans  une  nouvelle  localité, 
celles  qui  mûrissent  sont  les  mieux  adaptées  aux  nouvelles  conditions  climatériques 
dans  lesquelles  elles  se  trouvent,  et  comme  elles  produisent  une  récolte  ce  sont  celles 
que  nous  avons  choisie  pour  la  production  de  la  graine.  De  cette  façon  on  élimine 
les  plantes  qui  lie  conviennent  pas  à  la  localité  en  question  et  les  résultats  obtenus  en 
ces  derniers  temps  accusent  des  progrès  sensibles  par  comparaison  à  ceux  que  nous 
obtenions  autrefois.  ^ 

Ces  progrès  étant  généralement  admis,  les  grands  producteurs  de  tomates  feront 
bien  d'essayer  plusieurs  variétés  jusqu'à  ce  qu'ils  en  aient  trouvé  de  meilleures  et  tout 
en  faisant  ceci  ils  devraient  conserver  leur  propre  graine.  De  même,  devant  ces  faits, 
tous  les  expérimentateurs,  qui  essaient  les  espèces  hâtives  fournies  par  la  ferme  expé- 
rimentale d'Ottawa,  sont  priés  de  faire  rapport  de  la  qualité  de  la  récolte  provenant  de 
la  graine  qu'ils  ont  obtenue  et  de  conserver  la  graine  de  la  récolte  pour  cultiver  une 
deuxième  année.  Je  crois  que  lé  nombre  de  ceux  qui  gardent  leurs  semences  serait 
beaucoup  plus  considérable  s'ils  connaissaient  les  avantages  qu'il  y  a  à  le  faire. 

En  ce  qui  concerne  la  conservation  de  la  graine  de  tomate,  les  faits  suivants  peu- 
vent être  utiles  à  ceux  qui  désirent  récolter  leurs  propres  graines: — 

1.  Choisir  des  fruits  précoces,  lisses,  de  grosseur  moyenne  et  les  conserver  jusqu'à 
ce  qu'ils  soient  tout  à  fait  mûrs. 

2.  Couper  le  fruit  en  deux  et  exprimer  la  pulpe  qui  renferme  les  graines  dans  un 
récipient  comme  un  bocal  de  verre,  ajouter  environ  un  tiers  du  volume  d'eau,  le  laisser 
dans  une  chambre  chaude  et  noire  jusqu'à  ce  qu'il  donne  des  signes  de  fermentation 
(c'est-à-dire  environ  pendant  deux  jours). 

3.  Verser  la  pulpe  sur  un  tamis  de  fils  de  fer  (ce  tamis  se  compose  de  fils  de  fer  fin, 
douze  mailles  au  pouce,  ou  de  qualité  ordinaire  de  grillage  employé  pour  les  portes). 

4.  Laver  la  pulpe  immédiatement  avec  de  l'eau,  jusqu'à  ce  que  toutes  les  graines 
soient  passées  par  le  grillage. 

5.  Laisser  la  graine  sécher  sur  le  grillage  (pas  au  soleil). 

G.  Quand  la  graine  est  parfaitement  sèche,  la  mettre  dans  un  sac  en  toile  ou  en 
papier  et  la  conserver  avec  soin  dans  un  endroit  où  les  souris  ne  peuvent  l'atteindre. 

Explication  de  la  photographie. — 1,  2,  3  et  4  sont  des  auges  sur  lesquelles  on  lave 
la  graine,  la  pulpe  et  l'eau  tombant  dans  les  tinettes  au-dessous.  Sur  les  auges  2  et  3 
on  voit  des  grillages  en  mailles  de  un  douzième  de  pouce  avec  la  graine  qui  sèche  sur 
eux.  Sur  l'auge  4  il  y  a  deux  grillages,  le  grillage  supérieur  est  en  mailles  d'un  quart 
de  pouce,  il  sert  à  frotter  la  pulpe  sur  le  grillage  plus  fin  au-dessous.  Le  grillage  supé- 
rieur n'enlève  que  la  peau  et  la  pulpe  dure  des  tomates  tandis  que  celui  du  dessous 
recueille  la  graine.  On  voit  aussi  deux  bocaux  en  verre  à  moitié  remplis  de  pulpe  de 
tomate  et  le  tuyau  employé  pour  les  laver. 

MAÏS. 

Plusieurs  croisements  ont  été  faits  entre  le  blé  d'Inde  sucré  Malakoff  et  le  Early 
Adams  (Dent)  et  le  White  et  Red  Squaws  (Flint)  dans  le  but  de  produire  une  variété 
précoce,  mais  suffisamment  rustique,  qui  puisse  être  cultivée  avec  succès  dans  les 
régions  où  l'été  est  frais,  et  la  saison  courte.  Nous  avons  constaté  par  expérience  que 
certaines  variétés  peuvent  continuer  à  pousser  à  de  basses  températures  qui  nuisent  à 
la  maturation  d'autres  variétés.  Le  blé  d'Inde  Squaw  est  remarquable  pour  cela;  le 
Malakoff  exige  une  température  plus  élevée.     Il  convient  de  dire,  pour  expliquer  ce  fait, 
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dans  les  parties  pins  au  sud  et  plus  chaudes,  Le  maïs  WalakoS  mûrit  presque  en 

même  temps  que  Le  Squaw,  mais  dans  Les  < litions  climatériquee  de  La  prairie,  le 

aw  est  souvent  prêl  à  être  récolté  avant  que  le  Malakoff  approche  de  La  mal 
:  pour  cela  que  qous  avons  t'ait,  de  nombreux  croisements  de  ces  variétés  et  nous 
nous  sommes  procurés  une  quantité  de  cette  semence  hybride  pour  la  Berner  L'année 

prochaine  et    taire  .le   nouvelles  sélections. 

Dans  la  photographie  ci-dessus,  Les  épis  «1"  maïs  marqués  1.  2  et  '■'>  ont  été  prî 
des  plants  de  White  Early  Adams  (un  maïs  Dent)  qui  avaient  été  croisés  avec  Le  pollen 

<lu  Malakolï  (un  maïs  sucré  hâtif)  connue  La  montre  L'épi  portant  1.-  n  1.  Le  n  '  1 
n'est  pas  reconnaissable  d'un  épi  pur  de  Early  Adams;  Les  grains  sont  dent,'-  et  -ont 
d'une  couleur  blanche  opaque.     Dans  le  n'  2  les  grains  3ont  semi-transparents,  aauf 

le   dessus  (pii    n'est    !>:is   denté  et  qui  est  d'un   blanc  opaque.      Les  grains   du    n' 

deux  formes  distinctes;  Les  uns  -eut  d'un  Liane  opaque  et  «lentes  connue  les  Early 
Adams  pure;  les  autres  sont  semi-transparents  et  très  ridés  comme  la  graine  pure  du 
Malakoff,  n°  4. 

Nous  avons  cultivé  et  sélectionné,  en  vue  de  la  résistance  à  la  maladie,  plusieurs 
(l^  espèces  hâtives  des  fèves  Challenge  Black  Wax.  Les  espèces  sélectionnées  en  1912 
pour  leur  vigueur  et  leur  résistance  à  la  maladie  se  sont  montrées  supérieures  à  celles 
qui  n'avaient  pas  été  sélectionnées  dans  ce  but. 

FLORICULTURE. 

Nous  avons  cultivé  un  certain  nombre  de  pois  de  senteur,  hybrides,  de  la  deuxième 
génération,  mais  nous  n'avons  pas  obtenu  de  variétés  de  grande  valeur;  cependant  les 
données  enregistrées  fournissent  des  renseignements  de  valeur  sensible.  Un  certain 
nombre  de  géraniums  de  semis,  de  première  et  de  deuxième  génération,  ont  été  culti- 
vés et  nous  nous  sommes  procurés  plusieurs  plantes  d'avenir,  mais  dans  ce  cas  encore 
les  renseignements  sur  la  provenance  de  ces  semis  étaient  très  importants. 

Nous  avons  croisé  des  variétés  de  phlox,  pétunias,  pois  de  senteur  et  aquilegia,  et 
conservé  les  graines  provenant  de  la  majorité  de  ces  croisements.  (Nous  avons  eu 
beaucoup  plus  de  graines  de  pois  de  senteur  la  saison  dernière  que  pendant  la  saison 
de  1912.) 

La  culture  améliorante  des  plantes  offre  de  grandes  occasions  dans  tout  le  champ 
de  l'horticulture.  Il  serait  bien  hardi,  celui-là  qui  voudrait  limiter  les  possibilités 
d'amélioration  de  l'un  de  nos  fruits  commerciaux,  lorsqu'on  compare  ces  fruits  aux 
origines  sauvages  dont  ils  descendent.  Ces  progrès  si  marqués  obtenus  dans  le  passé 
nous  donnent  l'espoir  que  les  travaux  d'amélioration  produiront  encore  des  résultats 
tout  aussi  sensibles. 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DE  L'ILE  DU  PRINCE- 
EDOUARD. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  J.  A.  CLARK,  B.S.A. 

Nous  avons  fait  de  nouveaux  progrès  dans  l'établissement  des  pelouses,  des  terrains 
et  de  la  station  en  général.  Les  visiteurs  qui  viennent  à  la  station  tous  les  ans  sont 
d'accord  à  dire  qu'il  semble  à  peine  possible  que  l'on  puisse  faire  tant  en  si  peu  de 
temps.  L'organisation  de  l'association  florale  de  l'Ile  du  Prince-Edouard  et  le  grand 
succès  obtenu  par  l'exposition  de  fleurs  tenue  à  Charlottetown  les  28  et  29  août  1913, 
sont  une  preuve  toujours  croissante  de  l'intérêt  que  l'on  apporte  à  la  culture  des  fleurs 
et  à  l'embellissement  des  demeures  de  la  province. 

Les  petits  fruits  et  les  légumes  ont  attiré  beaucoup  d'attention,  et  ont  donné  en 
général  des  rendements  très  satisfaisants.  L'année  a  été  mauvaise  pour  les  gros  fruits 
de  la  province,  cependant  de  bons  rendements  ont  été  enregistrés  à  la  station  expéri- 
mentale. 

LA  SAISON. 

L'hiver  de  1912-13  a  été  exceptionnel.  Nous  avons  eu  de  la  neige  en  quantité 
suffisante  pour  permettre  l'emploi  de  voitures  d'hiver  du  12  février  au  15  mars.  La 
première  partie  de  février  a  été  très  froide.  La  terre  qui  n'était  pas  recouverte  de 
neige  a  gelé  jusqu'à  une  grande  profondeur.  Avril  a  été  d'une  douceur  anormale,  la 
température  atteignant  un  maximum  de  78-75°  le  2G.  En  raison  de  cette  circonstance, 
les  arbres  et  l'herbe  étaient  beaucoup  plus  avancés  que  d'habitude  à  cette  époque.  Les 
crocus,  scilles  et  un  arbrisseau  (Daphne  Mezereum)  ont  fleuri.  Le  mois  de  mai  a  été 
frais,  il  est  tombé  de  légères  pluies  en  vingt  jours  différents;  aussi  la  végétation  a-t- 
elle  été  tout  aussi  tardive  que  pendant  la  saison  de  1912,  c'est-à-dire  bien  en  retard  sur 
l'ordinaire.  Ce  temps  humide  convenait  idéalement  à  la  transplantation  et  les  fleurs 
de  printemps,  tulipes  et  narcisses,  sont  restées  longtemps  en  fleurs.  La  température 
de  juin  était  de  trois  degrés  au-dessous  de  la  moyenne.  Des  gelées  blanches  ont  été  cons- 
tatées sur  diverses  parties  de  la  ferme  en  quatre  nuits  différentes,  cependant,  aux  bâti- 
ments de  la  station,  la  température  minimum  a  été  de  33-5°.  Ces  gelées  ont  été  si 
fortes  dans  certaines  parties  de  la  province  que  les  fleurs  des  arbres  fruitiers  ont  été 
fortement  endommagées.  Grâce  aux  ondées  fréquentes  et  à  la  température  modérée, 
juillet  a  été  favorable  à  toutes  les  récoltes.  La  bête  du  Colorado,  ou  mouche  à  patates, 
se  faisait  remarquer  par  son  absence,  mais  les  vers  gris  et  les  vers  des  racines  étaient 
nombreux  et  destructeurs.     La  mouche  rouge  de  la  carotte  était  répandue  de  façon 

générale  dans  la  province,  et  à  quelques  exceptions  près,  a  détruit  la  récolte  de 
carottes.  Le  mois  d'août  a  été  très  favorable  à  la  croissance  et  à  la  maturation  des 
fruits  et  des  légumes.  A  l'exception  de  la  deuxième  semaine  de  septembre  qui  a  été 
humide,  c'était  lin  beau  mois  pour  la  récolte.  Une  légère  gelée  survenue  dans  la  nuit 
du  30  a  détruit  quelques-unes  des  plantes  les  plus  délicates.  Octobre  fut  un  mois  de 
surprises.  Aucune  gelée  n'a  été  enregistrée  à  cette  station,  la  pluie  a  été  excessive  et 
continue,  une  température  moyenne  de  plus  de  55°,  presque  aussi  élevée  qu'en  septem- 
tous  les  records.  Le  total  des  heures  de  soleil  n'a  été  que  la  moitié  de 
la  moyenne  de  certaines  années.  Ces  conditions  ont  permis  une  floraison  merveilleuse 
de  dahlias,  roses  et  œillets  en  automne.  Les  fleurs  annuelles  tardives  et  les  fleurs  viva- 
cee  tardives  sonl  1 1 r -^  bien  venues  également.  Pendant  cette  époque  favorable  la  plu- 
Pi,!  i  des  variétés  <!<■  raisins  ont  mûri.  Le  mois  de  novembre  a  été  très  doux,  et  le  15, 
les  pelou  <  ;   aussi   vertes  qu'au  printemps. 


Plan*  he  M  \ 


Lis  d'eau,  station  expérimentale  de  Charlottetown,  I.P.-E.,  1913. 


Pivoines,  iris  et  arbustes,  Charlottetown,  mai  1913. 
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SUPERFICIE  CONSA<  REE  A  L'HORTICULTURE. 

La  superficie  consacrée  à  l'horticulture  B'est  augmentée  d'un  acre,  ce  qui  fait  un 
total  de  vingt-deux  acre-,  en  comprenant   les  parcelles  boisée  avenues.     Les 

avenues  de  la  station  sont  déjà  une  de  nos  principales  richesses.  L'introduction  d'au- 
tomobiles a  augmenté  leur  popularité.  De  nouvelle^  améliorations  ont  été  faites  aux 
endroits  réservés  pour  les  piques-niques  et  aux  pelouses  et  aux  abords  de  la  station 
qui  font  L'admiration  de  tous. 

GROS  FRUITS. 

POMMES. 

Le  verger  de  pommiers  qui  a  été  planté  en  1910  a  fait  une  pousse  très  satisfaisante. 
Les  pucerons  verts  étaient  très  nombreux  sur  beaucoup  d'arbres.  La  saison  paraissait 
être  très  favorable  aux  insectes  qui  se  sont  montrés  en  grand  nombre  sur  beaucoup 
d'arbres  et  de  plantes  différentes.  Les  jeunes  arbres  n'ont  pas  donné  de  fruits.  Cepen- 
dant la  perte  de  toutes  ces  «-anses  a  été  très  faible.  Soiy-mte-cinq  arbres  qui  venaient 
de  la  ferme  centrale  ont  été  plantés  à  l'ouest  du  verger  de  pommiers.  Nous  avons 
enlevé  un  certain  nombre  d'arbres  dans  le  vieux  verger  pour  faire  de  la  place  pour  les 
haies  et  pour  d'autres  arbres.  Tous  les  arbres  ont  été  soigneusement  pulvérisés  trois 
fois  avec  de  la  chaux  sulfurée.  Nous  avons  ajouté  du  poison  à  la  troisième  pulvérisa- 
tion pour  détruire  le  ver  de  la  pomme.  Les  autres  arbres  du  vieux  verger  nous  ont 
donné  une  bonne  récolte  de  pommes. 

CERISES. 

Les  cerisiers  ont  rapidement  poussé.  Ils  étaient  chargés  de  fleurs  dont  la  plus 
grande  partie  a  été  détruite  par  la  gelée  et  la  récolte  de  fruits  a  été  faible.  La  petite 
quantité  de  ceux  qui  ont  mûri  était  passable. 

PRUNES. 

Les  pruniers  ont  merveilleusement  résisté  aux  maladies,  cette  année,  et  ont  fait 
une  bonne  pousse.  Un  tiers  des  arbres  ont  porté  quelques  fruits,  quelques-uns  ont 
donné  de  trois  à  quatre  livres.  Ce  sont  les  variétés  Lombard,  Monarch  et  Grand  Duke 
qui  ont  le  plus  rapporté. 

poires. 

Les  poiriers  ont  maintenu  leur  avance  sur  les  autres  arbres  fruitiers  qui  avaient 
été  plantés  en  même  temps.  Les  arbres  de  la  variété  Lucrative  ont  été  de  nouveau 
chargés  de  fruits. 

PETITS  FRUITS. 

RAISINS. 

La  température  clémente  d'octobre  a  été  très  favorable  à  la  maturation  des  raisins 
dont  la  récolte  a  été  très  forte.  Les  Winchell  et  Moyer  ont  mûri  vers  le  11  du  mois. 
La  Peabody  a  donné  la  production  moyenne  la  plus  forte;  son  fruit  avait  un  goût 
excellent.  Les  Delaware  et  Golden  Drop  avaient  un  bon  goût  également  et  les  Wilder, 
Worden  et  Lindley  ont  donné  une  bonne  récolte  qui  a  mûri  après  avoir  été  cueillie. 
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GADELLES. 

Les  gadeliers  rouges  et  blancs  ont  été  de  nouveau  chargés  de  fruits.  Parmi  les 
gadelles  rouges  les  Knight's  Large  Red  et  Greenfield  venaient  en  tête;  parmi  les  blan- 
ches les  Kaiser  et  White  Cherry  étaient  premières  au  point  de  vue  de  la  production. 
Toutes  les  gadelles  étaient  de  bonne  qualité.  Un  certain  nombre  de  nouvelles  variétés 
ont  été  plantées.  .  Les  fleurs  des  gadelles  noires  (cassis)  ont  souffert  de  la  gelée  et  la 
récolte  de  cette  sorte  a  été  très  faible.  La  variété  Saunders  était  de  nouveau  en  tête 
de  la  liste  parmi  les  variétés. 

GROSEILLES. 

Jamais  les  groseillers  ne  nous  ont  donné  d'aussi  bons  fruits  depuis  qu'ils  ont  été 
plantés  que  cette  année.  Toutes  les  variétés  ont  bien  rapporté,  mais  les  Keepsake  et 
May  Duke  dépassaient  les  autres  de  beaucoup  cette  saison.  Les  vers  du  groseiller 
étaient  en  grand  nombre  et  ils  ont  exigé  beaucoup  d'attention. 

FRAMBOISES. 

Les  framboises  Black  Cap  qui  ont  été  détruites  par  l'anthracnose  en  1912  ont  été 
arrachées  et  brûlées  et  la  plantation  des  framboises  rouges  et  pourpres  a  été  agrandie. 
La  Loudon  (rouge)  venait  en  tête  de  toutes  les  variétés  de  framboises  cette  année  et  la 
Shaffer  (pourpre)  venait  bonne  deuxième.  Les  Herbert  et  Cuthbert  (rouges)  ont 
donné  d'excellents  fruits  mais  ont  plus  souffert  de  l'hiver  rigoureux  que  la  Loudon. 
La  Golden  Queen  (blanche)  a  donné  des  fruits  pendant  longtemps,  mais  pas  en 
quantité  suffisante  pour  mériter. d'être  classée  avec  les  autres. 

RONCE  LUCRETIA. 

Les  ronces  Lucretia  ont  été  fortement  abîmées  par  l'hiver  et  n'ont  donné  qu'une 
très  faible  quantité  de  fruits. 

MÛRES. 

C'est  la  première  fois  cette  année  depuis  qu'elles  sont  plantées  que  les  mûres  don- 
naient quelque  espoir.  Elles  ont  tant  souffert  de  l'hiver  que  l'on  ne  peut  les  recom- 
mander comme  récolte  sûre. 

FRAISES. 

Les  fraisiers  plantés  en  1911  ont  été  sarclés  et  pulvérisés  au  printemps  de  1913. 
Leur  deuxième  récolte  était  presque  aussi  considérable  que  la  première  de  l'année  der- 
nière. Il  n'y  a  ou  que  <!<'  légers  changements  dans  l'ordre  dp  la  production.  La  Bisel 
dépassait  la  Warfield  par  quelques  boîtes,  puis  venaient  les  Glen  Mary,  Bubach,  Beder- 
wood,  Président  et  Parson's  Beasity  dans  l'ordre  énuméré.  Une  nouvelle  plantation 
faite  en  mai  s'est  superbement  développée  cette  année. 

ARIÎRES   ET    ARBRISSEAUX. 

La  nombreuse  collection  d'arbres  et  d'arbrisseaux  qui  ont  été  plantés  autour  de  la 
station  ont  bien  poussé  et  une  très  forte  proportion  d'eux  ont  été  couverts  de  fleurs 
pendant  la  saison.     Les  nombreuses  variétés  de  spirées  sont  restées  couvertes  de  fleurs 
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presque  tout  L'été.     L'aspect  <le  la  plantation  le  long  <lu  chemin  de  fer  B'est  beaucoup 
amélioré,  les  arbrisseaux  Boni  rest  >a  en  fleura  pendant  plusieurs  mois. 

M  ES. 

Crut,  soixante-dix  parcelles  de  Légumes  ont  été  cultivées  en  L913.  La  température 
b  été,  dans  l'ensemble,  très  favorable  à  la  majorité  d'entre  eux.  La  plupart  <!• 
insectes  ont  fait  leur  ipparition  et  iuelques-una  sont,  relativement  nouveaux.  Le  plus 
destructeur  de  ces  derniers  est  La  m  »uche  rouillée  de  la  carotte  qui  a  été  uombreuse 
dans  tente  La  province.  Les  pulvérisations  à  L'eau  de  tabac  à  partir  du  moment  où  Les 
.jeune-  plantes  étaient  formées  jusqu'au  milieu  de  juillet  a  donné  de  bons  résultats. 
lue  émulsion  de  pétrole  ou  de  savon  d'huile  de  baleine  est  également  recommandée. 
Les  vers  gris  ont  été  tenus  en  échec  par  le  son  empoisonné.  Le  puceron  vert  qui  est 
plus  nombreux  >\u^  jamais  auparavant  a  été  assez  bien  maîtrisé  au  moyen  d'une  émul- 
sion de  pétrole. 

asperges. 

La  plantation  d'asperges  établie  en  1910  s'est  l>ieu  développée  et  a  produit  beaucoup 
plus  que  l'année  précédente. 

BETTERAVES. 

La  variété  Meteor  venait  encore  en  tête  de  la  liste  des  betteraves  de  table  comme 
l'été  dernier.  Les  Early  Dark  Red  Turnip  et  Early  Blood  Red  Turnip  ont  été  prêtes 
les  premières  pour  la  table. 

FÈVES. 

Le  temps  couvert  a  été  favorable  aux  ennemis  des  fèves;  l'antracnose  a  de  nou- 
veau causé  quelques  dégâts.  Pendant  l'automne  très  pluvieux  la  plupart  des  fèves  ont 
été  tuées  par  le  mildiou.  Il  y  a  eu  une  excellente  récolte  de  fèves  vertes  de  bonne 
qualité. 

CHOUX  DE   BRUXELLES. 

La  récolte  de  choux  de  Bruxelles  a  été  très  satisfaisante.  La  variété  cultivée  est 
la  Dwarf  Improved. 

CHOUX. 

Seize  variétés  de  choux  ont  toutes  donné  une  superbe  production.  Les  variétés 
même  les  plus  hâtives  cependant,  étaient  en  retard  cette  saison.  Les  seuls  dégâts 
qu'elles  aient  subis  ont  été  causés  par  la  hernie  du"  navet  qui  a  été  introduite  au 
moyen  du  terreau  de  la  couche  chaude. 

CHOUX-FLEURS. 

Nous  avons  produit  de  très  belles  pommes  de  choux-fleurs.  La  variété  Early 
Snowball  est  la  meilleure. 

CAROTTES. 

Nous  avons  déjà  dit  que  la  récolte  des  carottes  a  presque  manqué,  sauf  ces  parties 
que  nous  avions  pulvérisées  à  l'eau  de  tabac  pour  détruire  la  larve  de  la  mouche  de  la 
carotte.     La  variété  French  Horn  s'est  montrée  la  meilleure. 
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CONCOMBRES. 

Cette  saison  est  la  plus  favorable  que  nous  ayons  eue  pour  les  concombres;  ils 
étaient  prêts  le  23  août  et  quoique  en  partie  détruits  le  30  septembre,  nous  avons  eu 
encore  de  bons  fruits  jusque  vers  la  fin  d'octobre.  La  variété  Cool  et  Crisp  venait 
première,  suivie  de  près  par  la  Peerless  White  Spine.  Ces  deux  espèces  sont  de  beau- 
coup les  plus  productives. 

maïs  (blé  d'inde). 

Le  7  septembre  le  premier  maïs  Early  Malcolm  était  prêt  à  être  consommé.  Le  17 
octobre  nous  avons  récolté  les  variétés  suivantes,  qui  étaient  prêtes  à  ce  moment: 
Early  Malcolm,  Early  Iowa,  Fordhook  Early,  Perkins  Early,  Golden  Bantam  et  Extra 
Early  Adams;  elles  ont  mûri  dans  l'ordre  énuméré.  Celles  qui  ont  mûri  en  moyette 
étaient  les  Black  Mexican  et  Henderson's  Metropolitan.  Aucun  épi  n'a  mûri  complè- 
tement. 

LAITUE. 

Parmi  les  nombreuses  et  excellentes  variétés  de  laitue  cultivées  la  Grand  Rapids 
était  la  meilleure  et  la  plus  satisfaisante. 

OIGNONS. 

Les  oignons  qui  ont  été  semés  de  bonne  heure  sont  très  bien  venus.  La  Large 
Bed  Wethersfield  a  donné  les  meilleurs  rendements.  La  Danvers'  Yellow  Globe  a  pro- 
duit également  de  bons  oignons. 

panais. 
Une  variété,  fo  Hollow  Crown,  a  donné  une  très  forte  récolte  de  bonnes  racines. 

piments. 
Les  piments  ont  été  un  échec;    aucun  fruit  ne  s'est  formé. 

persil. 
La  variété  frisée  double  a  donné  une  abondance  de  feuilles  très  fines. 

pois. 

Douze  variétés  de  pois  de  jardin  ont  été  cultivées;  une  moitié  de  chaque  rangée 
a  été  arrachée  verte  et  l'autre  laissée  à  mûrir.  Les  premières  prêtes  à  être  consommées 
étaient  la  Gradus  et  la  Gregory's  Surprise.  Les  tiges  ont  eu  un  développement  stupé- 
fiant. Les  variétés  naines  se  sont  développées  presque  autant  que  les  variétés  régu- 
lières, et  ces  dernières  ont  poussé  jusqu'à  neuf  pieds  de  hauteur.  Toutes  ont  bien 
mûri.  Ce  sont  les  Stratagem,  Thos.  Laxton,  American  Wonder  et  Gregory's  Surprise 
qui  ont  donné  la  plus  forte  production. 

TOMATES. 

Cette  année  a  été  exceptionnelle  pour  les  tomates.  Dix  variétés  au  moins  ont 
mûri  leurs  fruits.  La  Sparks'  Earliana  (sous-variété  Sunnybrook)  venait  en  tête  avec 
une  production  de  plus  de  1,000  boisseaux  à  l'acre  et  avec  la  plus  grande  proportion  de 
fruits  vendables.  La  Alacrity  2-24-9  avait  une  production  totale  plus  forte,  mais  une 
plus  petite  quantité  «le  fruits  vendables.  Elles  étaient  suivies  de  près  par  le  I.X.L., 
Bonny  Best,  Etennie's  Earliesl  et  Prosperity.  Les  fruits  sont  restés  sur  les  tiges  sans 
être  endommagés  jusqu'au  15  octobre. 
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NAVl   I  S. 

Parmi  les  navets  de  table  cultivés  la  Extra  Early  White  Milan  était  la  meilleure. 

CITRÛI  ILLE8. 


Les  parcelles  de  citrouilles  étaient  une  des  attractions  de  aotre  jardin  cette  année. 
Non  seulement  elles  ont  pris  complètement  possession  de  la  terre  cette  année  mais  elles 
ont  produit  une  récolte  de  plus  de  vingt  tonnes  à  L'acre.  La  Long  Vegetable  Marrow 
vouait  on  tête  avec  une  production  de  27  tonnes  L,500  livres  à  l'acre.  Les  variétés  lo- 
pins recherchées  sont  les  Hubbard  et  Golden  LTubbard. 

POMMES   DE  TERRE. 

Los  parcelles  d'essais  uniformes  de  pommes  de  terre  ont  été  cultivées  en  verger. 
Il  3  avait,  de  chaque  côté  dos  rangées  de  pommiers,  un  rang  témoin.  La  terre  a  porté 
une  culture  l'année  précédente.  On  a  appliqué  environ  quinze  tonnes  de  fumier  Lien 
pourri  à  l'acre,  qui  a  été  incorporé  à  la  terre  une  semaine  avant  la  plantation.  Les 
tubercules  de  semence  ont  été  coupée.-,  en  gros  fragments  (le  quart  du  tubercule)  et 
la  plantation  eut  lieu  le  30  mai.  Les  plantes  ont  été  pulvérisées  régulièrement  et 
parfaitement  à  la  bouillie  bordelaise.  11  n'y  a  pas  eu  de  mildiou.  La  production  à 
a  été  calculée  d'après  le  poids  d'une  rangée  de  CG  pieds  de  long.  Les  tubercu- 
les qui  ont  été  arrachées  le  23  octobre  n'avaient  aucune  pourriture.  Rangées  à  .30 
pouces  d'écartement,  plants  espacés  de  12  pouces  dans  les  rangs. 


Nom  de  la  variété. 


Table  Talk 

Empire  State 

Rceves  Rose 

Early  White  Rose 

Bliss  Triumph 

Selina  Burbank 

Lion's  Paw 

Dreer's  Standard 

Irish  Cobbler 

Mclntyre 

(  ►rwell  Square 

Late  Puritan 

Fitzgerald 

Gold  Coin 

Carman  No.  1 

Green  Mountain 

Burbank's  Seedling 

Wee  McGregor 

Money  Maker 

American  Wondcr 

Vick's  Extra  Early 

R.  New  Yorker 

Up  to  Date 

Factor 

Morgan's  Seedling 

Garnet  Chili 

Hard  to  Beat 

Sutton's  White  City r. 

*    "         Acquisition 

Rochester  Rose 

Rawlings  (Ashleaf)  Kidney 

California  Red 

Dalmeny  Beauty 


Rendement 

1  otal 

à  l'acre. 


Boiss.    Liv,' Boiss.    Liv 


486 
407 
369 
324 
315 
313 
305 
290 
281 
271 
268 
268 
266 
265 
258 
251 
251 
247 
247 
230 
225 
192 
192 
185 
171 
140 
138 
138 
121 
115 
91 
78 
64 


Rendement 

à  l'acre, 
vendables. 


428 

349 

326 

262 

268 

258 

277 

258 

228 

247 

198 

232 

226 

225 

217 

202 

209 

215 

209 

194 

198 

151 

130 

128 

131 

130 

87 

123. 


70 


42 


58 
59 
30 
30 

53 
13 
20 
13 
20 
33 
2  8 
36 
13 

8 
40 
44 

8 
32 

8 
12 
28 
31 
10 

2 
14 
10 
30 
4  0 
53 
53 
25 
17 
41 


Rendement 
à  l'acre,  non 
vendables 


Boiss.  Liv 


57 
57 
42 
(il 
46 
55 
27 

?,2 

53 
23 
70 
30 
40 
40 
40 
40 
42 
32 
38 
36 
26 
40 
61 
57 
40 
10 
51 
14 
59 
53 
21 
10 
21 


37 
37 
41 
53 
57 
29 
44 

1 
21 
28 
25 
17 
33 
33 
33 

5 
41 

1 
25 
17 
40 
33 
53 
37 
33 
40 
13 
56 
45 
21 
20 
40 
20 


Couleur  et  forme. 


Ronde,  blanche. 
Longue  " 

"         rose. 

"         blanche. 
Ronde,  rose. 
Longue,  blanche. 
Ovale         " 
Ronde 

Longue,  bleue. 
Ovale,  blanche. 
Longue        " 
Ronde 


Longue 
Ronde 

Longue 


Ronde        " 

Longue       " 

Ovale,  rouge. 
Ronde,  blanche. 
Longue       " 
Ronde        " 

Longue,  rose. 
Ronde,  blanche. 
Ovale,  rose. 

1       blanche. 
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Nous  avons  continué  cette  armée  une  série  d'expériences  sut  les  pommes  de  terre 
qui  avait  été  commencée  en  1912  et  nous  avons  obtenu  des  renseignements  plus  exacts. 
Les  résultats  de  Tannée  dernière  étant  grandement  influencés  par  les  dommages  que  les 
tubercules  de  semence  avaient  subis.  Les  parcelles  ont  été  plantées  le  30  mai,  arrachées 
le  23  octobre.  La  terre  a  été  préparée  de  la  même  façon  que  pour  l'essai  des  variétés; 
dans  l'essai  d'engrais  chimiques,  l'engrais  chimique  a  été  appliqué  en  sus  du  fumier. 

Essai  de  différentes  méthodes  pour  couper  les  fragments. — Late  Puritan. 


Poids  des 

fragments  à 

l'acre. 

2 

S 

Méthode. 

Rendement 

total 

à  l'acre. 

Rendement 
à  l'acre, 

vendables. 

Rendement 
à  l'acre,  non 
vendables. 

Boiss.    Liv. 

88 
44 

1 

2 
3 
4 
5 

6 

7 

Tubercules  entiers  à  1  pied  d'écartement 

Boiss.    Liv. 

492      58 
467      21 
403      20 
369      11 
213      24 
179      52 
67      13 

Boiss.    Liv. 

418      17 
414 

349      59 
307      18 
202      44 
170      43 
62      57 

Boiss.    Liv. 

74        41 
53        21 

44 
44 

Tubercules  entiers  à  2  pieds  d'écartement 

Bout  du  talon  à  1  pied  d'écartement 

53        21 
61        53 

17        36 

22 

13        12 

2  yeux  dans  chaque  fragment  à  1  pd  d'écartement 
Unquart  d'une  pomme  de  terre  fendue  en  longueur. 
Un  œil  dans  chaque  fragment  à  1  pd  d'écartement 

10        40 

34          9 

4        16 

Il  semble,  d'après  cette  expérience,  que  ce  n'est  pas  le  nombre  des  yeux  dans  un 
fragment  mais  la  quantité  de  nourriture  qui  se  trouve  dans  ce  fragment  qui  donne  à  la 
jeune  tige  un  élan  vigoureux,  permettant  de  produire  plus  tard  une  forte  récolte. 

L'essai  d'engrais  chimiques  paraît  indiquer  qu'un  engrais  complet,  appliqué  à  rai- 
son de  400  livres  à  l'acre  et  de  la  composition  suivante:  nitrate  de  soude,  125  livres; 
superphosphate,  175  livres  et  muriate  de  potasse  100  livres,  en  sus  du  fumier  de  ferme, 
a  donné  les  meilleurs  résultats.  La  production  a  été  augmentée  de  1Î5  boisseaux  et 
7  livres  à  l'acre.  La  rangée  engraissée  aux  scories  basiques  n'a  pas  donné  plus  que  la 
rangée  témoin. 

L'expérience  sur  les  fragments  frais  coupés,  chaulés  et  non  chaulés,  plantés  de  suite 
ou  conservés  pendant  une  semaine,  a  montré  que  les  fragments  chaulés  et  plantés  de 
suite  donnent  de  meilleurs  résultats. 

Les  pommes  de  terre  plantées  le  6  juin  ont  donné  de  meilleurs  rendements  que  celles 
qui  ont  été  plantées,  soit  une  semaine  plus  tôt,  soit  une  semaine  plus  tard  dans  la  sai- 
son. 

Un  essai  avait  pour  but  de  déterminer  le  meilleur  écartement  entre  les  pommes  de 
terre  dans  le  rang  et  entre  les  rangs  eux-mêmes.  Cette  année,  c'est  lia  distance  que  nous 
avons  employée  depuis  un  bon  nombre  d'années,  12  pouces  entre  les  plants  dans  le  rang 
et  30  pouces  entre  les  rangs  qui  ont  donné  les  meilleurs  résultats;  les  autres  distances 
essayées  étaient  de  14  pouces  entre  les  plants  dans  le  rang  et  de  33  et  36  pouces  entre 
les  rangs. 

FLEURS. 

ANNUELLES. 


Environ  cent  lots  de  graine  de  fleurs  annuelles  ont  été  plantées  en  couches  chaudes 
la  deuxième  semaine  d'avril;  ces  graines  ont  germé  très  rapidement  et  les  fleurs  ont  été 
repiquées  en  pleine  terre  en  mai  par  un  temps  humide.  Ces  fleurs,  et  cent  cinquante 
autres,  qui  avaient  été  plantées  en  plein  air,  ont  servi  à  orner  les  abords  de  la  station. 
Elles  onl  fait  un  superbe  étalage  durant,  toute  la  saison  et  grâce  à  l'automne  humide, 
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beaucoup  d'entre  elles  sont  restées  ouvertes  jusqu'à  la  fin  d'octobre.     Jai  Phîoi 

Drummondii  n'ont  été  plus  beaux  que  cette  année.     De  même  Les  artres  étaient 
supérieurs  à  tourt  ce  que  noue  avons  eu  jusqu'ici  et  ils  ont  beaucoup  moins  souffert  de 
la  nirllt'  qu'autrefois.     Lee  suivantes  méritent  mne  mention  spéciale  pour  l'abondance 
de  Leurs  fleurs:  antirrhinum,  souci,  pourpiers,  pois    le  senteur,  bhlaepi  el   pavots.     Les 
verveines,  coréopsis  et  salpifrlossis  n'ont  jamais  été  plus  beaux  que  cette  aonn 

BULBES. 

11  serait  difficile  de  donner  tone  description  adéquate  du  coup  d'œil  offert  par  Les 
bulbes  qui  onrt  été  pilamtées  en  octobre  L'année  dernière,  [ls  ont  commencé  à  fleuriT  deux 
semaines  plus  tôt  que  d'habitude  et  grâce  à  l'humidité  de  mai  leur  floraison  s'est  pro- 
longée si  bien  que  certains  d'entre  eux  étaient  encore  en  fleurs  vers  la  fin  de  juin.  Il- 
ont  formé  des  bulbes  splendides  dont  beaucoup  ont  été  enlèves  et  repiqués  vers  la  fin 
d'octobre  avec  5,000  nouveaux  qui  venaient  de  Hollande. 

FLEURS  VTVACES. 

Ces  belles  fleurs  conviennent  très  bien  aux  gens  occupés  qui  demeurent  à  la  cam- 
pagne parée  qu'elles  n'exigent  pas  de  soins  au  moment  le  plus  pressé  de  la  saison,  alors 
que  les  fleurs  annuelles  eu  exigent.  Nous  croyions  avoir  eu  de  belles  pivoines  dans  le 
passé  mais  jamais  elles  n'ont  approché  celles  de  la  saison  dernière  en  grosseur,  en  quan- 
tité ou  par  l'abondance  de  leurs  fleurs.  Les  phlox  vivaees,  les  roses  et  les  dahlias  leur 
étaient  presque  égaux  pour  la  quantité  de  fleurs  et  leur  période  de  floraison  a  dépassé 
de  plusieurs  mois  celle  des  pivoines,  car  elle  s'est  prolongée  jusqu'au  1er  novembre. 
Outre  celles  que  nous  mentionnons  et  beaucoup  d'autres  qui  ont  été  essayées  d'une  an- 
née à  l'autre  dans  les  bordures,  environ  134  lots  nouveaux  de  fleurs  vivaees  ont  été  semés 
en  couches  froides  et  transplantés  en  automne.  Elles  ont  fait  une  pousse  superbe  et 
devraient  grandement  améliorer  l'aspect  des  terrains  pendant  les  années  prochaines. 

Les  lis  d'eau  du  Kentueky  ont  fait  l'admiration  de  milliers  de  visiteurs.  La  pre- 
mière question  que  posaient  les  visiteurs  était  souvent  à  leur  sujet,  car  leur  réputation 
s'était  répandue  par  toute  la  province. 


Charlottetown 


558 


LES  FERMES  EXPERIMENTALES 


5  GEORGE  V,  A.   1915 


FERME  EXPÉRIMENTALE  DE  NAPPAN,  N.-E. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  W.  BAIRD,  B.S.A. 
EFFET  DE  LA  SAISON  SUR  LES  FRUITS  ET  LES  LEGUMES. 

La  saison  de  1913  n'a  pas  été  aussi  bonne  que  celle  des  années  précédentes  pour  les 
plantes  horticoles.  L'hiver  n'a  pas  été  aussi  rigoureux  ou  du  moins  pas  aussi  froid,  mais 
la  terre  est  restée  exposée  à  la  gelée  car  nous  n'avions  eu  que  très  peu  die  neige  pendant 
l'hiver.  Les  racines  des  petits  arbustres  fruitiers  n'étaient  pas  protégées,  une  grande 
partie  de  ces  arbustes  ont  été  détruits  par  l'hiver.  Le  printemps,  à  son  apparition, 
donnait  l'espoir  d'une  pousse  hâtive  mais  il  n'en  fut  rien  car  la  température  fut  très 
irrégulière. 

On  a  enregistré  beaucoup  de  pluie  et  plusieurs  gelées  en  mai  et  en  juin..  Ces  der- 
nières ont  endommagé  les  fleurs  des  fruits  et  notamment;  des  fraises. 

La  récolte  de  pommes  a  été  au-dessous  de  la  moyenne,  qualité  et  quantité.  Elles 
étaient  très  peu  colorées,  sans  doute  à  cause  du  manque  de  soleil,  car  les  heures  de  soleil 
ont  été  très  peu  nombreuses  par  comparaison  à  celles  des  années  précédentes. 

Quoique  ce  manque  de  soleil  ait  été  un  inconvénient  pour  la  récolte  des  fruits,  la 
pous'se  des  arbustes  et  des  fleurs  n'en  a  que  peu  souffert  et  même  ces  dernières  en  ont  été 
avantagées  car  très  peu  de  fleurs  ont  fané  au  cours  des  repiquages  des  couches  chaudes  en 
pleine  terre,  ce  qui  leur  permis  de  reprendre  rapidement. 

Quelques  observations  météorologiques  à  la  ferme  expérimentale  de  Nappan,  N.-E., 

en  1913. 


Mois. 

Température 

F. 

Précipitation. 

Nombre 
d'heures 
de  soleil. 

Moyenne. 

Maximum 

Minimum 

Pluie. 

Neige. 

Total. 

Chute 
maximum 
en  24  hrs 

0 

23-96 
13-31 
32-52 
40  03 
47-75 
51-56 
62-33 
61-00 
54-59 
55-28 
38  09 
27  05 

o 

52 
51 
62 
71 
67 
74 
82 
80 
78 
72 
65 
55 

o 

—  4 
—15 

—  1 
14 
26 
31 
41 
33 
31 
28 
10 

0 

Pouces. 

2-42 
•45 
2-04 
301 
2-38 
1-97 
4-98 
3-76 
2-70 
7-83 
1-63 
2-65 

Pouces. 

50 
170 
41-2 

4-5 

Pouce" 

2-92 
2-15 
616 
3-46 
2-38 
1-97 
4-98 
3-76 
2-70 
7-83 
2(3 
4-25 

Pouces. 

Heures. 
86-75 

112-15 

140-00 

132-70 

169-15 

265-90 

Juillet.. . 

226-05 

Août 

238-10 

Septembre 

165-95 

71-30 

4-0 
160 

115-45 

80-20 

Total  pour  l'an 
Moyenne  pour 
'1  otal  pour  six 

35-82 
3217 

18-80 

17-63 

87-70 
62-94 

4-5 

3-3 

44-59 
38-47 

19-25      ' 

18  16 

1803-70 

1925-50 

mois  de  végétation,  a 

vril  à  sep- 

1197-85 

Moyenne  «le  cinq  ans  pou 

r  six  mois 

de  végéta- 

1228-21 
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VEKGEE  INDUSTRIEL. 

Le  petit  verger  industriel  qui  a  été  planté  en  1911  a  bien  résisté  à  l'hiver  et  a  fait 
une  pousse  vigoureuse  pendant  L'été.  Quelques-unes  des  variétés  hâtives,  et  notamment 
les  Duchess  et  Wealthy  ont  produit  quelques  fruité. 

Le  but  die  ce  verger  est  de  démontrer  ce  que  coûte  L'établissement  et  L'entretien  d'un 
jeune  verger  jusqu'à  ce  qu'il  donne  des  recettes  équivalentes  à  La  somme  qu'il  a  coûtée; 
nous  vouions  également  savoir  dans  combien  de  temps  la  production  sera  suffisante 
défrayer  toutes  les  dépenses.  Dans  le  but  d'obtenir  une  évaluation  uniforme  de  La 
main-d'œuvre  et  de  la  production  d'une  année  à  l'autre,  nous  avons  employé  des  prix 
savoir:  la  main-d'œuvre  est  comptée  à  17  contins  l'heure,  un  cheval  à  27  contins, 
un  attelage  de  doux  chevaux  à  34  centins,  et  ainsi  de  suite.  La  valeur  des  récoltes  est 
comptée  de  la  même  façon,  savoir:  blé,  avoine,  or#e,  seigle  et  sarrasin,  un  centin  la 
livre,  et  ainsi  de  suite  pour  les  autres  récoltes  d'après  leur  valeur.  Les  prix  sont  donnés 
dans  Le  bulletin  annuel  de  cette  ferme. 

Suit  un  relevé  du  eoût  de  la  main-d'œuvre  depuis  rétablissement  de  ce  verger. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  16 

EXPERIENCE  SIK   LES   POMMES   DE  TERRE. 

Vingt  variétés  de  pommes  de  terre  ont  été  plantées  en  parcelles  uniformes  de  un 
centième  d'acre  chacun©. 

La  terre  était  argilo-sableuse,  de  moyenne  à  fqrte,  en  pâturage  l'année  précédente 
et  labourée.     Le  fumier  avait  été  appliqué  à  la  surface  et  enfoui  à  lia  charrue  en  l'au- 
tomne <h>  L912.     La  terre  a  été  disquée  un  ;  printemps  de  L913,  Laboui 
vers  ivec  une  charme  à  plusieurs  socs,  de  nouveau  disquée  deux  fois  et  hersée  ■>  la 
lisse  encore  une  t'ois.    On  a  tracé  des  rangs  à  28  pouces  d'écartement,  et  I 
culcs  de  semence  ont  été  posés  à  la  main  le  6  juin  à  raison  de  25  boisseaux  par  acre,  les 
tubercules  à  douze  pouces  d'écartement  dams  les  rangs.     Les  billions  ont  été  aplanis  à  la 
herse  et  relevés  à  la  charrue  deux  foie  avant  la  levée  des  pommes  de  terre;  le  champ  a 
été  sarclé  deux  fois  à  la  gratte  et  biné  quatre  fois  avec  un  cultivateur  à  un   ;h  ival.     Deux 
pulvérisations  à  l'a  boutlMe  bordelaise  ont  été  données  pendant  La  saison.     Tout< 
varié-lés  ont  fait  une  pousse  vi'goureu 

Le  tableau  suivant  donne  des  résultats  comparatifs:— 
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Pommes  de  terre. 


Nom  de  la  variété. 


Caractère 
du  sol. 


Superficie 

de  la 
parcelle. 


Plantes. 


Arrachage 


Caractère 
de  la  vé- 
gétation. 


1.  American  Wonder JArgile  sableux 

2.  Carman  No.  1 

3.  Vick's  Extra  Early 

4.  Morgan  Seedling 


5.  Gold  Coin 

6.  Rochester  Rose 

7.  Rawlings'  Kidney  (Ashleaf  Kidney). 

8.  Empire  State 

9.  Factor 

10.  Money  Maker 

11.  Irish  Cobbîer 

12.  Hard  to  beat 

13.  Late  Puritan 

14.  Everett 

15.  Dalmeny  Beauty 

1 6.  Reeves'  Rose 

17.  Dreer's  Standard 

18.  Table  talk 

19.  Wee  McGregor 

20.  King  Edward 


Acres. 

1/100 
1/100 
1/100 

1/100 

1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 
1/100 


juin. 


22oct 
8 

22 

22 

22 
22 
22 
22 
22 


Forte. 


Moyenne,  22,550  livres  ou  375  boisseaux,  50  livres. 


Nmmwn 
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Pro< 

luo- 

IV<>< 

UC- 

Date 

Ben 

1c- 

i  ion 

de 

(  ion 

de 

Pro( 

luo- 

Luc- 

<lc  la  ma- 

Grosseur 

Qualité. 

ment  total 

pom 

nts 

pomi 

us 

tion 

Ven- 

1  i  .n 

non 

Uniformité  de 

turité. 

moyenne. 

à  L'acre. 

de  t< 

rre 

de  terre 

dable 

vend 

able 

[orme  et   couleur. 

saines 

pourries  à 

à  L'acre. 

à  L'acre. 

à  L'acre. 

L'acre. 

boiss. 

liv. 

boiss. 

liv. 

boiss. 

liv. 

boiss. 

liv. 

boiss 

liv. 

22oct 

Grosse 

Bonne 

461 

40 

426 

46 

35 

391 

40 

70 

Longue,  blanche. 

12     " 

Moyenne 

" 

420 

420 

358 

20 

(il 

40 

Ronde,  blanche. 

22     "     '. 

<< 

478 

20 

426 

40 

si 

40 

37S 

103 

20 

Longue,    \<  -■ 
blanche. 

22     M 

Grosse 

PassaSle 

303 

20 

282 

30 

20 

50 

40 

41 

40 

Oblongue,   rose  et 

blanche. 

22     M 

Moyenne 

lionne 

416 

40 

387 

30 

29 

10 

358 

20 

58 

20 

Ronde  et  blanche. 

22     M 

Grosse 

Passable 

470 

470 

403 

20 

66 

40 

Oblongue  et  rose. 

22     " 

Moyenne 

Passable 

416 

40 

366 

40 

50 

316 

40 

100 

Plate,  ronde  ci   M. 

22     " 

Grosse 

Pauvre 

318 

20 

288 

20 

30 

258 

20 

60 

Longue,  blanche. 

22     " 

Moyenne 

Pauvre 

228 

20 

207 

30 

20 

50 

186 

40 

41 

40 

Ronde  et  blanche. 

8    "     .. 

Grosse 

Passable 

271 

40 

271 

40 

200 

71 

40 

Longue  et  blanche. 

12     "      . . 

Moyenne 

Bonne 

510 

510 

441 

40 

68 

20' 

Ronde  et  blanche. 

8     "      .. 

Petite 

Pauvre 

233 

20 

233 

20 

'.'.      183 

20 

50 

Ronde  et  blanche. 

8     "      .. 

Moyenne 

Passable 

466 

40 

419 

10 

47 

30     371 

40 

95 

Longue  et.  blanche. 

22     "      . . 

Grosse 

Pauvre 

546 

40 

473 

20 

73 

20      400 

146 

40 

Plate,  longue  et  bl. 

8     "      .. 

Moyenne 

Passable 

245 

217 

30 

27 

30      190 

'. '.    ;   55 

Longue  et  blanche. 

12     "      .. 

« 

» 

306 

40 

286 

40 

20 

..      266 

40 

40 

Oblongue  et  rose. 

12     " 

u 

Bonne 

251 

40 

251 

40 

..      205 

46 

40 

Ronde  et  blanche. 

22     " 

Grosse 

Pauvre 

441 

40 

408 

20 

33 

20  ;  375 

66 

40 

Ronde  et  blanche. 

28     "      . . 

<< 

Bonne 

556 

40 

556 

40 

..      478 

20 

78 

20 

Oblongue  et  blanc. 

8     "      .. 

Moyenne 

Passable 

173 

20 

173 

20 

..      115 

58 

20 

Oblongue,     blanc. 

i 

et  rose. 
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On  voit  par  ce  tableau  que  la  Wee  McGregor  a  donné  la  plus  forte  récolte,  savoir: 
556  boisseaux  40  livres  à  l'acre,  dont  85-9  pour  cent  de  tubercules  vendables  de  bonne 

M'iir  et  de  bonne  qualité. 

La  Everett,  deuxième  en  production,  a  donné  546  boisseaux  40  livres  à  l'acre,  mais 
contenait  seulement  73-2  pour  cent  de  tubercules  vendables  de  bonne  grosseur  et  de 
mauvaise  qualité. 

La  Irish  Cobbler,  troisième  en  production,  a  donné  510  boisseaux  à  l'acre  et  avait 
5-4  pour  cent  de  tubercules  vendables  de  grosseur  moyenne  et  de  bonne  qualité. 

La  Vick's  Extra  Early,  quatrième,  production  totale  478  boisseaux  20  livres,  dont 
78-4  pour  cent  de  tubercules  vendables  de  grosseur  moyenne  et  de  bonne  quali/é. 

La  Roehester  Rose,  cinquième,  a  donné  470  boisseaux  à  l'acre,  dont  86-1  pour  cent 
de  tubercules  vendables,  de  grosseur  moyenne  et  de  qualité  assez  bonne.  La  La.te 
Puritan,  sixième,  466  boisseaux  40  livres  à  l'acre,  n'a  donné  que  79-6  pour  cent  de  tuber- 
cules vendables  de  grosseur  moyenne  et  d'assez  bonne  qualité.  La  American  Wonder, 
septième,  461  boisseaux  40  livres  à  l'acre,  a  donné  84-8  pour  cent  de  tubercules  venda- 
bles, bonne  grosseur  et  de  bonne  qualité.  La  Table  Talk,  huitième  en  production,  était 
de  bonne  grosseur  mais  de  mauvaise  qualité.  La  Carman  N°  1,  neuvième  en  produc- 
tion, est  une  des  meilleures  variétés  et  a  donné  420  boisseaux  à  l'acre,  avec  85-3  pour 
cent  de  tubercules  vendables,  de  grosseur  moyenne  et  de  qualité  excellente. 

En  terminant  nous  pouvons  dire  que  les  variétés  suivantes  sont  les  plus  produc- 
tives dans  cette  région  en  tenant  compte  de  la  qualité  et  de  la  grosseur:  Wee  Mc- 
Gregor, Irish  Cobber,  (précoce),  Carman  n°  1,  et  Vick's  Extra  Early,  c'est-à-dire  sur 
les  vingt  variétés  à  l'essai. 


FPw\ISES. 

La  récolte  de  fraises  n'a  pas  été  aussi  bonne  cette  année  que  par  les  années  passées, 
pas  plus  en  quantité  qu'en  qualité.  C'est  sans  doute  le  résultat  de  l'humidité  de  l'au- 
tomne qui  nous  a  empêché  de  leur  donner  tous  les  binages  qu'exigent  les  plantations  de 
fraises  et  i'1  a  fallu  appliquer  le  pai'lHs  sans  avoir  pu  biner.  Lorsque  le  paillis  a  été 
enlevé  ce  printemps  nous  avons  trouvé  un  certain  nombre  de  parcelles  qui  étaient  pres- 
que entièrement  détruites  par  l'hiver. 

La  dimension  des  parcelles  de  fraises  était  de  16i  x  5  pieds,  soit  ^28  d'acre. 

Le  tableau  suivant  donne  20  des  variétos  les  plus  productives  avec  leurs  rende- 
ments : — 


N 


Nom. 


Rende- 
ment par 
parcelle. 


Rendement 
à  l'acre. 


Michcl's  Early 

1  rescent 

Howard  No.  17... 

Parker  Earle 

Seedling  No.  15... 

Haverland 

Clyde 

John  Little 

Seedling  No.  12.. 

Bise! 

Sample 

(  ;ipt .  Jack 

<  ïarleton 

Wolverton 

m'a  Eclipse, 

Greenville 

tda  

Beverly 
Thom] 
Bederwood 


pintes. 
18 
15 
14 
13 
13 
13 
12 
12 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
11 
10 
10 
10 
10 
9 


pintes. 
9,504 
7,920 
7,392 
6,864 
6,864 
6,864 
6,336 
6,336 
5,808 
5,808 
5,808 
5,808 


808 

808 
808 
280 
280 
280 
280 
752 
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Dix  variétés  plantées  Le  7  juin  ont  toutes  assez  bien  pou  parcelles  mesu 

raient  '■>  s  5  pieds,     Il  y  avait,  douze  plantes  par  parcelle. 


Non». 


rôt  es.        Grosseur. 


I)  ite  de 
La  récolte. 


Rendement 

par 

parcelle. 


100 
99 
96 
94 

101 
98 

103 
93 
95 
97 


(  iarter'a  Trailing  White  Vegetable  Marrow. 

Hubbard. . 

Long  White  Bush  Marrow 

Delicata 

Golden  Hubbard 

Manunoth  Whalo 

Delicious 

Summer  Crookneck 

(  iustard  Marrow 

White  Congo 


1")  sept 

1er  octobre 

1er 

15  sept... . 


1er  octobre. 
1er       " 
1er       " 

1er       " 
1er       " 


Moyenne. 


Petite.  . . 
Moyenne. 

(i rosse. 

Moyenne. 

Petite . . . 
Moyenne. 


1er  octobre. 

1er  " 
1er 
1er 

1er  " 

1er  " 

1er  «    " 

1er  " 

1er  " 


liv. 

196 

80 
69 

67 
44 
\'\ 
36 

27 


CHOUX. 


Cinq  variétés  de  choux  ont  été  semées  en  couche  chaude  le  7  avril,  repiquées  le 
28  et  transplantées  en  plein  air  le  10  juin.  Chaque  parcelle  se  composait  de  deux 
rangs  de  30  pieds  de  long  et  à  30  pouces  d'écartement.  Ces  rangs  comprenaient  à  leur 
tour  40  plants  espacés  de  18  pouces  dans  les  rangs  et  nous  avons  pesé  dix  pommes 
moyennes  de  chaque  variété,  les  résultats  obtenus  sont  les  suivants: — 

CHOUX  PRÉCOCES. 


N° 


Nom. 


Prêts. 


Qualité. 


Poids  de  pommes  de 
grosseur  moyenne. 


Poids  par 
pomme. 


Poids  de 

dix 
pommes. 


18a 

18 

18b 

18c 

15 

16 

14 

17 


Fiat  Swedish 

Lubeck 

Danish  Summer  Ballhead. 
Imported  Amager  Danish  Ballhead. 


août. 


Early  Paris  Market |24  juillet. 


Extra  Early  Midsummer  Sayoy. 
Early  Jersey  Wakefield. 
Small  Erfurt 


1er  août. 

13  juillet. 

6  août.. 


Bonne  . . . 

Moyenne 
Bonne.  ... 


liv. 

120 
110 
90 
70 
70 
70 
00 
60 


CHOUX  TARDIFS. 


19     Fottlers  Imp.  Brunswick 

12  août 

Bonne 

12 

120 

20     Large  Late  Drumhead 

16     "    



11 

110 

23     Copenhagen  Market 

16     "    

" 

10 

100 

22      Winningstadt 

16     "    



9 

90 

23c    Extra  Amager  Danish  Ballhead 

20     "    

Moyenne.  . . 

9 

90 

23d   Danish  Red  Délicatesse 

20     "    

" 

5 

50 

23b   Red  Danish  Stonehead 

i 

16     "    

5 

50 
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CHOUX-FLEURS. 


Trois  variétés  de  choux-fleurs  ont  été  semées  en  couche  chaude  le  10  mai  et  trans- 
plantées en  plein  air  le  3  juillet.  Deux  rangées  de  chaque  variété  ont  été  plantées, 
ces  rangs  avaient  30  pieds  de  long  étaient  espacés  de  30  ponces  et  ils  comptaient  cha- 
cun 40  plants  à  18  pouces  de  distance.  Nous  avons  noté  le  nombre  de  bonnes  têtes 
que  nous  donnons  ci-dessous. 


N° 

Nom. 

Prêts. 

Qualité. 

Nombre 
de  bonnes 
pommes. 

24 

Early  Snowbali 

5  sept 

10   "      

10   "      

Bonne 

Moyenne... . 

7 

24a 

25 

Danish  Giant 

Selected  Erfurt 

5 
3 

TOMATES. 

Dix  variétés  de  tomates  ont  été  semées  en  couche  chaude  le  7  avril.  Elles  ont 
germé  du  14  au  16  du  même  mois  et  ont  'été  repiquées  en  plein  air  le  26  juin.  Il  y 
avait  cinq  plantes  de  chaque  variété  posées  à  4  pieds  d'écartement  en  tous  sens.  Toutes 
ces  tomates  ont  été  récoltées  vertes.    Les  résultats  sont  consignés  au  tableau  suivant: — 


Nom. 


Qualité. 


Poids. 


111 
107 
104 
108 
105 
106 
110 
109 
112 
113 


I.X.L 

Rennie's  XXX  Earliest 

Sparks  Earliana 

Florida  Spécial 

Chalks  Early  Jewel 

Bonny  Best 

Alacrity 

Alacrity 

Prosperity 

Earliana,  Langdon 


Pauvre. . 
Bonne.. . 

<< 

<< 
Passable 

M 

Echec.... 


liv. 

48 
38 
37 
33 
27 
25 
21 
17 


OIGNONS. 

Quatre  variétés  semées  en  couche  chaude  le  8  avril,  transplantées  en  plein  air  le 
1 1  juin  in  rangs  de  30  pieds  de  long  et  de  15  pouces  d'écartement.  La  récolte  pesée  à 
L'arrachage  a  donné  [es  résultats  suivants: — 


Nom. 


Prêts. 


Couleur. 


Qualité. 


Poids. 


72  Large  Red  Wethersfield. 

70  Salzer'e  Wethersfield.... 

71  Danvera  Globe 

69  Johnson'a  Dark  Beauty. 


14  sept 

28     "    

1er  octobre 
28  sept .... 


Rouge 
Rouge 
Jaune., 

Rouge 


Trcsbonne 


liv. 

47 
36 
34 
31 
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l'ois  DE  JARDIN. 

Douze  variétés  de  pois  ont  été  plantées  le  16  mai  en  range  de  30  pieds  de  long  et 
expacées  de  30  pouces.  Lee  pois  Boni  à  un  pouce  d'écartemenl  dans  les  rangs.  Voici 
[es  résultats  donnés  par  les  diverses  variétés: — 


N° 

Nom. 

Prête. 

Gros- 
seur de 

la  cosse. 

Pour- 
cent 

de 
bons. 

Rem- 
plissage 

I  )atee  et  rendements. 

30  juillet 

Total. 

12  août 

20  août . 

30  août. 

pouces. 

liv. 

liv. 

liv. 

liv. 

liv. 

81 

83 

McLean's  Advaneer 

Stratagem 

Gregory'a  Surprise 

American  Wonder 

Nott's  New  Perfection.. . 

Gradus 

Téléphone 

Héroïne 

12  août. 
21     " 
30  juillet 
12  août. 
12     " 
30     " 
12     " 
12     " 
12     " 
30  juillet 
20  août. 
12     " 

2 

2* 

2 

2\ 

2 

3 

3 

2 

2 

3 

2 

2 

100 
100 
80 
90 
85 
90 
95 
100 
95 
80 
80 
90 

Bon 

11 

9 
15 

7 

""3" 
5 

7 
7 
2\ 

""9" 

4 
8 
6 
4 
4 
3 
5 
2 
2 
3 
3 
5 

"4  " 
"5" 

24 
23 

78 
80 
87 
79 
84 
82 
86 

<< 

Moyen.. 

Bon...'.' 

Moyen.. 
Bon.... 

6 

m 

12 
10 

5 

8 
11  i- 

7 

23 
21| 

19 

18 

17 

17 

151 

15 

12 

85 
8fi 

Thomas  Laxton 

Sutton's  Excelsior 

Juno 

89 

n 

2 

7 

FEVES  DE  JARDIN. 

Sept  variétés  différentes  de  fèves  ont  été  semées  le  26  mai  en  rangs  de  30  pieds 
de  long  et  à  30  pouces  d'écartement.  Les  fèves  ont  été  mises  à  deux  pouces  d'inter- 
valle dans  les  rangs".  Les  chiffres  suivants  indiquent  la  production  des  différentes 
variétés  lorsqu'elles  étaient  prêtes  pour  la  consommation. 


N° 

Nom. 

Prêt 

Couleur. 

Qualité. 

Dates  et  rendements. 

Total. 

16  août. 

21  août, 

28  août . 

6 

Refugee  "1,000  to  1" 

16  août.  -  ■ 

Vert 

Moyenne.. 

Bonne. . . . 

Très  bon. 

Moyenne.. 
<< 

Pauvre. . . 

liv. 

7 
8 
6 
10 
4 
4 

liv. 

8 

7 

•    liv. 

5 
5 

liv. 
20 

3 

16   "      . 
16   "      . 
16   "      . 
16   "      . 
16   "      . 

.  .1    " 

.  .Jaune 

..;Vert 

..i    "    

20 

1 

4 

Rustless  Wax 

7              3 
4-|        2 
5               2 
3               2 
5               4 

16 
16 

7 

11 

5 

Stringless  Green  Pod 

9 

2 

Wardwell's  Kidney  Wax 

9 

16—38 


Nappan 


578 


LES  FERMES  EXPERIMENTALES 


5  GEORGE  V,  A.   1915 


BETTERAVES. 


Six  variétés  de  betteraves  ont  été  semées  le  16  mai  en  rangs  de  30  pieds  de  long 
et  à  30  pouces  d'écartement.  Ces  betteraves  ont  été  éclaircies  à  2  pouces  d'écarte- 
ment.     Voici  les  résultats  donnés  par  les  différentes  variétés  : — 


N° 

Nom. 

Prêtes. 

Forme. 

Qualité. 

Poids 
à 

l'arracliage. 

10 

• 
Black  Red  Bail 

7  août  

7    "    . . .  : 

7     "      .... 

7  "  .... 
10  "  .... 
10     "      .... 

Balle 

Navet 

Pointue. .  . . 

Ronde 

Navet 



Moyenne 

Bonne 

<« 



liv. 
32 

13 

Early  Blood  Red  Turnip 

31 

11 

27 

9 

25 

8 
12 

Meteor 

Egyptian  Dark  Red 

24 
11 

LAITUE. 

Dix  variétés  ont  été  plantées  le  16  mai  en  rangs  de  15  pieds  de  long.  Les  plants 
ont  été  éclaircis  à  6  pouces  d'écartement  et  le  poids  de  la  moitié  de  chaque  rang  a  été 
noté. 


N° 


Nom. 


Prêtes. 


Grosseur 

de  la 
pomme. 


Qualité. 


Poids. 


Giant  Crystal  Head . . . 

AllHeart 

Red  Edge  Victoria  — 
Unrivalled  Summer... 

Iceberg , 

Dark  Green  Capucine. 

Improved  Hanson 

Crisp  as  Ice 

Grand  Rapids 

Black  Seeded  Simpson 


juillet 


Grosse... 
Moyenne. 


Grosse... 
Moyenne. 


Bonne 

Pauvre 

Moyenne... 

Bonne 

Moyenne... 
Bonne 

Très  bonne 
Pauvre. . . . 


liv. 


CAROTTES. 

Trois  variétés  ont  été  plantées  le  16  mai  en  rangs  de  30  pieds  de  long  et  éclaircies 
à  1|  pouce  d'écartement.  Elles  ont  été  pesées  à  l'arrachage  et  ont  donné  les  résul- 
tats suivants: 


N' 


Nom. 


Prêtes. 


Forme. 


Qualité. 


Poids 

à 

l'arrachage. 


French  Ilorn 

Half  Long  Chantenay 
Improved  Nantes 

7 


10  août 
10     " 
12      " 


(  Iourte. . . . 
Moyenne.. 


I.onnc 

Moyenne... . 


liv. 

57 
50 
32 
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CONCOMBRES. 

Cinq  variétés  onl  été  plantées  le  7  juin  en  buttes  de  4  et  6  pieds  d'espacemenl 
('es  variétés  ont  donné  les  résultats  : — 


Nom. 


Piôts. 


Poida  par 

hutte  :Y 


Giant  Pera 5 

l\\\  ta  Early  Russian 4 

Peerlesa  White  Sp^ne 

Prizc  Pickling I  5     " 

Cool  and  Crisp 


Liv. 

25 
24 
21 
13 
11 


MAIS. 

Onze  variétés  ont  été  plantées  le  7  juin  mais  deux  seulement  des  onze  étaient 
bonnes  pour  la  table.     C'étaient  les  Golden  Bantam  et  Early  Malcolm. 

PANAIS. 

La  Hollow  Crown  a  été  La  seule  variété  semée  et  elle  a  donné  une  très  bonne  récolte. 

PERSIL. 

La  Double  Curley  (Frisé  double)  a  donné  les  meilleurs  résultats. 

PIMENTS. 

Quatre  variétés  ont  été  semées  en  couche  chaude  le  7  avril.  Elles  ont  été  trans- 
plantées le  10  avril  et  plantées  en  plein  air  le  10  mai;  aucune  n'a  donné  de  bons 
résultats. 

SALSIFIS. 

La  Long  White  qui  est  la  seule  variété  essayée  a  donné  de  très  bons  résultats. 


POMMES. 

La  récolte  de  pommes  a  été  la  plus  petite  que  nous  ayons  eue  depuis  bien  des  années 
et  le  fruit  était  de  qualité  très  inférieure.  Ceci  était  sains  doute  dû  nu  manque  de  polli- 
nisation. 

PRUNES. 

La  récolte  de  prunes  a  été  de  beaucoup  la  meilleure  que  nous  ayons  eue  depuis 
quelque  temps,  particulièrement  les  variétés  Blue  et  Yel'low  Gages. 

Nappan 
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ELEUKS  VIVACES. 


Trois  cent  quatre-vingts  variétés  de  fleurs  vivaces  ont  été  cultivée©.  Elles  ont  fait 
une  bonne  pousse  et  donné  une  floraison  abondante  qui  s'est  maintenue  toute  la  saison. 
Nous  indiquons  ici  quelques-unes  de  ces  variétés  et  l'époque  de  leur  floraison. 


Nom. 


Date  de  la  floraison 


Du 


Au 


1  Achillea  sibirica 

2  Dicentra 

3  Campanula  Raineri. 

4  Dauphinelle 

5  Echinacée 

Funkie 

Gaillardie 

Hélianthe 

y      Iris 

10  jKniphofie 

11  Lis 

12  iMenthe 

13 
14 

Pivoines. 

16  Phlox 

17  IRudbeckie. 

18  'Sauge 

19  Spirêe 

20  Trolfe 

21  Verveine. . . 


!  Narcisse 

!Bugrave  (Ononis) 


1er 

18 

2 

12 

10 

15 

1er 

15 

30 

15 

6 
15 
15 
1er 

5 

1er 
29 
25 
1er 
26 


juin 
août 


juin 
août 

juin 
août 


mai 

juin 

juin 
juill 
juin 

août 
juill 
juin 

août 


20  juin. 

20  juill. 

29  sept. 

30  « 
20  oct. 

15  " 

2  " 
20  juill. 
15  oct. 

6  sept. 

6  " 
10  juin. 
10  août. 
30  juin. 
20  sept. 
1er  oct. 
22  sept. 
20  août. 

3  juill. 
1er  oct. 


DAHLIAS. 

Cinquante-deux  variétés  de  Dahlias  ont  été  plantées  dans  un  sol  de  qualité  uni- 
forme ;  toutes  ont  eu  une  très  forte  pousse  et  ont  donné  une  abondance  de  fleurs. 
Nous  donnons  ici  vin^t  des  meilleurss  variétés  et  leurs  couleurs  : — 


N° 

Nom. 

Couleur. 

Forme. 

3 

Cramoisi 

4 

g 

« 

9 

Eearlate  clair 

« 

12 
19 

« 

Jaune 

<< 

27 

« 

32 

Vedette 

« 

33 

The  Bride 

<< 

37 

« 

41 

« 

44 

Glory  of  Wilta 

<« 

45 

H 

46 

a 

49 

« 

50 

Dr.  Kendal...                  

R  ose 

<< 

51 

Jaune 

« 

59 

M  rs.  Pearce 

Blanc 

(  'ommun 

53 

Eearlate 

36 
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FLEUBS, 
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Presque  toutes  Lee  fleure  annueflJiee  ont  été  eh  n  ées  en  oouohe  chaude  vers  le  10  avril. 
Elles  riaient  prêtes,  vers  1»'  milieu  de  juin,  à  être  repiquées  dans  1rs  plates-bandes 
annuelles  qui  avaient  été  préparées  L'automne  précédent 

Suit  une  liste  des  fleurs  annuelles  cultivées  et  de  L'époque  de  leur  floraison. 


Nom. 


Date  de 

la 
planta- 
tion, 


Date  du 
quage. 


Nombre 
de 

vai  iétés 

cultivées. 


en 
floraison. 


'     Pleine 

flo-         ,io- 
raieon.     raison' 


Tombée 

des 
fleurs. 


Hauteur. 


Asters 

Balsamines 

Thlaspi  ou  ibéride 

Coréopsis 

Célosie  crête  de  coq... . 

Clarka 

(  îosmos 

Dimorphothèque 

Godétie 

Pieds  d'alouette 

Lobélie  

Linaire 

Lupins 

Belle  de  nuit 

Nigelle 

Tagètes 

Malope 

Némésie 

Pourpier 

Pensée 

Pétunia 

Phlox... 

Marguerite  Swan  River 

Sauge 

Scabieuse 

Giroflées 

Salpiglossis 

Centaurée  ambrette. 

Verveine 

Violettes 

Zinnia. ...  !     


12 


avril.  20 
20 
18 
15 
24 
23 
20 
23 
18 
20 
23 
20 
20 
20 
20 
20 
12 
20 
20 
23 
18 
20 
18 
23 
18 
18 
18 
12 
18 
12 
20 


juin 


jours. 

60 
27 
58 
31 
31 
26 
40 
13 
26 
45 
31 
14 
33 
35 
29 
47 
28 
32 
31 
57 
28 
35 
22 
24 
26 
39 
21 
26 
36 
21 
40 


■  ut. 


8  sept. 

9  " 
20  août 
30  " 
29  " 

6  sept. 

13  " 

5  " 

6  " 

14  " 

12  " 
24  août. 

8  sept. 
10  " 
10  " 

13  " 

7  " 
10  " 

3  " 
20  " 
10  " 
10  " 

2  " 

14  " 
7  " 

14  " 
10  " 
10  " 

7  " 

2  " 
18  " 


15  oct. 

14  sept. 
3  " 

18  " 

10  " 

12  " 

30  " 

10  " 

15  " 
30  " 

20  " 
1er  " 
22  " 
|21  " 
25  " 
!30  M 

15  " 

21  " 
20  " 
10  oct. 
15  sept. 
18  " 

8  " 

22  " 

20  " 

21  " 

18  " 
20  " 

19  " 
7  " 

29  " 


2  pds. 

W     " 

8  pcs. 

2  pds. 
1   " 
3-i  " 

1  " 
f  " 
1  » 

1  " 
136  pcs. 

9  " 

3  pds. 

2  " 

n  " 

2  " 

3  " 

8  pcs. 
2  " 
6  " 

2  pds. 
1  pd. 

9  pcs. 

1  pd. 

2  " 

1  " 
H  " 

2  " 

1  " 

6  pcs. 

2  pds 
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POIS  DE  SENTEUR. 


Soixante-treize  variétés  de  pois  de  senteur  ont  été  plantées  et  presque  toutes  ont 
fait  une  bonne  pousse  et  ont  donné  beaucoup  de  fleurs  à  vive  teinte.  Suit  une  liste  de 
vingt  des  meilleures  variétés  et  de  leurs  couleurs: — 


Nom. 


Couleur. 


162 
166 
170 
179 
182 
188 
193 
201 
207 
212 
213 
227 
229 
233 
220 
214 
205 
189 
195 
199 


Mrs.  Routzahn  Spencer Rose. 

Elsie  Herbert : Rose  blanchâtre. 

Dobbie's  Cream Crème. 

Flora  Norton  Spencer Bleu  clair. 

King  Edward » Cramoisi. 

Mrs.  Walter  Wright Rose  riche. 

Prince  of  Wales Rose  foncé. 

jOthello  Spencer Maron. 

Frank  Dolby Lavande. 

Elfrida  Pearson Saumon. 

Etta  Dyke '...... Blanche. 

Prince  George Lilas. 

May  Campbell Carmin. 

Earl  Spencer Saumon. 

Tennant  Spencer Mauve  rose. 

Clara  Curtis Primevère. 

Flora  Norton  Spencer Bleu  pâle. 

Black  Knight îChocolat. 

Saint  George Ecarlate  orange. 

Scarlet  Monarch Ecarlate  cramoisi. 


TERRAINS. 

Nous  avons  fait  beaucoup  de  changements  dans  les  terrains  la  saison  dernière. 
Nous  avons  établi  une  nouvelle  pelouse  de  deux  acres  en  prenant  pour  cela  une  petite 
partie  du  vieux  verger  qui  touchait  au  chemin  principal.  Nous  avons  semé  sur  ce  ter- 
rain un  mélange  de  graminées  et  de  trèfle  que  voici:  30  livres  de  pâturin  des  prés,  15 
livres  de  trèfle  blanc  ou  hollandais,  55  livres  de  mil  (fléole  des  prés). 

Ces  herbes  sont  très  bien  venues  et  nous  devrions  avoir  une  belle  pelouse  Tannée 
prochaine.  Nous  avons  également  enlevé  un  certain  nombre  des  arbrisseaux  des  pe- 
louses car  ils  étaient  trop  serrés  et  faisaient  plus  de  mal  que  de  bien. 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DE  KENTVILLE,  N.-E. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  SAXBY  BLAIR. 

On  verra  dans  ce  deuxième  rapport  annuel  de  nos  opérations  en  horticulture  Que 
nous  avons  t'ait  de  nouveaux  progrès  cette  année  en  agrandissant  les  ••  irgers,  en  nive- 
lant et  en  plantant  les  pelouses,  en  taisant  des  essai.-  de  légumes  et  (le  fleura  et  en 
inaugurant  une  série  d'essais  d'engrais  chimiques  sur  les  vergers.  Nous  avon 
égalemenl  des  essais  de  pulvérisation  en  verger  à  Berwick,  comté  de  King;  Falmouth, 
comté  de  liants;  ,>t  Bridgetown,  comté  d'Annapolis.  Non-  donnons  iei  les  résultats 
de  quelques-unes  de  ces  expériences. 

La  saison  a  été  très  favorable  au  développement  de  la  gale  de  la  pomme  ou  tave- 
lure, et  sur  tous  les  arbres  qui  n'étaient  pas  pulvérisés  le  pourcentage  de  pommes 
atteintes  était  très  considérable.  Cette  circonstance  a  sans  doute  été  favorisée  par  le 
fait  que  les  arbres  ont  tonné  leurs  feuilles  de  benne  beure  et  qu'une  longue  période 
d'humidité  et  de  fraîcheur  a  suivi  avant  que  les  fleurs  ne  fussent  entièrement  ouvertes, 
favorisant  la  formation  de  la  gale  sur  le  feuillage  avant  que  l'on  puisse  donner  la 
première  pulvérisation  régulière  précédant  l'ouverture  des  boutons;  toutes  les  pulvéri- 
sations qui  ont  été  faites  de  bonne  heure  cette  saison  ont  donné  les  meilleurs  résultats. 

TEMPERATURE. 

Le  mois  d'avril  a  été  couvert.  Il  y  a  eu  de  fréquentes  périodes  de  chaleur.  Le  2£ 
on  a  enregistré  82  degrés.  Il  a  plu  pendant  quinze  jours  et  neigé  légèrement  à  sept 
jours  différents.  La  température  était  en  moyenne  de  3  degrés  au-dessus  de  la  nor- 
male. 

Mai  a  été  frai»  avec  quelques  jours  ensoleillés.  On  a  enregistré  de  la  pluie  en  dix- 
neuf  jours  différents,  mais  la  précipitation  totale  n'a  pas  été  supérieure  à  la  moyenne. 
La  température  a  été  en  moyenne  de  3  degrés  au-dessus  de  la  normale. 

Du  15  avril  au  premier  mai  la  température  moyenne  a  été  àe  47-93  degrés,  du 
premier  au  16  mai  44-73  degrés,  du  16  au  premier  juin  47-97  degrés.  On  voit  que  la 
dernière  moitié  d'avril  a  été  un  peu  plus  chaude  que  la  dernière  moitié  de  mai  et  que  la 
première  moitié  de  mai  a  été  en  moyenne  de  3  degrés  plus  froide  que  la  dernière  moitié 
d'avril.  Ainsi  les  chaleurs  d'avril  ont  hâté  le  développement  des  feuilles  sur  les  arbres 
mais  ensuite  le  développement  a  été  très  lent  jusque  vers  le  milieu  du  mois  à  cause  de 
la  basse  température  au  commencement.  Il  y  a  eu  des  gelées  les  16,  17  et  18  ;  le  ther- 
momètre a  enregistré  27,  28  et  28  degrés  respectivement.  Dans  certains  endroits  ces 
gelées  ont  causé  des  dégâts  considérables  aux  variétés  comme  les  Gravenstein  qui  fleu- 
rissent de  bonne  heure  et  qui  commençaient  justement  à  s'ouvrir. 

Juin  a  été  frais  et  couvert,  avec  très  peu  de  pluie.  La  température  a  été  en 
moyenne  légèrement  inférieure  à  la  moyenne.  Juillet  a  été  généralement  frais  et  nua- 
geux. Les  plus  hautes  températures  ont  été  enregistrées  pendant  la  première  semaine. 
La  précipitation  a  été  normale.  La  moyenne  de  la  température  était  de  un  degré  au- 
dessous  de  la  normale. 

Août  a  été  sec  et  chaud.  Il  y  a  eu  de  la  pluie  pendant  seize  jours  différents  mais 
la  précipitation  totale  a  été  très  faible.  La  température  a  été  en  moyenne  de  un  degré 
au-dessous  de  la  normale. 

Septembre  a  été  un  mois  normal  dans  son  ensemble.  Il  y  a  eu  onze  jours  de  pluie 
mais  la  précipitation  totale  a  été  inférieure  à  la  moyenne.  La  moyenne  de  la  tempé- 
rature a  été  de  2  degrés  au-dessous  de  la  normale. 

Octobre  a  été  très  humide.  Il  y  a  eu  vingt  jours  de  pluie  et  la  précipitation  totale 
a  été  de  plus  de  9.60  pouces,  soit  20  pour  cent  de  plus  que  la  normale.  La  température 
a  été  exceptionnellement  élevée,  moyenne  de  9  degrés  au-dessus  de  la  normale. 
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La  première  gelée  d'automne,  de  un  degré,  a  été  enregistrée  le  premier  octobre. 
La  seule  autre  gelée  que  l'on  ait  enregistrée  pendant  le  mois  a  été  le  23,  alors  que  la 
température  est  tombée  à  30  degrés.  Pendant  la  première  semaine  de  novembre  il  a 
gelé  toutes  les  nuits  et  l'on  a  enregistré  11  degrés  et  10  degrés  les  trois  et  quatre  respec- 
tivement. 

Novembre  a  été  beau  et  normal.  Température  légèrement  au-dessus  de  la  normale 
et  précipitation  environ  moitié  de  la  normale. 

Décembre  a  été  beau  et  agréable.  Il  est  tombé  13|  pouces  de  neige.  Il  y  avait  des 
chemins  d'hiver  en  quelques  endroits  le  jour  de  Noël. 

En  janvier  les  traîneaux  ont  pu  circuler  du  10  au  24.  Il  y  a  eu  au  total  1G|  pouces 
de  neige. 

Le  thermomètre  est  descendu  au-dessous  de  zéro  les  1,  14,  19  et  20.  La  tempé- 
rature ayant  été  de  1,  1,  2  et  5,  sous  zéro  respectivement.  La  température  s'est  radou- 
cie les  24  et  25,  le  thermomètre  montant  à  47°  et  50°  respectivement.  Toute  la  neige 
partit  et  les  cours  d'eau  et  la  terre  dégelèrent.  La  dernière  partie  du  mois  fut  égale- 
ment douce,  il  a  plus  beaucoup  et  la  boue  était  épaisse  sur  les  chemins. 

La  première  semaine  de  février  fut  normale  mais  pendant  les  trois  semaines  sui- 
vantes, du  10  au  27,  le  temps  resta  froid.  Le  thermomètre  descendit  au-dessous  de 
zéro  à  huit  reprises  différentes.  Les  11,  12,  13,  14,  16,  22,  24  et  25  la  température  la 
plus  basse  a  été  de  6,  14,  9,  7,  1,  17,  10  et  16  sous  zéro  respectivement.  Pendant  cette 
Période  de  grands  vents  soufflèrent  et  la  gelée  pénétra  dans  les  bâtiments  et  les  caves 
qui  jusque  là  avaient  été  considérés  comme  étant  à  son  épreuve.  La  terre  était  restée 
non  recouverte  de  neige  jusqu'au  15,  aussi  a-t-elle  gelé  jusqu'à  une  grande  profon- 
deur et  les  conduites  d'eau  que  l'on  croyait  être  au-dessous  de  la  ligne  de  gelée  ont 
gelé,  ce  qui  a  causé  beaucoup  d'inconvénients  en  ville.  A  partir  du  15  jusqu'à  la  fin 
du  mois  il  y  a  eu  d'assez  bons  chemins  d'hiver.  Il  est  tombé  treize  pouces  de  neige 
au  cours  du  mois. 

En  mars,  il  est  tombé  six  pouces  de  neige.  Les  voitures  d'hiver  n'ont  pu  circuler 
que  pendant  la  première  semaine.  Les  ruisseaux  et  les  cours  d'eau  ont  dégelé  au  com- 
mencement du  mois  mais  la  température  s'est  maintenue  froide  après  la  première  se- 
maine, la  terre  a  dié.gelé  très  lentement  et  la  glace  est  restée  dans  les  bois  jusqu'au 
milieu  du  mois  d'avril.  Ce  mois  a  été  très  nuageux,  surtout  pendant  les  deux  pre- 
mières semaines  pendant  lesquelles  on  n'a  enregistré  que  39-5  heures  de  soleil. 

OBSERVATIONS  METEOROLOGIQUES. 

Les  moyennes  de  la  température,  chute  de  pluie,  heures  de  soleil,  observées  à  la 
station  expérimentale  de  Kentville,  N.-E.,  pour  l'année  commençant  au  mois  d'avril 
1913,  sont  consignées  au  tableau  suivant: — 


Moyenne 

de  la 

température. 

Chute  de  la 
pluie. 

Heures  de 
soleil. 

' 

Avril 

0 

41-9 

46-2 

56-7 

65-4 

63-3 

54-3 

56-5 

38-4 

23-44 

19-68 

1419 

30-72 

pouces. 

4-29 
317 
1  23 
3-72 
170 
2-55 
9-60 
1-97 
4-39 
2-80 
2-59 
3-73 

137-1 

M:ii .* 

178-2 

270-1 

Juillet      

252-1 

Août    

238-4 

156  G 

57-8 

111-5 

1  >écembre 

74-65 

Janvier 

91  6 

Févi  icr 

118-7 

118-2 
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PLANTATIONS   FAITES. 

VEEGEB   PLANTÉ  EN    L91& 

Parmi  les  variétés  de  fruité  plantées,  il  y  a  49  cerisiers,  oï>  poiriers,  7^  prunii 
37  pêchers  el  90  pommiers.  Deux  arbres  de  chaque  variété  on1  été  plantés.  Trois 
eent  cinquante  pommiers  Wagener  ont  été  plantés  temporairement  et  100  Gra 
toin  et  50  fclclntosh  ont  été  placés  dans  le  verger  principal.  Cent  vingt  arbres  ont  été 
plantés  pour  l'essai  d'engrais  chimiques,  savoir,  30  Roxbury  Russet  I  Nonpareil),  30 
Ribston,  30  Stark  et  80  Milwaukee.  Nous  avons  planté  également  60  Wagener  parmi 
lesquels  b<  trouvaient  L0  de  qhacùne  des  différentes  catégories  d'arbres  fruitiers  vendu-; 
par  les  pépiniéristes  et  but  lesquels  nous  voulions  obtenir  des  renseignements.  Pour 
un  es->ai  en  plantation  serrée,  la  poiriers  naine  de  trois  variétés  et  1^0  pruniers  de 
quatre  variétés  ont  été  mis  en  an  bloc  déjà  planté  à  20  pieds  en  tous  sens.  Les  arbres 
après  cette  addition  se  trouvaient  donc  à  10  pieds  en  tous  sens,  nous  avons  planté 
également  36  arbres  appartenant  à  trois  variétés  de  cerises  greffées  sur  la  souche  Maz- 
zard  et  un  nombre  égal  d'arbres  greffés  sur  la  souche  Mahaleb  afin  de  connaître  la  valeur 
relative  de  ces  souches  pour  la  greffe,  également  60  arbres,  30  chacun  de  pruniers 
Burbank  et  Giant  Prune,  c'étaient  des  arbres  de  différents  âges  et  de  différentes  qua- 
lités et  10  coignassiers  et  10  abricotiers.  Le  total  d'arbres  plantés  est  de  1,589,  dont 
8(j()  pommiers,  330  pruniers,  1G5  poiriers,  134  cerisiers,  74  pêchers,  10  abricotiers  et 
10  coignassiers.     11  y  a  maintenant  approximativement  33  acres  de  pfcintés  en  verger. 

PETITS    FRUITS    ET    RAISINS. 

Nous  avons  planté  31  variétés  de  raisins,  146  plants  en  tout;  variétés  de  gro- 
seilles, 6  plants  de  chacune;  ainsi  que  30  variétés  de  cassis,  six  plants  de  chacune;  16 
variétés  de  mûres,  12  plants  de  chacune;  8  variétés  de  framboises,  50  plants  de  cha- 
cune; et  1j0  variétés  de  fraises,  100  plants  de  chacune.  Ceci  donne  un  total  de  1,072 
plants,  qui  ont  tous  fait  une  bonne  pousse,  sauf  quelques  exceptions. 

PELOUSES  ET  PLANTATION  D'ARBRES  ET   ^ARBRISSEAUX. 

Une  superficie  d'environ  cinq  acres  devant  les  bâtiments  de  ferme  qui  est  en  pente 
et  plus  ou  moins  accidentée  a  'été  engazonnée  et  plantée  d'arbres  et  d'arbrisseaux. 
Cette  terre  sablonneuse  dans  sa  plus  grande  partie  est  très  pauvre. 

Une  superficie  d'environ  quatre  acres  a  été  ameublie,  nivelée  et  ensemencée  de 
pâturin  des1  prés  et  de  trèfle  blanc,  50  livres  du  premier  et  trois  livres  du  dernier  à 
l'acre.  En  raison  de  la  sécheresse  de  l'été  l'herbe  a  très  mal  poussié  mais  pendant  l'au- 
tomne, grâce  aux  fortes  pluies,  elle  a  fait  un  bon  développement  et  nous  aurons  une 
pelouse  passable.  Avant  de  semer,  nous  avons  épandu  à  la  volée  et  enfoui  à  la  herse 
un  engrais  complet  à  raison  de  500  livres  à  l'acre. 

Les  arbres  et  les  arbrisseaux  envoyés  d'Ottawa  pour  plantation  sur  les  terrains 
ont  pour  la  plupart  fait  une  bonne  pousse.  Un  bon  nombre  de  conifères  cependant 
ont  échoué  et  devront  être  remplacés. 

Les  chemins  ont  été  quelque  peu  améliorés  pendant  la  saison. 

Les  lourdes  pluies  d'automne  ont  lavé  les  bords  et  il  est  à  désirer  que  des  descentes 
en  grosses  pierres  soient  faites  le  long  du  chemin  de  la  côte  pour  empêcher  cette  érosion 
à  l'avenir. 

Une  avenue  d'érables  à  sucre  a  été  plantée  le  long  de  l'avenue  centrale  à  travers 
la  ferme.  Ces  arbres  ont  été  placés  à  40  pieds  d'écartement.  Nous  avons  planté  un 
certain  nombre  de  haies  pour  connaître  les  meilleures  sortes.  Les  fleurs  dont  la  graine 
nous  avait  été  fournie  d'Ottawa  offraient  un  superbe  coup  d'œil  pendant  l'été. 
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LEGUMES. 

Divers  légumes  provenant  de  graine  fournie  par  la  ferme  expérimentale  d'Ottawa 
ont  été  essayés.  Ayant  été  cultivés  sur  terre  pauvre,  peu  convenable  aux  légumes,  ils 
n'ont  pas  donné  une  grosse  récolte. 

TOMATES. 

Quarante  et  une  variétés  de  tomates  étaient  à  l'essai.  La  variété  Alacrity  s'est 
montrée  la  plus  hâtive.  C'est  évidemment  la  meilleure  pour  ce  climat  avec  les  diverses 
sous-variétés  d'Earliana.  La  Bonnie  Best  a  donné  également  une  bonne  récolte  de 
fruits  mûrs.  Six  plants  de  chaque  variété  ont  été  plantés  le  7  juin.  Ils  avaient  été 
semés  le  7  avril.  L' Alacrity  a  produit  en  moyenne  sept  livres  de  fruits  mûrs  par 
plant  et  les  diverses  sous-variétés  d'Earliana,  4£  livres.  Cependant  la  production  totale 
de  fruits  mûrs  et  de  fruits  verts  a  été  plus  grande  avec  les  sous-variétés  d'Earliana. 

choux. - 

Vingt-cinq  variétés  de  choux  ont  été  essayées.  Elles  ont  été  semées  le  8  avril  et 
repiquées  en  pleine  terre  le  27  mai.  La  meilleure  variété  précoce  est  la  Copenhagen 
Market,  et  la  Henderson's  Succession  vient  bonne  deuxième.  La  Danish  Roundhead 
est  une  variété  très  ferme,  de  bonne  garde.  Les  Autumn  King  et  Flotter's  Improved 
Brunswick  sont  des  espèces  tardives,  grosses  et  excellentes. 

LAITUE. 

Trente  variétés  de  laitue  étaient  à  l'essai.  Semis  le  25  mars,  repiquage  en  pleine 
terre  le  8  mai.  Les  meilleures  variétés  à  pomme  de  chou  sont  les  Ail  Heart,  Giant 
Crystal  et  Iceberg.  Les  meilleures  variétés  à  pomme  lâche  sont  les  Grand  Rapids  et 
Black-seeded  Simpson. 

i 
pois. 

Il  y  avait  dix  variétés  de  pois  de  jardin  à  l'essai.  La  Gregory's  Surprise  s'est 
montrée  la  plus  hâtive,  suivie  par  les  Excelsior,  Thos.  Laxton  et  Gradus,  toutes  de 
bonnes  variétés  précoces.  Nott's  Excelsior,  Premium  Gen  et  McLean's  Advancer 
sont  de  bonnes  variétés  moyennement  hâtives.  Récolte  principale:  Téléphone, 
Heroine  et  Stratagem.    Variétés  tardives:  Juno  et  Admirai  Dewey. 

FÈVES. 

Dix  variétés  de  fèves  ont  été  essayées;  les  Wardwell's  Wax,  Early  Red  Valentine 
et  Refugee  ou  1000  à  1,  une  espèce  très  tardive,  sont  les  meilleures. 

MAÏS  SUOKÊ. 

Quatorze  variétés  de  maïs  de  table  ont  été  plantées  mais  n'ont  pas  bien  poussé  à 
do  la  saison  humide.     La  variété  la  plus  hâtive  est  la  Eearly  Malcolm  suivie  de 
près  par  les  Peep'o  Day  et  Extra  Early  Oory. 

MELONS     MUSQUÉS. 

Six  variétés  de  melons  musqués  étaient  à  l'essai  de  même  que  trois  sous-variétés 
de  melons  de   Montréal,  savoir:  Montréal   Market,   Décarie  et  Gorman.     La  graine  a 
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cernée  en  pots  de  trois  ; les  et  demi  en  aerre  l<i  :»l   mars.     Les  planl 

as  pots  jusqu'au  22  mai  puis  ils  ont  été  mis  dans    ;         i    ?hes  de  (>  s   L2 
srtes  de  châssis  de  '■'>  s  n'  pieds,     [la  auraient  dû  être  repiqués    lis  jours 
plus  toi  mais  nous  n'avons  pu  faire  les  couches  à  temps. 

Huit  plants  ont   été  mis  dans  chaque  couche  à   1   pied  d'écartement.     On 
préparé  le  terrain  en  creusant   une  tranchée  d'un  pied  de  profondeur  et  d 
de  large  et  en   y   mettant   six   pouces   de   fumier  de  cheval   en    fermentation.   On   a 
arrondi  la  terre  par  der-sus  la  tranchée  et  après  avoir  fermé  les  couches  pendanl 
j.mrs  pour  réchauffer  le  sol,  les  plants  ont  été  repiqués. 

Les  couches  étaient  bien  ventilées  pendant  le  jour  et  tenues  fermées  pend 
nuit,  jusqu'à  la  première  semaine  de  juillet  puis  on  a  endurci  graduellement  les  plants 
en  soulevant  les  châssis  et  l'on  a  fini  par  enle  hâssis  tout  à  fait  vers  la  fin  de 

juillet. 

Les   fruits  ae  fendent  beaucoup  sous  notre  climat;  la  grande  variation  ent 
température  du  jour  et  celle  de  la  nuit  en  est  sans  doute  là  cause.     Bien  enten  i 
fentes  empêchent  les  melons  de  se  vendre  et  la  culture  de  cetto  récolte  n'aura  pi 
blement  jamais  une  importance  commerciale  à  moins  que  no  :  >iïs  mous  pro- 

curer des  variétés  qui  ne  se  tendent  pas. 

Les  renseignements  que  nous  avons  pu  nous  procurer  par  cet  essai  sont  consignés 
au  tableau  suivant: — 


Premier 
fruit  mûr. 


Cueillette 
août  et  3ept. 


nombre. 


Sains.        Fendus. 


Poids  du 

rondement 


Poids 
moyen  du 

fruit. 


liv.     onc. 


liv.     onc. 


Paul  Rose 

Emerald  Gem. . . 

Earliest  Ripe 

Hoodoo 

Hackensack 

Montréal  Market 

Decarie 

Gorman 


8  août.... 

26 

7     "     .. 

72 

2  sept. . . . 

32 

4     "     .. 

38 

3  août. . . 

14 

9  sept 

15 

3     "      .. 

19 

0     "      .. 

10 

28 


54 

48 

1H 

14-2 

80 

62 

6 

12-5 

38 

24 

12* 

101 

54 

26 

9* 

7-9 

29 

53 

15* 

1 

13-8 

28 

65 

3* 

2 

5-3 

44 

182 

8 

4 

2  3 

23 

74 

14 

3 

41 

CONCOMBRES    EN    SERRE. 

Sept  variétés  de  concombres  ont  été  cultivées  en  serre  pendant  l'été.  Deux,  les 
Arlington  W'hite  Spine  et  Davis  Perfect  étaient  des  variétés  américaines;  les  cinq  autres 
des  variétés  anglaises. 

La  graine  a  été  semée  en  pots  de  trois  pouces  et  demi  le  25  avril.  Il  y  avait  une. 
plante  par  pot  et  ces  plantes  ont  été  repiquées  sur  des  tablettes  à  espacement  de  4 
pouces  le  3  juin. 

Le  sol  a  été  bien  enrichi  avec  du  fumier  de  cheval  bien  pourri  et  de  la  poudre  d'os. 
Lue  application  de  fumier  de  cheval  a  été  faite  également  le  22  juillet. 

Les  tiges  ont  été  formées  en  treillis  au  moyen  de  fils  de  fer  placés  à  un  pied  d'écar- 
tement et  on  a  permis  aux  tiges  latérales  de  s'étendre  sur  chaque  fil  de  fer  deux  pieds 
de  chaque  côté  de  la  tige  principale. 

La  serre  était  bien  aérée  pendant  le  jour  et  nous  l'avons  tenue  humide  pendant  les 
Tours  très  chauds  en  lançant  de  l'eau  sur  les  allées  et  sur  les  tablettes  afin  d'entretenir 
l'humidité  de  l'atmosphère.    On  donnait  généralement  un  bon  ar  quatre  heures, 

puis  on  fermait  pour  la  nuit. 

Les  espèces  américaines  ont  été  pollinisées  à  la  main;  pour  faire  cette  opération 
on  enlevait  les  fleurs  mâles  et  on  les  mettait  en  contact  avec  les  fleurs  femelles. 
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Les  données  que  nous  avons  pu  obtenir  sont  consignées  au  tableau  suivant — 


Variété. 


Premier 

fruit 
cueilli. 


Nombre  de  fruits 
sur  deux  plants. 


Juillet. 


Août. 


Nom-bre 

total  de 

fruits  de 

deux  plants 


Poids 

moyen  par 
fruit. 


Arlington  White  Spine 

Davis  Perfect 

Lcckie's  Perfection 

Rochford's  Favorite.  . 

Veitch 's  Sensation 

Marquis  of  Lorne 

Telegraph 


10  juillet.. 

31 

16  "   .. 

32 

13  " 

37 

16  " 

32 

16  " 

29 

18  " 

18 

19  " 

21 

125 

100 

76 

54 

61 

37 

71 


liv.   onc. 


91 
12-8 
4-3 
8-7 
9-9 
6-7 
5 


POMMES  DE  TERRE. 


Soixante  parcelles  de  pommes  de  terre  de  l-120e  d'acre  chacune,  soit  deux  rangées 
chacune  de  66  pieds  de  long  et  à  33  pouces  d'écartement,  ont  été  plantées  le  27  mai  sur 
terre  sablo-argileuse  pauvre  qui  avait  porté  du  sarrasin  l'année  précédente,  lequel  avait 
été  enfoui  en  automne.  Le  terrain  a  été  labouré  de  nouveau  au  printemps,  bien  ameubli 
et  a  reçu  une  application  d'un  engrais  complet  composé  de  150  livres  de  nitrate  de 
soude,  250  livres  de  superphosphate,  250  livres  de  poudre  d'os,  150  livres  de  sulfate  de 
potasse,  semé  à  la  volée  à  raison  de  800  livres  à  l'acre  et  incorporé  à  la  herse  avant  la 
plantation. 

Les  fragments  qui  avaient  chacun  deux  à  trois  yeux  ont  été  plantés  à  14  pouces 
d'écartement  dans  le  rang.  La  récolte  a  beaucoup  souffert  de  la  sécheresse  en  juillet 
et  en  août  et  le  pourcentage  de  tubercules  non  vendables  était  très  considérable.  Elle 
a  été  arrachée  les  6  et  7  octobre. 

Les  variétés  suivantes  dont  les  tubercules  de  semence  provenaient  de  sources  diffé- 
rentes ont  été  plantées  sur  deux  parcelles:  Late  Puritan,  Gold  Coin,  Wee  McGregor, 
Rawlings  (Ashleaf)  Kidney.  Il  y  avait  aussi  trois  parcelles  de  Carman  n°  ,1,  Irish 
Cobbler,  Green  Mountain  et  Table  Talk  dont  la  semence  provenait  die  différentes 
sources.    Quarante-huit  variétés  étaient  comprises  dans  cet  essai. 
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Variété. 


:\   «le 

lui.'  rculea         tubercules       Total  <li 
vendables  à   non  \  endables  boi 
l'acre.  à  l'acre.      >  h 


1 

2. 
3. 
A. 
5. 
0. 
7. 
8. 
S. 
10. 

11. 

12. 
13. 
14. 
15. 

16. 
17. 
18. 
19. 
20. 
21. 
22. 
23. 
24. 
25. 
26. 
27. 
28. 
29. 
30. 
31. 
32. 
33. 
34. 
35. 
36. 
37. 
38. 
39. 
40. 
41. 
42. 
43. 
44. 
45. 
46. 
47. 
48. 
49. 
50. 
51. 
52. 
53. 
54. 
55. 
56. 
57. 
58. 
59. 
60. 


Rawlinge  (Ashleaf)  Kidney  O-B 
:  ii  Beedling  C 

Maniste<  0  H 

White  AlbinoO-J 

Late  Puritan  (  ' 

(  îreei)  Mountain  (' 

Clark'a  No.  1  C 

Wee  McGregorO-IH 

Vick 's  Extra  Early  C 

New  Quecn  O-Di 

Table  TalkO-L 

Rawlings  (Ashleaf)  Kidney  C... 

Bovee  O-A 

ClydeCKJ 

Empire  State  C 

Wee  McGrcgor  C 

Irish  Cobbler  O-Di 

Dalmcny  Hero  O-W 

Gold  Coin  C 

Table  TalkO-B 

Houlton  Rose  O-Di 

Rochcster  Rose  C 

Tab'eTalkC 

Melntyre  C 

Irish  Cobbler  C 

Snow  J-O-J 

Carman  No.  1  O-J 

Delaware  O-J 

Conquering  Hero  O-W 

Gold  Coin  O-J 

Rural  New  Yorker  C 

Up-to-Date  O-D 

Burbank  C 

Acquisition  O-S 

Todd's  Wonder  O-H 

Pan  American  O-H 

New  Scotch  Rose  O-A. 

Early   Norther  O-Di 

Burpee's  Extra  Early  O-Bu 

Eurêka  Extra  Early  O-Bu 

Silver  King  O-H 

American  Wonder  C 

The  Scott  O-K&B 

Carman  No.  1  O-A 

American  Wonder  O-A 

Scottish  Triumph  O-K  &  B 

Sir  Walter  Ra'.eigh  O-H 

Dreer's  Standard  C 

Green  Mountain  1837  O-J 

Everett  C 

Early  Hebron  O-D 

Carman  No.  1  C 

Irish  Cobbler  O-B 

Late  Puritan  O-B 

Dobbie's  Prolific  O-D 

Early  May  O-H 

Green  Mountain  1837  O-J 

Early  Ohio  O-Ont 

Early  Rose  O-H 

Factor  O-D 


204 
198 
200 
196 
184 
180 
184 
176 
178 
174 
158 
164 
160 
162 
166 
166 
160 
138 
158 
130 
138 
136 
118 
128 
144 
140 
134 
134 
94 
130 
134 
126 
134 
102 
132 
124 
116 
120 
112 
96 
116 
124 
110 
120 
118 
96 
106 
110 
100 
100 
96 
94 
88 
86 
80 
72 
64 
60 
56 
42 


34 
M 
30 

32 
32 
34 
30 
32 
28 
32 
48 
32 
36 
34 
28 
28 
34 
50 
30 
56 
46 
44 
60 
48 
32 
26 
28 
28 
66 
28 
22 
30 
20 
50 
18 
26 
32 
26 
32 
46 
26 
18 
30 
20 
18 
38 
26 
20 
24 
23 
26 
22 
20 
20 
26 
26 
24 
22 
20 
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Variétés  semblables  de  pommes  de  terre  d'origine  différente  essayées  en  1913  : 


Variété. 

Boisseaux 

vendables 

à  l'acre. 

Boisseaux 

non  vendables 

à  l'acre. 

Récolte 

totale  à 

l'acre, 

boisseaux. 

Carman  No.  1,   O-J 

134 
120 

94 
160 
144 

88 
180 
100 

64 
158 
118    • 
130 
158 
130 
184 

86 
176 
166 
204 
164 

28 
20 
22 
34 
32 
20 
34 
24 
24 
48 
60 
50 
30 
28 
32 
20 
32 
28 
34 
32 

162 

O-A 

140 

"        C 

116 

Irish  Cobbler  O-Di 

194 

G  

176 

O-B     . 

108 

Grcen  Mountain  C 

214 

"              1838  O-J 

124 

1837  O-J 

88 

Table  Talk  O-L 

206 

C 

178 

O-B 

186 

Gold  Coin  C 

188 

0-  J     . 

158 

Late  Puritan  C 

216 

"           O-B         

106 

Wee  McGregor  O-I-H 

208 

G 

194 

Rawlings'  Kidney,  (Ashleaf  Kidney)  O-B 

238 

G 

196 

ESSAIS  D'ENGRAIS   CHIMIQUES   SUR  LES   TOMATES  EN   SERRE. 

Nous  avons  entrepris  une  série  d'essais  en  serre  pour  connaître  la  fertilité  du  sol 
vierge  et  l'influence  relative  exercée  par  les  différents  principes  fertilisants  appliqués 
sous  forme  d'engrais  chimiques. 

Nous  nous  sommes  servis,  pour  cet  essai,  d'une  terre  sablo-argileuse  qui  n'avait 
pas  encore  été  en  culture;  elle  provenait  d'un  champ  qui  était  encore  recouvert  de 
souches  vertes  d'épinettes  et  de  merisiers  l'année  précédente.  On  a  mis,  sur  les  ta- 
blettes, une  couche  de  cinq  pouces  d'épaisseur  de  cette  terre,  on  a  bien  retourné  ce  sol 
pour  en  enlever  tous  les  morceaux  de  racines  qu'il  contenait  et  on  l'a  parfaitement 
mélangé  pour  qu'il  soit  uniforme  de  toutes  façons.  La  superficie  occupée  par  chaque 
parcelle  était  de  deux  verges  carrées. 

La  quantité  d'engrais  chimiques  appliquée  par  acre  était  la  suivante.  L'engrais 
a  été  parfaitement  mélangé  au  sol  à  la  main. 


N°  1—  Liv. 

Nitrate  de  soude 150 

Sulfate  de  potasse 15Q 

Superphosphate 300 

Total 600 

N°   2— 

Xit  rate  de  soude 300 

Sulfate  '1'-  potasse 300 

Superphosphate 600 

Total 1,200 

N°    3— 

Nitrate  de  soude 300 

N°   4  — 

Nitrate  de  soude 300 

Sulfate  de  potasse .  .  300 

Total / t;00 
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Aïs  D'ENGRAIS  CHIMIQUES  *VK  LES    COMATES   KN   SERRE 

N°   5— 

Nitrate  <i  i  soude 

Superphosphate ''"'' 

Total 900 

N°   6— 

l 'arcelle  témoin,  sans  i  ngrais. 

N°   7— 

Nitrate  de  soude 300 

Sulfate  de  potasse 

Superphosphate 800 

Total 750 

N°   8— 

Nitrate  de  soude lf''> 

Sulfate  de  potasse 

Superphosphate 600 

Total 1,050 

N°   9— 

Nitrate  de  soude ^'h» 

Sulfate  de  potasse 300 

Superphosphate 600 

Total 1,200 

Les  plants  de  tomates  Livingston  Globe  ont  été  plantés  à  18  pouces  d'écartement ; 
chaque  parcelle  contenait  neuf  plants. 

La  graine  de  ces  variétés  a  été  semée  le  9  juillet.  Les  plants  ont  été  repiqués  eu 
pots  de  trois  pouces  le  28  juillet  et  repiqués  en  pots  de  quatre  pouces  et  demi  le  9  août. 
Ils  ont  été  mis  sur  les  tablettes  permanentes  le  26  août.  Le  premier  fruit  mûr  a  été 
cueilli  sur  les  parcelles  1,  2,  4,  8  et  9  le  17  novembre,  sur  les  parcelles  5,  6  et  7  le  24 
novembre  et  sur  la  parcelle  n°  3  le  27  novembre.  Les  plants  ont  été  arrachés  et  pesés 
le  24  janvier  1914.    Leur  production  est  donnée  dans  le  tableau  suivant  : — 

Récolte  de  fruits  par  parcelle  de  2  verges  carrées. 


Rendement, 
novembre. 

Rendement, 
décembre. 

Rendement, 
janvier. 

Rendement 
de  fruits 
verts  sur 

les  plants   24 
janvier. 

Rendement 
total. 

ND    1              

liv.     onc. 

1  10 

2  10 
12 

1  8 

2  2 
1 

2        5 

1  13 

2  14 

liv.     onz. 

5        9 

4  13 

5  2 

4  8 

5  4 

3  7 

4  13 

s 

6  .. 

liv.     onc. 

2  2 

3  15 

2  11 

3  9 
6 

3        7 
1       15 
3        6 
6        8 

liv.    onc. 

13 

1        4 
1        8 
1        7 
1        3 
S 

1  13 
!        1        3 

2  1 

liv.  onc. 
10        2 

"     2                           

12       10 

"     3     

10        1 

"     4     .                 

11 

"     5 

14        9 

«     6  

7       15 

"     7              

10       14 

"     8 

12      G 

"     9  

17      7 

Comme  nous  venons  de  le  dire,  les  plants  ont  été  arrachés  et  pesés  après  que  toute 
la  terre  en  avait  été  secouée.  Nous  avons  pris  des  notes  également  sur  le  caractère  du 
feuillage.  Ce  feuillage  avait  une  couleur  pourpre  malsaine,  il  était  même  mort  sur 
certains  plants,  la  matière  verte  ayant  entièrement  disparu  et  le  feuillage  s'étant 
ché.  Les  différents  plants  ont  été  mesurés  et  nous  donnons  la  hauteur  moyenne  de 
neuf  plants. 
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Poids  et  caractéristiques  des  plants  à  l'arrachage. 


Parcelle. 

Hauteur 

moyenne  du 

plant. 

Couleur  du  feuillage. 

Feuilles  mortes. 

Poids  des 
plants. 

N°      1 

pieds,      pouces. 

5 

5           7 

4           3 

4           2 

4           7 

4 

4           5 

4           9 

5 

Pourpre  moyen 

18 
11 
33 
24 
21 
56 
34 
o6 
42 

liv.      onc. 
5       .. 

"      2  .. 

"       léger 

6        4 

"      3 

"       moyen 

4        1 

«      4 

4        5 

"      5... 

"       moyen 

"       foncé 

5        8 

"      6... 

3        8 

"      7  .. 

4        5 

"      8  . 

5        3£- 
5        9 

"      9 

"       foncé 

On  remarquera  que  la  parcelle  n°  3  qui  avait  reçu  du  nitrate  de  soude  n'accuse 
qu'une  augmentation  de  neuf  onces  de  végétation  par  comparaison  à  la  parcelle  té- 
moin. On  voit  également  que  l'augmentation  de  récoltes  n'est  que  de  deux  livres  et 
deux  onces  par  comparaison  à  la  parcelle  témoin.  La  parcelle  4  qui  a  reçu  du  nitrate 
de  soude  et  du  sulfate  de  potasse  n'accuse  qu'une  augmentation  de  treize  onces  en  vé- 
gétation par  comparaison  à  la  parcelle  témoin;  l'augmentation  de  fruits  n'est  que  de 
trois  livres  et  une  once.  La  parcelle  5,  qui  avait  reçu  du  superphosphate  et  du  nitrate 
de  soude  accuse  une  augmentation  de  deux  livres  en  végétation  par  comparaison  à  la 
parcelle  témoin  et  une  augmentation  de  six  livres  dix  onces  de  fruits.  Le  nitrate  de 
soude  sur  la  parcelle  n°  3  ayant  exercé  très  peu  d'effet  il  est  juste  de  croire  que  l'aug- 
mentation de  rendement  provient  en  grande  partie  du  superphosphate.  Dans  tous  les 
cas  où  le  superphosphate  a  été  augmenté  il  y  a  eu  une  augmentation  dans  la  végétation 
et  la  récolte.     Il  semble  que  l'élément  qui  manque  le  plus  à  nos  sols  est  le  phosphate. 
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ESSAIS  DE  PIBRRE  A  CHAUX  MOULUE  DANS  LA  SEBBE. 

Noue  avons  reçu  de  la  Eastern  Lime  Co.,  Sydney,  N.-E.,  un  échantillon  de  : 
i     baux  moulue  el  pour  essayer  sa  valeur  sur  notn    h 

000  livres  à  l'acre,  nue  série  de  petites  superficies  et  Laissé  non  traitées  Les  par- 
i  -  ci  double. 

L«  -  résultats  suivants,  qui  ont  été  obtenus  sur  une  parcelle  d'une  <1«  i 
sont  assez  frappants  par  eux-mêmes  pour  indiquer  que  la  chaux  avec  du  phosphore, 
bi  us  une  forme  quelconque,  es1  nécessaire  si  L'on  veut  que  certaines  récoltes  donnenl 
i  i   boi  -  rée  iltats.  Ces  engrais  axaient  été  essayés  sur  une  récolte  d'épinard 

La  terre  employée  dans  cet  essai  provenait  d'un  champ  nouvellement  lalx      •    el 
qui  n'avait  pas  encore  porté  de  récolte. 


P;ir<ellc  1. 


A  l'acre. 


.  Chaulé  3.000 

livrée  à  l'acre.    Non  chaulé. 


Nitrate  de  soude.. 
Sulfate  de  potasse. 
Superphosphate.. . 


Nitrate  de  soude. . 
Sulfate  de  potasse. 
Superphosphate. . . 


Nitrate  de  soude 


Parcelle  2. 


Parcelle  3. 


liv. 


150        ; 

150 

300 


300 
300 


142 


600  17 


300 


21 


Parcelle  4. 

300 
300 

21 

1 

Parcelle  5. 

300 
600 

Superphosphate 

12 

2\ 

Parcelle  6. 

Témoin,  sari?  engrais.. 

2 

x 

Fait  intéressant:  la  parcelle  qui  avait  reçu  du  nitrate  de  soude  seul  à  raison  de 
trois  cents  livres  à  l'acre  n'a  guère  mieux  rendu  que  la  parcelle  témoin;  il  en  est  de 
même  de  la  parcelle  sur  laquelle  on  s'est  servi  de  nitrate  et  de  sulfate  de  potasse.  La 
comparaison  entre  ces  parcelles  et  le  n°  5  qui  a  reçu  du  nitrate  de  soude  et  du  super- 
phosphate fait  voir  que  le  superphosphate  employé  avec  la  chaux  a  donné  les  meilleurs 
résultats  et  que  le  supherphosphate  sans  chaux  a  peu  augmenté  la  récolte. 

La  gravure  montre  la  parcelle  d'épinards  à  moitié  développés.  La  parcelle  com- 
mence au  nc  1,  à  l'extrémité  de  la  tablette.  L'espace  entre  les  piquets,  en  travers  de 
la  tablette,  a  reçu  de  l'engrais  chimique  appliqué  également  sur  toute  la  superficie. 
La  chaux  a  été  appliquée  et  incorporée  au  sol  dans  lequel  poussent  les  trois  rangées 
d'épinards,  à  droite  de  la  gravure.    Les  trois  rangs  à  gauche  n'ont  pas  reçu  de  chaux. 
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ESSAIS   D'ENGRAIS    CHIMIQUES    SUR   LES   ARBRES    FRUITIERS,   LES 
PLANTES-ABRIS  ET  LES  CULTURES  INTERCALAIRES. 

Voulant  connaître  la  valeur  relative  des  différents  engrais  chimiques  pour  la 
culture  des  pommiers  et  des  récoltes  intercalaires  nous  avons  entrepris  une  série  d'es- 
sais au  printemps  de  1913.  Le  but  principal  de  cette  expérience  est  de  trouver  quel 
engrais  ou  quelle  combinaison  d'engrais  sont  les  meilleurs  pour  produire  des  arbres 
ou  fournir  une  récolte  avantageuse  dans  le  plus  court  espace  de  temps  possible. 

Nous  semons  sur  la  superficie  occupée  par  les  arbres  une  récolte  de  vesces  et  cette 
superficie  sera  augmentée  tous  les  ans  à  mesure  que  les  arbres  pousseront..  Nous 
noterons  l'effet  de  ces  engrais  sur  les  plantes-abris  et  nous  déterminerons  ainsi  la  va- 
leur des  différentes  combinaisons  d'engrais  sur  une  récolte  de  légumineuses. 

Comme  les  jeunes  vergers  n'occupent,  pendant  les  premières  phases  de  leur  dé- 
veloppement, qu'une  petite  partie  du  terrain,  nous  croyons  bon  de  cultiver  des  ré- 
coltes intercalaires  entre  les  arbres.  Nous  avons  pensé  qu'un  bon  assolement  à  em- 
ployer entre  les  rangées  d'arbres  serait  le  grain,  le  trèfle  et  les  pommes  de  terre.  Cette 
rotation  de  trois  ans,  très  pratique,  devrait  donner  de  bons  résultats  dans  la  moyenne 
des  vergers. 

Nous  nous  proposons  d'employer  Jes  engrais  dans  les  mêmes  proportions  et  dans 
les  mêmes  quantités  tous  les  ans,  jusqu'à  ce  que  le  développement  des  arbres  ou  des 
récoltes  nous  montre  qu'il  y  a  un  excès  d'engrais. 

Nous  notons  l'effet  des  différents  engrais  sur  les  récoltes  intercalaires.  Ori  voit 
donc  que  ces  expériences  ont  un  triple  objet  :  d'abord,  déterminer  la  croissance  des  ar- 
bres et  la  production  des  fruits  sous  l'influence  des  divers  engrais;  (2)  l'effet  dés  en- 
grais sur  les  plantes-abris;  (3)  la  quantité  et  la  qualité  des  récoltes  intercalaires  sur  les 
parcelles  qui  reçoivent  des  engrais  différents.  Nous  nous  proposons  de  poursuivre  ces 
essais  pendant  une  période  de  dix  ou  quinze  ans  ou  plus  longtemps  si  on  le  juge  à 
propos.  Les  variétés  de  pommiers  dans  cet  essai  sont  les  Gravensteins  et  Wagener, 
cette  dernière  pour  remplissage.  Les  pommiers  Gravensteins  sont  posés  à  quarante 
pieds  d'écartement  en  tous  sens  et  les  Wagener  dans  les  intervalles,  ce  qui  donne  des 
rangs  écartés  de  vingt  pieds  sur  un  côté  et  quarante  sur  l'autre. 

Le  tableau  suivant  donne  les  quantités  d'engrais  employées  à  l'acre  et  la  pro- 
duction de  la  récolte  de  pommes  de  terre  pendant  la  saison  dernière  sur  les  diverses 
parcelles;  cette  production  a  été  calculée  d'après  la  récolte  obtenue  sur  des  parcelles 
d'un  quarantième  d'acre  chacune.    La  variété  était  la  Green  Mountain. 
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Essai  d'engrais  <  eiimiqi  es  Bur  les  pomme    de  terre. 


Parcelle  1. 


Nitrate  de  soude.  . 
Superpho  phate..  . 

Sulfate  <lc  potasse. 


Parcelle  2. 


Nitrate  de  soude. 
Scories  basiques.. . 
Sulfate  de  potasse 


Pan  <>!!<>  3. 


Nitrate  de  soude.  . 

Tondre  d'os 

Sulfate  de  potasse. 


Parcel  !»•  4. 


Sulfate  d'ammoniaque. 

Superphosphate 

Sulfate  de  potasse 


Parcelle  5. 


Nitrate  de  soude.. 
Superphosphate. . . 
Sulfate  de  potasse. 


Parcelle  6. 

Témoin,  sans  engrais 

Parcelle  7. 


Nitrate  de  soude 

Superphosphate 

Sulfate  de  potasse 

Mélangé  et  appliqué  à  raison  de  400  liv.  à  l'acre. 

Parcelle  8. 


Nitrate  de  soude 

Superphosphate 

Sulfate  de  potasse 

Mélangé  et  appliqué  à  raison  de  GOOliv.  à  l'acre. 


Parcelle 


Nitrate  de  soude  . 
Superphosphate. . . 
Sulfate  de  potasse. 


Parcelle  10. 
Nitrate  de  soude 

Parcelle  11. 
Témoin,  sans  engrais 

Parcelle  12. 

Nitrate  de  soude 

Superphosphate 

Sulfate  de  potasse 

Mélangé  et  appliqué  à  raison  de  800  liv.  à  l'acre. 


A  l'acre. 


liv. 

150 
350 
150 


150 
500 
150 


150 
500 
150 


150 
350 
150 


150 
350 
100 


150 
350 
150 


150 
350 
150 


150 

350 

G0 


150 


150 
350 
150 


Boisseaux 

vendables  .-I 
l'acre. 


\7'.)\ 


Boisseaux  non 
vendables  à 

l'acre. 


1G9 


221* 


259  * 


m* 


122 


221* 


237* 


213 


183 


123 


252  V 


34 


33 


29  V 


35 


37 


29 


29 


25| 


40V 


::_> 


m 


32V 


'I  otal  de 

aux  à 

l'acre. 


2131 


202 


251 


294.} 


2091 


151 


250* 


263 


253* 


215 


151* 


286 
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Essai  d  engrais  chimique  sur  les  pommes  de  terre — Suite. 


A  l'acre. 


Boisseaux 

vendables  à 

l'acre. 


Boisseaux 
non  vendables 


Total  de 

bois  seaux  à 

l'acre. 


Parcelle  13. 


Nitrate  de  soude . 
Superphosphate. . . 
Sulfate  de  potasse. 


Parcelle  14. 
Témoin,  sans  engrais 

Parcelle  15. 
Sulfate  de  potasse 

Parc  elle  16. 


Nitrate  de  soude. 
Superphosphate. . . 
SuJlate  de  potasse. 


Parcelle  17. 
Superphosphate 

Parcelle   18. 
Poudre  d'os 

Parcelle  19. 
Témoin,  sans  engrais 

Parcelle  20. 


Superphosphate.. . 
Sulfate  de  potasse. 


Parcelle  21. 


Scories  basiques 


Parcelle  22. 


Nitrate  de  soude. 
Scories  basiques. 


Parcelle  23. 


Nitrate  de  soude  . 
Sulfate  de  potasse. 


Parcelle  24. 


Nitrate  de  soude. 
hiifciphosDhate.. 


150 

350 

30 


150 


150 
350 
150 


350 


500 


350 
150 


500 


150 
500 


150 
150 


150 
350 


164 


122 


136} 


237 


150] 


202} 


1UI 


162 


160 


196} 


195 


165} 


333 


32} 


26 


28} 


36 


31; 


25} 


33^ 


34} 


35} 


28} 


35 


197} 


154} 


162} 


265} 


186} 


234 


187 


195} 


1UI 


232 


223} 


200.' 


ENGRAISSEMENT  DES  JEUNES  ARBRES  AU  MOMENT  DE  LA 

PLANTATION. 


Est-il  avantageux  d'employer  les  engrais  chimiques  au  moment  de  la  plantation 
pou!  provoquer  ta  pousse  des  arbres  et  ces  engrais  employés  en  grosses  quantités 
pourraient-ils  endommager  les  arbres?  Voulant  nous  renseigner  à  ce  sujet  nous  avons 
entrepris  une  série  d'expériences  sur  des  pommiers  de  deux  ans,  de  qualité  uniforme  et 
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(i(    même  provenance,  appartenanl   aux   variétés   Ribôton,   Milwaukee,   Star) 

Russel  (Nonpareil).     Deux  arbres  de  chaque  variété  ont  été  employés  dam 
expérience  el  i  uinze  expériences  on!  été  effectuées.    Noua  indiquons  également  le  | 
centage  des  arbres  donnant  une  végétation  forte,  moyenne  et  faible,  pendant  la  -. 
.  qu'une  moyenne  pour  toutes  les  rariéto 

'  i.  voit  que  l'emploi  de  grosses  quantités  d'un  mélange  d'engrais  chimiques  à 

i  'est  pas  à  conseiller  car  le  développement  des  arbres  dans  ces  parcelles  n'a  !.. 

i88J  U  ri  que  sur  les  parcelles  qui  n'avaient  pas  reçu  ces  quantités  d'engrais.    On 

remarquera  également  que  but  les  parcelles  où  de  fortes  quantités  d'engrais  avaient  été 

dues  et  incorporées  à  la  surface  la  végétation  a  été  meilleure  que  lorsque  ces  en- 

gra  -  i  taient  mélangés  au  sol  au  moment  de  la  plantation.     11  semble  qu'il  y  ait  avan- 

;vi  faire  des  applications  modérées.     Ces  arbree  ne  seront  pas  engraissés  au  prin- 

ti  n  ps  pr<    i.;.in  et  nous  prendrons  des  notes  sur  leur  développement  la  saison  suivante. 


Pour  cent  : -D, . 

de  pousse  ?ourcent 
vigou-  ^pousse 
reuse.      wr*** 


Pour  cent 

de  pousse 

faible. 


N°  1, 
N°  2, 
N°  3 
N°  4. 
N°  5, 
N°  6, 


600  livres  à  l'acre,  épandu  à  la  surface  après  la  plantation  et  enfoui 

à  une  profondeur  de  3  pouces 

1,200  livres  à  l'acre,  épandu  à  la  surface  après  la  plantation  et  en- 
foui à  une  profondeur  de  3  pouces 

1,800  livres  à  l'acre,  épandu  à  la  surface  après  la  plantation  et  en- 
foui à  une  profondeur  de  3  pouces 

2,400  livres  à  l'acre,  épandu  à  la  surface  après  la  plantation  et  en- 
foui à  une  profondeur  de  3  pouces 

3.000  livres  à  l'acre,  épandu  à  la  surface  après  la  plantation  et  en- 
foui à  une  profondeur  de  3  pouces 

600  livres  à  l'acre,  mélangé  à  la  terre  enlevée  pour  planter  l'ar- 
bre  


N°  7,  1,200  livres  à  l'acre,  mélangé  à  la  terre  enlevée  pour  planter  l'ar- 
bre   


N°  8,  1,800  livres  à  l'acre,  mélangé  à  la  terre  enlevée  pour  planter  l'ar- 
bre  


N°  9,  2,400  livres  à  l'acre,  mélangé  à  la  terre  enlevée  pour  planter  l'ar- 
l  ire 


Nc  10.  3,000  livres  à  l'acre,  mélangé  à  la  terre  enlevée  pour  planter  l'ar- 
bre   


12  5 


N°  11,  Nitrate  de  soude,  600  livres  à  l'acre,  épandu  à  la  surface  après  la 

plantation  et  enfoui  à  une  profondeur  de  3  pouces 

N°  12,  Nitrate  de  soude,  1,200  livres  à  l'acre,  épandu  à  la  surface  après 

la  plantation  et  enfoui  à  une  profondeur  de  3  pouces 

N°  13,  Parcelle  témoin  aucun  engrais 

N°  14,  Fumier.  6  livres  par  arbre  à  raison  de   15  tonnes  à  l'acre,  enfoui 

après  la  plantât  ion ! 

N°  15,  Fumier,  6  livres  par  arbre,  à  raison  de  15  tonnes  à  l'acre,  mélangé 

à  la  terre  enlevée  pour  planter  l'arbre |         12-5 


62-5 

25 

62-5 

37  5 

62-5 

37-5 

500 

500 

750 

25-0 

87-5 

12-5 

50  0 

500 

37-5 

62-5 

12-5 

87-5 

12-5 

87-5 

37-5 

50-0 

500 
62-5 

50-0 
37  5 

62-5 

37-5 

500 

37-5 

VERGERS  D'EXPERIENCES. 


Nous  n'avons  pas  de  pommiers  en  rapport  sur  cette  station,  à  l'exception  de  quel- 
ques arbres  éparpillés  le  long  de  la  base  des  côtes  sur  terrain  très  accidenté  et  d'accès 
difficile;  par  conséquent,  nous  avons  jugé  bon  de  choisir,  pour  faire  des  expériences, 
trois  vergers,  un  à  Berwick,  comté  de  King,  un  à  Bridgetown,  comté  d'Annapolis  et 
un  à  Falmouth,  comté  de  Hants.  Les  essais  de  pulvérisation,  pour  connaître  le  mé- 
lange  qui  permet  le  mieux  de  maîtriser  la  gale  de  la  pomme  et  qui  donne  le  pourcen- 
tage  le  plus  fort  de  fruits  de  meilleure  qualité,  ont  pris  presque  tout  notre  temps  la 
saison  dernière.  Ces  expériences  ont  été  faites  autant  que  possible  en  double,  dans 
les  différents  vergers.  Nous  avions  choisi  des  vergers  avec  des  arbres  aussi  uniformes 
que  possible  et  ils  ont  été  divisés  en  parcelles  de  six  arbres  chacun.     Tous  les  arbres 
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dans  un  essai  comparatif  ont  reçu  le  même  traitement  en  dehors  de  la  pulvérisation 
ce  qui  a  permis  d'éliminer  tous  les  risques  d'erreur. 

Les  expériences  à  Berwick  et  à  Falmouth  ont  été  faites  par  J.  M.  Robinson, 
B.S.A.,  aide  pour  l'horticulture,  station  expérimentale  de  Kentville;  à  Bridgetown,  elles 
ont  été  conduites  par  M.  B.  Davis,  B.S.A.,  maintenant  assistant  en  pomologie  à  l'hor- 
ticulteur du  Dominion,  ferme  expérimentale,  Ottawa. 

Un  avant-propos  est  nécessaire  pour  l'explication  des  termes  dans  les  tableaux 
suivants. 

Comme  il  y  avait  une  grande  différence  dans  la  quantité  des  taches  de  gale  ou 
de  rousseur  sur  les  fruits  dans  ces  expériences,  nous  avons  établi  trois  catégories, 
savoir:  gale  légère,  moyenne  et  forte  et  rousseur  légère,  moyenne  et  forte. 

Toutes  ces  pommes  sur  lesquelles  on  a  trouvé  de  très  petites  taches  de  gale  sur  le 
côté  ou  une  petite  tache  au  bout  du  calice  qui  ne  détériorait  pas  beaucoup  l'aspect  du 
fruit  ont  été  classées  comme  légèrement  galeuses;  celles  qui  avaient  des  taches  très 
visibles  et  qui  en  gâtaient  l'aspect  mais  sans  faire  craquer  le  fruit,  étaient  classées 
comme  moyennement  galeuses  tandis  que  les  pommes  qui  étaient  fendues  ou  dont  la 
moitié  ou  plus  était  recouverte  de  gale  étaient  classées  comme  fortement  galeuses. 

La  même  règle  s'appliquait  pour  la  rousseur;  les  pommes  étaient  classées  comme 
très  rousses  lorsqu'elles  étaient  fendues  ou  très  noircies,  moyennement  rousses  quand 
elles  étaient  légèrement  noircies  ou  rugueuses  et  légèrement  rousses  quand  les  taches 
roussâtres  étaient  visibles  mais  pas  assez  pour  détériorer  l'aspect  ou  la  valeur  mar- 
chande  des  fruits. 

Toutes  les  pommes  galeuses  ont  été  classées  comme  n°  3  dans  ces  expériences  et 
nous  sommes  d'avis  que  c'est  là  le  triage  qu'elles  méritaient  mais  dans  un  emballage 
ordinaire  les  pommes  que  nous  avons  classées  comme  légèrement  galeuses  auraient, 
pour  la  plupart,  été  classées  comme  n°  1.  C'est  pourquoi  le  pourcentage  de  fruits  n° 
1  et  n°  2  paraîtra  faible  et  il  ne  serait  pas  juste  d'établir  une  comparaison  entre  les 
chiffres  que  nous  donnons  et  ceux  qui  sont  obtenus  dans  les  vergers  où  les  n°  1  et  n°  2 
ne  comprennent  pas  strictement  des  fruits  propres. 

Programme  des  expériences,  verger  de  Berwick,  section  A  (Gravenstein). 


Parcelle. 

A. 

28  avril. 

1ère 

17  mai 
avant  l'ou- 
verture des 
bourgeons. 

2ème 

G  juin 
après  la 
chute  des 
pétales. 

3ème 
20  juin. 

4ème 
9  juillet. 

5eme 
18  juillet. 

N"     1   

*  Bâbord. 

fC.-suf. 
<< 

B.   bord. 
<< 

« 
C.-sulf. 

C.-sulf. 

B.  bord. 

<< 

C.-sulf.     • 

B.  bord. 
C.-sulf. 

C.-sulf. 

B.  bord. 

« 
C.-sulf. 

C.-sulf. 
B.  bord. 

n 
C.-sulf. 

C.-sulf. 

B.  bord. 

<< 

C.-sulf. 

C.-sulf. 
B.  bord. 
C.-sulf. 

B.  boni. 
C.-sulf. 
H.  bord. 

C.-sulf. 
C.-sulf. 

B.  bord. 

B.  bord. 
C.-sulf. 

C.-sulf. 

B.  bord. 

C.-sulf. 
B.  bord. 

ii 

C.-sulf. 

C.-sulf. 

"      2 

"      3 

B.  bord. 

"      4 

"      ô 

"      6 

"      7 

C.-sulf. 

"      8 

"       9 

"     10 

"     11 

"     12 

"   13 

•    1 1  

"    15 

"     10 

"    17 

"    18   

"     1!)   

"    20 

*B.  bord.       Bouillie  bordelaise. 


t  C.-Sulf.  =  Chaux  sulfurée. 
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Le  parcelle  n°  18  n'a  pas  reçu  d'arséniate  à  la  cinquième  application  et  la  parcelle 
n°  20  n'en  .i  pas  reçu  dans  les  quatrième  et  cinquième  application-.  Dana  toul 
autres  solutions,  L'arséniate  de  plomb  Sherwin-Williams  a  été  employé  à  raison  de  cinq 
livres  par  <vnt  gallons.  La  chaux  sulfurée  était  la  marque  Niagara.  La  solution 
une  gravité  spécifique  <le  l.<M)i),  soit  approximativement  un  gallon  de  chaux  Bulfurce 
concentrée  par  quarante  gallons  d'eau.  La  bouillie  bordelaise,  faite  suivant  la  formule 
habituelle,  contenait  4  livres  de  sulfate  de  cuivre,  4  livres  de  chaux  et    !<>  gallons    I 

Essais  de  pi  lvérisations  dans  le  verger  de  Berwick. 


Méthode,  de  pulvérisation. 


Ba— B,  1,  2,3,4 

Ba-B,  1,  2,  3 

B,  1,2,3,4,  5 

L-Sa,  L-S,  1,2,3,4 

L-Sa,  L-S,  1,  2,  3 

Témoin,  aucune  pulvérisation 

L-S,  1,  2,  3,  4,  5 

L-S,  1,  2,  3,  4 

B,  1,  2,  3,4 

B,  1,2,  3 

B,  1,  2;  L-S,  3,  4 

B,  1,2;  L-S,  3;  B,  4 

B,  1;  L-S,  2,  3;  B,  4 

L-S,  1,2,  3;  B,  4 

L-S,  1,  2;  B,3,  4 

L-S,  1,2,3 

B,  1;  L-S  2;  B  3;  L-S  4 

L-S,  1,2,  3,  4 

Témoin,  aucune  pulvérisation 
L-S,  1,2,  3,  4 


P.C.  au       P.c. 

poids    ;  moyen. 
n°l  et  2.  rousses. 


59  15 
52-78 
50-94 

73-;',3 
81-49 

4-07 
77-63 
64-29 
43-33 
36-33 
46-36 
39  19 
65  13 
63  16 
69-80 
48-00 
52-53 
76-86 

000 
50-79 


P.c  très 
rousses. 


P.c. 

total, 


P.( 

moyen. 


P.c. très 
gai  eu 


-    galeuses      3es.     galeuses 


P.c. 

total, 


39-25 

49-32 

53-66 

2-46 

009 

000 

1-25 

1-76 

40-75 

50  00 

50-00 

45-70 

41-63 

24-68 

58-66 

6-85 

57-31 

8-66 

000 

19-77 


4302  | 

21-00  I 

28-04  I 

000  : 

0-09  j 

0-00  ! 

000 

0-00 

25-69 

2402  i 

16-45  i 

14-71  ; 

1-13 

000  ! 

12-11  i 

000 

301 

000 

000 

000 


98-45 
93-71 

98-37 
48-96 
6512 
11-43 
47  00 
55-54 
83-22  ! 
93  14  i 
85-34  ! 
83-85  I 
73-42  ; 
72-73 
92-90  | 
59-82 
91-78  , 
59-74  j 
2000  i 
81-92 


5- 55  j 
9-87 

12-81  ! 

4-17  ; 

1-78  : 
28-99 

3-83 

7-25 

7-91 
11-27 
11-40 

14  06 
7  •  60 
2-60 
4-60 

13-24 

15  03 
9-52 

2200 

i4i3  : 


4-22 
5-27 
7-92 
2-43 
0-54 
38-45 


2-f>5 
4-31 
4- 15 
7-84 
717 
9-90 
4-92 
519 
5-84 
5-48 
7-61 
8-44 
64-00 
10-73 


19-97 
32-82 
40-44 
25  00 
10-70 
97-83 
16-70 
32-56 
38-01 
46  07 
49-51 
54-68 
33-05 
37-66 
-24-21 
49-77 
44-85 
44  10 
100-08 
49-50 


Programme  des  expériences,  section  "E",  verger  de  Falmouth. 


Nous  nous  sommes  servis  dans  ces  pulvérisations  de  chaux  sulfurée  marque  Nia- 
gara, gravité  spécifique  1.009,  bouillie  bordelaise  4-4-40  et  arséniate  de  plomb.  5 
livres  par  cent  gallons. 
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Essais  de  pulvérisations  dans  le  verger  de  Falmouth. 


Par- 
celle. 


Méthode  de  pulvérisation. 


10 
11 
12 
13 

14 
15 

1G 
17 

18 
19 
20 
21 

22 


Gravenstein. 


L-S,  1,2,3,4 

L-S,  1,2,3,4,5 

L-S,  1,3,4.. 

Aucune  pulvérisation. 

IL-S,  1,  3,  4,  5 

[L-S,  2,  3,  4 

IL-S,  3,4,  5 


L-S,  2,3;  B,  4,  5.... 
B,  2;  L-S,  3,  4;  B,  5. 


jB,  2;  L-S,  3;  B,  4,  5 

I Aucune  pulvérisation 

jB,  2;  L-S,  3;  B,  4 

B,  2;  L-S,  3;  B,  4;  L-S,  5. 
B,2,  3;  L-S,  4,5 


Pc.  au       P.c.         P.c. 

poids       moy.        très 
|n°  1  et  2.  rousses,  rousses 


Pas  de 

fruits. 

94-68 
85-65 
11-25 
79-39 
64-93 
513 

Pas  de 
fruits. 
71-43 

Pas  de 
fruits. 
21-57 
78-02 
92  13 
80-95 


000 
008 
0  00 
019 
000 
000 


35-37 


0-00 
58-75 
67  17 
61-70 


000 
000 
000 
000 
000 
000 


1-22 


000 
1-76 
0-43 

5-28 


P.C. 

P.c. 

total 

moy. 

rousses. 

galeuses 

37-21 

0-98 

2518 

0-55 

17-82 

46-87 

27-85 

3-59 

12-89 

6-29 

33-92 

43-86 

100  00 

4-88 

48-02 

45-69 

96-81 

000 

96-33 

108 

96-98 

1  51 

P.c 
très 

galeuses 


000 
000 
7-26 
011 
000 
19-30 


0  00 


4-20 
000 
000 
000 


P.c. 

total 

galeuses 


3-52 
4-88 
87  c5 
15-85 
20-54 
83-63 


10 


75-76 

11-99 

6-91 

8-68 


Par- 
celle. 


Méthode  de  pulvérisation. 


Golden  Russet. 


L-S,  1,  2,  3,  4 

L-S,  1,2,3,4,5 

L-S,  1,3,4........ 

Aucune  pulvérisation 

L-S,  1,3,  4,  5 

L-S,  2,3,4.: 

L-S,  3,4,5 

L-S.  2,  3;  B,  4,  5 

B,2;  L-S.3,4     B,  5 

B,  2;  L-S,  3;  B,4,  5 

Aucune  pulvérisation 

B,  2;  L-S,  3;  B,  4 

B,  2;  L-S,  3;  B,  4;  L-S,  5. 
B.2,  3;  L-S,  4,  5 


Spy. 


L-S,  1,3,  4 

Aucune  pulvérisation 

L-S,  1,3,  4,  5 

L-S,  3.4,5 

!b.  2;  L-S,  3;  B,  4 

,B,  2;  L-S,  3;  B,  4;  L-S,  5. 
B,  2,3;  L-S,  4,  5 


P.c.    au 

poids 
n°  1  et  2. 


Pc. 
moy. 

rousses. 


90-00 
94-25 
89-48 
36-96 
86-49 
71-90 
70-59 
85-20 
87-28 
80-68 
45-22 
P. de  fruits 
68-71 
78-72 


88-55 
34-67 
79-81 
25-73 
76-67 
86  09 
81-68 


000 
0-00 
000 
000 
000 
0  00 
0  00 
000 
000 
000 
0  00 

000 
000 


000 

0  00 

0  00 

000 

1818 

1013 

15-76 


P.c. 
très 

rousses. 


000 
000 
000 
0  00 
0  00 
0  00 
0  00 
2-43 
0  41 
6-42 
000 

5-75 
1-53 


00 
00 
■00 
■00 
•00 
27 
88 


P.c. 

total 
rousses. 


P.c. 

total 
galeuses. 


0  00 
000 
000 
000 
0  00 
0  00 
0  00 
2-43 
0-41 
6-42 
000 

5-75 
1-53 


10  09 

•31 

5-80 

3-48 

49-49 

37  07 

54-93 


4-83 

4-53 

5-24 

60-79 

9-80 

24-71 

30  00 

6-52 

11-97 

1201 

51-66 

24-44 
15-31 


2  30 
62-81 
13  09 
65-68 
1313 
7-20 
6-78 


E8SAIS   DE   PULVERISATION    DANS   LE   VERGES   DE   BRIDGETOWN. 

La  gravité  spécifique  de  la  première  pulvérisation  employée  était  1.01,  la  deuxiè- 
me 1.0005  et  les  troisième  et  quatrième  1.009.  La  chaux  sulfurée  employée  était  la 
marque  Niagara. 

La  bouillie  bordelaise  a  été  faite  suivant  la  formule  habituelle,  savoir:  quatre  livres 
de  sulfate  de  cuivre,  4  Livres  de  chaux  et  40  gallons  d'eau.  Ou  s'est  servi,  dans  toutes  ces 
pulvérisations,  d'arséuiate  de  plomb  à  raison  de  0  livres  par  100  gallons. 
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Programme  des   expériences,   Bridgetown. 


Pai  i   i 

1ère  puh  érisa- 

.  \  anl 

l'ouverture 

des  bourgeons, 

12  mai. 

2e  pulvérisa- 
tion ; 

la  chute  des 

bourgeons, 

9  juin. 

3e  pul 
tion, 

20  juin. 

4e  pul  .  1 
tion, 

3  juillet. 

N*   1  

B.  bord 

Chaux  suif. .  .     B.  bord 

B.   bord 

"     2  

"    3  

"     4 

Chaux  suif. . . . 

(  "haux  suif 

B.  bord  

(  haux  suif...  . 
(  'liitu  .  suif. .  .  . 
B.  bord 

B.  bord 

(  'haux  suif. . . . 
B.  bord 

B.   boni 

(  haux  :>ulf 

B.  bord 

Essais  de  pi  lvérisàtions  dans  le  \«  rg<  r  de  Bridgetown. 


Par- 
celle. 


Méthode  de  pulvérisation. 


Pc. 

'<  1  et  2. 


Gravenstein. 

B,  1;  L-S,  2;  B.  3,  4 

L-S,  1,  2;  B.3,4 

L-S,  1,2,  3,  4 

B,  1,2,3,4 

Témoin,  sans  fruit 


KlNG. 


B,  1;  L-S,  2;  B,  3,  4 

L-S,  1,2;  B,3,4 

L-S,  1,2,3,4 

B,  1,  2,  3,  4 ., ........ 

Témoin,  sans  pulvérisation 


1  [B,l; 

2  L-S, 

3  lL-S, 

4  iB,  1, 


Ben  Davis. 


L-S,  2;  B,  3,  4. 

1,2;  B,  3,4 

1,2,3,4 

2,3,4 


NONPAREIL. 


iB,  1;  L-S,  2;  B,  3, 
L-S,  1,2:  B.  3,4.. 

L-S,  1,  2.  3,  4 

|B,  1,2.  3,4 


Pc.  Pc. 

très      |    total 

rousses,    rousses 


Pc. 

moyenne        très 
galeuses,     galeus'es 


P.c. 

t  o  t  a  1 

pale;;  ses. 


72-3 

6y-4 

82-5 

71-2 

2-4 


72-2 
72-6 
58-6 
41-4 


74-2 

sy-o 
88-y 

73-3 


31  3 

20- 0 

5-5 

42-9 


45-7 
55-8 

5-8 
60-8 

00 


770 
67-2 
47  3 
63- 1 


29-4 
180 
12-9 
31-2 


62-6 
34  7 
25-8 
78-2 


68-7 
73-1 
18-6 
71-2 
11 


87-6 
92-4 

58-8 


57-2 
36-1 
37-6 
56-2 


14  5 

18-5 
14  0 
8-9 


0-7 
3  4 
0-7 
0-6 
30-9 


4-4 
0-7 


0  5 


1-6 
10 

0-8 
0-6 


9-9 
14-2 

9-6 
8-7 


0-25 
0-8 
00 
00 
33-5 


0-7 

1-6 

6-5 

11-8 


0-5 
00 
10 
0-7 


49-3 
58-4 
51-6 
45-5 


13  8 

230 
170 
13-7 
97-3 


51 
12  0 
24-5 
26-3 


13-3 

10-7 

8-9 

8-5 


BOUILLIE  BORDELAISE   ET  CHAUX   SULFUREE. 


La  chaux  sulfurée  a  pris  graduellement  la  place  de  la  bouillie  bordelaise  en  ces 
dernières  années  comme  pulvérisation  pour  combattre  la  gale  ou  tavelure  de  la  pom- 
me. La  bouillie  bordelaise  employée  dans  ce  but  a  donné  de  bons  résultats,  mais  comme 
elle  fait  venir  des  taches  roussâtres  sur  les  fruits  et  qu'elle  abîme  le  feuillage,  elle  ne 
convient  pas,  du  moins  pour  cette  région. 

Les  résultats  obtenus  semblent  indiquer  que  pour  prévenir  la  tavelure,  la  chaux 
sulfurée  est  tout  aussi  bonne  que  la  bouillie  bordelaise:  dans  toutes  les  parcelles  où 
l'ou  ne  s'est  servi  que  de  chaux  sulfurée  le  feuillage  était  beaucoup  plus  sain  et  les 
fruits  beaucoup  plus  clairs  et  plus  beaux.    Les  résultats  donnés  par  ces  deux  pulvérisa- 
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tions  qui  représentent  la  moyenne  des  parcelles  pulvérisées  sont  consignés  au  tableau 
suivant  : — 


Rousseur 
moyenne,  p.  c 

Rousseur 
forte,  p.  c. 

Gale 
moyenne,  p.  c. 

Gale  forte, 
p.c. 

Bouillie  bordelaise 

40-75 
1-76 
000 

25-69 
000 
000 

7-91 
7-25 

28-99 

4-45 

4-31 

38-45 

Cet  essai  a  été  fait  sur  la  variété  Gravenstein;  on  remarquera  que  plus  de  06  pour 
100  des  fruits  ont  été  abîmés  par  des  taches  roussâtres  causées  par  la  bouillie  borde- 
laise. On  voit  également  que  la  chaux  sulfurée  a  enrayé  la  tavelure  un  peu  mieux 
que  la  bouillie  bordelaise.  La  bouillie  bordelaise  a  donné  12.36  pour  100  de  gale 
contre  11.56  pour  100  pour  la  chaux  sulfurée.  D'autre  part  sur  les  parcelles  qui 
n'avaient  pas  été  pulvérisées  il  y  a  67.44  pour  100  de  gale. 

A  Bridgetown  les  résultats  étaient  les  mêmes  en  ce  qui  concerne  la  rousseur  des 
fruits.  Quant  à  la  tavelure,  la  bouillie  bordelaise  s'est  montrée  un  peu  plus  efficace 
que  la  chaux  sulfurée. 


Rousseur 
légère,  p.c. 

Gale 
moyenne,  p.  c. 

Gale  forte, 
p.c. 

Bouillie  bordelaise 

60-8 
5-8 
0-0 

0-7 

0-6 

30-9 

00 

00 

Non  pulvérisées 

33-5 

On  voit  que  sur  les  arbres  non  pulvérisés,  64.4  pour  100  des  fruits  étaient  forte- 
ment ou  moyennement  galeux;  le  pourcentage  au  contraire  était  très  faible  sur  les 
parcelles  pulvérisées  à  la  bouillie  bordelaise  ou  à  la  chaux  sulfurée. 

Le  feuillage  n'a  pas  tant  souffert  de  la  bouillie  bordelaise  dans  ce  verger  et  pen- 
dant la  première  partie  de  la  saison  il  paraissait  un  peu  plus  vigoureux  sur  les  par- 
celles traitées  à  la  bouillie  bordelaise  que  sur  celles  traitées  à  la  chaux  sulfurée,  mais 
à  mesure  que  la  saison  s'avançait  c'est  la  parcelle  à  la  chaux  sulfurée  qui  paraissait  la 
moins  endommagée.     La  variété  employée  dans  cet  essai  était  la  Gravenstein. 

A  Falmouth  la  bouillie  bordelaise  employée  sur  un  groupe  de  pommiers  Spy  par 
comparaison  à  la  chaux  sulfurée  a  donné  les  résultats  suivants: — 


- 

Rousseur  p.c. 

Gale  p.c. 

45  01 
012 
000 

8-63 

3-94 

4701 

On    voit  que  le  pourcentage  de  rousseur  est  très  élevé  et  que  les  parcelles  à  la 
chaux  sulfurée  avaient  moins  de  gale  que  les  parcelles  traitées  à  la  bouillie  bordelaise. 

BOUILLIE  BORDELAISE  ET  CHAUX  SULFURÉE  EMPLOYÉES  ALTERNATIVEMENT. 

Nous  avons  essayé  diverses  applications  de  bouillie  bordelaise  et  de  chaux  sulfurée 
alternativement  pour  voir  s'il  était  pratique  d'employer,  à  certains  moments,  l'un  ou 
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l'autre  de  ces  mélanges.     Il  semble   lu'il  n'y  ait  pas  d'avantages  à  le  faire  d 
résultats  obtenus.     Dans  chaque  cas  l'emploi  de  la  bouillie  bordelaise  a  fait  venir  des 
rousseurs  sur  les  fruits  <it  a  fortement  endommagé  le  feuillage. 

BOUILLIE  BORDELAISE  3-3-40  ET  BOUILLIE  BORDELAISE  4-4    10. 

Voulant  voir  -i  une  solution  plus  faible  de  bouillie  bordelaise  causerait  moi] 
rousseur  toul  en  enrayant  la  tavelure  de  la  pomme,  nous  avons  fait  des       iais  avec  un 
mélange  composé  de  î;-"i~  livres  de  sulfate  de  enivre,  3  livres  de  chaux  et  10  gallons 
d'eau,  par  comparaison  au  mélange  régulier  composé  de  4  livres  de  sulfate  de  cuivre, 
4  livres  de  chaux  et  40  gallons  d'eau. 

La  proportion  de  fruits  roux  n'a  pas  accusé  une  diminution  sensible  par  comparai- 
son aux  arbres  traités  à  la  pulvérisation  plus  faible;  d'autre  part,  cette  solution  a  été 
moins  efficace  sur  la  tavelure  ainsi  que  nous  le  fait  voir  le  tableau  suivant.  La  variété 
employée  était  la  Gravenstein. 


Rousseur 
moyenne,  p.  c. 

Rousseur 
forte,  p.c. 

Gale 

moyenne, 

p.c. 

Gale 
forte,  p.c. 

Bouillie  bordelaise,  3-3-40 

53-33 
40-25 

33-33 
19-33 

6-67 
11-35 

36-67 
3  -68 

Pans  un  essai  fait  sur  la  variété  Ben  Davis,  le  pourcentage  de  rousseur  était 
moindre  avec  le  mélange  plus  faible  mais  la  tavelure  n'a  pas  été  aussi  bien  enrayée. 


Rousseur 
moyenne,  p.c. 


Rousseur  Gale 

forte,  p.c.       légère,  p.c. 


Bouillie  bordelaise,  3-3-40. 
Bouillie  bordelaise,  4-4-40. 


23-77 
1014 


Sur  un  groupe  de  Ribston  dans  le  verger  de  Falmouth,  la  bouillie  bordelaise  à 
3-3-40  a  donné  10.33  de  fruits  légèrement  galeux  et  36.32  de  fruits  roux  contre  2.85 
de  fruits  légèrement  galeux  et  81.25  pour  100  de  fruits  roux  avec  la  bouillie  bordelaise 
4-4-40. 

EFFET   RELATIF    DES   DIFFÉRENTES   MARQUES   d'aRSENIATE   DE    PLOMB   SUR    LE    FEUILLAGE. 


Pour  voir  si  certaines  marques  d'arséniate  de  plomb  employées  en  combinaison 
avec  la  chaux  sulfurée  abîmeraient  moins  le  feuillage  que  d'autres,  nous  avons  fait  une 
série  d'essais  dans  lesquels  nous  nous  sommes  servis  de  deux  marques  d'arséniate  an- 
glais et  Sherwin-Williams  et  d'arséniate  Swift  avec  de  la  chaux  sulfurée,  un  gallon  de 
chaux  sulfurée  concentrée  Niagara  dans  40  gallons  d'eau;  nous  avons  répété  les  essais 
en  mettant  un  gallon  dans  30  gallons  d'eau. 

On  prétend  que  certaines  marques  d'arséniate  de  plomb  causent  moins  de  brûlures 
arséniacales  que  d'autres  marques.  On  dit  que  l'arséniate  de  plomb  Sherwin-Williams, 
qui  est  un  plomb  neutre,  est  moins  à  craindre  sous  ce  rapport  que  les  plombs  faits  par  le 
procédé  acide.  Les  données  ci-dessous  nous  font  voir  qu'il  y  a  une  différence  sous  le 
rapport  des  dégâts  causés  entre  les  différentes  marques. 

Une  comparaison  entre  l'arséniate  Sherwin-Williams  et  l'arséniate  Swift  (les 
deux  marqi  es  les  plus  employées  dans  la  vallée)   montre  qu'il  y  a  très  peu  de  diffé- 
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renée  en  ee  qui  concerne  la  quantité  de  feuillage  abîmé.  La  proportion  de  feuilles 
abîmées  est  de  2.60  pour  100  avec  F  arséniate  Swifts  et  de  2.47  pour  100  avec  la  Sherwin- 
Williams. 

Pour  connaître  la  quantité  de  feuilles  abîmées  nous  avons  pris  cent  feuilles  sur 
les  branches  et  les  rameaux  d'une  partie  de  l'arbre  qui  paraissait  le  moins  abîmée, 
et  cent  feuilles  sur  une  partie  qui  paraissait  le  plus  abîmée.  Ces  feuilles  ont  été  prises 
Tune  à  côté  de  l'autre.  Nous  les  avons  examinées  soigneusement  pour  déterminer  le 
pourcentage  de  feuilles  abîmées.  Des  observations  en  plein  champ  faites  pour  vérifier 
ce  travail  ont   donné  les  mêmes  résultats  relatifs. 

Cet  essai  a  été  fait  sur  un  groupe  d'arbres  Spy  dans  le  verger  de  Berwick: — 


Matériaux  employés. 

Gale 

totale, p.c. 

Feuilles 

abîmées, 

p.c. 

38-58 
25-68 
28-25 
36-36 
20- 10 
25-83 
9709 
96-63 
26-67 
16-51 
23-83 
23-36 

1-45 
2-57 

"               1-40,  Sherwin-Williams     2      "           40   "       

2-87 

"               1-40.  arséniate  Swift         3      "           40   "       

2-02 

"               1-40,  Sherwin-Williams    3     "           40   " 

3-50 

"               1-30.  arséniate  Swift          2     "           40   "       

2-82 

1-30  Sherwin-Williams      2      "          40   "       • 

1-05 

Témoin,  sans?  pulvérisation 

1-13 

Arséniate  Sherwin-Williams  seul,  2  liv.  dans  40  gai 

3-30 

6-85 

1-30.              "       "    "                    2       "           40     " 

4-70 

1-40,  S.  C.    "            "                   2       "           40     " 

10-71 

1-30,              "            "                    2       "          40     "      

VALEUR  FONGICIDE  DE  L  ARSENIATE  DE  PLOMB. 

On  prétend  que  la  chaux  sulfurée  à  laquelle  on  ajoute  de  l'arséniate  de  plomb  a 
plus  de  valeur  comme  fongicide.  Nous  avons  commencé  une  série  d'essais  à  Berwick 
et  à  Falmouth  pour  nous  renseigner  sur  ce  point,  malheureusement  beaucoup  de  par- 
celles témoins  et  de  parcelles  comparatives  n'ont  pas  donné  de  fruits.  A  Berwick  un 
groupe  de  pommiers  Spy  a  donné  les  résultats  suivants: — 


Gale 
totale, p.c. 


N°  1  et  2, 
p.c. 


N°3, 

p.c. 


Rebuts, 
p.c. 


Chaux  sulfurée  1-40,  3  liv.  arséniate  de  plomb 
1-40,  2         u  " 

1-30,  2 

Témoin,  non  pulvérisée 

Arséniate  de  plomb  seul 


32-20 
3213 
22-96 
97  09 
96-63 


65-56 

67-86 

67-77 

2-86 

2.86 


32-71 
36-68 
30-58 
91-43 
95-28 


1  72 

0-45 
1-64 
5-71 
2-86 


La  gale  totale  sur  les  parcelles  pulvérisées  à  la  chaux  sulfurée  arséniatée  était, 
pour  la  plupart,  légère,  tandis  que  sur  les  parcelles  non  pulvérisées  ou  pulvérisées  à 
i  iate  <i<  plomb  seulement  elle  était  moyenne  ou  forte.  11  semble  que  l'arséniate 
d<  pomb. employé  seul  ait  peu  de  valeur  comme  fongicide.  Les  résultats  obtenus  dans 
l(  verger  <!*■  Falmouth -semblent  indiquer  que  la  chaux  sulfurée  arséniatée  est  préfé- 
rable à  la  chaux  sulfurée  seule.  La  chaux  sulfurée  arséniaté>e  avait  19.07  pour  100  de 
gale  et  la  chaux  sulfurée  seule  29.25  pour  100  de  gale. 

CHAUX  SULFURÉE  FAITE  À  LA  MAISON  ET  CHAUX  SULFURÉE  COMMERCIALE. 

Pour  connaître  l'efficacité  relative  de  la  chaux  sulfurée  faite  à  la  maison  par  com- 
paraieorj  a  lu  chaux  sulfurée  commerciale,  nous  avons  pulvérisé  avec  ces  deux  espèces 

Kentville 


SI 7/1  l<  I    hi:  VHORTli  l  LTl  L'IC 


605 


LOC.  PARLEMENTAIRE   No  16 

de  chaux  une  Bérie  de  parcelles.     La  premièrt    avait  été  faite  d'aprèe  la   f<  rn 
bituelle,  Bavoir:  50  livres  de  chaux,  100  livre-  de  soufre  e1  te  d'eau  et  bouillie 

pendant  une  b<  ire.     Nous   avons  ajouté  de  L'eau  de  temps  a  autre  pour  remplacer 
celle  qui  avait  été  pi  rdu<   pendant  l'ébullition  afin  de  maintenir  Je  volume  total  à  50 

IIS. 

Les  résultats  obtenus  à  Berwick  ont  été  les  suivants: — 


Gale 

un.;,  enne, 

p.c. 


Gale 


forte,  p.c.  totah  ,i    . 


Faite  A  la  maison,  1-008  g. s.. 
Ceii.ii  erciale,  1-008  g. s 

Gruvensti  m. 

13-54 
7-31 

gale 
légère.p.c. 

28-42 
10-98 
26-32 
14-39 

6-88 
4-08 

48-65 

45-88 

Fait)   ,:  la  maison,  1009  g  s.. 

But  Davis. 

..  la  maison,  1-008  g. s.. 
(  (m  merciale,  1-008  g. s 

11  semble,  d'après  ce  qui  précède,  que  la  chaux  sulfurée  eommereiale  de  la  marque 
Niagara  est  préférable  à  la  chaux  sulfurée  de  fabrication  domestique  car  elle  a  mieux 
enrayé  la  gale.  Cependant,  sur  un  groupe  de  pommiers  King  dans  le  même  verger,  la 
chaux  de  fabrication  domestique  avait  21.15  pour  100  de  gale  contre  25.64  pour  100 
sur  les  parcelles  traitées  à  la  chaux  commerciale. 

A  Bridgetown  le  pourcentage  de  gale  était  de  27.3  pour  100  sur  la  parcelle  traitée 
à  la  chaux  sulfurée  de  fabrication  domestique,  contre  17  pour  100  sur  la  parcelle  traitée 
;     a  chaux  commerciale. 

QUAND   DOIT-ON    PULVERISER? 

Voulant  savoir  quel  moment  est  le  plus  avantageux  pour  combattre  la  tavelure  des 
pommes,  en  d'autres  termes,  quelle  est  la  pulvérisation  la  plus  importante  pour  le  con- 
trôle de  la  tavelure,  nous  avons  fait,  à  Falmouth,  une  série  d'expériences  avec  la  chaux 
sulfurée   arséniatée. 


Date  de  la  pulvérisation. 


9  mai,  20  mai,  11  juin,  23  juin,  14  ju;llet 

20  mai,  11  juin,  23  juin 

11  juin,  23  juin,  14  juillet , 

Acune  pulvérisation 


Gale,  p.c. 

3-52 
20-54 
83-63 
87-35 


Il  semble,  d'après  ce  qui  précède,  que.  pour  cette  saison  du  moins,  la  première  pul- 
vérisation faite  le  9  mai  a  été  la  plus  efficace. 


ESSAIS  DE  PULVERISATION  POUR  LE  CONTRÔLE  DES  PUCERONS. 

Nous  nous  sommes  servis  de  jeunes  arbres  dans  cet  essai.  Dans  beaucoup  de  cas 
les  feuilles  étaient  recroquevillées  et  quelques  insectes  ont  échappé  à  la  pulvérisation, 
ce  qui  explique  pourquoi  il  y  avait  encore  des  pucerons  en  vie  après  l'application  des 
différentes  solutions. 

La  pulvérisation  avait  été  faite  le  4  août  et  les  arbres  soigneusement  examinés  le  6 
août.    Pendant  cette  période  un  bon  nombre  de  pucerons  qui  n'avaient  pas  été  touchés 
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par  la  solution,  se  sont  dispersés  sur  l'arbre  et  si  les  observations  avaient  été  faites  plu» 
tôt  on  aurait  eu,  sans  doute,  une  meilleure  indication  sur  l'efficacité  relative  des  diffé- 
rents matériaux  employés. 

De  même  on  aurait  obtenu  des  résultats  plus  concluants  si  les  feuilles  n'avaient 
pas  été  recroquevillées,  ce  qui  fait  que  tous  les  insectes  n'ont  pu  être  touchés  par  la 
solution. 

Partout  où  l'on  avait  mis  de  la  chaux  sulfurée  dans  la  solution  recommandée  pour 
les  pucerons,  le  feuillage  avait  été  abîmé,  malheureusement  nous  n'avions  pas  de  par- 
celles témoins  pulvérisées  à  la  chaux  sulfurée  seule  et  nous  ne  pouvons  dire  si  l'ap- 
plication de  la  chaux  sulfurée  seule  à  ce  moment  aurait  causé  les  mêmes  dégâts.  Tou- 
tefois les  dégâts  sur  les  parcelles  20  et  5'3  étaient  si  marqués  que  cette  combinaison  n'est 
évidemment  pas  à  recommander. 

Il  semble  que  le  savon  j^ico,  une  livre  dans  trente  gallons  d'eau,  ou  la  Black  Leaf 
40,  une  partie  par  mille,  tue  les  insectes  touchés  par  la  solution.  On  voit  que  l'émul- 
sion  de  savon-kérosène  est  aussi  efficace  que  l'émulsion  de  farine-kérosène  et  coûte 
moitié  moins.  Cependant  cette  dernière  est  beaucoup  plus  facile  à  faire.  L'addition 
de  savon  au  Black  Leaf  40  sur  les  parcelles  7,  8  et  9  aurait  dû  augmenter  l'efficacité  de 
la  solution  et  si  elle  ne  l'a  pas  fait  c'est  que  peut-être  il  y  avait  plus  de  feuilles  en- 
roulées sur  ces  parcelles,  protégeant  ainsi  les  pucerons. 

Le  savon  Nico  a  été  fourni  par  Blackie  Bros.,  Halifax.  Le  Black  Leaf  40  a  été 
acheté  chez  la  Kentucky  Tobacco  Product  Co.,  Louisville,  Kentucky. 

Expérience  pour  la  destruction  des  pucerons. 


Par- 
celle. 


Matériaux  et  quantités. 


Pucerons 
tués,  p.c. 


Black  Leaf  40,  5  onces  dans  40  gallons  d'eau,  1  partie  dans  1,280. 

Savon  Nico,  1  liv.  dans  40  gallons  d'eau . . . . , 

Black  Leaf  40,  5  onces  dans  35  gallons,  1  partie  dans  1,120 

Savon  Nico,  1  liv.  dans  30  gallons 

Black  Leaf  40,  8  onces,  dans  40  gallons,  1  partie  dans  800 

Savon  Nico,  2  liv.  dans  40  gallons 

Black  Leaf  40,  2£  onces;  savon  Nico,  8  onces  dans  40  gallons 

Black  Leaf  40,  5  onces,  savon  Nico  16  onces  dans  40  gallons . 

Black  Leaf  40,  5  onces,  savon  ordinaire  16  onces  dans  40  gallons. 

Savon  ordinaire,  2  liv.  dans  30  gallons 

Black  Leaf  40,  5  onces  et  chaux  sulfurée  dans  40  gallons,  1-008  g.  s.,  légèrement  abîmé. 

Savon  ordinaire,  2  liv.  dans  30  gallons 

Savon  ordinaire,  2  liv.  dans  40  gallons 

Black  Leaf  40;  5  onces  dans  35  gai.  et  chaux  sulfurée,  1-008  g. s.,  légèrement  abîmé 

Black  Leaf  40,  8  onces  dans  40  gallons  et  chaux  sulfurée,  1-008  g. s.,  légèrement  abîmé  . . 

Savon  Nico,  1  liv.  dans  40  gallons  et  chaux  sulfurée,  1-008  g. s.,  légèrement  abîmé 

Savon  Nico,  1  liv.  dans  40  gallons  et  chaux  sulfurée,  1-003  g. s.,  légèrement  abîmé 

Savon  Nico,  1  liv.  dans  20  gallons  et  chaux  sulfurée,  1-008  g. s.,  légère  nent  abîmé 

Emulsion  de  farine  de  kérosène   (farine,   10  liv.,  huile  de  kérosène,  5  gai.    dans  40gal 

d'eau)  légèrement  vfaîmê 

Emulsion  de  farine  comme  ci-dessus  et  chaux  sulfurée,  1-008  g. s.,  très  abîmé 

Emulsion  de  farine  (farine,  5  liv.,  kérosène  2£  gai.)  40  gai.  d'eau,  légèrement  abîmé.. . . 
Emulsion  de  farine  (far.  5  liv.  kérosène  2J  gai.)  et  chaux  sulfurée,  1-007  g. s.,  très  abîmé 
Emulsion  de  savon  (î  liv.  savon,  2  grd.  d'huile  dans  40  gai.  d'eau,)  légèrement  abîmé  . 


60-00 


62- 

57 

80- 

77- 

80- 

65  • 

65- 

67 

50- 

80-0 

550 

550 

800 

800 

550 

75-0 

600 

65-0 
80-0 
750, 
80  0 

82-5 


COUT  DE  DIFFERENTES  PULVERISATIONS  EMPLOYEES  POUIÏ  COMBATTRE  LE  PUCERON  DES  POMMES. 


Dans  ces  essais  pour  la  destruction  des  pucerons  des  pommes  nous  avons  déterminé 
\>-  coût  des  différentes  pulvérisations  employées  et  nous  avons  pris  comme  base  le  coût 
•h-  quarante  gallons  de  la  solution  diluée.  Le  tableau  suivant  indique  la  différence  de 
coût  entre  les  diverses  solutions  et  combinaisons  employées. 
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Matériaux. 


Black  Leaf  10. 
Black  Leaf  40. 
Black  Leaf  10. 

Savon  Nico.  . 
Savon  Nico.  . 
Savon  Nico.  . 


Savon  Nico,  S  on  es  et  black  Leaf  40 

Savon  Nico,  1  lh.  et  Black  Leaf  40 

Black  Leaf  10,  5  onc.  et  savon  ordinaire 

Savon  ordinaire 

S:i\  on  ordinaire 

Saxon  ordinaire 'I  liv.  dans  40  gallons 

Emulsion  de  farine-kérosène 5  K^d.  kérosène,  10  liv.  farine  dans  40  ^al 

Emulaion  de  farine-kérosène '_'i  gai.  kérosène  5  liv.  farine  dans  40  gai. 

Emulsion  de  savon  kérosène 2  gai.   kérosène  }  liv.  savon  dans  30  uall 


I)il> 


5  onc.  dans  40  Râlions.  .  . 
a  onc.  dans  35  gallons.  . 
8  onc.  dans  40  gallons  , .  . 
1  liv.  dans  40  gallOBB.  ,  .  - 

1  liv.  dans  30  gallons. .  .  . 

2  liv.  dans  40  gallons  .  .  . 
2-07  onc.  dans  40  gaHona 

5  onc  dans  40  gallons. . . 
14  onc.  dans  35  gallons. . . 
4  liv.  dans  10  gallons. .  .  . 
2  liv.  dans  30  gallons.  . . . 


Coût. 
I  c. 
0  37 
0  43 
i)  80 
0  47i 
i)  63 
0  <J.r> 
0-44 
0  84* 
0  43 
0  20 
0  13 
0  10 
0  00 
0  45 
0  44 


Le  coût  de  ces  mélanges  a  été  calculé  sur  les  bases  suivantes: 

Black  Leaf  40         — $12. HO  le  gallon  ou  approximativement  $1.2.">  la  livre. 
Savon  Nico  —     0.47J  la  livre. 

Savon   ordinaire      —     0.05  la  livre. 
Huile  de  kérosène —     0.15  le  gallon. 
Farine  —     0.01?.  la  livre. 

ÉOLAIRCISSAGE   DFS   POMMES. 


Des  essais  d'éclaircissage  ont  été  effectués  à  Bridgetown  dans  le  verger  de  F.  H. 
Johnson.  La  variété  employée  était  la  Blenheim.  Cinq  arbres  ont  été  éclairais  et 
comparés  à  sept  arbres  non  éclaircis.  Les  arbres  étaient  d'aspect  uniforme  et  parais- 
saient également  bien  chargés  de  fruits.  Dix-sept  pour  cent  des  pommes  approximative- 
ment ont  été  enlevés  des  arbres  éclaircis  le  15  juillet. 

Les  pommes  ont  été  comptées  à  la  cueillette  par  la  Banner  Fruit  Co.,  Ltd.,  Bridge- 
town.  Elles  ont  été  expédiées  en  Angleterre  par  la  United  Fruit  Companies  of  Nova 
Scotia,  Limited.  En  sus  des  marques  habituelles  les  lettres  A.B.F.  étaient  apposées 
sur  les  barils  de  fruits  non  éclaircis  et  M.B.D.  sur  les  barils  de  fruits  éclaircis,  afin  que 
Ton  puisse  retrouver  l'expédition  au  point  de  vente. 

Bb  supposant  que  les  pommes  aient  été  les  mêmes  sur  les  arbres  éclaircis  et  non 
éclaircis,  s'il  n'y  avait  pas  eu  d'éclaircissage,  la  production  de  cinq  arbres  aurait  été 
de  dix-neuf  barils,  soit  la  production  réelle  de  la  cueillette.  Ceci  montre  que  l'éclair- 
cissage  ne  diminue  pas  nécessairement  la  production  car  l'augmentation  dans  la  gros- 
seur des  fruits  compense  pour  l'enlèvement  des  pommes. 

Les  pommes  ont  été  vendues  d'après  leur  mérite  et  l'acheteur  ignorait  la  nature 
de  l'expérience.     Les  prix  suivants  ont  été  reçus: — 


— 

Fruits  non 

éclaircis. 

Fruits 
éclaircis. 

N°  1 

S     3. 

1  67 

1  07 

74 

$       c. 
2  01 

N°  2 

1  06 

N°3 

0  74 

On  voit  que  les  fruits  n°   1  provenant  des  arbres  éclaircis  se  sont  vendus   à   34 
centins  par  baril  de  plus  que  pour  les  mêmes  qualités  sur  les  arbres  non  éclaircis. 
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ESSAI  D  ECLAIRC1SSAGE. 


Nombre  total  de  pommes  sur  les  arbres  non  éelaircis 24,(114 

Nombre  total  de  barils,  non  classés 37 

Nombre  moyen  de  pommes  au  baril 649 

Nombre  de  pommes  enlevées  par  l'éclaircissage 2,099 

Nombre  de  pommes  sur  les  arbres  éelaircis 10.426 

Nombre  de  pommes  au  baril,  non  classées. 548 


Arbres  non 
éelaircis. 


Arbres 
éelaircis. 


N°  1 

barils. 

11-75 
8-5 
9-50 
4-75 
2-50 

barils. 
11 

Nc  2 

4 

N°3 

2-75 

Rebuts 

000 

Lâches 

1-25 

PROFITS   DE   L  ECLAIRCISSAGE. 


Fruits  non  éelaircis. 

Fruits  éelaircis. 

Qualité. 

Barils 

Prix  par 

baril. 

Total. 

Barils. 

Prix  par 

baril. 

Total. 

N°  1 

31-8 
23- 
25-7 
12-8 

S 

1-67 

1.67 

•74 

•30 

$ 

53.10 

38.41 

19.01 

3-84 

57-8 
211 
14-5 

$ 

2.01 

1-66 

•74 

116.17 

N°2 

35i)2 

N°3 

10.73 

Rebuts 



Total 

114.36 

161.92 

En  calculant  sur  la  base  d'une  production  de  cent  barils  nous  obtenons  les  résul- 
tants ci-dessus  qui  accusent  un  profit  de  $47.56,  donné  par  l'éclaircissage  de  cent  barils. 


ECLAIRCISSAGE   DE  GRAVENSTElNS. 


Un  essai  (l'éclaircissage  sur  les  Gravensteins,  semblable  à  celui  de  1912,  a  été 
effetué  cette  saison  et  les  résultats  obtenus  soutiennent  avantageusement  la  comparai- 
Bon  avec  «eux  de  l'année  dernière.  L'augmentation  dans  la  valeur  des  fruits  éelaircis 
est   la  même. 

L'éclaircissage  s'est  fait  le  22  juillet  alors  que  les  fruits  étaient  gros  comme  des 
petites  pommettes.  On  ne  laissait  qu'une  pomme  par  groupe.  On  a  enlevé  14.00  pour  100 
du  totai  de.-  pommes  sur  L'arbre. 

Ou  a  compté  les  u(,s  1,  2  et  3  et  les  pommes  de  rebut  et  déterminé  le  total.  Les 
fruits  ont  été  emballés  par  l'une  des  compagnies  des  United  Fruit  Companies  of  Nova 
8cotia,  Ltd.,   sans  égard  à  la   différence  de   traitement. 
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résultats  suivants  ont  été  obtenus  :- 


Non  bre  de  pommes  cueillies 

Nombre  de  pommes  enlevées  pour  éclaircissage 

1  <  i;,.  d<  -  pommes  but  l'arbre  avant  éclairci» 
Pourcentage  des  pommes  enlevées  par  L'éclaircissage. 
l}(,ur  cenl  d<  n    1  sui  le  poids  total 


rebuts 

1  et  2 


• 

3,447 

590 

;   + 

14  61 

66-98 

M  43 

14-59 

12-44 

1902 

80-23 

•41 

2-54 

S0-57 

66-87 

C>n  vf.it.  par  le  tableau  qui  précède,  que  l'on  a  obtenu  plus  de  pommes  des  arbres 
éi  laircis  que  de  ceux  qui  ne  Pavaient  pas  été.    Cependant  si  nous  prenons  en  c< 
ration  le  nombre  de  fruits  enlevés  dos  arbres  éclaircis  nous  obtenons  un  total  de  4,037 
s,  r  un  arbre  éclairci  contre  un  total  de  3,897  pommes  sur  un  arbre  non  éclairci. 

En  comparant  le  nombre  de  pommes  qui  se  trouvaient  sur  chaque  arbre  avant 
l'éclaircissage  ait  eu  lieu  et  le  nombre  de  livres  de  fruits  enlevés  de  chaque  arbre  et  en 
calculant  le  poids  de  cent  pommes  à  la  cueillette  nous  constatons  que  l'éclairci 
cause  une  diminution  de  poids  de  1.2  livre  par  100  fruits  cueillis,  soit  une  dimini 
t(  taie  de  43  livres  dans  la   récolte  donnée  par  l'arbre  éclairci. 

En  prenant  les  pourcentages  des  nos  1,  2  et  3  et  de  fruits  de  rebut  obtenue  sur 
e  non  éclairci.  nous  avons  .18  baril  de  n°  1,  0.4  baril  de  n°  2.  .10  baril  de  n°  3  et 
.0085  baril  de  fruits  de  rebut  qui  auraient  valu,  aux  prix  donnés  ci-dessous,  72  ce  : 
11,  11  et  rien  respectivement,  soit  un  total  de  $0.94. 

Cette  perte  étant  causée  par  l'éclaircissage,  elle  doit  être  déduite  de  l'augmentatif  n 
totale  constatée  sur  l'arbre  éclairci  ainsi  qu'il  est  indiqué  ci-dessous. 

Valeurs  des  fruits  éclaircis  et  non  éclaircis. 


Prix  du 

baril. 

Nombre   de 
barils. 

Valeur. 

Barils. 

Valeur. 

N°  1 

$ 

400 

2-83 

112 

•25 

4-86 
108 
1-41 

•03 

19-44 

306 
1-58 
000 

4-05 

•92 

2-27 

•19 

S 

16-20 

N°  2    .                   

2  60 
2  54 

N°3 

•05 

Total 

7-38 

24  08 

7-43 

21-39 

Balance  en  faveur  de  l'éclaircissage  par  arbre,  pommes  cueillies  seulement.  .  $  2-69 

Déduction  duc  à  la  perte  causée  par  l'éclaircissage  sur  la  récolte  totale -94 

Augmentation  réelle  résultant  de  l'éclaircissage  par  arbre 1  - 75 

En  comptant  vingt  arbres  en  rapport  par  acre  et  par  an,   l'augmentation  de 

valeur  résultant  de  l'éclaircissage  par  acre  serait  de 35  00 

Le -prix  par  baril  donné  dans  le  tableau  précédent  est  le  prix  moyen  obtenu  par  la 
United  Fruit  Campantes  of  Nova  Scotia,  Ltd.,  pour  leur  première  cargaison  de  Gra- 
ve nsteins  expédiées  en  Angleterre. 

EXAMEN  DES  VERGERS. 


Four  nous  renseigrner  sur  les  méthodes  suivies  par  les  arboriculteurs  nous  avons 
fait,  pendant  le  mois  d'août,  l'examen  de  cinquante  vergers  dans  le  comté  de  King. 
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ESPACEMENT  ENTRE  LES  ARBRES. 

Dans  beaucoup  de  ces  vergers,  les  arbres  n'ont  pas  un  espace  suffisant  pour  que  l'air 
puisse  circuler  librement  entre  eux  et  pour  que  l'on  puisse  bien  effectuer  les  façons 
d'entretien,  la  cueillette  et  la  pulvérisation.  Les  fruits  des  branches  inférieures  man- 
quent de  couleur  et  les  boutons  à  fruit  sur  ces  branches  manquent  de  vigueur.  Il 
semble  qu'ils  ait  une  tendance  en  ces  dernières  années  à  planter  des  arbres  plus  rap- 
prochés qu'autrefois,  ce  qui  signifie,  qu'il  faudra  adopter,  sur  les  arbres  de  remplissage, 
un  système  de  taille  beaucoup  plus  vigoureux,  sinon  un  grand  nombre  de  ces  arbres 
devront  être  enlevés,  si  l'on  veut  obtenir  une  récolte  de  première  qualité.  On  ne  peut 
s'attendre  à  avoir  un  feuillage  sain  et  des  fruits  bien  colorés  sur  des  arbres  plantés 
très  serrés  à  moins  que  l'on  ne  taille  vigoureusement  pour  permettre  à  la  lumière  de 
pénétrer  et  à  l'air  de  circuler. 

TRAITEMENT   DU   SOL. 

La  pratique  générale  est  de  labourer  les  vergers  en  automne  ou  au  printemps,  de 
les  biner  jusqu'au  premier  juillet  et  de  semer  une  plante-abri.  C'est  ce  que  l'on  fait 
annuellement  dans  85  pour  100  des  vergers.  Le  labour  d'automne  semble  avoir  donné 
d'aussi  bons  résultats  que  le  labour  de  printemps.  On  ne  nous  a  pas  signalé  un  seul 
cas  où  le  labour  d'automne  ait  causé  des  dommages.  En  général  on  ameublit  fortement 
la  terre  du  verger  au  moyen  de  la  herse  à  disques  et  de  la  herse  à  ressorts. 

Certains  arboriculteurs  disent  qu'ils  obtiennent  d'excellents  résultats  en  laissant, 
entre  les  rangées  d'arbres,  des  bandes  alternées  qui  restent  en  trèfle  pendant  une  année. 
Grâce  à  cette  méthode,  la  moitié  du  terrain  dans  lequel  les  arbres  poussent  est  binée 
et  l'autre  moitié  est  en  gazon  de  trèfle.  On  obtient  ainsi  une  forte  pousse  de  trèfle  que 
l'on  coupe  pendant  l'été  et  que  l'on  enfouit  par  un  labour  d'automne.  Le  trèfle  employé 
est  le  trèfle  rouge. 

PLANTE -A  BRI. 

Vingt-six  des  vergers  visités  étaient  ensemencés  de  sarrasin;  quatre  de  sarrasin  et 
de  vesces  communes;  trois  de  trèfle  et  les  autres  n'avaient  pas  de  plante-abri.  Il  semble 
que  le  sarrasin  ait  remplacé  largement  le  trèfle  incarnat  et  les  vesces  comme  plante- 
abri.  C'est  principalement  à  cause  du  coût  de  la  graine  par  acre.  La  graine  de  vesces 
ou  de  trèfle  coûte  environ  $2.50  par  acre,  tandis  que  celle  de  sarrasin  ne  coûte  que 
cinquante  cents.  Cependant,  la  fertilité  que  l'emploi  d'une  légumineuse  apporte  au 
sol  fait  plus  que  compenser  ce  désavantage.  Il  semble  qu'une  bonne  combinaison  pour 
une  plante-abri  est  moitié  sarrasin  et  moitié  vesces.  Les  vesces  communes  font  la 
meilleure  plante-abri. 

ENGRAIS   CHIMIQUES. 

Près  de  50  pour  cent  des  vergers  sont  engraissés  principalement  avec  du  fumier 
de  ferme  et  25  pour  cent  des  arboriculteurs  se  servent  de  fumier  en  même  temps  que 
d'engrais  chimiques.  On  applique  le  muriate  de  potasse  à  raison  de  100  à  500  livres 
à  l'acre;  le  nitrate  de  soude  à  raison  de  50  à  200  livres  à  l'acre,  et  les  engrais  phosphatés 
à  raison  de  250  à  1,000  livres  à  l'acre.  On  emploie  maintenant  beaucoup  de  scories 
basiques  à  raison  de  500  à  1,000  livres  à  l'acre.  On  s'applique  maintenant  à  faire  des 
applications  modérées  tous  les  ans  et  c'est  ainsi  que  l'on  obtient  les  meilleurs  résultats. 

PULVÉRISATION. 

Huit  seulement  des  vergers  visités  n'étaient  pas  pulvérisés  et  ce  n'étaient  que  de 
petits  vergers.     La  pratique  générale  est  de  pulvériser  plusieurs  fois,  et,  comme  nous 
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t'indiquent   les  chiffres  suivants,  la  majorité  des  producteurs  font  plusieurs  pulvéri- 
sions. 

8  vergers  non  pulvérisés. 

5  vergers  pulvérisés  deux  fois. 
L5  vergers  pulvérisés  trois  fois. 
12  vergers  pulvérisés  quatre  fois» 

-1  vergers  pulvérises  cinq  fois. 

6  vergers  pulvérisés  six   fois. 

Sur  les  soixante-sept  pour  cent  des  vergers  pulvérisés,  on  se  servait  de  chaux 
sulfurée  arséniatée;  sur  vingt-cinq  pour  cent,  on  se  servait  de  bouillie  bordelaise  arsé- 
niatée  pour  la  première  application  et  de  chaux  sulfurée  arséniatée  pour  les  autres  pul- 
vérisations. Sur  les  huit  pour  cent  du  reste,  on  emploie  la  bouillie  bordelaise 

Nous  nous  sommes  efforcés  de  connaître  le  nombre  de  gallons  employés  à  l'acre  par 
les  différents  arboriculteurs  mais  nous  n'avons  pu  obtenir  que  peu  de  renseignements 
en  raison  du  manque  d'uniformité  dans  le  développement  des  arbres  pulvérisés.  Nous 
avons  constaté  également  que  certains  arboriculteurs  sont  beaucoup  plus  soigneux  que 
d'autres  dans  l'application  des  solutions  et  nombre  de  vergers  qui  reçoivent  plusieurs 
applications  présentaient  une  plus  forte  proportion  de  fruits  tavelés  que  ceux  qui  re- 
çoivent moins  d'applications  mais  où  elles  sont  faites  soigneusement.  Dans  un  grand 
nombre  de  vergers,  les  cimes  des  arbres  produisaient  des  fruits  contenant  une  propor- 
tion beaucoup  plus  forte  de  tavelure  que  les  branches  inférieures;  c'est  parce  que  la 
pulvérisation  avait  été  mieux  appliquée  aux  parties  basses  de  l'arbre. 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DE  FREDERICTON,  N.-B. 

BAPPORT  DU  REGISSEUR  W.  W.  HUBBARD. 

LA  SAISON. 

L'hiver  de  1912-1913  a  été  doux  et  favorable  aux  arbres,  arbustes  et  arbrisseaux, 
cependant  les  petits  fruits  ont  un  peu  souffert  de  l'absence  de  neige.  Trois  journées 
très  chaudes  dans  la  dernière  partie  d'avril  ont  provoqué  la  végétation  de  plantes  qui 
ont  été  endommagées  par  les  gelées.  Mai  et  juin  ont  été  pluvieux  et  froids  et  le  temps 
était  tellement  défavorable  pendant  la  floraison  que  la  pollinisation  s'est  faite  très  diffi- 
cilement et  la  récolte  de  fruits  a  manqué  sur  de  grandes  étendues.  A  partir  du  1er 
juillet  la  saison  était  aussi  bonne  qu'on  pouvait  le  désirer  et  les  arbres  et  les  plantes 
ont  hiverné  en  bon  état. 

RAPPORT  SUR  L'HORTICULTURE. 

Le  terrain  consacré  aux  fleurs  et  légumes  mesure  187  pieds  sur  300;  il  avait 
porté  une  récolte  de  sarrasin  qui  avait  été  enfouie  à  la  charrue  en  l'automne  de  1912. 
Les  travaux  d'ameublissement  ont  été  retardés  au  printemps  par  la  lenteur  du  dégel, 
mais  nous  avons  commencé  le  20  mai  en  appliquant  vingt-quatre  charges  de  fumier  de 
ferme,  et,  après  un  disquage  énergique,  900  livres  d'engrais  chimique,  contenant  2.75 
d'azote;  10.6  d'acide  phosphorique  et  8.3  de  potasse;  puis  nous  avons  passé  la  herse 
à  disque,  le  rouleau,  la  herse  et  la  herse  à  longues  dents.  Des  binages  fréquents  donnés 
pendant  l'été  ont  empêché  les  mauvaises  herbes  de  pousser  et  ont  conservé  l'humidité. 

Près  de  7,000  arbres  et  arbrisseaux  d'ornement  ont  été  repiqués  dans  la  pépinière 
et  ont  bien  réussi,  à  l'exception  de  quelques  conifères. 

Oih  bordure  de  300  pieds  de  long  sur  cinq  de  large  a  été  préparée;  vingt  variétés 
ont  été  plantées  et  ont  produit  de  grandes  quantités  de  fleurs  de  bonne  qualité.  Trente 
variétés  de  pois  de  senteur  ont  été  cultivées  en  une  rangée  de  300  pieds  de  long.  Ils 
sont  restés  en  fleurs  du  21  juillet  au  17  octobre,  faisant  un  fond  à  la  bordure. 

Un  certain  nombre  de  variétés  de  fleurs  vivaces  ont  été  semées  en  couches  chaudes 
el  transplantées  en  rangs  de  pépinière;  elles  seront  repiquées  dans  leurs  quartiers  per- 
manents le  printemps  prochain. 

Ce  verger  qui  comprend  104  arbres  avait  été  très  négligé  avant  que  le  gouvernement 
eu  eût  pris  possession  et  les  arbres  avaient  besoin  d'être  taillés,  grattés  et  pulvérisés. 
Un  certain  nombre  de  pommiers  Scott  d'hiver  ont  été  greffés  en  tête  avec  des  variétés 
Tompkine  King,  Rhode  Island  Greening,  Northern  Spy,  Yellow  Bellflower  (Bishop 
Pippin),  Oravenstein,  Ribston,  Mclntosh  et  Merritts;  la  majorité  de  ces  greffes  ont 
repris. 

LEGUMES. 

Un  certain  nombre  de  variétés  de  légumes  ont  été  cultivées  en  1913.  Ces  légumes 
ont  poussé  lentement  à  cause  du  printemps  tardif  et  ce  n'est  que  dans  la  première  se- 
maine de  juillet  qu'ils  ont  fait  des  progrès  appréciables.  Les  résultats  obtenus  sont 
consignés  aux  tableaux   suivants: — 
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POIS. 

S<  |  ;  variétés  de  pois  de  jardin  ont  été  b<  mées  eu  rangs  <lo  100  pieds  do  long  espa- 
cées à(        \<\<-ih. 


Variété. 

Prête  à  être  consommée. 

RéC4 

Ile. 

Qualité. 

31  juillet 

Bonne 

1  rèfi  bonne. 

tè      "     

Moyenne 

Bonne 

Bonni  . 

31        "      

Trèfi  i  onne. 

29        " 

Pauvn  . 

30 

Bonne 

Très  bonne. 

Pauvre - 

Moyenm  . 

Btratag<  m 

IL'  août - 

Moyenne. 

lionne. 

CHOUX. 


Cinq  variétés  de  choux  ont  été  semée9  en  couches  chaudes  le  24  avril  et  repiquées 
une  fois  le  13  mai.     Toutes  ont  bien  réussi  à  l'exception  de  la  Early  Jersey  Wakefield 
•;  est  fendue. 


Variété. 


Prête  à  être 


consommée. 


Qualité. 


]•  ;.t  :\  ,î(  rsey  Wakefield. 
(  i  penhagen  Market 

Succession 

Danisli  Ballhead 

Round  Red  Danish 


2  août. 
10      " 

2      " 
20  sept.. 
28   " 


Excellente. 

Bonne. 

Bonne. 

Bonne. 

Bonne. 


BETTERAVES. 

Deux  variétés  de  betteraves  ont  été  semées  et  ont  fait  une  excellente  pousse. 


Variété. 


Récolte. 


Crosby's  Egyptian 
Eclipse 


Bonne. 
Bonne. 


Qualité. 


Bonne. 
Bonne. 


CAROTTES. 


Trois  variétés  de  carottes  ont  été  semées  le  4  juin,  mais  elles  sont  mal  venues,  sans 
de  ute  à  cause  de  la  présence  d'un  grand  nombre  de  millipèdes  dans  le  sol.  Un  deuxiè- 
me semis  fait  le  2  juillet  a  bien  pris  et  a  donné  une  récolte  satisfaisante  de  racines 
d(    bonne  qualité. 


Variété. 

Récolte. 

Qualité. 

Cfaantenay 

French  Horn 

" 

Improved  Nantes... 

"       ... 



" 
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Une  variété  a  été  semée  le  4  juin  et  a  donné  une  récolte  passable,  de  qualité 
moyenne. 


FEVES. 

Cinq  variétés  de  fèves  ont  été  semées  le  4  juin.     Toutes  ont  fortement  rouillé. 


Variété. 

Prête  à  être  consommée. 

Récolte. 

Qualité. 

Challenge  Black  Wax 

Ex.  Early  Red  Valentine 

21  juillet   

Moyenne. 

22       " 

Movenne 

Stringless  Green  Pod 

23       "      

Movenne 

Improved  Golden  Wax 

24       "      

Bonne 

Movenne 

Round  Pod  Kidney  Wax 

5  août 

Bonne. 

TOMATES. 


Cinq  variétés  de  tomates  ont  été  semées  en  couches  chaudes  le  22  avril  et  repi- 
quées deux  fois. 


Variété. 

Prête  à  être  consommée. 

Récolte. 

Qualité. 

28  août 

Très  bonne 

Moyenne 

Bonne. 

Rennie's  XXX  Earliest 

29  août 

Moyenne. 

3     "        

Très  bonne 

Bonne. 

lô     " 

Moyenne 

MAIS. 


Cinq  variétés  de  table  ont  été  plantées  en  buttes  à  trois  pieds  d'espacement  le  4 


juin. 


! 

Variété.                     j  Prêt  à  être  consommé. 

Récolte. 

Qualité. 

Bonne 

Bonne. 

Golden  Bantam                        .20       " 

Crosby's  Early 26       "        

Moyenne 

Moyenne. 

Moyenne 

Bonne. . . 
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LAITUE. 


615 


Cinq  variétés  de  laitue  on1  été  semées  en  couches  chaudes  le  22  avril,  repiquées  le 
16  mai  et  plantées  en  pleine  (erre. 


Variété. 


Qualité. 


Black  Seeded  Simpson 

Grand  Rapids 

Hanson 

Iceberg  

8;ilamander 


Bonne. 
Très  bonne. 
Bonne. 
Bonne. 
Moyenne. 


RADIS. 


Trois  variétés,  Early  Scarlet  White,  Tipped  Rosy  Morn  et  French  Breakfast,  ont 
été  semées  à  intervalles  de  quinze  jours  et  ont  bien  produit. 


CONCOMBRES. 

Trois  variétés,  Davis  Perfect,  Fordhook  Famous  et  Egyptian  White  Spine,  ont  été 
semées  le  26  avril  et  ont  produit  d'excellentes  récoltes  de  fruits  bien  formés  dont 
quelques-uns  ont  été  coupés  le  25  juillet. 


CITROUILLES. 

Sept  variétés  ont  été  semées  en  buttes.  Toutes  ont  fait  une  pousse  rapide  maia 
trois  seulement  ont  produit  une  récolte,  savoir  :  Mammoth  Whale,  Vegetable  Marrow, 
Long  White  Bush  Marrow. 

Nous  avons  fait  un  essai  d'éclaircissage  sur  les  betteraves,  carottes  et  panais  pour 
connaître  le  riieilleur  espacement  à  leur  donner.  C'est  le  plus  grand  espacement  qui 
a  donné  la  plus  forte  récolte,  sauf  dans  le  cas  des  panais,  mais  les  racines  étaient  plus 
grossières  et  moins  avantageuses  pour  la  table  que  celles  qui  étaient  semées  plus  ser- 
rées. Les  rendements  ont  été  calculés  d'après  la  production  de  rangs  de  15  pieds  de 
long,  à  30  pouces  d'écartement  ;  les  résultats  obtenus  sont  consignés  aux  tableau* 
suivants. 


BETTERAVES. 


Variété. 

Production  à  l'acre 
2  pouces  d'écartement. 

Production  à  l'acre, 
4  pouces  d'écartement. 

Crosby's  Egvptian 

tonnes     liv. 
13        617 

boiss.     liv. 
443        37 

tonnes     liv.            boiss.     liv. 
18         591             609         51 
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Variété. 

Production  à  l'acre 
\\  pouce  d'écartement. 

Production  à  l'acre, 
3  pou'-es  d'écartement. 

tonnes     liv. 

8        263 
8      1424 
7        520 

boiss.      liv. 

271          3 
290        24 
242        00 

tonnes     liv. 

12     1845 
11        70 
11       651 

boiss.      liv. 
430        45 

367        50 

Improved  Nantes 

877        31 

Variété. 


PANAIS. 


Production  à  l'acre, 
2  pouces  d'écartement. 


Production  à  l'acre. 
4  pouces  d'écartement. 


Hollow  Crown. 


tonnes      liv. 
13         617 


boiss.    liv.       j    tonnes     liv. 


443 


37 


11 


7C 


boiss.     liv. 
367        50 


FLEURS. 


Les  fleurs  ont  eu  une  superbe  floraison  qui  a  fait  l'admiration  des  visiteurs.  Les 
Dianthus  superiissimus,  salpiglossis  et  verveines  se  sont  particulièrement  distingués. 

Semées  en  couches  chaudes  le  22  avril. 


En  fleur. 


Variété. 


Alonsoa  WarscewicAi  compacta 

Dianthus  superbissimus 

Asters,  dix  variétés 

Gaillardie 

Lobélie 

Tagète  d'Afrique 

"       de  France 

Salpiglossis  grandiflora,  six  variétés 

Scabieuse,  six  variétés 

Centaurée  ambrette,  trois  variétés 

Verbena  hybrida  grandifiora 

Zinnias,  six  variétés 


Semées  en  pleine  terre  le  12  mai. 


Variété. 


Thlasgis,  deux  variétés 
Godétie,  deux  variétés. 

Linaire 

Lupin 

Rfalope,  deux  variétés.  . 
Pavot,  quatre  variétés. 
Pompier  


En  fleurs. 


Du 


27  juin 
13  juill. 

8  " 

9  août 
16  juill. 
27     " 
21     " 


Au 


13  sept. 

28  " 

24  " 

28  " 

28  *' 

28  " 

28  " 
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l  ANNA  S. 

Quatorze  variétés  ont  été  semée£  en  couches  chaudes  le  L3  Tnni  et  transplantées  en 
plate-bande  le  L6  juin.     Le  superbe  coloria  des  fleura  i  il  feuillage  donnaient  & 

■   plate-bande  un  effet  tropical. 

Les  variétés  suivantes  on1  été  cultivées  :  I1!-  Robert  Funcke,  Richard  Wallace,  Hof. 
Gaertner  Hoppe,   Feuermeer,  Souvenir  du  Président  Carnot,  Harry  Laing,  Président 
Meyer,  Queen  Charlotte,   Rubin,   [ndiana,   Progression,   Elizabeth   EIoss,   1  »r.  X. 
\Y\  oming. 

DAHLIAS. 

Trente  variétés  «'ut  été  Bernées  en  couche  chaude  le  13  mai  et  transplantées  le  10 
juin.    Toutes  ont  bien  fleuri  jusqu'à  la  forte  gelée  du  28  septembre  qui  a  détruit  leur 

:  !  é. 

Les  variétés  suivantes  ont  été  cultivées:  Countess  of  Lonsdale,  Kynerth,  Mrs.  (  bas. 
Turner,  Cuban  Giant,  Island  Queen,  Ernest  Glasse,  Empress  of  India,  Gabriel.  M.  1) 
Hallock,  Earl  of  Pembroke,  Cannell's  Gem,  Capstan,  Kingfisher,  Cactus  Queen, 
Hector,  Austin  Cannell,  Cycle,  Miss  Anne  Jones,  Kriemhilde,  Matchless,  Mrs.  Leo- 
pold  Seymour,  Bon  Ton.  Sylvia,  Susan  Ingham.  Queen  of  Primrose,  Irridescent,  Grand 
Due  Alexis,  Clifford  W.  Bruton,  Eoadne,  Pendant. 

FLEURS    V1VACES. 

Une  collection  de«pivoines,  comprenant  les  vingt-et-une  variétés  suivantes  ont  été 
plantées:  Marguerite  Gérard,  Festiva  Maxima,  Mlle  Leonie  Calot,  Marie  Lemoine,  Ma- 
dame d'Hour,  Madame  de  Galhau,  Livingstone.  La  Tulipe.  Duchesse  de  Nemours 
(Calot),  Charlemagne,  Félix  Crousse,  Couronne  d'Or,  Mme  de  Verneville,  Octave  De- 
may,  Philomele,  Marie  Stewart,  Mad.  Emilie  Galle,  Marquis  de  Ivry,  Mme  Auguste 
Dessert,  Madame  Geissler,  Madame  Bncquet. 

IRIS. 

Une  colection  d'iris  comprenant  les  vingt  variétés  suivantes  ont  été  plantées: 
Iris  fioreniina.  iris  gennanica  Kharput,  iris  hybrida  Duc  de  Ne  mours,  Iris  kybrida 
Mrs.  II.  Darwin,  iris  hybrida  Verschnur,  iris  neglecta  Agathe,  iris  neglecta  Sappho, 
iris  orientdlis  Giganiea,  iris  plicata  Gazelle,  iris  plicata  Lord  Seymour,  iris  plicata 
Mad.  Chereau,  iris  plicata  Reine  des  Belges,  iris  sambucina  Solomon,  iris  squalens 
Jacquesiana,  iris  veriègata  Coquette,  iris  varie  gâta  Darius,  iris  variagata  Gracchus, 
iris  variegata  Honourable,  iris  variegata  Ihnocenza,  iris  variegata  Ossian. 

POMMES  DE  TERRÉ. 

Six  acres  et  un  septième  ont  été  plantés  en  pommes  de  terre.  La  terre,  sablon- 
neuse et  légère,  était  un  gazon  de  chiendent  dur  qui  a  été  labouré  à  l'automne  de  1912 
et  bien  hersé  à  intervalles  au  printemps  en  vue  de  détruire  tout  le  chiendent  et  toutes 
les  mauvaises  herbes.  Les  pommes  de  terre  n'ont  été  plantées  que  du  16  au  21  juin. 
Elles  ont  été  pulvérisées  à  la  bouillie  bordelaise  faite  de  quatre  livres  de  couperose 
bleue,  cinq  livres  de  chaux.  1  livre  et  demie  d'arsénoide  et  40  gallons  d'eau.  Il  n'y 
a  eu  que  très  peu  de  mouches  du  Colorado  (bêtes  à  patates)  et  il  n'y  a  pas  eu  de 
rouille   noire. 

La  récolte  a  un  peu  souffert  de  la  "  Black  leg  "'  et  certaines  parties  du  champ  ont 
été  attaquées  par  une  espèce  de  rouille.  Ce  sont  les  parcelles  qui  manquaient  de  po- 
tasse qui  ont  le  plus  souffert.  Cependant,  les  plantes  n'ont  commencé  à  périr  des 
effets  de  cette  maladie   qu'après  le  1er  septembre. 
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Nous  avons  continué  à  biner  trois  jours  après  la  plantation  jusqu'à  ce  que  les 
tiges  des  pommes  de  terre  soient  devenues  trop  serrées  et  le  chiendent  n'a  jamais  eu 
une  chance  de  respirer. 

En  raison  des  fortes  pluies  du  commencement  d'octobre  la  récolte  n'a  été  rentrée 
que  dans  la  dernière  semaine  de  ce  mois. 

Nous  avons  reçu  de  la  ferme  expérimentale  centrale,  de  la  ferme  expérimentale 
d'Indian  ïïead,  de  la  ferme  expérimentale  de  Nappan  et  de  la  station  expérimentale  de 
Charlottetown,  dès  échantillons  de  dix  livres  chacun  des  différentes  variétés  de  pom- 
mes de  terre;  66  fragment  de  chaque  variété  ont  été  plantés  en  une  rangée  de  66 
pieds  de  long.  Les  rangées  sont  à  deux  pieds  et  demi  d'écartement.  Certaines  variétés 
cultivées  dans  la  localité  étaient  également  à  l'essai  et  dans  330  buttes  nous  nous  som- 
mes servis  de  tubercules  de  "Potato  Bail",  provenant  du  docteur  S.  T.  Whitney,  Saint- 
Stephen,  N.-B.  Quatre-vingt-dix  livres  de  tubercules  de  la  variété  ''Green  Mountain" 
sélectionnée,  cultivée  par  C.  F.  Fawcett,  Sackville,  ont  été  plantées  en  une  parcelle 
séparée,  et  les  Green  Mountain,  Delaware,  Irish  Cobbler  et  Empire  State,  provenant 
du  même  producteur,  ont  été  plantées  en  partie  dans  les  parcelles  affectées  aux  essais  de 
potasse  et  en  partie  en  grande  culture;  deux  boisseaux  et  demi  de  Lowell's  Green 
Mountains,  venant  de  Frank  Lowell,  Gardiner,  Me.,  et  un  boisseau  de  Carman  et  Snow, 
venant  de  C.  F.  Grant,  Woodford's,  Me.,  ont  été  plantés  en  grande  culture.  Sur  les 
parcelles  d'un  dixième  d'acre  affectées  aux  essais  d'engrais  et  le  reste  du  champ  com- 
mercial nous  avons  planté  de  bons  tubercules  blancs  du  Nouveau-Brunswick,  compo- 
sés d'un  mélange  de  variétés  blanches  trouvées  dans  le  commerce,  principalement  des 
Delaware  et  Green  Mountain. 

La  saison  de  1913  s'est  signalée  par  l'absence  presque  complète  de  la  mouche  du 
Colorado,  et  la  température  fraîche  et  sèche  d'août  et  septembre  n'a  pas  favorisé  le 
développement  du  mildiou.  Grâce  à  ces  conditions  nous  n'avons  fait  que  deux  pulvé- 
risations, le  13  août  et  le  2  septembre.  Le  sol  était  de  nature  uniforme  sur  tout  le 
champ  et  toute  la  surface  a  été  préparée  de  la  façon  indiquée  pour  les  parcelles  d'essais 
d'engrais. 

Nos  caves  étaient  trop  petites  pour  contenir  la  récolte,  nous  avons  vendu  332  ba- 
rils qui  ont  été  chargés  sur  un  wagon  à  la  voie  d'évitement  du  Pacifique-Canadien, 
sur  la  ferme,  pour  $1.00  le  baril.  La  récolte  des  variétés  pures  a  été  mise  en  wagons  et 
elle  pourra  servir  de  semence  en  1914. 

Avant  d'être  plantés,  tous  les  tubercules  ont  été  trempés  dans  une  solution  de  for- 
mal  ine  mais  malgré  cette  précaution  il  y  avait  des  parties  du  champ  où  la  récolte 
avait  été  fortement  endommagée  par  la  gale,  peut-être  à  cause  de  la  sciure  de  bois  qui 
se  trouvait  dans  le  fumier  venant  de  la  ville,  et  qui  avait  été  appliquée  quelques  années 
auparavant.  La  terre  était  infestée  de  graine  de  moutarde,  et  il  a  fallu  beaucoup  d'arra- 
chage à  la  main  pour  nettoyer  le  champ. 

La  production  totale  des  six  acres  et  un  septième  a  été  de  1,774  boisseaux  et  27 
livres,  dont  1,596  boisseaux  et  2J  livres  vendables  et  178  boisseaux  et  24£  livres  non 
vendables.  Il  y  avait  environ  cinq  barils  de  pommes  de  terre  pourries  sur  le  champ. 
Il  y  a  un  peu  de  pourriture  en  cave. 

La  production  à  l'acre  pour  tout  le  champ  (essai  de  variété  et  d'engrais)  a  été  de 
288  boisseaux  et  51  livres  à  l'acre.  Une  partie  de  cette  terre  n'était  pas  engraissée  du 
tout  et  une  autre  partie  l'était  avec  des  engrais  très  mal  équilibrés.  Pour  donner  une 
idée  plus  claire  des  résultats  obtenus,  nous  citons  ici  les  rendements  des  différentes 
parties  du  champ  affectées  respectivement  aux  essais  de  variétés  et  d'engrais.  Les 
détails  des  divers  essais  sont  également  donnés. 
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Acres. 

Récolte.                     Récolte  par  acre. 

2/3 

1  2/5 

2 

1  3/4 
1/7 
1/30 
1/30 
1/14 
1/20 

boisa,   liv. 
191        9 

296      43 
563      27 

590      30 

(il 

8      48      - 

S  24 
28  20 
23      06 

boisa,   liv. 
286      43 

(66  I >i 1 1  tes  chacune). 

1  j  parcelles  d'essai  d'engrais  chimiques 

L'11       56 
281       43 

(  lhamp  commercial   

:'.:;7     25 

44S 

(  irant  's  (  'anuan 

26*4 

252 

Empire  State 

396        4 

Sélectionnés  en  huttes  Green  Mouirtaina    . 

^1G:> 

Total 

6  1/7                            1774      27 

Production  moyenne  par  acre  pour  toute  la  récolte  a  été  288  boisseaux  et  51  livres. 

Dans  les  parcelles  d'essais  de  potasse,  les  trois  demi-acres  sur  lesquels  on  avait 
appliqué  des  quantités  variables  de  potasse,  ont  produit  en  moyenne  311  boisseaux  et 
6  livres  à  l'acre.  La  production  moyenne  des  quatre  parcelles  dans  le  tableau  précé- 
dent est  faible  à  cause  de  la  pauvre  récolte  donnée  par  le  demi-acre  qui  n'avait  pas  reçu 
d'engrais. 
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STATION  EXPERIMENTALE  DE  STE.  ANNE  DE  LA 
POCATIÈRE,  QUE. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  JOS.  BEGIN. 

Les  premiers  arbres  fruitiers,  à  cette  nouvelle  station  expérimentale,  ont  été  plantés 
au  printemps  de  1913.  On  avait  d'abord  cru  qu'il  était  impossible  de  faire  venir  des 
arbres  fruitiers  dans  cette  latitude — 47.22 — où  se  trouve  notre  station.  Toutefois,  les 
conditions  climatériques  sont  telles  que  la  plupart  des  fruits  viennent  bien  et  donnent 
une  récolte  avantageuse. 

Les  nouveaux  terrains  que  nous  avons  annexés  à  la  station  nous  permettront  d'a- 
grandir la  superficie  affectée  aux  essais  de  fruits  et  de  légumes.  Quatre  acres  bien 
drainés  et  bien  préparés  ont  déjà  été  plantés  en  vergers. 

LA  SAISON. 

L'hiver  de  1912-1913  ayant  été  exceptionnellement  pluvieux  et  venteux,  avec  une 
chute  de  neige  relativement  légère,  la  terre  n'a  pas  été  protégée  et  a  gelé  profondé- 
ment. L'hiver  s'est  terminé  vers  la  fin  de  mars,  puis  la  température  est  devenue  assez 
sèche  et  nous  avons  eu  quelques  journées  de  chaleur  vers  la  fin  d'avril-  ce  mois  a  été 
le  plus  sec  de  la  saison;  il  n'est  tombé  que  .72  pouces  de  pluie.  A  cause  du  manque  de 
pluie  au  commencement  de  la  saison,  le  sol  est  resté  froid  et  on  y  trouvait  encore  de 
le  gelée  même  à  la  fin  de  mai.  Ces  conditions  ont  grandement  retardé  la  végétation, 
et  après  avoir  eu  des  signes  d'un  printemps  hâtif,  les  arbres  ont  en  réalité  fleuri  deux 
semaines  plus  tard  que  d'habitude  dans  ce  district,  et  pendant  toute  la  saison,  la  tem- 
pérature est  restée  variable  et  bien  au-dessous  de  la  moyenne  habituelle  des  années  pré- 
cédantes. 

POMMES. 

Deux  cent  dix-huit  arbres  des  variétés  suivantes  ont  été  plantés  les  9  et  10  mai, 
1913:  Alexander  15,  Afghanistan  2,  Anson  1,  Battle  1,  Bethel  2,  Bingo  2,  Bruno  2, 
Brock  2.  Burgess  Crab  2,  Calumet  2,  Canada  Red  2,  Carno  2,  Charlamoff  2,  Cora  2, 
Canada  Baldwin  2,  Cobalt  2,  Danville  2,  Dudley  2,  Duchess  of  Oldenburg  19.  Evaline  2, 
Fameuse  5,  Forest  2,  Galetta  1,  Garner  2,  Golden  Busset  2,  Glenton  2,  Homer  2, 
Herald  2.  llyslop  Crab  2,  Kelso  2,  Melba  2,  Melvin  2,  Montréal  Peach  5,  Miîwaukee  2, 
Montréal  beauty  2,  Mclntosh  7,  McMahon  2,  Medford  2,  Niobe  2,  North  Star  1,  Xora 

1,  Neville  2.  Nepean  2,  Northwestern  Greening  2,  Oswald  2.  Okabena  2,  Pétrel  2, 
Pensaukee  Russet  2,  Pinto  2,  Pomme  Royale  2,  Prosper  2,  Peerless  2,  Rouleau  2, 
Radnor  2.  Rosalie  2,  Ripon  2,  Rupert  2,  Rufus  2,  Red  Astrachan  2,  Rocket  2,  Roger 

2,  St.  Lawrence  16,  Sore]  2.  Stark  2,  Scott  Winter  2,  Shiawassee  1,  Totofsky  2,  Thurso 
2,  Wealthy  17,  Walter  2,  Wolf  River  12,  Whitney  Crab  2. 


PRTNKS. 

Quatre-vingt-un  arbres  des  variétés  suivantes  ont  été  plantés:    Admirai   Schley 
1,  Coe's  Golden  Drop  5,  Bonne  Ste.  Anne  2,  Brackett  2,  Damson  5,  Gueii  2,  Grand 
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Duke  5,  Gozzling  2,  Barrigan  1,  Impérial  Gage  5,  Lombard  5,  LaTge  Blue  Beedling  1, 
Rloore's  Artic  5,  Niagara  5,  Oyama  2,  Pond  Beedling  5,  Québec  2,  Reine  Claude  LO, 
Shippers'  Pride  5,  Terry  2,  Boronesh  Ycllow   1,  Washington  5. 


CEKISES. 

Les  quarante  variétés  suivantes  de  cerisiers  ont  été  plantées:  Brussler  Brann  2, 
Geris<  d<  Franc*  5,  Cerise  d'Ostheim  2,  English  Morello  3,  Fouche  Morello  3,  Griotte 
Morello  1,  Griotte  oVOstheim  1,  Berzformige  Weichsel  2,  Early  Richmond  5,  Large 
Montmorency  5,  Minnesota  Ostheim  2,  Montmonrency  Ordinaire  2,  May  Duke  2, 
Suesse  Fouche  Weichsel  1,  Vladimir  3. 

Le  terrain  affecté  à  cette  dernière  plantation  ayant  été  drainé  et  parfaitement  pré- 
paré l'automne  précédent  était  en  très  bon  état  au  moment  de  la  plantation. 

Ces  arbres  ont  pour  la  plupart  bien  poussé.  Les  notes  sur  la  végétation  sont  les 
suivantes:  pommiers,  82  pour  100  de  bons,  14  pour  100  de  moyens,  1  pour  100  de  mau- 
vaiî  et  3  pour  cent  de  morts.  Pruniers,  90  pour  100  de  bons,  5  pour  100  de  moyens,  4 
pour  100  de  mauvais  et  1  pour  100  de  morts.  Cerisiers,  bons,  68  pour  100;  moyens,  7 
pour  100;  morts,  25  pour  100. 

Les  arbres  permanents  ont  été  plantés  en  rangées  de  25  pieds  d'espacement  et  à 
30  pieds  d'écartement  dans  les  rangées.  Un  arbre  temporaire  a  été  planté  également 
entre  chaque  deux  arbres  permanents  dans  le  rang.  La  plupart  de  ces  arbres  tempo- 
raires sont  jeunes,  nous  les  laisserons  quelques  années  dans  les  rangs  pour  connaître 
leur  valeur,  puis  nous  les  enlèverons. 

Grâce  aux  binages  soigneusement  exécutés  les  mauvaises  herbes  et  principalement 
le  chiendent,  dont  le  terrain  était  infesté,  ont  été  complètement  extirpées.  La  navette 
a  donné  d'assez  bons  résultats  comme  plante-abri.  Dans  l'ensemble  le  verger  offre  déjà 
un  très  bon  coup  d'œil. 

Nous  n'avons  pas  encore  choisi  d'emplacements  pour  le  jardin  et  les  terrains  d'or- 
nement. En  attendant,  nous  avons  planté  en  pépinière  2,000  bulbes  de  tulipes  des 
variétés  suivantes:  500  Artus,  500  Chrysolera,  200  Cottage  Maid,  100  Duchesse  de 
Parma,  500  Joost  Von  Vondel  (rouge),  100  Joost  Von  Vondel  (blanche),  100  Keirzers- 
kron,  200  La  Reine,  200  Potterbakker  (blanche),  100  Potterbakker  (écarlate),  100  Pro- 
serpine,  100  Vermilion  Brillant. 

LTne  superficie  basse  et  humide  couvrant  quatre  acres  a  été  drainée,  les  tuyaux  ont 
été  posés  à  tous  les  vingt-cinq  pieds.  C'était  un  terrain  en  friche  dont  la  plus  grande 
partie  n'avait  jamais  été  cultivée.  Il  était  parfaitement  préparé  en  août  et  septembre 
et  sera  prêt  à  être  planté  au  printemps  de  1914. 


Sainte-Anne 
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STATION  EXPÉRIMENTALE   DE  CAP  ROUGE,  QUE. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  GUS.  A.  LANGELIER. 

LA  SAISON. 

Généralement  parlant,  la  saison  dernière  a  été  très  favorable  aux  horticulteurs  de 
ce  district.  Un  fait  nous  prouve  qi*e  le  soleil  et  la  chaleur  n'ont  pas  fait  défaut  :  c'est 
que  nous  avons  récolté  sur  cette  station  une  assez  forte  quantité  de  graines  de  tomates 
et  que  les  piments  et  les  aubergines  ont  mûri.  Il  y  a  eu  également  assez  de  pluie,  et, 
ce  qui  est  très  -important,  cette  pluie  est  tombée  au  bon  moment. 

Il  y  a  cependant  deux  exceptions  à  noter:  la  première  c'est  que  les  gelées  de  la 
mi-mai  ont  endommagé  les  arbres  fruitiers  qui  fleurissent  de  bonne  heure,  et  la  deuxiè- 
me, c'est  que  les  groseillers  et  les  gadelliers  qui  se  trouvaient  alors  en  fleur  ont  été  en- 
dommagés par  un  petit  orage  de  grêle. 

Mais  en  somme  on  peut  dire  que  la  saison  de  1913  a  été  la  meilleure  que  nous  ayons 
eue  depuis  trois  ans. 


FRUITS. 

POMMES. 

La  plupart  de  la  superficie  transférée  du  service  de  la  culture  du  sol  au  service 
de  l'horticulture  a  été  plantée  en  pommiers  en  1913.  Les  variétés  suivantes  ont  été 
plantées:  Baxter  12,  Bethel  12,  Bingo  2,  Black  Ben  Davis  2,  Calumet  2,  Carno  2, 
Cobalt  1,  Danville  2,  Dudley  12,  Edith  2,  Eike  2,  Evaline  2,  Excelsior  (crab)  2, 
Florence  (crab)  1,  Galetta  11,  Glenton  2,  Homer  2,  Inkerman  Greening  2,  lowa  Beauty 
2,  Langford  Beauty  12,  Lobo  2,  Lubsk  Queen  12,  Luke  2,  Melvin  2,  Mclntosh  Red  80, 
Mclntosh  Sweet  2,  Nepean  2,  Neville  2,  ISTiobe  2,  Nora  2,  Okabena  12,  Oswald  2, 
Palmer  1,  Pinto  2,  Prosper  2,  Queen  of  Jubilee  2,  Reinette  de  Damson  1,  Ripon  2, 
Rochelle  11,  Rockett  2,  Roger  2,  Rome  Beauty  2,  Rouleau  12,  Severn  2,  Trenton  ~lr 
Walton  12,  Wealthy  204.     Total  4G7. 

Malheureusement,  un  grand  nombre  de  pommiers  de  Mclntosh  et  beaucoup  de 
Wealthy  sont  morts.  Les  arbres,  qui  cependant  paraissaient  être  en  bon  état,  avaient 
souffert  dans  les  pépinières  où  ils  avaient  été  achetés. 

Un  seul  Wealthy  planté  en  1911,  a  produit  des  fruits;  quelques  arbres  de  "jaune 
transparent"  ont  donné  des  pommes  l'année  dernière. 

Il  y  a  maintenant  11.50  acres  en  pommiers  et  nous  suivons  dans  les  espaces  entre 
les  arbres,  un  assolement  de  quatre  ans  composé  de  légumes,  grain,  trèfle,  mil;  nous 
laissons,  cependant  de  chaque  côté  des  arbres  un  espnce  de  quatre  pieds  où  nous  se- 
mons  une  plante-abri   au  commencement  de  juillet. 

PRUNIERS. 

Quelques  arbres  seulement  ont  été  remplacés  dans  le  verger  de  pruniers  qui  couvre 
une  superficie  de  .74  acre. 

Cap-Rouge 
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Les  arbres  suivants  plantés  en  1911,  ont  rapporté  on  1013:  Wolf  (un  des  deux  ar- 
.   Fitzroy   (un  des  deux  arbres),  Terrj    (un  des  deux  arbres),  Mankato  (un    i 
deux  arbres),   Bixty  (un  des  deux  arbres). 

oerisiebs. 

Les  cerisiers  ont  été  enlevés  de  l'endroit  bas  et  pauvre  où  ils  se  trouvaient  et  trans- 
portés à  un  meilleur  endroit,  au  nord  du  verger  de  pruniers.     La  neige  qui  B'en! 
sur  une  hauteur  de  plus  de  6  pieds  |  cet  endroit  a  cassé  la  plupart  des  arbres,  de  ïorte 
qu'ils  .ne  couvrent  maintenant  qu'une  superficie  de  .27  aère. 

Quelques  Prunus  tomeniosa,  couvrant  une  superficie  de  .07  acre,  ont  été  enlevés 
de  la  pauvre  pièce  de  terre  dans  Laquelle  ils  avaient  été  plantés  en  1911  pour  être 
transplantés  au  sud  du  verger  de  pruniers. 

PETITS  FRUITS. 

Seize  variétés  de  cassis  (gadelles  noires),  douze  de  gadelles  rouges,  trois  de  gadelles 
blanches,  douze  de  groseilles,  onze  de  framboisiers,  dix-huit  de  fraisiers  et  trente  de 
raisins  sont  à  l'essai.  Quelques-unes  de  ces  variétés  n'étant  plantées  que  depuis  un  an 
ou  deux,,  il  est  encore  trop  tôt  pour  se  prononcer  sur  leur  mérite.  Cependant,  les  ta- 
bleaux suivants  seront  peut-être  intéressants: — 


Cap-Rougk 
16— 41$ 
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Ou  remarquera  que  la  superficie  totale  on  fruits  est  de  L3.64  acres  tandis  que 
petits  fruits  couvrent  .98  acre,  ce  qui  donne  un  total  de  18.62  acre  -r«-r. 

Non-  avons  deux  mille  greffons  de  pommes,  deux  cents  boutures  de  gadelliers  et 
de  groseillers,  environ  douze  cents  tiges  de  framboisiers  et  quelques  centaines  de  frai- 
siers qui  sont  prêts  à  être  distribués  au  printemps  de  L914.  Ainsi  nous  nous  occupons 
non  seulement  d'essayer  les  variétés  niais  de  distribuer  aux  cultivateurs  de  ce  district 
les  meilleures  de  celles  qui  sont  produites  sur  cette  station  et  dé  Les  faire  essayer  par 
des  collaborateurs. 

LEIGUMES. 

Essais  de  variétés. — Trois  cent  soixante-quatre  variétés  de  légumes  ont  été  essayées 
en  1913.  Pour  beaucoup  de  ces  légumes  nous  avons  dû  tenir  des  notes  séparées  tou- 
chant les  différents  espaces  entre  les  plantes.  On  peut  juger  par  ce  fait  de  l'impor- 
tance du  service  de  l'horticulture  à  cette  station.  Des  renseignements  plus  détaillés 
sont  donnés  dans  les  tableaux  suivants. 


EEVES. 

Trente-six  sous-variétés  ou  espèces  ont  été  essayées.  Les  variétés  naines  sont 
beaucoup  plus  recherchées  que  les  variétés  grimpantes  dans  ce  district;  pour  le  jardin, 
on  se  sert  à  peu  près  partout  de  la  Kidney,  la  fève  de  Lima  est  presque  inconnue. 
Pour  la  table,  les  variétés  à  gousses  jaunes  ou  beurrées  sont  préférées  aux  variétés  à 
gousses  vertes. 

Un  fait  intéressant  à  noter,  c'est  que  la  variété  qui  est  en  tête  au  point  de  vue  de 
la  précocité  et  de  la  production  provient  de  graines  récoltées  sur  une  seule  plante  à 
cette  station  en  1912.  Les  autres  variétés  qui  méritent  d'être  recommandées  sont  Davis 
Wax,  Keeney's  Rustless  Wax  et  Wardwell's  Kidney  Wax. 
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Nom. 


Provenant  de  la 
graine. 

Semis. 

Plantation. 

Man- 
geable. 

Rang  quand  à  la 

produc- 
tion. 

préco- 
cité. 

G 

26  mai.. 

26  juillet.. 
21     " 
21     " 
21     " 
26     " 
26     " 
26     "     .. 
26     " 
26     " 
26     " 
26     " 
26     "     .  . 
26     " 
26     * 
26     " 
9  août... 
28  juillet.. 

28    "    .  : 

28     " 
28     " 
28     " 
28     " 
28     " 
14  août. . . 
14     "     . . 

7     "     .. 

7     "     .. 

7     "    .. 
25     " 
25     " 

25  « 

26  juillet  . 
26     " 

26     " 
23     " 
23     " 

29 
27 
25 

11 

13 

15 

12 

4 

10 

14 

23 

3 

7 

20 

18 

21 

8 

6 

19 

3 

C.E.F 

C.R 

26     "    . 
26     "    . 

1 
1 

D'une  plante  . . . 

26     "    . 

1 

if                a 

26     "    . 
26     "    . 

4 

4 

u                « 

26     "    . 

4 

u               u 

26     "    . 

4 

a                « 

26     "    . 

4 

«                    U 

26     "    . 

4 

U                       << 

26     "    . 

4 

m                  << 

26     "    . 

4 

u                  « 

26     "    . 

4 

a                 << 

26     "    . 

4 

"T 

26     "    . 

4 

H 

26     "    . 

7 

D'une    plante  . . 

26     "    . 

5 

(<                     u 

26     "    . 

5 

<<              u 

26     "    . 

5 

<<                  << 

26     "    . 

5 

«            « 

26     "    . 

29                 S 

D.G.F 

26     "    . 

26 
22 
12 
2 
17 
18 
19 
28 
31 
30 
16 
19 
24 
9 
5 

5 

T 

26     "    . 

5 

C.R 

26     "    . 

8 

H.  graine  1912.. 

"    "    1913^!!!! 
C.R 

26     "    . 

8 

26     "    .  - 

6 

26     "    . 

6 

26     "    . 

6 

B.  graine  1912.  . 

"     1913 

C.R 

26     "    . 

3 

26     "    . 

3 

26     "    . 

3 

T 

26     "    . 
26     "    . 

4 

D'une  plante  . . . 
T '.', 

4 

26     "    . 

4 

26     "    . 

2 

D'une  plante. .  . 

26     "    . 

2 

Bountiful.  .  — 

Challenge  Black  Wax. 
Challenge  Black  Wax. 
Challenge  Black  Wax. 

Davis  Wax 

Davis  Wax 

Davis  Wax 

Davis  Wax...v 

Early  Rer-jgee 

Early  Refugee 

Early  Refugee 

Early  Refugee 

Early  Refugee 

Early  Refugee 

Early  Refugee 

Hodson  Long  Pod 

Keeney's  Rustless  Wax. 


Keeney 
Keeney 
Keeney 


Rustless  Wax. 
Rustless  Wax. 
Rustless  Wax. 


Keeney's  Rustless  Wax.. 
Keeney's  Rustless  Wax.. 
Keeney's  Rustless  Wax. . 

Old  Homestead 

Old  Homestead 

Refugee  or  1,000  à  1 

Refugee  or  l,000à  1 

Refugee  or  1 ,  000  à  1 

Stringless  Green  Pod  — 
Stringless  Green  Pod 

Stringless  Green  Pod 

Valentine 

Valentine 

Valentine 

Wardwell's  Kidney  Wax. 
Wardwell's  Kidney  Wax. 
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BETTERAA  ES. 


Les  betteraves  s<  ut  employés  presque  exclusivemenl  pour  faire  des  conservée  dans 
ce  distii'-t,  et  l'on  préfère  les  espèces  rouge  foncé;  on  préfère  le*  i  rondes  aux 

espèces  ovales,  demi-longues  e1  longues.  Dne  variété  très  bâtive  aurait,  un  avantage, 
car  les  petites  peuvent  être  vendues  en  groupes  quand  on  les  éclaircit.  La  variété 
Eclipse  était  la  plus  précoce  e1  la  plus  productive  en  L913;  comme  elle  répond  aux 
exigences  qui  précèdent,  clic  paraît  être  la  plus  avantageuse. 


—           m 

Provenance 

de 

la  graine. 

Semis. 

Planta- 
tion. 

Man- 
geable. 

Eclairci  à 
deux  pouces. 

Eclairci  à 
quatre  pouc<  b. 

Nom. 

Rang  au  point  de  Rang  au  point  «le 

vue  de  la              vue  de  la 

Produc- 
tion. 

Préco- 
cité. 

Produc- 
tion. 

Préco- 
cité. 

Black  Red  Bail 

B.  graine  1912.  . 
B.  graine  1913.. 

V 

B 

M....; 

V 

J.  graine  1912... 
J.  graine  1913... 
J.  graine  1912... 
J.  graine  1913... 

24  mai.. . . 

28  juillet.. 

28      " 

22  " 

23  " 

22  "     .  . 

23  "     . . 
23      " 

23      " 
23      " 
23      "     . . 

9 
8 

10 
4 
3 

7 
1 
5 

6 

2 

3 
3 

1 
2 
1 

2 

2 
2 
2 

2 

10 
9 

8 
5 

1 

4 
6 
3 

2 

7 

3 

Black  Red  Bail 

24    "     ... 

3 

Early  Blood  Red 

24    "     ... 

1 

Early  Model 

Eclipse 

Egyptian  Dark 

24    "     ... 

2 

24    "     ... 

1 

24   "     ... 

2 

24  "     ... 

2 

24   "     ... 

2 

Ruby  Dulcet 

Ruby  Dulcet 

24    "     ... 

2 

24   "     ... 

2 

BROCOLIS. 


Whitedpe H 


22  mars  .  .  21  juin. 


4  sept. 


CHOUX  DE  BRUXELLES. 


Nom. 


Dwarf  Improved 
Dwarf  Improved. 
Dwarf  Improved. 


Provenance  de 
la  graine. 

Semé. 

Planté. 

Man- 
geable. 

Rang  au 

vue 

point  de 
Je  la 

Produc- 
tion. 

Piéco- 
cité. 

D.  et  F.  grain. '12 
V.  graine  1912.  . 
/.  graine  1912. . 

5  avril .  . 
5     "     .. 
5     "     .. 

23  juin.. . . 

24  "     ... 
24    "     ... 

15  sept. .  . 
15"     ... 

15   "     ... 

2 
3 

1 

CHOU  3 

Les  variétés  Savoy  et  Rouge  n'ont  pas  beaucoup  d'importance  dans  ce  district 
et  peuvent  très  bien  être  laissées  de  côté.  De  même,  pour  fins  commerciales  on  peut 
négliger  les  variétés  d'automne,  telles  que  la  Succession  et  n'employer  que  les  espèci  s 
hâtives  et  tardives.  Le  Early  Jersey  Wakefield,  autrefois  la  variété  hâtive  régulière, 
cède  maintenant  la  place  au  Copenhagen  Market  qui  ne  vient  que  quelques  jours  plus 
tard  et  qui  produit  beaucoup  plus.  S'il  fallait  un  choux  extra  précoce,  on  pourrait  en 
cultiver  un  groupe  du  Alpha,  tel  que  le  St.  John  Day.  Pour  l'automne  et  l'hiver, 
surtout  quand  on  tient  compte  de  la  conservation,  rien  ne  peut  égaler  le  groupe  des 
Danish  Ballhead,  dont  l'extra  Amager  paraît  être  une  très  bonne  sous-variété. 
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CHOUX. 


Nom. 


Provenance  de 
la  graine. 


Semis. 


Planta- 
tion. 


Man- 
geable. 


Rang  au  point 
de  vue  de  la 


Produc-      Pré- 
tion.        cocité 


Copenhagen  Market 

Copenhagen  Market 

Copenhagen  Market 

Danish  Délicatesse 

Danish  Suramer  Ballhead 

Danish  Summer  Ballhead 

Danish  Roundhead 

Earl y  Jersey  Wakefield 

Early  Jersey  Wakefield 

Early  Jersey  Wakefield 

Early  Paris  Market 

Early  Paris  Market 

Early  Summer 

Express 

Extra  Amager  Danish  Ballhead 

Extra  Amager  Danish  Ballhead 

Extra  Early  Midsummer  Savoy 

Extra  Early  Midsummer  Savoy 

Fiat  Swedish 

Fiat  Swedish.  . , 

Fottler's  Improved  Brunswick 

Improved  Amager  Danish  Ballhead. 

Large  Late  Fiat  Drumhead 

Lubeck 

Magdeburg 

New  Early  Market 

Red  Danish  Stonehead 

Red  Danish  Stonehead 

Small  Erfurt 

Winningstadt 


graine  1912. 

graine  1913. 

graine  1913. 

graine  1912. 

graine  1913. 
D.  etF.grain.'12 
D.  et  F. grain. '12 
V.  graine  1912 
V.  graine  1913 
V.  graine  1912 
V.  graine  1913 

H 

M 


Ht.  graine  1912. 
Ht.  graine  1913. 
V.  graine  1912.  . 
V.  giaine  1913. . 
H.  graine  1912.. 
H.  graine  1913.. 
V 


9  avril 

9  " 
10  " 
10  " 

9  " 
10  " 


H 

V 

D 

D 

H 

Ht.  graine  1912 
Ht.  graine  1913 

D 

D 


10 


10 


10  juin 
10  " 


10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
10 
.  10 
10 


9  août.  . 

7     "     . 

9  "  . 
16  "  . 
18  "  . 
18  "  . 
26  "  . 
31  juillet. 
31  "  . 
31      "     . 

30  "     . 

31  "  . 
14  août. . 
31  juillet 
30  août.. 
30     "     . 

5     "     . 

5  "  . 
30  "  . 
30  "  . 
26  "  . 
30  "  . 
30  "  . 
18  "  . 
30     "      . 

5  "  . 
18  "  . 
18     "      . 

5  "  . 
16     "      . 


2 

1 

4 
28 
15 

S 
19 
12 
16 
18 
23 
22 

5 
17 

7 

9 
24 
26 
14 

6 
10 
13 

8 
21 
15 

3 
27 
25 
20 
11 


CAROTTES. 


Large  Spanish. 


H 


26  mai. 


12  juillet. 


CAROTTES. 


Sur  les  trois  formes  de  carottes — demi -longue,  courte  et  longue — c'est  la  demi- 
longue  qui  est  généralement  préférée  dans  ce  district.  La  courte  ne  rapporte  générale- 
ment pas  assez  et  la  longue  a  une  tendance  à  durcir.  La  demi-longue  Chantenay  est 
aussi  hâtive  que  toutes  les  autres  et  produit  bien;  elle  peut  donc  être  recommandée. 


Nom. 


Provenance  de 
la  graine. 


Chantenay 

Early  Scarlet  Horn. 

French  Horn 

French  Horn 

Gueratide  or  Oxheaft 
Hall  LongChantenay 
Half  Long(  'hantenay 
Improved  Nantes... 
Improved  Nantes... 
Nantes 


D.  et  F... 
D.  et  F... 
V.  graine 
V.  graine 
D.  et  F... 
V.  graine 
V.  graine 
V.  graine. 
V.  graine. 
D.et  F.. 


Semis. 


Planta- 
tion. 


1912. 
1913. 


1912. 
1913. 
1912. 
1913. 


24  mai. 

26  " 

24  "     , 

24  " 

24  " 

24  " 

24  " 

24  " 

24  " 

24  " 


Man- 
geable. 


24  juillet 

26  " 

24  " 

24  " 

24  '" 

24  " 

24  " 

26  " 

.26  •" 

.26  " 


Eclairci  à 
deux  pouces. 


Rang  au  point  de 
vue  de  la 


Produc-    Préco- 
tion.         cité. 


Eclairci  à 
quatre  pouces. 


Rang  au  point  de 
vue  de  la 


Produc-  Préco- 
tion.         cité. 
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CHOUX-FLEURS. 


Do  tous  Les  légumes,  le  chou-fleur  est  peut-être  le  plus  difficile  à  cultiver  a 
geusement  dana  ce  district.     I >i < m  1  des  échecs  viennent  sans  doute  de  La  mauvaise  qua- 
lité de  La  graine,     La  Early  Snowball  semble  être  La  meilleure  variété  pour  ce    li 
trict,  mais  La  Veitchs'  Autum  Giant  est  plus  productive;  «'lie  ue  donne  pas  générale- 
ment d'aussi  belles  pommes  que  L'autre,  mais  elle  la  suit  de  très  près.    Il  se  peut  que 
nous  soyons  obligés  de  changer  d'opinion  après  deux  ou  trois  années  d'essais. 


Nom. 

Provenance  de 
la  graine 

Semis. 

Planta- 
tion. 

Man- 
geable 

Rang  au 

\  IX' 

point  d° 

1<-  la 

Produc- 
tion.   . 

Préco- 
cité. 

Danish    G  iant 

Danish  (liant 

Early  Snowball 

Early  Snowball 

Ext  ra  Selected  Early  Erfurt 

Extra  Selected  Early  Erfurt 

Selected  Dwarf  Erfurt 

Ht.  graine  1912. 
Ht.  graine  1913. 
V    graine  1912. . 
V.  graine  1913.  . 
V.  graine  1912.  . 
V.  graine  1913.  . 
D.  et  F 

27  mars 

10  avril.. . 
27  mars  .  . 

21  juin.   .  . 
24      " 

26  août. . . 
2  sept.. 

5 
3 

4 
5 

5  avril. 
27  mars  . . 

5  avril..  . 
27  mars  . . 

27     " 
27     " 

21  juin. ..  . 
21     "     .. 
21      " 
21      "     .. 
21     " 
21      " 

i8août.. 
20     "      .  . 
23     "      .  . 
23     "      .  . 

2  sept.  .  . 

2     "     .. 

2 
6 
2 
4 

2 

1 
2 
3 
3 

Veitch'a  Autumn  Giant 

Veitch's  Autumn  Giant 

E 

M.  graine  1912. . 

! 

CELERIAC. 

Large  Smooth  Prague 

H 

21  mars  . . 

10  juillet. 

! 

CELER 

. 

Les  variétés  vertes  telles  que  le  Giant  Pascal  ont  été  complètement  surplantées  dan3 
ce  district  par  les  espèces  auto-blanchissantes.  La  graine  de  ces  légumes  vient  géné- 
ralement trop  tard  à  cette  station  pour  que  nous  puissions  comparer  les  variétés.  Nous 
n'avons  pas  eu  depuis  trois  ans,  des  résultats  sur  lesquels  nous  puissions  compter.  Le 
Paris  Golden  Yellow  est  la  variété  la  plus  recherchée  actuellement  autour  d'ici. 


Nom. 


Provenance  de 
la  graine. 


Semis. 


Planta- 
tion. 


Man- 
geable, 


Rang  au  point  de 
vue  de  la 


Produc-   Préco- 
tion.        cité. 


Evans'  Triumph 

Evans'  Triumph 

Evans'  Triumph 

French  Success 

Giant  Pascal 

Giant  Pascal 

Noil's  Magnificent.  . . 
Paris  Golden  Yellow. 
Rose  Ribbed  Paris.  . 


B.  graine  1912.  .|21  mars 
B.  graine  1913.  i21      " 
D.etF.grain.'1221      " 


White  Plume T 


H 

V.  graine  1912. 
V.  graine  1913. 

G. 

V 

V 


21 
21      " 

5  avril 
21  mars 

5  avril 

5     " 
21  mars 


10  juillet 
10  "  .. 
10  "  .. 
10  "  .. 
10   "     .. 


2  oct.. 
15  sept. 
24    " 

2  oct.. 

7     " 


10  juillet 
10  "  .. 
10  "  .. 
10  juillet 


7  oct. 


2  oct. 


MAÏS    (BLÉ-D'INDE.) 


Vingt-cinq  sous-variétés  de  maïs  étaient  à  l'essai.  Malheureusement  on  n'apprécie 
pas  autant  le  maïs  sucré  que  l'on  devrait  dans  ce  district  et  quelques-unes  des  variétés 
de  grande  culture  qui  n'ont  rien  pour  se  recommander  en  dehors  de  leur  précocité  et 
de  la  grosseur  de  leurs  épis  vont  orner  les  tables  de  gens  qui  prétendent  être  des  con- 
naisseurs.    Le  maïs  le  plus  précoce  sur  cette  station  était  une  variété  de  grande  cul- 
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ture,  mais  la  variété  la  plus  productive  est  la  Early  Malcolm,  provenant  de  graines 
conservées  à  cette  station  en  1912.  C'est  une  sous-variété  de  la  MalakofF  sélectionnée 
et  améliorée  à  la  ferme  expérimentale  centrale,  Ottawa.  Je  la  recommande  pour  une 
variété  hâtive  avec  la  Golden  Bantam  pour  mi-saison  et  la  Country  Gentleman,  une 
variété  tardive.  Naturellement  on  pourrait  employer  la  Early  Malcolm  seule  en  fai- 
sant des  semis  successifs. 


Provenance  de 
la  graine. 

Semis. 

Plantation. 

Man- 
geable. 

Rang  au  point  de 
vue  de  la 

Nom. 

Produc- 
tion. 

Précocité. 

R.  graine  1912 

R.  graine  1913 

Cantin 

6  juin. . 

25  sept... . 

25     " 

30  août. . . 

20     " 

30  sept . . . 

30     " 

25  "      . . 
4     "      .. 

30  août. . . 
30     " 

30     " 

26  "      . . 
30     " 

8  sept.  . . 

4     "      .. 

1     "      .. 
10     "      .. 
10     " 
15     " 
30     " 
15     "      .. 

25  " 

26  août. . . 

7 
7 
5 
6 
9 
9 
8 
6 
2 
4 

3 

4 
7 
5 
6 
7 
5 
8 
7 
5 
3 

11 

6   " 

11 

6   " 

3 

Hudon 

6   "      . 

1 

B.  graine  1913 

D.  et  F.  graine  1912. 
D 

6   " 

12 

<< 

6   " 

12 

6   " 

11 

Vn 

6   "      . 

5 

C.E.F.  graine  1912.. 

1913.. 

C.E.F.    distribution 

1913 

6   "      . 
6   "      . 

6   "      . 

3 

3 

"             

3 

« 

C.R.  d'une  plante. . . 
C.R 

6   "      . 

2 

<< 

6   " 

3 

R 

6   " 

6 

B.  graine  1912 

B.  graine  1913 

B.  graine  1913 

D.  et  F.  graine  1912. 
H 

6   "      . 

5 

6   "      . 

4 

6   "      . 

9 

<< 

6   "      . 

9 

6   " 

10 

Metropolitan 

6   " 

12 

J 

6   "      . 

10 

D.  &  F.  Max 

6   "      . 

11 

Ste   Flore. 

6   "      . 
6   "      . 
6   "      . 

2 

Stowell's  Evergreen 

White  Cob.  Cory..-. 

G 

H 

1  sept.  . . 

3 

4 

Cap-Rouge 
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CONCOMBRES. 

Le  concombre  esl  un  des  légumes  importants  »!«■  ce  district.  Non  seulement  il 
s'<  11  mang<  une  quantité  considérable  à  L'étal  vei\  mais  presque  tous  Les  cultivateurs 
en  fonl  des  conserves  qu'ils  utilisent  d'un  boul  de  L'année  à  l'autre.  Parmi  lei  | 
variétés,  c'esl  Le  Chicago  Pickling  qu'ils  aimenl  Le  mieux;  parmi  Les  grandes,  c'est  Le 
Early  W'hitt  Spim  qui,  sans  être  à  la  tête  <1<-  La  liste  cette  année  au  poinl  de  vue  de  La 
production  el  de  la  précocité,  mérifc  d'être  spécialement  recommandée  à  «•anse  < 
qualité  et  de  sa  bonne  forme,  deux  considérations  importantes  sur  le  marché. 


Nom 


Provenui m  e  de 
lu  graine. 


Semis. 


Planta- 
tion. 


Man- 
geable. 


I         G    Al     POU  NI 
DE    VUE   DE   LA 


I   PO- 

duetion. 


Précocité. 


Boston  Pickling 

(  Jhicago  Pickling.. . . 

(  'ool  and  Crisp 

Davis  Perfect 

Early  Short  Green. . 
Early  White  Spine... 
Extra  Early  Russian. 
Giant  Fera 


D.  &  F. 

C.  R.... 
H 

D.  &F. 
C.  R.... 


Peerless  White  Spine. 
<< 

Prize  Pickling 


R 

B.  graine  1912. 
B.  graine  1913. 
J.  graine  1912. 
J.  graine  1913. 
R 


31  mai. 

31  "  . 

31  "  . 

31  "  . 

31  "  . 

31  "  . 

31  '  "  . 

31  "  . 

31  "  , 

31  "  , 

31  "  , 

31  " 


5  août 

7  " 

16  " 

12  " 

12  " 

20  " 

9  " 

14  " 

16  " 

12  " 

12  " 

12  " 


Aubergines. 

Black  Beauty 

H 

28  mars. . 
22     " 

23  juin.... 

New  York  Improved 

T 

23   "      ... 

30  sept.... 

1 

1 

Endive. 

H 

25  avril     . 

Chou-frisé. 

Dwarf  Green 

" 



26  mai.  . . 

15  juillet. . 

Chou-rave. 

Eurly  White 

H 

26  mai . . . 

28  juillet.. 

Poireaux. 


American  Flag. 


!E.  graine  1913. 
IH.  graine  1912. 


25  avril. 
25     " 


15  juillet 
15      " 


Caf-Rouge 
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LAITUE. 


Nous  avons  essayé  vingt  variétés  et  sous-variétés  de  laitues.  Dans  ce  district,  les 
variétés  romaines  sont  à  peine  connues  tandis  que  les  variétés  frisées  sont  de  moins  en 
moins  en  faveur,  sauf  pour  la  culture  forcée  en  hiver.  La  laitue  pommée  ou  la  laitue- 
choux  sont  demandées;  les  espèces  molles  se  vendent  mieux  que  les  espèces  croquantes. 
Un  fait  intéressant  à  noter,  c'est  que  notre  espèce  Victoria  n'a  été  surpassée  par  au- 
cune autre  pour  la  production.  La  Victoria  et  la  Ail  Heart  semblent  plaire  sur  le 
marché  et  nous  choisissons  parmi  la  première  les  plantes  qui  produisent  tardivement 
leurs  graines. 


Nom. 


Provenance  de 
la  graine. 


Semis. 


Planta- 
tion. 


Man- 
geable. 


Rang  au  point 
de  vue  de  la 


Pro- 
duction. 


Précocité. 


Ail  Heart 

Big  Boston 

Black  Seeded  Simpson. 

Crisp  as  Ice 

Dark  Green  Capucine. . 
Giant  Crystal  Head — 

Grand  Rapids 

a 
n 

Iceberg 

Improved  Hanson 

u 

Rousseau  Blond  Winter 
Unrivalled  Summer — 
Victoria 


D !24  avril. 

H 24      " 

D.  &  F.  graine  1912.  24      " 

T.  graine  1912 24      " 

T.  graine  1913 24      " 

Vs !24      " 


D.  &  F.  graine  1912.  24 

T.  graine  1912 !24 

24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 
24 


T.  graine  1913 

B.  graine  1913 

D.  &  F.  graine  1912. 
D.  &  F.  graine  1912. 

T.  graine  1912 

T.  graine  1913 

V 

V 

D'une  plante 

V 


14  juin  . 

26 

n 

14 

u 

12 

" 

18 

" 

26 

n 

24 

u 

14 

"   . 

21 

« 

21 

« 

21 

" 

26 

" 

16 

« 

14 

" 

14 

" 

14 

u 

24 

n 

24 

" 

16 

u 

16 

u 

Martynib. 


Proboscidea. 


H 26  mai. 

I 


18  août. 


Melons  musqués. 


S 

30  mai  . 

B 

30 
30 
30 
30 
30 
30 
30 
30 
30 
30 
30 

t 

Extra  Early  Green  Citron. . . . 

C.R.... 

i 

H.  graine  1912 

H.  graine  1913 

D.  &  F.  graine  1912. 
J 

i    '  '  ' 

ii 

< 

< 

E 

C'.R 

i 

u 

i 

B.  graine  1912 

B.  graine  1913 

C.R  

i 

ii 

i 

i 

OIGNONS. 


Les  variétés  rouges  sont  plus  recherchées  dans  le  district  que  les  variétés  jaunes 
et  la  Wethersfield  est  celle  que  nous  recommandons.     Une  sous-variété  de  cette  espèce 
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a  été  prête  la  première  pour  le  marché,  et  elle  a  été  la  plus  productive  en  1913  parmi 
onze  variétés  «t  ïoua  variétés.  Les  variétés  rouges  ont  un  avantage  sur  Les  jaunes  dans 
ce  climat,  c'est  qu'elles  se  conservent  mieux  pendant  l'hiver. 


Provenance  de 
la  graine. 


Se  mis. 


Planta- 
tion. 


Man- 
geable. 


PvANO    AU    POINT    DE 
VUE    DE    LA 


Produci  ion. 


6.2 

O 


Précocité. 


il 


Danvers  Yellow  Globe..  D.  &  F.  graine  1912 
V.  graine  1912 
V.  graine  1913 

Dark  Red  Beauty J 

Extra  Early  Red R 

Prizetaker iD.  &  F 

Wethersfield  Red (D.  &  F.  graine  1912 

Wethersfield,  Salzers...  .S.  graine  1912 

..S.  graine  1913 

Wethersfield  Large,  Red  V.  graine  1912 

"   "   V.  graine  1913 


24  avril 

24  " 

24  " 

24  « 

24  " 

24  " 

24  " 

24  " 

24  " 

24  " 

24  " 


12 juillet.  . 

14      " 

15     " 

18     " 

12     " 

15     " 

12     " 

14     " 

12     " 

12     " 

12     u 

Persil. 


Provenance  de 
la  graine. 

Semis. 

Planta- 
tion. 

Man- 
geable 

Rang  au  point  de 

VUE  DE  LA 

Mom. 

Production. 

Précocité. 

d 

•  .2 

-o 
o 

;i 

3 

o 

o 

c 
■  o 

2 
pu 

3 

'o 

s 

•4) 

A< 

Carter's  Fern  Leaved 

M 

24  avril . . 

12  juillet.. 
5     "      .. 
5     "      .. 
5     "      .. 
5     "      .. 

1 

2 
5 
3 
4 

2 

1 

G.  graine  1912 

T.  graine  1912 

T.  graine  1913 

H.. 

24     " 

24     " 

Double  Curled 

24     " 

24     " 

Panais. 


Provenance  de 
la  graine. 

Semis. 

Planta- 
tiod. 

Man- 
geable. 

Eclaircis  à 
2  pouces. 

Eclaircis  à 
4  pouces. 

Rang  au 
point  de  vue 

DE    LA 

Rang  au 

point  de  vue 

DE   LA 

Nom. 

Pro- 
duc- 
tion. 

Pré- 
coci- 
té. 

Pro- 
duc- 
tion. 

Pré- 
coci- 
té. 

Hollow  Crown 

D.  &  F.  graine  1912. 

G.  graine  1912 

G.  graine  1913 

M 

26  mai 

9  août. . . 
9     "     .. 
9     "      .. 
9     "      .. 

1 

1 

1 

2 
4 
1 
3 

i 

26     „ 

1 

« 

26     „    . 

1 

New  Maltese 

26     „    . 

1 
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POIS. 

Les  espèces  ridées  sont  en  général  préférées  aux  espèces  lisses;  de  même  les  espè- 
ces naines  et  demi-naines  sont  mieux  vues  par  les  cultivateurs  que  les  grandes 
espèces.  Les  espèces  très  hâtives  sont  à  recommander  car  au  moyen  de  semis  successifs 
on  peut  s'assurer  un  approvisionnement  pour  toute  la  saison.  La  Gregory's  Surprise  est 
peut-être  la  meilleure  pour  ce  district  à  cause  de  sa  précocité  mais  les  vieilles  variétés 
régulières  comme  la  Stratagem,  Heroine  et  Téléphone  rapportent  un  peu  plus.  Les 
pois  de  jardin  ne  sont  pas  appréciés  comme  ils  devraient  l'être.  Il  est  intéressant  de 
constater  que  notre  sous-variété  de  Surprise  a  été  la  plus  précoce  et  celle  de  Stratagem 
la  plus  productive  sur  les  cinquante-deux  variétés  et  sous-variétés  essayées  en  1913. 


Nom. 

Provenance  de  la 
graine. 

Semis. 

Planta- 
tion. 

Mangea- 
ble. 

Rang  au  point  de 

VUE    DE   LA 

Produc- 
tion. 

Précocité. 

T 

30  mai   . . 

^ 

22  juill.  .. 

23  " 

6  août  . . 

5     "      .. 

5     "      .. 

5     "      .. 

5     "      .. 

5     " 

5     "      .. 

5     "      .. 

5     "      .. 

5     "      .. 

5     "      .. 

5     "      .. 

5     "      .. 

5     "      .. 

5     "      .. 
26  juill.  .. 
26     "      . . 
26  ~  " 
26     " 
26     " 
26     " 
26     " 
26     " 

22  M 

23  " 

24  " 

30  " 

31  " 
31     " 

31     "      .. 
31     " 
31     " 
19     " 
19     " 
19     " 
19  mai  . . 
19     " 
19     " 
19     "      .. 
19     " 
28     " 
31     " 
31     " 
31     " 
31     "      . . 
31     "      . . 

2  août  . . 

2      "      .. 
19  juill.  .. 
19     "      . . 

15 

12 

2 

8 

9 

9 

9 

13 

14 

16 

6 

10 

11 

11 

9 

15 

9 

18 

13 

4 

4 

6 

8 

8 

10 

15 

7 

19 

12 

1 

3 

7 

5 

11 

20 

21 

21 

11 

11 

17 

17 

17 

12 

13 

4 

8 

8 

10 

10 

8 

10 

15 

2 

B...             

30     " 

3 

D'une  plante 

u 

<< 

m !!!!!! 

T.  graine  1912 

T.  graine  1913 

D'une  plante 

u 

"         !!!!!! 

T.  graine  1912.!.'.'.'!. 

T.  graine  1913 

D'une  plante 

a 
U 

Me        !  ! 

30     " 

11 

30     " 

10 

« 

30     " 

10 

u 

30     " 

10 

il 

30     " 

10 

« 

30     " 

9 

30     " 

10 

30     " 

10 

a 

30     " 

10 

«< 

30     " 

10 

U 

30     " 

10 

u 

30     " 

10 

« 

30     " 

10 

« 

30     "      . . 

10 

<< 

30     " 

10 

30     " 

5 

30     " 

5 

<< 

30     " 

5 

« 

30     " 

5 

« 

30     " 

5 

<< 

30     " 

5 

u 

30     " 

5 

u 

30     " 

5 

Nott's  New  Perfection 

30     " 

2 

T.  graine  1912 

T.  graine  1913 

T 

30     " 

3 

30     " 

4^ 

30     " 

7 

D'une  plante 

li 
M 

G.  graine  1912.!!!!! 

G.  graine  1912 

G.  graine  1913 

D'une  plante 

u 

d !!.!! 

30     " 

8 

« 

30     " 

8 

M 

30     " 

8 

u 

30     " 

8 

« 

30     " 

8 

30     "      . . 

1 

<<                             «« 

30     " 

1 

<<                                  M 

30     " 

1 

30     " 

1 

«                                «' 

30     " 

1 

M                                <« 

30     " 

1 

«                                « 

30     " 

1 

«                             U 

30     " 

1 

30     " 

6 

T 

30     " 

8 

D'une  plante 

u 
a 
U 

u 

Br.  graine  1912...... 

1913 

30     " 

8 

<< 

30     "      . . 

8 

« 

30     "      . . 

8 

« 

30     " 

8 

<< 

30      "      .  . 

9 

U 

30     " 

9 

30     "      . . 

1 

30     " 

1 
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Noi 


ri-..-,  enance  de  la 
graine. 


Semis. 


Cay<  ane  Red |I).  A  F.  graine/1912..  22  mars 

J.  graine  1912 22  " 

Cayenne "         1913 22  " 

Chili G.  graine  1912 22  " 

"    T.  graine  1913 22  " 

lîtan  Early J.  graine  L912 22  " 

"      '•        1913 22  " 

New D'une  plante 22  " 

I  I 


Planta- 
tion. 


10  juin 

16  " 

10  " 

10  " 

16  " 

16  " 

16  " 

10  " 


Mangea- 
ble. 


2  sept.. 

8      '    . 

10    ■;  . 

29  août. 
|29  "  . 
lOsept.. 

29  août. 


Rang  m-  poini  uk 

ri  t.   Dl    LA 


Produc- 
tion. 


POMMES   DE  TERRE. 

Sur  dix-huit  variétés  à  l'essai,  la  Irish  Cobbler  s'est  montrée  la  plus  précoce  et  la 

Tarie  Talk  la  plus  productive.  Il  est  encore  trop  tôt,  après  seulement  trois  années 
is,  pour  se  prononcer  sur  leur  mérité.  Sans  doute,  la  Irish  Cobbler  sera  préférée 
près  des  villes  où  une  récolte  hâtive  est  toujours  avantageuse.  Mais  les  espèces 
1  référées  sont  celles  du  type  Carman,  sur  la  production  desquelles  on  peut  toujours 
compter  et  elles  se  conservent  également  mieux  dans  les  caves  en  hiver  que  les  espèces 
plus  hâtives. 


Nom. 

Provenance  de  la 
graine. 

Semis. 

Planta- 
tion. 

Mangea- 
ble. 

Rang  au  point  de 

VUE   DE   LA 

1 

P™?nUC~    Précocité, 
tion.      | 

C.  R 

15  août... 
18     "    ... 
15     "    ... 
15     "    ... 
15     "    ... 
18     "    ... 
21      "    ... 
21      "    ... 
15     "    ... 
21 

12     "    ... 
18     "    ... 
15     "    ... 
15     "    ... 
18     "    ... 
18     "    ... 
18     "    ... 
18 

8 

5 

12 

14 

10 

11 

7 

12 

4 

9 

4 

12 

0 

13 

3 

1 

G 

2 

2 

7     "... 

3 

(  'arman  No.  1 

« 

7     " 

2 

1  ;.lmeny  Beauty 

« 

7     "    . 

3 

« 

7     " 

2 

Empire  State 

u 

7     "    ... 

3 

Everett 

a 

7     "... 

4 

Factor 

a 

7     " 

4 

a 

7     " 

2 

Hard  to  Beat 

a 

7     " 

4 

Irish  Cobbler 

« 

7     " 

1 

U 

7     " 

3 

Money  Maker 

7     "    . 

2 

Morgan  Seedling 

a 

7     "    ... 

2 

Rochester  Rose 

a 

7     "    . 

3 

Table  Talk 

<< 

7     " 

3 

Vick 's  Extra  Early 

c.e.f. '.!!!!!•!!!  !!f! 

7     "... 

3 

YYec  McGregor 

7     "    ... 

3 

RADIS. 

Parmi  les  trois  genres  de  variétés  en  forme  de  navet,  ovales  et  longues,  la  première 
est  préférée  dans  ce  district;  les  espèces  d'automne  et  d'hiver  sont  à  peine  connues; 
on  ne  connaît  que  les  variétés  hâtives;  d'autre  part,  entre  les  espèces  rouges  et  blanches, 
ce  sont  les  rouges  qui  plaisent  le  mieux  aux  consommateurs.     Le  navet  "Early  White 
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Tipped  Scarlet  "  est  peut-être  celui  qui  doit  être  recommandé,  cependant  le  White 
Icicle,  quoique  sa  forme  et  sa  couleur  soient  contre  lui,  prend  rapidement  les  devants 
parce  qu'il  est  bon  producteur  et  qu'il  ne  durcit  pas  aussi  tôt  que  les  autres.  Notre 
sous-variété  de  White  Icicle  est  celle  qui  a  le  mieux  produit  parmi  les  dix  sous-variétés 
et  variétés  essayées  en  191  o. 


Nom. 

Provenance  de  la 
graine. 

Mangea- 
ble. 

Rang  au  point  de 

VUE  DE  LA 

tion. 

Produc- 
tion. 

Précocité. 

Forcing  Turnip  Scarlet 

Forcing  Turnip  Scarlet  White 

Tipped 

Turnip  Early  Scarlet     White 

Tipped 

Turnip  Early  Scarlet  White 

Tipped 

Turnip  Early  Scarlet  White 

Tipped 

Turnip  Early  Scarlet  White 

Tipped 

V.  graine  1912 

"       1913 

D.  &  F.  graine  1912. 

D.  &  F.  graine  1913. 

Vr.  graine  1912 

1913 

D.  &  F 

! 
24  avril  . . 

26  mai  . . . 
26     "    ... 

26     "    ... 
26     "    ... 
26 

26 

29     "    ... 
29     "    ... 

2 

6 
5 
4 

8 

7 
9 
3 
3 

1 

24     " 

24     " 

24     " 

24     " 

24     " 

24     " 

o 

« 

D'une  plante 

u 

24     " 

2 

« 

24     " 

29     "... 

2 

<< 

24     " 

29     "    ... 

2 

Salsifis. 


Long  White. 


R.  graine  1912. 
"       1913. 


26  mai    . . 
26     " 


28  juill. 

28     " 


Epinards. 


Victoria. 


D.  &F 25avril 


18  juin 
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CITROl  ILLES. 


Les  variétés  d'été  3ont  aussi   recherchées  dans  ce  district  que  tes  variétés  d'au 
tomne,  car  on  s'en  sert  principalement  pour  faire  des  conserves,  ce  que  l'on  peut  faire 
dès  que  la  récolte  est  rentrée.    Quant  à  la  forme  lea  calebasses  ne  sont  pas  recherchées 
parce  qu'il  y  a  trop  <lc  perte  et   pas  assez  <l<>  chair;  entre  lea  longues  ou  en 

forme  de  casserole,  lea  premièrea  Bont  préférées  car  ellea  B'épluchent  avec  moins  de 
pertes.  Les  variétéa  en  buisson  wnt  certainement  préférables  aux  variétés  rampantes 
qui  prennent  trop  de  place  dans  le  jardin  dont  la  superficie  est  ordinairement  limitée. 
La  longue  "White  Bush  Marraw"  est  une  espèce  recommandée  quoiqu'elle  ne  soit 
pas  très  belle. 


Nom. 


Provenance  de  la 
graine. 


Semis. 


Planta- 
tion. 


Mangea- 
ble. 


Rang  au  point  de 

VUK  DE  l   \ 


Produc- 
tion. 


Précocité. 


(  lustard  Marrow  White    Bush! 

Scallop |V.  graine  1912. 

Custard  Marrow  White  Bush 

Scallop • 

Delicata *  ■  ■ . 


Delicious G 

JM 

Golden  Hubbard M 

Hubbard V. 

Improved  Hubbard '  D 

V, 


graine  1912. 
graine  191:}. 


Long  Vegetable  Marrow. 
Long  White  Bush  Marrow. 


&F 

graine  1912. 
Y.  "  1913. 
Y.  "  1912. 
V.  "  1913. 
D'une  plante.. 
V.  D.  &  F 


Mammoth  Whale 

Sumnier  Crookneck |D.  &  F.  graine  1912. 

"  jR.  graine  1913 

Trailing  White  Vegetable  Mar- 
row  c. 

White  Bush  Scalloped D. 

White  Congo 


&F. 


4  juin 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 

4  M 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 


30 


août, 
sept. 


août. 


13 

14 

9 

8 

9 
15 
10 

7 

2 

1 

5 

6 
11 

4 

9 
13 


16—i2| 
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TOMATES. 


-t-neuf  variétés  et  sous-variétés  de  tomates  ont  été  essayées  en  1913.  La 
question  qui  importe  le  plus  pour  ce  district  est  celle  de  la  précocité  car  il  est  inutile 
de  cultiver  une  variété  tardive,  quelle  que  soit  sa  qualité,  si  elle  ne  donne  pas  un 
pourcentage  assez  gros  de  fruits  mûrs.  Il  n'y  a  pas  à  douter  que  les  meilleures  sous- 
variétés  de  PEarliana  méritent  d'être  recommandées  tout  spécialement;  la  Alacrity, 
une  sous-variété  de  l'Earliana,  sélectionnée  spécialement  à  la  ferme  expérimentale 
centrale,  est  la  plus  avantageuse  que  nous  ayons.  Certains  producteurs  s'intéressent  aux 
petites  tomates  jaunes  pour  faire  des  confitures.  La  variété  Yellow  Plum  vient  bien 
ici. 


Nom. 


Origine 
de  la  semence. 


Semis. 


Planta- 
tion. 


Man- 
geable. 


Rang  par  rapport 
à  la 


Produc- 
tion. 


Précocité 


Alacrity  2-24-9.. 
Alacrity  2-24-10. 
Bonny  Best 


Chalk's  Early  Jewel. 


F.  E.  C 22  mars 

"  |22     " 

Semence  de  Hs.  Î9i2  22     " 

1913  22     " 

D'une  plante 22     " 


Semence  de  B.  1912. 

1913. 

"  deD.&F.1912. 


Earliana,    Northern     Adiron- 
dack 


Sparks. 


22 

D'une  plante J22 

Sem.  de  F.E.C.  1912  22 


12-18 
12-13 


D'une  plante.. 


Sunnybrook  Strain. 


Earlibell 

Earliest  oi  Ail 

Florida  Spécial 

I.  X.-4 

Matchlos 

rity 
Rennie'e  XXX  Earliest. 


Yellow  Husk  or  Strawberry. 
Yellow  Plum 


Semence  de  B.  1912. 

1913. 

S 

C.  R 

Bo 

Bo 

Bo.- 

Bo 

Semence  de  B.  1912. 

"  '  "  1913. 
C.R.  d'une  plante.. . 
H 

D.  &F 


6  juin 


6     " 
6     " 

9  juillet 
6  juin. .. 


25  août 
25     " 

3  sept.. 
t     " 

1  " 

2  " 

4  " 
4     " 

25  août 
25  " 
28  " 
25  " 
25  " 
28  " 
28  " 
21  " 
28  " 
28  " 
25  " 
28  " 
10  sept 
25  août 


18  août 
28     " 
21     " 

28     " 


28  août 


16 


25 
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11  n'y  a  POUX  ainsi  dire  pas  de  demande  pour  les  navets  dans  ce  district  car  les 
•    Qsommateure  qui  n'aiment  pas  leur  goût  amer  préfèrenl  achj  La 

Beule  exception  serait  au  débul  même  de  la  Baison,  quand  les  petite  léj  ven- 

denl  en  bot  t<  s. 

La  meilleure  variété  dans  ce  but  est  la  "Purple  Top  Milan  "\  ("est  la  première 
qui  ait  été  prête  pour  ce  marché  et  «elle  qui  a  le  mieux  rapporté  à  cette  Ration  en  1913. 


Origine 
de  la  6emence. 

Semis. 

Planta- 
tion. 

Man- 
geable. 

LVlaircis   à       Kclaircis  à 
2  pouces.          4  pou«. 

Nom. 

Rang  par         Rang  par 
rapport  à  la    rapport  à  la 

Pro- 
duc- 
tion. 

Pré- 
cocité 

Pro- 
duc- 
tion. 

Pré- 
cocité 

Strap  Leaved  Early  White 

Fiat                                              Sem.de  V.  1912 

26   mai... 

19  juillet.. 

19     "      .. 
15     " 
12      "      . . 
2  août.... 
12  juillet.. 

1 

3           3 

1 

3 

Btrap  Leaved  Early  White 
Fiat 

"        "    1913 
"deD.&F.1912 
Sem.  de  V.1913 

26     " 

3 
4 

2 

3           1 
2     1       4 
1            5 

3 

Extra  Early  Milan 

26     " 

2 

26     " 

1 

Favorite  Swede 

26     " 

Eclaircis  à  6  pouce?. 

Purple  Top  Milan 

H 

26     " 

1  i      11      3    i      1 

i            i            1 

PASTEQUES. 

La  pastèque  est  un  produit  du  sud  et  ne  sera  jamais  cultivée  avantageusement  dans 
ce  district  parce  qu'elle  n'est  appréciée  que  pendant  les  chaleurs  et,  chez  nous,  elle 
n'est  mangeable  que  vers  la  fin  de  la  saison.  La  Phinney's  Early  s'est  montrée  la  plus 
productive  et  la  plus  précoce  en  1913  et  il  est  à  remarquer  que  cette  distinction  appar- 
tenait à  une  sous-variété  développée  ici. 


Origine 
de  la  semence. 

Semis. 

Planta- 
tion. 

Man- 
geable. 

Rang  par  rapport 
à  la 

Produc- 
tion. 

Précocité. 

Sem.  de  G.  1912.... 
"       G.  1913.... 

D'une  plante 

H 

R 

B 

17  sept... 

6 

2 

u 

30     " 

« 

30     " 

15     "      .. 
17     "      . . 

15     "      . . 

if  "  :: 

15     "     . . 
15     "     .. 

5 
2 

1 

Florida  Favorite 

30     " 

Ice  Cream 

30     " 

Phinney's  Early 

30     " 

4 

8 
3 

7 

1 

<< 

D'une  plante 

Sem.  de  S.  1912 

1913 

D'une  plante 

30     " 

1 

Salzer's  Earliest 

30     " 

2 

« 

30     " 

1 

« 

30     " 

1 

Witloof  Chicorée. 


Witloof  Chicorée. 


26  mai j6  sept. 
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DIVERS. 

Eu  sus  des  précédents  nous  avons  cultivé  en  1913  une  variété  de  brocoli,  trois 
sous-variétés  de  choux  de  Bruxelles,  une  variété  de  cordons  d'Espagne,  une  de  célériac, 
deux  d'aubergine,  une  d'endive,  nue  de  chou-frisé,  une  de  chou-rave,  deux  espèces 
de  poireaux,  une  variété  de  martynia,  cinq  sous-variétés  et  variétés  de  persil,  deux  de 
panais,  neuf  de  piment,  deux  de  salsifis,  une  d'épinard  et  une  de  witloof. 

Les  meilleures  variétés  pour  ce  district  sont  les  suivantes:  la  Dward  Improved 
pour  les  choux  de  Bruxelles,  la  New  York  Improved  pour  les  aubergines,  la  Double 
Curled  pour  le  persil,  la  Hollovv  Crown  pour  les  panais,  la  New  Napolitan  pour  le 
piment. 

PRODUCTION    DE    LA    SEMENCE. 

Outre  ces  variétés,  nous  avons  employé  près  de  trois  acres  pour  la  production 
de  la  semence  et  pour  le  marché.  Nous  cultivons  le  maïs  Malcolm  (une  sous-variété 
de  Malakoff  sélectionnée  à  la  ferme  expérimentale  d'Ottawa),  la  tomate  Alacrity  (une 
autre  sous-variété  sélectionnée  de  la  Earliana  de  la  ferme  expérimentale  centrale)  et  des 
pois  Surprise  pour  distribuer  de  la  semence  aux  cultivateurs  de  ce  district.  L'année 
dernière  nous  avons  expédié  372  échantillons  de  maïs  et  204  de  tomates.  Cette  année 
nous  pourrons  distribuer  400  échantillons  de  maïs,  400  de  tomates  et  700  de  pois. 

DISTRIBUTION    DE    SEMENCE. 

En  expédiant  ces  échantillons  nous  envoyons  une  lettre  disant  que  si  la  personne 
qui  reçoit  cette  graine  n'y  prend  pas  assez  d'intérêt  pour  répondre  oui  ou  non  aux 
quelques  questions  posées  sur  une  feuille  qu'elle  doit  renvoyer  en  automne,  nous  en- 
levons son  nom  de  nos  listes.  Nous  n'y  attacherions  pas  autant  d'importance  si  ces 
semences  distribuées  avaient  été  achetées  en  grosse  quantité  chez  les  marchands,  mais 
nous  croyons  que  la  semence  produite  dans  le  district,  bien  nettoyée,  pure,  et  prove- 
nant de  sous-variétés  spécialement  sélectionnées,  ne  devrait  être  remise  qu'à  ces  cul- 
tivateurs suffisamment  intéressés  pour  travailler  avec  nous.  Ce  concours  qu'ils  nous 
prêtent  leur  donne  le  droit  de  recevoir  un  autre  paquet  de  graine  l'année  prochaine. 
Les  questions  que  nous  posons  ont  généralement  pour  but  de  savoir  la  différence  qu'il 
y  a  entre  les  autres  variétés  essayées  et  celles  que  nous  fournissons  en  ce  qui  concerne 
la  précocité,  l'uniformité,  la  production,  la  qualité.  Lorsqu'un  cultivateur  fait  rap- 
port que  ses  variétés  volent  mieux  que  celles  qui  lui  ont  été  fournies  par  cette  station, 
nous  nous  mettons  en  communication  avec  lui  et  nous  tâchons  de  'nous  procurer  de 
sa  3emence  pour  l'essayer  sur  notre  station. 


VENTE. 

Beaucoup  de  gens  dans  ce  district  sont  d'avis  que  les  cultivateurs  vendraient  beau- 
coup mieux  leurs  légumes  s'ils  se  donnaient  un  peu  plus  de  peine  pour  les  préparer 
pour  le  marché.  Depuis  deux  ans  nous  vendons  les  légumes  de  cette  station,  spéciale- 
ment sur  les  marchés  de  Québec,  dans  ce  que  l'on  appelle  une  corbeille  {home  hamper). 
i  V~i    une  légère  caisse  ;i  elaire-voie  contenant  une  demi-douzaine  de  paniers  de  six 

3,  remplis  de  différentes  variétés  de  légumes  emballés  dans  du  papier  vert  parafiné. 
Cet  automne  ces  corbeilles  se  sont  vendues  à  $1.50  pièce.  E(>s  légumes  qu'elles  conte- 
naient, vendus  eu  tas  comme  on  le  fait  généralement,  auraient  rapporté  60  cents,  et 
lu  corbeille,  le  papier,  etc.,  coûtent  environ  40  cents.  Même  en  tenant  compte  du 
t.inps  supplémentaire  nécessaire  pour  laver  et  emballer,  il  est  facile  de  voir  qu'il  est 
avantagi  iw  de  bien  préparer  les  légumes  pour  les  présenter  sur  ce  marché. 
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h  mes. 

Quinze  différentes  Bortea  de  haiea  ont  été  plantées  depuis  1911,  mais  il  est  encore 
trop  t<">(  pour  dire  laquelle  es1  La  meilleure.  L'épinette  blanche  a  dû  être  remplacée 
car  la  plupart  des  arbres  étaient  morts. 

CONIFÈRES. 

Vingt-cinq  variétés  de  conifères  sont  à  L'essai  sur  les  terrains  d'ornement  mais 
peu  d'entre  eux  sont  bien  venus  jusqu'ici.  Le  tableau  suivant  donne  des  détails  sur 
ce  sujet. 


Nom. 


Botanique*. 


Abies  concolor 

Cupressus  ericoides 

"         pisifera  aurca.. 

"  "         filifera. 


Cupressus  pisifera  plumosa — 

Plumose  Retinospora 

Cupressus     pisifera    plumosa 

aurea 

Ginkgo  biloba 

Juniperus  communis  fastigiata. 

Larix  europaea 

Picea  canadensis 

Picea  Alcockiana 

Pieea  excelsa 

Pieea  pungens 

"  "        glauca 

Pinus  Laricio  nigricans 

"     montana 

"       Mughus 

"     ponderosa 


"     Strobus  

"     sylvestris 

pMiidotsuga  Douglasii. 

T<  xu*  nispidata 

Thuya  occidentalis 


Douglasii 
aurea 

compacta..  . 

Ellwan- 
geriana.  . 

globosa 

Hoveii 

pyramidalis 

Wareana 


Commun. 


Sapin  blanc 

Cyprès  du  Japon 

Cyprès  doré  Sawara. 
Cyprès  filiforme  du 
Japon 


Retinospora  plumeux. 


Retinospora  plumeux  doré — 

Gingko 

Genévrier  d'Irlande 

Mélèze  d'Europe 

Epinette  blanche 

Epinette  d'Alcock 

Epinette  de  Norvège 

Epinette  b.  des  Mont.  Roch 
Epinette  bleue  du  Colorado. 

Pin  d'Autriche 

Pin  des  montagnes 

Pin  nain  des  montagnes 

Pin  à  bois  lourd 


Pin  rouge 

Pin  blanc 

Pin  d'Ecosse 

Sapin  Douglas 

If  du  Japon 

Thuya  du  Canada. 


Thuya  doré  de  Douglas. 
Thuya  compact 


Thuya  d'Ellwanger 
Thuya  globuleux. . .. 
Thuya  de  Hovey  . . . 
Thuya  pyramidal... 
Thuya  de  Sibérie. . . 


a    d 

T3  a 

£•» 

O  rt 


Etat. 
Automne  de  1913. 


Bon.    j  Moyen    Pauvre. 


3(N) 

3(N) 
2(N) 
2 
3(N) 


2(N) 


2(N) 
6(N) 


1 
3(N) 


KN) 


2(N 


ARBRES  ET  ARBRISSEAUX  A  FEUILLES  DECIDUES. 

Cent-neuf  variétés  d'arbres  et  d'arbrisseaux  à  feuilles  décidues  sont  plantées  sur 
les  terrains  d'ornement.  La  plupart  sont  bien  venus.  Un  petit  nombre  seulement 
n'ont  pas  résisté  à  l'hiver.  Ceux  ijui  sont  en  vie  offriront  un  beau  coup  d'œil  dans 
quelques  années  d'ici. 
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Les  détails  à  leur  sujet  sont  donnés  dans  le  tableau  suivant:- 


Nom 

Tué  par  l'hiver. 

Mort  durant  la 
saison  de  pousse. 

Automne  de  1913, 
condition. 

1913, 
Floraison. 

Botanique. 

Commun. 

Bon. 

Moy- 
en. 

Pauv. 

Du    1     Au 

Acer  saccharinum  laciniatum 

Erable  blanc  à  f.  laciniécs.      1 

1 
2 
1 
4 
1 
5 
7 

Erable  plane 

?, 

Erable  de  Schwedler 

3 

2 

1 

"    tataricum  Ginnala 

Aesculus  Hippocastanum 

A  morpha  fruticosa 

Ampélopsis  qu  nquejolia 

Erable  de  Tartarie 1     4 

:::::::::::::: 

Marronnier  d'Inde 

1 
5 
7 
3 

Amorphe  faux-indigo 

15  juill.  31  juill. 

Arist.  siphon,  ou  pipe  de  tab 

3 

Berberis  Aqulfolium 

Epine-vin.  à  feuilles  épin.. . 

Epine-vinette  du  Japon 

Bouleau  blanc 

2 
2 
2 
3 
16 

4 
3 
3 
2 
2 
2 

10 
1 
2 

20 

7 
2 
3 
2 
2 
3 
2 
2 
3 
3 
2 
2 

25 

1 
2 
2 

2 
3 
4 
2 
3 

3 
3 
6 
2 
2 

1 

2 

2 

2 

' 

"       pyramidalis 

Caragana  arborescens 

"         frufescens  viacro- 

Bouleau  pyramidal 

Arbre  aux  pois  de  la  Sibérie, 

ou  caragan  arborescent. . 

Car.  frut.  ou  Acacia  de  Sih. 

Cara^an  à  errosses  feuilles. 

3 

2 

2 

12 

1 
3 
1 
2 
2 
2 
9 

! 

1 

2 

"          grandiflora ICaragan  à  grandes  fleurs. . 

M          pygmaea     Cara^an  nain 

2 

Caryer  blanc — noyer  blanc 
Catalpa  du  Japon 

Catalpa  magnifique 

Célastre  du  Japon 

1 

.... 
1 

Célastre  grimpant 

Clématite  des  haies 

Cornouiller  de  Sibérie 

Cornouiller  de   Sibérie  pa- 
naché  

20 

2 
2 

ti  alba  sibirica  variegaia. 

2 

3 

Aubépine  ergot-de-coq .... 
Cytise  d'été 

....1 

3 

Cytise  pourpre 

Camé'.ée 

2 
3 
2 
2 
3 
3 
1 
2 

lia  hybrida  Eva  Rathke. . 

Elaeognus  angustifolia 

Eunoymus  europaeus 

Dier ville  ou  Weigela 

Chalef  à  feuilles  étroites. . . 
Fusain  d'Europe 

Forsythie  intermédiaire. . . 

Févier  à  trois  épines 

Argousier  faux  nerprun .... 
Hydrangée  arborescente... 

Hydr.  panic.  à  gr.   fleura. . 
Noyer  du  Japon 

1 

Hydrangea  arborescens 

"          paniculata 

grandiflora .  . 

1 

' 

1 
2 
2 

i 

Lespédèze 



Ligustrum  amurense 

Troène  de  l'Amur 

i 

Chèvrefeuille    Albert   Ré- 
gal   

r 

2 

Chèvrefeuille  du  Japon 

Chèvrefeuille  buissonnant. 
Chèvrefeuille  de  Tartarie.. 
Chèvrefeuille  à  fleurs  roses 

Chèvrefeuille àgr.  fleurs. . . 
Chè vrefeuille  blanc 

2 

"         punicea 

4 

2 
3 

3 
3 
6 
2 
2 

M             "      flore  roseo.. . 

4 

1er  juin 
30  mai 

15   juin 

u             "       grandiflora 

17   juin 
16  juin 
25  juill. 
25  juill. 

"         virginalis  alba 

(  [inlifolm  aurca 

lelphus,  Bouquet  Blanc. 

30   mai 

Sept>écorces  doré 

1er  juil. 
7  juillet 

Seringat  bouquet  blanc. . . 

"             coronariits 

foliis  aureis. . 

Seringat  odorant  à  feuilles 
dorées 

Seringat  à  grandes  (leurs.  . 

• 

"               grand  florus 

speciosissimus 

2 

i0    juin 

30  juill. 
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Vrulgaire 


.  •.  nivalis 

8umi 

speciosissitnus. 
Populus    angulala    cordata 

ista 

/  ,  '.  ntilla  f  utù  osa 

IS    (''ri!  IjtllKI 

;  trifoliata   

aurea 

angustifolia 

.  porta 

us  imbricaria 

palu&tris 

"  rubra 

Rhum  nus  cathai  tica 

Frangula 

hhus  Cotinus  atropurpureus.. 

aureum 

\ia  hispida 

Sahx  rosmarinifolia 

Sambucus  nigrafoliis  aurcis .  . 

Spirœa  arguta 

bracteata 

"        caîlosa 

u       japonica  callosa 

"        Margarilœ 

"        salicifolia 

"        Van  Houttei 

Syyn  phoricarpus  racemosus . . 

fja  amurensis 

"        chinensis  rothomagen- 
StS 


•  ' . .  . 
s.  ringal . . . 


Liard  ou  peuplier 

Potentille  frutescente 

(  Cerisier  d'ornemenl 

Ptélée  à  iroi>  folioles 

Ptélée  dore 

Pommier  sauvage 

Sorbier  des  oiseleurs 

(  'hêne  à  bardeaux 

Chêne  des  marais 

Chêne  rouge 

Nerprun  commun 

'Nerprun  bourdaine 

Sumac  fustet 

jGroseiler  doré 

R,obinielr  pseudo-acacia. . . . 

Saule  romarin 

Sureau     noir      à      feuilles 

d'or 

Spirée  hâtive 

Spirée  à  feuilles  ron  des. . . . 

Spirée  du  Japon 

Spirée  du  Japon 

j  Spirée  Marguerite 

!  Spirée  à  feuilles  de  saule  . . 

Spirée  de  Van  Houtte 

Symphorine  à  grappes 
Lilas  de  l'Amour 


japonica 

"       Josikœa 

11        villosa 

Mrdame  Casimir  Perier. . . . 
"        vulgaris    alba   grandi- 

flora 

"       vulgaris  Charles  X  . . 

"        vulgaris  Congo 

"        vulgaris  Jacques 

Calot 

Syringa  vulgaris  Léon  Simon 
Ludwig 

Spath . . 
"         Marc 

Micheli. . 
Mlle.  Fern- 
ande Viger. . 
"  "         Michel 

Buchner. . 

Viburnum  deniatum 

"  Lantana 

"  molle 

"  Opulus 

**  "       stérile 


Lilas  de  Rouen 

Lilas  du  Japon 

Lilas  de  Josika 

Lilas  de  l'Himalaya 

Madame  Casimir  Perrier 


Lilas  blanc  à  grandes  fleurs 

Lilas  commun 

Lilas  du  Congo 


Lilas  Jacques  Calot. 
Lilas  commun 


Viorne  dentée 

Viorne  mancienne 

Viorne  molle 

Viorne  aubier 

Viorne  boule  de  neige. 


.1  <= 

â.s 

-/.  jj 


Automnede  L913, 
oondition. 


1  lorai 
L013. 


Bonne  M"> . 


Pau- 

\  re. 


Du 


Au 


14  juill 
lerjuill  3 

30  juin    30     " 


15  mai    lô  sept. 


(Deux 


tués      Back) 


25 juill.  lersept 

6  août  25  août 
28  juill.  15     " 
28    "       15     " 

7  juin    1er  juill 
12 juill.    7  sept. 


12  juin   30  jui» 


30  mai   10  juin 

2  juin    17     " 

30  mai   16     " 

'30    "    '17     " 


2 
(Un 


tué     Eack). 


10  juin    lerjuill 
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ROSES. 


Quarante-sept  variétés  de  roses  sont  à  l'essai.  Nous  voulons  trouver  celles  qui 
résistent  le  mieux  à  nos  hivers  rigoureux.  Elles  feront  sans  doute  l'ornement  de  nos 
terrains  dans  quelques  années. 

Suit  une  liste  des  plus  rustiques  : 


Nom. 

m 

G 

> 

ï 

o. 

M 

3 

^    > 

--! 
«    G 
O   O 

Etat  de  l'automne 
de  1913. 

Floraison 

DE  1913, 

Botanique. 

Vulgaire. 

1 
Bon.    Moy. 

Pau- 
vre. 

De     ;    Au 

Tausendschon 

A.  K.  Williams... 

1 

2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 

26 

} 

1 

2 

2 

Barbarossa 

Baronne  de  Rothschild.  .  . 

Frau  Karl  Druschki 

Her  Majesty 

Hugh  Dickson 

i 

2 
1 

10  juill.  1er  sept 
25    "      leroct. 

1 

1 
2 
1 
1 
2 
1 
2 
2 

16    "       3  août 

John  Hopper 

Jules  Margottin _ 

Mabel  Morrison 

1 

1 

20  août  20  sept. 

15  juill.  ''fiinil!. 

Mme.  Gabriel  Luizet 

Merveille  de  Lyon 

Victor  Verdier 

1 

9     " 
9     " 

lfiaoû^ 

09       <■• 

H.  T ' 

Antoine  Rivoire 

1 

Betty 

1 



Caroline  Testout 

1 

Dean  Hole 

1 

9     " 
Redev. 

1er sept 

Etoiie  de  France 

Gruss  an  Teplitz 

1 

31  juill.  1er  sept 
30     "       lf>r    ■ 

Killarney 

La  France 

1 
1 
1 

1 

1 
1 

Mme  Abel  Chantenay 

Mme   Ravary 

Mildred  Grant 

Mrs.  Aaron  Ward. . 

My  Maryland 

Radiance 

Theresa 

White  Killarney 

Mousseuses 

Common  Moss 

1 
1 
1 
2 

1 

Pernetiana 

1  jyon  Rose 

16  juill. 

9     " 

31  juin 

1er  sept 
lera'ût 

Soleil  d'or 

Polyantha 

Yennchen  Muller. . . , 

Crimson  Rambler 

Dorothy  Perkins 

20sept. 

1 

26  juill. 
V)     " 

1er  oct. 

Katherine  Zeimet 

Madame  Tuf  t 

22  sept, 
sauvag 

Mrs.  W.  Catbush..  .. 

l 

26 

1 
1 
1 

1 
1 
1 

Rugo8a 

Common 

26  juin 
30    " 

4  juill. 

1     " 
23     " 

7     " 

9     " 

1er   " 

20  aoO  t. 

Belle  Poitevine 

20  juill 
24    " 

Blanc  Double  de  Coubert. 
Calocarpa 

Conrad  F.  Meyer.  .  . 

2     " 

Mme.  Geo.  Bruant 

Mrs.  Anthony  Waterer 

Rose  à  parfum  de  l'Hay. . 
Roseraie  de  l'Hay 

20     " 

10     " 

i 

10    " 

1er  " 

FLEURS. 


ESSAIS   DE   VARIETES. 

Plus  de  six  cents  variétés  de  fleurs  vivaees,  fleurs  annuelles  et  bulbes  ont  été 
Bernées  <>u  plantées  en  L913.  A  partir  de  l'épanouissement  des  crocus,  au  milieu  du 
mois  d'avril,  nous  avons  une  intéressante  floraison  jusqu'aux  fortes  gelées  de  novembre 
alors  que  Les  pois  de  senteur  laissaient  voir  leurs  brillantes  couleurs. 
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La  Liste  suivante  donne  des  renseignements  sur  les  fleurs  annuelles: 


Nom. 

Skmis. 

Repi- 

Planta- 
tion. 

En  ni  i  us. 

y 

Botanique. 

Vulgaire. 

Soua     En  pli  in 
verre.        air. 

Du 

Au 

3 

Acroclinium 

Alonaoa 

Alyssum  mai  iiimum 

compactant 

Atnmobium  alatum 

Antirrhinum 

4  avril. 

-'•")  mars. 

4  juill.  . 

L4  juill.  . 

5  "    . 
12     "    . 

4     l<    . 

20  "     . 

21  "     . 
7  août. 

N'a  pas 

21  juill.. 
1er   "    . 
12     " 
11  août' 

10     "    . 
21  juill.  . 
21     "    . 

24     "    . 
4     "    . 
1er  août 
1er    "    . 

1 1      ' 

•) 

Alon/.oa 

6     "    . 

20     " 

1 

21  mai  . 

30     " 

i 

Aramobie  ailée 

11  avril. 

7  mai  . 

7     "    . 
14  avril. 

21  juin  . 
7     "    . 
12     "    . 

30     " 

17 

15      " 

•> 

28    "      . 

14      " 

21  mai  . 

30     " 

1 

(  'elosia 

Brachyeome  à  fouilles 

20    "     . 

5  mai  . 

12  juin  . 

(  'entaurea  moschata 

Chrysanthcmum  indien  m. 

<  'larkia  elegans 

30     " 

3 

21  mai  . 

30     " 

1 

(  cul  amie  ambretteou 

barbeau  musqué.  . .  . 

Chrysanthème  du  Ja- 

25  mars. 

25   "      . 

11  avril. 
28  mars. 
21  mai  . 

21  mai  . 

25  juin  . 

1 

5  mai  . 

14  sept. 
14      " 

S 

Clàrkie  élégante 

21  mai  . 
6     "    . 

25  juin  . 
9     "    . 
25     " 

44 

Callislephus  hortensia.. . . 

(  'osmos 

Delphinium  consolida 

23     " 

1 

30     " 

3 

Pied  d'alouette  des  blés 
Oeillet  de  Chine 

Souci    hygrométrique 

5  mai  . 
21      "    , 
21      "    . 

30     " 

9 

Dianthus  chinensis 

"         superbus 

Dimorphotheca  aurantiaca 

Eschscholtzia  californica. . 

29  mars. 
29   " 

4  juin  . 
4     "    . 

30      ' 

30     " 

1 

21  mai  . 
5     "    . 

30     " 

1 

Eschseholzie  de  Calif. 

2     " 

•' 

Gaillardie.  . 

25  mars. 

21  mai  . 

25  juin  . 

23     " 

2 

1 
1 

?, 

Godetia  compacta 

5  mai  . 

23     " 

Amarantoïde 

Amarantoïde  violette. 
Immortelle  à  bractée. 
Thlaspi  lilas  ou   Ibé- 

25  mars. 
25   "      . 

N'a  pas 

<< 

20  mai  . 

<< 
25  juin  . 

15  août. 

19  avril. 

Ibcris  umbellata 

5  mai  . 
5     "    . 

9  juill.. 
9     "    . 
14     "    . 

Lathyrus  odoratus 

Linaria  Maroccana 

Lobelia  Erin  us ... . 

30  sept. 
30     " 

73 

?, 

Linaire  du  Maroc 

21     "    . 

3 

Lobélie  érine 

20  mars. 

5  mai  . 

9  juin  . 

23  juin  . 
12  juill.. 

15  août. 

14  juill.. 
4      "     . 

1er    "    . 

20  août. 

21  juill.. 

21     "    . 

27     "    . 

18  juin  . 
20     "    . 

23     "    . 
14  juill.. 

30  sept 
30     " 

1 

Lupinus. .  .  . 

Lupin 

5  mai  . 
5     "    . 

9 

Malope  grandi flora 

Mathiola  annua  grandi- 
flora   

Malope  à  grandes  fleurs 

Giroflée  quarantaine  à 
grandes  fleurs 

Belle  de  nuit  ou  mer- 
veille du  Pérou 

Némésie    à  grandes 
fleurs 

29  mars. 
11  avril. 
25  mars. 

30     " 

12 

5     "    . 

15  mai  . 

5     "    . 

21     "    . 

24  juin  . 

25  "    . 
25     "    . 

1 

Mirabilis  Jalapa 

30     « 

Nemesia  grandiflora 

Nigella 

30     " 

5 

30     " 
14     " 

1 

Nigelle 

5  mai  . 

14      u 

1 

Papaver  glaucum. . . . 

Pavot  tulipe 

5     "    . 

2      " 

1 

"     Rhoeas 

Pavot  des  moissons  ou 
coquelicot 

5     "    . 

"     somniferum 

Pétunia  hybrida .  . . 

2      u 

2 

Pavot      des      jardins 

(somnifère)  . 

5     "    . 

2     " 

4 

Pétunia  hybride 

5  mai  . 

7     "    . 

5     " 

7  juin  . 

7     "    . 

15     " 

T 
l 

Phlox  Drummondii 

Portulaca  grandiflora 

Rcseda  odorata 

Pnlox  de  Drummond..25   " 
Pourpier    à  grandes! 
fleurs '20    "      . 

15     " 
14     " 

1 

Réséda. . . . 

21  mai  . 

30     " 

Salpiglossis  variabilis 
grandiflora 

Rhodanthe 

5     "    . 



N'a  pas 

27  avril. 

germé. 

16  juin   . 
20      "    . 

3  juill. 
12  juin 
12      "     . 
16     "    . 

6 

Salpiglossis  varié 28  mars. 

Sauge 26   " 

14  juill.. 
1er  août 

10     "    . 
H  juill.. 

4      "    . 
14     "    . 

7     "    . 
12     "    . 
20  juin 

15  sept. 
15     " 

1 

Salvia 

5  mai  . 
20     "    . 

7 

Scubiosa  atropurpurea 
grandiflora 

Scabieuse    à     grandes 
fleurs. . .                           5  avril. 

Tagetes  erecta 

15     " 

1 

Rose  d'Inde.                  !  8     " 

| 

21      "    . 
25     "    . 

14     " 

1 

"       patula 

Oeillet  d'Inde                  8     "    . 

i 

14     " 

5 

Tropaeolum  ma  jus 

minus 

Verbena 

Capucine  grande  .          22     "    . 

15     " 

7 

Capucine  naine  .  .          '22     "    . 

16     "    . 
4      " 

14     " 

7 

13  mai 

30     " 

4 

Viola  tricolor 

Pensée 20      "    . 

5     "    .    4     •'    . 
15     "    .  25     " 

7 

Zinnia  elegans 

Zinnia  élégant :  8  avril. 



12  juill.  . 

30  sept. 
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EXPOSITION   DE  QUEBEC. 

Nous  avons  présenté  des  fleurs  à  l'exposition  de  Québec  et  nous  sommes  heureux 
de  dire  qu'un  diplôme  a  été  accordé  à  notre  installation  ainsi  qu'une  des  médailles 
d'or  données  par  la  direction  pour  le  meilleur  étalage  vu  au  palais  de  l'industrie. 
Nous  avions  à  soutenir  la  concurrence  de  maisons  importantes  qui  dépensent  des  mil- 
liers de  dollars  en  réclames  et  qui  n'ont  rien  négligé  pour  remporter  la  médaille  à 
Québec.  Nous  pouvons  dire  ouvertement  que  notre  étalage  de  fleurs  a  attiré  plus  de 
gens  que  n'importe  quel  autre  étalage  à  l'exposition  et  la  foule  n'a  pas  cessé  de  se 
rassembler  autour  de  ces  fleurs.  Plusieurs  inscriptions  demandaient  aux  cultiva- 
teurs de  rendre  les  abords  de  la  maison  aussi  agréables  que  possible  récompensant  ainsi 
la  fermière  de  ses  travaux  incessants  et  encourageant  en  même  temps  les  garçons  et 
les  tilles  à  rester  sur  la  ferme. 

DISTRIBUTION  DE  SEMENCE. 

Nous  avons  conservé  et  distribué  plus  de  1,400  paquets  de  graine  de  fleurs  annuelles 
et  vivaces.  Un  bon  nombre  de  plantes  de  ces  dernières  ont  été  rentrées  l'été  dernier 
pour  être  distribuées  au  printemps  de  1914.  A  l'exposition  de  Québec  un  avis  était 
affiché  disant  que  les  200  premiers  cultivateurs  qui  feraient  la  demande  recevraient 
ces  graines  gratuitement  et  en  peu  de  temps  nous  avions  reçu  un  nombre  suffisant  de 
demandes  pour  tout  ce  que  nous  avions  à  distribuer.  On  voit  par  là  combien  cette 
question  de  l'embellissement  des  abords  de  la  maison  intéresse  les  gens. 
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TERME  EXPERIMENTALE  DE  BRANDON,  MAN. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  C.  McKILLICAN. 

Rapport  du  Régisseur,  W.  C.  McKillican. 

La  Bai  son  de  1913  a  été  presque  une  saison  normale  au  Manitoba.  Cependant  la 
plui<  que  d'habitude  dans  la  première  partie  de  la  saison. 

Les  récoltes  potagères  ont  été  plantées  au  bon  momenl  e1  dan-  un  sol  en  bon  état 

i  rmination  a  été  satisfaisante  dans  la  plupart  des  cas  e1  comme  La  terre  était  bien 

resse  n'a  que  peu  affecté  la  végétation.    Cependant  cette  sécheresse  a  <-u 

un  effet  sensible  sur  les  fleurs  annuelles  qui  n'ont  recouvré  leur  éclat  habituel  que  vers 

la  fin  de  l'été. 

POMMES  DE  TERRE. 

Vingt-huit  variétés  de  pommes  de  terre  ont  été  plantées  en  rangs  d'essai  unifor- 
mes le  l'4  mai  et  arrachées  le  16  septembre.  Voulant  éviter  autant  que  possible  toute 
chance  d'erreur  nous  avons  suivi  le  système  d'essai  en  double.  Les  rendements  qui 
suivent  sont  calculés  d'après  la  production  moyenne  de  deux  rangs  de  66  pieds  de  long. 


Variété. 


Forme. 


Empire  State 

Table  Talk 

Wee  Macgregor 

Rawlings  Kidney  (Ashleaf  Kiciney). 

American  Wonder 

Peacock's  Surprise 

Reeves'  Rose 

Woodbury:s  White  Rose 

Sabean  Eléphant 

Manitoba  Wonder 

Late  Puritan 

Early  Norther 

Hainilton's  Early 

Morgan  Seedling 

Irish  Cobbler 

Houlton  Rose 

Carman  No.  1 

New  Queen 

Early  Ohio 

Rochester  Rose 

Early  Hebron 

Early  Bovee 


'Longue. 


Ovale.. 
Longue. 


Couleur. 


Blanche. 


Roussâtre 

Rose 

Blanche. .. 


Ovale.. 
Longue. 


Arrondie. 
Longue. . 
Arrondie. 
Longue . . . 
Ovale.... 


Arrondie. 
Ovale.... 


.Longue-moyenne 


Gold  Coin 

Early  White  Prize. 

Money  Maker 

May  Flower 

Factor 

Hard  to  Beat 


Ovale.., 
Longue. 


|  Rouge .... 
'Blanche.., 

I  Rose 

Blanche. . . 
!  Rose-clair. 
'Blanche. . . 

|Rose 

Blanche. .. 

Rose 

Rouge 
Rose-clair . 

Rose 

Rose-clair 

blanche . 

Blanche... 


|  Arrondie 

Longue-plate.. 


et 


Grosseur. 


Grosse . . 

M 
M 

(< 

Moyenne 
Grosse  . . 

Moyenne 
Grosse. . 

M 

Moyenne 

Grosse. . 
Moyenne 

<< 

a 

Petite... 

Moyenne 
Petite . . . 


Rendement 
à  l'acre. 


boiss.    liv 


682 
650 
605 
599 
590 
586 
583 
577 
566 
562 
509 
508 
507 
506 
496 
485 
484 
480 
480 
478 
474 

454 
454 
445 
440 
372 
344 
293 


00 
50 

5U 
30 
20 

40 
00 
30 

30 
50 
40 
40 
50 
00 
50 
50 
00 
20 
20 
30 
50 

40 
40 
30 
00 
10 
40 
20 


ENGRAIS  CHIMIQUES  SUR  LES  POMMES  DE  TERRE. 

Trois  sortes  d'engrais  chimiques  ont  été  essayées  séparément  sur  les  pommes  de 
terre  et  les  trois  ont  été  employées  également  en  combinaison.     Le  superphosphate  re- 
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présentait  les  engrais  qui  comprennent  du  phosphore,  le  muriate  de  potasse,  les  engrais 
potassiques,  et  le  sulfate  d'ammoniaque,  les  engrais  azotés.  Nous  avons  employé  pour 
ces  expériences  un  système  d'essai  en  double  et  les  rendements  suivants  se  basent  sur 
la  production  moyenne  de  deux  rangs  de  66  pieds  de  long.  Les  pommes  de  terre  ont  été 
plantées  le  31  mai  et  arrachées  le  2Q  septembre. 


Engrais  chimiques  employés. 


Rendement  a 

l'acre. 

boiss. 

liv. 

429 

00 

474 

50 

480 

20 

491 

20 

Sans  engrais 

Muriate  de  potasse  (320  livres  à  l'acre) 

Superphosphate  (600  livres  à  l'acre) 

Sulfate  d'ammoniaque  (160  livres  à  l'acre). . 

Superphosphate  (600  livres  à  l'acre) ^ 

Muriate  de  potasse  (320  livres  à  l'acre) ■ 

Sulfate  d'ammoniaque  (160  livres  à  l'acre)  J 


476      40 


Chacun  de  ces  engrais  a  coûté  $9  à  $10  l'acre  pour  les  quantités  employées, 
ne  comprend  pas  les  frais  d'application. 


Ceci 


MOYENNE    DE    CINQ    ANS. 

Treize  variétés  de  pommes  de  terre  ont  été  cultivées  sur  cette  ferme  pendant  cinq 


ans,  six  autres  pendant  quatre  ans  et  trois  autres  pendant  trois  ans. 
moyens  des  essais  sont  consignés  au  tableau  suivant:— 


Les  résultats 


Variété. 

Moyenne  de 
précocité. 

Grosseur 
moyenne. 

Rendement 
moyen. 

Rawlings  Kidney  (Ashleaf  Kidney) 

Tardive 

Moyenne 

Tardive 

Moyenne 

Tardive 

Tardive-précoce 
Tirs  tardive.. . . 
Précoce  

Grosse 

boiss.     liv. 
534      30 

Empire  State 

523      12 

American  Wonder 

IC 

480      46 

Morgan  Seedling 

« 

479      30 

Reeves'  Rose 

La  te  Puritan 

Moyenne 

467      26 
465      10 

Irish  Cobbler 

Moyenne 

Petite........  .. 

448      34 

Money  Maker 

Early  White  Prize 

446      36 
443      42 

Manitoba  Wonder 

Caïman  No.  1 

Moyenne 

Précoce  .  . 

Moyenne 

443      42 
418      26 

Rochester  Rose 

Petite 

400      24 

(  iold  Coin 

Tardive 

378      24 

MOYENNE  DE  QUATRE  ANS 


Woodbury's  White  Rose Moyenne 

Early  Ohio Précoce 

P<  acock'a  Surprise (Moyenne 

Hamilton's  Early Moy  .-précoce. 

Factor Tardive 

Hard  to  Beat 


Moyenne 
(  !  rosse.. . 
1  Moyenne 

; 
'Petite  . . 


MOYENNE   DE  TROIS  ANS. 


Table  Talk 

E;w  ly  Bovi  ■ 
Sabean'a  ESlephanl 


Tardive <  Irosse  . . 

Précoce Moyenne. 

Tardive (  i rosse.. 


520 
482 
464 
441 
301 
248 


714 
509 
459 


10 
10 
■15 
22 
45 
55 
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POMMES   DE  TERRE      ES8A1   DE   PRÉCOCITÉ. 


Douze  variétés  précoces  de  pommes  de  terre  ont  été  essayées.  Toutes  ont  été 
plantées  le  '■'>  mai.  On  voit  dans  le  tableau  suivant  la  date  du  .jour  où  elles  étaient 
prêtes  à  être  utilis 


Variété 


Prêt  p. 


Early  White  Prize. 

I'".;h -ly  Bovee 

New  Queen 


3  juillet. 
5     " 

14      " 


Rochester  Rose 14 

Hamilton's  Early 14 

Early  Norther 14 

Houlton  Rose 14 

Early  Hebron 14 

Early  Ohio jl4 

Reeves'  Rose '  i 

Manitoba  Wonder il 

lrish  tobbler 21 

i 


PETITES   ET   GROSSES    POMMES   DE   TERRE   POUR   SEMENCE. 

Nous  avons  essayé  des  tubercules  gros  et  petits  pour  la  semence.  La  même  va- 
riété, Table  Talk,  avait  été  employée  pour  les  deux  et  des  essais  en  double  ont  été  faits. 
Les  pommes  de  terre  ont  été  plantées  le  24  mai  et  arrachées  le  16  septembre.  Les  ré- 
sultats sont  calculés  d'après  la  production  de  deux  rangs  de  60  pieds  de  long. 


Espèce  de  semence. 


Grosses  pommes  de  terre (Plantées  en  fragments) 

Petites  pommes  de  terre (Plantées  entières) 


Rendement 
à  l'acre. 


boiss.     liv 


650      50 

497      00 


La  récolte  provenant  de  petits  tubercules  contenait  une  plus  forte  proportion  de 
petites  pommes  de  terre  que  l'autre. 

POMMES   DE  TERRE — ESSAI  DE   CUISSON. 

Nous  avons  fait  un  essai  de  cuisson  sur  28  variétés  de  pommes  de  terre.     Les  ré- 
sultats de  cet  essai  sont  consignés  au  tableau  suivant: — 
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LEGUMES. 


to7 


CHOl  \. 

Vingt  variétés  de  choux  ont  été  b<  mées  en  couche  chaude  en  avril  et  repiquées 
en  jardin   la  dernière  Bemaine  de  mai.     Il  y  avait  deux  Bous-variétés  de   la     . 
Gopenhagen  Market.     La  larve  du  petil  papillon  blanc  (Pontia  rapae)  a  causé  quel- 
ques dommages.     On  surmontera  cette  difficulté  par  l'emploi  de  pyrèthre,  une  poudre 
insecticide. 


Variété. 


Poids  de 
10  pommes. 


Poids 
d'uni 
moyenne. 


Copenhagen  Market  (B.) 21  juillet.. 

Kildonan 25  août. . . 

Northern  Favorite 25     " 

Improved  Amager  Danish  Ballhead * -25     " 

Copenhagen  Market  (II.  ) 21  juillet.. 

Extra  Amager  Danish  Ballhead 25  août. . . 

Glory  of  Enkhuizen 28     " 

Fottler's  Improved  Brunswick  or  Short  Stem 23     " 

Large  Late  Fiat  Drumhead 25     " 

Fiat  Swedish „ 25     " 

Magdeburg 15     " 

Lubeek 18      " 

Karl  y  Jersey  Wakefield 18  juillet.. 

Danish  Summer  Ballhead 25  août. . . 

Winningstadt f  9     " 

Early  Paris  Market 22  juillet.. 

Small  Erfurt j  18  août. . . 

Midsummer  Savoy j22  juillet.. 


168 

152 

142 

129 

122 

119 

116 

111 

110 

100 

85 

75 

74 

67 

64 

62 

51 

36 


Liv 


19 

20 
19 
16 
23 
14 
14 
15 
15 
15 
14 
11 

8| 
12 

9 

7 

61 

4 


Choux  rouge. 


Variété. 

Prêt. 

Poids  de 
10  pommes. 

Poid^ 
d'une  tête 
moyenne. 

30  sept 

30     "      .... 

Liv. 
70 

52 

Liv. 
14 

Red  Danish  Stonehead 

.     7 

CHOUX-FLEURS. 


Les  variétés  de  choux-fleurs  ont  été  semées  en  couche  chaude  le  14  avril  et  repi- 
quées en  pleine  terre  la  première  semaine  de  juin. 


Variété. 

Pourcentage 
de  bonnes 
pommes. 

Texture. 

Goût. 

Prêt. 

Poids 
moyen. 

1  >anish  Giant  or  Dry  Weather 

76 

76 
92 

Très  tendre. 

Bon 

Liv. 
11 

Ext  ra  Sdected  Early  Dwarf  Erfurt 

Early  Snowball 

<« 

26  juillet.... 
21      "      .... 

10 
8} 

16— 43 
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CAROTTES. 


Trois  variétés  ont  été  semées  le  premier  mai  en  rangs  d'essai  uniformes  et  arra- 
chées le  20  septembre. 


Variété. 


Rendement  à  l'acre. 


Remarques. 


Half  Long  Chantenay 

Improved  Nantes 

French  Horn 


Très  large. 
Grosseur  moyenne. 
Presque     la    moitié 
étaient  très  fendues. 


CELERI. 


Sept  variétés  de  céleri  ont  été  semées  en  couche  chaude  le  11  avril  et  repiquées  en 
jardin  la  première  semaine  de  juin.  Les  plantes  ont  été  arrachées  le  10  octobre.  La 
production  qui  est  donnée  dans  le  tableau  suivant  est  celle  d'un  rang  de  15  pieds  de 
long  de  chaque  variété. 


Variété. 


Couleur. 


Texture. 


Goût. 


Longueur 
la  tête. 


Rende- 
ment d'un 

rang  de 
15  pieds. 


Evans'  Triumph 

French  Sucee^s 

Giant  Pascal 

Nojl's  Magnificent.... 

Paris  Golden  Yellow 
Rose  Ribbed  Paris... 
White  Plume 


Blanche. 


Jaune. ... 
Blanche. 


Assez  bonne Bon 

Grossière,  giosse,  cœur) 
dur Plutôt  fort 

Très  tend,  et  croquant.  Bon 

Plutôt  dure  et  gros- 
sière   

Moyenne 

Moyenne  grossière. . . . 

Très  tend,  et  croquant 


Moyen,  fort. 
Plutôt  fort.. 

Moyen 

Très  bon . .  . . 


Pouces. 
26 

23 

18 

24 
19 
14 
13 


Liv. 

34 

32i 
24" 

24 
18 
15 
10 


Le  White  Plume  est  recommandé  pour  l'emploi  à  la  maison,  malgré  son  faible 
rendement.     Il  est  supérieur  aux  autres  par  le  goût,  il  est  très  tendre  et  très  croquant. 


CONCOMBRES. 


Cinq  variétés  de  concombres  ont  été  semées  le  15  juin,  en  buttes,  à  six  pieds  d'éear- 
tement  en  tous  sens  et  quatre  plantes  par  butte.  Les  rendements  indiqués  dans  le 
tableau  suivant  ont  été  donnés  par  douze  plantes  dans  chaque  cas. 


Variété. 


Prize  Pickling 30  juillet., 

Peerless  White  Spine 111  août. .. 

Gjnnt  Pera !  9     " 

Early  Russian I  2     "     .. 

(  '<><>]  and  (  Irisp jll      " 


Forme. 

Rendement 

de 
12  plantes. 

Longue 

Moyenne.  . . 

Courte 

Moyenne .  . . 

Liv. 

135 

109 
104* 

93* 

87 

Brandon 
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650 


Variété. 


Early  Scarlel  White  Tipped. 
Forcing  Turnip  Scarlel 


Prêt. 


Texture. 


juin.  ,      (  'roquante 

.     Moyen,  tendre. 


Goût. 


Très  fort. 
Moyen  fort. 


BETTERAVES. 


Six  variétés  ont  été  Bernées  en  rangs  d'essai  uniformes  le  19  mai  et  arrachées  le 

10  septembre.     Les  rendements  suivants  sont  calculés  d'après  la  production  de  rangs 
de  P>0  pieds  de  long  et  à  :>0  pouces  dWartcment. 


Variété. 

Forme. 

Texture. 

Goût. 

Rendement  à 
l'acre. 

Apparence 
extérieure. 

Early  Blood  Red  Turnip 

Kclip.se 

Ovale  .... 
Variée . . . 

Plate 

Arrondie.. 

Plaie..... 
Arrondie.. 

Grossière. . . 
Grossière. . . 
Plutôt 

grossière.. 
Très  bonne.. 
Grossière: . . 

Très   bonne 

Moyen 

Assez  bon 

Bon 

Boiss.      liv. 

1,229    20 
1,122    52 

919    36 
900     12 
871     12 
561    26 

Grosse,  rude. 
Pas  uniforme. 

Rubv  Dulcet 

Grosse,  plutôt  rude. 
Uniforme,  lisse. 
Plutôt  rude. 
Petite,  qualité  excel- 
lente  

Meteor 

Egyptian  Dark  Red  Turnip... 
Black  Red  Bail 

Assez  bon 

Très  bon 

| 

FEVES. 

Sept  variétés  de  fèves  ont  été  semées  le  19  mai.     Nous  avons  obtenu  les  résultats 
suivants: — 


Variété. 


Bountiful 

Early  Refugee 

Honey  Pod 

Keeney's  Rustless  Wax.. 
Stringless  Green  Pod — 

Valentine 

Wardwell's  Kidney  Wax. 


Couleur. 


Verte 
Jaune . 


Verte .. 
Jaune  . 


Texture. 


Goût. 


Prêt. 


Très  tendre  ..  Excellent 26 juillet. 

Très  bon 14  août. 

Dure Bon I  2  août. 

Tendre '      "      '6  août.. 

Pauvre  germination. 

Filandreuse..  .[Moyen |31  juillet. 

Tendre Bon 6  août. . 


Longueur  de 
la  cosse. 


Pouces. 


Brandon 
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MAIS. 


Sept  variété?  de  maïs  de  jardin  ont  été  semées  le  26  mai  en  buttes  à  trois  pieds 
d'écartement  en  tous  sens.  Une  partie  de  chaque  rang  a  été  employée  pour  l'essai  de 
cuisson  et  douze  buttes  ont  été  mises  de  côté  pour  l'essai  de  production. 


Variété. 


Prêt. 


Carter's  Improved  Sweet |12  sept. 

Early  Malcolm I18  août. 

Early  Iowa |  9   sept. 

Fordhook  Early !  2     " 


Golden  Bantam 

Henderson's  Metropolitan. 
Perkin's  Early 


Texture. 


Goût. 


Très  bonne. . 

<< 

Excellente. . 

Bonne 

Excellente. . 

Bonn 

Trèse  bon... 


Très  bon.. 


Moyen — 
Excellent. 
Moyen... . 
Très  bon.. 


Hauteur 
de  la  tige. 


Pds.  Pcs. 

4 

4 

3  6 


Nombre 
d'épis. 


10 


Poids 
des  épis. 


liv. 

20 
15 
24 
24 
19 
25 
18 


La  sous-variété  de  Golden  Bantam  ne  s'est  pas  montrée  aussi  bonne  cette  année 
que  par  le  passé  et  les  épis  étaient  courts.  Au  point  de  vue  domestique  elle  a  main- 
tenu sa  réputation,  supérieure  à  tout  le  reste. 

La  Early  Malcolm  est  une  sélection  de  la  Early  Malakoff,  faite  à  la  ferme  expéri- 
mentale centrale.     Elle  est  recommandée  pour  l'emploi. 

La  graine  achetée  pour  du  maïs  Squaw  et  du  Early  Adams  n'appartenait  pas  à 
ces  variétés,  c'était  une  espèce  grosse  et  tardive. 

LAITUE. 

Treize  variétés  de  laitue  ont  été  semées  en  jardin  le  21  avril.  Les  vers  gris  ont 
causé  quelques  ennuis  mais  nous  avons  pu  surmonter  cette  difficulté  et  l'essai  a  été 

satisfaisant. 
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La  Red  Edge  Victoria  monte  à  graine  très  tôt.     Les  Iceberg,  Ail  Heart,  Crisp  as 
et  Giant  Crystal  Head  sont  recommandées  pour  la  qualité  et  la  longueur  de  la 
saison. 

OIGNONS. 

Douze     variétés  d'oignons  ont  été  semées  en  rangs  d'essai  uniformes  le  12  avril. 
Les  rendements  donnés  sont  calculés  d'après  la  production  rangs  de  30  pieds  de 

long  et   espacés  de  15   pouces. 


Variété. 


Rendement 
à  l'acre. 


Large  Red  Wethersfield 

Salzer's  Wethersfield 

Johnson's  Dark  Red  Beauty... 

Extra  Early  Red 

Ailsa  Craig 

Danvers  Yellow  Globe 

McKenzie's  Northland 

Red  Early  Fiat 

New  Australian  Brown 

Early  Barletta  (Pickling  onion) 
White  Pearl 
White  Queen 


Rouge . 


Boiss.    liv. 


Plate. 


Arrondie  .  . 

Blanche [Globulaire. 

Jaune Ovale 


Rouge Arrondie. 

"      Plate.... 

Brune Arrondie . 

Blanche  ....  Plate. .  .  . 


1,023 
813 
619 
609 
609 
600 
564 
503 
435 
212 
193 
87 


PANAIS. 

Trois  variétés  de  panais  ont  été  semées  le  19  avril  et  récoltées  le  10  octobre. 


Variété. 

Forme. 

Rendement 
à  l'acre. 

Texture. 

Goût. 

Très  longue. 

Courte 

Longue 

Boiss.  liv. 

648      32 
590      28 
580      48 

Bonne 

Bonne 

Bonne 

Très  bon. 

Très  bon 

Elcombe'8  Improvcd 

La  forme  du  panais  New  Intermediate  est  de  beaucoup  préférable  à  l'ancienne 
variété  longue.     C'est  une  racine  moyennement  courte  et  très  facile  à  arraclior. 


PERSIL. 

Une  «Mile  variété  de  persil  a  été  semée,  c'est  Ta  Double  Curled  (frisée  double). 
Elle  ii  été  Bernée  le  14  mai  et  était  prête  le  18  juillet.  La  qualité  était  assez  bonne 
et  la  production  bonne. 

ÊPINARDS. 

Une  variété,  la  "  Improvcd  Thick  Leaved  ",  a  été  semée  le  11  mai;  elle  a  produit 
Une  assez  bonne  récolte. 

SALSIFIS. 

Une  variété,  "  Long  White",  a  été  semée  le  14  mai,  et  était  prête  le  20  août.  Le 
rendement  total  d'un  rang  de  30  pides  était  de  C>0  livres. 

1N)1S. 

Quinze  variétés  de  pois  ont  été  semées  le  2:5  avril;  elles  ont  toutes  germé  d'une 
manière  uni  tonne  excepté  une.  Les  rendements  donnés  ci-dessous  sont  la  production 
de  rangs  de  30  pieds.     L<     pois  ont  été  récoltés  lorsqu'ils  étaient  mûrs. 
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Nous  recommandons  les  Gregory's  Surprise  et  American  Wonder  comme  espèces 
précoces.  Les  Stratagem  et  Reliance  sont  deux  des  meilleures  espèces  tardives  mais 
il  y  eu  a  beaucoup  de  très  bonnes. 

CITROUILLES  ET  COURGES. 

Huit  variétés  de  citrouilles  et  courges  ont  été  semées  le  5  juin.  Les  rendements 
indiqués  au  tableau  suivant  sont  le  résultat  de  12  plantes  de  chaque  variété. 


Variété. 

Forme. 

Tige. 

Couleur  de 
l'écorce. 

Ren- 
dement. 

Poids 

d'un 

spécimen. 

Longue 

M 

Longue 

Touffue. .  . . 
Longue 

Touffue. 7  '.  '. 
Touffue. .  . . 

Blanche. . . . 
<< 

Orange 

Verte 

Rayée 

Orange 

Blanche 

liv. 

304 

297 
231 
223 
206 
102! 
63 

40 

liv. 
20  v 

-  Trailing  Vegetable  Marrow 

35è 
13| 

Golden  Hubbard 

Ovale 

10 
14! 

Delicata 

Cylindrique 

Courbée 

Arrondie   et 
plate 

5 

Bummer  Cïookneck 

Custard  Marrow  White  Squash  Scalloped 

51 
5 

TOMATES. 

Douze  variétés  de  tomates  ont  été  essayées  cette  année.  Elles  ont  été  semées  en 
couche  chaude  le  11  avril  et  repiquées  en  jardin  la  première  semaine  de  juin.  Si  nous 
avons  réussi  à  faire  mûrir  des  tomates  cette  année,  c'est  grâce  à  la  méthode  de  cul- 
ture que  nous  avons  adoptée.  Nous  les  avons  taillées  beaucoup  plus  que  d'habitude  en 
enlevant  des  feuilles  et  des  branches  entières  ainsi  que  des  tiges  à  fleurs.  Les  plantes 
étaient  attachées  à  des  piquets  pour  que  le  soleil  donne  sur  les  fruits.  Nous  avons  eu 
des  fruits  mûrs  en  abondance  vers  le  milieu  d'août.  Les  rendements  suivants  repré- 
sentent la  production  de  cinq  plantes  moyennes  de  chaque  variété. 


Variété. 


Nombre  de 
plantes. 


Fruit  mûr.     Fruit  vert. 


Total. 


Bparks'  Earliana,  Sunnybrook  Strain 

North  Adirondack  Earliana 

Chalk'e  Early  Jewel 

Prosperity 

1  X  I 

Florida  Sp<  cial 

Alacrity  2-24-9 

Alacrity  2-24-10 

Rennie'a  Earliest 

Bonny  Best 


liv.    onc. 


liv.    onc. 


liv.    onc. 
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Deux  variétés  de  navets  hâtifs  ont  été  Bernées  1»'  M  mai.     Il-  étaient  prêta  à  être 
utilisés  le   ter  août. 


Variété. 

Forme. 

Couleur. 

Texture. 

Goût. 

Rendement 

à  L'acre. 

Extra  Early  White  Milan 

LongWhite  Fiai  Strap  Leafed 

Plate 

Plate 

Blanche. . 
Blanc  lie. 

Difficile  à  cuire,  très 

dure 

Difficile  à  cuire,  dure 

Amer 

aner.. 

boiss.     liv. 

707      S 
706    37 

ARBEES  FRUITIERS. 

La  saison  de  1913  a  été,  dans  l'ensemble,  favorable  aux  arbres  fruitiers.     Aucun 
ne  paraissait  au  printemps  avoir  beaucoup  souffert  de  l'hiver,   cependant   un 

in  nombre  d'arbres  sont  morts  de  brûlure  par  le  soleil  en  1912.  D'autres  ont  été 
affectés  par  la  nielle  (lire  blight).     Les  insectes  n'ont  pas  causé  de  dégâts  importants. 

POMMES. 

Il  n'y  a  pas  de  grand  succès  à  signaler  sur  les  pommes  régulières.  Deux  arbres  de 
la  variété  appelée  Sweet  Russet  ont  rapporté  mais  les  fruits  n'étaient  pas  de  très  bonne 
qualité. 

Un  grand  nombre  d'arbres  des  variétés  hybrides  du  Dr.  Saunders  viennent  bien. 
On  a  obtenu  ces  variétés  en  croisant  des  pommiers  réguliers  avec  le  Pyrus  haccata, 
un  type  de  pommette  sauvage  de  Sibérie  qui  a  servi  de  mère.  Cette  pommette  est  très 
rustique  mais  elle  est  petite  et  astringente.     Ces  pommes  hybrides  ont  à  peu  près  la 

-<  ur  d'une  pommette  et  n'ont  pas  un  goût  assez  bon  pour  que  l'on  puisse  les  manger 
avec  beaucoup  de  plaisir,  mais  elles  font  de  très  bonnes  gelées  ou  confitures.  Quelques- 
unes  des  variétés  qui  sont  venues  le  mieux  cette  année  sont  les  Silvia,  Alberta,  Eisa, 
Columbia,  Ruby  Northern  Queen,  Eve  et  Carleton. 

Nous  avons  dans  le  verger  un  bon  nombre  de  pommiers  hybrides  de  semis.  La 
plupart  produisent  des  fruits  en  abondance  mais  ce  fruit  est  de  qualité  très  inférieure. 
Quelques  arbres  ont  donné  des  fruits ^de  bonne  qualité,  deux  en  particulier,  un  semis 
de  Cluster  et  un  semis  de  Sparta  méritent  d'être  mentionnés. 

Les  jeunes  arbres  de  semis  des  variétés  régulières  plantés  en  1912  sont  bien  venus. 
Nous  avons  planté  cette  année  de  nouveaux  pépins  et  des  semis  des  variétés  Charla- 
moff,  Blushed  Calville,  Repka  Ivislaga,  Hibernal,  Patten's  Duchess  et  August.  De 
même  que  l'année  dernière  ces  arbres  sont  plantés  en  grand  nombre  en  rangs  de  pépi- 
nière à  un  pied  d'écartement  dans  le  rang  et  les  rangs  à  3  pieds  d'espacement.  On  peut 
ainsi  cultiver  un  grand  nombre  d'arbres  sur  une  petite  superficie.  On  se  propose  ainsi 
de  connaître  la  rusticité  des  différentes  plantes  avant  de  les  mettre  permanemment  en 
On  en  emploie  un  grand  nombre  afin  de  pouvoir  faire  une  meilleure  sélection. 
En  commençant  avec  des  graines  ou  avec  des  arbres,  on  a  une  plus  longue  période  pour 
la  sélection  et  l'acclimatation  qu'il  n'est  possible  d'obtenir  avec  les  arbres  de  la  taille 
habituellement  fournis  par  le  pépiniériste. 

PRUNIERS. 

Le  verger  de  pruniers  a  donné  une  très  forte  récolte  cette  saison  et  sauf  une  ou 
deux  exceptions  les  fruits  ont  mûri  avant  les  fortes  gelées.     Un  certain  nombre  de 
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jeunes  arbres  de  la  variété  de  Cheney  qui  avaient  été  plantés  la  saison  dernière  ont 
donné  de  petites  quantités  de  fruits.     La  prune  Major,  une  sélection  de  la  souche  du 

.  a  de  nouveau  mûri  plus  de  deux  semaines  plus  tôt  que  les  autres  espèces.  Cette 
prune,  quoique  assez  petite  et  assez  épaisse  de  peau,  a  un  goût  excellent  et  fait  de 
superbes  confitures.  Nous  avons  eu  également  une  récolte  de  prunes  du  pays  de  la 
variété  ordinaire  ainsi  que  quelques  prunes  de  Cheney  de  semis. 

Les  cerises  Compass  paraissent  être  très  rustiques  et  rapportent  abondamment. 
Le  fruit  a  bien  le  goût  de  la  cerise.  Parmi  les  autres  prunes  hybrides,  Opata,  Sapa, 
etc..  qui  ont  été  plantées  la  saison  dernière,  aucune  n'a  encore  rapporté  mais  la  plupart 
ont  fait  une  bonne  pousse. 

PETITS    FRUITS. 

La  nouvelle  plantation  de  petits  fruits  a  très:  bien  poussé  cette  saison  mais  nous 
n'avons  pas  tenu  compte  du  rendement,  sauf  en  quelques  cas  isolés  à  cause  de  la 
faible  production.  Un  seul  arbrisseau  de  groseilles  Houghton  a  donné  cependant 
près  de  cinq  livres  de  fruits  ;  presque  tous  les  arbustes  de  cette  variété  ont  rapporté  ; 
la  Downing  n'a  rien  donné.  Les  framboisiers  Caroline,  Herbert  et  Sunbeam  ont  pro- 
duit de  petites  quantités  de  fruits. 

ROSES. 

Il  y  a  environ  vingt-quatre  variétés  de  roses  dans  la  roseraie.  Toutes  ont  été 
rasées  à  l'automne  de  1912  et  recouvertes  de  terre  et  de  paille  contre  la  gelée.  Grâce 
à  cette  précaution  très  peu  ont  souffert  de  l'hiver  et  un  bon  nombre  des  buissons  ont 
donné  beaucoup  de  fleurs  cette  saison.    Nous  citons  ici  celles  qui  fleurissent  le  mieux  : 


Nom. 


Commence- 
ment de 
la  floraison. 


Hybrides  remontantes — 

Magna  Charta 

Mme  11.  G.  Sharman-Crawford 

M  nie  John  Laing 

Earl  of  Dufïerin 

Ulrich  Brunn.pr 

Margaret  Dirkson 

Hybrides  rugueuses — 

Blanc  Double  de  (  'oubert 

Madame  (  Se  >rgea  Bruant 

Conrad  F.  Meyer 

Eg  la  ntinea  d"  A ulriche— 

Bersian  Vellow 


28  juin. 
21  " 
28  " 
28  " 
21  " 
5  juill. 


18  juin. 
28  juill. 
1er  sept. 


20  juin 
au  28. 


FLEURS. 


Bien  que  lea  fleurs  vivaces  fleurissenl  abondamment  cl  exigent  peu  de  soins  elles 
Bont  rarement  cultivées  dans  les  jardins  de  l'ouest.  Voulant  les  faire  connaître  et 
montrer  avec  quelle  facilité  <<n  peut  maintenir  les  variétés  rustiques  et  la  façon  de  les 
grouper  pour  obtenir  l«-s  meilleurs  effets,  nous  avons  établi  une  plate-bande  sur  la 

Brandon 
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ferme  cette  année.    Cette  plate-bande  n'est  pas  encore  terminée  mais  les  plantations 
ont  été  faites  de  façon  â  pouvoir  y  faire  <l<vs  additions  de  temps  à  autre. 

Les  anciennes  plate-  bandes  de  fleurs  rivaces  nous  onl  donné  une  succession  de 
(leurs  à  partir  <!e  l'ouverture  des  iris  en  mai,  jusqu'à  ce  que  Les  geléee  d'octobre  eussent 
détruit  les  marguerites  géantes,  les  phlox  vivaces,  etc.     Nous  donnons  ici  la  liste  de 


fleur 


s  vivaces  rustiques  avec  !  époque 


de  1. 


flo] 


Variété. 


Iris  de  Sibérie  (Iris  sibirica) 

iris  d'Allemagne  (Iris  germanica) 

Ancolie  (  Aquilegia) 

Belle  de  jour  (Hcmcrocallis) 

Oeillets  {Dianthus) 

Dirent  ra  {Dicentra  spectabilis) 

Pivoine  (Paeonia) 

Oeillets  de  poète  (Dianthus  barbatus) 

Monardc  (Monarda  punctata) 

Pied  d'alouette  vivace  (Delphinium) 

Lychnide  eroix  de  Jérusalem  (Lychnis  chalcedonica) , 

Phlox  vivace    (Phlox  paniculata) 

(  'ampanule  (Campanula  Raineri) 

Marguerite  géante  (Chrysanthemum  uliginosum) . . . . 


I     2 


Date 

(!<■  la  pleine 
floraison. 


14  juin. 
16     " 

16  " 

b)  " 
18  " 
18  " 
22  " 
30  " 
12  juillet. 

17  " 
20  " 
1er  août. 

15  " 
15  Sept . 


Bl'LUKS   DK  FLEURS. 


Nous  avons  reçu,  à  l'automne  de  1912,  la  quantité  habituelle  de  bulbes.  Les  daffo- 
dils,  les  seilles,  ete.,  et  quelques  tulipes  ont  été  mis  en  pots  et  tenus  dans  le  soubasse- 
ment pour  être  apportés  dans  la  maison  pendant  l'hiver.  Suit  une  liste  des  variétés  et 
de  l'époque  de  leur  floraison. 


Soi! i  3  du 

SOubasse-    Floraison. 
ment.     | 


Narcisses  ou  Daffodils — 

Golden  Spûr 

Barri  ( 'onspicuus 15  janvier. 

Sir  Watkin 4  février. 

Cynosure 6 

Princeps 7  mars  . . 

Empress i  7 

Poetieus  Ornatus !  2  avril. . . 


Scillas. 


9  février. 
14       " 
18 

23       " 
17  mars. 
22       " 
14  avril. 


Scilla  sibirica 4  mars  .  .ilO  mars. 


Chionodora- 


Luciliac 18  février. 

Gigantea 24     " 


23  février. 
8  mars. 
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TULIPES. 


Variété. 

Couleur. 

Sortis  du 
soubasse- 
ment. 

Floraison 

Rouge  et  jaune. 

Rouge  clair 

Rouge  brique. . . 

Blanche 

Rose  et  blanche 
Jaune  orange .... 

15  janvier. 
29     "      . . 
29     " 
6  février. 
11     "      .. 
15     " 

3  février. 

Pottebakker    (Ecarlate) 

15     " 

17     " 

Joost  von  Vondel 

Cottage  Maid 

Couronne  d'Or 

20     "       . 

26     " 
4  mars  . . 

Les  tulipes  qui  ont  été  plantées  dans  la  plate-bande  de  fleurs  offraient  un  superbe 
eoup-d'œil.  Les  variétés  étaient  disposées  de  façon  à  harmoniser  les  tons  et  toutes  les 
tulipes  qui  fleurissaient  en  même  temps  avaient  été  placées  ensemble.  On  a  suivi  la 
méthode  habituelle  qui  consiste  à  planter  en  automne  et  à  recouvrir  d'un  paillis. 


TULIPES    PRECOCES   OU    HOLLANDAISES. 


Variété. 


Artus 

Cottage  Maid 

(  ouronne  d'Or 

Chrysolora 

Duchesse  de  Parma 

Imperator  Rubrorum 

Joost  von  Vondel  (Blanche) 
(Rouge) . . 

Keizerskroon 

La  Reine 

Murillo 

Pottebakker  (Blanche).. . ... 

Pottebakker  (Ecarlate). . . . 

Vermilion  Brilliant 


Couleur. 


Rouge  clair 

Rose  et  blanche 

Jaune  orange... . 
« 

Rouge  brique. . 

Ecarlate 

Blanche 

Rouge 

Rouge  et  jaune. 

Blanche 

Blanche  rosâtre 

Blanche 

Ecarlate 


PÉRIODE 
DE  FLORAISON. 


Du 


15  mai. 

24  " 

15  " 

12  u 
15  " 
23  " 

13  " 
23  " 
23  " 
15  " 
23  " 
12  " 
23  " 
15  " 


Au 


29  mai. 

30  " 
27  " 
29  " 

29  " 

30  " 
27  " 

30  " 

29  " 
27  " 

31  " 

27  " 

30  " 

28  " 


TULIPES   TARDIVES   OU    DARWIN   ET  COTTAGE. 


Variété. 

Couleur. 

Pleine 
floraison. 

2  juin. 

29     " 

29     " 

29     " 



Blanche  rosâtre 

29     " 

Yellov                  

Jaune  doré 

31     " 

Brandon 
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Noua  avons  reçu  d'Ottawa  cette  saison  quelques  trente  variétés  de  dahlias  qui 
-  ont  été  plantées.     Maie  à  cause  de  La  Bécheri —  qui  s  sévi  immédiatement 
la  plantation,  la  pousse  n'a  pas  été  aussi  vigoureuse  que  d'habitude.     Les  fleure  étaient 
beaucoup  plus  petites  qu'en  L912.     Suit  une  liste  des  meilleures  variétés  avec  une  liste 

de  l<ur  lierais. .n. 


Variété. 


Epoque 
delà 


M.  U.  Hallock 

Gabriel 

Bylvia 

Capstan 


28  juillet 

G  août. 
7     " 
25      " 


Pour  plus  tard  dans  la  saison  il  y  a  les  Cactus  Queen,  Bon  Ton  et  King  Fisher. 

FLEURS   ANNUELLES. 

La  saison  pour  les  fleurs  a  été  en  général  assez  satisfaisante,  mi  s  plutôt  sèche  au 
début.  Nous  avons  de  nouveau  suivi  la  méthode  qui  consiste  à  semer  la  graine  en 
caisse  dans  la  couche  chaude  au  commencement  d'avril  et  à  la  transplanter  en  juin 
dans  les  plates-bandes.  Les  pois  de  senteur,  capucines,  etc.,  ont  été  semés  en  plein 
air.  Trente-deux  variétés  d'asters  ont  été  cultivées.  Elles  ont  fait  un  superbe  étalage. 
Pour  combattre  la  nielle  qui  attaque  généralement  les  asters,  nous  les  avons  transpor- 
tés sur  une  autre  partie  des  terrains.  Nous  n'avons  noté  dans  le  nouvel  emplacement 
qu'une  très  petite  proportion  de  perte  tandis  qu'un  petit  nombre  de  variétés  plantées 
sur  les  plates-bandes  irrégulières  ont  été  grandement  endommagées. 

POIS  DE  SENTEUR. 

Environ  100  variétés  de  pois  de  senteur  étaient  à  l'essai  cette  saison.  A  l'excep- 
tion d'environ  une  douzaine  de  variétés  qui  n'ont  pas  germé,  elles  sont  très  bien  venues 
et  ont  fleuri  abondamment,  même  jusqu'à  une  époque  avancée  de  la  saison.  La  terre 
pour  les  pois  de  senteur  avait  été  piochée  profondément  l'automne  précédent.  Toute 
la  graine  a  été  semée  le  22  avril,  et  les  plantes  étaient  en  fleurs  ve'rs  la  deuxième 
semaine  de  juillet.  Nous  recommandons  les  suivants  pour  la  grosseur  des  fleurs  et  le 
coloris. 


Variété. 


Couleur. 


| 

King  Edward  VII Cramoisie  riche. 

Black  Knight Maron. 

Lord  Nelson Bleu  marin  foncé. 

Paradise  Ivory Blanche. 

Countcss  Spencer Rose. 

Stirling  Stent Oran.ee  saumon. 

Helen  Pierce Marbré  ou  bleu  marbré. 

Senator  Spencer Teinte  de  claret  sur  fond  d'héliotrope. 

Aurora Rose  rougeâtre. 
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FLEURS   ANNUELLES. 


Nous  avons  pris  des  notes  sur  les  fleurs  comme  sur  toutes  les  autres  cultures,  et 
nous  donnons  ici  la  liste  des  variétés  avec  les  renseignements  obtenus  à  leur  sujet. 


Variété. 


Semée  en 


Date 


Date  de 
la  trans- 


des semis,  plantation 


Hauteur  des  plantes. 


Période  de  floraison. 


Aster  (33  variétés) 

Muflier  (13  variétés) 

Alonsoa  (2  variétés) 

Balsamine  (mélangée) 

Brachrjcome  iberidfolia 

Clarkia  elcgans 

Celosia   cristata    {Crète    de 
coq) 

Thlaspi  (2  variétés) 

C'oréopsis  (6  variétés) 

Dimorphothèque 

Oeillets 

Gaillardie  (annuelle) 

Godétie  (2  variétés) 

Kochie 

Pied  d'allouette  (annuelle) 

3  types- 

Linaire  (2  variétés) 

Lobélie  (2  variétés) 

Belle  de  nuit 

Malope  (2  variétés) 

Tagètes  (2  variétés) 

Némésie  (5  variétés) 

Nigelle 

Capucines  (12  variétés). .  . 
Phlox    de    Drummond   (7 

variétés) 

Pensées  (3  variétés) 

Pétunia  (3  variétés) 

Pourpier 

Sauge 

(  îentaurée  ambrette  (3  var) 

Giroflées  12  variétés 

Salpiglossis  (6  variétés)... 

S'uhieuse  (6  variétés) 

Pois  de  senteur  (7  variétés) 
Verveine  (7  variétés) 

Violette  (4  variôtées) 


C. chaude 


Plein  air, 
C.  chaude 


Plein  air 
G. chaude 


12  avril 

11  " 

12  " 
12  " 
12  " 
12  " 

12  " 


12  " 

15  " 

15  " 

15  " 

15  " 

16  " 
16  " 

15  " 

16  " 
16  " 
16  " 

15  " 

16  " 
22  mai 

15  " 

15  " 

15  " 

16  " 
16  " 
16  " 

15  " 

15  " 

15  " 

22  " 

15  " 

15  " 


5  juin 
5     " 

4  " 

4  " 

4  " 

4  " 


5  avril 

5  " 

5  « 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 


6     " 
6     " 


13  pcs  à  2  pds  4  pcs. 
9  pcs  à  2  pds  8  pcs. 


2  pds  5  pcs. 


14  pouces. 
16      " 


14 


pd.  10  pcs  à  3  pds. 


14  pouces. 


2  pieds 

5  pcs  à  13  pcs. 
2  pds  6  pcs . . . 


2  pds  4  pcs  à  3  pds 

14  pcs  à  18  pcs.. 
4|  pcs  et  5  pcs 

3  pds  2  pcs  . . . 
2  pds  et  3  pds . 
1  pd  et  2  pds.. 
9  pcs  à  11  pcs. 

15  pouces 


9  pcs  à  2  pds. 

6  pcs  à  8  pcs... 
14  pcs  à  19  pcs. 

8  pouces 

20      "       

16  pcs  à  3  pds  2  pcs 


14  pcs  à  16  pcs 

3  pcs  à  3  pds  3  pcs. 

2  pcs  à  10  pcs 

18  p>-s  à  4  pds 

12  pcs  à  18  pcs 


9  pcs  à  12  pcs. 


22  juillet  au  7  octobre. 

16  "  (jusqu'à  la  gelée 
22sepf). 

5  mai  au  10  sept. 
Tuée  par  la  gelée  le  5  juin. 
28  juin  au  13  sept. 

23  "     au  16  août. 

17  juill.  Gelée  le  21  sept, 
légèrement  endomma- 
gée par  la  gelée  16  sept. 

16  juin  au  16  sept. 

28  "  jusqu'à  gelée  (21 
sept). 

23  juin  au  30  août. 

17  juill.jusq. gelée  22  sept . 
8       " 

1er     "     au  19  août. 
D'ornement. 

19  juill.  arrachée  le  7  oct. 

15  juin  au  22  sept. 
1er  juill.  au  22  sept. 

28     "  jusq. gelée  21  sept. 
17     "  au  22  sept. 

16  juin  au  22  sept. 

28     "   jusq  .gelée  22  sept. 
26  avril  au  15  août. 
En  pleine  floraison  le  8 
août.  Gelée  le  21  sept. 
23  juin;  arrachée  le  7  oct. 
23     "     arrachée  le  7  oct. 
28     "    au  30  sept, 
1er  juill.  au  21  sept. 
28      "     au  20  sept. 

3  "     au  21  sept. 

1er    "     arrac.  le  22  sept, 
2      "    jusq.gelée22sept 
28  juill.  au  13  sept. 

4  "   arrachée  en  oct. 

17  "  arrachée  le  7  oc- 
tobre. 

23  juin,  arrachée  en  oct. 
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DISTRIBUTION  D'ECHANTILLONS  DE  POMMES  DE  TERRE. 

Une  distribution  gratuite  de  269  échantillons  de  pommes  de  terre  de  semence,  3 
livres  par  échantillon,  a  été  faite  aux  cultivateurs  du  Manitoba,  qui  en  avaient  fait  la 
demande. 

ARBORETUM. 

Nous  n'avons  pas  ajouté  de  nouveaux  arbres  à  l'arboretum  cette  3aison,  mais  nous 
avons  fait  les  mêmes  observations  que  d'habitude  sur  la  résistance  à  l'hiver,  la  p 
de   l'épinette   (Tortrix  fumiferana)   a  causé   des   dégâts   considérables   aux   épinettes 
déprédations  causées  par  des  insectes  qui  mangent  les  feuilles.     Le  ver  du  boui 
de  l'épinette   (Toxtrix  fumiferana)    a   causé  des  dégâts  considérables  aux   épinettes 
blanches  et  bleues.     L'érable  du    Manitoba,  le   frêne,  l'orme,  ont  souffert  égal*  i 
mais  à  un  moindre  degré,  des  insectes  qui  les  attaquent.      En  somme  la  pousse  a   été 
très  bonne  cette  année,  et  nous  n'avons  pas  eu  de  perte  à  enregistrer. 

En  raison  de  la  sécheresse  qui  a  sévi  au  commencement  de  juin,  la  période  de  flo- 
raison des  arbrisseaux  a  été  quelque  peu  raccourcie.  Cependant,  comme  il  existe  un 
bon  nombre  de  tous  les  genres  d'arbrisseaux,  nous  avons  eu  des  fleurs  toute  la  saison. 

ARBRISSEAUX    DORNEM  ENT. 

Un  bon  nombre  de  lilas  (S  y  ring  a)  sont  à  l'essai.  Le  lilas  commun  (Syringa  vul- 
garis)  a  fleuri  du  SI  mai  au  12  juin;  le  lilas  Josika  ou  Syringa  Josikœa  a  fleuri  du 
9  juin  au  25  juin;  le  Syringa  villosa,  un  lilas  do  Chine,  a  fleuri  du  14  au  20  juin,  et  le 
lilas  Syringa  amurensis,  du  21  au  30  juin.  Grâce  à  leur  superbe  feuillage,  les  lilas 
ont  fait  l'ornement  des  terrains  pendant  toute  la  saison  de  végétation. 

"lonicera  tatartca"  (tartarian  honeysuckle). 

Les  différents  types  de  cette  variété  de  chèvrefeuille  se  sont  montré  très  rustiques 
et  ont  donné  une  abondance  de  fleurs  odorantes.  La  saison  de  floraison  de  ces  arbres 
est  du  2  au  17  juin. 

CARÂGAN    (ARBRE    AUX   POIS). 

Les  différentes  sortes  de  caragans  ont  donné  des  fleurs  en  abondance,  mais  leur 
saison  est  assez  courte.  Cette  année  les  fleurs  ont  duré  du  29  mai  au  7  juin  pour  le 
Caragana  arborescens,  ou  l'arbre  à  pois  de  la  Sibérie.  C'est  le  plus  grand  de  tous  les 
caragans. 

Les  Caragana  grandiflora  et  Caragana  frutescens  sont  plus  petits;  ils  fleurissent 
à  peu  près  en  même  temps  que  le  Caragana  arborescens.  Le  Caragana  pygmœa  est 
plus  petit  que  le  type  précédent;  il  fleurit  du  5  au  20  juin.  On  le  cultive  principale- 
ment pour  son  beau  feuillage. 

SEPT  ÉCORCES  (PHYSOCARPUS). 

Cet  arbrisseau  est  rasé  en  grande  partie  pendant  l'hiver,  mais  il  donne  générale- 
ment une  bonne  quantité  de  fleurs.  Les  deux  espèces  Physocarpus  (Neillia)  opitUfo- 
lius  et  Physocarpus  opuliofoUus  aureus  ont  fleuri  du  16  au  28  juin. 

VIORNE   (VIBURNUMS). 

La  viorne  boule  de  neige  (Snowball)  (Viburnum  Opulus  stérile)  est  celui  qui  a  le 
mieux  fleuri  de  tous  les  arbrisseaux.     C'était  une  masse  de  fleurs  blanc-neige  pendant 
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une  longue  période,  du  9  au  23  juin.  Cet  arbrisseau  ne  fleurit  pas  toutes  les  saisons 
sur  cette  ferme,  mais  il  mérite  une  place  dans  toute  collection.  La  viorne  flexible 
(Wayfaringtree)  (Viburnum  Lantana)  perd  une  grande  partie  de  son  sommet  en  cer- 
taines saisons,  il  fleurit  du  20  mai  au  5  juin.  La  viorne  obier  (Highbush  Cranberry) 
(Yiburnum  Opulus)  vient  bien  et  ses  baies  rouges,  en  automne,  embellissent  la  planta- 
tion. La  saison  des  fleurs  pour  cet  arbrisseau  et  pour  le  Vîburnum  Lentago  est  du  5  au 
17  juin. 

SPIRÉES. 

Il  y  a  un  bon  nombre  de  variétés  de  spirées  dans  l'arboretum.  Celles  qui  résistent 
assez  bien  l'hiver  sont:  les  Spirœa  Van  Houttei,  Spirœa  liypericifolia,  et  Spirœa 
Bilîardii;  elles  ont  fleuri  du  1er  au  23  juin. 

Un  grand  nombre  d'autres  espèces  sont  également  à  l'essai.  Celles  qui  précèdent 
représentent  quelques-uns  des  arbrisseaux  les  plus  généralement  cultivés. 

HAIES. 

Nous  avons  toujours  eu  l'habitude,  sur  cette  ferme,  d'essayer  des  haies  pour  brise- 
vent  et  pour  ornement.  Nous  en  avons  actuellement  une  vingtaine  à  l'essai  et  aucune 
partie  de  l'arboretum  n'est  l'objet  d'autant  de  commentaires  de  la  part  des  visiteurs. 
Les  haies  nouvelles  et  plus  petites  sont  placées  au  sud  de  l'avenue  entre  la  résidence  du 
régisseur  et  les  granges,  et  quelques-unes  des  haies  plus  anciennes  sont  au  nord  de 
l'avenue.  De  ces  dernières  l'épinette  blanche  (non  taillée)  est  la  plus  grande;  elle 
atteint  une  hauteur  de  17è  pieds  et  a  7  pieds  d'envergure.  Le  développement  de  la 
haie  d'épinette  montre  bien  la  valeur  des  binages.  Un  bout  de  la  haie  qui  était  cultivé 
était  deux  fois  plus  développé  que  l'autre  bout  qui  n'était  pas  cultivé.  Une  haie  taillée 
de  Caragana  arborescens  a  maintenant  16  pieds  de  hauteur  et  5  pieds  d'envergure. 
Ces  deux  haies  sont  presque  impénétrables  au  vent. 

Nous  donnons  la  liste  suivante  pour  répondre  aux  nombreuses  demandes  de  ren- 
seignements qui  nous  sont  faites  sur  le  choix  d'arbrisseaux  des  haies  : — 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DU  SUD  DE  LA 
SASKATCHEWAN,  DINIAN  HEAD,  SASK. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  T.  J.  HARRISON,  B.S.A. 

M.  Angus  MacKay,  qui  était  régisseur  de  cette  ferme  -  depuis  vingt-six  ans,  a 
démissionné  pour  accepter  la  position  d'inspecteur  des  fermes  expérimentales  de  l'ouest, 
il  a  beaucoup  accompli  sur  cette  ferme  pour  le  développement  de  l'horticulture,  non 
seulement  dans  le  sud  de  la  Saskatchewan,  mais  dans  tout  le  centre  de  l'ouest  canadien, 
îl  a  transformé  une  partie  de  cette  ferme  qui  était  une  prairie  dénudée  en  un  vrai  parc 
de  brise-vents,  de  haies,  d'avenues,  de  pelouses  et  des  jardins  de  fleurs.  Les  terrains  de 
l'horticulture  seront  toujours  un  monument  aux  travaux  importants  qu'il  a  faits  pour 
l'ouest. 

]\Iais  il  reste  encore  beaucoup  à  faire,  car  nous  sommes  pauvres  en  renseignements 
sur  l'horticulture  dans  l'ouest.  Le  grand  nombre  de  lettres  que  nous  recevons  montrent 
l'intérêt  très  vif  que  les  cultivateurs  apportent  à  cette  branche  de  l'agriculture. 

LA  TEMPERATURE. 

Dans  l'ensemble,  le  saison  de  1913  a  été  favorable  à  la  végétation  de  toutes  les 
catégories  de  plantes.  Le  printemps  a  fait  son  apparition  de  bonne  heure  et  aucune 
forte  gelée  n'est  venue  affecter  les  boutons  à  fruits.  Le  mois  de  mai  a  été  doux  et 
ensoleillé,  ce  qui  a  permis  de  planter  les  légumes  et  les  fleurs  annuelles  de  bonne  heure. 
Il  est  tombé  en  juin  et  en  juillet  8-i  pouces  de  pluie  qui  ont  provoqué  le  développement 
des  légumes  et  des  fleurs.  Le  soleil  très  prodigue  de  ses  rayons  en  août  et  septembre, 
a  aidé  à  faire  mûrir  les  fruits  et  les  légumes  avant  l'arrivée  des  gelées  d'automne. 
Un  orage  de  grêle  vers  la  fin  de  l'été  a  endommagé  quelque  peu  la  récolte  de  pommes 
et  déprécié  sa  valeur.  L'automne  a  été  chaud  et  ensoleillé  et  la  floraison  a  été  abon- 
dante dans  le  jardin  jusqu'aux  gelées  qui  sont  venues  en  octobre. 

ESSAIS  DE  LEGUMES. 

ASPERGES. 

Les  vieilles  planches  de  Barr's  Mammoth,  Barr's  Elmira  et  Conover's  Colossal 
nous  ont  donné  une  bonne  récolte  utilisable  du  5  mai  au  6  août.  Trois  nouvelles 
variétés,  Palmetto,  Oolumbia  Mammoth  et  Colossal  ont  été  semées  le  5  mai.  La  graine 
a  levé  le  12  juin  et  a  fait  une  pousse  vigoureuse  pendant  la  saison.  Ces  plantes  ont 
été  transplantées  à  des  couches  permanentes  au  printemps  de  1014. 
FÈVES. — Semées  en  jardin  le  16  mai. 


Variété. 

Prête. 

Mûre. 

Remarques. 

F.uiiv  Refugee 

20  août  .. 
28  juill.  .. 

2H      "      .  . 

4  sept.  . . 
19     "      .. 

Récolte  pauvre . 

Valent  ine 

N'a  pas  mûri. 

Wardwell'a  Kidney  W;ix 

3  août  . . 
28  juill.  .. 
25     "      . . 
20     " 

30  août  . . 
4  sept.  . . 
30  août  . . 
20     " 

Récolte  pauvre. 

st  ringles    (  Ireen  i'o'l 
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l'.i  i  ikuavk.s    Semis  le  •'>  mai;  arrachage  le  1er  octobre. 


Variété. 


Prôù 


Eclipse 

Ruby  Dulcct 

Moteor 

Black  lied  Hall 

Early  Blood  Red  Turnip... 
Egyptian  Dark  Red  Turnip 


Rendement  à 

l'acre. 


boise,  liv 


L8  juill.  .. 

792    40 

16 

78:? 

16     l<     .. 

631     20 

28     ■• 

715    20 

22      "      .  . 

77:;     20 

•if)      "      .  . 

07»;    io 

CHOUX   DE  BRUXELLES. 

Semés  en  serre  le  17  avril,  transplantés  en  jardin  le  28  mai;  prêts  le  !»  septembre; 
poids  moyen  par  tête,  3  livres;   irès  satisfaisants. 

La  production  des  légumes  est  calculée  d'après  le  rendement  donné  par  un  rang 
de  30  pieds  de  longueur. 

Choux. — Semés  en  serre  le  24  mars;  transplantés  on  jardin  le  26  mai;  récoltés 
le  3  octobre. 


Variété. 


Poids 
moyen  d'une'   Remarques, 
pomme. 


Bmall  Erfurt. 
Winningstadt. 
Lubcck 


Magdeburg 

(  îopenhagen  Market 

Early  Jersey  Wakefield 

Early  Paris  Market 

Large  Late  Fiat  Drumhead. . . 
Extra  Early  Summer  Savoy... 
Fottlers  Improved  Brunswick. 

Danish  Délicatesse  Red 

Red  Danisb  Stonehead 

Danish  Summer  Ballhead 


Extra  Amager  Danish  Ballhead j  10 

Copenhagen  Market 27 

Imp.  Amager  Danish  Ballhead 10 

Fiat  Swedish 15 


4 

Bonne  récolte 

10 

" 

6 

" 

9 

u 

15 

u 

11 

(< 

4 

" 

11 

" 

5 

" 

13 

(( 

4* 

" 

4 

" 

5 

" 

5 

u 

9* 

" 

Choux-fleurs. — Semés  en  serre  le  14  avril;    transplantés  en  jardin  le  28  mai. 


Variété. 

Prête. 

Poids 
moyen. 

Remarques. 

10  août  .  . 

liv. 
6 

N'a  pas 

Kcrmé 
Bonne  récolte. 

Ext ra  Sclectcd  Dwarf  Erfurt 

6  août  .. 

7 
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Céleri. — Semé  en  serre  le  24  mars;  transplanté  le  12  juin  en  tranchées  de  18 
pouces  de  profondeur,  au  fond  desquelles  on  épand  une  couche  de  neuf  pouces  de  vieux 
fumier  recouverte  de  six  pouces  de  terre. 


Variété. 

Prête. 

Poids  par 

douzaine  de 

têtes. 

Evans'  Triumph 

9  sept. . . 
20     "    ... 

2  "  ... 
10     "    ... 

22  "    ... 
20     u    ... 

23  "    ... 

liv. 

15 

French  Success 

30 

White  Plume 

22 

21 

Paris  Golden  Yellow 

23 

Giant  Pascal 

24 

Rose  Ribbed 

18 

Carottes. — Semées  en  jardin  le  28  avril;   arrachées  le  1er  octobre. 


Variété. 

Prête. 

Rendement 
à  l'acre. 

Remarques. 

French  Horn 

15  juillet.. 
15     " 
20     M 

boiss.    liv. 

715    20 
792    40 
773    20 

Bonne  récolte. 

Improved  Nantes 

a 

Half  Long  Chantenay 

« 

Citrons. — Une  variété,  Colorado,  semée  en  serre  le  1er  avril.     Nous  n'avons  aucun 
résultat  car  la  graine  n'a  pas  germé. 

Concombres. — Semés  en  terre  le  1er  avril;  transplantés  en  jardin  le  28  mai;  toutes 
les  variétés  ont  donné  une  récolte  satisfaisante. 


Variété. 


Giant  Pera 

Coo]  and  Crisp 

10x1  ru  Barly  Russian 
Prize  PickÙnj 

Peerless  White  Spine 


Prête. 


8  août . . 

20  août  . . 

14     " 

26     " 

6     "      .. 

20     "      . . 

8     "      .. 

20     « 

16     "      .. 

30     "      . . 

Mûre. 


Poids  de 
trois  buttes. 
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Maïs  de  jardin.     Semé  en  jardin  le  27  mai. 


Variété. 


Poids  '!«• 


Early  Evergreen 1<>  sept., 

Perkins  Early l<>     " 

Malcolm 22  août 

(  lolden  Bantam 28     " 

Fordhook  Early 30     " 

Extra  Early  Adams '  sept. 

Early  lowa |28  aoûl 

Metropolitan 9  sept. 

Bquaw  (graine  de  Indian-Head) 20  août. 

Squaw  (de  Honnie) *. .  I  9  sept. 


liv. 
f 

6 

7 
4 
7 
6 

H 

10 

(1 

0 


Ai  bergine. — La  graine  a  été  semée  en  serre  le  1er  avril,  et  les  plants  transplantes 
en  jardin  le  13  juin.     Aucun  fruit  n'a  mûri. 

Cresson  (extra  frisé). — Semé  en  jardin  le  28  avril.     Prêt  le  10  juin. 

Piment  (long  rouge  de  cayenne). —  Semé  en  terre  le  1er  avril.     Transplanté  en 
jardin  le  13  juin.     Aucun  fruit  n'a  mûri. 

S  ariette  d'été. — Semée  en  jardin  le  5  mai.     Prête  le  2  août. 

Sauge. — Semée  en  jardin  le  5  mai.     Prête  le  20  août. 

Laitue. — Semée  en  jardin  le  28  avril  et  27  mai.     Premiers  semis  prêts  le  14  juin. 
Deuxièmes  semis  prêts  le  6  juillet. 


Variété. 


Remarques. 
Premiers  semis. 


Remarques. 

Deuxièmes 
semis. 


Bonnes  têtes 


Très  bonnes. 


Bonnes  têtes. 


Red  Edged  Victoria , 

Black  seedcd  Simpson 

Giant  Crystal  Head 

Grand  Rapids , 

Improved  Hanson 

Crisp  as  Ice 

Ail  Head ITêtes  moyennes.  Têtes  moyennes. 

Iceberg Très  larges.  Grosses  têtes. . . 

Summer Bonnes  têtes. . . .  iBonnes  têtes. 


Très  bonnes. 


Persil. — Deux  variétés,  "  Double  Curled  "  et  "  Triple  Curled  ",  ont  été  semées 
dans  le  jardin  le  5  mai.  Prêtes  le  10  juillet.  Les  deux  variétés  ont  donné  de  bonnes 
récoltes.     La  Triple  Curled  est  recommandée. 

Radis. — Deux  variétés,  Turnip  Scarlet  et  Earley  Scarlet  White  Tipped,  ont  été 
semées  en  jardin  le  28  avril,  ainsi  que  le  19  mai.  La  récolte  des  premiers  semis  était 
prête  le  14  juin.  La  récolte  des  seconds  semis  était  prête  le  26  juin.  Ces  deux  varié- 
tés ont  donné  des  récoltes  satisfaisantes. 

Rhubarbe. — Les  vieilles  planches  de  rhubarbe  ont  donné  une  bonne  récolte  du  19 
mai  au  28  juin,  puis  elles  ont  été  enlevées  pour  faire  place  à  des  pelouses. 

Une  nouvelle  planche  de  rhubarbe  a  été  plantée  dans  le  nouvel  emplacement  choisi 
pour   les   expériences   en    horticulture.     Les   variétés    suivantes    sont    recommandées  : 

Victoria,  Strawberry  et  Myatt's  Linnaeus. 
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Salsifis. — Une  variété,  la  Long  White,  a  été  semée  dans  le  jardin  le  5  mai.     Prête 
le  lj<>  septembre.     Récolte  le  3  octobre.     La  récolte  a  été  excellente. 

Epinard. — Deux  variétés,  les  Victoria  et  Bloomsdale,  ont  été  semées  en  jardin  Le 
5  mai.     Prêtes  le  20  juin.     La  Victoria  est  recommandée  comme  une  bonne  variété. 

Citrouilles. — Semées  en  serre  le  7  avril. 


Variété. 


Plantée  en 
jardin. 


Prêt* 


A  rra- 
chage. 


Poids  par 

huttes. 


Delieious 

Vegetable  Marrow. 
Crookneck  Squash. 
Delicata. 


28  mai 15  août. 


3  oet. 


2S 
28 
28 

Custard  Marrow 28 

Long  White  Bush  Marrow 28 

Golden  Huhbard 


25  juillet..  3 

20  août  .     3 

28      " 

30      " 

2      " 

15     " 


liv 


33 

194 

12 

81 

48 

104 

113 


Oignons. — Semés  en  jardin  le  26  avril  en  rangs  espacés  de  15  pouces.     Les  variété 
ayant  été  attaquées  par  le  ver  de  l'oignon,  la  récolte  n'a  pas  été  satisfaisante. 


Variété. 


Rendement  à 
l'acre. 


Remarques. 


White  Qucen 

Early  Barletta 

Australian  Rrown 

White  Pearl 

Red  Early  Fiat 

Extra  Early  Red 

Large  Red  Welhersfield 

Dark  Red  Beauty 

Danvers  Yellow  Globe. . 


boiss.     liv, 


174 

164 

20 

212 

40 

193 

20 

290 

154 

40 

188 

30 

145 

222 

20 

Réeolte  pauvre. 
Réeolte  moyenne. 

Réeolte  pauvre. 

Récolte  moyenne. 


Pois  de  jardin. — Semés  en  jardin  le  3  mai. 


(  îregory's  Surprise. ,    -  - 
Not1  's  \cw  Perfection. 

(  îradus 


Thomas  Laxton 

Sutton'8  Excelsior. . . 

Premium  (  Sem 

IfcLean'e  Adv  incer. 

Juno 


Variété. 


Prête. 


Téléphone 

Stratagem  

American  Wonder 

>ii.e 


8  juillet 
10 
11 
8 
20 
!() 
'■■', 
8 

24 
S0 
10 
,o 


Mûi 


Remarques. 


13  août... 

..|M 

1  sept  .  .  . 

10  août... 

30  "  . . 

10  "   .. 

30  "   . . 

S  sept,  .  .  . 

4   "... 

2   u  ... 

13  "  ... 

8  " 

!>onne  récolte. 
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Panais.-  Seméa  en  jardin  Le  26  avril.     Ramassés  le  2  octobre. 


llollow  (  !rown. 
Guernsey 


******  iCmarques. 

a  l  acre. 


boisa,     liv. 


i<:'>      20         Récolte  excellente 
104 


Citrouilles.— Semées  en  serre  le  1er  avril.     Plantées  en  jardin  le  2£ 


Variété. 

Prête. 

Poids  do 

'■',  buttes. 

30  août.. . 
25     "      . . 

liv. 
333 

111 

Tomates. — Semées  en  serre  le  24  mars.     Plantées  en  jardin  le  4  juin. 


Variété. 


Premier  j  Poids  de  j     Remarques, 
fruit  mûr.|  3  plants,  i 


Prosperity 

Florida  Spécial 

Chalk's  Early  Jewel 

Sparks'  Earliana 

Earliest 

North  Adirondack 

Bonny  Best 

Alaerity  2-21-9  (C.E.F.).. 
Alacrity  2-24-10  (C.E.F.) . 

Sunrise 

Earliana 

Earliana  (C.E.F.) 


28  août.. 
28  "  .. 
26  "  .. 
20  "  .. 
1er  sept  . 
12  août. . 
10  "  .. 
26  juillet. 
28  " 
30  août. . 
1er  "  . 
28      "      . 


liv. 

14 

9 
10 

9 

8 
14 

8^ 
20' 
16 
10 
10 
14 


Récolte  moy. 
Récolte  faible. 
Récolte  moy. 
Récolte  faible. 

Récolte  moy. 
Récolte  faible. 
Récolte  forte. 

Récolte  moy. 


Navets  de  jardin. — Semés  en  jardin  le  10  mai.     Récoltés  le  2  octobre. 


Variété. 


Prête. 


Rendement 
à  l'acre. 


Remarques. 


Early  White 

Extra  Early 

D.  &  F.  Favorite. 


10  juillet. 
10       " 
16  août. . 


boiss.     liv. 

1 , 266      20 

1,160 

1,392 


Récolte    trè 
forte. 


<<        d 
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POMMES  DE  TERRE. 


Vingt-six  variétés  de  pommes  de  terre  ont  été  essayées  en  lignes  espacées  de  30 
pouces,  et  les  plants  plantés  de  4  à  5  pouces  d'écartement  dans  les  lignes. 

Pommes  de  terre. — Essai  de  variétés. 


Variété. 


Caractère 
du  sol. 


Plan- 
tation. 


Arra- 
chage. 


Pousse. 


Gros- 
seur. 


Rende- 
ment à 
l'acre. 


Forme  et  couleur. 


Rawlings  Kidney 

(Ashleaf  Kidney). . 

American  Wonder 

Cannait  Xo.  1 

Everett 

Empire  State 

Early  Norther 

Early  Hebron 

Drcer's  Standard 

Dalmeny  Beauty 

Factor 

Houlton  Rose 

IHard  to  Beat 

Late  Puritan 

Irish  Cobbler 

Money  Maker 

Morgan  Scedling 

New  Queen 

Rochester  Rose 

Reeves'  Rose 

Table  Talk 

Vick 's  Extra  Early... . 
Vermont  Gold  Coin  . . 

Wee  MacGregor 

*Bermuda  Early 

Eurêka  Extra  Early... 
*Early  Ohio 


Argilo- 
sableux 


30  mai. 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  u  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 

30  "  . 


23  sept 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23 

23^ 

23 

23 


Forte 
Moy. 
Forte 


Moy. 
Forte 


Grosse. 
Moy.  . . 
Grosse. 


Moy. . . 
Grosse. 

Moy... 
Grosse. 
Moy. . . 
Grosse. 


boiss.  liv. 


281 
145 
195 
251 
175 
358 
373 
431 
445 
276 
558 
223 
331 
354 
345 
367 
392 
333 
382 
390 
355 
540 
483 

43 
525 

36 


40    Ovale,  blanche. 

Longue,  blanche. 

îOvale,  blanche. 
40  (Longue,  rose. 

I Longue,  blanche. 
20    Longue,  rouge. 


20 
40 

40 
20 
60 

10 
10 


20 


Longue,  rose,  blanche 
Ovale,  blanche. 


Ovale,  rouge. 
Ovale,  blanche. 

Arrondie,  blanche. 

Arrondie,  rose. 
Ovale,  rose,  blanche. 
Ovale,  rouge. 

"   blanche. 

"   rose,  blanche 

"   blanche. 

«       u 

"        rouge. 
"        blanche. 
"       rouge. 


*  La  semence  était  sans  doute  pauvre  car  une  faible  quantité  seulement  a  germé. 


PETITS  FRUITS. 

Au  commencement  de  la  saison  nous  avons  enlevé  l'ancienne  plantation  de  petits 
fruits  pour  faire  de  la  place  pour  les  pelouses.  Une  nouvelle  plantation  a  été  établie. 
Elle  comprend  six  spécimens  de  chaque  variété  de  gadelles  et  de  framboises  et  trois 
Bpécimene  de  chaque  variété  de  groseilles.     Suit  une  liste  des  différentes  variétés. 

CADELLES   ROUGES. 


6  Greenfield  Red. 
(i  Pomona. 
6  Perfection. 

6    Red   Du  tell. 
G  Red  G  râpe. 


6  Red  Cross. 
6  Rankins  Red. 
6  Victoria  Red. 
6  Wilder. 


(MOELLES   HLANCIIKS. 


10  White  Grape. 
6  Whiti-  Cherry. 
12   Large  White. 


6  Verrières  White. 
6  White  impérial. 
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LES   NOIRES. 


G  Boskoop  <  liant. 

(3  (  'limax. 

0  Collina  Prolifio. 
0  Clipper. 

Ble.  _ 
G  Dominion. 


i  e. 
G  Magnus. 
6  Kerry. 
G  Saunders. 

(i  Victoria  Black, 


GROSEILLES. 


2  Ruth. 

8  Downing. 

;{  Ram 

3  Smith'a  Improved. 
3  Richland. 

3  Houghton. 


3  Red  Jacket. 
3  Mabel. 
3  Rideau. 

3  Si l via. 
3  <  'arman. 
3    Pale  Red. 


FRAMBOISES    NOIRES. 


6  Hilborn. 


FRAMBOISES. 


6  Early  King. 

6   Golden    Queen    (White). 

6   Marlboro. 

6  Dr.    Reider. 


6  Snyder. 
6  Cuthbert. 
6  Sunbeam. 

6  Herbert. 


PRUNIERS. 

Nous  avons  rasé  le  vieux  verger  de  pruniers  qui  avait  été  planté  en  1^94  afin  de 
réarranger  les  terrains.  Ces  arbres  qui  appartenaient  à  la  variété  indigène  du  Mani- 
toba  ont  donné  de  fortes  récoltes  de  fruits  presque  toutes  les  saisons,  mais  en  général 
les  fruits  ont  été  détruits  par  les  gelées  hâtives  d'automne  avant  d'arriver  à  la  matu- 
ration. En  1908  nous  avons  reçu  un  certain  nombre  de  variétés  hybrides  envoyées 
par  le  professeur  Ilansen,  de  Brookings,  Dakota-Sud.  Ces  variétés  ont  été  plantées 
et  résistent  bien  à  l'hiver.  Plusieurs  ont  rapporté;  elles  donnent  de  grosses  prunes 
de  bon  goût. 


POMMES. 

Jusqu'ici  les  essais  des  grosses  variétés  de  pommes  n'ont  pas  très  bien  rendu,  sans 
doute  parce  que  les  arbres  employés  avaient  été  cultivés  jusqu'à  l'âge  de  deux  à  trois 
ans  dans  les  pépinières  de  l'est  pour  être  ensuite  expédiés  à  l'ouest  et  plantés.  Règle 
générale  ces  arbres  sont  détruits  par  l'hiver  la  première  saison,  et  ceux  qui  survivent 
sont  tellement  retardés  qu'ils  ne  valent  plus  rien  pour  les  essais. 

Nous  avons  cherché  à  surmonter  ces  difficultés  en  acclimatant  les  jeunes  arbres 
et  nous  avons  reçu  de  la  ferme  expérimentale  centrale  d'Ottawa  3,000  arbres  de  semis 
au  printemps  de  1912.  Ces  arbres  ont  été  plantés  en  rangs  de  pépinières  et  ont  survécu 
au  premier  hiver  sans  perdre  la  moindre  partie  de  leurs  rameaux.  Ce  printemps  nous 
avons  reçu  une  nouvelle  expédition  de  800  arbres  de  semis  qui  ont  été  plantés  en  pépi- 
nière. Nous  espérons  de  cette  manière  obtenir  des  arbres  rustiques  qui  pourront  être 
repiqués  en  verger  sans  souffrir  le  premier  hiver.  Suit  une  liste  des  variétés  actuelle- 
ment dans  la  pépinière. 


1912. 

600  Anis  de  semis. 

550  Antonovka  de  semis. 

525   Beautiful  Arcade  de  semis. 

55  Hibernal  de  semis. 
220   Tetofsky 
160  Ducness 
450   Chariamoff      " 
350  Yellow  Transparent  de  semis. 


1913. 

125  Handsome  whitt   de  semis. 

516    B:ushed     Calville 
44   Angus  " 

94    Patten      Duchcss  " 

139   Patten      Greening 
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Nous  avons  également  50  pommiers  de  deux  ans  fournis  par  M.  A.  P.  Stevenson, 
de  D  uns  tan,  }Ian.  Ils  ont  été  plantés  dans  le  verger  et  ont  bien  poussé  la  saison  der- 
nière.    Suit  une  liste  de  ces  arbres. 


5  Hibernal. 

5  Blushed   Calville. 

5   Charlamon. 

5   Anisette. 

5  Repka  Kislaga. 


y   Volga  Anis. 

5  Wealthy. 

5  Whitney   Crab. 

5  Transcendent  Crab. 

5   Hyslop   Crah. 


POMMES    HYBRIDES. 

Nous  avons  tenu  note  du  poids  des  fruits  cueillis  sur  quelques-uns  des  meilleurs 
arbres.     La  cueillette  a  été  faite  du  11  au  13  septembre.     Voici  ces  observations. 


! 

Verger,    i   Rang.      Regis- 
tre n°. 


Variété. 


Planta- 
tion. 


tf*  3 

229 

"  3 

2 

244 

"  3 

4 

280 

"  3 

5 

295 

"  4 

3 

405 

"  4 

4 

420 

"  4 

5 

436  ' 

"     4 

5 

437 

"  4 

5 

438 

"  4 

5 

439 

"  5 

6 

611 

"  5... 

11 

670 

"  5 

13 

695 

"  5 

20 

787 

"  6 

2 

893 

"  6 

2 

898 

"  6 

3 

904 

"  6 

3 

911 

"  6  .  . . 

5 

928 

"  8 

8 

1281 

"  8 

8 

1283 

"  8 

9 

1297 

"  8 

10 

1305 

"  8 

18 

1437 

Novelty 

Eve 

Charles. 
Aurora.. 
Cavan.. 
Ruby... 
Charles. 


Derby. . 
Jewel.. . 
Stork... 
Jewel.. . 
Pioneer. 
Charles. 
Tony . . . 
Eve.... 
Prince.. 
Jewel..  . 


Edna 

Columbia. 


1902 
1904 
1906 
1902 
1901 
1903 
1903 
1903 
1903 
1903 
1904 
1907 
1905 
1908 
1905 
1905 
1905 
1905 
1905 
1908 
1908 
1908 
1906 
1906 


i 
Premier     j    Poids  des     Diamètre 
fruit,  fruits.       <    moyen, 

année . 


1910 
1911 
1911 
1909 
1908 
1911 
1909 
1909 
1909 
1909 
1911 
1911 
1909 
1912 
1911 
1911 
1911 
1911 
1913 
1912 
1912 
1912 
1911 
1912 


liv. 

12 
32 
70 
34 
25 
126 
107 
42 
36 
56 
15 
36 
20 
12 
28 
30£ 
26 
72 
56 
22 
32 
22 
40* 


pce 

1 

H 
1 
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Variété. 


Transplantée 
!    en  jardin. 


Kn  n 


Du 


Au 


\  itéra    9  variétés) . . . 
\  Bters  (25  variét< 
Mufliers  (18  variétés 

Aionso  i 


Balsamine ! 

Brachycome ■ 

Clarkic  élégante 

(  îélosic  i 


2  juin 

2  " 
2  '• 
5   " 


lf>  juill. 
24   " 

i:,   " 

!»    - 


(  Jélosie  i  mélangée) 

I  Ischscholtzie 

Dimorphothèque 

(  îoréopsi  3   (i  variétés) 

Pied  d'alouette  (3  variétés) 

Linaire 

Belle  do  nuit 

Réséda 

Némésie 

Capucines    ">  variétés) 

Phlox  (7  variétés). 

Pétunias  (3  variétés) 

Verveines  (6  variétés) 

Sauge 

Cosmos  (mélangée) 

Lobélie 

Pensées 

Giroflées 

Violettes 

Pois  de  senteur  (18  variétés) 

Nigelle 

Alonsoa 

Thlaspi  ou  ibéride 

Chrysanthème 

Anthus 

Gaillardie 

Godétio 

Linaire  (mélangée) 

Lobélc 

Lupins  (mélangés) 

Malope  (cramoisie  et  blanche) 

Tagète  (d'Afrique  mélangée) 

Tagète  (de  France,  naine) 

Pavot  (4  variétés) 

Pourpier  (double  mélangé) 

Centaurée,  ambrette  (mélangée).. 

Verveine  (mélangée) 

Violette 

Pensée  (de  choix) 

Acroclinium  (rose  double) 

"  "       simple 

"  blanc  simple 

Rhodanthe  (mélangé) 

Ammobium    alatum 

Amarantotde  (mélangée) 

"  panachée 

Immortelles  (mélangées) 

Calliopsis 

Giroflées 


(.raine  n  a  pas  germ< 

0  juin 15  août. 

4  juill 24  juill... 

4    "      4    " 

6   "      6   "      . 


6  " 

29  " 

2  août 
22  juill. 
2ô  " 
20  " 

18  "      . 

10  " 

3  " 
3  " 

30  " 
12  " 
12  " 


1 1  sept . 
1  4  oct. 
15  sept. 
20  août 


2  3i  pi . 
20  aoûl 

20  •' 

21  " 
30  juill. 
20  août 

2  îept . 
28  août 
20  " 
30  " 
30  " 
30  " 
30  " 
30  " 
30  " 
20  " 
2ft  " 
20     " 


Observations. 


Graine  n'a  pas  germé. 


semés  10  av..  10  juill  . .  . 

G  juin 2  août. . . 

5""      20  juill... 

5  "      30  août. . . 

Graine  n'a  pas  germé. 

6  juin  ......  28  juill. 


30  août 
25     " 
25     " 
30     « 


P 
Bonne. 


Bonne. 

Passable. 
Bonne. 


Moyenne. 

Bonne. 

Moyenne. 

Bonne. 


Passable. 

Bonne. 


Bonne. 

Moyenne. 


;  N'a 

!  2  août.. 
28  juin  . . 
28  "  .. 
16  août.. 
2  "  .. 
15  juill  .. 
10  août.. 
20  juin  . . 
28  juill... 
10    " 


N'a  pas  germé. 


30  août 

pas  fleuri. 

20  août  .  . 

11      " 

30     " 

2  sept. 

3     " 

30  août 

10  sept. 

20  août 

1er  sept. 

• 

2      " 

5  juin 
5   " 


20  juin  . . . 
20  "  ... 
24  "  ... 
N'a 
30  c'  ... 
15  juill  . . . 
18   "      ... 

7  "  ... 
30   "      ... 

1    "      ... 


28  sept.  . 
28     " 

!  2  oct.  . 

pas  fleuri 

30  sept,  . 
30     " 

I  4  oct.  . 

28  sept.  . 

4  oct. 

30  août  . 


Bonne. 

Moyenne. 
Bonne. 


Moyenne. 
Bonne. 
Moyenne. 
Bonne. 


Passable. 

Bon. 

Bon. 
Bonne. 


Moyenne. 
Bonnes. 
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FLEURS  VIVACES. 


Au  commencement  de  la  saison  nous  avons  enlevé  les  anciennes  plates-bandes  de 
fleurs  vivaces  pour  changer  la  disposition  de  nos  pelouses  et  de  nos  avenues.  Ces 
vieilles  plantes  avec  un  certain  nombre  de  variétés  nouvelles  reçues  de  la  ferme  centrale, 
ont  été  mises  dans  une  bordure  qui  mesure  12  pieds  de  largeur  et  qui  s'étend  sur  une 
longueur  de  420  pieds  sur  les  côtés  nord  et  ouest  de  l'enclos.  Ces  plantes  ont  été 
placées  suivant  leur  hauteur  et  couleur  et  nous  comptons  qu'elles  présenteront  un  très 
bon  coup  d'œil  lorsqu'elles  seront  en  pleine  terre. 

Nous  donnons  ici  une  liste  des  anciennes  fleurs  vivaces  qui  ont  fleuri  avant  d'être 
enlevées  : — 


Variété. 

En  fleurs. 

Remarques. 

Du 

Au 

15  juin     

26     "      

20     "      

18     "      

26     "      

26     "      

25  "      

26  "      

25     "      

14     "      

20     "      

28  juill 

15  août 

19  sept.  . . 

Bon  coup  d'œil  de  floraison. 

a                 n               << 

30  août 

2  juill 

2  sept.  . . 

«                  «               « 

Iris 

«                 «              u 

Clématite 

Achillée  millefcuille 

24  août 

20  sept 

u                   u               «      ' 

Lupin 

Oeillet 

Ancolie 

Chrysanthème 

Pivoine  0-921 

19  "      

30     "      

15  juill 

16  "      

10     "      

28     "      

28     "      

10  août 

15     "      

10  sept 

20  août 

28     "      

25  sept.  . . 

<<               u            u 
«<               <<            u 

Pivoine  0-920 

Lis  tigré 

Thalictre 

Hémérocalle 

Véronique 

Lychnide 

14  "      

4     "      

15  juin     

11  juill 

15     "      

14  "      

15  "      

26     "      

24     "      

28     "      

24     "      

4  août 

16  "      

4  juin 

It                  <<                u 

<<                «<             «« 
<<                  <<               « 

U                         <<                      (< 

«              «            «« 
<<                «             << 

Spirée 

(  'arnpanulle,  Carillon 

U                       «<                    U 
<<                          U                     U 

Dauphinelle 

20     "      

20     "      

10     "      

20     "      

25     "      

8  août 

<<             u           u 

Platycodon  0-727 

u                  u                « 

A<  onit 

u                «              u 

Soleils 

<(                «             « 

Pblox 

(<                   «                u 

Spirée  du  Japon 

BULBES. 

En  l'automne  de  1912,  nous  avons  reçu  de  la  ferme  expérimentale  centrale  d'Ottawa 
quelques  3,800  tulipes,  narcisses  et  crocus,  que  nous  avons  plantés  en  plate-bande 
devant  la  maison  du  régisseur.  Ces  bulbes  ont  commencé  à  fleurir  le  22  mai  et  ils 
étaient  on  fleurs  le  2  juin,  offrant  un  superbe  coup  d'œil. 

Le  21  octobre  1913,  nous  avons  reçu  de  la  ferme  expérimentale  d'Ottawa  2,700 
tulipes  représentant  treize  variétés  différentes  qui  ont  été  plantées  en  couches  aux 
différentes  parties  des  terrains. 

CANNAS. 

Le  10  mai,  nous  avons  reçu  de  la  ferme  expérimentale  centrale  d'Ottawa  vingt 
variétée  <!<•  cannas.     Elles  ont  été  plantées  le  3  juin  et  elles  ont  fleuri  du  16  août  au 

l»t.embre. 
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ARBRES  ET  ARBRISSEAUX. 

Tout»'-  Lee  variétés  ont  l'ait  une  b<  une  pousse  pendant  la  saison.     Cens  qui  ont 
Henri  Boni  indiqués  dan-  la  liste  ci-dessous: — 


Variété. 


LlLAS. 


Syringa  vulgaria 

Syringa  vilU  sa 

Marie  Legraye 

Ahcl  (  arrière 

Madame  I.(  moine 

Alphonse  I.avelie 

Madame  (  'asimir  Périer  , 

Emile  Lemoine 

Charles  X 

Jacques  (  îalot 

La  Tour  d'Auvergne 

Charles  Joly 

Michel  Buchner 

Congo 

Condorcet 


En  i  i 


Du 


juin 


Autres  varié  tés  d'arbustes. 

Prunus  demissa 28  mai 

Pyrus  bctularfolia 23      " 

4  juin 

28  mai 

10  août 

2  juin 


Au 


Lonicera  talarica  splcndcns 

Spiraea  arguta 

Enonymus  linearis. 

Sambucus 

Lonicera  gracilipes 

Lonicera  Morrowi 1er 

Lonicera  bella 1er 

Viburnum  prunifolium 3 

Pyrus  americana 1er 

Syringa 1er 

Caragana  arborescens 28  mai    22 

Caragana  frutcscens ,28      "      14 

Caragana  Rcdowskii 27     "      !  14 

Caragana  pygmaea !  4  juin     1 17 

Caragana  grandiflora '27  mai 


15  juin 

18 

" 

21 

" 

20 

" 

13 

" 

14 

t< 

16 

" 

M 

u 

15 

u 

16 

il 

15 

" 

17 

" 

18 

« 

20 

" 

18 

12  juin 

4 

M 

20 

" 

9 

W 

19  sept 

13 

uin 

26 

" 

22 

" 

24 

" 

21 

<< 

16 

" 

15 

" 

juin 


Caragana  inollis  glubra. 
Crataegus  coccinca... 
Thuya  occidentalis.. . 
Crataegus  sanguinea. 

Pyrus  baccata 

Sambucus  nigra 

Spiraea  japonica. . . . 
Viburnum  Lentago.. 


i28     " 

26  " 

3  juin 

4  " 

27  mai 
1er  juin 
24      " 


sept, 
juin 
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DISTRI BUTION  D'ECHANTILLONS. 

Nous  faisons  tous  les  printemps  une  distribution  gratuite  d'échantillons  des  pro- 
duits du  département  de  l'horticulture  aux  résidents  du  sud  de  la  Saskatchewan.  Ces 
échantillons  sont  composés  d'arbres,  d'arbrisseaux,  boutures,  de  petits  fruits,  graine 
d'arbres  et  d'arbustes,  graine  de  fleurs,  racines  de  rhubarbe.  Suit  une  liste  de  ceux 
qui  ont  été  envoyés  la  saison  dernière: — 

Arbres,  682  paquets  contenant  75  arbrisseaux. 

Arbrisseaux,  565  paquets  contenant  50  arbrisseaux  assortis. 

Graines  d'arbres  et  d'arbrisseaux,  115  paquets  contenant  chacun  une  livre  de 
graine  d'érable,  de  frêne,  de  cafagana. 

Graines  de  fleurs,  184  paquets  contenant.  3,312  paquets  de  graines  de  fleurs  rusti- 
ques et  v  i  va  ces. 

Racines  de  rhubarbe,  208  paquets  contenant  G  racines  des  variétés  les  plus  dési- 
rables. 

Je  désire  exprimer  mon  appréciation  et  mes  sentiments  à  mon  jardinier,  B.  Gold- 
smith,  qui  s'est  donné  beaucoup  de  peine,  et  à  mon  teneur  de  livres,  Geo.  Lang,  auquel 
je  dois  une  bonne  partie  des  succès  de  nos  opérations.  Naturellement  les  travaux  de 
bureau  prennent  la  plus  grande  partie  de  son  temps,  mais  il  passait  aussi  beaucoup  de 
temps  dans  les  jardins  à  faire  des  observations  sur  la  pousse  des  différentes  plantes. 
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STATION  EXPÉRIMENTALE,  ROSTHERN,  SASK. 

RAPPORT  DE  W.  A.  MTJNRO,  B.A.,  B.S.A.,  REGISSEUR. 

L'emploi  d'un  jardinier  compétent,  AI.  Wm  Godfrey,  de  Newcastle,  Angleterre, 
.1  donné  un  nouvel  essor  aux  travaux  de  l'horticulture  en  19*13.  Une  autre  cause  qui 
favorisa it  nos  travaux  est  que  les  brise-vents  qui  sont  plantés  depuis  quelques  temps 
commencent  maintenant  à  protéger  nos  jardins  de  façon  efficace.  Les  haies  de  cara- 
ganas  qui  ont  été  plantés  en  L911  ont  maintenant  une  hauteur  de  4  pieds  et  les  gro- 
seillers  el  les  framboisiers  plantés  en  même  temps  se  protègent  tout  en  protégeant  les 
légumes  et   fraisiers  voisins. 

Il  y  avait  4  pouces  de  pluie  de  moins  de  mars  à  août  de  cette  année  que  pendant  la 
période  correspondante  des  deux  saisons  précédentes  et  la  dernière  partie  de  mai  et  de 
juin  a  été  particulièrement  sèche.  Toutefois,  aucune  des  récoltes  n'a  beaucoup  souffert 
et  elles  se  sont  ranimées  avec  la  pluie  de  juillet  et  d'août. 

CONIFERES. 

Tous  les  printemps,  depuis  1909,  nous  recevions  des  conifères  et  notamment  des 
variétés  d'épi  nette  et  de  pin  venant  des  diverses  pépinières  et  un  faible  pourcentage 
seulement  de  ces  conifères  ont  vécu.  Ces  arbres  sont  de  diverses  grosseurs  et  de  3 
pouces  à  deux  pieds  de  hauteur.  On  a  toujours  éprouvé  des  difficultés  à  les  expédier  sur 
de  longues  distances  tout  en  tenant  les  racines  humides.  Nous  avons  bien  réussi  en 
nous  procurant  des  épinettes  blanches  et  noires  du  pays  dans  leurs  habitudes  natu- 
relles au  nord  du  lac  Duck,  21  milles  de  la  station  expérimentale.  En  1911,  nous  nous 
procurions  quarante  et  un  arbres  dont  quarante  sont  encore  vivants.  En  1912,  nous 
avons  eu  157  dont  1.56  ont  poussé.  En  1913,  nous  avons  eu  116,  et,  d'après  les  indica- 
tions actuelles,  deux  seulement  périront.  Les  arbres  obtenus  ont  une  hauteur  variant 
de  1  à  7  pieds. 

FLEURS. 

En  automne  de  1912  nous  avons  mis  en  pots,  300  bulbes  de  tulipe  que  nous  avons 
placés  dans  une  cave  sèche  et  fraîche.  Ces  tulipes  ont  été  bien  arosées  au  moment  de 
la  mise  en  cave,  puis  arrosées  à  intervalles  d'environ  deux  semaines  tout  l'hiver. 
Deux  semaines  avant  les  vacances  de  Noël  nous  avons  commencé  à  les  prendre,  un 
ou  deux  à  la  fois.  En  sortant  un  pot  de  la  cave,  on  le  plaçait  dans  une  partie  sombre 
de  la  chambre,  puis  il  était  rapproché  de  la  fenêtre  après  quelques  jours.  En  deux 
semaines,  un  bouton  apparaissait  et  en  trois  ou  cinq  semaines,  la  plante  était  en  fleurs. 
Ainsi  en  sortant  les  bulbes  à  intervalles  pendant  l'hiver  nous  obtenions  une  floraison 
constante  de  tulipes  dans  la  maison  de  Noël  à  Pâques.  Sur  plus  de  vingt-cinq  variétés 
essayées  de  cette  manière,  il  n'en  est  pas  eu  une  seule  qui  n'ait  fleuri. 

Un  petit  nombre  de  jacinthes  et  de  narcisses  ont  été  traités  de  la  môme  façon  et 
ils  ont  donné  de  bons  résultats. 

La  bordure  autour  de  la  pelouse  qui  s'étend  sur  une  longueur  de  près  d'un  quart 
de  mille  a  été  complètement  plantée"  en  1913.  Les  arbrisseaux  derrière  la  bordure  ont 
une  taille  suffisante  pour  former  un  fond  superbe  et  leur  disposition  est  très  bonne. 
Les  fleurs  qui  sont  les  plus  remarquées  sont  les  tuliques,  pavots  d'Islande,  œillets,  nar- 
cisses, pensées,  et  plus  tard  dans  la  saison,  les  asters,  les  iris  et  les  dahlias. 
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PETITS  FRUITS. 


.Les  opérations  sur  la  culture  des  petits  fruits  à  cette  station  sont  encore  trop  nou- 
velles pour  eue  nous  puissions  nous  prononcer  sur  la  valeur  des  variétés.  La  grande 
difficulté  a  été  de  commencer  et  nous  n'avons  même  pas  encore  de  groseilles.  Les  cassis 
(gadelles  noires),  plantées  en  1911,  ont  donné  une  petite  récolte  en  1913,  de  même  que 
.délies  rouges  et  blanches.  Les  framboises  ont  mieux  rapporté.  Nous  indiquons 
ci -dessous  la  production  donnée  en  1913  par  les  framboisiers  qui  avaient  été  plantés  en 
1911. 


Variété. 

Xo.  de 
boisseaux. 

Production 

en 
ch  opines. 

Turner                     

15 
23 
23 
22 

m 

32M 
7 

\m 

Pour  protéger  les  framboisiers  du  danger  des  gelées  nous  les  avons  courbés  en 
automne  et  recouvert  les  rameaux  d'une  pelletée  de  terre  et  par-dessus  le  tout  nous 
avons  placé  une  couche  de  paille,  d'un  pied  d'épaisseur  qui  était  tenue  en  place  au 
moyen,  de  perches  de  peuplier.  Au  printemps,  après  la  fonte  des  neiges,  cette  paille 
a  été  enlevée  et  nous  n'avons  plus  eu  qu'à  détruire  les  mauvaises  herbes.  Après  la 
cueillette  des  petits  fruits,  les  tiges  qui  avaient  rar porté  ont  été  enlevées. 


FRAISES. 

Nous  avons  eu  des  difficultés  à  établir  notre  fraisière.  Les  plantes  qui  viennent  de 
loin  sont  généralement  assez  sèches  quand  on  les  enlève,  et  sur  cinquante  nous  pouvions 
guère  en  planter  que  trois  à  dix.  Toutefois,  en  en  prenant  bien  soin  et  en  employant 
les  courants  pour  de  nouvelles  plantes,  nous  avons  eu  une  nouvelle  variété  installée 
la  deuxième  année  après  avoir  reçu  les  plantes.  En  conséquence  de  cette  difficulté, 
tous  les  rangs  des  différentes  variétés  ne  sont  pas  complets  et  la  comparaison  au  point 
de  vue  du  rendement  n'est  guère  exacte.  Le  nombre  des  plantes  dans  les  rangées 
différentes  et  leur  production  donnent  une  idée  assez  exacte  de  ce  que  l'on  peut  atten- 
dre d'une  petite  parcelle  de  fraises. 


Variété. 

No.  de 
plantes  dans 
une  rangée. 

Production 

en 
chopines. 

Plantée 

en  1911 
1912 

50 
2 
100 
50     . 
50 
20 
50 
50 
50 
24 
50 

41H 
1 
•    22 

BenatoT  Dunlap 

« 

3 

[ce 

« 

Clyde                  

« 

5 

« 

3 

Warficld                    

<< 

14 

M 

3 

Ruby 

" 

\\  m     1 

" 

11 

• 

aison  <1«  L913  est  !.i  première  <>ù  noua  avons  eu  une  récolte  de  iïais<>s.  C'est 
aussi  la  première  saison  où  nous  avons  laissé  la  paille  pendant  l'hiver  jusqu'après  le 
1er    mai.      Nous   avons   protégé    Les    piaules   en   hiver   en    les   recouvrant   d'un   pied   de 
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paille  «mi  automne.     Au  printemps  de  L913,  non-  avons  enlevé  ce  pailli  <\\u   \<  rs  le  1er 
juin.     Les  plantes  qui  venaient  d'être  recouvertes  étaient  encore  vertes  et  fraîch* 
elles  n'ont  nullement  souffert  de  la  gelée  tardive  du  printemps. 

LEGUMES. 

Nous  avons  construit  des  couches  chaudes  et  des  couches  froides  suivant  les  direc- 
tions du  pamphlet  n°  l  de  M.  \V.  T.  Macoun,  de  la  ferme  expérimentale  d'Ottawa. 
Nous  nous  somme9  servis  de  ces  couches  aussitôt  que  la  saison  non-  l'eût  permis.  Ellee 
«■ut  été  ensemencées  vers  la  mi-avril.  Non-  avons  eu  beaucoup  de  succèe  surtout  avec 
les  choux,  choux-fleurs,  tomates,  citrouilles,  céleri  et  concombres.  Il  n'est  pas  néces- 
saire d'employer  les  couches  Chaudes  pour  partir  certains  légumes  comme  les  fèves, 
betteraves,  carottes,  panais,  maïs,  pois  et  navets.  Les  rendements  de-  «-houx,  choux- 
fleurs,  choux  do  Bruxelles,  céleri  et  des  racines,  telles  que  les  carottes,  panais  et  navels 
ont  été  tellement  satisfaisants  <iue  l'on  ne  peut  clouter  que  la  culture  <!<•  ces  plantes 
entreprise  sur  une  grande  échelle  dans  ce  pays  ne  laisserait  de  beaux  bénéfices. 

Nous  avons  bien  réusai  également  dans  nos  cultures  de  tomate-,  citrouilles,  con- 
combres et  de  maïs,  mais  la  saison  était  d'une  longueur  anormale  et  les  plantes  ont  eu 
tous  les  soins  possibles;  il  est  douteux  que  l'on  puisse  compter  régulièrement  sur  ces 
récoltes. 

FÈVES. 


Variété. 


Poids  d'un 

rang,  30  pieds 

de 

long. 

liv. 

once. 

98 

8 

1012 

3 

84 

14 

50 

11 

99 

11 

8 

9 

4 

14 

4 

8 

4 

2 

3 

10 

2 

0 

1 

3 

Bfeteor 

Egyptian  Blood  Red 

Ruby  Dulcet 

Black  Red  Bail 

Eclipse 

Keeney's  Rustless  Wax. 

Valentine 

Early  Ref ugee 

Refugee  or  1000  to 

Bountiful 

Wardwell's  Kidney  Wax 
Stringless  Green  Pod 


Choux. 


Variété. 


Poids  Poids 

moyen  de    moyen  d'une 
dix  pommes,      pomme. 


Extra  Amager  Danish  Ballhead 

Improved  Amager  Danish  Ballhead. 

Giant  or  Dryweather 

Fiat  Bwedish 

Large  Fiat  Drumhead 

FotUer's  Improved  Brunswick 

Early  Paris  Market 

Copenhagen  Market 

Danish  Summcr  Ballhead 

Lubeck 

Dani.sh  Délicatesse  Red 

Winningstadt 

Bmall  Erfurt 

Red  Danish  Stonehead 

Mtigdcburg 

Early  Jersey  Wakefleld 

Extra  Early  Midsummer  Savoy 

Improved  Danish  Roundhead 


liv 


147 

140 

128 

128 

122 

106 

105 

97 

97 

89 

88 

76 

75 

74 

69 

53 

42 

15 


once. 

14 
13 

VA 
10H 

9 
12H 

15 
13 
11 

8 

7 
14 

9 

4 


1G— 45 


KOSTIIERN 


690 


LES  FE RM E S  EXPERIMENTA  T.  ES 


5  GEORGE  V,  A.   1915 


ChOUX-FLEJJRS. 


Variété. 

Nombre 
de  pommes. 

Poids. 

85 
20 

liv.      once. 
165          8 

32          2 

Carottes. 


Variété. 


[  Poids  d'un 

rang  de 
30  pieds  de 

long. 


Half  Long  Chantenay 
Improved  Nantes  .  .  . 
Frcnch  Horn 


liv.  once. 


CÉLERI. 


Variété. 


!  Poids  d'un 

rang  de 

15  pieds  de 

long. 


Evans'  Triumph 

French  Success 

Noll's  Magnificent.  . . 

White  Plume 

Giant  Pascal 

Paris  Golden  Yellow 
Rose  Ribbed  Paris .  . 


79 

00 

65 

8 

42 

1 

38 

2 

16 

8 

15 

8 

13 

4 

Maïs. 


Variété. 


Poids   des 
épis  d<>  deux 

rangées 
chacune  de 
30  pieds. 


liv. 


I .  ii I-    Malcolm 

Fordhook  ICarly 

Extra  Early  A.dams 

Early  lowa 

<  larter'a  [mproved  Sweel 

(  rolden  Bantam ,. 

Perkins  Early 


33 

15 

?A 

2 

19 

12 

15 

12 

13 

12 

6 

5 

5 

3 
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>MBRBS. 


Variété. 


(  Sianl  Pcra 

Extra  Early  Russian. 
Peerless  White  Spine. 

(  Ool  and  (  'risp 

Prise  Pickling 


buttes 
do  chaque 
variété. 


Nombre 
de 

fruit  ->. 


In  couche  froide. 


131 

71 


Oignons. 


Vai  iété. 


Largo  Red  Wethersfield : . .  , 

Danvcrs'  Yellow  Globe 

Salzor's  Wethersfield 

Johnson's  Dark  Red  Beauty 

Extra  Early  Red 

Early  Barletta 

White  Qucen 

White  Pearl 

Austral  ian  Brown , 

Red  Early  Fiat 

Panais 


Poids 

d'une 

rangée  de 

30  pieds  de  long. 

Bons  bulbes. 

Allongés. 

liv. 

onee. 

liv.  once. 

16 

1 

31         15 

16 

8 

16        12 

34 

4 

11          6 

2 

4 

12          8 

34 

3 

10          6 

33 

1 

4          5 

20 

3 

2        10 

26 

3 

4          6 

37 

15 

11          8 

17 

4 

13          8 

Variété. 


Poid,. 


Hollovv  Crown. 


liv.     onc. 

24  3 


Pois. 


Variété. 


Poids  d'un 

rang  égrené 

de  30 

pieds  de 

long. 


Stratagem 

Gradus 

American  Wonder 

Juno 

Xott's  New  Perfection 
McLean's  Advancer. . . 

Premium  (  iem 

Heroine 

Thos.  Laxton 

Grcgory's  Surprise 

Téléphone 

Sutton  Excelsior 


liv. 
3 

2 

1 
1 
1 
1 
1 
1 


OIH\ 

8 

2 

14 

11 

8 

7 

6 

5 

5 

14 

14 

7 
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Salsifis. 


Variété. 


Poids  d'un 

rang  de 

30  pieds  de 

long. 


Long  White. 


liv.     onc. 
31        15 


Citrouilles. 


Variété. 


Cinq  plantes 
de  chaque  variété. 


Long  Vegetable  Marrow 

Carter's  Trailing  Vegetable  Marrow 

Long  White  Bush  Marrow 

Golden  Hubbard 

Summer  Crookneck 

Delicious 


Tomates. 


Variété. 


Trois  buttes 
de  chaque  variété. 


N°de 
fruits  mûrs. 


Poids  de 
fruits  verts. 


Bonny  Best 

Alacrity  2-24-9 

North  Adirondack  Earliana 

XXX  Earliest  Round 

Alacrity  2-24-10 

Hparks'  Earliana  (Sunnybrook  Strain) 

Rennie's  Earliest 

l.X.L 

Prosperity 

Chalk's  Early  Jewel 


liv.     onc. 


0 

5 

4 

7 

5 

4 

6 

5 

14 

4 

4 

7 

4 

5 

0 

3 

2 

12 

3 

3 

9 

3 

3 

10 

1 

4 

12 

3 

4 

Navets. 


Variété. 


Poids  d'un 
rang  de 
30  pieds. 


D.  &  F.  Favourite. 


98 


14 
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POMMES  DE  TERRE. 


Par  comparaison  à  ceux  de  L'année  dernière  les  essaie  <l<  pommes  de  terre  étaient 
plutôt  désappointante  cette  année,  car  dans  certaine  cae,  il  semble  \  avoir  un*-  contra- 
diction  dans  les  résultats.  Les  essaie  de  variétés  <l<'  onze  variétés  principales  plantées 
sur  une  jachère  d'été  ont  donné  la  production  suivante  par  acre,  pour  chacune  des 
trois  années  passées.  La  production  est  basée  sur  deux  rangées,  chacune  de  78  pieds 
de  longueur. 


Variété. 


Dreer's  Standard 

Morgan  Seedling 

Rawlings  Kidney  (Ashleaf  Kidncy). 

Everett 

Money  Maker 

Roehester  Rose 

Late  Puritan 

Reeves'  Rose 

Dalmeny  Beauty 

Vick's  Extra  Early 

Irish  Cobbler 


1911 


boiss. 

528 
475 
479 
497 
514 
453 
431 
484 
448 
431 
365 


1912 


boiss. 

840 
848 
804 
824 
822 
807 
699 
659 
744 
625 
573 


1913 


t.oiss. 


Mo\  rime 
<1<    3  ;ii.    . 


boiss. 


596 

654 

634 

652 

562 

615 

523 

615 

494 

611 

526 

595 

529 

553 

456 

533 

389 

527 

515 

523 

437 

458 

La  Irish  Cobbler  est  une  bonne  variété;  dans  une  saison  courte  elle  se  montre 
supérieure  à  toutes  les  autres  variétés,  mais  sa  production  est  si  faible  et  sa  forme  si 
irrégulière  que  l'on  peut  guère  la  recommander  comme  variété  avantageuse  pour  le 
commerce,  l^a  Money  Maker  produit  de  plus  grosses  pommes  de  terre.  Elles  sont 
blanches,  longues  et  ont  deux  yeux  moyennement  profonds,  mais  de  mauvaise  qualité. 
Les  Dreer's  Standard,  Morgan  Seedling  et  Rawlings  Kidney  (Ashleaf  Kidney)  sont 
de  bonne  forme  et  de  bonne  qualité. 

Nous  faisons  depuis  deux  ans  une  expérience  sur  les  profondeurs  de  semis;  elle 
nous  a  donné  les  résultats  suivants: — 


Profondeur  de  semis. 


1912 


1913 


Moyenne 
de  2  ans. 


4  pouces  de  profondeur,  4  pouces  de  sous-sol 

6  pouces  de  profondeur 

4  pouces  de  profondeur 

2  pouces  de  profondeur 


boiss. 
789 
775 
659 
465 


boiss. 
498 
526 
540 
531 


boiss. 
634 
650 
599 


Deux  parcelles  de  pommes  de  terre  semblables  sur  tous  les  autres  rapports  ont 
été  cultivées  de  façon  différente  en  1912-13.  Une  parcelle  a  été  buttée  en  juin,  tandis 
que  l'autre  a  été  tenue  à  plat.  Les  pommes  de  terre  venant  de  la  parcelle  cultivée  à 
plat  étaient  un  peu  plus  grillées  par  le  soleil  que  celles  de  la  parcelle  qui  était  buttée. 
Si  Ton  ne  pioche  pas  de  bonne  heure  il  y  a  à  craindre  que  quelques-unes  des  pommes 
de  terre  dans  la  parcelle  cultivée  à  plat  ne  soient  touchées  par  les  gelées  hâtives  d'au- 
tomne. 


Variété. 

1912 

1913 

Moyenne  de 
2  ans. 

boiss. 
620 
645 

boiss. 
567 
527 

boiss. 
593 

586 
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Les  résultats  sont  les  suivant-: 

Une  expérience  semblable,  en  1910,  a  donné  une  différence  de  50  boisseaux  à  l'acre 
en  faveur  de  la  culture  à  plat. 

Les  pommes  de  terre  plantées  à  différentes  distances  ont  donné  les  résultats  sui- 
vants : — 


Espace  ri!  fit. 


Semé  12  pouces,  rang  30  pouces 
«     u       «  «     33       u 

"     15       "  "     36       " 


1912 


657 
609 
570 


1913 


505 
528 
394 


Moyenne  d< 
2  ans. 


581 
618 

482 
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STATION   EXPÉRIMENTALE,  SCOTT,  SASK. 


RAPPORT  DE  R.  E.  EVEREST,  B.S.A.,  REGISSEUR. 

La  température  de  la  saison  dernière  a  été  favorable  an  jardinage.  Le  printemps 
a  fait  son  apparition  de  bonne  heure  en  L913,  la  pousse  a  été  uniforme  et  s'est  l > i « •  1 1 
maintenue  jusqu'à  la  fin  de  l'été.  La  pluie  sans  être  forte,  a  été  suffisante  pour  encou- 
rager plus  de  végétation  raisonnable  sur  terre  bien  cultivée. 

La  végétation  modérée  en  une  saison  ouverte  a  permis  aux  diverses  catégories  <ie 
légumes  de  mûrir,  elle  n'avait  pu  le  faire  les  aimées  précédentes. 

Nous  donnons  toujours  une  attention  spéciale  à  l'horticulture  et  principalement 
aux  arbres  fruitiers  et  d'ornement;   il  y  a  déjà  beaucoup  de  ces  arbres  sur  les  terrains. 

Nous  avons  amélioré  l'entrée  de  la  station  cet  automne  en  ouvrant  une  avenue 
principale  à  travers  de  la  pelouse  en  changeant  la  clôture  à  l'angle  qui  touche  à  la 
vigne  et  nous  avons  construit  sur  cette  partie  du  chemin  devant  la  pelouse  et  la  rési- 
dence, 700  pieds  de  clôture,  remplaçant  la  clôture  déjà  employée.  Ce  changement 
améliore  beaucoup  les  abords  de  la  ferme.  Jusqu'ici  on  ne  s'est  pas  beaucoup  occupé 
de  l'horticulture  dans  cette  partie  de  la  province  où  la  culture  de  blé  domine  toutes  les 
autres.  Les  opérations  des  recherches  expérimentales  demandent  des  connaissances 
et  de  l'expérience,  et  à  mesure  que  nous  aurons  ces  connaissances  et  cette  expérience, 
nous  comptons  faire  des  progrès  dans  ces  opérations. 


LEGUMES. 

PGM  MHS  DE  TERRE — ESSAI   I>K  VARIÉTÉS. 

Dix-neuf  variétés  ont  été  plantées  le  20  mai  en  rangs  à  trente  pouces  d'écartement, 
et  des  fragments  ont  été  placés  à  12  pouces  d'écartement  dans  le  rang.  Il  y  avait 
quatre  rangs  de  chaque  variété,  et  chaque  variété  avait  QQ  pieds  de  longueur.  Nous 
avons  donné  des  binages  fréquents  pendant  la  saison,  et  nous  avons  obtenu  une  bonne 
pousse  de  tige.  Les  pommes  de  terre  ont  été  rentrées  le  30  septembre.  La  récolte 
n'est  pas  forte  au  point  de  vue  de  production  totale,  mais  au  point  de  vue  de  la  qua- 
lité et  de  la  grosseur  des  tubercules,  la  saison  a  été  favorable. 
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Pommes  de  terre. — Essai  de  varétés. 


Variété. 


Date  de 
plan- 
tation. 


Date  de 
l'arra-  • 
chage. 


Grosseur. 


Rendement 
à  l'acre. 


Forme  et  couleur. 


1  Table  Talk 20  mai 

2  Wee  McGregor 

3  Dreer's  Standard 

4  Kawlings'  Kidney,      (Ashleaf 

Kidney) 

5  Morgan  Seedling 

G  Canaan  No.  1 

7  Daim  en  v  Beauty 

8  Gold  Coin 

9  Money  Maker 

10  Rochester  Rose 

11  Empire  State 

12  Everett 

13  Irish  Cobbler 

14  Late  Puritan 

15  Vick'a  Extra  Early 

16  Factor 

17  Reeves'  Rose 

18  Hard  to  Beat 

19  American  Wonder 20 


1 

20  mai.... 

30  sept. 

20 

<< 

30 

"   . 

20 

<< 

30 

"   . 

20 

<< 

30 

"   . 

20 

M 

30 

U 

20 

" 

30 

II 

20 

M 

30 

II 

20 

" 

30 

U       . 

20 

n 

30 

"   . 

20 

n 

30 

" 

20 

U 

30 

II 

20 

30 

II 

20 

30 

II 

20 

30 

II 

20 

" 

30 

"   . 

20 

" 

30 

" 

20 

<< 

20 

" 

20 

u 

30 

« 

20 

30 

boiss.   liv. 


.  .Moyenne. 
.  .Grosse.  . , 
.  .  Movnne. 


.  .Grosse. . . 
. .  Moyenne. 
. .  Grosse .  . 
.  .Moyenne. 
..Petite... 
.  .Grosse.  . 
. .  Moyenne 
.  .Grosse.  . 
.  .Moyenne. 

.  .Grosse.  . 
. .  Moyenne 


283 
255 
242 


240      54 


237 
226 
218 
216 
209 
202 
188 
179 
175 


..Petite.. 


172  9 

148  30 
133 
132 

130  54 

80  18 


Ovale,  blanche. 
Longue,  blanche. 
Ronde,  blanche. 

Forme    de    la    Kidney, 

blanche. 
Longue,  blanche. 
Ronde,  blanche. 
Ovale,  blanche. 

Longue,  blanche. 
Longue,  rouge. 
Longue,  blanche. 
Longue,  rose. 
Ronde,    yeux    profonds, 

blanche. 
Ovale,  blanche. 
Longue,  rose  et  blanche. 
Ovale,  blanche. 

"     rouge. 

"     blanche. 
Ronde,     blanche,    yeux 


Sept  variétés  de  pommes  de  terre  cultivées  de  manière  différente,  ont  été  essayées 
et  ont  donné  les  résultats  suivants: — 

Pommes  de  terre. — Essai  de  variétés. 


Variété. 


Nombre  de  rangs 
ensemencés. 


Date  de 
planta- 
tion. 


Date  de} 

l'arra-  i  Grosseur, 
chage.  j 


Produc- 
tion par 
acre. 


Forme  et 
couleur. 


1  Prince  Albany 1  rangée,  66  pds  long 

2  New  Queen 

3  Early  Norther 

4  Houlton  Rose 

5  Early  Hebron 

6  Earlv  Ohio,  0-1693  .... 

7  Bermuda  Early  0-1688 


2  rangées, 66 
2  "  66 
2  "  66 
2       "       66 

1  rangée,  66 

2  rangées'66 


20  mai. 

20  " 

20  " 

20  " 

20  " 

20  " 

20  " 


30  sept. 

30  " 

30  " 

30  " 

30  " 

30  " 

30  " 


Grosse... 
Moyenne 

Grosse. 

Petite.. 
Grosse.. 


bois.li 

356 
242 
228 
i209 
1193 
'107 
i  39 


240val.  blanche. 
Ovale,  rouge. 
Ronde,  rouge. 
Longue,  rouge 
Ronde,  rouge. 
Ronde,  rose. 
Ronde,  rouge. 


FEVES. 


Semées  dans  le  jardin  le  19  mai.     Une  rangée  de  30  pieds  de  longueur  et  les  ran- 
gées ;~s  30  pences  d'écartement. 


Variété. 


Wardwell'e  Kidney  Wax. 


I  .l'en   Pod.  . 

Refugee  ou  1000  à  1 

Bountiful 

Earlj  l.'  fug<  e.  

'a  Rustless  Wax 
Valentine 


Remarques. 


Bonne 
récolte. 


Scott 
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UK'li  BRAVES. 

Semées  le  28  mai;  arrachées  l<-  22  septembre.     One  rangée  de  30  pieds  de  longueur, 
el  rangées  à  30  pouces  d'écartement. 


Variété. 


Mangea-    Production 
ble.  &  l'acre. 


Early  Blood  Red  Turnip 15  juillet. 

Egypt  ian  Dark  Red  Turnip 20     "     . 

Meteor 20  juillet. 

Eclipse 1er  août. 

Black  Red  Hall 1er      "    . 

Ruby  Duleet 20  juillet. 


513| 

513j 
603  \ 

474} 
310 
310 


CHOIX  DE  BRUXELLES. 


Semés  en  couche  chaude  le  9  avril;    transplantés  dans  le  jardin  le  27  mai;    arra- 
chés le  25  septembre.     Poids  moyen  par  tête  (rasé)  3  livres. 


ClIuUX. 


Semés  en  couche  chaude  le  7  avril;  mis  dans  le  jardin  le  26  mai;  arrachés  le  '!'•') 
septembre. 


Variété. 


Remarques. 


Copenhagen  Market,  (B) 8  août. . 

Fiat  Swedish 10     "      . 

Copenhagen  Market,  (H) 

Improved  Amager  Danish  Ballhead |ler  sept. 

Danish  Summer  Ballhead 28  août. 

Extra  Amager  Danish  Ballhead [  6  sept . 

Large  late-flat  Drumhead 125  août. 

Lubeck 

Winningstadt I  5  sept . 

Fottler's  Improved  Brunswick 16  août. 

Magdeburg i  5  sept.. 

Early  Jersey  Wakefield 1er  août 

Early  Paris  Market jler     " 

Extra  Early  Midsummer  Savov !  1er     " 

Small  Erfurt |10       " 


Grosse,  solide. 


Moyenne. 


Petite,  solide. 
Moyenne. 
Petite,  solide. 


OiIOUX-FLEURS. 


Semés  en  couche  chaude  le  7  avril;    repiqués  dans  le  jardin  le  27  mai;    arrachés 
le  28  août. 


Variété. 


Extra  Selected  Early  Dwarf  Erfurt 

Danish  Giant  or  Dry  Weather 

Early  Snowball 


Mangea- 
ble. 


25  juillet 

5  août.;. 

20  juillet 


Poids 

moyen  en 

livres. 


Remarques. 


Bonne. 


Scott 
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CAROTTES. 


Semées  le  10  mai  :   arrachées  le  23  septembre.     Une  rangée  de  30  pieds  de  longueur 
de  chaque  variété;  rangées  à  30  pouces  d'écartement. 


Variété. 


Remarques. 


Half  Long  Chantenay 

French  Horn 

Improved  Nantes 


Moyenne  récolte. 


CONCOMBRES. 


Semés  dans  le  jardin  le  22  mai;    trois  buttes  de  chaque  variété;    les  buttes  à  6 
pieds  d'écartement. 


Variété. 


Mangea- 
ble. 


Remarques. 


Peerless  White  Spine. 

Prize  Pickling 

Cool  and  Crisp 

Extra  Early  Russian. 
Giant  Pera 


20 

août. . . 

20 

" 

20 

" 

20 

M 

20 

Petite  récol.,  mais  de  b.  qualité 


CELERI. 


Planté  en  couche  chaude  le  7  avril;  transplanté  en  pleine  terre  le  5  juin;  tran- 
chées de  12  pouces  de  profondeur.  La  terre  était  ramenée  au  fur  et  à  mesure  de  la 
pousse  du  céleri.  Arrosage  donné  pendant  la  partie  sèche  de  la  saison.  Un  rang  de 
16  pieds  de  longueur  de  chaque  variété. 


Variété. 

Remarques. 

Noll's  Magnificent 

Petite  récolte. 

French  Suceess 

N'a  pas  germé. 

White  Plume 

Rose  Ribbed  Paris 

N'a  pas  germé. 

Paris  Golden  Yellow ; 

Giant  Pascal 

<< 

MAIS   DE  TABLE. 


Planté  le  22  mai;    cinq  rangs  chacun  de 
rangs  à  3  pieds  d'écartement. 


30  pieds  de  longueur  de  chaque  variété; 


Variété. 

Remarques. 

Henderson  Metropolitan 

Fordhook  Early 

Golden  Bantan 

Early  Malcolro 

•Le  2  septembre,    lorsqu'elles 

Early  [owa 

Eai  ly  Evergrei  n  

furent  détruites  par  la  gelée 

| 

Perkins'  Early 

Extra  Early  Âdame 

| 

Carter'a  [mproved  Swcct... 

J 

Scott 
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OIGNONS. 


Sein»'-;  en  jardin  le  L5  avril,  arrachés  le  24  septembre.    Cette  récolte  a  été  attaquée 
au  commencement  de  la  Bai  son  par  les  vers  gris  qui   l'onl   fortement  éclaircie.     Une 
rangée  de  36  pieds  de  longueur  pour  chaque  variété  et  les  rangées  à  15  pouce     1 
ment. 


Variété. 

1  '■  •    seaux 
à  l'acre. 

Remarques. 

Re  1  Early  Fiat 

263 

Bonne  récolte. 

245    ; 

:           Red  Wethersfield 

182    |  Moyenne  récolte. 

154     I 

\\  hite  Pearl                                                   

154 

Extra  Early  Red 

144     1 

Early  Barlel  ta 

lOîi      Pauvre  recolle. 

Balzer'a  Wethersfield 

94 

72 
27 

<< 

White  Queen 

" 

Johnson 's- 1  )ark  Red  Beauty 

« 

PANAIS. 


Semé  en  jardin  le  4  mai;    arraché  le  22  septembre.     Une  rangée  de  30  pieds  de 
longueur. 


Variété. 

Mangea- 
ble. 

Boisseaux  à 
l'acre. 

Remarques. 

Hollow  Crown 



15  août..  . 

155 

Récolte  rnoy. 

PERSIL. 


Frisé  double,  semé  en  jardin  le  19  mai,  mangeable  le  20  juillet,  bonne  récolte. 
Une  rangée  de  ;î<>  pieds  de  longueur. 


POIS  DE  JARDIN. 


Semés  en  jardin  le  16  mai.     Une  rangée  de  30  pieds  de  longueur  de  chaque  variété. 
Rangées  à  30  pouces  d'écartement. 


\ 

Variété. 

Mangea- 
ble. 

Remarques. 

Nott's  New  Perfection 

29  juillet.. 

2  août .  . . 
18  juillet.. 
29     " 

5  août. . . 

25  juillet.. 

5  août.  .  . 

4     •' 
25  juillet 

Bonne  récolte. 

Gradus 

American  Wonder 

<< 

Sutton's  Excelsior 

« 

Heroine 

M 

Juno 

M 

Premium  (Jem 

u 

McLean's  Advanccr 

« 

Stratagem 

« 

Thomas  Laxton  

« 

Téléphone 

7  MOÛt.  .. 

20  juillet.. 

« 



II 
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RADIS. 


Semés  en  jardin  le  19  mai;  mangeables  le  25  juin.     Une  rangée  de  30  pieds  de  lon- 
gueur, et  à  15  pouces  d'éeartement. 


Variété. 


Remarques. 


Early  Scarlet  White  Tipped. 
Forcing  Turnip  Scarlet 


Récolte  moyenne. 


LAITUE. 


Semée  en  jardin  le  18  mai;    mangeable  le  12  juillet.     Une  rangée  de  30  pieds  de 
longueur  de  chaque  variété;   les  rangées  à  15  pouces  d'éeartement. 


Variété. 


Remarques. 


Dark  Green  Capucine. . 

rnrivalled  Summer 

Red  Edged  Victoria . . 
Rousseau  Blond  Winter 

Grand  Rapids 

Improved  Hanson 

Black  Seeded  Simpson. 

Iceberg 

Crisp  as  Ice 

Ail  Heart 

Giant  Crystal  Head... . 


Pauvre  récolte. 
Moyenne  récolte. 
Bonne  récolte. 


SALSIFIS. 


Semé  en  jardin  le  9  mai  ;    mangeable  le  1er  septer  bre.     Variété  longue,  blanche. 
Bonne  récolte.     Une  rangée  de  30  pieds  de  longueur. 


NAVETS. 


Seines  en  jardin  le  19  mai  ;   arrachés  le  20  septembre.     Une  rangée  de  30  pieds  de 
longueur  de  chaque  variété;  rangées  à  15  pouces  d'éeartement. 


.Variété. 


Extra  Early  White  Milan 

Early  White  Fiai  Straped  Leaf. 
1)    F.  Favorite 


Mangea- 
ble. 


24  juillet. 
24  "  . 
15  août. . 


Boisseaux 

à  l'acre. 


707 

989 
648? 


Remarques. 


Bonne  récolte. 


RI1UBAKHK. 


La  rhubarbe  était  mangeable  le  15  mai  jusqu'au  1er  septembre,  la  récolte  a  été 
bonne,  c'est  la  deuxième  récolte  que  nous  avons  depuis  qu'elle  a  été  repiquée. 

Scott 
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Plantées  en  jardin  le  22  mai,  trois  buttée  <le  chaque  variété;    buttée  à  0  pieds 
»1\  spa<  i  nu  ni  en  toufi  Bens. 


Variété. 


Poids  le 
plus  lourd 


PoidB 
total. 


Ai  rachage. 


Remarques. 


Long  \  <  getable  Marron   

liv. 

15 

10* 

9 

8 

7 
2 

liv. 

07  i' 

15  sent 

Moyenne  récolte. 

51      15     "    

58      15     "    

8      15     "    

28      15     " 

« 

Golden  Hubbard.. . .               

Sommer  (  'rookneck 

5 

15      "    

(  lustard  Marrow 

N'ont  pas  mûri. 

White  Bush  Scallop 

1  >elicata                                            

« 

(  'arter's  Trailing 

<< 

LE  JARDIN  DE  FLEURS. 

Presque  toutes  les  ileurs  ont  fleuri  abondamment,  les  plus  intéressantes  sont  les 
tulipes  et  les  pensées. 

Les  tulipes  ont  commencé  à  fleurir  le  20  mai,  offrant  un  très  brillant  coup-d'œil 
et  elles  ont  continué  jusqu'à  ce  que  les  pensées,  les  œillets  et  les  chysanthèmes  se  fussent 
ouverts. 

Les  pensées,  giroflées,  phlox  et  verveines  sont  restés  en  fleurs  jusqu'au  14  octobre 
et  la  bordure  est  restée  très  belle  toute  la  saison. 

ANNUELLES. 


Variété. 

Semées 

en  couches 

chaudes. 

Transplantées. 

En  floraison. 

Du 

Au 

Asters 

7  avril 

8  "      

10     "     

9  "      

8  "     

9  "      

9     "      

10    "    

9     "      

10     "      

10     "      

10     "      

9     «      

9     "      

10     "     

8     "      

8  "     

9  "      

9     "      

10  "      

11  "      

9     "      

10     "      

10  "     

11  "      

8     "      

10  "     

11  "     

30  mai 

1er  août 

15  "      

'6     "      

5     "      

20  juillet 

8     "      

20  juin    

12  juillet 

5  "      

12     "      

8     "      

18  juin   

6  août 

20  juillet 

7  "      

8  "      

8  "      

1er  août 

lOjuillct 

20  juin    

9  juillet 

1er  août 

16  juillet 

8     "      

27     "      - 

10    "     1 

8     "      

7     "      

24  sept. 

10  " 
2  " 
2     " 

4  juin  

Balsam  ine 

9  juin  

29  mai 

2     " 

Coréopsis 

10     " 
1er  oct. 
10  sept. 
15     " 
15     " 

Thlaspi  ou  ibéride 

28  mai 

28    "     . 

Cosmos 

Oeillets 

Gaillardie. 

28     "     

28    "     

Godétie 

29    "     ... 

15     " 

Linaire 

29    " 

15  août. 
2  sept. 
23     " 

Belle  de  nuit 

28    "     . 

Souci 

28    " 

Réséda 

27    " 

20  août. 
10  sept. 
2     " 

Némésie 

29    "     . 

Pétunia 

30    " 

Phlox  de  Drummond 

14     " 

Pensées 

29  mai 

14  oct 

Pourpier 

28    " 

2  sept. 
10     " 

Pavot 

Saipiglossis.. 

4    " 

2     " 

Centaurée  ambrette 

15     " 

14  oct. 
2  sept. 
6  oct. 
14     M 

Giroflées 

27    " 

Scabieuse 

Verveine 

28  mai 

Violette 

2  juin 

28  mai 

Zinnia 

2  sept. 

SCOTT 
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fleurs. — Semées  en  plein  air. — Annuelles. 


Variété. 

Date  des  semis. 

En  floraison. 

Du 

Au 

19  avril 

2  mai   

20  "      

20     "      

20     "      

10  juillet 

25  juin 

2-1  sept. 
15     " 

Mulope                           

27  août 

24     " 

18      "      

20     "      

Capucines 

24  sept. 

FRUITS. 

De  petites  quantités  de  fruits  ont  mûri  sur  les  fraisiers,  les  framboisiers  et  les 
illers. 

Les  fraisiers  qui  s'étaient  multipliés  Tannée  dernière  ont  assez  bien  rendu  en 
rangées  et  nous  savons  maintenant  que  nous  pouvons  produire  nos  propres  plantes,  ce 
qui  nous  donne  une  bonne  garantie  de  succès.  Vingt  variétés  de  gadelliers  reçus  de 
la  terme  centrale  ont  été  plantées. 

Nos  opérations  sur  les  pommiers  ont  été  également  importantes.  Quatre  cent 
soixante-quatorze  pommiers  hybrides  ont  été  reçus  et  plantés  dans  le  verger  et  plus  de 
900  arbres  de  semis  ont  été  mis  en  pépinière.  La  question  des  variétés  et  de  la  résis- 
ta née  des  divers  arbres  est  une  considération  importante  dans  ce  travail  et  nous  nous 
efforçons  par  maintes  recherches  de  résoudre  les  problèmes  que  présentent  la  produc- 
tion des  pommes. 

ARBRES  ET  ARBRISSEAUX. 

Les  arbres  et  les  arbrisseaux  d'ornement  se  comportent  très  bien.  Le  développe- 
mont  et  la  pousse  en  hauteur  ne  sont  pas  rapides  mais  beaucoup  de  variétés  résistent 
aux  rigueurs  de  l'hiver  et  continuent  à  bien  pousser.  Nous  avons  reçu  de  la  ferme 
d'Ottawa,  pour  remplacer  les  spécimens  qui  avaient  succombé  et  pour  faire  de  nou- 
velles plantations,  557  arbres  et  arbrisseaux  qui  ont  été  repiqués  dans  l'arboretum,  la 
pelouse,  la  haie  et  la  pépinière. 

En  juin  plusieurs  spécimens  étaient  en  fleurs  et  notamment  les  suivants  : — Syringa 
Josiîcaea,  Syringa  rillosa,  Syringa  vulgaris  Congo,  Cornus  alba  sibirica,  PotentiUa 
frutico8a,  Caragana  tragacanthoides,  Spirœa  Van  Houttei,  Cotoneasler  tomentosa, 
Caragana  pugmaea,  Euowymus  Unea7ns  et  Lonicera  Albertii. 


Scott 
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LA  SAISON. 

La  saison  s'est  montrée  favorable  aux  travaux  de  l'horticulture.  L'hiver  de  15)12- 
13  a  été  telle  que  les  arbres  el  les  arbrisseaux  oui  pou  souffert  et  la  plupart  d'entre  eux 
étaient  vigoureux  au  printemps.  La  sécheresse  pondant  la  dernière  partie  do  niai  et 
le  commencement  de  juin  si  désastreuse  au  grain  dans  le  voisinage  immédiat  do  Leth- 

bridge  a  l'ait  plutôt  du  bien  que  du  mal  dans  les  jardins  parce  que  la  moyenne  do  la 
température  pendant  cette  période  a  été  plus  élevée  que  si  nous  avions  eu  les  pluies 
habituelles  pendant  cette  saison. 

La  dernière  gelée  a  eu  lieu  le  12  niai  (29.1°  F.),  la  première  gelée  de  l'automne  est 
arrivée  le  12  septembre  (<°;2°),  mais  avant  cela  les  feuillages  les  plus  tendres  avaient 
déjà  souffert  et  notamment  le  (>  septembre  lorsque  la  température  est  descendue  à  34.1   . 

CULTURE  AVEC  ET  SANS  IRRIGATION. 

Quoique  nous  ayons  deux  fermes,  une  irriguée  et  l'autre  non  irriguée,  la  plus 
grande  partie  des  travaux  de  l'horticulture  se  sont  faits  jusqu'ici  sous  irrigation. 
Toutefois  nous  avons  toutes  les  variétés  de  pommes  et  de  gadelles  rouges,  blanches  et 
noires,  sur  les  deux  fermes  irriguée  et  non  irriguée  ainsi  que  quelques  variétés  de 
framboises  et  de  prunes.  Les  résultats  que  nous  donnons  ici  ont  été  obtenus  sur  terre 
irriguée  mais  ils  n'en  sont  pas  moins  intéressants  pour  celui  qui  cultive  en  terre  sèche. 
Sans  doute  il  n'est  pas  toujours  possible  d'obtenir  une  récolte  aussi  forte  sans  irri- 
gation cependant  on  peut  s'y  approcher  de  très  près  en  cultivant  de  façon  à  con- 
l'humidité  du  sol.  Lorsqu'un  jardin  n'est  pas  irrigué  il  faut  mettre  les  plantes  plus 
loin  les  unes  des  autres.  Les  fleurs  annuelles  par  exemple  doivent  être  portées  sur 
une  terre  qui  a  été  préparée  spécialement  pendant  la  saison  en  vue  de  conserver  une 
bonne  quantité  d'humidité  dans  ce  sol.  La  plupart  des  cultivateurs  qui  se  trouvent 
dans  les  localités  sèches  dans  la  partie  sud  de  la  province  savent  combien  il  est  impor- 
tant de  faire  préparer  pour  les  récoltes  de  grain  une  terre  qui  a  été  en  jachère 
d'été  mais  beaucoup  ne  comprennent  pas  qu'il  est  tout  aussi  important  de  planter  les 
plantes  potagères  sur  jachère  d'été.  En  effet  la  terre  sur  laquelle  on  se  propose  d'éta- 
blir un  jardin  devrait  non  seulement  avoir  été  en  jachère  d'été  la  saison  précédente 
mais  elle  doit  également  contenir  une  quantité  généreuse  de  fumier  de  ferme  bien 
incorporé  au  sol.  Pour  obtenir  ce  résultat  le  meilleur  moyen  est  d'appliquer  du  fumier 
bien  décomposé  immédiatement  avant  de  labourer  pour  la  jachère  d'été.  Le  fumier 
incorporé  de  cette  manière  augmente  la  faculté  que  le  sol  possède  de  retenir  l'humidité 
et  le  rend  plus  friable.  Sur  terre  non  irriguée  il  ne  faut  jamais  appliquer  du  fumier 
la  même  saison  que  Ton  sème  une  récolte.  Tout  cultivateur  en  terre  sèche  devrait 
réserver  pour  le  jardin  potager  deux  fois  la  quantité  de  terre  qu'il  se  propose 
de  planter  en  une  saison.  Il  en  fumera  la  moitié  comme  nous  venons  de  dire  en 
mai  ou  au  commencement,  de  juin,  il  la  labourera  à  au  moins  huit  pouces  de  profon- 
deur pendant  le  reste  de  la  saison,  il  donnera  des  façons  culturales  suffisantes  pour 
prévenir  toute  végétation.     Il  ne  faut  pas  labourer  la  terre  le  printemps  suivant  mais 
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l'ameublir  suffisamment  à  la  surface  pour  préparer  une  bonne  couche  pour  les  semen- 
O11  aura  d'autant  plus  de  chance  de  succès  si  l'on  plante  sur  le  côté  exposé  au 
\,.llt  (ce  qui  n'esl  pas  toujours  le  côté  du  nord)  un  brise-vent  composé  d'arbres;  cette 
haie  d'arbres  non  seulement  protégera  la  terre  contre  les  effets  des  vents  desséchant 
mais  elle  p  rmettra  également  à  la  neige  de  se  ramasser  ce  qui  est  un  grand  avantage. 
Si  l'on  bine  conscientieusement  de  façon  à  maintenir  en  tout  temps  une  couche  de 
terre  meuble  à  la  surface  du  sol  on  sera  surpris  de  voir  la  récolte  des  légumes  que  l'on 
cl. tiendra  même  dans  des  saisons  très  sèches.  Il  est  inutile  d'insister  sur  l'avantage 
qu'il  y  a  à  faire  des  rangs  tous  d'une  longueur  et  assez  espacés  pour  que  l'on  puisse  se 
servir  du  cultivateur  à  cheval  ce  qui  fait  que  l'on  a  d'autant  moins  de  sarclage  à  donner. 
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Plakohi  LXI. 


Verger  en  terre  sèche,  26  mai  1913,  station  expérimentale  de  Lethbridge. 
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PARTIE  I.-ESSAIS  SANS  IRRIGATION  OU  CULTURE  EN  TERRE  SECHE. 

POMMES  DE  TERRE. 

11  y  avilit  vingt-cinq  variétés  <1<    pommes  de  t<  rre  qui  on1  été  plai  I  !   mai 

Biir   ,.    hèr«    d'été  et  arrachées  le  6  o  I   bre.     La   Buperfici<    am  rtée  à  chaque  variété 

t't.iil   de  un  ceill  ième  d'acre. 

Variété  de  pommes  de  terre  (sans  irrigation). 


Varii 

Rendement 

total 

par  acre. 

Rend* 
■,  endj 

kble. 

Rend* 

pal    . 

ndable. 

boiss.    Jiv. 

244      48 
223      59 
221      22 
223       19 
214      12 
199      14 

207  41 
210      19 
209      38 
197      55 
197      55 

194  40 

208  22 

195  19 
205      44 
197      55 
192  _    5 
188      48 
177      45 
187      31 

187  31 

188  48 
175      47 
177      44 
152      21 

boiss. 

39 
57 
32 
2G 
3£ 
44 
32 
28 
28 
39 
33 
35 
19 
31 
20 
24 
28 
31 
37 
26 
26 
19 
30 
28 
27 

Liv. 

3 
17 
33 

2 
51 
55 
33 
38 
38 

4 
12 

9 
31 
15 
50 
44 
38 
15 
45 

2 

2 
31 
36 

20 

Liv. 
283      52 

Table  Talk 

281       16 

Carman  No.  1 

Late  Puritan.                                                      

253      55 

249      21 

Rawlings  Kidney  (Ashlcaf  Kidney) 

248        3 

Hcbron 

244        9 

Houlton  Rose 

240      14 

Gold  Coin 

238      57 

Empire  State 

238      17 

Everett 

236      59 

Rochester  Rose 

231        7 

Green  Mountain 

229      49 

Early  Norther '. 

Irish  Cobbler 

227      53 

226      34 

American  Wonder 

226      34 

Money  Maker 

22^      '-J9 

Factor 

220      43 

Wee  McGregor. , 

220        3 

Reeves'  Rose 

215      30 

Vick's  Extra  Early 

213      33 

Hard  to  Beat 

213       33 

Dreer's  Standard. .  .            

208       19 

Morgan  Seedling                                      

206      23 

New  Queen 

205      44 

Early  Ohio 

179      41 

Gadelles  ROUGES   (sans  irrigation). — Essai  de  variétés. — Nous  avions  planté  en  1 
trois  plants  de  chaque  variété  à  six  pieds  d'écartement  en  tous  sens. 


Variété. 


Date  de  la 
pren 
cueillette. 


Date  delà 

dernière 

cueillette. 


Rabv  Castle 8  iuill 31  iuill 

Red  English 9  " 

Red  Grape 14  " 

Large  Red 16  " 

New  Red  Dutch IL  " 

Greenfield 12  " 

Victoria  Red 8  " 

Moore's  Seedling 16  " 

La  Conde 12  " 


Rendement 

de  trois 

gadelliers. 


chopines. 

16| 

16 

12 

11 
7 

6J 
6 
5| 


16— tG 
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Gadelles  blanches  (sans  irrigation). — Essai  de  variétés. — Nous  avions  planté  en  1908, 
trois  plants  de  chaque  variété  à  six  pieds  d'écartement  en  tous  sens. 


Variété. 


Date  de  la  j  Date  de  la 
première    j     dernière 
cueillette.  |    cueillette. 

I 


Rendement 

de  3  gadel- 

liers. 


White  Kaiser 

Verrières   White 

Large  White 

Wentworth  Leviathan |14 

White  Cherry |14 

White  Brandenburg 15 

Climax 14 

15 
14 


16  j  uill 

17 

14 


White  Pearl.. 
White  Grape. 


1er  août. 
1er  "  .. 
1er  "  . 
19  juill.  . 
19  " 
19  " 
1er  août. 
19  juill.  . 
19    " 


chopines. 

10 
10 

8 

7 

6 

3 

2| 

2 

2 


Gadelles  noires   (sans  irrigation). — Essai  de  variétés. — Nous  avions  planté  en  1908 
trois  plants  de  chaque  variété  à  six  pieds  d'écartement  en  tous  sens. 


Variété. 


Date  de  la 
première 
eue  llette. 


Date  de  la  j  Rendement 
dernière       de  3  gadel- 
cueillette.    |       liers. 


Eang  Up 

Beauty 

Ethel. 

Ontario 

Saunders 

Climax 

Magnus 

Merveille  de  la  Gironde 

Eagle 

Topsy 

Winona 

Monarch 

Norton 

Kerry 


14  juill  .... 

10   "      .... 

10   "      .... 

12   "      .... 

11    "      .... 

8   " 

10  ".   .... 

14   "      .... 

12   "      .... 

12   "      .... 

8   "      .... 

9   "      .... 

14    "      .... 

14  "      .... 

1er  août. . 
1er  " 
1er  "  .. 
18  juill... 
1er  août. . 
1er  " 
1er  "  ... 
1er   "      ... 

17  juill.  .., 
lier  août. . 
jlS  juill.... 

18  " 
18     " 

18     "      . . 


chopine; 
12è 


FRAMBOISES. 

Il  y  avait  trois  variétés  à  l'essai.  La  production  de  fruit  a  été  faible  à  cause  de  la 
sécheresse  mais  la  qualité  et  le  goût  étaient  excellents.  Cette  plantation  est  un  peu 
loin  des  bâtiments  et  les  visiteurs  ont  cueilli  tant  de  fruits  que  nous  ne  donnons  pas  le 
rendement  de  la  cueillette  car  il  pourrait  induire  en  erreur. 

Essais   de   variétés. — (Non   irriguées). 


Variété. 

Date  de 
la    première 

cueillette. 

Date 
de  la 
dernière 
cueil- 
lette. 

Sunbeam 

15  juill 

17   "      

20  '•'      

31  juill  . 

Early  King 

31    "      . 

v 

31    "      . 
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li  y  m  quatre  arbres  ou  plus  des  variétés  suivantes  plantées  dans  le  rerger  non 
irrigué;  la  quantité  des  fruits  donnés  dans  chaque  cas  par  l'arbre  Le  plus  produc 
est   consignée  au  tableau  suivant  : 

Pommes  h x brides  (sans  irrigation). 


Variété. 


Jewel.. 

Robin. 


Date  de 
la  première 
rueillel  te. 


Magnus 2!)  août 

Aurora 3  sept 

Norman !  2 

Pioneer 25  août 

Car! ion 12  sept 

Silvia 23  août 

Bow i  12  sept 


Rende 
men! 
total. 


Lethbridge 
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PARTIE  II.— ESSAI  SUR  TERRE  IRRIGUEE. 

POMMES  DE  TERRE.— ESSAI  DE  VARIETES. 

Vingt-cinq  variétés  ont  été  plantées  le  23  mai  snr  terre  qui  avait  porté  une  récolte 
de  grain  Tannée  précédente.  Le  fumier  a  été  appliqué  après  l'enlèvement  de  la  récolte 
et  la  terre  a  été  labourée  en  automne.  Les  fragments  ont  été  placés  de  12  à  14  pouces 
d'espacement  dans  les  rangs  et  les  rangs  étaient  à  30  pouces  d'écartement.  La  récolte 
a  été  irriguée  trois  fois.     Elle  a  été  arrachée  le  1er  octobre. 

Variétés  de  pommes  de  terre  (irriguées). 


Variété. 


Rendement 
à  l'acre, 

vendables. 


Rendement 

à  l'acre, 
non-venda- 
bles. 


Rendement 

total 
à  l'acre  en 

1913. 


boiss.  liv. 


Green  Mountain 

Vick's  Extra  Early 

Irish  Cobbler 

Early  Norther 

Hard  to  Beat 

New  Queen 

Rochester  Rose 

Table  Talk 

Everett 

Empire  State 

Houlton  Rose 

Morgan  Seedling 

Ohio  (Perry) 

Early  Hebron 

Rawlings  Kidney  (Ashleaf  Kidney) 

Wee  McGregor 

Dalmeny  Beauty 

-  Standard 

Money  Maker 

Reeves'  Rose 

Gold  Coin 

A.merican  Wonder 

Carman  No.  1 

Late  Pu  ri  tan 

Factor 


boiss.  liv. 


625 

00 

30 

00 

525 

00 

40 

00 

483 

20 

45 

00 

500 

00 

21 

40 

483 

20 

30 

00 

450 

20 

58 

20 

466 

40 

25 

00 

441 

40 

42 

30 

419 

10 

33 

20 

438 

20 

30 

00 

421 

40 

18 

20 

413 

20 

23 

20 

405 

00 

28 

20 

400 

00 

30 

00 

383 

20 

18 

20 

358 

20 

33 

20 

348 

20 

43 

20 

361 

40 

21 

40 

355 

00 

16 

40 

351 

40 

33 

20 

341 

40 

23 

20 

336 

40 

20 

50 

333 

20 

23 

20 

325 

00 

20 

00 

293 

30 

25 

00 

boiss.  li 


655    00 
565    C0 


528 
521 


484 
442 


383 
371 


513  20 
505  40 
491     40 


468  20 

440  00 

436  40 

433  20 

430  00 

401  40 

391  40 

391  40 


385  00 

365  20 

357  30 

356  40 

345  00 

318  30 


LE  JARDIN  POTAGER  (AVEC  IRRIGATION). 


Tout'  s  les  sortes* de  légumes  sont  bien  venues  cette  saison.  Le  12  avril  nous  avons 
planté  les  différentes  variétés  de  laitue,  radis,  persil,  navets,  oignons,  pois,  et  épinard. 
>6  les  plus  tendres  ou  celles  qui  exigent  une  saison  plus  longue  ont  été  semées 
en  couche  chaude,  et  notammenl  les  tomates  dont  la  graine  a  été  semée  le  31  mars.  Les 
choux,  choux-fleurs  et  céleri  ont  été  semés  en  couche  au  commencement  d'avril.  Quel- 
ques pots  d'un  certain  nombre  de  variétés  de  citrouilles  ont  également  été  prêts  en 
couche  chaude  au  commencemenl  d'avril  en  vue  de  comparer  les  résultats  donnés  par 
la  même  graine  Bernée  en  pleine  terre  le  11  juin  après  que  tout  danger  de  &-elée  eût 
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.AITUE. 


Variété. 


Prête  le 


I  re  ooupe 

avanl  i 

ine. 


(  '■:  in  I  R.  ipida 

Ail  Hearl    

(  Il  is]  as  [ce        

I  I        I  îreen  (  îapucine.. 

Rousseau  Blond 

Red  Rdge  1  Victoria... 
Giant  (  'r\  a  ta!  i  [ead. . . 
Qnrivalled  Summer. . . 
Black  Seeded  Simpson. 


\i  juin 


22  juillet. 
21 

5  " 

24  " 
14 

119  " 

15  " 


KADIS. 


Variété. 


Prête  le 


Date  de 
la  dernière     Rende™  <  nt. 
cueillette. 


Forcing  Turnip  Scarlet 23  mai 

Early  Scarlet  White  Tipped |23     " 


19  juin. 
16    " 


00 


Dans  chaque  cas  on  a  calculé  la  production  d'après  le  rendement  d'un  rang  15 
pieds  de  long'. 

FÈV  ES. 

Dwarf  KlDNEY. — Sept  variétés  ont  été  essayées.' 


Variété. 


Date  de 
Prête  le       j  la  dernière 
cueillette. 


Wardwell's  Kidney  Wax 

Bountiful 

Early  Réfugee 

Stringless  Green  Pôd 

Valentine 

Kenney's  Rustless  Wax. 
Refugeeor  1000  to  1 


29  juillet 27  août. 

29      "       28     " 

2  août i  3  sept. 

3  "    1      " 

3      "    1      " 

6      "    :  4     " 

s     "  a     « 


MAÏS    (BLÉ   D'INDE). 

Dix  variétés  ont  été  mises  à  l'essai. 


Variété. 


Dernier  emploi 
pour  la  table. 


squaw 2  août 28  août. 

Early  Malcolm 13  "      30      " 

Fordhook  Early ;  15  "      28     " 

(  larter's  Iinproved 16  "      2  sept. 

Early  Iowa 18  "      30  août. 

Golden  Bantam 21  "      19  sept. 

Early  Adams 22  "      2      " 

Perkin's  Early 23  "      8      " 

Early  Evergreen ;2  sept  10     " 

Henderson's  Metropolitan "      io     " 


Letitbridge 
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PERSIL. 


Variété. 


Double  Curled 23  juin Très  grosse  et  épaisse 


NAVETS. 

Deux  variétés  ont  été  essayées. 


Variété. 


Date 
du  premier 
arrachage. 


Date 
du  dernier 
airachage. 


Earlv  White  Strap  Leaved 
Extra  Early  White  Milan. . 


juillet. 


OIGNONS. 

Dix  variétés  à  l'essai;  rendement,  dans  chaque  cas,  d'un  rang  15  pieds  de  long, 


Variété. 


Danver's  Yellow  Globe 

Large  Red  Wethersiield 

Johnson's  Dark  Red  Beauty 

Early  Red  Fiat 

Extra  Early  Red 

Salzcr's  Wethersfield 

New  Australian  Brown 

White  Pearl 

Early  Barletta 

White  Queen 


Prête  le 


27  juillet 
2  août. 
5    "     . 

23  juillet 

20     k" 
8  août. 

26  juillet 

20     "      . 

18     "     . 

18     "     . 


Date  de  la 
maturité. 


9  oct. 
15  "  . 
15   "    . 

5  "  . 
29  sept 
15  oct. 

9   "    . 
29  sept 
29    " 
29    " 


Rendement. 


liv.  one. 

27 

26  00 

25  00 

25  00 

23  00 

14  00 

10  00 

9  8 

8  00 

6  00 


POIS. 


Douze  variétés  à  l'essai;  rendement 'd'un  rang  30  pieds  de  long. 


Variété. 

Date 

du  premier 
arrachage. 

Date 
du  dernier 
arrachage. 

Rendement. 

Btra  tagem 

26  juin 

20    "     

25    " 

1er  août 

19  juillet 

30     "      

2  août 

3  "      

5     "      

1      "      

30  juillet 

39     "      

28     "      

21      "      

16      "      

liv. 

12 
10 

Thomas  Laxton 

Téléphone 

9 

Button's  Kxcelsior 

27  "     

28  "     

1er  juillet 

26  juin 

27  "     

27    "     

26    "     

21     " 

19    "     '.'.'.'.'.'.'. 

9 
9 
8 
8 
7 
7 
6 
6 
5 

Gradua 

New  Perfection 

Juno 

Premium  Gem 

Heroine 

M<-b<  in'.s  Advancer. 

A  tnerican  Wonder 

try's  Surprise 

Letitjuudum 
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\  ariété. 

Premier  emploi. 

Dernier  emploi. 

1er  juin 

17  juin. 

SALSIFIS. 

Une  variété  à  L'essai;  rendement  d'un  rang  SX)  pied-  de  long. 


Variété. 


Long  White. 


'n-ttî  le 


er  août. 


Rendement 


liv. 


16 


PANAIS. 


Une  variété  à  l'essai;  rendement  de  six  rangs  chacun  30  pieds  de  long. 


Variété. 

Prête  le 

Rendement. 

liv. 

450 

CAROTTES. 

Trois  variétés  à  l'essai;  rendement,  dans  chaque  cas,  d'un  rang  30  pieds  de  long. 


Variété. 

Prête  le 

Rendement. 

Half  Long  Chantenay 

liv. 

110 

Improved  Nantes 

65 

French  Horn 

8     " 

55 

Lethbiudoe 
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BETTERAVES. 


Sept  variétés  de  betteraves  ont  été  essayées;  rendement  d'un  rang  de  30  pieds  de 


long. 


Variété. 


Prête  le 


Rendement. 


liv. 


Early  Blood  Red  Turnip '29  juin. . . 

Eclipse  Early  Red  Turnip '27     " 

Egyptian  Dark  Red  Turnip .' 29  juillet. 

Eclipse 12 


Ruby  Dulcet... 

Meteor 

Black  Red  Bail. 


210 
204 
180 
114 
108 
106 
54 


CITROUILLES. 

Essai  avec  de  la  semence  semée  en  plein  air. 


Variété. 

Prête  le 

Poids  d'une 
récolte   mûre. 

Rendement 
total. 

2  août 

liv. 
56 

6 

liv. 
82 

Long  Vege  table  Marrow 

9     "      

5     "      

14     "      

16     "      

7     "      

19     "      

46 

18 

16 

8 

10 

Summer  Crookneck 

2 

CHOUX. 


Seize  variétés  à  l'essai;  rendement,  dans  chaque  cas,  de  deux  rangs  chacun  30 
pieds  de  long. 


Va 


Prête  le 


Rendement. 

Remarques. 

Lb. 

392 

Tardive. 

-  387 

t< 

382 

Moyenne. 

368 

Hâtive. 

365 

Moyenne. 

352 

Hâtive, 

327 

Tardive. 

326 

" 

325 

Hâtive. 

323 

Moyenne. 

265 

Hâtive. 

201 

Moyenne. 

183 

Hâtive. 

141 

M 

139 

Hâtive  suppl. 

136 

" 

Large  La  te  Fiat  Drumhead 2  sepf. 

Amager  Danish  Ballhead. 29  août 

Fiat  Swedish 18  " 

Lub'eck \  8  " 

Magdeburg 21  " 

nhagen  Market 4  " 

Improved  A.mager  Danish  Ballhead 22  " 

W.nningstadt 27  " 

Fottlers'  Improved  Brunswick  or  Short  Stem.... S  " 

h  Summer  Ballhead 20  " 

Danish  De  ieatesse 7  " 

! 16  " 

voy 3  " 

Small  Erfuri !  4  " 

1  Fers<  y  Wakefield  : 

Eaxlj  !  <2d  " 


Lethbridge 
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Quatre  variété*  i  rendemenl  de  deux  rangs  30  piedg  de  I'    g 


Va 

rié  té. 

;    le 

Ren< 

lement. 

Remarque 

5  aoûl   

29  juillet 

2  août 

liv. 

59 
31 
30 

une. 

TOMATES. 

Dix  variétés  à  l'essai;  dans  chaque  cas  le  rendement  est  relui  de  cinq  plants. 


Date  de 
la  première 

cueillette. 

Dii'.c  de 
la  dernière 
eut  illette. 

Rendement. 

Variété. 

Fruits 

mûrs. 

Fruits 
v<  rts. 

7  août 

17 
17 

17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 
17 

sept 

liv.  (,nc. 

7  8 
5       1 

8  0 
4      4 

10     13 
4      8 
4      9 
3      2 
1      2 
1      2 

liv.  ono. 
25      0 

Sparks  Earliana  12-23  CE. F 

Rennie's  Earliest 

21     "      

10     "      

18     "      

5     " 

M 
U 

23       1 
16      0 

Alacrity  2-24-10  C.E.F 

15      0 
14      0 

I.  X.  L 

18     "      

21      "      

23      "      

21      "      

26     "      

13      0 

11      8 

Alacrity  2-24-9  C.  E.  F 

Sparks  Earliana  (Sunnybrook  strain) 

FloricL  Spécial 

11      8 
7     11 

7    11 

CONCOMBRES. 


Cinq  variétés  étaient  à  l'essai.  La  production  donnée  est  celle  de  trois  buttes 
dans  chaque  cas.  La  graine  de  chaque  variété  avait  été  semée  en  couche  froide  puis 
les  plants  ont  été  repiqués.  Nous  avens  semé  également  en  pleine  terre  des  graines 
de  chaque  variété  qui  nous  ont  donné  les  résultats  suivants: 


Variété. 


Prize  Piekling 

PeerlessorWhite  Spine 
Extra  Early  Russian... 

Giant  Fera 

Cool  and  Crisp 


Prête  le 


Plants  semés     pi     t  < 

en  couches  ,   • , 

chaudes.  Plein  a:I  • 


3  août 
3     " 
5     " 
14     " 


27  août 
14  sept. 
18     " 
10     " 
3     " 


Rende- 

ment des 

Rende- 

plants 

ment  des 

semés  en 

plants 

couches 

semés  <  n 

chaudes. 

plein  air 

liv.   me. 

liv.  onc. 

48      0 

6      8 

45       8 

5      8 

15      0 

3      8 

13      0 

6      8 

0      0 

3      0 

CITROUILLES.' 


Huit  variétés  de  citrouilles  ont  été  semées  en  couche  froide  puia  repiquées  dans 
le  jardin  après  que  tout  danger  de  gelée  eût  été  passé.     Sept  variétés  de  citrouilles  ont 
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été  semées  dans  le  jardin  sans  avoir  été  semées  dans  les  couches.     La  production  a  été 
calculée  dans  chaque  cas  d'après  celle  de  trois  buttes  de  chaque  variété. 
Les  essais  ont  été  commencés  en  couches  froides  : 


Variété. 


Prête  le 


Poids 

Rende- 

d'une ré- 

ment 

colte 

total. 

mûre. 

liv. 

liv. 

98 

224 

82 

144 

56 

120 

47 

73 

24 

67 

15 

48 

23 

30 

10 

14 

Long  Yegetable  Marrow 28  juill. 

Carter's  Trailing  White  Vegetable  Marrow ■  2  août 

Delicious 1 10     " 

Long  White  Bush  Marrow ;26  juill. 

Golden  Hubbard [21  août 

Delicata 22  juill. 

Suuimer  Crookneck *. j  14  août 

Custard  White  Bush  Scallop  Marrow |  2     " 


CELERI. 

Sept  variétés  étaient  à  l'essai.     La  production  représente  celle  d'une  rangée 
15  pieds  de  long.     Tout  le  céleri  a  été  mis  en  cave  le  7  octobre. 


Variété. 

Prête  le 

Ren- 
dement. 

■ 
Observations. 

liv. 

Giant  Pascal 

12  août 

44 

De  bonne  garde. 

Evans'  Triumph 

20     "      

42 

De  bonne  garde. 

White  Plume 

19     "      

40 

Bonne  pour  usage  immé- 

Noll's Magnificent. . . 

17     "      

39 

diat. 

Paris  Golden  Yellow. 

20     "      

36 

French  Success 

!24     "      

34 

De  bonne  earde. 

Rose  Ribbed  Paris . . 

(20     "      

32 

Fraises. — Essai  de  variétés. 
Vingt-cinq  variétés  de  fraises  étaient  à  l'essai.     La  plantation  avait  été  établie 
la  saison  précédente.     Il  y  avait  deux  rangs  de  15  pieds  de  long  de  chaque  variété. 
Les  rangs  sont  à  3£  pieds  d'écartement. 

fraises  (irriguées). 


Variété. 

Prête  le 

Dernière 
cueillette. 

Ren- 
dement. 

August  Luther 

28  juin     

4  juill 

5  "      

5  "      

9     "      

6  "      

5     " 

10     "      

9     "      

10     "      

10     "      

5  "      

10     "      

4  "      

10     "      

6  "      

5  "      

4      "      

4  "      

5  "      

10  "      

14      "      

11  "      

9     "      

11     " 

28  juill 

28     "      

128     "      

28     "      

28     "      

28     "      

28     "      

28     "      

28     "      

28     "      

28     "      

il7     "      

128     "      

28     "      

28     "      

28     "      

28     "     

28    ;;     

Î8     "      

'28     "      

"      

28     "      

28     "      

128      "      

17     "      

liv.  onc. 
10     10 
7    11 
6      6 
5    10 
5      0 
4     11 
4      6 
4      1 

Senator  Dunlap 

Williams 

Splendid    

Wm.  Bell 

3     15 
,    3     12 
3    12 
3      8 
3      2 
3      1 
2    13 
2     12 
2-    10 

Glen  Mary 

Marie 

Clyde  

Si  m  pic 

3   Ws 

Aroma 

AI;  tiglon 

Ridgeway 

Van  Deman 

2      8 

(  Ihapman 

1     14 
1     13 
1     10 
1      6 
1      3 
0     13 
0     11 

Gandy 

Minute  Man 

N<-lli<-,  P 

Brandy  wine  

r 

i             
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FRAMBOISES. 

Il  y  avait  neuf  variétés  de  framboises  à  l'essai  donl  deux  ra  I  pieds  di 

de  chaque  variété  espacés  de  sepl   pieds.     Le  nombre  des  plantes  n'étail   pas  pa 
uniforme  de  sorte  que  les  rendements  donnés  ne  sont  pas  strictement  comparables.    Ils 
offrenl  cependant  un  intérêl   mffisant  pour  être  publiés. 

framboises  (irriguées). 


Y:u  : 

Pren  ière 
cueilli 

I  )ernière 
cueillet  te. 

Ren- 

Dit 

Mon      I 
fruit. 

')  niill 

9  août 

15  "    

16  "    

11      "    

16      "    

15  "    

16  "    

16      "    

16     "    

chopineg. 
60} 
42 
1')', 
40 
301 
29! 
261 
18 
13 

Gros. 

|                                                            

14  "    

16      "    

il)      "    

15  "    

it     "    

10     "    

"    

1 
Moyen 
Moyen. 
Moyen. 
Petit. 
Petit. 

(  îuthberl  .                                            

Ruby 

Sunbeam 

Sarah 

Golden  Queen 

Gadelles  rouges  (irriguées). — Essai  de  variétés. 

Trois  plants  de  chaque  variété  ont  été  plantés  en  1908  à  6  pieds  d'écartement  en 
tous  sens. 


Variété. 


Premier 
fruit  mûr. 


New  Red  Dutch 9  juill. 

Large  Red 

Moore's  Seedling 
Red  English... 

Red  G  râpe 

Victoria  Red.  . . . 

Red  Duteh 

Cumberland. . . . 

Pomona 

Raby  Castle !     8 

Greenfield I     S 

La  Conde !  12 

Prin. v  Albert 19 

Champagne 19 

Frœndorfer !  10 

Long  Bunch  Holiand 11 

Lay's  Prolifie 12 

Wilder |  19 


Dernière 
cueillette. 


31  in 

31 

31 

31 

31 

31 

31 

23 

23 

23 

23 

23 

30 

31 

31 

23 

23 

23 


Ren- 
dement de 
trois  ga- 
delliers. 


chopines. 
31 
2Qh 
24 
21 
20| 
20| 
18 
16 
13Î 
12* 
12* 
11 

9* 

4* 

4| 

2 

2 

H 


Dimen- 
sion du 
fruit. 


Gros. 


Moyen. 

jGros. 

|  Moyen. 

;Gros. 

Moyen. 

Moyen. 

Moyon. 

Moyen. 

Moyen. 

Moyen. 

'Moyen. 

Gros. 

Gros. 

Gros. 

Moyen. 

Gros. 

Gros. 
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Gadelles  blanches  (irriguées) — Essai  de  variétés. 

Trois  plants  de  chaque  variété  ont  été  plantés  en  1908  à  6  pieds  d'écartement  en 
tous  sens. 


Variété. 


While.. 
White  Kaiser. 
Verrières  White 


Date  du  premier 
arrachage. 


juillet. 


White  Brandenburg 19 

Climax 

Wentworth  Leviathan 

White  Grape 

White  Pearl 

White  Cherry 


Date  du  dernier 
arrachage. 


Rende- 
ment ac- 
tuel de 
3  plantes. 


Dimen- 
sion 
du  fruit. 


chopines.  I 

8|        Moyen. 


Gros. 

Gros. 

Gros. 

Moyen. 

Moyen. 

Gros. 

Moyen. 

Moyen. 


Cassis,  gadelles  noires  (irriguées) — Essai  de  variétés. 
Trois  plants  de  chaque  variété  ont  été  plantés  en  1908  à  6  pieds  d'écartement  en 


tous  sens. 


Variété. 

Date  du  premier 
arrachage. 

Date  du  dernier 
arrachage. 

Rende- 
ment ac- 
tuel de 
3  plantes. 

Dimen- 
sion 
du  fruit. 

10  juillet 

11  "      

14     "      

8     "      

12  "      

8     "      

8     "      

19     "      

10     "      

7     "     

10    -"      

14      "      

19  "      

20  "      

6     "      

30  juillet 

30     "      

30     "      

30     "      

30     "      

30     "      

30     "      

30     "      

23     "      

15     "      

30     "      

30     "      

28  "      

29  "      

30  "      

chopines. 
9 
8 
7è 
7è 
6 
6 

5è 
5è 
5 
5 
5 
4è 
3 
3 
3 

Petit. 

Eagle     

Gros. 

Moyen. 

Moyen. 

Gros. 

Moyen. 

Moyen. 

Moyen. 

Moyen. 

Moyen. 

Ethel...           

Moyen. 

Topsy..                        : 

Gros. 

Gros. 

Gros. 

Moyen. 

POMMIERS. 


Il  y  a  trois  ou  quatre  arbres  des  variétés  suivantes  plantés  dans  le  verger  irrigué. 
Nous  donnons  dans  ces  tableaux  la  quantité  de  fruits  produite  par  l'arbre  le  plus  pro- 
ductif dans  chaque  cas. 

Pom miers  (irrigués) . 


Variété. 

Première 

cueillette. 

Poids  des 
pommes 
tombées. 

Rende- 
ment 
total. 

28  août  .  . 
L2     " 
12      "      .. 
12     "      .. 
12      "      .. 

liv. 

liv. 
10| 

\ 

h 
h 

Okabcna 

Dudl<  v 

Duchi     i              
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Pommikhs  hybrides  (irrigués).— Essai  de  rarii 


Variété. 

Pr<  n 

cuc-ili 

ière 
etto. 

total. 

sept . 

u 

Il 

29. . 
3.. 

3.. 

1.1V. 

87 

Magnus 

52 

16 

40 

JARDIN  D'ORN  E  M  E  N  T. 

Si  l'on  tient  compte  de  la  saison  courte  et  du  climat  capricieux  on  doit  admettre 
qu'il  y  a  un  grand  nombre  de  fleurs  dans  nos  prairie-,  fleurs  vivaces  et  annuelles  et 
arbrisseaux.  Celles  qui  soutirent  les  premières  au  printemps  sont  les  tulipes  et 
d'autres  espèces  rustiques  du  même  genre.  Les  bulbes  sont  plantés  en  automne,  puis 
recouverts  de  fumier.  Nos  bulbes  ont  donné  de  superbes  llcurs  cette  saison.  Ils  ont 
été  suivis  par  un  certain  nombre  de  fleurs  vivaces;  les  iris  et  les  pivoines  se  sont  parti- 
culièrement distinguées.  Parmi  les  fleurs  annuelles,  les  pois  de  senteur  ont  été  comme 
d'habitude  les  plus  satisfaisants.  Les  pensées,  œillets,  giroflées,  pétunias,  verveines, 
phlox  et  un  certain  nombre  d'autres  ont  très  bien  produit.  Cependant  la  plupart  de 
ces  Heurs  ont  été  établies  en  couches  chaudes  et  plantées  au  commencement  de  juin. 
Parmi  les  fleurs  ce  sont  les  roses  qui  sont  l'objet  des  commentaires  les  plus  favorables 
parce  qu'elles  sont  moins  communes.  Les  rosiers  avaient  été  taillés  l'automne  précé- 
dent jusqu'à  un  pied  ou  quatorze  pouces  du  sol  puis  ils  ont  été  recouverts  de  terre. 
Parmi  les  variétés  qui  ont  fleuri  se  trouvaient  les  suivantes:  Margaret  Dickson,  John 
Hopper,  Paul  Neyron,  Mrs.  J.  Laing,  Frau  Karl  Druschki,  Magna  Charta,  Mrs.  R.  G. 
Sharman  Crawford,  Persian  Yellow,  Caroline  Testout,  Captain  Ilayward  et  Sir 
Thomas  Lipton. 

Quelques  arbrisseaux  ont  eu  une  floraison  abondante:  Lonicera  tatarica  grandi- 
fiora,  L.  Fenzlei,  L.  flava,  Spirœa  argula,  S.  sorbifolia,  S.  japonica,  8.  Van  Houttei, 
Syringa  villosa.  Certains  lilas  méritent  également  une  mention  spéciale:  Charles  X, 
Madame  Abel  Chantenay  et  Alba  grandiflora.  -Nous  avons  eu  également  beaucoup  de 
fleurs  sur  les  arbustes  suivants:  Ribes  aureum,  Lycium  europœum,  Clematis  integri- 
jolia,  Cytisus  Mrsutus,  Carugana  grandi jl or a,  C.  frutescens,  C.  aborescens,  Euonymus 
linearis,  Philadelphus  coronatius,  Rosa  rugosa,  R.  lubea,  R.  spinosissima. 

ARBRES  POUR  BRISE-VENTS. 


Tous  les  fermiers  et  particulièrement  les  fermières  s'intéressent  à  la  question  de 
l'établissement  d'un  brise-vent  autour  du  jardin  et  des  bâtiments.  Les  arbres  qui  oni 
été  employés  à  cette  station  et  qui  donnent  les  meilleurs  résultats  sont  le  peuplier  <! 
pays  ou  liard  et  le  saule  à  feuilles  étroites,  à  feuilles  de  laurier  et  le  saule  d'or.  Ce 
dernier  n'est  peut-être  pas  aussi  rustique  que  les  deux  premiers,  mais  il  pousse  un  peu 
plus  vite.  Le  caragan  n'atteint  pas  un  aussi  grand  développement,  mais  il  est  très 
rustique,  très  ornemental.  Il  y  a  aussi  un  certain  nombre  de  peupliers  de  Ru.-sie 
rustiques  qui  méritent  d'être  mentionnés.  Il  y  a  deux  principes  essentiels  pour 
réussir  dans  la  culture  des  arbres  dans  nos  conditions,  la  terre  doit  être  labourée  pro- 
fondément et  jachérée  l'année  précédente.  Après  que  les  arbres  sont  plantés  il  faut  les 
biner  soigneusement  tout  l'été.  Il  est  impossible  de  faire  pousser  des  arbres  dans 
l'herbe  et  les  mauvaises  herbes. 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DE  LACOMBE,  ALTA. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  G.  H.  HUTTON,  B.S.A. 

HORTICULTURE. 

Le  printemps  et  l'été  de  1913  ont  été  favorables  à  la  production  des  fruits  et  de3 
légumes.  La  dernière  gelée  du  printemps  a  eu  lieu  le  1S  mai,  et  rien  après  cette  date 
n'a  empêché  les  fruits  de  nouer.  Us  n'ont  souffert  que  de  la  poussière  soulevée  par  les 
grand-  vents.  Les  brise-vents  se  développent  de  façon  satisfaisante  et  protégeront 
nos  arbres  pendant  bien  des  années. 

VERGER. 

Parmi  les  pommiers  de  semis  plantés  au  printemps  de  1912  une  petite  proportion 
seulement  a  survécu  à  l'hiver,  la  terre  autour  des  arbres  ayant  été  enlevée  par  les  vents 
qui  ont  exposé  les  racines.  Les  pruniers  de  semis  reçus  de  la  ferme  expérimentale  de 
Brandon  n'ont  pas  résisté  à  l'hiver  pour  la  môme  raison. 

Les  pépins  venant  de  pommes  mûries  à  Dunstan,  Man.,  et  plantés  à  l'automne  de 
1912  ont  bien  germé  et  ont  bien  poussé  cette  saison.  Nous  les  avons  laissés  hiverner 
en  couches  froides  et  nous  les  planterons  au  printemps. 

Huit  cents  pommiers  de  semis  plantés  ce  printemps  ont  bien  poussé.  Us  appar- 
tiennent aux  variétés  suivantes:  Handsome  White,  Blushed  Calville,  Patten's  Duchess, 
Patten's  Greening. 

Pruniers. — Les  quarante-quatre  arbres  de  R.  B.  White  n°,3  qui  ont  été  plantés 
cette  année  ont  mal  poussé  et  l'aubier  était  loin  d'être  aoûté. 

Prunus  toment&sa  (0-279),  (0-280),  a  fait  une  pousse  forte  et  saine. 

Une  peite  quantité  de  pommettes  des  variétés  suivantes  a  mûri:  Charles,  Progress, 
Prince,  Eve,  Robin.  Deux  arbres  de  Pioneer  ont  porté  des  fleurs,  mais  n'ont  pas  noué 
de  fruits. 

LEGUMES. 

FÈVES. 

Semées  en  plein  air  le  20  mai,  en  rongs  de  30  pieds  de  longueur. 


Variété. 


Bountiful 

1  

Valent  ine 

irell'a  Kidney  Wax 
Keeney's  Eiusl  lésa  Wax. . 
Stringle  Green  Pod. .  . 
Rcfugcc  or  1,000  toi     .. 


Hauteur. 


pouces. 

22 
15 
1S 

10 
34 
18 
15 


Prête  le 


4  août  . 

12  "      . 

4  "      . 

3  "      . 
10  "      . 

4  "     . 
1er  sept  . 


Ren- 
dement. 


liv.  onc. 

28      6 
27     14 


23 

6 

17 

9 

16 

7 

15 

5 

4 

2 

Am  hracn< 

Une  deuxième  plantation  a  été  fuite  le  2  juin.  La  production  était  d'environ 
60  pour  cenl  «1<-  celle  dea  premiers  semis.  La.  variété  K  sfugee  ou  1000  to  1  demande 
un.'  saison  plus  Longue  que  la  nôtre. 
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BETTERAVES. 

Semées  en  plein  air  le  30  mai.     Des  semis  plu-  hâtifs  faits  le  0  mai  on1    '■  '    l< 
truits  par  le  aable.     En  rangs  de  30  pieds  de  Long. 


< 


Metoor i-  ^'>r" 

Blood  Red  Turnip 18 

Eclipse  12     - 

Ruby  Dulcet  '1     " 

Egyptian  Dark  Red  Turnip I;> 

Black  Red  Bail 18     " 


02  2 

51  13 

43  12 

48  6 

43  12 

25  12 


\)<>*  semis  faits  le  9  juin  oril   p      luit  de  bannes  racines. 

CHOUX    l>K   BRUXELLES. 

Seines  en  couche  chaude  le  10  avril.     Repiquée  le  5  mai.     Plantés  en  plein»'  terre 
le  6  juin. 


Variété. 


Dwarf  Improvc  1  Brussels  Sprouts 40  plantes.  52  liv 


Quantité 
semée. 


Poids  de. 
dix  têtes 


CAROTTES. 


Semées  le  10  avril,  germination  le  20  mai,  détruites  par  le  sable.     Semées  de  nou- 
veau le  29  mai.     En  rangs  de  30  pieds  de  long. 


Variété. 


Half  Long  Chantenay. 

Improved  Nantes 

French  Horn 


Prête  le 


Ren- 
dement. 


11  août 
14     " 
16     " 


liv.  onc. 

48  4 
42  8 
28      4 


La  variété  French  Horn  n'a  pas  rendu  autant  que  d'habitude.     Un  semis  plus 
tardif  de  cette  variété,  le  9  juin,  a  donné  presque  la  même  production. 


CHOUX-FLEURS. 


Semés  en  couches  chaudes  le  14  avril,  repiqués  le  4  mai,  plantés  en  pleine  terre 
le  6  juin.     Quarante  plants  de  chaque  variété. 


Variété. 


do  bonnes 
tètes. 


Early  Snowball 

Extra  Selected  Early  Dwarf  Erfurt. 
Danish  Giant 


7  août. 


Le  ver  du  chou  a  fait  beaucoup  de  ravages. 
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CHOUX. 

Semés  en  couches  chaudes  le  10  avril,  transplantés  le  5  mai,  repiqués  le  6  juiln. 
Quarante  plants  de  chaque  variété. 


Variété. 


Prête  le 


Poids  de 
dix  têtes. 


Remarques. 


Copenhagen  Market  (B) ' 4 

Copenhagen  Market  (H) 4 

Danish  Summer  Ballhead 26 

Improved  Amagcr  Danish  Ballhead !  2 

Hat  Swedish 30 

Magdeburg 29 

26 

2 

2 

2 

14 


Winningstadt. 

Large  Late  Fiat  Drumhead 

Fottler's  Improved  Brunswick.  . 
Extra  Amager  Danish  Ballhead. 
Lubeek 


Early  Paris  Market 

Early  Jersey  Wakefield 

Red  Danish  Stonehead 

Danish  Délicatesse  Red 

Small  Erfurt 

Extra  Early  Midsummer  Savoy. 


lût. 


sept, 
août 


sept, 
août.. 

sept. 

août, 
juillet. 


liv. 

144 
122 
101 
101 
95 
94 
93 
90 
87 
80 
79 
65 
62 
62 
60 
56 
50 


Qualité  bonne. 


Qualité  passable. 


La  plus  grosse  pomme  de  chou  appartenait  à  la  variété  Copenhagen  Market  (B) 
et  pesait  28  livres. 

CÉLERI. 

Semé  en  couche  chaude  le  9  avril,  repiqué  le  18  juin.     Planté  en  tranchées  le 
5  juillet. 


Variété. 


Poids 

moyen  de 

douze  têtes . 


Evans'  Triumph 

Noll'a  Magnificent 

French's  Success 

Giant  Pascal 

ibbed  Paris 

Paris  Golden  Ycllow 

White  Plume , 

Wcgg,  A.,  Lewisville  Alta.,  semence  de  (semée  l<    19  avril) 


15! 
135 


4 
14| 


CONCOMBRES. 

Plantés  le  20  mai.     Une  butte  de  chaque  variété, 
ivec  du  fumier  à  moitié  pourri. 


Les  buttes  avaient  été  prépa- 


Variétô. 


En  fl< 


iPrize  Picklinj?  2!  juillet 


Kxtn    l 
Peerle     Whiti 

I 
(  îool  and  <  risp 


1 1  août. 

1     " 

l     " 
20     " 


Rendement. 


liv.     onc. 

15 
8 
5 
Pas  noué. 


. 
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LAITUE. 

Semée  le  25  avril,  endommagée  par  les  grande  vents  e1  le  Bable.  Semée  de  nou- 
veau le  9  juin.  En  rangs  de  L5  piede  de  long;  lee  plante  éclaircie  à  6  poucee  d'écarte- 
ini  ut  dane  le  rang. 


\    ni  té 


Wvd  Edged  Victoria.  .  . 
Uni  i\  alled  Summer. . . . 
Wheeler's  Tom  Thum  b. 

(  !os  Ti  ianon 

Ail  Heurt 

(  Irand  Rapide 

;  !r"ystal  EJead. . . . 
Black  Seeded  Simpson. 

(  Irisp  as  Ice 

Iceberg 

[mproved  H-  •  son 

i  u  Blond  \\  inter. 
Dark  (  Ireen  (  Capucine. . 


Prête  le 


Ici-  sein ;s.     :  aie  semïa 


28  juin 

28     u    .... 
Détruite... 


28  juin..  .. 

Détruite.. 

3  juillet.. 

Détruite . . 


1 1  août. 
il  " 

1  " 

2G  " 

9  " 

5  " 

5  " 

5  " 

12  " 
11  " 


20 


Remarques. 


Monté  à  graine. 


Monté  à  graine. 

Laitue  romaine  plus 
hâtive  que  la  Tria- 
non. 


OIGNONS. 

Semés  le  9  avril,  germes  le  12  mai,  détruits  par  le  sable,  et  semés  de  nouveau  le 
29  mai.  En  rangs  de  30  pieds  de  longueur.  Les  semis  ayant  été  faits  trop  tard,  la 
récolte  n'a  pas  eu  le  temps  de  mûrir. 

Variétés. — Dark  Red  Beauty,  Salzer's  Wethersfield,  Danver's  Yellow  Globe,  Large 
Red  Wethersfield,  Extra  Early  Red,  Early  Barletta,  White  Queen,  White  Pearl,  Red 
Ausîialian  Brown,  Red  Early  Fiat. 

PANAIS. 

Semés  le  18  avril  en  plein  air;  détruits  par  le  sable.  En  rangs  de  30  pieds  de 
longueur. 

La  variété  IIollow  Crown  semée  de  nouveau  le  6  mai,  détruite  par  le  sable,  ren- 
dement, 17  livres. 

La  variété  IIollow  Crown  semée  de  nouveau  le  26  mai,  rendement,  22  livres. 

PERSIL. 

Semé  le  18  avril,  détruit  par  le  sable.  Semé  de  nouveau  le  2  juin,  germé  le  23 
juin;   atteint  une  hauteur  de  11  pouces,  variété  Double  Curled. 

POIS. 

Plantés  le  6  mai  en  rangs  de  30  pieds  de  longueur. 


Variété. 


Gregory's  Surprise.  . . . 

Thomas  Laxton 

Nott's  New  Perfection. 

American  Wonder 

Premium  Gem 

Gradus 


Prête  le 


17  juillet 

18  "      .. 

18  "      .. 

19  "  .. 
19  "  .. 
21    "      .. 


McLean's  Advancer 21 

Sutton's  Excelsior 21 

Hcroine 26 


Téléphone. 
Stratagem 
Juno 


4  août, 


Hauteur. 


Qualité. 


Bonne. 
;Bonne. 


Bonne. 
Extra  bonne 


16—47 
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CITROUILLES. 


Plantées  le  21  mai;   quatre  buttes;   rendement,  106  livres  8  onces.     La  plus  grosse 
citrouille  pesait  18  livres  8  onces. 


RADIS. 


Semés  le  19  avril,  une  partie  détruite  par  le  sable.     Semés  de  nouveau  le  2  juin, 
prêts  le  1er  juillet.     Les  rangs  étaient  de  15  pieds  de  longueur. 


Variété. 


Rendement 
et  qualité. 


Forcing  Turnip  Scarlet 

Early  Scarlet  White  Tipped 


Bonne  ré- 
colte. 


RHUBARBE. 


Variété. 


Prête  le 


Rendement 
de  trois 
buttes. 


Qualité. 


Prima  Donna 25  mai. 

Victoria •* !25   " 

Hobday's  Giant 25   " 

>n... 30   " 


Paragor 

Linnœus 

Monarque 

Early  Raspberry. 
Daw's  Champion. 


liv. 

75 
58 
52 
46 
34 
29 
22 
12 


Très  bonne 
Bonne. 

Passable 

Pauvre. 
Bonne. 


Une  nouvelle  plantation  a  été  faite  des  vieilles  variétés,  il  y  avait  dix  buttes  de 
chacune  des  suivantes:    Early  Scarlet,  Tobolsk,  Excelsior,  Royal  Albert,  Victoria. 

COURGES. 

Plantées  le  20  mai.     Les  buttes  étaient  à  9  pieds  d'écartement  en  tous  sens.     Trois 
buttes  de  chaque  variété. 


Variété. 

Prête  le 

Rendement. 

Remarques. 

En  buttes. 

A  plat. 

Long  Vcgetable  Marrow 

22  août 

30   «      

25   "      

liv.        onc. 

241         12 
150        12 

liv.      onc. 

221          8 

208          4 

122        12         fiO          8 

112        12 
12 

9        12 
3          8 
3 

14          4 

4 

6        12 
P.  de  récolte 
2 

<< 

« 

I  )elicatft  

« 

Seulement  qu'une  butte,  les  autres  ont  été  détruites  par  les  vers  gris. 

La  Long  White  Bush  Marrow  a  produit  la  plus  grosse  courge,  elle  pesait  26  livres. 
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M  vis  SUCRÉ 


27  mai,  9  juin.     Vingt  buttes  <lo  chaque  variété.    Le  maïs  a  été 

pour  trouver  les  mérites  relatifs  des  différentes  date-  de 


Planté  le  6  ma 
planté  à  différent 

plantation.     La  date  la  plus  hâtive  a  donné  Les  meilleurs  résultats,  el   Les  notes  que 
nous  donnons  ci-dessous  3ont  Les  résultats 'de  cette  plantation. 


Variété. 


Early  Malcolm 

Fordhook  Early 

(  lolden  Bantam 

Early  Iowa 

*Squaw  Corn 

Henderson's  Metropolitan 

Extra  Early  Adams 

Carter's  Improved  Sweet. 
Perkin's  Early 


août, 
juillet 
août. 


Le  Early  Malcolm  a  produit  un  petit  nombre  d'épis. 

salsifis. 

De  la  semence  de  Long:  White  a  été  semée  en  plein  air  le  19  avril  dans  un  rang  de 
30  pieds  de  longueur.     Le  rendement  a  été  de  7  livres  de  racines  de  pauvre  qualité. 

TOMATES. 

Semées  en  couche  chaude  le  3  avril,  repiquées  le  22  mai,  plantées  en  pleine  terre 
le  25  juin.  Dix  variétés  ont  été  semées  ;  toutes,  sauf  la  Florida  Spécial,  ont  donné  de 
petites  quantités  de  fruits  verts.  La  Alacrity  et  Rennie's  Earliest  ont  donné  une 
petite  quantité  de  fruits  mûrs. 

NAVETS. 

Semés  le  19  avril,  détruits  par  les  grands  vents  et  le  sable.  Semés  de  nouveau  le 
6  mai,  en  partie  détruits  par  le  sable  soulevé  par  les  vents.  Semés  de  nouveau  le  2 
juin  en  rangs  de  30  pieds  de  longueur. 


Variété. 

Semis. 

Prête  le 

Rende- 
ment. 

Qualité. 

Early  White  Fiat  Strap  Leafed 

2  juin 

2     "      .... 
2     "      .... 

3  août  .... 

12  juillet.... 

1  sept 

Liv. 

81 
102 

27 

Extra  Early  White  Milan. ...                  

Dupuy  and  Ferguson  Favourite  Swede 

ESSAI    D  ENGRAIS    CHIMIQUE. 

Huit  parcelles  de  un  quarantième  d'acre  chacune  ont  été  employées  pour  l'essai 
sur  l'engrais  chimique,  quatre  en  pois  de  grande  culture  et  quatre  en  fèves.  Les 
engrais  étaient  les  suivants:  (1)  potasse,  (2)  acide  phosphorique,  (3)  un  mélange  de 
potasse  et  d'acide  phosphorique,  et  la  quatrième  parcelle  était  employée  comme  par- 
celle-témoin. 

Les  pois  ont  été  plantés  le  10  mai  et  la  parcelle  de  potasse-acide  phosphorique  est 
celle  qui  a  mûri  le  mieux. 
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FEVES. 


Plantées  le  20  mai. 


Parcelles. 


1 .  Parcelle  témoin 

2.  Potasse-acide  phosphorique 

3.  Potasse 

4.  Acide  phosphorique 


En  fleurs. 


Rendement. 


17  juillet. 

17  "  . 

17  "  . 

17  "  . 


Liv. 
218 
251 
174 
412 


once. 

3 

3 

9 

11 


ESSAI  D'ENGRAIS  CHIMIQUE   SUR   LES   CHOUX. 

Semés  en  couche  chaude  le  10  avril. 


Variété. 


Semé 
par 

Engrais. 

Nombre 
de  têtes. 

Poids 

B 

B 

Nitrate  de  soude 
Swift's 

10 
10 
10 
10 
10 
10 

liv. 
115 
144 

B 

H 

H 

Parcelle  témoin 
Nitrate  de  soude 

Swift's 

130 
109 
140 

H 

Parcelle  témoin. 

122 

Copenhagen  Market 
Copenhagen  Market 
Copenhagen  Market 
Copenhagen  Market 
Copenhagen  Market 
Copenhagen  Market 


JARDIN  D'AGREMENT. 


Variété . 


Semée 

en  couches 

chaudes. 


Trans- 
plantée. 


En  fleurs 


Du 


Au 


Acrocliniums  roses,  3  variétés 

Ammobium  alaturn 

Mufliers 

Asters,  34  variétés 

Alonsoa,  2  variétés 

Balsamine 

Calliopsis  radiata 

Thlaspi  ou  ibéride,  2  variétés, 

Clarkia  elegans 

(  lélosje  crête  de  coq 

(  'oiéopsis,  8  variétés 

Cosmos 

Dianthus  superbissimus 

Dimorphotheca  aurantiaca 

Caillai  die,  2  variétés 

Godétie  compacte,  2  variétés 

Immortelles 

Pied  d'alouette  (annuelle)  3  variétés 

Binaire 

Lobélie  érine,  2  variétés 

'1  agète  d'Afrique 

de  France 

Belle  de  nuit 

Réséda 

Némésie,  5  variétés 

Pensées,  2  variétés 

Pétunia,  3  variétés 

l'Iilaj  Ehrummondii,  7  variétés 

Pourpier  à  grandes  fleurs 

Salpiglossis,  (i  variétés 

Scabieuse,  6  variétés 

Giroflées  (dix  semaines)  12  variétés. 
Cenl aurée  ambrette,  3  variétés 

:  itc  Swan  Hiver 

variétés 

Violettes,  5  variétés 


7  avri 


juin. 


mai. 
juin. 


mai 

juin. 

mai 
juin. 

mai 
juin. 

juin. 

mai. 

juin. 


30  juin. . . , 

12  juillet. 

24     " 

12  août  . . 

14     " 

19  juillet.. 

24     "      . . 

8     "      .. 

1     "      .. 

24  « 
19     " 

25  juin.. .. 
5  août. . 

30  juin.  ... 
1er  août. . 

18  juillet.. 

8  août . . 

31  juillet.. 

9  "      .. 

19  " 

20  " 


28  "  ... 
14  "      ... 

30  juin 

25  juillet.. 

31  "  ... 
30  "  ... 
19  "  ... 
24  juillet.  . 

10  août  ... 

30  juin 

13  août  ... 
24  juillet..., 

14  août  . . . 

29  juillet..., 


13  oct. 
13     « 
13     " 

6     « 
18  sept. 

6     " 
18     " 
13  oct. 
18  sept. 

6     " 

18  " 

19  " 
13  oct. 

6     " 

0  sept. 
13  oct. 
13     " 
13      " 

13  " 

14  « 

6  sept. 
6     " 
6     " 

13  oct. 
G     " 

6  oet. 
6     " 
6  sept. 
6     " 
18     " 

14  oct. 
(i  sept. 

13  oct. 
G     " 

14  " 
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POIS    DE   8EN  rEUR. 


La  graine  a  été  sciure  dans  la  plaie  Lande  de  fleura  le  L6  avril.  La  Paradise  ïvory 
a  fleuri  la  première,  le  12  juin.  La  Asta  Ohn  a  produit  une  floraison  excellente. 
Soixante-douze  variétés  on1  été  semées  en  tout  Hue  petite  quantité  avait  été  semée 
eu  couche  froide  et  repiquée,  mais  les  résultats  n'eut  pas  récompensé  lee  travaux  addi- 
tionnels. 

FLEURS   SEMÉES    EN    PLEIN    AIR    DANS    LA    PLATE-BANDE. 


Variété. 


ine,  grande,  5  variétés 

Capucine  Tom  Thumb,  7  varioles 

Lupins 

■  -,  4  variétés 

Giroflées  de  Virginie 


En  fleurs. 


Du 


25  juillet. 
17     " 

30  juin  .  . 

26  juillet. 
1er  août. 


Au 


6  s.  pt. 

6  " 

(i  " 

6  " 

G  " 


CANNAS. 

Quatorze  variétés  nommées  ont  été  plantées  en  couche  chaude  le  19  mai.  La 
variété  Progression  a  produit  une  inflorescence  mais  elle  fut  détruite  par  les  gela  s 
avant  d'ouvrir. 

GLAÏEULS, 

Cent  bulbes  ont  été  plantés  le  15  mai  dans  la  bordure  de  fleurs.  Vers  le  6  septem- 
bre plusieurs  inflorescences  commençaient  à  ouvrir  lorsque  la  gelée  les  a  détruites. 

DAHLIAS. 

Plantés  en  couche  chaude  le  19  mai.  Plantés  en  pleine  terre  le  24  juin.  Floraison 
le  6  septembre. 


Variété. 


Hauteur.      En  fleurs. 


M.D.  Hallock 

Evadue 

Ernest  Ci  lasse 

Gabriel 

(  '.i<  tus  Queen 

Cycle 

Kingfisher 

Clifford  W.Bruton.... 

Bon  Ton 

(  iapstan 

Austin  Cannell 

Bylvia 

Kynerith 

IL  ctor 

Cannell's  Gem 

Countess  of  Lonsdale. . 
Mrs.  Charles  Turner. . . 

Cuban  Giant 

[ridescent 

Erapressof  India 

Match  less 

Mrs.  Leopold  Seymour 
Susan  Ingham 
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TULIPES. 


Nom. 


Artus 

Cottage  Maid 

Joost  Van  Vondel  (rouge). . . 
Joost  Van  Vondel  (blanche) 

Pottebakker  (écarlaie) 

Pottebakker  (blanche) 

Duchesse  de  Parma 

Murillo 


En  fleurs. 


24  mai 

24  " 

24  " 

24  " 

24  " 

24  " 

25  " 
25  " 


Nom. 


Imperator  Rubrorum. 

[Chrysolora 

iKeizerskroon , 

La  Reine 

Proserpine 

Vermilion  BrilLiant. . . 
Couronne  d'Or , 


En  fleurs. 


24  m; 

24  " 

25  " 
24  " 
24  " 
24  " 
24  " 


TULIPES    A    FLORAISON    TARDIVE. 


Nom. 

En  fleurs . 

Nom. 

En  fleurs 

Darwin 

4  juin 
4    " 
4    " 
6   " 

Picotée 

4  juin 
4   " 

Gesneriana  Spathulata. . . 

Isabella 

Yellow  Rose 

4   " 

La  Merveille 

Plantés  le  18  octobre  1912. 


NARCISSES. 


Nom. 

En  fleurs. 

Nom. 

En  fleurs. 

Golden  Spur 

31  mai 
31    " 
31    " 
5  juin 

Emperor 

Sir  Watkin 

Princeps 

29   " 

Cynosure 

Poeticus 

Poeticus  ornatus 

8  juin 
8   " 

Figaro 

Les  vieux  bulbes  ont  été  ramassés  après  la  floraison  pour  faire  place  aux  tien r s 
annuelles.     Celles-ci,  avec  4,400  nouveaux  bulbes  ont  été  plantés  le  20  octobre  1913. 

FLEURS   VIVAOES. 

Un  grand  nombre  de  plants  reçus  à  l'automne  de  1912  n'ont  pas  résisté  à  l'hiver. 
L'endroit  où  ces  fleurs  sont  plantées  est  actuellement  très  exposé  au  vent.  Les 
variétés  qui  suivent  ont  survécu  et  ont  produit  une  petite  floraison:  Delphinium, 
Aconitum,  Iris,  Spirœa,  Phlox,  Tkaliortum,  Géranium,  Phalaris  arundinacea,  Rud- 
bechia,  Oypsophila  paniculata,  fiicentra  spectabilis,  Dictamnus,  Aquilegia,  Flemero- 
callis,  Pa<'onia,  Cimicifuga,  Liatris,  Helianthus,  Platycodon,  Boltonia. 
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PETITS  FRUITS. 


Une  nouvelle  plantation  e  été  fail  ■  d  ■  ga  lellea  rouges,  blanches  et  noires.     Des 

framboises  el  des  gadelles  onl  été  semées  en  rangs  alternant;  elles  ont  fait  une  p 
satisfaisante  durant  la  saison.     Les  variétés  suivantes  ont  •  les  rende- 

ments sont  donnés  à  L'acre. 

CASSIS    (OADELLES    NOIRE8). 


'-    .:     ■     ■ 


Magnus  

Lee's  Prolific 

Beauty 

Monarch 

Merveille  de  la  Ci ir  »n. ic 

Buccess     

Bang  Tp 

Norl :  n 

Ogden 


Rende- 
ment 
à  L'acre. 


hv. 

13, 108 

12,604 
12,402 
11,495 
10,890 
8,570 
6,856 
6,856 
5,848 


Variété 


Rende- 
ment 
à  L'acre 


Ethel.... 
Saunders 
Topsy . . . 
Eagle — 
Eclipse.. 
Ontario. . 
Climax. . 
Kerry. . . 
Winona. . 


liv. 

1,678 

2,545 
2,520 
2,31!) 
1,815 
1,815 
1,714 
S07 
605 


GADELLES   ROUGES. 


Long  Bunehed  Holland 

Greenfield 

Albert 

Red  Dutch  New 

Red  Dutch 

Rankin's  Red 

Pomona 

Benwell 

Large  Red 

La  Conde 

Red  Grape 


Early  Scarlet 

Cumberland  Red 

Red  English 

Raby  Castle 

Moore's  Seedling 
Champagne  Red. 

Victoria 

Wilder 

Prolific 

Frauendorfer 


2,547 

2,218 

2,016 

1,815 

1,613 

1,487 

1,343 

579 

517 

Pas  de 

récolte. 


GADELLES   BLANCHES. 


White  Cherry 

White  Grape 

Wentworth  Leviathan 

Large  White  Brandenburg 
Climax  White 


6,050 
3,831 
2,934 
2,243 
2,041 


ÎEyatt  Nova. . 
jWhitePearl.. 
Large  White. . 
White  Kaiser. 


1,210 
1,159 
1,058 

529 
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ARBRES  ET  ARBRISSEAUX  RUSTIQUES  ET  ATTRAYANTS. 


Variété. 


En  fleurs. 


Du 


Au 


Lilas— 

Syringa  villosa 

Charles  X 

ringa  vulgaris  Boussingault 

Syringa  vulgaris  rubella  plena 

Syringa  japonica 

Syringa  amurensis 

Syringa  Josikaca  eximia , 

Cornus  alba  sibirica  (cornouiller) 

Cotonnier 

Caragana  (six  variétiés) 

Rosa  rugosa 

Spirœa  Van  Houtlci 

Conifères — 

Epinette  bleue  des  Montagnes  Rocheuses 

Epinette  Black  Hill 

Pin  d'Ecosse 

Lonicera  (chèvrefeuille  de  Tartarie) 


21  juin 

28  juil. 

8   " 

30  juin 

3   " 

28   " 

3   " 

24   " 

19   " 

14  juil. 

10  juil. 

17   " 

30  juin 

15   " 

19   " 

3   " 

7   "  - 

3  août 

29  mai 

24  juin 

20  juil. 

10  sept. 

11  juin 

14  juil. 

6  juin 


6  juil. 


POMMES  DE  TERRE. 

Trente-deux  variétés  de  pommes  de  terre  ont  été  essayées  à  Lacombe  cette  saison. 
Elles  étaient  plantées  en  rangs  à  30  pouces  d'écartement,  les  fragments  étaient  à  14 
pouces  d'espacement  dans  le  rang.  Terre  noire,  argilo-sableuse,  relevé  de  gazon 
d'herbe  cultivé  en  juillet  de  la  saison  précédente  et  bien  labouré  en  automne. 
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«       <8  > 


ti  o 


q       -       - 

=-~     S-, 

«ta  c 

S 

C  —  _2 

C 

a 

«s        i 

c        S 

ej-rtxï 

c 

idem 
re.tu 

crt 

«3 

blanche,  ovale. 
Blanche,  ovale. 
Blanche,  ovale. 
Blanche,  oi  ■ 
Yeux  profonds,  rouge.  o\ 
Rose,  longue. 
Rouge,  lisse,  longue. 
Yeux  profonds,  rose,  ron< 
Blanche,  ovale. 
Blanche,  ovale. 

rouce.  longue. 
Lisse,  rose  e1  blanche,  lo 
Longue,  ronde,  roug 
Blanche,  ovale. 
Blanche,  ovale. 
Blam  he.  ovale. 
Blanche,  longue. 
Blanche,  irrégulière. 
Blanche,  ronde. 
Rouge,  ovale. 
Rose  et  blanche,  ovale. 
Blanche,  ovale. 
Rose,  ovale. 
Blanche,  ovale. 
Plate,  blanche. 
Rose,  longue. 
Ronde,  blanche. 
Rouge,  ovale. 
Ronde.  rouge- 
Blanche,  yeux  roses,  Ion 

ronde. 
Blanche,  longue. 
Ronde,  roui 
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FERME   EXPÉRIMENTALE   D'AGASSIZ,  C.-B. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  P,  H.  MOORE,  B.S.A. 

En  fait  d'horticulture  Fessai  des  variétés  de  légumes  a  été  la  principale  de  nos 
recherches.  Xous  avons  cultivé  105  variétés  avec  plus  ou  moins  de  succès.  Venait 
ensuite,  par  ordre  d'importance,  l'essai  des  variétés  de  fleurs,  le  soin  des  bulbes,  des 
plantes  de  bordure,  la  coupe  de  l'herbe,  et  le  bon  entretient  des  pelouses,  des  arbris- 
seaux et  des  chemins. 

Un  petit  verger  d'environ  quatre  acres  a  été  planté.  Il  contient  des  pommiers, 
poiriers,  pruniers,  cerisiers,  mûriers,  groseillers,  gadelliers  rouges  et  blancs  et  fraisiers. 
Ces  arbres  ainsi  que  les  quelques  arbustes  et  arbrisseaux  d'ornement  qui  avaient  été 
plantés  ont  également  demandé  des  soins.     - 


LEGUMES. 

Parmi  les  légumes  à  l'essai  les  seuls  qui  n'aient  pas  réussi  sont  ceux  qui  appar- 
tiennent à  la  famille  des  crucifères  car  tous  ont  été  attaqués  par  le  ver  blanc  du  chou. 
Cet  insecte  était  infiniment  plus  nombreux  cette  année  que  les  aimées  précédentes, 
peut-être  parce  que  le  jardin  était  très  près  de  celui  de  l'année  dernière.  M.  R.  C. 
Treherne,  du  service  de  l'entomologie,  a  fait,  dans  les  jardins,  un  certain  nombre  d'ex- 
périences sur  cet  insecte.  Les  rendements  obtenus  dans  les  essais  de  variétés  de  ces 
plantes  ne  méritent  pas  d'être  publiés. 

CELERI. 

Le  céleri  a  été  excellent.  La  saison  de  végétation 'a  duré  environ  190  jours.  La 
terre  était  sablo-argileuse.  Les  plantes  ont  été  mises  en  tranchées  et  graduellement 
buttées.  Le  White  Plume  est  celui  qui  ait  la  meilleure  qualité.  Un  rang  de  15  pieds 
nous  indique  une  récolte  de  86:1  livres,  mais  c'était  le  plus  faible  rendement  des  cinq 
variétés  essayées.  La  production  la  plus  forte  était  celle  du  Noll's  Magnincent  qui  a 
rapporté  136  livres  sur  un  rang  de  15  pieds.  Il  était  suivi  de  près  par  le  Evans' 
Triumph  qui  a  donné  120£  livres. 


Variété. 


Noir  a  Magnificenl 
Evans'  Triumph. . 
French  Success. . . . 

White  Plume 

( îianl  Pascal 


Plantation. 


24  mars 

24 

24 

24 

24 


Longueur 
du  rang. 


Pieda. 

15 
15 

15 
15 
15 


Poids  des 
plantes. 


liv.    onces. 


136 

120 

102 

86 


TOMATKS. 


Dix  variétés  de  tomates  ont  été  cultivées.     'Foutes  ont  été  semées  en  couche  chaude 
et  plantées  lorsque  l<*s  gelées  n'ont  plus  été  à  craindre.     Elles  ont  été  réduites  à  une 
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seule  tige  attachée  ;vi  un  tuteur  et  tenues  assez  bien  taillées.     Les  chiffres  donnés  repré- 
sentent la  production  de  cinq  plantes  moyennes;  tous  les  fruits  on1    >té  pesés  m 
la  cueillette. 

La  première  variété  qui  ait  produit  des  fruits  bien  mûrs  est  La  3  parles'  Barliana 
(une  sous-variété  <!«'  Sunnybrook),  ils  ont  mûri  Le  29  juillet,  C'esl  également  la 
variété  qui  a  donné  la  plus  forte  réco  livres  par  parcelle.     La  Prosperity  venait 

deuxième  au  point  de  vue  de  la  précocité.     Elle  a  mûri  Le  1  août  et  a  rapporté  L2  I 
de  fruits.     La  Bonny  Best  venait  troisième,  elle  a  mûri  Le  1  août  ég  tle  i  rap- 

porté ">T  !   livres  de  fruit-.      La   Chalk's  Early  Jewel  a  mûri  de  bonne  heure  mais  c'est 
celle  nui  a  1.-  moins  produit  des  dix  variétés  essayées  cette  année.     1  es  ont  rap- 

porté entre  ces  extrêmes  et  la  plus  tardive  a  été  la  Alaerity  (sous-variété  de  la  f.  e.  <;.), 
qui  a  mûri  le  1 1  août. 


Variété. 


Plantati 


Moisson. 


Poid 

cinq  : 

moyens 


Sparks'  EarKana  sous-variété  (Sunnybrook) 

Prosperity 

Bonny  Best 

Florida  Spécial 

North  Adirondack  Earliana 

I.X.  L 

Alaerity  (CE. F.),  (2-24-10) 

Alaerity  (C.E.F.),  (2-24-9) 


leravril. 

1er  "  . 

1er  "  . 

1er  "  . 

1er  "  . 

1er  «  . 

1er  "  . 

1er  " 


Chalk's  Early  Jewel 1er 


29  juill. 

4aoùf 

4  " 
10    " 

10  '; 

5  " 

11  " 
11    " 

8   " 


liv.    onces. 


12 

12 

42 

0 

37 

4 

32 

8 

32 

2 

3L 

12 

31 

12 

25 

12 

23 

8 

CITROUILLES. 

Six  variétés  de  ce  légume  ont  été  essayées  sur  une  pièce  de  terrain  uniforme. 
Elles  ont  été  plantées  le  7  mai  et  récoltées  dès  qu'elles  étaient  mangeables.  Le  poids 
de  la  récolte  représente  la  production  de  trois  buttes.  La  variété  Deîicious,  la  plus 
hâtive,  a  donné  320i  livres;  elle  était  prête  le  4  août.  La  Mammoth  White  venait 
deuxième  en  production;  elle  a  donné  130  livres  et  G  onces,  mais  elle  n'a  mûri  que  le 
1er  septembre.  La  dernière  est  la  Golden  Hubbard  qui  n'a  rapporté  que  26  livres; 
elle  venait  troisième  sur  la  liste  au  point  de  vue  de  la  production  et  de  la  maturité. 
Les  deux  autres,  Custard  Marrow  et  Summer  Crookneck,  ont  mûri  à  bonne  époque 
mais  toutes  deux  ont  donné  une  très  faible  récolte. 


Var  é  é. 

Plantation. 

Moisson. 

Poids  de 
<r  >is  buttes. 

7  mai 

7  "     

7  "     

7  "     

7  "     

7   "      

4  août 

1er  sept 

20  août 

10    "      

18    "      

28  sept 

liv     ornes. 

320      8 
130      6 
90      0 
46      3 
42      0 
26      0 

Mammoth  Whale 

Summer  Crookneck 

Golden  Hubbard 

BETTERAVES. 


Six  variétés  de  betteraves  de  table  ont  été  cultivées  et  récoltées  lorsqu'elles  ont  été 
assez  grosses  pour  donner  une  récolte  tout  eu  étant  encore  mangeables.     Si  on  les  avait 
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laissées  plus  longtemps  la  production  aurait  été  plus  forte  mais  elles  n'auraient  pas 
été  aussi  bonnes  pour  la  table.  Les  chiffres  donnés  représentent  la  production  de  deux 
rangs  de  15  pieds  de  long  et  à  30  pouces  d'écartement.  Les  plantes  ont  été  éclaircies 
à  4  pouces  dans  le  rang.  Elles  ont  été  plantées  le  24  avril  et  récoltées  du  12  au  18  juil- 
let. Les  deux  qui  ont  donné  les  plus  faibles  rendements  avaient  été  les  betteraves  de 
la  meilleure  qualité;  c'était  la  Early  Blood  Red  et  Black  Red  Bail,  qui  ont  rapporté 
chacune  52£  livres  par  parcelle.  Venaient  ensuite  les  Egyptian  Dark  Red  Turnip, 
rapportant  60  livres;  Meteor,  72|  livres;  Ruby  Dulcet,  63  livres;  et  Eclipse,  105^ 
livres;  toutes  celles-ci  étaient  filandreuses  et  non  pas  d'assez  bonne  qualité  quoiqu'elles 
aient  reçu  le  même  traitement  que  toutes  les  autres. 


Variété. 


Ec  pse 

Meteor , 

Ruby  Dulcet 

Egyptian  Dark  Red  Turnip 

Early  Blood  Red  Turnip 

Black  Red  Bail 


Plantation. 


24  avril 
24  " 
24  " 
24  " 
24  " 
24     " 


Moisson. 


18  juill 
17  " 
16  " 
14  " 
12  " 
14     " 


Poids. 


liv.   onces. 


105 
72 
63 
60 
52 
52 


PIMENTS. 

Trois  variétés  de  piments  ont  été  cultivées  mais  seulement  une  petite  proportion 
des  fruits  a  mûri.  Ils  ont  été  plantés  le  premier  avril  et  récoltés  au  fur  et  à  mesure 
de  leur  maturation  jusqu'au  1er  octobre.  Ils  ont  été  cultivés  en  parcelles  de  deux  ran- 
gées de  15  pieds  de  long  et  de  30  pouces  d'écartement  et  à  18  pouces  de  distance  dans 
les  rangs.  C'est  la  Neapolitan  qui  a  donné  le  plus  de  piments  mûrs,  savoir  26f  livres. 
La  Chili  venait  deuxième  avec  une  production  de  20  livres  et  la  Cayenne  troisième, 
13£  livres.  C'est  la  première  fois  depuis  trois  ans  que  nous  avons  eu  des  piments 
mûrs. 


Variété 

Plantation. 

Moisson. 

Poids. 

1er  avril. . . . 
1er     "    .... 
1er     "    .... 

24  sept 

28     "      .... 
1er  oct 

liv.    onces. 
26      12 

Chili          

20        0 

13        5 

SALSIFIS. 


One  variété  de  salsifis  a  été  cultivée,  c'est  la  Long  White.  Plantée  le  15  avril  et 
récoltée  le  15  octobre  elle  a  donné  une  récolte  de  20  livres  sur  une  parcelle  de  deux 
rangées  de  L5  pieds  de  long  et  de  30  pouces  d'écartement,  éclaircis  à  là  pouce  de  dis- 
tance dans  le  rang.     Sa  qualité  était  passable. 


PANAIS. 


11  y  avait  une  variété  de  panais,  la  IIollow  Crown.  La  parcelle  contenait  deux 
rangs  <le  15  pieds  de  long,  à  30  ponces  d'écartement  e1  les  plantes  ont  été  éclaircies 
a    I   pouces  dans  les  rangs.     Qualité  bonne,  production  80  livres.     Cette  variété  nous 
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;i  toujours  donné  de  bons  résuit 
malgré  sa  forte  production. 


ts  «laiis  le  passé  <t  sa  qualité  est  toujours  très  boira 


Il  v  avait  cinq  variétés  de  concombres.  Peux  ont  manqué  complètement,  1<  Prize 
Pickling  e1  le  Extra  Early  Russian.  Ils  ont  été  cultivés  en  buttes  à  6  pouces  dV. 
menl  en  ions  sens,  e1  l'on  a  enregistré  la  récolte  de  trois  buttes.  La  plantation 
lieu  le  7  mai  et  la  cueillette  du  10  au  28  août.  Lee  Cool  and  Crisp  onj  donné  la  pins 
forte  récolte,  (-K'i  livres).  Ils  ont  mûri  le  10  août,  de  même  que  les  Peerless  White 
|3pine,  mais  cette  dernière  variété  n'a  donné  que  21  livres.  Les  Giant  Pera  ont  rap- 
porté 22i|  livres  niais  ils  n'ont  mûri  que  le  20  août.  Aucune  de8  variétés  n'a  donné 
une  très  forte  production. 


Variété. 

Plantation. 

Moisson. 

Poids. 

7  mai 

10  août 

liv.  on<  es. 
40       4 

7     "    '20   "      

7     "    10   "      

22      8 

21       0 

7     "    

7     "    

26   "      

28   "      

5      0 

2      8 

MAIS. 

Le  maïs  sucré  a  donné  une  récolte  passable  si  "l'on  tient  compte  de  la  saison  froide 
et  humide.  Il  y  avait  10  variétés  qui  ont  été  cultivées  en  buttes  à  trois  pieds  d'écarte- 
ment  en  tous  sens.  La  production  représente  celle  de  12  buttes.  On  a  cueilli  les  épis 
au  moment  où  ils  étaient  prêts  à  être  utilisés.  Toutes  les  variétés  ont  été  plantées  le 
15  mai.  Les  plus  précoces  sont  les  Fordhook  Early,  Early  Malcolm  (sous-variété  de 
la  f.  e.  c),  Golden  Bantam,  et  Extra  Early  Adams,  toutes  ont  mûri  avant  le  8  septem- 
bre. La  dernière  variété  nommée  est  celle  qui  a  donné  la  plus  forte  récolte  ;  4S£ 
livres  de  bons  épis.  La  Fordhood  Early  venait  deuxième,  40  livres  ;  les  Golden  Bantam 
et  Early  Malcolm  étaient  les  deux  plus  faibles,  17  livres  et  16£  livres  respectivement. 
Mais  le  maïs  était  de  qualité  extra  bonne  et  il  a  produit  à  peu  près  également  le  même 
nombre  d'épis  mais  plus  petits. 


Variété. 


Plantati 


Extra  Early  Adams 115  mai 

Fordhook  Early J15   " 

Early  Evcrgreen 15    " 

Black  Mexican ;  15    " 

Henderson's  Metropolitan 115    " 


Stowell's  Evergreen. 
Country  Gentleman. 

Pcrkins'  Early 

Golden  Bantam 

Early  Malcolm  (C.E.F.). 


Moisson. 


8  sept 

4  " 
16  " 
22  " 
18  " 
30  " 
leroct 

8  sept 

9  " 

5  " 


Poids. 


.' 
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LAITUE. 


Onze  variétés  de  laitue  ont  été  plantées  le  1er  avril  et  la  première  a  été  prête  à 
être  récoltée  le  G  juin.     Les  poids  sont  ceux  donnés  par  une  rangée  de  15  pieds  de  long. 

rangs  étaient  à  15  pouces  d'écartement  et  les  plantes  ont  été  éclaircies  à  6  pouces 
de  distance  dans  le  rang.  La  Giant  Crystal  Head  a  été  la  plus  précoce  cette  année. 
C'était  également  la  plus  productive,  51  livres  par  parcelle,  qualité  extra  bonne.  Un 
peu  plus  tardive  mais  aussi  productive  était  la  Black  Seeded  Simpson,  46|  livres.  La 
Grand  Rapids  venait  troisième,  llï  livres.     Toutes  trois  étaient  de  très  bonne  qualité. 


Variété. 


Plantation. 


Moisson. 


Poids  de 
30  plantes. 


Giant  Crystal  Head. . . 
Black-seeded  Simpson 

Grand  Rapids 

Improved  Hanson 

Iceberg. 


1er  avril 
1er      " 
1er     " 
1er     " 
1er     " 


Dark  Green  Capucine 1er 

Crisp  as  Ice 1er 


Ail  Heart. 
Unrivalled  Summer.  .  . . 
Red  Edged  Victoria.  .  . . 
Rousseau,  Blood  Winter. 


1er 

1er 
1er 
Ler 


liv.  on^es. 


6  juin 

28  " 

14  " 

20  « 

20  " 

25  " 

20  " 

20  " 

24  " 

28  " 

24  " 


CAROTTES. 

Les  carottes  ont  été  cultivées  en  rangs  à  30  pouces  d'écartement  et  éclaircies  à 
1\  pouce  dans  le  rang.  Toutes  les  variétés  ont  été  récoltées  lorsqu'elles  étaient  encore 
petites,  bonnes  pour  la  table.  Elles  ont  été  plantées  le  15  avril  et  récoltées  le  10  juil- 
let. La  French  Horn  a  donné  la  plus  forte  récolte;  savoir,  33 1  livres.  La  Improved 
Nantes,  30|  livres  et  la  Half-Long  Chantenay,  29  livres  par  parcelle.  Toutes  étaient 
très  bonnes  comme  carottes  de  table. 


Variété. 

Plantation. 

Moisson. 

Poids 

(rang  de  30 

pieds). 

Frencli  Horn -, 

15  avril  .... 

15     " 

15     "     .... 

ler  juill  .... 
10     "      .... 
10     "      .... 

liv.  onces. 
33          4 

Improved  Nantes 

30          8 

Huit"  Long  Chantenay 

29          0 

FKVKS. 


Il  y  avait  sept  variétés  de  fèves  qui  ont  été  récoltées  comme  fèves  vertes  ou  fèves 
en  gousse  dans  le  meilleur  état  pour  la  table.  Elles  ont  été  cultivées  en  rangs  espacés 
de  30  pouces  et  les  plantes  étaient  à  2  pouces  d'écartement  dans  les  rangs.  Elles  ont 
été  plantées  le  24  avril  et  récoltées  du  7  au  22  juillet.  La  variété  la  plus  productive 
i mi  la  Keeney'e  Rustless  Wax  qui  a  donné  31  livres  ou  un  peu  plus  de  9  tonnes  à  l'acre. 
La  WardwelTs  Kidney  Wax  est  celle  qui  a  le  moins  produit,  26  livres,  soit  7  tonnes  à 
l'acre.  D'autres  qui  avaient  une  production  ppi  sque  égale  aux  premières,  sont  les 
Early  Refugee,  Refugee  ou  1000  to  1,  et  Valentiue.  Nous  aurions  pu  obtenir  une  plus 
forte  production  à  l'acre  en  laissant  la  récolte  quelques  jours  de  plus  mais  c'aurait  été 
an  détriment  de  la  qualité. 
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Variété. 


1 


Keeney's  Rustless  Wax 24  avril 

Early  Refugee 

Bountifu! 24  " 

Stringlesa  Green  Pod 24 

Refugee  or  1000  to  1 -'4  " 

Valent  ine. 24  " 

Wardwell'a  Kidney  Wax ;24  " 


rang  : 

pi  •■ 


liv. 

31 

:;<) 

20 
2!) 
28 
2H 
26 


POIS. 

Douze  variétés  do  pois  ont  été  plantées  le  15  avril.  La  première  prête  à  être  con- 
sommée a  été  récoltée  le  26  juin.  Les  variétés  ont  été  plantées  eu  rangs  espacés  le 
trois  pieds  et  les  plantes  étaient  à  1  pouce  d'éeartement  dans  le  rang.  Toutes  ont  été 
réeoltées  quand  elles  étaient  dans  le  meilleur  état  pour  la  table.  On  aurait  pu  obtenir 
des  rendements  plus  forts  en  les  laissant  mûrir.  La  variété  la  plus  précoce  a  été  la 
(Jregory's  Surprise,  suivie  de  près  par  la  Thomas  Laxton,  mais  toutes  deux  produisent 
peu.  La  variété  la  plus  productrice  a  été  la  Heroine  qui  a  donné  en  gousse  un  peu 
plus  de  sept  tonnes  à  l'acre.  Elles  étaient  suivies  de  près  par  les  McLean's  Advaneer, 
American  Wonder,  June  Téléphone,  et  Gradus.  Les  grandes  variétés  avaient  été  sou- 
tenues par  des  branches  d'arbres  ordinaires  qui  ont  fait  d'excellentes  rammes  parce 
que  aucune  ne  s'est  cassée  et  la  cueillette  a  été  facile  à  faire. 


Variété. 


Plantation 


Poids  d'un 

rang  de  .30 

pieds. 


Heroine 

McLean's  Advaneer — 

American  Wonder 

Juno 

Téléphone 

Premium  Gem 

Gradus 

Stratagem 

Gregory's  Surprise 

Nott's  New  Perfection 

Sutton's  Excelsior 

Thomas  Laxton 


15  avril 

15  " 

15  " 

15  " 

15  " 

15  " 

15  " 

15  " 

15  " 

15  " 

15  " 

15  " 


liv.  onces. 


POMMES  DE  TERRE. 


Vingt-trois  variétés  de  pommes  de  terre  ont  été  cultivées  sur  une  pièce  uniforme 
de  terrain.  C'était  un  gazon  de  trèfle  labouré  à  l'automne  et  qui  a  reçu  une  légère 
application  de  fumier  de  ferme.  Les  pommes  de  terre  ont  été  plantées  en  rangs  à  30 
pouces  d'écartement  et  un  pied  de  distance  dans  les  rangs.  Elles  ont  été  bien  cultivées 
pendant  la  saison  et  buttées  lorsque  les  tiges  ont  été  assez  développées  pour  couvrir 
l'espace  entre  les  rangs. 

Nous  avons  pulvérisé  quatre  fois  à  la  bouillie  bordelaise  pour  prévenir  le  mildiou. 
La  saison  était  très  humide  et  il  était  difficile  de  trouver  un  moment  où  la  pluie  n'enle- 
vait pas  une  partie  de  la  substance  pulvérisatrice.  Aussi  chaque  variété  contenait  quel- 
ques tubercules  affectés  de  mildiou  à  l'arrachage  et  beaucoup  d'autres  se  sont  gâtés 
après  avoir  été  quelque  temps  dans  une  cave  obscure  et  fraîche. 
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Sous  le  système  actuel  il  est  difficile  d'obtenir  un  essai  uniforme  de  variétés  car. les 
six  meilleures  variétés  changent  de  place  à  tour  de  rôle  dans  le  même  nombre  d'années 
et  l'une  tombe  parfois  très  bas  dans  la  liste  sans  raison  apparente.  Ceci,  bien  entendu, 
quand  elles  sont  prises  seulement  au  point  de  vue  de  la  production.  Dans  la  liste  sui- 
vante nous  donnons  les  résultats  d'après  la  production  de  tubercules  marchands 
des  douze  variétés  les  plus  productives.  Nous  n'avons  pas  compté  comme  marchands 
tous  les  tubercules  petits,  difformes  et  très  gros.  On  remarque  que  la  Wee  MacGregor 
vient  en  tête  de  la  liste  avec  une  production  de  121  tonnes  et  un  rendement  marchand 
de  9  tonnes  1,645  livres.  La  deuxième  marquée  "  Unknown  "  est  un  échantillon  que 
nous  a  fourni  M.  F.  Stanton,  de  Hood  River,  Oregon,  qui  n'a  pas  encore  été  nommé. 
Il  a  poussé  vigoureusement  peut-être  à  cause  du  changement  de  sel  et  de  climat  et  les 
pommes  de  terre  étaient  un  peu  rugueuses.  La  quatrième  variété  nous  a  été  fournie 
par  M.  Angus  Cameron,  Proctor,  C.-B.  Elle  a  été  produite  par  lui.  C'est  une  très 
bonne  pomme  de  terre,  très  lisse,  blanche  et  qui  semble  convenir  pour  la  grande  culture. 

La  meilleure  pomme  de  terre  hâtive  au  point  de  vue  de  la  production,  précocité, 
uniformité  et  qualité,  est  la  Early  St.  George.  C'est  une  pomme  de  terre  blanche, 
longue,  lisse,  à  peau  blanche,  excellente  pour  la  cuisson  et  rendant  à  raison  de  8  tonnes 
et  1,820  livres  à  l'acre  en  1913. 

Toutes  les  variétés  sur  lesquelles  des  rapports  sont  donnés  ont  été  plantées  le 
22  mai. 


Variété. 

Arrachée. 

Dimen- 
sion 
moyenne. 

Saison. 

Rendement 
à  l'acre. 

Rendement 

à  l'acre 
vendable. 

Forme 
et  couleur. 

15  sept.  .  . 

17     "      . . 

15  "      . . 

17     " 

17     " 

16  " 

15  " 

17  " 

16  " 
15     " 

17  "     . . 
17     " 

Gros  .... 

Moyen  . . . 
Gros 

<< 
Moyen  . . . 
<< 

<< 

Gros 

Moyen  . . . 

<< 

Moyen. 

hâtive. 
Très  tard. 
Tardive. . 

<< 
<< 

Moyenne.. 

Moyen. 

hâtive. 
Tardive. . 

tonnes  liv. 
12      552 

11     1364 

11  836 

12  440 

10        64 
9      744 

9      348 

10      856 

9    1404 

9    1272 

9      612 
9    1668 

tonnes  liv. 

9    1645 

9      691 
9      268 

8    1315 

7    1649 
7      995 

7      678 

7      599 

7      553 

7      454 

6    1772 
6    1767 

5 

8 
2 

10 

10 
5 

10 

10 

10 

10 

10 
10 

Oblongue, 

blanche. 
Longue,  rouge. 

Morgan  Seedling 

Oblongue, 

rose. 
Longue,  plate, 

blanche. 
Longue,  rouge. 

Ronde, 

blanche. 
Ronde, 

blanche. 

Longue, 

Dalmeny  Beauty 

Rawlings    Kidney    (Ash- 

blanche. 
Longue,  plate, 

blanche. 
Longue, 

rugueuse, 

blanche. 

Ronde, 

blanche. 
Longue, 

blanche. 

Agassiz 


si;i;\  WE  />/<;  VE0RT1CX  LT\  RE  737 

DOC.  PARLEMENTAIRE   No  16 

LE  VERGER  COMMERCIAL  DE  POMMES. 

Le  dernier  verger  de  pommiers  a  été  enlevé  au  commencement  du  printemps.  Ce 
verger,  encore  relativement  jeune,  étail  infecté  de  l'antbracnose  du  pommier  (Glœùs- 
porium  malicorti  is).  Aucun  de  ces  arbres  d "a  produit  de  pommée  n"  I  en  ces  deux 
dernières  Baisons  el   beaucoup  d'arbres  n'ont  pas  rapporté  du  tout.     Depuis  l'année 

1911   il  n'a  p'»ur  ainsi  dire  pas  produit  (le  pommes  de  première  qualité.      Cette  année-là 

le  verger  avait  été  pulvérisé,  taillé  et  biné.     En  1912  il  a  de  nouveau  été  taillé  et  pul- 
vérisé et  ensemencé  d'avoine  et  de  trèfle.    En  1913  le  trèfiN  a  été  coupé  deux  fois  comme 

fourrage  vert.     Nous  ne  savons  pas  quel  traitement  il  a  reeu  avant  1911. 

Une  liste  des  variétés  plantées  et  des  dates  de  plantation  est  donnée  ci-dessous 
Quelques-uns  des  arbres  sont  morts  à  différents  intervalles  et  ont  été  remplacée  par 
d'autres  de  la  même  variété.  Les  changements  ont  été  enregistrés  et  les  résultats  sont 
donnés  dans  les  quatrième  et  cinquième  colonnes  du  tableau.  Nous  donnons  aussi  le 
nombre  d'arbres  vivants  en  1914,  et  leur  état  au  moment  de  leur  enlèvement.  Enfin  la 
dernière  colonne  donne  la  production  entière  de  fruits  n°  1  de  chaque  variété. 

Il  est  à  remarquer  ici  que  le  nombre  total  d'arbres  plantés  originairement  en  1905 
était  de  108.  Dix-neuf  de  ceux-ci  sont  morts  en  1909,  le  même  nombre  en  1910  et  39 
en  1911.  Ainsi  en  six  ans  71  pour  cent  ou  près  des  trois-quarts  du  nombre  original 
d'arbres  sont  morts.  De  temps  à  autre  les  arbres  morts  ont  été  remplacés  par  d'autres 
et  de  nouvelles  variétés  ont  été  plantées.  Le  nombre  total  d'arbres  plantés  de  1905  à 
1910,  y  compris  la  plantation  originale  était  de  209.  Sur  ce  nombre  64  seulement 
étaient  en  vie  en  1914.  En  d'autres  termes  pendant  une  période  de  neuf  années,  30-6 
pour  cent  de  tous  les  arbres  ont  survécu  et  il  n'y  en  avait  pas  un  seul  de  sain  sur  ce 
nombre.  Parmi  les  variétés  essayées  ce  sont  la  King  et  la  Crimes'  Golden  qui  ont 
donné  les  meilleurs  résultats. 
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LES  FLEURS  VIVACES. 


Les  bordures  ont  fait  en  général  une  pousse  satisfaisante  et  ont  donné  d'assez  bons 
résultats. 

Les  variétés  qui  méritent  d'être  recommandées  pour  les  conditions  climatériques 
que  nous  avons  sur  cette  ferme  sont  en  général  les  suivantes: — 


Dauphinelles,   plusieurs  variétés. 

Crysanthemum  maximum,  King  Edward 
VII,  Mrs.  Lothian  Bell. 

Iris,  germatûca,  sibirica,  et  Japonais. 

Lupins,  bleus  et  blancs. 

Erigeron  speciosus. 

Doronicum  plant  agincum  excelsum. 

Campanules,  plusieurs  variétés. 

Papaver  orientale,  Salmon  Queen,  Mrs. 
Perry. 

Aster,   Michaelmas   daisies. 

Pivoines  herbacées,  plusieurs  variétés. 

Achillée,  the  Pearl. 

Gypsophylla  paniculata,  paniculata  flore 
pleno. 

Roses  trémières,  variétés  simples  et  dou- 
bles. 

Mufliers,  plusieurs  variétés. 


Rudbeckia  Newmanii. 

Heliantlms,  Soleil  d'or. 

Sjnra-as,  Aruncus,  pahnata,  Venusta. 

Tritoma  uvaria,  grandiflora. 

Trollius  curopaus.     Orange  globe. 

Anémone     japonica     alba,     rosca     et     flore 

pleno. 
Montbrétias,   plusieurs  variétés. 
lnula  glandulosa,  et  macrocephala. 
Ancolies. 

Hemerocallis  flava. 
Œillet   de   poète. 

Anchusa  italica.     Variété  Dropmore. 
Géranium  sanguineum. 
Phlox,   variétés  hâtives   et  tardives. 
Thalictre. 
Veronica  spicata. 


ARBRES  ET  ARBRISSEAUX  FLORIFERES  ET  A  FEUILLES  CADUQUES. 


Les  arbres  et  les  arbrisseaux  de  tous  les  bâtiments  ont  été  éclaircis  et  taillés, 
quelques  variétés  ayant  plus  d'espace  se  sont  beaucoup  améliorées.  Nous  en  avons 
étiqueté  quelques-uns,  mais  il  reste  encore  beaucoup  d'étiquettes  à  poser. 

La  liste  ci-jointe  comprend  un  bon  nombre  des  espèces  et  variétés  qui  paraissent 
pousser  le  mieux  sous  nos  conditions. 


Epines-vinettes,  plusieurs  variétés.  Thun- 
bergii,  vulgaris,  Darwinii,  stenophylla 
et   Aquifolium. 

Kerria,  japonica  flore  pleno. 

Cornus  sanguinea  elegantissima. 

Dcutzia  crenata  roseo  flore  pleno,  et  la  va- 
riété blanche. 

Deutzia  gracilis. 

Pyrus  japonica. 

Ribes  sanguincaum   et  album. 

Forsythia  susj)ensa. 

Coudrier  à  feuilles  pourpres. 

Hydrangea  paniculata  grandiflora. 

Rhododendrons,  plusieurs  variétés,  hybrides 
et  de  semis. 

Azalea  mollis,  poniica,  et  variétés  de  Gand. 

Kalmia  latifolia. 

Lilas,  Chas.  X,  Prés.  Carnot,  Persian,  et 
Président  Grévy. 

Lilas,   Mad.  Lemoine  et  Marie  Legraye. 

Magnolia  grandiflora,  conspicua,  et  spcci- 
osa. 

Philadelphus,  plusieurs  variétés. 

lAguatrum    ovalifolium    et   foliis   variegatis. 

Viburnum   Opulus  stérile,  et  plicatum. 

Vpi.ru  a.  Anthony  Waterer,    Van  Houttei. 

Cal ii lia    (irborcscens. 

Acacia,   plusli  ara  variétés. 

Frêne  commun  et  sorbier. 

Hêtre   commun,   cuivré,    lacinié   et   pleureur. 

Bouleau  blanc  et  à  feuilles  pourpres. 

Catalpa  sp<  dosa. 

Cerisier  à  fleurs  doubles, 

Pomm(tti(r  d'ornement  et  à  fleurs. 

Marronniei   commun  et  variété  écarlate. 


Tulipier. 

Laburne. 

Platane  d'Orient. 

Tilleul  ou  bois  blanc. 

Erables  de  Norvège,  de  Schwedlers,  à  feuil- 
les pourpres  et  espèces  canadiennes. 

Acer  Negundo,  fol.  var. 

Acer  Negundo.  fol.   aurea. 

Cedrus,  atlantica,  atlantica  gluca,  Dcodara. 

Chêne  écarlate  et  autres  variétés. 

Prunus  Pissardii. 

Aubépines  blanche,  rose  et  écarlate  (simple 
et  double). 

Cornus,  florida  et  rosea. 

Saule  doré. 

Uîmus  campcstris. 

Halesia  tetraptera. 

Thuya  (Arbor  Vitœ),  occidentalis,  oricn- 
talis  elegantissima. 

Erable  du  Manitoba,  de  Handsworth  et  au- 
tres variétés  dorées. 

Abies  Nordmanniana. 

Abies  nobilis. 

Laurus  nobilis   (Rweet  Bay). 

Picea  pungens  Kosteri  et  glauca,  excelsa, 
commun. 

Pinus   Laricio   nigricans    (austriaca). 

Houx,  Golden  Queen,  Silver  Queen,  cajnel- 
liafoJia. 

Cuprcssus.  Lawsoniana,  lutea,  Triumph  of 
Koskoop. 

Cupres8U8,  erecta,  ereota  viridis. 
Retinospora  pisifera,  pisifcra  aurea. 
If,  anglais,   irlandais  et  doré,  elegantissima. 
Juniperus  hibernica. 
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Tous  les  bulbes  que  nous  avons  leçus  noue  sont  parr<  qui  assez  lard  et  le  sol  était 
très  humide  lorsqu'ils  ont  été  plantés.  En  fait,  quelques  une  on1  été  mis  en  terre 
après  Noël.  La  floraison  n'a  pas  paru  Be  ressentir  de  cette  méthode  Le  printemps  sui- 
vant. Sur  toutes  les  variétés  la  floraison  était  presque  parfaite.  !><■  printemps  était 
frais  et  humide  et  la  saison  de  floraison  s'est  prolongée  beaucoup  plus  que  d'habitude. 

Trois  mille  tulipes  (50  tulipes  Darwin.  250  tulipes  fleurissant  en  mai,  f>()  tulipes 
doubles  tardives,  275  narcisses,  000  daffodiles  doubles,  500  daffodiles  simples,  000 
anémones  et  200  iris)  ont  été  plantées  comme  il  appert  par  la  liste  ci-jointe,  et  toutes, 
sans  une  seule  exception,  ont  très  bien  fleuri: — 


Tulipes  hâtives — 

Artus. 

Cottage  Maid. 
Keizerskroon. 
La    Heine. 
Proserpine. 
Vermilion   Brilliant. 
Duchesse  de  Parma. 
Imperator  Rubrorum. 


Chrysolora. 

Joost  Van  Vondel,  rouge. 

Joo.st   Van   Vondel,   blanc. 

Pottebakker,  écarlate. 

Pottobakker,    blanc. 

Couronne  d'Or. 

Murillo. 


Tulipes  Darwin — 
Extra,  beau  mélange. 


Tulipes  simples  fleurissant  en  mai- 
Gcsneriana  spathulata. 
Isabella. 
La  Merveille. 


Picotée. 

La   Candeur. 


Tulipes  doubles  tardives- 
Yellow  Rose. 


Narcisses — 

Barri  Conspicuous. 
Bicolor  Victoria. 
Golden  Spur. 

Incomparabilis  Sir  Watkin. 
]nconiparabilis  Cynosure. 
Incomparabilis  Figaro. 


Poeticus. 
Bicolor  Empress. 
Emperor. 
Princeps. 
Poeticus  ornatus. 


Daffodiles  doubles — 
Albo  pletio  odorato. 
Incomparabilis  plenus. 
Jonquilla  plena. 


Orange  Phœnix. 
Sulphur  Phœnix. 
Double  Van  Sion,  extra  choisi. 


Daffodiles  simples — 
Albicans. 

Campernelle  regulosus. 
Campernelle. 


Major. 
Maximus. 


Anémones — 
Coronaria,  mélange  simple. 
Coronaria,  mélange  double. 


Coronaria,  St.   Brigid. 


Iris — 

llispanica,  beau  mélange. 


Anglica,  beau  mélange. 
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STATION  EXPÉRIMENTALE   D'INVERMERE,  C.-B. 
RAPPORT  DE  G.  E.  PARHAM,  REGISSEUR. 

TEMPERATURE. 

Le  printemps  de  1913  était  exceptionnellement  en  retard,  les  nuits  froides  accom- 
pagnées de  gelées  ont  continué  jusqu'à  la  fin  d'avril.  Il  y  a  eu  une  gelée  le  5  juin,  et 
les  gelées  ont  commencé  le  6  septembre.  Cependant  les  mois  d'octobre  et  de  novem- 
bre ont  été  exceptionnellement  doux  et  favorables  aux  opérations  de  la  moisson. 

La  pluie  a  été  égale  à  l'ordinaire  (9  pouces)  ;  elle  est.  venue  aux  bonnes  époques, 
elle  nous  a  permis  d'économiser  beaucoup  de  main-d'œuvre  et  d'irrigation.  Il  a  plu 
sept  jours  en  juin,  9  en  juillet,  7  en  août,  4  en  septembre,  5  en  octobre  et  3  en  novembre. 
Décembre  a  été  absolument  sec,  il  a  eu  ni  pluie  ni  neige. 

Les  chemins  d'hiver  ont  commencé  le  21  janvier,  mais  n'ont  duré  que  jusqu'à  la 
fin  de  la  première  semaine  de  mars. 

HORTICULTURE. 

Xous  avons  commencé  à  planter  sur  cette  station,  en  avril  1913.  L'automne  pré- 
cédent, nous  avions  mis  en  jauge  un  certain  nombre  de  pommiers,  d'arbres  fruitiers 
tendres  et  d'arbustes  provenant  des  pépinières  de  Riverside  et  d'Ottawa,  mais  en 
raison  des  difficultés  de  transport  à  ce  moment  de  l'année,  beaucoup  des  arbres  avaient 
été  abîmés  et  ont  dû  être  re jetés  au  moment  de  la  plantation.  Lorsque  les  communi- 
cations par  chemin  de  fer  par  l'intermédiaire  de  l'embranchement  qui  passe  au  sud  de 
Golden  seront  terminées,  ces  difficultés  n'existeront  plus. 

Cinq  cent  trente-sept  pommiers  de  diverses  variétés  ont  été  plantés  en  rang3  de 
30  pieds  sur  15  pieds  d'écartement.  Ils  ont  été  irrigués  deux  fois  pendant  l'été.  Beau- 
coup des  arbres  ont  été  détruits  par  l'hiver  mais  les  variétés  les  plus  rustiques  qui 
avaient  une  bonne  pousse  l'été  dernier  ont  bien  résisté  à  l'hiver. 

Cent  soixante-trois  arbres  fruitiers  délicats  notamment  les  cerisiers,  les  poiriers, 
les  pruniers  et  les  pêchers  ont  été  plantés.  La  majorité  de  ces  arbres  ont  bien  poussé 
en  été  et  ont  été  tués  par  l'hiver. 

Nous  avons  planté  des  vignes  qui  n'ont  pas  survécu  à  l'hiver.  Suit  une  liste  des 
différents  arbres  fruitiers  plantés. 

Variétés  plantées  en  1913. 

Pommiers. — Cox's  Orange  Pippin,  Duchess  of  Oldenburg,  Délicious,  Fameuse, 
Gravensti  in,  Grimes  Golden,  Jonathan,  King,  King  David,  Lowland  Raspberry, 
Macintosh  Red,  Monmouth  Pippin,  Northern  Spy,  Ontario,  Red  Astrachan,  Rome 
Beauty,  Spitzenberg,  Stayman  Winesap,  Wagener,  Wealthy,  Winter  Banana,  Yellow 
Transparent,Vellow  Newtown,  Anson,  Bethel,  Brock,  Baxter.  BingQ,  Cobalt,  Cromer, 
(  harlamoff,  Danville,  Dudley,  Ëxeelsior,  dranfiy,  (ïlcnton,  damer,  Galetta,  Ilomer, 
Herald,  Kelso,  Lobo,  Linton,  La  Victoire,  Langford  Beauty,  Melville,  Medford,  Melba, 
Mcudcl  ,Milwaukee,  McMahan,  Niobe,  Neville,  Oswald,  Okabena,  Pinto,  Prosper, 
Pétrel,  Percival,  Québec,  Radnor,  Rouleau,  Rupert,  Rochelle,  Rosalie,  Roger,  Rufus, 
ii,  Stella.  Sorel  Seton,  Scott  Winter,  Sonora,  Thurso,  Walton. 
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Pommettier8. — Hyslop,  Transcendent. 

Poiriers.— Bartlett,   Beurre  d'Anjou,  Bosc,  Olapp'a  Favourite,  Comice,  Flemish 

Iî«-aut,v.  Eïowell. 

Primes— Bradshaw,  Burbank,  Fellenberg,  Greensborough  [mperial  Gage,  Peach, 
Ponds  Seedling,  Royal  Ann.  Washington,  ïellow  Egg,  Admirai  Schley,  Brackett, 
Voronest  Yellow,  Yuteca. 

Pruniers. — Italian. 

Cerisier 8. — Bing,  Lambert,  Montmorency,  Qlivet 

Pêchers. — Belle  of  Georgia,  Elberta. 

Framboisiers. — Cuthhert. 

.1/  âriers. — Erie,  Snyder. 

GroseiUcrs. — Industry,  Josselyn,  Oregon  Champion,  PearL 

Cassis,  Gadelliers  noirs, — Champion,  Climax,  Clipper,  Collins  P roi i fie,  Eagle, 
Eclipse,  Kerry,  Naples,  Topsy.  Rouges. — Admirable  Cherry,  Cumberland,  Fay's  Pro- 
lific,  Greenfield  Red,  Perfection,  Red  Cross,  Red  Dutch,  Red  Grape,  Rankin  Red, 
Victoria  Red,  Wilder.     Blancs. — Large  White,  White  Cherry,  White  Grape. 


ESSAIS  EN  VERGER. 


Nous  avons  établi  les  parcelles  suivantes  dans  le  verger  pour  étudier  les  valeurs 
relatives  des  plantes-abris,  de  binages  et  d'irrigation,  en  ce  qui  concerne  la  protection 
en  hiver,  l'humidité  du  sol  et  l'humus.  Quand  les  parcelles  seront  en  bon  état  de  fonc- 
tionnement, nous  avons  l'intention  de  déterminer  la  quantité  d'eau  employée  sur  cha- 
que parcelle. 

Parcelle  1. — Irriguée  au  besoin;  une  irrigation  tardive;  binages  sans  récolte. 

Parcelle  2. — Irriguée  au  besoin;  plante-abri  à  semer  tous  les  2  ans. 

Parcelle  3. — Une  seule  irrigation;  binages  tous  les  ans. 

Parcelle  4. — Irriguée  au  besoin;  binages;  fumier  au  besoin. 

Parcelle  5. — Irriguée  au  besoin;  plante-abri  tous  les  ans. 

Parcelle  6. — Irriguée  au  besoin;  trèfle  à  enfouir  à  la  charrue  et  à  recever  tous  les 
deux  ans. 

Parcelle  7. — Irrigation  au  besoin;  on  laisse  le  trèfle  tant  qu'il  est  en  bon  état  et 
on  l'enfouit  et  on  le  récèpe. 

Parcelle  1,  rangs  21,  22,  23. — Irriguée  le  12  juin  1913.     Binage  sans  récolte. 

Parcelle  2,  rangs  25,  26,  27. — Irriguée  le  12  juin  1913.  Arbres  1.  2,  3,  4,  navette 
semée  le  1er  juillet.     Arbres  5,  6,  7,  vesce  semée  le  1er  juillet. 

Parcelle  3,  rangs  29,  30,  31. — Irriguée  le  12  juin  1913.     Binage  sans  récolte. 

Parcelle  4,  rangs  33,  34,  35. — Irriguée  le  12  juin  1913.     Binage  sans  récolte. 

Parcelle  5a,  rangs  37,  38,  39. — Irriguée  le  13  juin  1913.  Arbres  1,  2,  3,  4,  navette 
semée  le  1er  juillet.     Arbres,  5,  6,  7,  vesce  semée  le  1er  juillet. 

Parcelle  5b,  rangs  37,  38,  39. — Irriguée  le  13  juin,  1913.     Navette  semée  le  5  août. 

Parcelle  6a,  rangs  41,  42,  43. — Irriguée  le  13  juin  1913.  Arbres  1  à  7,  navette 
semée  le  1er  juillet. 

Parcelle  6b,  rangs  41,  42,  43. — Irriguée  le  13  juin  1913.  Arbres  8  à  19  navette 
semée  le  5  août. 

Parcelle  7. — Irriguée  le  14  juin  1913.     Trèfle  semé  le  1er  juillet. 

Ixvermere 
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LEGUMES. 

Tous  les  légumes  ont  été  cultivés  entre  les  rangées  d'arbres  fruitiers  tendres,  et 
ont  été  disposés  de  façon  à  ce  que  l'on  puisse  les  irriguer  au  moyen  de  petits  fossés  qui 
couraient  sur  toute  la  longueur  de  chaque  rang.  Une  partie  de  la  terre  seulement 
pouvait  être  fumée  pour  les  légumes  et  la  différence  entre  les  bons  résultats  donnés  par 
les  légumes  qui  poussaient  sur  une  terre  fumée  et  le  mauvais  développement  de  ceux 
qui  étaient  cultivés  sur  une  terre  non  fumée  était  très  remarquée.  Nous  avons  tenu 
soigneusement  note  des  dates  d'irrigation.  Comme  la  pluie  est  tombée  à  des  périodes 
favorables  pour  les  binages,  une  seule  irrigation  a  été  suffisante  pour  tous  les  légumes 
à  l'exception  des  choux  et  des  pois  qui  en  ont  eu  deux  ;  l'année  prochaine  il  sera  peut- 
être  possible  de  tenir  un  compte  plus  exact  de  la  quantité  d'eau  reçue,  employée  sur 
chaque  parcelle  et  de  faire  des  parcelles  d'essais  des  différentes  quantités  employées. 

Quarante  variétés  ont  été  plantées  sur  terre  fumée  et  traitées  de  la  même  façon 
quant  à  l'irrigation  et  au  binage.  Bien  que  la  différence  de  poids  au  commencement 
de  la  saison  a  été  très  remarquée,  nous  ne  saurions  tirer  des  résultats  d'une  année 
d'essais.  Nous  faisons  des  essais  pour  connaître  la  date  de  là  maturation  et  leur  valeur 
culinaire. 

Les  courges,  les  fèves,  les  pois  et  les  choux  cultivés  avec  le  fumier  ont  donné  une 
production  avantageuse. 

FLEURS. 

De  nombreuses  variétés  de  graines  de  fleurs  ont  été  semées  en  pleine  terre  en  mai, 
et  les  suivantes  ont  donné  de  très  bons  résultats:  pois  de  senteur,  Salpiglossis,  Dimor- 
photeca,  Pensées,   Centaurées,  Alyssum,  Asters. 

Beaucoup  de  ces  fleurs  sont  restées  ouvertes  jusqu'à  là  fin  d'octobre  et  ont  survécu 
aux  premières  gelées.  Les  pensées  étaient  superbes  et  elles  ont  fleuri  la  première  an- 
née qu'elles  ont  été  semées  ;  elles  ont  continué  à  fleurir  jusqu'à  la  mi-novembre,  fleuris- 
sant de  nouveau  peu  après  la  fonte  de  la  neige  en  mars.  ' 

Une  forte  expédition  de  rosiers  accompagnée  de  pommiers  venant  de  Daniel's,  de 
Norwick,  Angleterre,  destinée  à  Kelowna  est  arrivée  ici  par  erreur.  Nous  les  avons 
plantés  sur  la  pente  du  nord  et  ils  ont  fleuri  pendant  les  mois  d'août,  de  septembre  et 
d'octobre.  Les  rosiers  ont  été  couverts  avec  de  la  terre  pendant  l'hiver  mais  il  est  dou- 
teux que  beaucoup  d'entre  eux  puissent  survivre  aux  basses  températures. 


BULBES. 

Une  forte  expédition  de  bulbes  reçus  d'Ottawa,  en  octobre,  ont  été  plantés  sur  une 
plate-bande  qui  faisait  face  au  nord  et  où  ils  ont  été  protégés  avec  de  la  neige  en  hiver. 

Les  tulipes  qui  étaient  toutes  en  feuilles  à  la  fin  de  mars  s'annoncent  très  bien. 

Les  scilles,  jacinthes  et  les  daffodiles  plantés  dans  les  caisses  dans  le  soubassement 
ont  fleuri  pendant  tout  le  mois  de  mars. 


Invermere 
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STATION   EXPÉRIMENTALE   DE   SIDNEY,  C.-B. 

RAPPORT  DE  S.  SPENCER,   GERANT-CONTREMAITRE. 

Grâce  à  la  température  favorable,  la  saison  dernière  nous  a  amené  un  grand  nom- 
bre de  visiteurs  de  toutes  les  parties  du  monde  qui  tous  ont  montré  une  expression 
très  favorabl*  de  notre  station  et  de  ses  environs.     On  apprécie  généralement  la  somme 

considérable  de  travail  qui  a  été  faite. 

Entre  octobre  1912  et  avril  1913,  50  acres  ont  été  défrichés,  épierrés,  aplanis  et 
labourés.  Au  mois  d'avril  la  pépinière  a  été  égouttée  et  préparée  en  vue  de  l'arrivée 
d'une  forte  expédition  d'arbres  et  d'arbustes  d'ornement  de  France  qui  ont  été  plantés 
en  même  temps  qu'une  bonne  collection  d'arbres  et  d'arbustes  indigènes,  dont  la  majo- 
rité ont  fait  une  bonne  pousse  pendant  la  saison  et  seront  employés  principalement 
pour  fin  d'ornement  autour  de  la  maison  et  pour  savoir  s'ils  conviennent  au  climat. 


FLEURS  ANNUELLES. 

Nous  avons  semé  en  couche  chaude  de  la  graine  d'une  centaine  de  variétés  de  fleurs 
annuelles  à  demi-rustiques.  Chaque  variété  a  germé  et  une  fois  plantée  a  donné  de 
très  bons  résultats  jusqu'à  la  fin  d'octobre;  elles  ont  été  vivement  admirées  par  les  visi- 
teurs pendant  l'été  et  l'on  nous  a  posé  beaucoup  de  questions  sur  quelques  variétés. 
Saîpiglossis,  Nemesia,  IHmorphoteca,  Phlox  Drummondii,  Coréopsis  atro sanguine a 
et  C.  Marmorata  étaient  bonnes  et  persistantes.  Les  fleurs  annuelles  et  les  pois  de 
senteur  semés  en  plein  air  ont  donné  de  bons  résultats. 


FLEURS  V1VACES  DE  PLEINE  TERRE. 

Des  fleurs  vivaces  de  pleine  terre  ont  été  semées  en  juin  et  141  sur  171  ont  germé. 
Elles  se  sont  bien  établies. 

En  novembre  1913,  une  collection  de  lilas  reçus  d'Ottawa  ont  été  plantés  en  pépi- 
nière et  les  pivoines  de  France  dans  les  parcelles  de  fleurs  vivaces.  En  septembre  nous 
avons  reçu  une  expédition  d'iris  et  de  bulbes  de  la  Hollande.  La  plupart  de  ceux-ci 
ont  été  plantés  en  bordure  des  nouvelles  pelouses  le  long  de  l'avenue.  Les  pelouses  ont 
été  ensemencées  de  graine  du  pâturin  bleu  du  Kentueky. 


LEGUMES. 

Les  légumes  pour  les  recherches  expérimentales  ont  été  semés  en  avril.  Les  pois, 
carottes  et  betteraves  sont  bien  venus.  Les  tomates  ont  bien  mûri.  Quelques  plants 
de  tomates  ont  été  taillés  et  attachés  à  des  tuteurs;  d'autres  n'ont  pas  été  taillés  et  ont 
été  laissés  sans  tuteur. 

On  voulait  voir  lesquels  donnaient  le  plus  de  fruits  mûrs.  Dix  plantes  ont  été 
plantées  dans  chaque  méthode;  ils  ont  été  l'ebjet  des  mêmes  soins.  Les  tomates  ont 
mûri  à  la  même  date  dans  les  deux  méthodes  mais  parmi  celles  qui  avaient  été  réduites 
à  une  seule  tige  et  attachées  à  des  tuteurs,  sept  sur  dix  ont  donné  le  plus  de  fruits  mûrs 
en  même  temps  la  plus  forte  récolte  de  fruits  verts.  Les  choux  et  les  choux-fleurs 
plantés  sur  la  pente  de  la  colline  ont  donné  de  mauvais  résultats  et  montrent  que  cette 
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partie  de  la  station  n'est  pas  la  meilleure  pour  les  légumes.  En  juillet  et  en  août,  ils 
ont  été  attaqués  par  les  pucerons  verte.  Le  céleri  a  été  repiqué  dans  les  tranchées  et 
a  échoué,  il  n'a  pas  résist'1  à  la  chaleur  et  à  la  sécheresse.  Les  fèves,  le  maïs,  les 
citrouilles,  les  concombres  et  les  melons  ont  été  semés  la  deuxième  semaine  de  mai. 
Tous  sont  bien  venus.  Les  piments  ont  été  lents  à  germer  et  n'ont  commencé  à  rap- 
porter que  lorsque  les  froids  sont  venus.  En  juillet  et  en  août,  les  suivants  venaient 
en  tête  de  la  liste  au  point  dé  vue  de  la  production  et  de  l'utilité  :  Maïs — Extra  Early 
Adams;  Pois — Juno,  Téléphone,  Heroine;  Carottes — Half  long  Chantenay;  Laitue — 
Improved  Hanson  et  Allheart,  pour  le  poids;  Crisp  as  Ice  (rouge)  est  bonne  pour  man- 
ger; Fèves — Valentine  et  Wardell's  Kidney  Wax.  Dans  les  essais  d'éclaircissage,  ce 
sont  les  variétés  les  moins  espacées  qui  ont  donné  la  plus  forte  récolte.  Les  panais  à 
quatre  pouces  sont  bien  venus.  Les  betteraves  éclaircies  à  4  pouces  étaient  très 
grossières.  Les  expériences  de  cette  année  sur  les  carottes,  les  panais,  les  salsifis,  les 
betteraves  longues,  montrent  qu'il  vaut  mieux  laisser  plus  de  place  dans  l'éclaircissage 
tandis  que  les  betteraves  plates,  les  navets  de  jardin,  les  oignons  viennent  mieux  quand 
ils  sont  plus  rapprochés  les  uns  des  autres. 

Les  vers  des  racines  ont  causé  beaucoup  de  dégâts  dans  ce  district  pendant  la  sai- 
son parmi  les  choux,  les  choux-fleurs,  les  oignons,  les  radis  et  les  navets,  mais  pas  sur 
la  station.  Nos  principaux  ennemis  ont  été  les  pucerons  verts  et  les  mouches  mais 
nous  avons  pu  assez  bien  maîtriser  les  dernières  au  moyen  de  vert  de  Paris  appliqué 
sous  forme  sèche. 

Le  1er  mai,  nous  avons  commencé  à  planter  les  pommes  de  terre  reçues  d'Ottawa, 
d'Indian  Head  et  de  la  localité.  Elles  ont  été  arrachées  le  8  octobre.  Elles  ont  été 
attaquées  par  les  mouches  deux  fois  pendant  l'année.  Elles  ont  produit  une  légère 
récolte  ayant  été  plantées  sur  la  pente  de  la  côte.  Les  premières  prêtes  étaient  les 
Dalmeny  Hero,  Factor  et  Oonquering  Hero,  mais  l'expérience  nous  a  enseigné  une 
chose,  que  les  variétés  venues  des  climats  froids  ont  donné  de  beaucoup  les  meilleurs 
résultats  par  comparaison  à  celles  venues  d'Agassiz  et  de  la  localité. 


FRUITS. 

Trois  variétés  de  fraises  venant  d'Ottawa  ont  été  plantées  immédiatement.  Toutes 
ont  vécu  et  ont  donné  de  bonnes  plantes.  Cent  cinquante-six  plantes  comprenant  un 
certain  nombre  de  variétés  de  gadelles  rouges,  noires  et  blanches,  de  framboises,  de 
mûres,  de  Loganberries  ont  bien  réussi.  Dans  l'expédition  de  groseilles,  plus  de  vingt 
pour  cent  ont  échoué. 

Les  Loganberries  et  Golden  Queen  (framboises)  étaient  très  belles.  Les  arbres 
fruitiers  seront  plantés  cet  hiver  et  au  printemps  de  1914. 

RAPPORT  DES  RECHERCHES  FAITES  SUR  LA  FERME  A  FRUITS  DE 
THOS.  A.  SHARPE,  SALMON  ARM,  C.-B. 

L'hiver  de  1912-13  a  été  normal,  il  n'y  a  pas  eu  de  grands  froids  et  peu  de  tem- 
pêtes. La  plus  basse  température  que  l'on  ait  enregistrée  a  été  5  degrés  au-dessous  de 
zéro  (degré  F.)  une  nuit.  Le  printemps  a  fait  son  apparition  à  la  même  date  que 
d'habitude  mais  il  a  été  froid  et  sec,  les  vents  ont  soufflé  jusqu'au  commencement  de 
juin,  la  germination  des  grains  et  des  petites  graines  a  été  retardée  et  quand  elles  ont 
germé  leur  développement  a  souffert  du  manque  d'humidité  et  de  chaleur. 

En  juin,  la  température  a  été  plus  chaude,  mais  assez  Bêche  pendant  quelque  temps. 
Quand  Lee  pluies  sont  arrivées,  la  saison  était  avancée  et  les  légumes  ne  se  sont  pas 
remis;  il  y  a  eu  également  une  faible  récolte  de  fruits  à  peu  près  soixante  pour  cent 
d'une  récolte  ordinaire,  celle  des  pommes  de  terre  a  été  très  faible.  Nos  pommes  de 
terre  étant  plantées  sur  un  gazon  de  trèfle  qui  avait  reçu  une  application  de  fumier 
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d'étable  à  poules,  elles  onl  bien  poussé  et  leurs  tiges  luxuriantes  ont  bien  ombragé  la 
terre  et  l'ont  tenue  assez  humide  dans  les  chaleurs  de  juillet  et  d'août  assurant  une 
t  rès  bonne  récolte. 

Plusieurs  variétés  supplémentaires  de  pommiers,  pruniers  «'t.  de  cerisiers  ont  été 
plantées  au  printemps,  tous  ou  à  peu  près  tous  ont  tait  une  pousse  satisfaisant*. 

POMMIERS. 

Vingt-trois  variétés  de  pommiers  plantés  en  premier  lieu  ont  rapporté  cette  saison. 
On  certain  nombre  de  ces  pommiers  donnaient  des  fruits  depuis  trois  ans  et  quelques- 
uns,  qui,  dans  le  climat  humide  d'Agassiz  ont  une  grosseur  moyenne,  ont  causé  \m 
désappointement,  les  fruits  étaient  trop  petits  pour  le  marché  et  s'ils  ne  grossissent  pas 
plus  cotte  saison  il  faudra  enlever  quelques  variétés  ou  les  greffer  en  têtes  par  d'autres 
sortes.  D'autre  part  deux  ou  trois  variétés  nouvelles  sont  très  bien  venues  et  s'annon- 
cent très  bien  comme  variétés  d'hiver. 

POIRIERS. 

Les  Docteur  Jules  Guyot,  Flemish  Beauty  et  Bosc  ont  donné  des  fruits.  La  pre- 
mière a  rapporté  abondamment  et  les  fruits  étaient  gros,  très  sains  et  de  très  bonne 
qualité.  Cette  variété  est,  je  crois,  très  avantageuse  dans  ce  district.  Les  deux  autres 
variétés  ont  rapporté  pour  la  première  fois  cette  année  et  la  qualité  était  très  bonne, 
de  bonne  grosseur  et  de  bon  aspect.  La  plupart  des  autres  variétés  ont  poussé  assez 
bien  et  ont  résisté  au  climat. 

PRUNIERS. 

De  tous  Les  pruniers  qui  ont  rapporté  des  fruits,  les  Gueii  et  Primate  sont  les  plus 
avantageux.  Le  Gueii  est  un  bon  producteur  et  a  une  pousse  vigoureuse,  ses  fruits 
sont  de  grosseur  moyenne  et  supportent  bien  l'expédition.  Le  Primate  est  au-dessus 
de  la  moyenne  en  grosseur  et  a  un  bon  aspect  et  une  qualité  très  supérieure.  Tous 
deux  sont  de  mi-saison. 

PRUNES  DE  DAMAS. 

La  prune  de  Damas  Shropshire,  la  prune  de  Damas  King  et  la  Damas  Cluster 
poussent  très  bien  et  sont  très  productives;  il  y  a  une  bonne  demande  pour  les  fruits 
à  des  prix  rémunérateurs.  Plusieurs  variétés  essayées  qui  sont  très  tardives  pour  ce 
district  ou  qui  ne  sont  pas  satisfaisantes  sont  enlevées. 

CERISIERS. 

Nous  avons  beaucoup  amélioré  notre  verger  de  cerisiers.  La  de  Planchoury  et  la 
Olivet  ont  beaucoup  produit.  Ces  variétés  qui  sont  moyennement  tardives  et  qui 
viennent  sur  le  marché  lorsque  la  saison  des  cerises  est  presque  passée  se  vendent  très 
bien  à  de  bons  prix.     Nous  comptons  en  faire  bientôt  une  plantation  plus  étendue. 

RAISINS. 

Les  semis  Saunders  ont  donné  une  bonne  récolte  cette  année  et  ont  bien  mûri. 
Aucune  autre  variété  de  "ruits  n'a  bien  mûri;    nous  avons  quelques  grappes  pauvres 
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et  ouvertes  seulement  peut-être  à  cause  des  vents  froids  et  secs  qui  soufflaient  quand 
elles  étaient  en  fleurs. 

Tous  les  petits  fruits  ont  bien  réussi,  la  production  a  été  bonne  et  les  fruits  satis- 
faisants. 

FRAISES. 

Dans  les  fraises  nous  avons  eu  que  deux  variétés  de  semis,  la  Magoon  et  la  Clark; 
toutes  deux  sont  de  bons  producteurs  et  s'expédient  bien,  mais  ne  sont  pas  précoces. 


FRAMBOISES. 

Trois  variétés  de  framboises  rapportaient  et  plusieurs  autres  rapporteront  sans 
doute  cette  année.  De  toutes  les  nombreuses  variétés  essayées,  la  Cuthbert  est  peut- 
être  la  meilleure,  car  elle  est  grosse,  ferme  et  les  tiges  sont  rustiques  et  productives. 


LOGANBERRY. 

La  Loganberry  est  l'un  des  petits  fruits  les  plus  avantageux  dans  ce  district. 
Elle  est  un  bon  producteur  et  se  vend  très  bien. 


MURES. 

De  toutes  les  mûres,  la  Eldorado  est  la  plus  satisfaisante.  Elle  est  rustique,  elle 
pousse  vigoureusement  et  produit  très  bien.  Les  fruits  sont  très  gros,  ont  un  bon 
goût  et  ils  conservent  très  bien  leur  couleur  après  avoir  été  cueillis. 


GADELLES  ROUGES. 

Parmi  les  gadelles  rouges  essayées,  la  Perfection   est  la   plus   satisfaisante  au 
point  de  vue  de  la  vigueur,  de  la  grosseur  et  de  la  qualité  des  gadelliers. 


GADELLES  BLANCHES. 

De  toutes  les  gadelles  blanches  essayées,  aucune  n'a  donné  d'aussi  bons  résultats 
que  la  White  G  râpe. 

GADELLES  NOIRES  (CASSIS). 

La  nouvelle  variété  Boskoop  Giant  a  donné  de  très  bons  résultats.  Les  tiges  sont 
vigoureuses  el  productives  et  les  fruits  gros,  sucrés,  de  goût  beaucoup  plus  sucré  que 
toutes  les  autres  variétés  que  j'ai  essayées. 


GROSEILLES. 


Les  Downing  et  Josgelyn  sont  les  plus  avantageuses  pour  ce  district,  elles  sont 
rustiques,  vigoureuses,  productives  et  ne  sont  pas  attaquées  par  le  mildiou,  et  le  fruit 
est  de  bonne  grosseur  et  de  bonne  qualité. 
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LEGUMES. 

Maïs,—  Plusieurs  variétés  de  maïs  d<  jardin  ont  été  essayées  et  l'une  des  plue  pré 
coces  est  la  Malakofï.    Cette  variété  est  très  vigoureuse  et   produit  de*  épis  dont  la 
longueur  varie  «le  4  à  7  pences,  assez  «pais,  avec  des  grains  profonds  qui  sonl   bien 
sucrés  et  bous.     Le  Golden  Bantam  a  une  pousse  modérée,  il  donne  beaucoup  d'épis 

d'une  longueur  variant  de  3  à  5  pouces,  rarement   à  6  pouces,  qui   sont    bien   fournis  de 
grains  jaune   (Ter   <le    maïs   sucré,    très    tendre,    de    la    meilleure   qualité   et    (lu    meilleur 

goût.     Les  deux  variétés  rouge  et  blanche  Cory  sont  de  bonnes  espèces,  de  même  que 
quelques  autres  espèces  dans  le  commerce,  mais  de  toute-  celles  que  nous  avons  es- 
la  Golden  Bantam  et  la  Malakoff •  sont  bien  les  meilleures.     Comme  il  fait  assez  chaud 
dans  cette  vallée  pour  produire  du  maïs  et  que  Calgary  offre  un  bon  débouché,  nous 
nous  préparons  à  essayer  plusieurs  variéjtés  sur  une  grande  échelle  cette  année. 
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SOUS-STATIONS  EXPÉRIMENTALES. 

FORT  VERMILION,  DISTRICT  DE  LA  RIVIERE  DE  LA  PAIX,  ALBERTA. 

Cette  station  est  située  dans  la  vallée  de  la  rivière  de  la  Paix,  latitude  58  degrés 
36  minutes,  à  plus  de  300  milles  au  nord  d'Edmonton. 

Le  mois  d'avril  a  été  beau  au  début.  La  neige  a  disparu  au  commencement  du 
mois  et  le  premier  blé  a  été  semé  le  25,  puis  les  froids  sont  revenus  subitement  avec  de 
légères  chutes  de  neige  et  de  fortes  gelées  la  nuit.  Il  faisait  très  froid  au  commence- 
ment de  mai,  et  le  temps  est  resté  froid  jusqu'au  10.  La  terre  n'a  recommencé  à  se 
réchauffer  un  peu  que  vers  le  16.  Il  a  fait  très  beau  et  très  chaud  dans  la  dernière 
partie  de  mai,  et  les  fréquentes  ondées  ont  permis  aux  plantes  du  jardin  de  faire  une 
bonne  pousse.  A  partir  du  14  juin  au  10  juillet,  le  temps  a  été  chaud  et  très  sec;  il  a 
plu  le  10.  Plusieurs  plantes  ont  souffert  de  la  sécheresse.  Le  26  juin,  il  y  a  eu  5 
degrés  de  gelées  pendant  la  nuit,  mais  la  plupart  des  plantes  qui  avaient  été  abîmées 
se  sont  remises.  Le  mois  d'août  a  été  beau;  septembre  a  été  pluvieux  d'un  bout  à 
l'autre,  la  première  gelée  du  district  a  eu  lieu  le  30  août,  lorsque  la  température  est 
tombée  à  28.2  degrés  F. 

FRUITS. 

POMMIERS. 

Aucun  arbre  n'a  fleuri  en  1913,  mais  la  plupart  des  variétés  à  l'essai  sont  en  bon 
état.  Ils  comprennent  les  variétés  hybrides  créées  par  le  docteur  Saunders  et  d'autres 
variétés  russes  et  arbres  de  semis  qui  se  trouvaient  dans  l'état  suivant: 

Pommiers  de  semis  Cr-oss. — Deux  Alberta  en  bon  état;  le  sommet  a  été  un  peu 
rasé  par  les  gelées  d'hiver.     Deux  Charles  qui  ont  bien  poussé  cet  été. 

1  Tony,  en  bon  état.  1  Prince,  bon;  le  sommet  de  cet  arbre  a  été  rongé  par  les 
lapins.  1  Golden,  a  bien  poussé.  Un  Magnus  a  bien  poussé  cet  été.  1  Silvia,  en 
bon  état,  1  Robin,  très  bon. 

Pommiers  hybrides  de  semis  Cross. — Deux  Alberta,  en  bon  état;  1  Golden,  semi 
de  bonne  qualité;  1  Jewel,  semis  de  très  bonne  qualité;  1  Silvia,  a  fait  une  excellente 
pousse. 

Pommiers  russes  et  pommiers  de  semis  russes. — Un  Varna,  en  assez  bon  état;  2 
Charlamoff,  très  bons;   1  Morden^  en  bon  état. 

PRUNIERS. 

Aucun  arbre  en  fleurs  cet  été.  1  Cheney,  en  bon  état;  1  Bixby,  en  assez  bon  état; 
1  Aitkin,  a  fait  une  bonne  pousse;   1  Odegard,  en  très  bon  état. 

Ce  sont  là  tous  les  anciens  pruniers  qui  se  trouvent  actuellement  sur  la  parcelle. 

Les  framboisiers  sont  bien  venus  et  les  Herbert  et  Heebner  sont  tous  les  deux  de 
arbres  ;vi  laisser.     Les  premières  framboises  mûres  de  Herbert  ont  été  cueillies  le 
l  août,  e1  celles  de  Heebner,  le  8  août. 

Les  cassis  étaient  chargés  <le  fruits  en  1013.  Parmi  les  meilleures  sont  les  Kerry 
Eagle,  Magnus  et  Bank  Up.  Elles  étaient  mûres  1»'  4  août.  Les  gadelles  rouges  et 
Les  gadelles  blanches  viennent  bien  également.  Celles  qui  s'annoncent  le  mieux  sont 
les  Red  Dutch,  Greenfield,  Long  Bunched,  Holland  et  Goliath  parmi  les  rouges,  et  les 
White  drape  et  White  Kaiser  parmi  les  blanches. 

Vermilion 
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PLANTES  D'ORNEMENT. 

Beaucoup  d'espèces  et  de  variétés  d'arbres,  d'arbustes  d'ornement  et  de  fleurs 
rivaces  sonl  à  L'essai.  Les  caraganas,  Les  Lilas,  Les  chèvrefeuilles  et  Les  BpirtBas  ont 
bien  fleuri.  Les  variétés  il»*  Lilas  commun  ont  commencé  à  fleurir  Le  7  juin  L913;  la 
variéi/'  Syringa  viîlosa  Le  20  juin,  et  le  Lilas  japonais  Le  30  juin.  Nous  donnons  ici 
L'état  de  ceux  qui  ont  été  essayés,  avec  quelques  notes  à  leur  Bujet: — 

Deux  Acer  tataricum  Qinnala  viennent  bien.  2  Acer  saccharinum  (dasycarpum)  ; 
pousse  vigoureuse.  I  Acer  Negundo,  en  très  bon  état;  ces  quatre  derniers  ont  exacte- 
ment 11  pieds  de  hauteur.  2  Acer  tataricum  en  bon  état.  -1  Acer  pictum,  en  très  bon 
état.  2  Picea  Excelsa  Remoniiij  eu  très  bon  état.  2  Amelanchier  vulgaris,  en  tes 
bon  état;  en  Heur  10  juin  L9Î3.  1  lictula  alba  laciniata,  en  bon  état.  2  Berberis 
Thunbergii  faisant  très  bien,  en  fleurs  le  12  juin  1913.  2  Berberis  sinensis,  venant 
bien;  en  fleurs  le  12  juin.  1  Clemdtis  montana,  en  bon  état.  2  Caragana  arborescent, 
ecs  deux  arbres  -ont  en  très  bon  état;  en  fleurs  le  9  juin  1913.  2  Carayana  frutescens, 
en  très  bon  état,  en  fleurs  le  9  juin.  2  Carayana  grandiflora,  en  bon  état,  sont  très 
grosses;  en  tleurs  le  7  juin  1913.  1  Carayana*  pyymœa,  en  bon  état,  pousse  lente,  en 
fleurs  le  11  juin  1913.  2  Cotoneaster  domentosa,  ceux-ci  sont  en  bon  état;  en  fleurs  le  19 
juin  1913.  1  Cratœawus  Arnoldïana,  en  bon  état.  2  Celtis  occidentalis,  en  bon  état.  2 
Cratœayus  Carrieri,  en  très  bon  état.  1  Ceanothus  americanus,  en  bon  état.  1  Loni- 
cera  alpina,  en  très  bon  état.  2  Lonicera  Mundeniensi,  en  très  bon  état;  en  fleurs  Le  1 
juin  1913.  1  Lonicera  Fenzlei,  en  très  bon  état;  en  fleurs  le  10  juin.  2  Lonicera  ta1  aviva 
virginalis  alba;  ceux-ci  sont  en  très  bon  état.  1  Diervilla  lutea,  en  bon  état.  2  Enxony- 
mus  linearis,  en  bon  état;  en  fleurs  le  1G  juin  1913.  6  Euonymus  europœus  ovabus 
en  bon  état;  en  fleurs  le  9  juin.     Hydranagea  paniculata  grandiflora,  en  très  bon  état. 

1  Ligustrum  amurenses,  en  très  bon  état.  2  Fraxinus  pennsylvanica  lanceolata  (frêne 
vert)  ;  en  bon  état.  1  Populus  angustifolia,  moyennement  bon.  Lycium  europœum,  tous 
sont  morts.  1  PliUadelphus  Lemoinei,  Mont  Blanc,  viennent  très  bien.  1  Pseudotsuga 
Douglasii,  pin  Douglas;  très  bon.  Pinus  sylvestris  (pin  écossais);  très  bon  état.  1 
Spirœ  Billardii;  en  très  bon  état;  en  fleurs  le  13  juin;  1  Picea  pungens  (épinette 
bleue),  en  très  mauvais  état.  2  Pinus  Strobus  (pin  blanc)  ;  moyen.  2  Quercus  rubra 
(chêne  rouge)  en  bon  état.  2  Quercus  palusbris,,  en  très  bon  état;  en  fleurs  le  16  juin. 
Rhamnus  Frangnda  sont  tous  morts;   j'ai  enlevé  le  dernier  de  ces  arbres  ce  printemps. 

2  Ribes  aureum  (gadellier  à  fleurs  jaunes)  ;  sont  morts  par  les  gelées  d'hiver,  mais  com- 
mencent encore  à  germer.  2  Retinospora  pisifera;  en  bon  état.  18  S piroer a  s orbifolia; 
tous  sont  en  bon  état;  tous  en  fleurs  le  2  juillet  1913.  Eleagnus  angustifolia  (olivier 
russe)  ;  tous  sont  morts,  ne  pouvant  résister  à  nos  hivers.  6  Betula  alba  (bouleau 
blanc)  ;  moyen  ;  ceux-ci  ont  été  tués  principalement  par  les  gelées  d'hiver,  mais  ils 
sont  en  assez  bon  étavt  maintenant.  1  Syringa  amurensis,  en  bon  état.  2  Syringa 
japonica  (lilas)  ;  ces  deux  arbres  sont  assez  gros  maintenant;  l'hiver  ne  les  affecte 
pas;  ils  furent  en  fleurs  le  30  juin.  1  Syringa  vulgaris,  Chas.  Joly  (lilas);  en  très 
bon  état;  en  floraison  le  14  juin  1913.  1  Syringa  vulgaris,  Madame  Casimir  Perier, 
(lilas),  en  très  bon  état;  en  fleurs  le  18  juin  1913.  1  Syringa  vulgaris,  Charles  X 
(lilas)  ;  c'est  un  bel  et  gros  arbre  en  très  bon  état  ;  en  fleurs  le  10  juin  1913.  1  Syringa 
vulgaris,  Miehel  Buchner  (lilas)  en  bon  état;  en  fleurs  le  15  juin  1913.  2  Syringa  vulga- 
ris, Emile  Lemoine  (lilas)  en  assez  bon  état;  en  fleurs  le  7  juin  1913.  1  Syringa  vulgaris, 
Jacques  Calot  (lilas)  en  bon  état;  en  fleurs  le  18  juin  1913.  2  Syringa  vulgaris, 
Mme  Abel  Chatenay  (lilas)  ces  deux  arbres  sont  en  très  bon  état;  en  fleurs  le  14  juin 
1913.  1  Syringa  vulgaris  Congo  (lilas);  en  très  bon  état;  en  fleurs  le  10  juin  1913. 
Lilas  sans  étiquette;  cet  arbre  est  en  très  bon  état  et  était  en  fleurs  le  10  juin.  6 
Syringa  villosa,  ces  six  arbres  viennent  très  bien  et  sont  maintenant  d'une  bonne 
grosseur;  tous  étaient  en  fleurs  le  20  juin  1913.  1  Spirœa  arguta:  moyen,  a  été  tué, 
mais  est  revenu  et  offre  maintenant  un  bon  coup  d'œil;  je  crois  qu'il  ne  fleurira  pas 
cette  année.  6  Salix  Voronesh  (saules)  ;  ces  saules  sont  en  bon  état,  et  avec  un  peu 
plus  de  travail,  je  pourrais  avoir  une  belle  haie  ainsi  qu'une  bonne  plante-abri.     2 
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Thuya  Occidentalis  en  très  bon  état.  2  Thuya  occidentalis  globosa;  en  très  bon  état. 
2  Thuya  occidentalis  columbia  seulement  moyens.  1  Thuya  occidentalis  Hoveyi,  passa- 
ble. 2  Viburnum  molle;  ces  deux  arbres  ont  fait  une  belle  pousse.  En  fleurs  le  3 
juin  1913,  la  floraison  a  duré  pour  quelques  temps.  4  Amelanchier  (baies  de  juin)  en 
bon  état;  en  fleurs  le  31  mai  1913.  Quelques  fruits  ont  mûri  le  1er  août,  mais  ils 
étaient  petits.  1  Eosa  delicata  en  bon  état;  en  fleurs  du  2  juillet  au  7  août  1913. 
1  Rosa  rugosa  alba  en  bon  état.     1  Rosa  rugosa,  en  bon  état 

FLEURS  ANNUELLES. 

Les  fleurs  annuelles  dont  nous  avons  un  grand  nombre  de  variétés  sont  très  bien 
venues.  Les  pensées  étaient  en  fleurs  le  20  mai  1913 ;  les  giroflées  le  12  juin;  les  pavots 
Shirley,  le  30  juin;  les  pétunias,  le  2  juillet;  les  œillets,  le  4  juillet;  les  zinias,  le  12 
juillet;  les  pois  de  senteur,  le  15  juillet;  les  Phlox  Drummondii,  le  16  juillet;  les 
nasturces,  le  16  juillet;  les  asters,  le  26  juillet.  Plusieurs  autres  sortes  ont  fleuri. 
La  graine  a  été  semée  en  couche  chaude  du  21  au  29  avril  et  transplantée  en  pleine 
terre  du  29  mai  au  23  juin. 

ESSAIS  DE  LEGUMES. 

Tous  les  légumes  sont  l)ien  venus  cet  été  en  dépit  de  la  sécheresse.  La  gelée  à  la 
fin  d'août  a  tué  quelques  fèves  avant  qu'elles  aient  mûri. 

Asperges, — Les  vieilles  plates-bandes  de  Columbia  White  ont  donné  une  bonne 
récolte  qui  a  pu  être  utilisée  du  26  mai  au  20  juillet  ;   très  bonne  et  très  grosse. 

Rhubarbe. — Les  vieilles  plates-bandes  de  Victoria  ou  Giant  ont  rapporté  du  22 
mai  au  20  septembre.     Grosseur  moyenne,  tendre  et  de  bonne  qualité. 

Céleri. — Semé  sous  verre  le  24  avril.  Les  semences  très  lentes  à  germer  on  a  pu 
repiquer  que  le  13  juin,  quand  les  plantes  étaient  encore  très  petites.  Deux  rangs  de 
33  pieds  de  longueur  chacun  ont  été  plantés  en  tranchées  de  16  pouces  de  profondeur 
dont  le  fond  était  recouvert  de  six  pouces  de  fumier  et  de  cinq  pouces  de  terre.  Arro- 
sages très  fréquents  pendant  la  saison.  Deux  rangs  de  White  Plume  ont  commencé  à 
être  récoltés  le  6  août,  de  grosseur  moyenne,  poids  pour  une  douzaine  de  têtes,  19  livres  ; 
deux  rangs  de  Golden  Self  Rlanching,'  prêts  le  12  août,  petits,  poids  par  douzaine,  15 
livres;  deux  rangs  de  French  Success,  prêts  le  9  août,  gros  et  bons,  poid3  pour  une 
douzaine  de  têtes,  20  livres. 

Oignons. — Les  variétés  suivantes  ont  été  semées  en  jardin  le  6  mai,  quatre  rangs, 
chacun  de  42  pieds  de  long  à  20  pouces  d'écartement.  Une  bonne  partie  de  la  graine 
n'a  pas  germé;  ils  étaient  très  clairs  dans  le  rang.  Les  oignons  qui  n'étaient  que  de 
grosseur  moyenne  ont  été  enlevés  le  1er  septembre.  Le  Large  Red  Wethersfield  prêt 
le  4  juillet  a  donné  pour  quatre  rangs,  51  livres;  le  Yellow  Globe  Dan/vers,  pr»êt'  le 
7  juillet  a  donné  sur  quatre  rangs,  49  livres;  le  New  Early  Yellow,  prêt  le  14  juillet, 
rendement  de  deux  rangs,  30  livres. 

Betteraves. — Deux  rangs  de  chacune  des  variétés  suivantes — rang  42  pieds  de  long 
à  20  pouces  d'écartement.  La  graine  étant  semée  le  6  mai,  toutes  les  betteraves  avaient 
une  tendance  à  monter  aux  graines  et  étaient  un  peu  ligneuses,  bien  que  l'on  eut  coupé 
les  tiges.  C'est  sans  doute  à  cause  de  la  sécheresse.  Arrachée  le  6  septembre,  la  Early 
Blood  Red  Turnip  prête  le  14  juillet,  a  donné  sur  deux  rangs,  133  livres.  La  New 
Meteor,  prête  le  12  juillet,  a  donné  sur  deux  rangs,  145  livres.  La  Egyptian  Dark 
Red  Fiat,  prête  le  8  juillet,  a  donné  sur  deux  rangs,  157  livres. 

Carottes. — Six  rangs  de  chacune  des  variétés  suivantes,  rangs  42  pieds  de  long  à 
20  pouces  d'écartement,  graine  semée  le  6  mai;  la  French  Horn,  prête  le  14  juillet, 
arrachée  le  4  septembre;  après  en  avoir  récolté  tout  l'été,  on  arracha  168  livres  de 
petites  carottes.  La  Half  Long  Crantenay,  prête  le  16  juillet,  rapporta  172  livres,  de 
grosseur  moyenne. 

Navets.  I  ►eux  rangs  des  variétés  suivantes  semées  le  6  mai,  en  rangs  42  pieds  de 
long  à  24  pouces  d'écartement.     Ces  navets  sont  très  mal  venus,  étant  très  petits.     Le 
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Golden  Bail  prêt  le  8  juillet  Le  Early  Red  on  le  Purpli  To]  &trap  Leaved,  prêl  le 
14  juillet. 

Panais»-   Quatre  rangs  de  panais  Hollo'w  Crown,  semés   I»    6   mai.     Echec  total, 

me  graine  n'a  germé. 

Les  citrouilles,  les  concombres,  les  citrons  aussi  bien  que  les  melons  musqués  ont 
donné  des  résultats  satisfaisants,  Le  graine  a  été  Bernée  1»-  10  mai  w  ne  Ferre  et  la 
récolte  a  été  traitée  <lc  la  même  façon  qu'en  1912.  Les  châssis  et  Les  verres  ont  été 
enlevés  après  que  tout  danger  eut  été  passé. 

Citrouilles. —  La  White  Bush,  en  buttes  à  <î  pieds  d'écartement  <  n  tous  sens,  cueillie 
le  23  août,  trente-neuf  grandes  citrouilles  sur  quatre  buttes,  poids  moyen  6  livres. 
La  Summer  Crookneck,  cueillie  1<  2:'>  août,  quarante-six  citrouilles,  grosseur  moyenne, 

poids  moyeu  2|  livres.  La  Early  White  Bush  Scallopped,  cueillie  le  30  août  trente 
citrouilles,  grosseur  moyenne,  poids  moyen,  4  livres.  Une  butte  de  Hubbard,  cueillies 
le  30  août,  neuf  citrouilles,  poids  moyen,  7  livres.  Une  butte  de  Mammoth  Summer 
Crookneck,  cueillies  le  23  août,  six  citrouilles,  grosses,  poids  moyen,  10  livres.  CFne 
butte  <le  Mammoth  Whale,  cueillies  le  30  août,  huit  citrouilles,  grosses,  poids  moyen 
16  livres.  Quatre  buttes  de  English  Vegetable  Marrow,  plantées  le  8  mai,  cueillies  le 
21  août,  vingt-huit  belles  grosses  citrouilles,  poids  moyen  5-£  livres. 

Tomates,  essais  de  variétés. — La  récolte  de  tomates  a  beaucoup  souffert  de  la  séche- 
resse excessive  à  cette  station  et  les  jeunes  plantes  ont  été  quelque  peu  retardées  par 
les  gelées  de  juin.  La  graine  a  été  semée  en  couche  chaude  du  19  au  21  avril,  vingt 
plantes  de  chacune  des  variétés  suivantes  ont  été  transplantées  )e  3  juin  en  pleine  terre: 
Alacrity  (2-24-9),  a  donné  sur  vingt  plantes,  48  livres;  16  livres  de  celles-ci  étaient 
complètement  mûres  quand  elles  ont  été  cueillies  le  1er  septembre;  grosseur  moyenne. 
Alacrity  (2-24-10),  a  donné  sur  vingt  plantes,  50  livres;  20  livres  complètement  mûres, 
petites  en  grosseur.  Langdon  Earliana,  a  donné  sur  vingt  plantes  44  livres;  vertes 
quand  elles  ont  été  cueillies  le  1er  septembre;  petites.  Kennie's  Earliest,  a  donné  sur 
vingt  plantes,  51  livres;  10  livres  de  celles-ci  étaient  partiellement  mûres  le  1er  sep- 
tembre; grosseur  moyenne. 

Fèves,  variétés  essayées. — Sur  les  sept  variétés  essayées,  cinq  ont  échappé  à  la 
gelée;  je  crois  qu'elles  pourront  servir  de  semence.  Wardell's  Kidney  Wax;  prêtes 
en  juillet,  arrachées  le  30  août,  grosses  gousses.  Challenge  Black  Wax,  prêtes  le 
28  juillet;  arrachées  le  30  août;  grosses  gousses.  Golden  Wax,  prêtes  le  25  juillet; 
arrachées  le  30  août;  gousses  moyennes.  Ihvarf  Black  Wax,  prêtes  le  1er  août,  arra- 
chées le  30  août;  petites  gousses.  Kentucky  Wonder  ou  Old  Homestead,  prêtes  le 
3  août;  arrachées  le  30  août;  passablement  vertes.  Keeney's  Rustless  Wax,  aucune 
n'était  prête;  gelées.     Extra  Early  Valentine,  aucune  n'était  prête;  gelées. 

Concomores. — Quatre  buttes  des  variétés  suivantes  de  concombres  ont  été  semées 
le  8  mai  ;  elles  ont  été  traitées  comme  les  citrouilles'  et  elles  sont  très  bien  venues.  Le 
New  Century  prêt  le  1er  août,  tous  cueillis  le  23  août;  dix-sept  cueillis;  gros,  longueur 
d'environ  six  pouces.  Le  Early  Fortune,  prêt  le  4  août;  vingt  et  un  cueillis  le  30 
août;  gros.  Le  Extra  Early  White  Spine,  prêt  le  28  juillet;  vingt-deux  furent  cueillis 
le  30  août;  grosseur  moyenne. 

Melons  musqués. — Une  butte  de  Hackensack,  graine  semée  sous  verre  le  8  mai; 
quatre  melons  furent  cueillis  le  23  août;  petits,  pesant  une  demi-livre  chacun;  n'étaient 
pas  mûrs. 

Laitue. — Une  rangée  de  chacune  des  variétés  suivantes  de  laitue  fut  ensemencée 
le  5  mai;  Grand  Rapids  prête  le  7  juin;  très  bonne,  pommes  de  grosseur  moyenne. 
Icelerg  prête  le  2  juin-  bonnes  pommes.  The  Maise  prête  le  5  juin;  très  belle,  pom- 
mes moyennes.  Salamander  prête  le  31  mai;  grosseur  passable.  Crisp  as  ice,  prête 
le  3  juin;  extra  grosse,  très  belle  et  croquante. 
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Radis. — Un  rang  de  chacune  des  variétés  suivantes  de  radis  a  été  essayé; 
graine  semée  le  5  mai;  Early  French  Breakfast,  prêt  le  5  juin.  Turnip  Early  Scarlet 
White  Tipped  prêt  le  2  juin.  Forcing  Turnip  Scarlet,  prêt  le  31  mai.  Boston  Market 
et  Olive  prêt  le  5  juin. 

Pois  de  jardin. — La  graine  semée  en  rangs  2£  pieds 'd'écartement  et  30  pieds  de 
long.  Les  variétés  suivantes  ont  été  semées  le  12  mai  :  Witham  Wonder,  longueur  de 
la  vigne,  19  pouces  ;  prêts  le  12  juillet  ;  bonne  récolte  ;  longueur  de  la  gousse^  3  J  pou- 
ces; bonne  qualité.  Stratagem,  longueur  de  la  vigne,  15  pouces,  prêts  le  15  juillet; 
récolte  moyenne;  longueur  de  la  gousse,  3  pouces;  qualité  passable.  Admirai  Dewey, 
longueur  de  la  vigne,  12  pouces,  prêts  le  19  juillet  ;  récolte  bonne  ;  longueur  de  la 
gousse  3-J  pouces;  bonne  qualité.  Henderson's  First  of  Ail,  longueur  de  la  vigne,  24 
pouces;  prêts  le  9  juillet;  récolte  moyenne;  longueur  de  la  gousse,  2  pouces;  *  bonne 
qualité.  Gradus,  longueur  de  la  vigne,  20  pouces;  prêts  le  7  juillet;  bonne  récolte; 
longueur  de  la  gousse,  2|  pouces;  moyenne  qualité.  Gregory's  Surprise,  longueur  de 
la  vigne,  18  pouces;  prêts  le  10  juillet;  bonne  récolte,  longueur  de  la  gousse,  2£  pouces, 
bonne  qualité.  American  Wonder,  longueur  de  la  vigne,  28  pouces;  prêts  le  19  juillet; 
récolte  passable;  longueur  de  la  gousse,  3  pouce;  qualité  moyenne.  Dwarf  Téléphone, 
longueur  de  la  vigne,  16  pouces;  prêts  le  24  juillet;  bonne  récolte;  longueur  de  la 
gousse,  3|  pouces;  qualité  bonne.  Premium  Gem,  longueur  de  la  vigne,  24  pouces, 
prêts  le  22  juillet;  récolte  passable;  longueur  de  la  gousse  2|  pouces;  qualité  moyenne. 
Tous  les  pois  étaient  en  fleurs  du  16  au  30  juin. 

Choux. — Les  premiers  semis  ont  été  faits  le  19  avril  en  couches  chaudes  et  les  choux 
ont  été  repiqués  en  pleine  terre  du  23  au  30  mai.  Les  variétés  suivantes  ont  donné  de 
bons  résultats:  Danish  Round  Head,  prêts  le  30  août;  poids  moyen,  11  livres;  gros, 
soldes;  Early  Winningstadt,  prêts  le  1er  septembre;  poids  moyen,  6^  livres;  moyens, 
solides.  Copenhagen  Market,  prêts  le  6  septembre;  poids  moyen,  6|  livres;  extra  gros, 
solides.  Large  Brunswick  Short  Stem,  prêts  le  4  septembre;  poids  moyen,  9  livres; 
gros,  solides.  Extra  Amager  Danish  Ballhead,  prêts  le  6  août  ;  poids  moyen,  9  livres  : 
gros,  solides.  Danish  Summer  Ballhead,  prêts  le  21  août;  poids  moyen,  7^  livres; 
moyens,  solides. 

Choux-fleurs. — La  graine  semée  en  couches  chaudes  le  21  avril  et  repiqués  en 
pleine  terre  le  30  mai.  Les  pommes  étaient  quelque  peu  plus  petites  que  d'habitude 
à  cause  du  temps  sec  et  chaud  que  nous  avions  eu.  Quoique  petites  les  pommes  étaient 
fermes  et  très  bonnes.  Extra  Early  Dwarf  Erfurt  prêts  le  19  juillet;  poids  moyen, 
7^  livres,  bonne  qualité.  Snowball,  prêts  le  25  juillet;  poids  moyen,  6£  livres;  bonne 
qualité. 

Essais  de  pommes  de  terre. — Cinq  variétés  ont  été  plantées  le  24  avril  en  parcelles 
de  un  trentième  d'acre  en  rangs  à  30  pouces  d'écartement  et  12  pouces  d'espacement 
dans  les  rangs.  Après  la  levée  de  la  récolte  la  terre  a  été  hersée  et  binée  fréquemment 
pendant  la  saison.  Les  pommes  de  terre  qui  ont  été  arrachées  le  18  et  le  20  septembre 
étaient  très  grosses  mais  la  production  était  un  peu  faible.  Toutes  étaient  prêtes  à  man- 
ger le  20  juillet.  Elles  ont  donné  les  rendements  suivants  :  Les  Rochester  Rose,  plan- 
tées le  24  avril,  arrachées  le  18  septembre;  pousse  vigoureuse;  grosses;  production  par 
acre,  404  boisseaux;  forme  ovale;  couleur,  rouge.  Gold  Coin,  plantées  le  24  avril, 
arrachées  le  18  septembre;  pousse  vigoureuse;  grosse;  production  à  l'acre,  385  bois- 
seaux; forme  ovale,  couleur,  blanche.  Carman  n°  1  plantées  le  24  avril,  arrachées  le 
20  septembre,  pousse  vigoureuse,  production  à  l'acre,  360  boisseaux;  forme  ovale; 
grosse,  <-<)iilt'iir  blanche.  Early  Rose,  plantées  le  24  avril,  arrachées  le.  20  septembre, 
pousse  moyenne;  grosseur  moyenne;  production  à  l'acre,  339  boisseaux;  forme  ovale, 
couleur  rouge.  Trish  Cobbler,  plantées  le  24  avril,  arrachées  le  20  septembre,  pousse 
moyenne,  grosseur  moyenne,  production  à  l'acre,  308  boisseaux,  30  livres;  forme,  ronde, 
couleur,  blanche. 

Reçu  le  2  juin  1913,  5  livres  de  pommes  de  terre  Gold  Coin  de  G.  H.  Hutton, 
régisseur  de  la  station  expérimentale  de  Lacombe;  plantées  le  3  juin  dans  trois  rangs 
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chacun  de  22  i>î «  « I ^  de  long;  prêtes  Le  11  août;  arrachées  Le  SM   leptembre;  rendement, 

li' 1   livres,  ce  qui  est  une  !».•!!  •  •    •    >'•  • 

GROUARD,  PETIT  LAC  DES   ESCLAVES,  ALBEKTA. 

Le  rapport  suivant  a  été  préparé  par  le  Frère  Laurent,  O.M.I.,  qui  appartient  à 
la  mission  à  laquelle  les  recher  périmentales  de  Grouard  sont  confié* 

Vers  la  mi-octobre  nous  avons  fuirié   Les   parcelles  expérimentales  et   incorp 
immédiatement  le  fumier  au  sol  à  la  charrue  et  à  la  herse. 

Une  des  parcelles  d'argile  forte  destinée  à  la  culture  des  variétés  tardives  de  choux, 
n'a  pas  été  hersée  à  l'automne. 

Les  parcelles  pour  les  3emis  d'automne  ont  été  parfaitement  ameublies  et  ense- 
mencées du  1*  au  21  octobre. 

Cinq  variétés  d'oignons  et  un*  aussi  grand  nombre  de  variétés  de  carottes  ont  été 
cultivées;    également  une  parcelle  de  panais. 

Vers  la  première  journée  de  mai  1|913,  quinze  jours  après  que  la  neige  a  disparu 
du  sol,  tous  les  semis  ont  levé  et  sont  restés  en  bon  état;  ils  n'ont  été  que  peu  endom- 
magés par  les  gelées  tardives  du  printemps  ou  les  vents  violents  qui  ont  soufflé  jusqu'au 
6  juin.     Les  parcelles  ont  été  ensemencées  au  printemps  vers  la  fin  d'avril. 

Après  le  L5  juin,  grâce  aux  pluies  copieuses,  les  plantes  de  couches  chaudes,  choux, 
choux-fleurs,  céleri,  tomates,  citrouilles  et  concombres  semés  le  15  avril,  ont  été  repi- 
quées en  pleine  terre. 

VARIÉTÉS  DE  LÉGUMES  SEMÉES  EN  COUCHES  CHAUDES. 

Choux. — Paris  Early  Market,  Early  Jersey  Wakefield,  Henderson's  Succession, 
Quintal  d'Alsace  de  Schweinfurt.  Etampes,  Bonsecours  Market,  Cannon  Bail. 

Choux-fleurs. — Snowball,  Gilt  Edge,  Lenormand,  Improved  Maltais. 

Le  18  juillet,  quelques  choux  étaient  prêts  pour  la  table,  et  les  choux-fleurs  ont  été 
récoltés  vers  la  fin  de  ce  mois.  Les  spécimens  pesant  45  livres  ont  été  trouvés  parmi 
la  variété  Schweinfurt,  et  la  Bonsecours  Market  en  a  donnés  de  35  livres. 

Tomabes. — Sparks'  Earliana  (notre  propre  graine),  Matchless,  Dominion  Day, 
Red  June.  La  variété  Earliana  a  mûri  la  première  le  15  août  et  la  Matchless  venait 
deuxième  le  20  du  même  mois,  avec  des  fruits  qui  pesaient  même  plus  qu'une  livre. 
Deux  cents  plants  de  tomates  ont  donné  plu3  de  12  boisseaux  de  fruits,  dont  la  moitié 
a  été  mûre  le  7  septembre.  • 

Céleri. — Paris  Golden  Yellow,  White  Plume,  deux  bonnes  variétés  productrices. 

Citrouilles. — Boston  Marrow,  Long  Green  English  Vegetable  Marrow,  Potiron 
Mammoth,  Potiron  jaune  de  Paris.  Semées  en  couches  chaudes  le  15  avril  et  plantées 
en  pleine  terre  le  7  juin.  La  variété  Mammoth  a  donné  de  beaux  fruits  de  35  à  44 
livres  chacun,  tandis  que  les  fruits  de  la  English  Vegetable  Marrow  pesaient  18  à  22 
livres.     Récoltées  le  6  septembre. 

SEMÉS    EX    PLEINE    TERRE    À   LA    FIN    D' AVRIL    ET    PENDANT    LES    DIX    PREMIERS    JOURS    DE    MAI. 

Carottes. — Chantenay,  Guerande,  Danvers,  Improved  Half  Long,  White  Vosge3 
(pour  fourrage).     Très  bonne  récolte. 

Betteraves  pour  la  table. — Crosby's  Egyptian,  Egyptian  Turnip,  Witham-fireball. 

Fèves  à  beurre. — Wardwell's  Kidney  Wax,  Davis  Wax,  Market  Wonder.  Récolte 
passable. 
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Pois  de  jardin. — AlasJka,  Thomas  Laxton,  Sutton's  Excelsior.  Très  bonne  récolte 
de  pois  excellents.     La  première  variété  nommée  était  prête  pour  la  table  le  1er  juillet. 

Navets  pour  la  table. — Extra  Early  Milan,  Early  Stone.  Ces  deux  variétés  sont 
bonnes  et  précoces. 

Laitue. — Large  Boston,  May  King,  Nonpareil.     Ces  variétés  sont  très  bien  venues. 

Oignons. — Large  Ked  Wethersfleld,  Yellow  Globe  Danvers,  Early  Elat  Red,  Bar- 
letta.  Par  suite  de  la  saison  pluvieuse,  aucune  variété  n'a  mûri  ses  fruits,  et  toutes 
ont  été  attaquées  par  le  ver  de  l'oignon. 

Maïs  de  table. — Early  Malakoff,  Golden  Bantam.  La  première  variété  seule  a 
mûri  ses  fruits. 

Radis. — Bonne  récolte.  « 

Rhubarbe. — Victoria.     Bonne  variété. 

FLEURS. 

Les  fleurs  suivantes  ont  été  semées  en  couches  chaudes:  Asters,  8  variétés;  giro- 
flées, 4  variétés;  godéties,  4  variétés;  Gueules  de  Lion,  mélangées;  alyssum  et  ver- 
veines î  dianthus,  2  variétés;  Dianthus  sinensi.  Toutes  ont  été  plantées  dans  le  jardin 
pendant  la  première  semaine  de  juin  et  sont  restées  en  fleurs  jusqu'au  13  octobre. 
Plus  de  cinquante  variétés  de  fleurs  ont  été  essayées  et  ont  donné  satisfaction;  ainsi 
qu'une  douzaine  de  fleurs  vivaces. 

ARBRISSEAUX    D'ORNEMENT. 

Les  lilas  ont  donné  une  abondance  de  fleurs  du  15  de  juin  au  20  juillet,  de  même 
que  les  chèvrefeuilles  de  Tartarie. 

Les  gadeliers  et  les  gros  framboisiers  ont  donné  de  bonnes  récoltes. 

En  raison  de  la  saison  exceptionnellement  humide  et  fraîche,  certaines  plantes 
ont  souffert,  mais  en  somme,  toutes  ces  variétés  et  espèces  ont  donné  des  résultats  très 
satisfaisants. 

GRANDE  PRAIRIE,  ALBERTA. 

M.  S.  J.  Webb  a  fait  quelques  essais  de  variétés  sur  lesquels  il  présente  le  rapport 
suivant: — 

Le  printemps  a  fait  son  apparition  de  bonne  heure,  nous  avons  commencé  à  semer 
le  12  avril.  Le  20  il  y  a  eu  une  chute  de  neige,  et  dans  l'ensemble  le  printemps  a  été 
favorable  et  l'humidité  abondante  pour  la  germination  des  graines.  La  saison  a  été 
humide  du  commencement  à  la  fin.  Les  pommes  de  terre  ont  donné  une  récolte 
excellente. 

LEGUMES. 

Fois  de  jardin. — Thomas  Laxton,  semés  le  25  avril;  prêts  le  10  juillet;  mûrs  le 
1er  septembre.  Sutton's  Excelsior,  semés  le  25  avril,  prêts  le  20  juillet;  mûrs  le  1er 
septembre. 

Betteraves. — Crosby's  Early  Egyptian,  semées  le  25  avril;  prêtes  le  15  juillet. 
Egyptian  Turnip,  semées  le  25  avril;  prêtes  le  15  juillet;  Witham  Fireball,  semées  le 
25  avril,  prêtes  le  15  juillet;  bonne  récolte. 

Carottes. — Early  Scarlet  Horn,  semées  le  25  avril.  Improved  Half  Long  Danvers, 
semées  le  25  avril,  très  bonne  récolte. 

Laitue.-  Semée  en  pleine  terre,  le  25  avril;  May  King,  prête  le  20  mai.  Big 
Boston,  prête-  le  20  mai. 

Grande  Prairie 
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Oignons. — Extra  Early  Red  Wethersfield,  Bernés  Le  25  avril;  bonn<  production. 
Panver's  Xelloiv  Globe,  Bernée  le  25  avril,  passables.     Early  White  Barletta,  semés  le 

25  avril;  petits. 

/  èves,  -Trois  variétés  Bernées,  mais  lurent  tuées  par  les  g<  lées  de  la  dernière  par- 
tie de  juin. 

Pommes  de  terre. — Trente  livres  de  Wec  McGregor  ont  été  plantées  et  ont  produit 
510  livres. 

PLBUBS. 

Les  pois  de  senteur  semés  en  pleine  terre  le  28  avril,  en  fleurs  le  30  juin;  très 
beaux;  en  fleurs  jusqu'aux  gelées.  Verbena  hybrida  en  pleine  terre  le  15  mai;  en 
fleurs  le  1er  août;  très  bons. 

l'ortidaca  grandiflora,  semés  en  pleine  terre  le  15  mai,  en  fleurs  le  1er  août;  très 
bonnes. 

Pavot,  Shirley,  semé  en  pleine  terre  le  15  mai:  en  fleurs  le  10  juillet;  floraison 
abondante. 

Pavot  Snowdrift,  semé  en  pleine  terre  le  15  mai;  en  fleurs  le  20  juillet;  en  fleurs 
jusqu'aux  gelées. 

Pavot,  Iceland,  semé  en  pleine  terre  le  15  mai  ;  en  fleurs  du  4  juillet  jusqu'aux 
gelées. 

Pavot,  Oriental,  semé  en  pleine  terre  le  15  mai;  en  fleurs  à  partir  du  18  août;  très 
bon. 

Capucine,  Spitfire,  semée  en  pleine  terre  le  1er  juin;  en  fleurs  à  partir  du  7  août; 
floraison  abondante. 

Capucine.  King  of  Tom  Thumbs,  semée  en  pleine  terre  le  1er  juin  ;  en  fleurs  à  par- 
tir du  7  août;   floraison  abondante. 

Capucine,  Golden  Queen,  semée  en  pleine  terre  le  1er  juin;  en  fleurs  du  7  août 
jusqu'aux  gelées. 

Pensées,  semées  en  pleine  terre  le  15  mai;   en  fleurs  le  30  juin;   très  belles. 

Ibérides.  semées  en  pleine  terre  le  15  mai;  en  fleurs  le  30  juin. 

Résédas,  semés  en  pleine  terre  le  15  mai  ;  en  fleurs  le  5  juillet  ;  bonnes. 


Grande  Prairie 
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FORT  RESOLUTION,  DISTRICT  DE  McKENZIE. 

Cette  station  est  située  dans  le  Grand  Lae  des  Esclaves,  latitude  61  degrés,  le  rap- 
port est  présenté  par  le  révérend  Père  A.  Duport. 

La  graine  a  été  semée  vers  le  milieu  de  mai,  dans  de  bonnes  conditions,  car  la 
terre  était  humide  mais  comme  le  nouveau  terrain  est  formé  de  vieux  gazons  et  de 
bois  mort,  elle  souffre  trop  de  la  sécheresse.  C'est  pour  cela  qu'un  bon  nombre  des 
graines  n'ont  pas  germé.  D'autre  part  la  dernière  partie  de  mai  et  tout  le  mois  de  juin 
ont  été  exceptionnellement  froids.  Le.  25  juin,  une  forte  gelée  a  frappé  toutes  les  plan- 
tes et  particulièrement  les  choux,  les  pois,  et  les  navets.  Vers  la  fin  de  juillet  et  au 
commencement  d'août  les  pluies  ont  été  copieuses,  mais  elles  sont  venues  un  peu  trop 
tard.  Ces  circonstances  expliquent  les  mauvais  résultats  que  nous  avons  eus  en  191:1. 
Nous  donnons  ici  quelques  détails  sur  les  résultats  obtenus: — 

LÉGUMES. 


Variété. 


Fèves. 


Refugee. 


Early  Red  Valentine 

Wardwell's  Kidney  Wax. 


Challenge  Black  Wax. 
Hodson  long  podded . . 


Pommes  de  ter 


Reeves'  Rose 

Rochester  Rose. 
Vick's  Ex.  Early 
Early  Rose 


Carottes. 

Danvers  half  long. 
Potter  Marshall. . . 


Betteraves. 


Eclipse 

Half  Long  Blood 


Pois. 

Gregory's  Surprise. 
Caractacus 


Navets. 

Early  Snowball 

Ruta  baga  purple  tOp. 


Oignon*. 

Extra  Early  Red 

Choux. 
Early  Winningstadt. 

Choux-fleurs. 
Early  Favorite 


Reçue  de 


(Ottawa). 


(Lacombe). 


De  la  récolte  de 
l'année  passée 


Edmonton,  Alta 


Edmonton,  Alta 


Vilmorin. 


Edmonton,  Alta 

Edmonton,  Alta 
Edmonton,  Alta 

Edmonton,  Alta 


Quantité 
plantée. 


1  échantil. 


2|liv. 


3  échantil 


4  livres.. . 
1  échantil 


3  échantil 
8 


1  échantil 


1  échantil. 


Date  de  j 
plantationi 


Germée. 


1  échantil. 


1er  juin. 

1er     " 
1er     " 

1er     " 
1er     " 


1er  juin. 
1er     « 
1er     " 

24  mai. 


10  mai. 


10  mai. 
10     " 


17  mai. 
14  juin.. 


17  mai. 
17     " 


4  mai. 


4  mai. 


4  mai. 


N'a  pas 
germée. 


juin. 


2  juillet. 
2  "  . 
2     "      . 

25  juin.. . 


29  mai... 


N'a  pas  g. 


28  mai. 
30  juin. 


28  juin.... 
30  juillet. 


2(i  mai 


26  mai. 


22  mai. 


Résultat. 


N'ont  pas  mûri  et  furent 
mangées  vertes  en  sept. 


18  sept.,  17  1iv. 
18  "  16  " 
18     "      12    " 


18 


50 


Prête  le  15  septs.   Poida. 
120  liv. 


N'ont  pas  germé. 


Prêts  le  10  sept. 


Prêts  le  15  août. 
Pousse  trop  lente  ,il   n'y 
a  tu  que  des  feuilles. 


Sans  résultat. 


Gelés  le  25  juin.  Quel- 
ques-uns poussèrent  en- 
core et  ils  vinrent  bien. 


Fort  Résolution 
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FLEURS. 


U-s    asters    mélangés1    Semés    èll    avril    dans    une    serre;    en    fleurs    en    septembre. 

Giroflées  plantées  en  serre  en  avril;  n'ont  pas  fleuri.  Coréopsis,  plantage  en  pleine  terre 
en  mai;  en  fleurs  en  août.  Glaïeuls,  plantés -en  pleine  terre  en  mai;  en  fleurs  en 
septembre.     Alyssum  odorants  plantés  en   pleine   terre  en    mai;  en   fleurs  en   août. 

Résédas,  plantés  en  pleine  terre  en  mai;  en  fleurs  en  août.  Pensées,  plantées  en  pleine 
terre  en  mai;  en  fleurs  en  août,     [mmortelles  plantées  en  pleine  terre  en  mai;  n'ont 

par  Henri.      Aerudinium  plantes  en  pleine  terre  en   niai;  n'ont   pas  Henri.      Balsamines 

plantées  en  pleine  terre  en  mai;  en  fleurs  en  août. 

FORT  PROVIDENCE.  DISTRICT  DE  McKENZIE. 

Cette  station  est  située  près  du  Grand  Lac  des  Esclaves  sur  la  rivière  McKenzie, 
entre  61  et  62  degrés  de  latitude,  et  le  rapport  est  fait  par  le  révérend  Père  (  '.  H. 
(iiroux. 

La  saison  de  1913  n'a  pas  été  favorable,  car  il  n'y  a  pas  eu  de  pluie,  excepté  le 
10  juin,  et  il  n'en  est  pas  tombé  pour  le  reste  de  l'été.  Il  y  a  eu  une  forte  gelée  Le 
8  juillet.  Les  résultats  donnés  par  les  légumes  essayés  sont  indiqués  dans  le  rapport 
suivant: — 


Variété. 

Plantée. 

Mangea- 
ble. 

Récolte. 

Qualité. 

Laitue. 

Cos  Trianon 

13  mai.  . . 
13     "      . . 

26  juin.  . . . 
28     " 

Magnifique. 

Red  Edged  Victoria 

Choux. 

Early  Jersey  Wakefield ...          

12  mars  . . 
12     " 

13  mai. .  . 
13     " 

27  sept 

27     "      .... 

Très  commune. 

Amager  Danish 

Tomates. 

Sparks'  Earliana 

12  mars  . . 

13  mai.  . . 

3  sept 

Verte. 

Betteraves. 

Early  Blood 

14  mai. ... 

13  sept 

13     "      .... 

Moyenne. 

Egy ptian  Dark 

10     "      ...... 

Maïs. 

Eariy  Malakoff 

13  mai.  . . 

Sans  épis 
formés. 

Carottes. 

Half  Long  Chantenay 

13  mai.  .. 

13  sept 

13     "      .... 

Moyenne. 

French  Horn 

13     " 

•••, 

Radis. 

Turnip  Early  Scarlet 

13  mai.  . . 
13     " 

22  juin. 

Forcing  Turnip 

22     " 

Navets. 

Early  White • 

20  mai.  .. 

15  août. .  . 

1 

La  plus  gros. 

pomme  pesait  6^  Liv. 

Les  gelées  d'automne  commencèrent  le  5  septembre;  nous  avons  eu  à  partir  de  ce 
jour  jusqu'au  22  du  beau  temps,  mais  à  cette  date,  nous  avons  eu  du  temps  très  froid. 
La  terre  était  couverte  de  neige  au  début  d'octobre. 

Fort  Providence. 
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MINISTÈRE  FÉDÉRAL  DE  L'AGRICULTURE 

FERMES   EXPÉKIMENTALKS 


RAPPORT 


DU 


SERVICE  DES  CÉRÉALES 


Année  terminée  le  3 1    mars    1914 


PREPARE  PAR 


Le  céréaliste  du   Dominion,  Ottawa,  Ont. Chas.  E.  Saunders,  B.A.,  Ph.D. 

Les  régisseurs  des  fermes  et  stations  expérimentales  suivantes: 

Station   expérimentale,   Charlottetown,    I.  P.-E.  -  -  -  -  W.  W.  Baird,  B.S.A. 

Ferme    expérimentale,    Nappan,    N.-E. Joseph  Bégin. 

Station   expérimentale,  Ste-Anne   de   la    Pocatière.  -  -  Gus.  A.  Langelier. 

Station  expérimentale,  Cap   Rouge,   P.Q. W.  C.  McKillican,  B.S.A. 

Ferme   expérimentale,    Brandon,    Man. T.  J.  Harrison,  B.S.A. 

Ferme    expérimentale,    Indian  Head,    Sask. Wm  A.  Munro,  B.A.,  B.S.A. 

Station    expérimentale,    Rosthern,    Sask. R.  E.  Everest,  B.S.A. 

Station   expérimentale,   Scott,  Sask. W.  H.  Fairfield,  M. S. 

Station    expérimentale,    Lethbridge,    Alta. G.  H.  Hutton,  B.S.A. 

Station    expérimentale,    Lacombe,    Alta. Rév.  Frère  Laurent. 

Expérimentateur,  Mission  St-Bernard,  Grouard,  Alta.  S.  J.  Webb. 

Expérimentateur,   Grande  Prairie,  Alta. Robert  Jones. 

Expérimentateur,    Fort  Vermilion,    Alta. 

Expérimentateur,    Fort  Résolution,    Dist.    Mackenzie. 

Expérimentateur,    Fort  Providence,    Dist.    Mackenzie.  P.  H.  Moore,  B.S.A. 

Ferme   expérimentale,   Agassiz,   C.-B. Samuel  Spencer. 

Station   expérimentale,   Sidney,   C.-B. J.A.  Clark,  B.S.A. 
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RAPPORT  DU  CEREALISTE  DU  DOMINION 


Ottawa,  31  mars  it)i4. 
M.  J.  H.  Grisdale,  BJi.gr., 

Directeur  des  fermes  expérimentales  fédérales, 

Ottawa. 

MoNsiia  r  le  directeur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  Le  onzième  rapport 
annuel  du  service  des  céréales.  C'est  un  exposé  sommaire  de  quelques-unes  des  recher- 
ches les  plus  importantes  effectuées  par  ce  service  au  cours  des  derniers  douze  mois  et 
des  résultats  obtenus. 

La  saison  dernière  a  été  beaucoup  plus  favorable  aux  céréales  que  celle  de  l'année 
précédente.  Dans  l'ensemble,  Les  récoltes  ont  été  très  bonnes  et  s'il  est  vrai  que  la  tem- 
pérature s'est  montrée  inclémente  dans  certaines  parties  du  pays,  il  n'y  a  pas  eu  (•('pen- 
dant, d'échec  complet  sur  de  grandes  étendues.  A  Ottawa,  malgré  la  sécheresse  prolon- 
gée de  l'été,  la  production  des  champs  de  ce  service  (qui  tous  avaient  été  semés  assez 
tôt  au  printemps)  était  satisfaisante  en  quantité  et  en  qualité.  11  est  même  douteux 
que  l'on  ait  jamais  produit  dans  la  vallée  de  l'Ottawa,  du  blé  de  printemps  de  qualité 
égale  à  celui  de  1913. 

Il  y  a  eu  quelques  changements  dans  mon  personnel  au  cours  des  derniers  douze 
mois.  Mon  assistant,  M.  R.  Newton,  B.S.A.,  a  quitté  son  poste  à  la  fin  de  janvier  pour 
accepter  une  position  importante  au  ministère  de  l'Agriculture  du  Nouveau-Bruns- 
wick.  11  n'y  avait  pas  encore  un  an  qu'il  était  avec  moi  et  déjà  il  me  rendait  de  grands 
services;  il  sera  difficilement  remplacé. 

Un  nouvel  assistant,  spécialement  pour  les  travaux  de  mouture  et  de  cuisson,  a  été 
nommé  en  juillet.  M.  R.  W.  Niehols,  qui  a  été  choisi  pour  cette  position,  a  été  formé 
dans  quelques-uns  des  meilleurs  Laboratoires  de  l'Irlande  et  des  Etats-Unis  et  il  a  eu 
également  de  l'expérience  au  Canada.    C'est  une  acquisition  précieuse  pour  mon  service. 

Al  a  sténographe  a  démissionné  au  commencement  de  l'année  fiscale  et  sa  place  a  été 
fort  bien  remplie  par  Mlle  Mary  C.  Carter. 

Je  désire  remercier  tous  les  membres  de  mon  personnel  de  leur  zèle  et  de  leurs  bons 
travaux.  Je  désire  spécialement  faire  mention  de  mon  contremaître,  M.  Geo.  J.  Fixter, 
qui  a  été  chargé  des  travaux  extérieurs  et  de  la  distribution  des  semences,  et  de  M.  Wrn 
T.  Ellis  qui  s'est  chargé  des  essais  de  vitalité  des  échantillons  de  grain  qui  lui  avaient 
été  soumis.  Je  me  rends  bien  compte  du  fait  qu'une  bonne  partie  du  succès  des  travaux 
de  ce  service  doit  être  attribuée  au  labeur  soigneux  et  consciencieux  de  mes  aides. 

Les  résultats  obtenus  aux  diverses  fermes  et  stations  annexes  sont  indiqués  dans  les 
comptes  rendus  des  régisseurs  chargés  de  ces  fermes,  après  mon  propre  rapport  qui, 
naturellement,  traite  des  travaux  faits  à  Ottawa. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur  le  Directeur, 
Votre  dévoué  serviteur, 

CHARLES  E.  SAUNDERS, 

Céréaliste  du  Dominion. 
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CORRESPONDANCE. 

La  correspondance  du  service  des  céréales  est  très  volumineuse.  C'est  pendant 
l'hiver  qu'elle  est  la  plus  active;  elle  a  trait  principalement  à  la  distribution  de  grain 
de  semence.     Les  chiffres  suivants  donnent  une  idée  de  l'importance  de  ces  travaux:— 

Lettres    reçues    directement 13,131 

Lettres    reçues    par    l'intermédiaire    d'autres  bureaux  (éva- 
luation)    6>500 

Lettres  expédiées,  anglaises 3,505 

Lettres   expédiées,   françaises    (évaluation) 800 

Lettres  et  circulaires  imprimées  expédiées  (anglaises  et  fran- 
çaises)    27,916 

Les  totaux  par  évaluation  sont  donc: — 

Lettres    reçues 19,631 

Lettres   et   circulaires   expédiées 32,221 

Il  convient  d'ajouter  que,  si  le  compte  des  lettres  reçues  et  des  lettres  expédiées 
est  tenu  exactement,  il  n'en  est  pas  de  même  des  lettres  transmises  à  ce  bureau  par  les 
autres  bureaux  de  la  ferme  centrale.  En  vue  de  réduire  autant  que  possible  le  nom- 
bre de  lettres  écrites  à  la  machine,  nous  avons  un  certain  nombre  de  réponses  impri- 
mées, au  moyen  desquelles  nous  répondons  tous  les  ans  à  des  centaines  de  questions. 
Elles  sont  classées  avec  les  circulaires  et  cependant  elles  pourraient  fort  bien  être 
classées  avec  les  lettres. 

VISITES  AUX  EERMES  ET  STATIONS  ANNEXES. 

J'ai  fait  ma  tournée  annuelle  régulière  aux  fermes  et  stations  expérimentales 
annexes;  j'ai  visité  celles  de  l'Ouest  en  juin  et  en  juillet  et  celles  de  l'Est  en  août  et 
septembre.  J'ai  passé  la  dernière  partie  de  juillet  et  la  première  partie  d'août  à  Ot- 
tawa comme  d'habitude.  A  cette  époque  la  sélection  des  plantes  nécessite  beaucoup 
d'opérations  très  importantes  et  j'ai  cru  bon  jusqu'ici  de  faire  moi-même  entière- 
ment ce  travail. 

Pendant  ma  tournée  dans  l'Ouest,  j'ai  visité,  en  sus  des  anciennes  fermes  et 
stations,  la  nouvelle  station  de  Sidney,  C.-B.  Des  dispositions  ont  été  prises  pour 
y  faire  des  expériences  sur  les  variétés  de  céréales  semées  en  automne  et  que  l'on 
ne  peut  compter  voir  réussir  régulièrement  aux  autres  établissements. 

Dans  ma  tournée  de  l'est  j'ai  visité  pour  la  première  fois  les  nouvelles  stations 
de  Kentville,  N.-E.,  Fredericton,  N.-B.,  et  Sainte-Anne  de  la  Pocatière,  P.Q.  Nous 
nous  proposons  de  faire,  sur  une  échelle  limitée,  à  chacune  de  ces  stations,  des  essais 
do  variétés  de  céréales  et  d'y  produire  du  grain  de  semence  pour  la  vente. 

BLE  MARQUIS. 

Pour  la  troisième  fois  de  suite  le  blé  Marquis  a  remporté  la  récompense  la  plus 
haut*  offerte  aux  concours  internationaux.  L'automne  dernier,  au  congrès  interna- 
tional de  culture  en  terre  sèche,  à  Tulsa,  Oklahoma,  c'est  un  groupe  de  blé  Marquis, 
cultivé  par  M.  Pau]  Garlach,  de  Allan,  Sask.  qui  a  eu  le  premier  prix. 

Qu'une  variété  de  blé  remporte  ainsi  le  plus  haut  prix  trois  années  de  suite 
comme  vient  de  faire  le  Marquis,  le  fait  est  certainement  digne  de  mention;  devant 
ces  succès  on  peut,  Banfe  exagérer,  dire  qu.e  cette  espèce  de  blé  est  la  plus  remarquable 
qui  soit  cultivée  dans  l'Amérique  du  Nord.  De  nombreuses  demandes  d'échantillons 
de  ce  blé  nous  viennent  de  l'étranger;  elles  émanent  de  cultivateurs  et  d'agronomes 
qui  ont  entendu  parler  de  ses  suceès  sur  ce  continent. 
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BLE  PRELUDE. 

Lee  rapporta  des  cultivateurs  auxquels  nous  avons  envoyé  d<  échantillon*  de  blé 
Prélude  le  printemps  dernier  font  voir  que  cette  variété,  grâce  à  Ba  précocité  i 

sivc,  rendra  de  grande  services  sur  «le  vastes  superficies  de  Qotrc  territoire.  Il  con- 
vient cependant  de  tenir  compte  de  ses  caractéristiques  singulières  avant  de  la  nnier. 

Ce  blé  pous8<  avec  une  telle  rapidité  pendant  La  première  partie  de  La  saison  qu'il  ne 
résiste  pas  aussi  bien  à  la  sécheresse,  à  cette  époque,  qui  les  variétés  plus  lentes  ù 
mûrir  et  dont  la  végétation  peut  être  retardée  par  la  sécheresse  sans  conséquencee 
sérieuses.  Il  est  possible  qu'il  vaille  mieux,  dans  certains  cas,  semer  le  Prélude  an  peu 
plus  tard,  si  l'en  peut,  en  a  faisant,  être  raisonnablement  certain  d'éviter  une  longue 
sécheresse  précoce  et  déposer  la  semence  dans  le  sol  immédiatement  avant  une  pé- 
riode de  pluies  raisonnables.  Certains  cultivateurs  se  plaignent  également  <p1(-  •<• 
Prélude  s'égrène  lorsqu'on  le  laisse  sur  pied  jusqu'à  maturité  complète.  Il  est  donc 
nécessaire  de  le  couper  avant  qu'il  arrive  à  cette  phase.  Dans  ces  circonstances 
la  date  moyenne  de  La  coupe,  dans  Le  centre  de  l'Alberta  et  la  Saskatchewan,  sciait 
dans  1:  s  premiers  jours  d'août  et  peut-être  même  parfois  à  la  fin  de  juillet.  A  Ottawa 
le  Prélude  est  généralement  bon  à  couper  dix  jours  environ  avant  la  fin  de  juillet. 

BLE  PIONEER. 

11  nous  a  paru  nécessaire  de  nommer  et  d'introduire  une  autre  nouvelle  variété 
de  blé  répondant  à  des  exigences  spéciales  dans  certaines  parties  de  l'Alberta  et  de  la 
Saskatchewan.  Cette  variété  hybride,  désignée  jusqu'ici  par  le  numéro  195  F,  a  été 
nommée  "Pioneer".  Ce  blé  ressemble  au  Prélude  sous  certains  rapports,  mais  il  a  fait 
preuve  d'une  résistance  considérable  à  la  sécheresse.  Il  a  donné,  la  saison  dernière, 
d'excellents  résultats  à  la  station  expérimentale  de  Lethbridge,  avec  ou  sans  irriga- 
tion. Nous  en  recommandons  l'essai  dans  ces  localités  où  l'on  a  besoin  d'une  variété 
très  hâtive  et  où  il  ne  tombe  pas  assez  de  pluie  pour  le  Prélude. 

Le  Pioneer  est  une  sélection  de  la  progéniture  d'un  croisement  entre  les  bîes  Riga 
et  Preston.  faite  en  19Q3  par  le  céréaliste  du  Dominion.  Au  point  de  vue  de  la  préco- 
cité, cette  nouvelle  variété  tient  le  milieu  entre  ses  deux  parents;  on  peut  dire  qu'elle 
mûrit  à  peu  près  à  mi-chemin  entre  le  Prélude  et  le  Marquis.  Le  Pioneer  est  barbu  ; 
il  a  une  balle  lisse.  La  paille  est  de  longueur  passable,  un  peu  longue  pour  un  blé 
aussi  précoce,  et  sans  être  très  raide  elle  paraît  cependant  l'être  suffisamment  pour  les 
districts  auxquels  nous  la  recommandons.  Le  Pioneer  ne  doit  pas  être  semé  dans  les 
localités  où  les  blés  ont  une  tendance  à  produire  une  longue  paille  car,  dans  ces  con- 
ditions, sa  paille  serait  probablement  trop  longue  et  trop  faible.  En  outre,  dians  les 
climats  modérément  humides  il  est  sujet  à  la  rouille  et  à  d'autres  maladies. 

Le  grain  du  Pioneer  est  rouge,  d'une  dureté  exceptionnelle  et  d'un  poids  élevé  au 
boisseau.  11  donne  une  farine  d'une  couleur  excellente  et  d'une  très  grande  valeur 
boulangère. 

Le  Pioneer  est  à  l'essai  depuis  quelques  années  à  Ottawa  et  sur  quelques  fermes 
annexes.  Nous  en  avons  distribué  quelques  échantillons  ce  printemps  aux  cultiva- 
t<  urs  die  l'Alberta  et  de  la  Saskatchewan.  Nous  ne  croyons  pas  que  son  emploi  serait 
avantageux  dans  les  meilleures  régions  à  blé  de  printemps,  mais  il  rendra  probable- 
ment de  très  grands  services  dans  certains  districts  pour  lesquels  il  n'existe  pas  jus- 
qu'ici de  variiété  convenable. 

Les  cultivateurs  qui  trouvent  que  le  Marquis  n'est  pas  assez  précoce  et  que  le 
Prélude  est  trop  court  de  paille  devraient  écrire  pour  demander  un  échantillon  de 
Pioneer  qui  leur  sera  fourni  gratuitement. 

DISTRIBUTION  D'ECHANTILLONS  DE  GRAIN  DE  SEMENCE  ET  DE 

POMMES  DE   TERRE. 

La  distribution  annuelle  s'est  faite  comme  d'habitude  l'hiver  dernier.  Nous 
avions  en  grenier  une  bonne  provision  de  grain  de  qualité  supérieure.     La  semence 
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de  la  plupart  des  variétés  avait  été  produite  à  Iudian  Head,  Sask.,  et  Brandon,  Man. 
Nous  nous  sommes  procurés  du  blé  Prélude  à  la  station  expérimentale  de  Lacombe, 
Alta..  et  la  station  de  Cap-Rouge,  Que.,  a  fourni  du  blé  Huron  et  des  pois  Arthur. 
Quant  aux  quelques  échantillons  de  variétés  qui  ne  font  pas  partie  de  la  distribution 
régulière,  nous  les  avons  tirés  des  récoltes  produites  sur  la  ferme  centrale.  De  même, 
les  pommes  de  terre  pour  la  distribution  ont  été  cultivées  sur  la  ferme  centrale. 

Un  millier  de  boisseaux  d'avoine  Banner  sélectionnée  et  très  pure  qui  se  trou- 
vaient dans  le  grenier,  au-dessus  de  la  vacherie  principale,  à  Ottawa,  ont  été  détruits 
pendant  l'incendie  de  ce  bâtiment.  Nous  avons  dû,  à  cause  de  ce  fait,  restreindre  la 
distribution  dV.voine  que  nous  proposions  de  faire. 

Le  nombre  total  d'échantillons  distribués  accuse  une  augmentation  de  près  d'un 
millier  par  comparaison  au  chiffre  de  l'année  dernière.  Cette  augmentation  porte 
principalement  sur  les  échantillons  de  pommes  de  terre  fournis  à  l'Ontario  et  à  Qué- 
bec, et  sur  les  échantillons  de  pois  fournis  à  plusieurs  des  provinces. 

Je  suis  heureux  de  reconnaître  que  les  demandes  reçues  sont,  en  général,  mieux 
rédigées  que  par  le  passé.  Cependant,  certairs  pétitionnaires  ne  paraissent  pas  encore 
comprendre  qu'il  est  nécessaire  de  fournir  un  exposé  détaillé  de  leur  expérience,  de 
leurs  besoins  et  de  l'état  du  sol  et  du  climat  de  leur  ferme.  Sans  ces  renseignements 
il  nous  est  souvent  impossible  de  choisir  la  variété  qui  leur  convient.  Un  bon  nombre 
de  demandes  nous  sont  arrivées  trop  tard,  comme  d'habitude. 

Les  cultivateurs  qui  désirent  profiter  de  cette  distribution  gratuite  d'échantillons, 
ne  devraient  pas  attendre  plus  tard  que  le  mois  de  janvier  pour  faire  leurs  demandes. 
Il  vaudrait  même  mieux  qu'ils  la  fissent  en  décembre.  Pour  éviter  tout  retard,  ils 
feront  bien  de  s'expliquer  clairement  sur  leurs  besoins  dans  leur  lettre  de  demande  afin 
que  nous  ne  soyons  pas  obligés  de  leur  écrire  de  nouveau  pour  savoir  quelle  variété 
leur  convient.  Nous  n'envoyons  des  échantillons  de  pommes  de  terre  que  dans  les  pro- 
vinces d'Ontario  et  de  Québec;  la  distribution  dans  les  autres  provinces  est  faite  par 
les  fermes  expérimentales  annexes. 

Le  nombre  d'échantillons  distribués  d'Ottawa  est  consigné  au  tableau  suivant: — 


DISTRIBUTIOX- 


LASSEMEXT    PAR    VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 

Nombre 
de 

colis. 

Nom  de  la  variété. 

Nombre 

de 

colis. 

Avoine — 

504 

481 

187 

25 

18     ; 

2     i 

Seigle  de  printemps — 

1 

Blé  de  printemps — 
Marquis 

1  223 

Eighty  Day 

Prélude 

697 

Gold  Rain 

Huron 

298 

[ 

Red  Fife 

171 

1,217 

Early  Red  Fife 

16 

12 

Orge  à  six  rangs— 

955 
51 
39 

39 

1 

Pois- 
Arthur 

2  417 

O.  A.  C.  No.  21   

2  015 

Pommes  drt  terre — 

Gold  Coin 

968 

Gold 

Carman  No.  1 

655 

528 

1,086 

Rochester  Rose 

351 

2,502 
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DISTRIBUTION — PAB    PROVIN(  BS. 


■   -r 

Nbu- 

[le  .lu 

Nou- 

•.  ■  m- 

Colom- 

Prince- 

Bruns- 

Québec. 

(  tatario. 

Manitoba. 

Siskai  - 

Alberta.    bie-Bri- 

Total. 

lvlou  i r  ■  1 

wiok. 

ohewan. 

bannique. 

Avoine* . . . 

14 

f>4 

52 

10!) 

187 

M 

228 

194                35 

1,217 

Orge 

3 

56 

20 

322 

154 

s» 

256 

160              31 

1 ,  086 

Blé  

7 

01 

;::> 

378 

190 

153 

021 

575                 67 

2,  117 

Pois 

10 

82 

64 

684 

317 

117 

346 

312                83 

2,015 

Seigle 

! 

1 

P.  <liv  terre. 



1,368 

1,134 

2  502 

Total... 

34 

293  ; 

171 

3,162 

1,982 

388 

1,751 

1,241  .            216 

9,283 

VENTE  DE  GRAIN  DE  SEMENCE. 

Le  oéréalrîste  'lu  Dominion  se  fera  un  plaisir  de  donner,  à  ceux  qui  se  proposent, 
d'acheter  du  grain  de  semence,  l'adresse  d'un  bon  marchand  de  grain,  le  plus  près  pos- 
sible de  leur  résidence. 

Tous  les  grainetiers  et  cultivateurs  canadiens  qui  ont  du  grain  de  semence  à  vendre 
sont  priés  de  noue  l'aire  connaître  leurs  noms,  en  indiquant  les  quantités  dont  ils  dis- 
posent, etc.,  et  en  fournissant  des  échantillons  de  la  semence  offerte.  S'adresser  au 
céréaliste  du  Dominion,  ferme  expérimentale  centrale,  Ottawa. 

La  plupart  des  fermes  expérimentales  annexes  ont  du  grain  de  semence  à  vendre, 
généralement  en  quantité  limitée.  Souvent  aussi  lorsque  la  distribution  est  terminée,  il 
nous  reste  un  petit  surplus  de  semence  à  Ottawa  et  que  nous  offrons  en  vente.  Règle 
générale,  la  ternie  centrale  ne  vend  pas  plus  de  deux  boisseaux  d'une  variété  quelconque 
à  un  acheteur. 

ESSAIS  DE  VITALITE  DE  GRAIN  DE  SEMENCE  PRODUIT  A  LA  FERME 
EXPERIMENTALE  CENTRALE  A  OTTAWA,  ET  AUX  FERMES  EXPERI- 
MENTALES ANNEXES. 

Le  tableau  suivant,  préparé  par  Wm  T.  Ellis,  donne  les  résultats  des  essais  de 
germination  du  grain  de  semence  produit  aux  diverses  fermes  expérimentales  en  1913: — 
FERME   EXPERIMENTALE  CENTRALE,  OTTAWA. 


Sorte  de  semence. 


Nombre 
d'essais. 


Pourcentage  Pourcentage 
maximum,      minimum. 


Pourcentage!  Pourcentage 
moyen  de      moyen  de 
végétation     végétation 

vigoureuse.         faible. 


Moyenne 

de  vitalité 

totale. 


Blé 

180 

177 

46 

24 

100 

100 

99 

49 

47 
11 
50 
20 

900 

82-6 
741 

2-9 
41 
8-4 

930 

86-7 

Avoine 

82-5 

380 

CHARLOTTETOWN,  T.P.-E. 


Blé  ... 
Orge . . . 
Avoine 
Pois. . . 


91 

99 

100 

70 


43 

7!) 
79 
50 


71-9 
91-5 


3-5 

1  -ô 

2-4 


75-5 
93-1 

91<4 
59-3 
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ESSAIS  DE  VITALITE  DE  GRAIN  DE  SEMENCE,  ETC.— (Suite). 

NAPPAN,   N.-E. 


Sorte  de  semence. 

Nombre 
d'essais. 

Pourcentage 
maximum. 

Pourcentage 
minimum. 

Pourcentage 

moyen 

de 

végétation 

vigoureuse. 

Pourcentage 

moyen 

de 

végétation 

faible. 

Moyenne 

de  vitalité 

totale. 

Blé 

11 
12 
12 

93 
100 
100 

70 
84 
91 

81-6 
92-3 
94-5 

41 
2-3 
40 

85-8 

Orge 

94-6 

Avoine 

98-5 

BRANDON,  MAN. 


Blé 

23 
17 
18 
10 

95 

100 

99 

94 

72 
77 
86 
50 

80-7 

88-4 
88-6 

3-8 
3-7 
4-9 

84-6 

92-1 

93-5 

Pois 

75-4 

INDIAN  HEAD,   SASK. 


ROSTHERN,   SASK. 


SCOTT,  SASK. 


Blé     

33 
25 
18 
11 

100 

100 

100 

98 

81 
90 
88 
76 

88-3 
95-9 
95-3 

3-6 
1-5 
20 

91-< 

97-^ 

97-, 

Pois 

891 

Blé     

19 
1Z 
11 
11 

100 

100 

100 

92 

83 
43 
94 
54 

93- 1 
921 
95-7 

1-9 
19 
1-9 

95-C 

94C 

97-( 

Pois 

71( 

Blé     

12 
6 

11 
5 
2 
4 
4 

96 
99 
95 
90 

74 
63 

78 

72 

88 

70 

2 

72 
26 
27 

86-5 
91-5 

78-8 

2-4 
2-3 
7-2 

88i 

93-É 

86( 

59( 

G    •„!„ 

» 

73( 

46( 

531 

FORT  VERMILION,  ALBERTA. 


Blé                 

9 
6 
5 

100 

100 

98 

97 
97 
94 

98 

98 

96-4 

•8 
•6 

98-8 

99-1 

970 

920 

LETHBRIDGE, 

ALBERTA. 

M             

35 
22 
17 
20 

96 
100 

97 
100 

77 
81 
75 
58 

84-7 

90-8 

79 

3-4 

2-7 
7-9 

88- 1 

93-5 

87-0 

86-9 
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ESSAIS   DE    MOUTURE   BT  DE   PANIFICATION. 

LeÉ  essais  <\r  mouture  <t  de  panification  ont  été  effectuée  11  ter  sur  une 

échelle  plus  grande  que  d'habitude  car  nous  avons   maintenant  un  adjoint  qu 

.  lement  chargé  de  ce  travaiL  En  sus  <U-<  essaie  de  variétés,  noue  avons  fait  de 
nombreueea  recherchée  bui  les  méthodee  du  cuisson  au  poinl  de  vue  expérimental, 
i ,  i,  mercial  et  au  poinl  de  \  ne  du  ménage. 

Le  compte  rendu  Buivant  donnera  une  idée  de  la  portée  d<     i     •       is:— 

ESSAIS    DE    MOUTURE. 

Variétés   nommées    cultivées    à    Ottawa    en    L913 21 

Variétée  numérotéee  cultivéee  à  Ottawa  en   1913 159 

Variétés  cultivées  aux  fermée  expérimentalee  annexes,  1913. .  50 

Echantillons   venant   dos   cultivateurs 3 

Total 2&3 

ESSAIS   DE   PANIFICATION. 

Variétés  nommées  cultivées  à  Ottawa  en  1913 21 

Variétés  numérotées  cultivées  à  Ottawa  en  1913 159 

Variétés  cultivées  aux  fermes  expérimentales  annexes,  1913.  .  50 

Echantillons    venant    de    cultivateurs.  . 3 

Echantillons  reçus  sous  forme  de  farine 13 

Vieux    échantillons;    (essais    d'emmagasinage) 4 

Total 250 

Nombre  total  de  pains  fabriqués,  1,189. 

Nous  sommes  prêts  maintenant  à  faire  un  certain  nombre  d'essais  de  mouture  et 
de  panification  pour  le  public,  pour  déterminer  la  qualité  d'une  expédition  endom- 
magée ou  suspecte  de  blé  ou  de  farine.  Toutefois,  ces  recherches  seront  suspendues 
pendant  une  période  d'au  moins  quatre  mois  en  été,  en  raison  du  grand  nombre  d'au- 
tres travaux. 


EXPERIENCES  SUR  LES  CEREALES,  ETC.,  FERME  EXPERIMENTALE 

CENTRALE,  OTTAWA. 

On  trouvera  dans  le  tableau  suivant  les  résultats  des  essais  de  variétés  de  grain 
effectués  à  Ottawa  pendant  la  saison  de  1913.  Les  travaux  couverts  par  ce  rapport 
se  font  sous  la  direction  immédiate  du  céréaliste  du  Dominion. 


TEMPERATURE. 

On  pent  dire  que  la  saison  de  1913  a  été  chaude  et  sèche.  Pendant  toute  la  pé- 
riode de  végétation  des  céréales,  la  sécheresse  n'a  été  rompue  que  par  de  légères  ondées, 
et  la  chaleur,  sans  être  aussi  régulière,  a  été  parfois  excessive.  Le  temps  chaud  et  sec 
a  commencé  vers  le  milieu  d'avril,  favorisant  les  semailles  hâtives.  Vint  ensuite  une 
période  plus  fraîche,  en  mai  et  juin,  pendant  laquelle  la  pousse  fut  assez  lente.  Vers 
la  fin  de  juin  commença  une  période  sèche  et  très  chaude  qui  dura  jusque  vers  la  fin 
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de  la  troisième  semaine  d'août,  puis  vint  une  bonne  pluie  qui  inaugura  le  commence- 
ment d'une  période  fraîche. 

Comme  c'était  à  prévoir  dans  une  saison  de  ce  genre,  la  paille  des  céréales  a  été 
courte,  mais  le  grain  s'est  garni  de  façon  surprenante  et  le  rendement  et  la  qualité  ont 
été  meilleurs  qu'on  n'aurait  cru.  La  moisson  s'est  faite  cette  année  avec  une  facilité 
et  une  promptitude  qui  formaient  un  contraste  agréable  avec  les  opérations  de  1912. 
Tout  le  grain  a  été  rentré  en  parfait  état. 

Les  avantages  des  semailles  hâtives  ont  été  évidents  la  saison  dernière.  Les  par- 
celles semées  les  premières,  ont  donné  de  meilleurs  rendements  que  celles  qui  avaient 
été  semées  plus  tard. 

HYBRIDATION    ET    SELECTION    DES    CEREALES. 

Nous  ne  faisons  pas  beaucoup  d'hybridation  maintenant,  car  l'étude  et  l'essai  des 
sélections  tirées  des  croisements  des  années  précédentes  et  l'essai  des  variétés  commer- 
ciales, nous  prennent  beaucoup  de  temps  et  beaucoup  de  terrain. 

Les  croisements  effectués  en  1912'  entre  l'orge  sans  barbes  Arlington  et  d'autres 
variétés  ont  produit,  la  saison  dernière,  des  plantes  très  intéressantes.  La  progé- 
niture de  ces  plantes  donnera  sans  doute  naissance,  l'été  prochain,  à  un  certain  nombre 
de  types  sortant  de  l'ordinaire  et  parmi  lesquels  nous  espérons  trouver  quelques  es- 
pèces avantageuses. 

Certains  croisements  effectués  entre  le  blé  Prélude  et  d'autres  variétés  ont  donné 
naissance  à  une  quantité  de  sujets  très  intéressants  et  de  beaucoup  d'avenir  "pour  la  sé- 
lection pendant  les  quelques  années  prochaines. 


PARCELLES  DE  CEREALES,  ETC.,  A  OTTAWA. 

Nous  avons  cultivé  la  saison  dernière  à  Ottawa  283  petites  parcelles  de  variétés 
hybrides  dont  le  caractère  n'est  pas  encore  fixé  et  308  petites  parcelles  de  nouvelles 
variétés  et  sélections  qui  se  sont  reproduites  identiquement  et  que  nous  multiplions 
actuellement  pour  en   faire  l'essai   sur  une  plus  grande  échelle. 

Les  parcelles  régulières  d'essais  de  grain  pour  la  comparaison  des  variétés,  mesu- 
rent chacune  un  soixantième  d'aere.  Le  nombre  de  parcelles  de  cette  dimension  ou  de 
parcelles  plus  grandes  pendant  la  saison  dernière  était  le  suivant:  blé  de  printemps, 
164;  blé  d'hiver,  6;  avoine,  85;  orge  à  six  rangs,  115;  orge  à  deux  rangs,  54;  seigle 
d'hiver,  5;  lin,  30;  soit  un  total  de  459  parcelles  représentant  environ  350  variétés 
et  espèces  sélectionnées. 

Le  nombre  total  de  parcelles  de  toutes  dimensions  cultivées  l'année  dernière  était 
de  1,050. 

Le  manque  de  terrain  nous  a  obligé  de  supprimer  cette  année  les  essais  de  variétés 
d'amidonnier,  <lY>peautre,  de  pois,  de  fèves,  de  seigle  de  printemps  et  de  la  plupart 
des  avoines. 

On  remarquera  quelquefois,  dans  les  tableaux  suivants,  une  différence  entre  le 
nombre  de  jours  de  maturation  indiqué  et  celui  que  l'on  obtient  en  comptant  les  jours 
qui  s'écoulent  entre  la  date  des  semis  et  la  date  de  maturation.  Ceci  s'explique  par  le 
fait  que  nous  avons  dû  faire  une  correction  pour  les  variétés  qui  ont  été  semées  plus 
tard  qn*'  d'autres,  parce  que,  à  cause  de  la  différence  considérable  entre  la  température 
de  printemps  et  celle  de  la  mi-été,  un  délai  de  quelques  jours  dans  les  semailles  ne 
produit  pas   un  délai   correspondant  dans  la  maturation. 

Le  caractère  de  la  paille,  c'est-à-dire  la  résistance  à  la  verse,  est  indiqué  par  un 
certain  nombre  de  points,  variant  suivant  la  proportion  die  la  parcelle  qui  se  tient. 
deboul  an  momenl  de  la  récolte.  Le  maximum  de  résistance  est  de  dix  points.  Une 
variété  qui  ae  tient  parfaitement  debout  reçoit  dix  points,  une  autre,  complètement 
ver  ce  est  marquée  0. 
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Règle  générale,  i!  n'y  a  que  Les  variétés  nommées  qui  wnt  mentionnées  dans  Les 
tableaux.     La  plupart  des  trariéti  ,    sont  de  nouvelles1  espèces  hybrides  prod 

par  Le  céréaliste  du  Dominion  et    lui  ne  aont  désignées  pour  Le  momenl    lue  par  des 
chiffres  et  des   Lettres.     Dès    i  lurons   déterminé   la   valeur  de  ces  nouvelles 

espèces,  nous  nommerons  '-''Mes  qui    possèdenl    des   avantages   suffisants   pour   mériter 
il'ri  re  préseii  bées  au  public. 

Les  variétés  neuves  et  Les  Bspèces  sélectionnées  produites  à  la  ferme  expérimen- 
tale centrale  ^«»nt  ma:-  m  astérique  (*). 

BLE   DE  PRINTEMPS. 

Cent  soixante  et  une  variétés  ot  espoces  sélectionnées  de  blé  de  printemps   (blés 
durum  ou  à  macaroni  compris)   ont  été  essayées  sur  les  parcelles  régulières  d' 
d'un  soixantième  d'acre  à  Ottawa.     Le  blé  a  été  semé  du  17  au  28  avril,  à  raison  de 
1  boisseaux  \  à  l'acre. 

Le  tableau  suivant  ne  comprend  que  les  variétés  nommées. 

Les  variétés  dont  le  nom  est  suivi  d'une  lettre  sont  de  nouvelles  espèces-  ou  sous 
variétés,  provenant  de  plantes  obtenues  par  sélection  individuelle  et  multipliées  par 
le  céréaliste  du  Dominion. 

La  production  à  l'acre  est  exprimée  en  livres  et  également  en  boisseaux  dSe  60 
livres. 

BLÉ  DE   PRINTEMPS ESSAI   DE   VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Huron  Sclected* 

2  Marquis* 

Alpha  Selected* 

Early  Russian* 

Chelsea..* 

Prélude  (135  B)* 

7iBishop* 

Pioneer  (195F),*... 

Early  Red  Fife* 

White  Russian  D*... 

Hungarian  White  B*. 

Stanley  A* 

Goose 

Garton's  No.  46 

15iWhite  Russian  C.*.. 

16  RcdFernB* 

17  Red  Fera  C* 

18  Hungarian  White  D* 

19| White  Fife  C* 

20iPringle's  Champlain 

C* 

21  Red  Fife  H* 

22;Kubanka  A.* 

23Preston  H.* 

24  Etoumanian 

25  Onega  A.* 

2oKubankaB.* 

27  KubankaC.* 

28  Red  Fife  M  * 


Date 
des 

semis. 


21  avril 

17  " 

25  " 

25  " 

25  " 

21  " 

25  " 

21  " 

17  " 
25  " 
25  " 
25  « 
25  " 
25  " 
25  " 
25  " 
25  " 
25  " 
25  " 

25  avril. 

18  " 
25  " 
25  " 
25  " 
|25  " 
25  " 
|25  " 
125  " 


Date 
de 

la  matu- 
rité. 


3  août. 

4  " 
4  " 
3     " 

3     " 

22  juill  . 

3  août. 
28  juill  . 

4  août. 
3     " 

31  juill  . 

3  août. 
|  4     " 
{  4     " 
I  3     " 

3     " 
I  3     " 
|31  juill  . 
i  6  août. 

31  juill  . 

5  août. 


!31  juill  . 
i  6  août. 
25  juill  . 
!  6  août. 
I  6  " 
4      " 


0% 


S  S 

S'a 

o  ~ 

H-l 


102 
105 
101 
100 
100 

90 
100 

96 
105 
100 

97 
100 
101 
101 
100 
100 
100 

97 
103 

97 
105 
103 

97 
103 

91 
103 
103 
102 


pouces. 

44 
40 
39 
40 
41 
43 
42 
40 
45 
32 
34 
32 
30 
38 
32 
30 
30 
32 
30 

30 
34 

32 
32 
32 
27 
32 
32 
26 


S3    M    £ 


S  c 

C    Ï 


pouces. 


4 

4 

3 

4- 

4 

2- 

3- 

3- 

3- 

4- 

3- 

4 

2- 

3- 

4- 

4 

4 

3-5 

3-5 

3-7 

3 

2-5 

3-7 

2-5 

2-7 

2-5 

2-5 

3-5 


Poids 

du 

boisseau 

mesuré 

après 

nettoyage. 


liv. 

3,180 
2,850 
2,580 
2,580 
2,490 
2,4001 
2,370] 
370! 
,3401 
,310 
220 
160 
130 
,070 
,070 
,040 
1,860 
1,830 
1,830 


boiss.  liv. 

53  .. 

47  30 

43  ..( 

43  ..I 

41  30 

40  ..' 

39  30| 

39  30! 

39  .. 

38  301 

37  ..i 

36  .. 

35  30 

34  30 

34  30 

34  .. 

31  .. 

30  30 

30  30 


1,680 
1,650 
1,620 
1,590 
1,380 
1 ,  350 
1,200 
1,200 
9901 


30 


64-8 
651 

630 
64-8 
64-5 
64-0 
64-3 
660 
65-4 
64-3 
65-0 
63-4 
64-5 
65-2 
640 
64-2 
650 
64-8 
63-3 

64-1 
63-4 
650 
63-2 
65-8 
620 
650 
650 
63-3 
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VARIETES  RECOMMANDEES  DE  BLE  DE  PRINTEMPS. 

Pour  Ontario  et  Québec. — Huron,  blé  très  productif,  à  maturité  précoce,  barbu, 
donnant  une  farine  de  valeur  boulangère  passable.  Marquis  et  Early  Red  Fife,  pré- 
coces, sans  barbes  donnant  une  farine  de  très  haute  valeur  boulangère.  Red  Fife  et 
White  Fife,  plutôt  tardifs,  sans  barbes,  donnant  une  farine  de  très  haute  valeur  bou- 
langère. La  variété«Prélude,  extrêmement  précoce,  rendra  des  services  dans  quelques 
localités  du  nord.  C'est  une  variété  excellente  mais  il  ne  faut  pas  compter  en  obtenir 
un  très  gros  rendement.     Elle  ne  convient  pas  aux  districts  secs. 

Pour  les  Provinces  maritimes. — Les  Red  Fife  et  White  Fife  sont  très  bons.  S'il 
était  besoin  d'espèces  précoces,  nous  recommandons  le  Huron  et  le  Marquis.  Le  White 
Russian  est  recherché.  C'est  un  blé  à  gros  rendement  mais  de  pauvre  valeur  boulan- 
gère. 

Pour  le  Manitoba  et  la  Saskatchewan. — Le  Marquis  est  la  meilleure  variété  pour 
la  plupart  des  localités  où  les  gelées  hâtives  ne  sont  pas  à  craindre.  Pour  les  districts 
où  une  précocité  excessive  est  nécessaire  et  où  il  tombe  assez  de  pluie  pour  produire 
une  paille  de  bonne  longueur,  nous  recommandons  tout  particulièrment  la  nouvelle 
variété  Prélude.  Le  Pioneer,  une  autre  nouvelle  espèce,  très  précoce,  devrait  être 
essayée  dans  les  localités  où  le  climat  est  trop  sec  pour  le  Prélude. 

Pour  VAlberta. — Le  Red  Fife  est  peut-être  la  meilleure  espèce  pour  quelques-unes 
des  régions  sèches,  vers  le  sud,  mais  partout  où  il  pleut  suffisamment  on  devrait  essayer 
le  Marquis.  S'il  est  nécessaire  d'avoir  des  variétés  précoces  avec  une  paille  plus  lon- 
gue que  le  Marquis,  on  devrait  essayer  le  Huron  ou  le  Early  Red  Fife.  Le  Pioneer, 
une  nouvelle  variété  récemment  introduite  par  le  céréaliste  du  Dominion,  mûrit  plus  tôt 
qu'aucune  des  espèces  mentionnées  ci-dessus,  et  elle  a  donné  de  bons  résultats  dans  des 
climats  secs.  Ce  blé  est  barbu  et  sa  paille  est  généralement  de  longueur  passable.  Il 
ne  convient  pas  pour  les  districts  humides.  Pour  toutes  les  localités  où  le  climat 
favorise  la  production  d'une  très  longue  paille  et  où  l'on  désire  avoir  un  blé  très  hâtif, 
le  Prélude  est  sans  aucun  doute,  la  meilleure  variété  connue. 

Pour  la  Colombie-Britannique. — Le  Huron  est  une  des  meilleures  variétés.  Le 
Red-Fife  et  le  Marquis  ne  donnent  pas  toujours  des  récoltes  aussi  fortes  mais  ils  sont 
plus  recherchés  pour  la  fabrication  du  pain.  Le  Prélude  ou  le  Pioneer  peuvent  être 
utiles  dans  certaines  localités  où  il  est  nécessaire  d'avoir  un  blé  extrêmement  précoce. 


BLE  D'HIVER. 

Cinq  des  variétés  les  plus  importantes  de  blé  d'hiver  ont  été  semées  au  commen- 
cement de  septembre  1912.  Les  jeunes  plantes  se  sont  assez  bien  développées  en  au- 
tomne mais  toutes  les  variétés  ont  tellement  souffert  de  l'hiver  qu'il  a  été  impossible 
d'évaluer  leurs  rendements  de  façon  tant  soit  peu  exacte. 

Les  variétés  semées  étaient  les  suivantes:  Buda  Pesth,  Dawson's  Golden  Chaff, 
Ivwptian  Amber,  Ta-smania  Red  et  Turkey  Red  N°  380. 

Le  climat  d'Ottawa  étant  trop  rigoureux  pour  que  Ton  puisse  y  farre  des  expériences 
satisfaisantes  sur  le  blé  d'hiver,  cette  partie  des  opérations  sur  les  céréales  a  été  trans- 
ie rée  à  la  station  expérimentale  de  Sidney,  C.-B. 


AM1DONNIER  ET  EPEAUTRE. 

Nous  n'avions  pas  de  terrain  disponible  la  saison  dernière  pour  faire  des  expé- 
riences sur  l'amidonnjer  et  l'épeautre. 
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AVOINE. 


Notre  ii'avons  Berné  à  Ottawa  qui:  trente-six  variétés  d'avoine  su.r  les  paroellet  régu- 
lières d'essais.  Nous  avons  dû  omettre  la  plupart  dos  variétés  nomméee  à  cause  du 
manque  de  terrain. 

Lee  avoines  onl  été  semées  du  22  avril  au  12  mai,  à  raison  d'environ  deux  boi 
à  l'acre.    C<  tte  quantité  était  augmentée  <lu.  quart  on  de  la  moitié  pour  les  avoines  de 
grosseur  exceptionnelle. 

Co  tableau  ue  comprend  que  1rs  variétés  nommées,    ('elles  qui  m 
aommées  sont  principalement  des  espèces  sans  baie,  produites  en  croisant  l'avoine  nue 
chinoise  avec  deux  <k's  meilleures  avoines  qui  conservent  leur  baie.     Nous  n'avons 
servi'  dans  les  sélections  que  les  types  sans  baie. 

La  production  à  l'acre  est  donnée  en  livres  et  également  en  boisseaux  de  -j4  livre.. 

AVOINE — ESSAI  DE  VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Date 

des 

semis. 


Date 
de 
la  matu- 
rité. 


Se 
ni 


ïl 


E.5. 


«3    t£ 


il 


Poida 

du 

boisseau 

mesuré 

après 

nettoyage. 


Eighty  Day* 

Daubeney  Selected 

Québec  C* 

Banner  B.* 

Victory 

Québec  B.* 

GcJd  Iiain 

Québec  A.* 


22  avril. 

2  mai . 
12     " 
124  avril. 

2  mai . 
12     " 
18  avril. 
12  mai . 


18  juill  . 
30     " 
12  août. 

5  " 
12  " 
12     " 

3  " 
12     " 


80 
87 
95 
97 
100 
95 
98 
95 


pouces. 

37 
40 
43 
44 
48 
43 
36 
43 


pouces. 

6-5 
7 
8 
9 
7 
8 

6-5 
8 


liv. 

2,820 
2,640 
2,520 
2,100 
2,160 
1,830 
1,740 
1,710 


boiss.  liv. 


82 

77 
74 
63 
63 
53 
51 
50 


liv. 

28-3 
34-9 
311 
37-1 
38-1 
32-3 
370 
33-3 


VARIETES  RECOMMANDEES  D'AVOINE. 

La  Bamier  est  recommandée  tout  spécialement  parmi  les  variétés  les  plus  produc- 
tives d'avoine  blanche.  Le  Ligowo  mûrit  un  peu  plus  tôt  mais  elle  ne  produit  pas  géné- 
ralement autant  que  la  Banner.  La  Gold  Rain  est  une  avoine  jaune  très  productive. 
Nous  ne  recommandons  pas  les  avoines  noires  mais  nous  pouvons  dire  que  la  Pioneer 
et  l'Excelsior  sont  deux  des  meilleures  variétés  de  cette  sorte. 

Les  cultivateurs  auxquels  il  faut  une  avoine  extrêmement  hâtive  devraient  essayer 
l'avoine  de.  "  Quatre-vingts  jours"  (Eighty  Day),  la  Orloff,  ou  l'avoine  de  "Soixante 
jours"  (Sixty  Day).  C'est  à  tort  que  cette  dernière  est  appelée  "  Sixty  Day"  car  elle 
n'est  pas  plus  hâtive  que  les  deux  autres.  La  Daubeney  et  la  Tartar  King  sont  un 
peu  moins  précoces  mais  peut-être  plus  avantageuses.  Cette  dernière  est  une  variété 
très  grossière. 

ORGE  A  SIX  RANGS. 


Cent  cinq  variétés  et  sélections  d'orge  à  six  rangs  ont  été  cultivées  en  parcelles 
d'essais  régulières  la  saison  dernière.  L'orge  a  été  semée  du  2  au  8  mai  à  raison  d'en- 
viron deux  boisseaux  à  l'acre.  Quelques  variétés  ont  bien  produit,  mais  il  y  avait  de 
grandes  différences  de  rendements  entre  les  parcelles  à  cause  de  la  nature  variable  du 
sol. 

Ottawa 


774 


LES  FERMES  EXPERIMENTALES 


5  GEORGE  V,  A.  1915 

Dans  le  tableau  suivant  la  production  est  donnée  en  livres  et  également  en  bois- 
seaux de  48  livres. 

Ce  tableau  ne  comprend  que  les  variétés  nommées.  Un  grand  nombre  de  nouvelles 
Variétés  hybrides  sans  barbes  et  sans  baie,  produites  par  le  céréaliste  du  Dominion, 
étaient  également  à  l'essai. 

ORGE   À   SIX   RANGS ESSAI   DE   VARIETES. 


p 
<3 

5 

3 

Nom  de  la  variété. 

Date 

des 

semis. 

Date 
de 

la  matu- 
rité. 

-S 
u  S 

Q 

2  * 

II 

bJD    - 

o  s 

Résistance    à    la 
verse,     maxi- 
mum, 10  points. 

i 

a 

CU 

>> 
°  - 

S'a 

3 

0)  <u 

3-0 

ig 

o  e 

Rendement  de 
grain  à  l'acre. 

o 

-** 

•^  t. 

Poids 

du 

boisseau 

mesuré 

après 

nettoyage. 

1 

2 
3 

4 
5 
6 

7 
8 
9 

10 
11 
12 

6  mai. 
6     " 
6     " 
6     " 
2     " 
6     " 
6     " 
6     " 
6     " 
6     " 
6     " 
6     " 
8     " 
6     " 
6     " 
6     " 
6     u 
6     " 
8     " 
8     " 
8     " 
6     " 
6     " 
2     " 
G     " 
6     " 
6     " 
6     u 
6     " 
6     " 
6     *f 
8     " 
8     " 
8     " 
6     " 
8     " 
6     " 
6     " 

5  août. 

6  " 
17     " 

3  " 
29  juill . 

5  août. 
G     " 
5     " 

4  " 

2  " 

5  " 
5     " 
4     " 

4  " 

5  " 
5     " 

17     " 
4     " 
4     " 
4     " 
4     " 

4  " 

5  " 
23  juill . 

6  août. 
5     u 

5     " 
4     " 

3  " 

3  " 

4  " 
4     " 
4     " 
4     " 
4      " 

4  " 

5  " 
23  juill . 

91 
92 

103 
89 
86 
91 
92 
91 
90 
88 
91 
91 
89 
90 
91 
91 

103 
90 
89 
89 
89 
90 
91 
80 
92 
91 
91 
90 
89 
89 
90 
89 
89 
89 
90 
89 
91 
78 

pouces. 

42 
34 
32 
42 
40 
40 
42 
40 
36 
32 
43 
36 
32 
33 
40 
36 
32 
36 
32 
32 
28 
36 
40 
43 
36 
36 
36 
36 
30 
30 
33 
28 
28 
28 
33 
28 
30 
26 

10 

10 

10 

7 

10 

8 

8 

8 

7 

3 

10 

6 

10 

8 

9 

8 

10 

9 

10 

10 

10 

8 

10 

10 

8 

10 

9 

9 

10 

10 

9 

10 

10 

10 

8 

10 

10 

8 

pouces. 

3 

2-2 

2 

2-5 

3 

3-2 

3 

3-2 

2-5 

2-2 

3-2 

3-2 

2-5 

3-2 

3-2 

32 

2 

3-2 

2-5 

2-5 

2-5 

3-2 

3-2 

2-5 

3-2 

3-2 

3-2 

3-2 

3 

3 

3-2 

2-5 

2-5 

2-5 

3-2 

2-5 

3 

1-7 

liv. 

3,030 
2-970 
2,280 
2,220 
2,040 
2,040 
2,010 
1,980 
1,980 
1,890 
1,890 
1,890 
1,860 
1,800 
1,770 
1,740 
1,680 
1,650 
1,650 
1,590 
1,500 
1,470 
1,440 
1,440 
1,410 
1,380 
1,380 
1,380 
1,290 
1,290 
1,290 
1,290 
1,140 
1,050 
1,020 
990 
900 
690 

boiss.  1 

63 
61 
47 
46 
42 
42 
41 
41 
41 
39 
39 
39 
38 
37 
36 
36 
35 
34 
34 
33 
31 
30 
30 
30 
29 
28 
28 
28 
26 
26 
26 
26 
23 
21 
21 
20 
18 
14 

iv. 

6 
42 
24 
12 
24 
24 
42 
12 
12 
18 
18 
18 
3(3 
24 
42 
12 

18 
18 
6 
12 

30 

18 
36 
36 
36 
42 
42 
42 
42 
36 
42 
12 
30 
3  G 
18 

liv. 
470 

49-3 

Blue  Short  HeadC*. 

O.A.C.  No.  21 

Manchurian  A.* r. 

45-4 

50-8 
49-6 
50- 

52-3 

Nugent  E.* 

49-5 

Taganrog  A.* 

49-9 
630 

Nugent  A.*      

510 

Nugent  H.* 

51-2 

13 
1  ] 

Yale  G.* 

50- 1 

Stella  G.* 

50-2 

15 
16 
17 
1S 

49-6 

50  0 

Blue  Short  Head  A.*. 

46-4 
48-3 

19 

Yale  F.* 

49-9 

20 

Yale  D.* 

50-2 

21 

YaleC* 

50-0 

22 

49-2 

2g 

Nugent  F.* 

510 

24 

46-2 

■>r. 

Nugent  L.* 

50-0 

26 

510 

27 

500 

28 

Odessa  D.* 

48-2 

29 
30 

31 

Manchurian  G.* 

Manchurian  H.* 

Stella  A.*.. 

47-0 

49-9 
49-8 

32 

510 

31 

(YaleE.* 

49-0 

34 

jYale  H.* 

50-6 

5( 

Stella  G.* 

49-4 

33 

Y.ile  B.* 

510 

37 
38 

(  >derbruch 

Early  Indian* 

1 

50- 1 

4S-3 

VARIETES  RECOMMANDEES  D'ORGE  A  SIX  RANGS. 


Les  variétés  Manchurian  et  Odessa  comptent  parmi  les  orges  à  six  rangs  les  plus 
productives.  La  Manchurian  est  une  sélection  provenant  de  la  Mensury.  La  O.A.C. 
n°  2\  es1  également  une  très  bonne  sélection,  possédant,  les  mêmes  caractères  que  la 
Manchurian.  Les  Triumph  h  Black  Japan  qui  étaient  à  La  tête  «le  la  liste  dans  les 
expériences  de  L'année  dernière,  ne  sont,  pas  encore  depuis  assez  longtemps  à  l'essai  pour 
que  nous  puissions  nous  prononcer  déiinitivement  sur  leur  valeur. 
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Les  types  d'orge  mum  barbes  que  L'on  trouve  actuellement  dans  le  commerce 
jonl  pas  très  satisfaisante.     Les  Suooess  et  Champion  comptent  parmi  les  meilleure  de 
œ  genre.     Elles  sont  toutes  deux  précoces  mais  leur  paille  n'est  pas  très  forte  et  leur 
production  esl  généralement  assez  faible. 

Les  espèces  communes  d'orge  nue,  Boni   les  tTulless  Whit<>  (Blanche  i 
barbes  et  les  Huilées  Black  (Noire  nue),  barbue.    <1<"s  espèces  ont  un  i  paile  faible. 

Nous  croyons  que  certaines  >!<•  ces  nouvelles  espèces  bybrides  nues  et  sans  barbes 
se  montreront  plus  avantageuses  que  toutes  les  anciennes  variétés. 


ORGE  A  DEUX  RANGS. 

Les  parcelles  d'orge  à  doux  rangs  ont  été  ensemencées  <lu  2  au  5  mai  à  raison  d'en- 
viron deux  boisseaux  de  semeûce  à  l'acre.  De  même  que  pour  les  variétés  à  six  rang-,  la 
production  a  été  très  irrégulière  à  cause  de  la  nature  variable  du  terrain  que  la  séche- 
resse de  l'été  a  encore  accentuée. 

Cinquante-quatre  variétés  et  sélections  d'orge  à  deux  rangs  ont  été  cultivées  sur  l»>s 
parcelles  régulières  d'essais.    Le  tableau  suivant  ne  comprend  que  les  espèces  nommées. 

La  production  à  l'acre  est  donnée  en  livres  et  également  en  boisseaux  de  48  livres. 

ORGE   À   DEUX   RANGS — ESSAI   DE    VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Date 

des 

semis. 


Black  Two  Row.... 
French  Che'valier. . . 

Gordon  E* 

Canadian  Thôrpe  E* 

Gold 

Goldthorpe  C* 

Goldthorpe  B* 

Canadian  Thorpe  D* 
9  Early  Chevalier*. . . . 

10  Hannchen 

11  Invincible 

12Beaver  B* 

13  Beavcr  E* 

UDuckbill  B* 

15Duckbîll  C* 

Il)  Ivutais* 

17  Gordon  A* 

1 9  Swedish  Chevalier . . 

19  Goldthorpe   A* 

20  Goldthorpe    D* 

21  Swan's  Neck 

22  Gordon  D* 

MClififord* 

24  Primus 

25  Cordon   B* 

26  Jarvis* 

27  Beaver   D* 

28  Standwell 

20  Caucasian  Hulless.  . 


5  mai 

5  " 

5  " 

5  " 

2  " 

5  a 

5  " 

5  " 

2  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  '• 

5  " 

5  " 

5  " 

5  " 

5  '; 

5  " 

5  " 


Date 
de  la 
matu- 
rité. 


16  août. 


10     " 

2       " 

ii    " 

n    u 

10     " 
29  juilh. 

10  août. 

11  " 
6     " 


.2 

c3  ri 


103 
93 
95 

97 
91 
98 
98 
97 
87 
97 
98 
93 
93 
99 
99 
90 
93 
100 
98 
98 
!  94 
95 
;  93 
'  97 
93 
97 

;   93 

92 
92 


9  a 

il  v<U 


pouces. 

39 
44 
40 
34 
30 
27 
35 
34 
40 
30 
28 
48 
48 
33 
33 
29 
38 
28 
35 
35 
32 
38 
44 
28 
38 
35 
48 
34 
32 


23 


tf 


pouces. 

3-7 

3 

3 

3 

3 

2-7 

2-7 

3 

3  5 

4 

3-2 

4-5 

4-5 

25 

2-5 


2-7 

4 

4-5 

3-5 

3-5 


fi- 
ï<8 


3 


3    D 
ri   M 
tu  aj 

Rende- 

3 3 

T3    73 

ment  de 
ï*rain  à 

L'acre. 

03  'g 

•3  * 

liv.     jboiss.   liv. 


3,000 
2,880 
2,760 
2,730 
2,610 
2,610 
2,190 
2,040 
2,010 
1,950 
1,950 
1 ,  920 
1,860 
11860 
1,830 
1,800 
1,740 
1,710 
1,680 
1,650 
1 ,  620 
1 ,  590 
1,590 
1 ,  140 
1,410 
1,380 
1,200 
1,200 
1,170 


62  24 

60  - 

57  24 

56  42 


45  30 

42  24 

41  42 

40  30 

40  30 

40  - 

38  36 

38  36 


36  12 

35  30 

35  - 

34  18 

33  36 

33  6 

33  6 

30  - 

29  18 

28  36 

25  - 


!4     18 


liv. 

52-4 
54-0 
511 
520 
540 
51-5 

51  4 

52  0 
51  2 
53-1 
530 
51-2 
51  8 
54  0 
53-3 
510 
54-1 
51-6 
510 

53  0 
53  0 
54-3 
53  8 
53  5 
52-1 
53-2 
52-8 
52-4 
61-8 
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VAEIETES  RECOMMANDEES  D'ORGE  A  DEUX  RANGS. 

Parmi  les  meilleures  variétés  d'orge  à  deux  rangs,  les  Duekbill,  Goldthorpe, 
Canadian  Thorpe  et  quelques  sous-variétés  de  Chevalier,  particulièrement  la  Early 
Chevalier,  sont  à  mentionner.  La  Hannchen,  une  variété  suédoise  relativement  nou- 
velle est  très  productive  mais  elle  a  une  mauvaise  paille,  ce  qui  est  un  grand  défaut. 

Nous  ne  possédons  pas  encore  de  variété  satisfaisante  d'orge  à  deux  rangs  nue 
ou  sans  barbes.  Le  céréaliste  du  Dominion  fait"  actuellement  l'essai  d'un  certain 
nombre  de  nouvelles  espèces  hybrides  qu'il  a  produites  lui-même. 


SEIGLE. 

Trois  variétés  de  seigle  d'hiver  ont  été  semées  aux  premiers  jours  de  septembre 
1912.  Ces  parcelles  ont  fait  une  pousse  passable  en  automne  et  ont  beaucoup  moins 
souffert  en  hiver  que  celles  de  blé  d'hiver.  Les  rendements  à  l'acre  ont  été  les 
suivants  : — 


N° 

Variété. 

Rendement 
de  grain 
à  l'acre. 

Rendement 
de  grain 
à  l'acre. 

Poids 
du  boisseau 

après 
nettoyage. 

1 

Mammoth  White 

liv. 

2,460 
2,280 
1,980 

boiss.      liv. 

43        52 
40        40 
35        20 

liv. 
59 

? 

59-1 

3 

Thousandfold 

58-9 

En  raison  du  manque  de  terrain  pour  les  expériences  sur  les  céréales  à  Ottawa, 
nous  avons  décidé  de  transférer  à  la  station  de  Sidney,  C.-B.,  les  expériences  sur  le 
seigle  d'hiver  aussi  bien  que  celles  sur  le  blé  d'hiver. 

Pour  la  même  raison  nous  n'avons  pas  ensemencé  de  parcelles  de  seigle  de  prin- 
temps le  printemps  dernier. 


POIS  ET  FEVES  DE  GRANDE  CULTURE. 

Le  manque  de  terrain  nous  a  empêché  de  faire  des  essais  de  pois  et  de  fèves  de 
grande  culture  cette  année  à  Ottawa. 


LIN. 

Vingt-deux  variétés  et  sélections  de  lin  ont  été  cultivées  en  parcelles  d'essais 
régulières.  Ces  parcelles  ont  été  ensemencées  le  12  mai  à  raison  de  60  livres  de  grain 
à  l'acre.  La  sécheresse  de  l'été  a  beaucoup  nui  à  la  production  du  lin.  La  meilleure 
parcelle  n'a  pas  donné  tout  à  fait  21  boisseaux  à  l'acre.  Tout  le  lin  à  l'essai  se  com- 
posait de  nouvelles  variétés  et  sélections  que  nous  n'avons  pas  encore  étudiées  assez 
longtemps  pour  pouvoir  indiquer  exactement  quelles  sont  les  meilleures  espèces.  Il 
n'est  pas  encore  possible  d'en  faire  la  distribution. 

Les  variétés  qui  portent  le  nom  de  "  Foremost  "  sont  des  sélections  tirées  d'un 
échantillon  commercial  de  lin  Premost  dans  lequel  nous  avons  découvert  des  types 
Légèrement  différents;  "Novelty"  est  le  nom  donné  à  la  sélection  jusqu'ici  enregis- 
trée sous  le  nom  de  "  Novarossick  B"  et  le  nom  "Longstem"   (longue  tige)   a  été 
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donné  à  la  sélection  d'un  déyeloppexnenl  exceptionnel  tiré  <ln  lin  commun,  jusqu'ici 
désignée  "  (  !omm<  n  S  ". 

La  production  de  graine  à  l'acre  est  donnée  en  livres  et  également  en  i 

de  56  livres. 

LIN — ESSAI   DE   n  akii'.tks. 


6 

S 
y. 

Nom  de  la  variété. 

Date 

des 

s<  mis. 

I);itc 

de  la 

matu- 
rité. 

Durée  de  la  ma- 
turation. 

Hauteur  moyenne 
•de  la  plante. 

Rendement     de 
graine  de  lin  à 
l'acre. 

Q 

-a 

c     . 

c    . 

Poids  du  boisseau 
mesuré       après 

net  t.- 

i 

Foremost  A 

12  mai.. 
12     " 

12     " 
12     " 
12     " 

12     " 
12     " 
12     " 
12     " 
12     " 
12     " 
12     « 
12     " 

5  août.. 
7     "      . 
9     "      . 

4  "      . 
7     "      . 

6  "      . 
6     "      . 
6     "      . 
6     "      . 
6     "      . 
ù     "      . 

5  " 
fi     « 

85 
87 
89 
84 
87 
86 
66 
86 
86 
86 
86 
85 
86 
85 
85 
89 
85 
89 
89 
89 
89 
89 

pouec.y. 

24 
19 
20 
18 
18 
18 
26 
26 
23 
23 
26 
24 
18 
30 
30 
25 
30 
21 
32 
21 
22 
22 

liv. 

1,170 
1,080 
1,035 
960 
855 
750 
750 
750 
690 
660 
660 
600 
570 
540 
420 
420 
405 
405 
390 
375 
330 
270 

boiss.  liv. 

20    50 

19     16 

18    27 

17      8 

15    15 

13    22 

13     12 

13     22 

12     18 

11     44 

11     44 

10    40 

10    10 

9    30 

7    28 

7    28 

7    13 

7    13 

6    54 

6    39 

5    50 

4    46 

liv. 
52-5 

:> 

Novelty * 

53-4 

H 

La  Plata  A 

53  0 

4 

C 

54-5 

5 

M       B 

52-3 

B 

Foremost  B 

54-9 

7 

Yellow  Seed  B . . . 

510 

s 

M             (< 

55  •  0 

9 

VVhite  Flowering  B 

55  1 

10 

11 

a : 

Yellow  Seed  A 

55  0 
540 

12 

Common  D 

54-3 

13 

54-2 

14 

Common  A 

12     "       5     " 

560 

15 

B 

12     « 
12      " 
12     " 
12     " 
12     " 
12     u 
12     " 
12     " 

5     "     . 
9     "      . 
5     "      . 
9     "      . 
9     "      . 
9     "      . 
9     "      . 
9     "      . 

55  0 

U\ 

Riga  A 

55-5 

17 

Common  C 

55  0 

1.S 

Russian  B 

54-2 

1!) 

Longstem 

53-3 

20 

Russian  A 

55  1 
55  1 

22 

"    B 

540 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DE  CHARLOTTETOWN,  I.P.-E. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  J.  A.  CLARK,  B.S.A. 

En  1910,  la  première  saison  où  nous  ayons  commencé  à  faire  des  expériences  sur 
les  récoltes  à  cette  station,  nous  avons  choisi,  pour  ces  travaux,  les  meilleurs  terrains 
qui  se  trouvaient  sur  la  ferme.  En  1911,  nous  avons  dû  prendre  cette  superficie  pour 
l'effectuer  aux  essais  d'assolements,  entrepris  pour  le  service  de  la  culture  du  sol. 
Les  parcelles  de  céréales  ont  alors  été  transférées  sur  le  terrain  de  la  propriété  Chan- 
dler  &  Gay  où  il  a  d'abord  fallu  enlever  les  bâtiments,  cours  de  ferme,  arbres  fruitiers, 
chemins  et  haies,  afin  de  préparer  le  sol.  Nous  avons  également  nettoyé  l'étendue  en 
marais  et  drainé  une  partie  du  terrain.  Nous  avons  signalé,  dans  d'autres  rapports, 
le  manque  d'uniformité  de  ce  terrain  et  le  grand  nombre  de  mauvaises  herbes  qui  s'y 
trouvaient.  Il  se  compose  d'un  sol  sablo-argileux  friable;  il  a  été  depuis  grandement 
amélioré;  nous  en  voyons  la  preuve  dans  l'uniformité  beaucoup  plus  grande  des  ren- 
dements obtenus  sur  les  parcelles  d'essais  cette  année  par  comparaison  à  l'année  der- 
nière. En  1912  nous  avons  inauguré  le  système  de  parcelles  doubles  pour  la  plupart 
des  essais  de  céréales;  il  nous  était  imposé  par  la  nature  variable  du  terrain  sur  le- 
quel les  parcelles  étaient  établies  et  également  par  le  désir  d'obtenir  plus  rapidement 
des  renseignements  exacts.  Nous  obtenons  maintenant  la  production  moyenne  de 
deux  semis  sans  être  obligés  d'attendre  deux  années.  Cette  adoption  du  système  de 
parcelles  doubles  et  le  manque  de  terrain  nous  ont  forcé  à  réduire  considérablement  le 
nombre  de  variétés  des  différentes  céréales.  Nous  avons  rejeté  toutes  celles  qui  avaient 
donné  une  production  inférieure  dans  des  essais  précédents  ou  que  le  céréaliste  du 
Dominion,  qui  les  avait  déjà  essayées  à  Ottawa,  considérait  être  de  qualité  inférieure. 

L'assolement  suivant,  de  trois  ans,  a  été  adopté  pour  les  essais  de  céréales:  pre- 
mière année,  racines;  deuxième  année,  céréales;  troisième  année,  trèfle.  On  enfouit  à 
la  charrue,  en  automne,  une  quinzaine  de  tonnes  de  fumier  de  ferme  avec  le  gazon  de 
trèfle,  pour  préparer  la  terre  à  une  culture  de  racines. 

Au  printemps  de  1913  nous  avons  nettoyé  la  troisième  section  avant  de  l'ensemen- 
cer en  céréales.  Il  y  avait  tant  de  racines  de  chiendent,  qu'il  a  fallu  les  ramasser  et  les 
mettre  en  tas.  Ces  racines  ont  été  épandues  à  la  surface  avec  l'épandeuse  à  fumier 
après  que  le  grain  eût  été  semé  et  recouvert.  Le  surplus  de  travaux  que  nous  avons  dû 
nous  imposer  pour  débarrasser  la  terre  de  mauvaises  herbes  explique,  dans  une  large 
mesure,  la  très  forte  augmentation  dans  la  production  du  grain  cette  saison. 


LA  SAISON. 

L'hiver  de  1912-13  a  été  plus  froid  que  d'habitude.  La  terre  est  restée  exposée  à  la 
gelée  la  plus  grande  partie  de  l'hiver.  Les  champs  n'ont  été  recouverts  de  neige  que 
pendant  un  mois  et  trois  jours,  du  12  février  au  15  mars.  La  première  moitié  de  février 
a  été  froide.  Le  thermomètre  est  descendu  pendant  quelques  heures  à  17-5.  sous  zéro  et 
comme  la  terre  était  nue,  la  gelée  l'a  pénétrée  jusqu'à  une  grande  profondeur.  L'arrivée 
subite  d'une  vague  de  chaleur  en  mars,  faisant  disparaître  presque  complètement  deux 
pieds  de  neige  en  une  journée,  a  causé  de  fortes  inondations  dans  les  champs  et  l'eau  a 
creu  é  de  grands  fossés  et  des  excavations  (huis  les  endroits  qui  n'avaient  pas  été  endom- 
magés de  cette  façon  auparavant.  Le  mois  d'avril  a  été  exceptionnellement  doux.  La 
température  a  atteint  um  maximum  de  plus  de  78  degrés.     Aussi  les  arbres  et  l'herbe 
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étaient  <!•'  deux  semaines  en  avance  sur  I  &  années  précédentes.  Par  contre,  mai  a  été 
frais  e1  bî  nuageui  que  la  pousse  des  p1  ntes  est  restée  presque  Btationnaire;*même  sur 
fcerre  Bêche  les  récoltes  onl  été  semées  un  peu  plus  tard  qu'en  L912,  ce  qui  est  beaucoup 
plus  tard  que  d'habitude.  La  température  a  été  idéale  pour  le  travail  des  chevaux  et  la 
terre  était  n  bon  état  pour  recevoir  la  Bemence  dès  qu'elle  a  été  prête.  L>  mois  de  juin 
a  été.  frais  d'un  bout  à  L'autre.  La  température  moyenne  fut  de  3  degrés  au-d<  isous  de 
la  normale,  retardant  L'ensemencement  des  terres  lourdes  ou  humides.  Juillet  a  ité 
très  favorable  aux  céréales,  grâce  :Ni  ses  ondées  fréquentes  et  à  sa  température  mod 
A. mii  a  été  également  favorable  à  la  pousse  e1  à  la  maturation  des  grains  hâtifs.  Vint 
ensuite  une  superbe  température  pour  la  moisson  en  septembre  qui  a  permis  de  rentrer 
en  excellent  état  tous  les  grains  semés  de  bonne  heure.  La  chute  de  pluie  en  octobre 
a  été  très  forte  et  presque  continuelle.  La  chaleur  était  exceptionnelle,  faisant  germer 
Une  partit*  considérable  des  grains  tardifs  dont  la  plupart  n'ont  pu  être  rentrés  (pie 
lorsque  le  temps  s'esl  refroidi  en  novembre. 

Dans  l'ensemble  la  saison  a  été  favorable  aux  gros  rendements.  Les  grains  très 
précoces  n'ont  pas  aussi  bien  produit  que  les  variétés  plus  tardives.  Le  grain  semé  tard 
a  donné  une  très  forte  production  mais  il  a  beaucoup  souffert  des  intempéries  de  l'au- 
tomne. 


CEREALES  EN  PARCELLES  D'ESSAIS  UNIFORMES. 


Les  parcelles  d'essais  uniformes  de  céréalas  ont  été  ensemencées  aux  dates  sui- 
vantes: blé  de  printemps,  13  mai;  avoine,  15  mai;  orge,  22  mai.  Le  grain  a  été  semé  en 
parcelles  doubles  de  un  soixantième  d'acre  chacune;  la  semence  avait  été  triée  à  la 
main  parmi  des  épis  sélectionnés  sur  les  parcelles  de  1912.  Les  sentiers  entre  les  par- 
celles avaient  quatre  pieds  de  large;  on  y  a  semé  de  la  graine  d'herbe  en  même  temps 
que  sur  les  parcelles  en  donnant  un  coup  de  herse  légère  pour  recouvrir  la  graine.  La 
quantité  de  graine  d'herbe  semée  à  l'acre  a  été  la  suivante:  10  livres  "de  trèfle  rouge 
hâtif,  trois  livres  de  trèfle  d'alsike  et  une  livre  de  trèfle  blanc  hollandais.  Cette  herbe  a 
fait  une  très  forte  pousse  qui  était  prête  à  couper  sur  les  sentiers  en  août.  Les  par- 
celles ont  été  débarrassées  de  leur  grain  étranger  deux  fois  et  toutes  les  précautions  ont 
été  prises  pour  maintenir  la  pureté  des  différentes  espèces  de  grain. 


ESSAIS  DE  BLE  DE  PRINTEMPS. 


La  pousse  4U  grain  a  été  très  forte  sauf  sur  une  parcelle  de  Chelsea  qui  est  restée 
plus  faible  à  cause  d'une  raie  que  l'on  ne  pouvait  éviter.  Il  n'y  a  eu  pour  ainsi  dire  pas 
de  rouille  et  le  pourcentage  de  charbon  a  été  beaucoup  plus  faible  que  l'année  dernière. 
Tous  les  épis  charbonneux  ont  été  immédiatement  détruits.  La  semence  avait  été 
traitée  au  formaldehyde  contre  la  carie  et  le  résultat  de  ce  traitement  a  été  des  plus 
satisfaisants. 
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BLE    DE    PRINTEMPS — ESSAI    DE    VARIETES. 


CD 

c 

T3  c3 

Poids 

Date 

ce 

fc* 

e  a 

-*^~-< 

Rende- 

du 

Date 

de 

3$ 

g-g 

S    2 

g<a 

ment  de 

boisseau 

o 

s-, 

£ 

Nom  de  la  variété. 

des 
semis. 

la  matu- 
rité. 

Se 

«3   ©   g 

ce  i-,  3 

£  vb 

*2  M 

grain 
à  l'acre. 

mesuré 
après 

£5 

o  a 

v<B    >    G 

g-o 

eu 

nettoyage 

y. 

P 

ij 

« 

h3 

ti 

! 

pouces. 

pouces. 

liv. 

boiss.  liv. 

liv. 

1 

Stanley 

13  mai . 

13     " 

29  août. 
28     " 

108 
107 

44 
45 

9-5 
10 

3-2 
3-5 

3,023 
2,911 

50    23 

48    31* 

61-1 

2 

Early  Red  Fife 

60-5 

■\ 

13     " 

13     " 
13     " 

28  " 

2  sept. 

29  août. 

107 

112 
108 

46 
45 
45    1 

10 
10 
9-5 

3-2 
3-7 

4-2 

2,843 
2,693 
2,693 

47    23 
44    53 
44    53* 

62-2 

4 

62-6 

5 

White  Russian 

60-7 

fi 

White  Fife 

13     " 

3  sept.. 

113 

44 

10 

3-5 

2,633 

43    53* 

60- 1 

7 

Red  Fife 

13     " 
13     " 

2     " 
26  août. 

112 

105 

45 
43 

10 
10 

3-5 
3-2 

2,318 
2,201 

39      8 
36    41 

61-0 

S 

Chelsea 

63-3 

*  Parcelles  endommagées  par  les  moineaux 
sont  les  moyennes  des  parcelles  en  double. 


dégâts  évalués.     Les  rendements  des  nos  1,4,  5,  6  et 


ESSAIS  D'AVOINE. 

L'avoine  est  vernie  très  lentement.  Ce  n'est  que  deux  semaines  après  les  semis 
qu'elle  était  bien  visible  au-dessus  de  terre.  Toute  la  semence  avait  été  soigneusement 
traitée  au  formaldehyde  à  raison  de  1  chopine  par  30  gallons  d'eau  et  quoiqu'elle  fut 
fortement  affectée  de  charbon  (Ustilago  avenae)  nous  n'avons  trouvé  aucun  grain  char- 
bonneux au  cours  d'un  examen  soigneux  pendant  l'été.  Les  parcelles  de  Daubeney 
ont  épié  neuf  jours  avant  celles  des  autres  variétés  et  deux  semaines  avant  la  Norway. 
A  cause  de  la  température  défavorable,  le  grain  de  la  Daubeney  a  été  loin  de  se  remplir 
aussi  bien  que  le  grain  des  variétés  épiées  plus  tard. 

AVOINE ESSAIS  DE  VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Gold  Rain 

Lincoln 

Thousand  Dollar.... 

Banner 

Twentieth  Century. 

Swedish  Select 

Siberian 

Victory 

Ahundance,   Garton's 

Regenerated 

Ligowo,  Swedish... 
Oldlsland  Black.. 

Early  Blossom 

Pioneer  (noire) 

Norway  (uoire).. . . 
Daubeney 


Date 
des 

semis. 


«H 

<B 


août. 


=3 

Q 


103 
105 
103 
105 
103 
105 
105 
104 

103 
105 
102 
105 
102 
102 


O  a 


pouces. 

46 
45 
43 
46 
46 
44 
45 
43 

45 
45 
46 
45 
41 
42 
39 


a 

©   o 

c  « 

■*2  *->  « 

<*>  Z.  G 

SB  >   G 


pouces. 

7.5 

8 

7-5 


75 
8-2 
7-5 

7-5 
7 

10 
9 
8-5 


liv. 

2,901 
2,809 
2,785 
2,777 
2,775 
2,773 
2,768 
2,717 

2,700 
2,618 
2,590 
2,487 
2,486 
2,429 
1,823 


<B,c3 

S  c 

S1* 


boiss.  liv. 

85  11 

82  21 

81  31 

81  23 

81  21 

81  19 

81  14 

79  31 


Poids 

du 

boisseau 

mesuré 

après 

nettoyage 


53  *21 


liv. 

37-9 
38- 1 
38-5 
370 
390 
386 
37-4 
39-5 

38-3 
390 
370 
40-2 
380 
35-6 
35-2 


*  \a h  moineaux  ont  foi tcmei.t  ravagé  l'avoine  Daubeney  qui  avait  été  la  première  à  mûrir;  nous 
avoriH  compté  5  poui  100  de  dégâts, 

L<  s  rendements  indiqués  dans  ce  tableau  sont  les  moyennes  de  parcelles  cultivées  en  double. 
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ESSAIS  D'ORGE. 


Au  point  de  vue  de  l'uniformité  de  la  densité  de  la  récolte  lee  parcelle*  d'orge 
Boni  les  plus  belles  que  nous  ayons  jamais  eues  à  cette  Btation.  Elles  ont  fait  l'admi- 
ration des  milliers  de  visiteurs  qui  sont  venus  au  moment  où  Leur  maturation  B'effec- 
tuait.  Les  tableaux  ci-joints  prouvent  que  cette  admiration  était  justifiée.  Toutes 
ces  parcelles  ou  à  peu  prés  tentes,  ont  mûri  en  même  temps,  maie  quelques-unes  d< 

Variétés   à    deux    rangs,   étaient    de    trois   jours   en    retard    sur    les    autres.      L'orge    ()1<1 

[sland  à  deux  rangs  est  probablement  la  Chevalier  anglaise  qui  a  été  importée'  il  y  a 
nombre  d'années  dans  cette  province.  One  des  caractéristiques  les  plus  remarquables 
de  cette  orge,  c'est  qu'elle  laisse  tomber  presque  toutes  see  barbes  dans  le  champ; 
cette  espèce  a  été  sélectionnée  en  vue  de  cette  caractéristique  à  cette  station. 

ORGK   À    SIX    RANGS — ESSAI    DE    VARIÉTÉS 


3 

à 

08.  X 

o 

«a 
S 

S 

33 

q 

«s. 

a   . 
«a  ££ 

Q, 

C 
C 
0J 

"C_aJ 

T3^ 

Poids 
du 

Date 

£  o 

S  -2 

g* 

H<8 

^    C 

boisseau 

o 

G 
4) 

s 

3 

Nom  de  la  variété. 

des 

semis. 

CD 

T3.2 

45  2 

d    M     H 

s  s  g 

c  a 

TS  tx 

mesuré 
après 

as  '£ 

3i5 

o  °- 

te    .      C 

»4>    r*    G 

o^ 

<b 

c 

nettoyage. 

'A 

Q 

Q 

^ 

M 

h5 

ti 

M 

pouces. 

pouces. 

liv. 

boiss.  liv. 

liv. 

1 

Nugent 

22  mai.. 

23  août. 

93 

40 

9-5 

3-5 

2,700 

56    10 

480 

3 

Manohurian 

22     " 
22     " 

22     " 

23     " 
23     " 
23     " 

93 
93 
93 

45 
46 
43 

10 
10 
9-5 

2-7 
30 

2-7 

2,610 
2,589 
2,549 

54     27 
53    45 
53      5 

48  0 

Stella 

47-2 

4 

0.  A.  C.  No.  21 

45-8 

r 

Albert 

22     " 
22     " 
22     " 
22     " 

23     " 
23     "     J 
23     " 
23     " 

93 
93 
93 
93 

40 
4G 
42 
45 

9-5 
9-5 
9 
10 

3-2 
30 
30 
25 

2,521 
2,487 
2,469 
2,250 

52    25 
51    39 
51     21 
46    42 

48-1 

6 

46-1 

7 

Oderbruch 

48-3 

8 

Trooper 

47-9 

Les  rendements  sont  les  moyennes  de  parcelles  doubles. 

ORGE  À  DEUX  RANGS ESSAI  DE  VARIETES. 


Date 

Date 
de 

c 
.2 

J55 

o~ 

ance  à  la 
e,  maximum 
Dints. 

o 

ce 
ht 

■♦21! 

C  'w 

CD 

C  *a3 

i  boisseau 
S  après 
âge. 

o 

Nom  de  la  variété. 

des 

matu- 

fa 

3 

S 'as 

S 

fi    C 

i'§ 

flC>> 

H 

3 

/ 

semis. 

rité. 

.   d. 

c 

T3  M 
C 
O) 

C 
S 

S  c  <i> 
■fi  fi  c 

fc 

Q 

^ 

tf 

h5 

ti 

tf 

£ 

pouces. 

pouces. 

Liv. 

Boiss.  liv. 

Liv. 

1 

Old  Island  Two-Row 

22  mai 

26  août 

96 

36 

10 

3- 

3,291 

68    27 

55- 0 

2 

Hannchen 

22     " 
22     " 

25     u 
25     " 

95 
95 

38 
31 

9-7 
10 

2-5 
2-5 

3,120 
3,032 

65      0 
63      8 

54-4 

3 

Gold 

550 

4 

Invincible 

22     M 

22     " 

.26     " 
26     " 

96 
96 

43 
33 

10 
10 

2-7 
3.0 

2,818 
2,771 

58    34 
57    35 

53-3 

5 

Swedish  Chevalier. .. 

53-6 

6 

Canadian  Thorpe. . . 

22     " 

23     " 

93 

44 

10 

2-7 

2,708 

56    20 

530 

7 

Standwell 

22     " 
22     M 

22     " 

21  " 

22  " 

23  " 

91 
92 
93 

46 
46 

48 

10 
10 

10 

3-5 
30 
2-7 

2,393 
2,337 
2,325 

49    41 
48    33 
48    21* 

54-9 

h 

Clifford 

53  1 

<J 

Beaver 

47-9 

'Note. — Les  parcelles  de  Beaver  ont  été  ravagées  par  les  oiseaux  avant  la  coupe, 
sont  les  moyennes  de  parcelles  doubles. 


Ces  rendements 


ClIARLOTTETOWN 


782 


LES  FERMES  EXPER7MEXTALES 


5  GEORGE  V,  A.  1915 


ESSAIS  DE  POIS. 


L'année  1912  a  été  si  mauvaise  que  nous  n'avons  pu  récolter  de  pois  de  semence 
sur  cette  station,  pour  les  essais  de  variétés,  à  l'exception  du  pois  Arthur,  qui  est 
l'espèce  la  plus  hâtive  que  nous  ayons  pu  nous  procurer.  La  germination  du  pois 
Arthur  que  nous  avons  cultivé  à  Charlottetown  en  1912  n'était  que  12  pour  100.  Nous 
avons  semé  environ  deux  fois  plus  de  grain  que  d'habitude  et  nous  avons  obtenu  une 
levée  très  passable  montrant  qu'un  grand  nombre  de  semence  faible  qui  n'avait  donné 
que  de  faibles  germes  au  laboratoire  ont  poussé  en  pleine  terre.  Les  trois  autres  es- 
pèces nous  avaient  été  remises  par  le  céréaliste  à  Ottawa.  Les  insectes  ont  causé 
beaucoup  de  dégâts.     Il  a  été  difficile,  au  triage,  d'obtenir  de  la  graine  n°  1. 

POIS — ESSAI   DE   VARIÉTÉS. 


: 

s 

6 

6 

6 

6 
s-, 

o 

«  $ 

o 

o 

Gros-  |    Date 

ri 

c'éa 

P 

0)  c3 

du    boi 
sure  après 
âge. 

s 

«03 

Nom  de  la  variété. 

seur  du 
pois. 

des 
Semis. 

o3  ^ 

-a 

^3 

■s* 

<D    3 

S 'g 

C 

g'o3 
3 

S 

CD 

M 

bD 

.3  £3  o 

o3 

3 

<u 

<D 

lA 

Q 

Q 

A 

hJ 

ti 

« 

fc 

Pouces. 

Pouces. 

Liv. 

Boiss.  liv. 

Liv. 

1 

Solo Médium 

22  mai 

15  sept. 

116 

62 

2-7 

2,019 

33      9 

60-9 

L> 

Golden  Vine Petit,... 

22      " 

15     " 

116 

61 

20 

1,691 

28     11 

63-8 

3 

Arthur  (Ottawa  1912)  Gros.... 

22     " 

1 

102 

55 

25 

1,519 

25     19 

63-3 

4 

Arthur  (Ch'town)..    . 

22     " 

1     " 

102 

50 

2-5 

1,466 

24    26 

I 

Les  rendements  indiqués  dans  ce  tableau  sont  les  moyennes  de  parcelles  doubles. 


GRANDES  PARCELLES  DE  CEREALES. 

Un  certain  nombre  de  variétés  de  céréales  qui  s'étaient  montrées  satisfaisantes  pour 
certains  objets  sur  les  parcelles  d'essais  ont  été  cultivées  en  grandes  parcelles  de  multi- 
plication sur  les  assolements  réguliers  de  la  ferme.  Nous  donnons  ici  un  tableau  mon- 
trant la  comparaison  entre  les  grains  de  printemps  mais  il  ne  faut  pas  oublier  qu'il  y 
avait  de  grandes  différences  entre  les  assolements  au  point  de  vue  du  sol  et  de  l'em- 
placement.    Certaines  de  ces  différences  sont  notées  au  bas  des  tableaux. 

Cette  station  reçoit  un  nombre  toujours  croissant  de  requêtes  de  semence  pure  car 
un  grand  nombre  de  cultivateurs  de  la  province  cherchent  les  meilleures  semences  pour 
servir  de  souche.  Nous  avons  vendu  au  prix  courant  aux  cultivateurs,  dans  divers 
districts  de  la  province,  15  lots  d'avoine,  3  lots  d'orge  et  deux  lots  de  blé.  Nous  avons 
envoyé  à  la  station  expérimentale  de  Kentville  au  printemps  de  1913,  30  boisseaux 
d'avoine  de  semence.  Le  grain  des  parcelles  qui  suivent  a  été  rentré  en  bon  état  pen- 
dant la  température  favorable  d'août  et  de  septembre  et  il  est  de  qualité  n°  1  à  l'ex- 
ception d'une  partie  du  blé.  Les  parcelles  ont  été  soigneusement  nettoyées  du  grain 
étranger  qu'elles  contenaient  pendant  l'été. 
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PARCELLES  DE  MULTIPLICATION  POUR  CEREALES. 

BLÉ  DE   PRINTEMPS. 


6 

«© 

à 

<j 

«S 

V 

Nom  de  la  variété. 

3 

S  'c 

Date 

.5.2 
0)  os 

Poidi 

Réeistanc. 

c. S 

S    35 

fi. S 

(lu 

y3   a. 

des 

r3  a 

■dj 

de  la 

à  la 

§Bs 

S  y;  oî 

champ. 

se  m  ia. 

"S 

ÏS 

paille. 

Maxim  um 

-3         O  1      "S         3 

DQ"^ 

Q 

a 

lOpts.      X              X 

Acre. 

Liv. 

Liv. 

Boise,  liv. 

D.l 

Marquis 

10 

Il  mai 

6  sept. 

114 

2,070 

5 

1,178 

19   38 

F.  1 

Red  Fife 

0-88 
10 

17     " 

16     " 

9     " 

16     " 

115 
123 

2,090 
2,217 

6 
4 

1,  114 

18   34 

B.  1 

White  Fife.... 

913 

AVOINE. 


G. 

2 

A. 

1 

C. 

1 

B. 

3 

G. 

7 

j 

Gold  Rain 

Banner 

Old  Lsland  Black 

Victory 

Daubeney 


0  4 

20  mai 

6  sept. 

109 

3,007 

10 

13     " 

29  sept. 

108 

2,333 

057 

16     " 

27     " 

103 

2,588 

10 

20     " 

6  sept. 

109 

1,557 

0  4 

20     " 

27  ooût. 

95 

2,100 

2,168! 
2, 107 

1,922; 

1,898 
U218I 


63  26 

61  33 

56  18 

55  28 

35  28 


ORGF 

À   SIX 

RANGS. 

A 

4 

Manchurian 

î-o  I21 

mai.     2 

i 

sept,  j 

104 

1 

3,878 

- 

1,857 

38 

33 

ORGE 

À  DEUX 

RANGS. 

F 

3 

Hannchcn 

0-88  28 

mai      9 

sept. 

1 
104! 

2,615 

7 

1,522 

31 

34 

Le  blé  Marquis  était  fortement  rouillé.  Le  ver  du  joint  a  causé  au  moins  25  pour  cent  de  dégâts. 
Cette  semence  ne  sera  pas  vendue.  Le  Red  Fife  se  trouvait  sur  un  mauvais  terrain.  Nous  remettons  le 
champ  F.  I  en  bon  état  principalement  par  la  culture  ;  nous  avons  appliqué  en  1912,  3  tonnes  1270  livres  de 
fumier;  c'est  tout  ce  que  ce  champ  a  reçu  en  quinze  années.  Le  White  Fife  était  encore  plus  rouillé 
que  le  Marquis.  La  pousse  d'herbe  y  était  très  forte,  gênant  beaucoup  le  grain.  Le  ver  du  joint  a  fait 
b  \iucoup  de  dégâts  dans  ce  champ. 

Le  Hannchen  a  beaucoup  souffert  des  vers  gris  dans  un  coin  du  champ. 


ESSAIS  COOPERATIFS  DE  TROIS  VARIETES  D'AVOINE. 


Les  essais  d'avoine  en  coopération  commencés  en  1912  ont  été  poursuivis  sur  trois 
fermes  et  sur  cette  station.  Trois  variétés  semblables  ont  été  essayées  en  parcelles  dou- 
bles de  un  soixantième  d'acre  chacune  sur  les  quatre  fermes  mentionnées  ci-dessous. 
Les  opérations  ont  été  surveillées  par  M.  Garnet  LeLacheur,  inspecteur  des  semences, 
<it  M.  Richard  Creed,  inspecteur-adjoint.  Ils  ont  également  pris  des  observations  sur 
l'aspect  des  récoltes.  Le  grain  a  été  expédié  à  la  station  expérimentale  où  il  a  été  battu, 
trié  et  pesé.  Les  renseignements  donnés  ci-dessous  ont  été  tirés  de  faits  constatés 
par  moi-même.  Je  crois  que  ces  essais  rendront  de  grands  services  aux  cultivateurs 
de  l'Ile  du  Prince-Edouard,  mais  il  faudra  qu'ils  durent  assez  longtemps  pour  que  la 
moyenne  représente  un  certain  nombre  d'années. 
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Essais  coopératifs  d'avoine  en  parcelles. — Essais  de  Banner,  Ligowo  et  Old  Island 
Black,  dans  les  comté  de  Queens  et  Kings,  nous  donnons  ici  les  moyennes  des  parcelles 
cultivées  en  double. 


Nom  de  l'expérimentateur. 


Station  Expérimentale. 

Mr.  A.  M.  Stuart. . 

Mr.  E.  G.  Giddings. . . . 
Mr.  James  Simpson. .  . . 


Situation. 


Charlottetown,  I.P.E. 
Belle  River,  I.P.E... 

Abney,  I.P.E 

Bay  View,  I.P.E  .... 


Rendement  moyen  à  l'acre,  1913. 


Rendement  moyen  général,  1912-13,  de  20  parcelles  de  chaque 
variété  sur  sept  fermes 


Rendement  a  l'acre. 


Banner. 


Boiss.     Liv. 


66 


31 


Gl 


10 


Ligowo. 


Boiss.     Liv.  Boiss.     Liv 


O.I.  Black. 


77 
02 
52 
42 


58 


52        24 


62 


0 
24 
22 
31 


12 


55        26 


Les  données  recueillies  jusqu'à  date  nous  font  voir  que  la  Banner  a  produit  en 
moyenne  5  boisseaux  et  18  livres  de  plus  à  l'acre  que  la  Old  Island  Black  et  8  boisseaux 
et  20  livres  de  plus  que  la  Ligowo.  La  Old  Island  Black  a  produit  une  moyenne  de  3 
boisseaux  et  2  livres  de  plus  que  la  Ligowo. 

Nous  désirons  remercier  ces  cultivateurs  de  la  peine  qu'ils  se  sont  donnée  et  des 
soins  tout  particuliers  qu'ils  ont  pris  dans  la  poursuite  de  ces  expériences. 
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FERME   EXPÉRIMENTALE   DE   NAPPAN,  N.-E. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  W.  BAIRD,  BS.A. 
LA  SAISON. 

La  neige  a  été  très  rare  pendant  l'hiver  de  1912-13  et  il  n'y  a  pas  eu  de  fortes  gelées 
pendant  la  dernière  partie  de  l'hiver.  Il  n'est  presque  plus  tombé  de  neige  après  le  15 
mars.  Le  27  du  mois  il  est  tombé  2  pouces  de  pluie  qui  ont  causé  des  dégâts  considé- 
rables en  lavant  les  champs,  spécialement  ceux  qui  sont  labourés  sur  les  pentes  des 
collines. 

Avril  a  été  dans  l'ensemble  un  mois  typique,  la  température  a  été  très  inégale 
pluie  et  neige  alternant  au  commencement  et  à  la  fin  du  mois.  Du  21  au  26  nous  avons 
eu  une  période  très  chaude.  On  pouvait  presque  travailler  la  terre.  La  température 
maximum  a  oté  enregistrée  le  25  avril  (71  degrés  F.)  et  la  température  minimum  le  10 
(14  degrés  F.).  La  précipitation  totale  a  été  de  3-46  pouces  et  sur  un  total  possible  de 
407  heures  de  soleil  nous  n'avons  enregistré  que  132-7  heures. 

A  partir  du  1er  au  10  mai  la  température  est  restée  sèche  et  chaude.  Les  semailles 
ont  commencé  le  6,  quatre  jours  plus  tôt  qu'en  1912.  Elles  sont  devenues  générales  le 
10,  mais  ont  été  très  retardées  par  plusieurs  journées  de  temps  humide  et  froid,  le  sol 
restant  à  une  très  basse  température.  Plusieurs  degrés  de  gelée  ont  été  enregistrés  pen- 
dant les  nuits  des  1,  2,  4,  9,  11,  13,  16,  17  et  18.  La  graine  semée  le  6  a  mis  11  jours  à 
germer.  La  végétation  qui  s'annonçait  très  bien  au  commencement  de  mai  n'a  pris 
que  très  peu  de  développement  pendant  le  reste  du  mois.  La  température  maximum  a 
été  enregistrée  le  6  (67  degrés  F.)  et  la  plus  basse  le  9  (26  degrés  F.).  La  précipitation 
totale  a  été  de  2-38  pouces  et  le  nombre  d'heures  de  soleil  de  169-1  sur  un  total  pos- 
sible de  463  heures. 

Juin  a  été  plus  frais  que  d'habitude.  La  température  maximum  a  été  de  10 
degrés  au-dessous  de  celle  de  juin  1912.  La  précipitation  a  été  également  plus  faible 
que  pendant  le  mois  correspondant  de  l'année  précédente.  Le  13  on  a  enregistré  un 
degré  de  gelée.  Les  semailles  et  les  plantations  étaient  assez  avancées  le  21.  La  végéta- 
tion a  été  très  lente  jusque  vers  la  fin  du  mois  lorsque  la  température  est  devenue 
beaucoup  plus  favorable.  Température  maximum  le  11  juin  (74  degrés  F.)  ;  tempéra- 
ture minimum  le  13  (31  degrés  F.)  ;  précipitation  1-97  pouces;  heures  de  soleil  enregis- 
trées 255  •  5  sur  un  total  de  470  heures  possible. 

Juillet  a  été  couvert  et  humide  dans  sa  plus  grande  partie.  Il  a  plu  pendant  douze 
jours  du  mois  et  la  précipitation  totale  a  été  de  4-98  pouces.  Température  maximum  le 
5  juillet  et  (82  degrés  F.)  ;  température  minimum  le  17  (41  degrés  F.)  ;  heures  de  soleil 
enregistrées  226-5  sur  un  total  de  474  heures  possible.  Malgré  le  temps  frais  et  humide 
la  végétation  s'est  développée  de  façon  remarquable.  Le  grain  et  les  racines  spéciale- 
ment ont  poussé  très  rapidement.  Les  foins  ont  été  retardés  quelques  jours  par  l'humi- 
dité mais  la  plus  grande  partie  du  trèfle  a  été  rentrée  en  bon  état. 

En  août  la  température  a  été  beaucoup  plus  favorable  et  l'on  a  pu  faire  beaucoup 
de  travaux.  La  majeure  partie  du  grain  a  été  prêt  à  couper  à  la  fin  du  mois.  Toutes 
les  parcelles  d'orges  ont  été  coupées  pendant  la  dernière  semaine  d'août.  Les  racines 
ont.,  continué  à  faire  une  pousse  très  rapide.  La  plus  haute  température  a  été 
enregistrée  le  3  août  (80  degrés  F.),  la  plus  basse  le  21  (33  degrés  F.)  ;  238-1  heures  de 
soleil  ont  été  enregistrées  sur  un  total  de  474  heures  possible. 
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Le  mois  de  septembre  a  été  très  beau  dans  l'ensemble.  La  pluie  n'a  pas  été  abon- 
dante, seulement  quelques  légères  ondées  en  huit  journées  différentes.  La  température 
a  été  très  propice  à  la  moisson.  La  majeure  partie  du  grain  semé  de  bonne  heure  a  été 
rentrée  en  bon  état.  Mais  les  semailles  ayant  été  retardées  au  printemps  par  le  temps 
humide  et  froid,  une  très  grande  superficie  n'était  pas  encore  prête  à  couper  à  cette 
date.  La  plus  haute  température  a  été  enregistrée  le  2  septembre  (78  degrés  F.),  la  plus 
basse  le  16  (31  degrés  F.).  De  légères  gelées  ont  été  enregistrées  le  6  et  le  16.  Précipi- 
tation totale  pour  le  mois,  2.70  pouces.  Heures  de  soleil  enregistrées  165.95  sur  une 
total  de  376  heures  possible. 

Le  mois  d'octobre  a  été  très  anormal  dans  sa  plus  grande  partie.  Il  a  plu  pendant 
treize  jours  différents  et  la  précipitation  totale  a  été  de  7-83  pouces,  de  beaucoup  la  plus 
forte  que  l'on  ait  enregistrée  sur  cette  ferme  depuis  octobre  1907,  où  il  était  tombé  8-42 
pouces.  Une  bonne  partie  du  grain  n'était  pas*  encore  rentrée  et  il  en  est  résulté  de  très 
grandes  pertes  car  ce  grain  a  été  endommagé  au  point  de  ne  pouvoir  être  employé  pour 
la  semence  et  à  peine  pour  l'alimentation  du  bétail. 

Le  mois  de  novembre  a  été  assez  normal  quoique  les  observations  indiquent  quel- 
ques variations  de  température.  Les  racines  ont  été  rentrées  pendant  la  première  partie 
du  mois  et  c'est  alors  que  l'on  s'est  rendu  compte  des  grands  dégâts  causés  par  les  pluies 
énormes  du  mois  précédent.  Non  seulement  les  pluies  avaient  abîmé  les  récoltes  mais 
aussi  la  terre,  qu'il  a  été  impossible  de  labourer  en  automne.  La  première  moitié  du 
mois  a  été  exceptionnellement  belle  pour  novembre.  La  plus  haute  température  a  été 
enregistrée  le  10  (65  degrés  F.).  La  dernière  partie  du  mois  a  été  un  peu  plus  froide. 
Le  29  la  température  est  descendue  à  10  degrés,  le  minimum  du  mois.  Il  est  tombé  de  la 
neige  les  26  et  27  et  de  la  pluie  les  4,  10,  15,  20  et  23,  soit  une  précipitation  totale  de 
2-03  pouces.  Le  mois  de  novembre  a  été  assez  nuageux  dans  son  ensemble,  et  nous 
n'avons  enregistré  que  115-45  heures  de  soleil. 

Le  mois  de  décembre,  assez  doux  cependant,  a  manifesté  quelques-unes  de  ses  carac- 
téristiques naturelles  car  il  nous  a  amené  l'hiver.  La  température  est  restée  assez 
irrégulière  jusqu'au  13,  pluie  et  neige  alternant.  Ensuite  du  14  au  20  il  est  tombé 
quelques  quatre  pouces  de  neige  très  légère.  Nouvelle  chute  de  neige  le  24,  cette  fois 
de  7  pouces  d'épaisseur,  et  pluie  très  lourde  et  très  froide  le  26.  Le  temps  est  redevenu 
très  froid  et  clair  le  27  et  s'est  maintenu  ainsi  pendant  le  reste  du  mois.  La  chute 
totale  de  neige  nous  a  donné  une  hauteur  d'eau  de  1.60  pouces  et  la  pluie  de  2.65  pouces 
soit  une  précipitation  totale  de  4-25  pouces. 


ESSAIS  DE  BLE  DE  PRINTEMPS. 


Onze  variétés  de  blé  dje  printemps  ont  été  semées  en  parcelles  d'essais  uniformes 
de  un  quarantième  d'acre  chacune.  Terre  argilo-sableuse  lourde,  à  sous-sol  sablo-argi- 
leux  à  une  profondeur  de  9  pouces;  elle  avait  été  labourée  à  l'automne  de  1,912  et  bien 
ameublie  au  printemps  de  1913  en  préparation  pour  les  semailles.  Elle  a  été  ense- 
mencée à  raison  de  lf  boisseaux  à  l'acre.  La  terre  était  si  froide  que  la  semence  a  mis 
<l<-  11  à  16  jours  à  germer  et  les  plantes  ne  se  sont  montrées  au-dessus  du  sol  que  le 
18ème  ou  le  20ème  jour. 

Il  a  fallu  faire  beaucoup  de  désherbage  pour  nettoyer  les  parcelles.  Le  grain  a 
fait  une  pousse  rapide  après  le  milieu  de  juin  et  vers  la  fin  de  la  saison  la  récolte 
était  très  bien  garnie.  Il  n'y  avait  ni  verse  ni  rouille  sur  aucune  des  parcelles,  mais 
quelques-unes  avaient  de  deux  à  trois  pour  cent  d'épis  cariés  qui  ont  été  enlevés  à  la 
main  dès  qu'ils  ont  été  aperçus. 
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Les  :  es  nommées  aont  consignés  dans  le  tableau  buî 


vent  : 


ai 


DK    PRINTEMPS— ESSAI    DE    VARIÉTÉS. 


1 

à 

îoy- 
leet 

•*  3 
■■a"* 

2  °< 

8     . 

^2 

9 

II. 

Nom 

n 

£$ 

«.S 

II 

s  s  u 

8  1 1 

u    v 

ig 

9  5 

c— ■ 
g  ^8 

Kl 

6 

r 
S 

3 

de  la    ari 

9  fe 

ta  3 

T3§ 

S  «-> 

1  $  g, 

•1  ^2 

«S   >  «H 

•si 

P  a 

•fil 

o  s  - 

A 

fi 

Q 

a 

,— i 

« 

ni 

« 

Ph 

[)(  .IKM'S. 

pouces. 

Livres. 

boira,    liv. 

livres. 

1 

Red  Fifo 

0  mai 

13  sept. 

130 

50 

10 

3 

0 

2,440 

40     40 

60 

2 

"Marquis 

6    ■■ 

6           M 

123 

50 

10 

3 

0 

2,383 

39    43 

61 

3 

Early  Red  Fife  . . 

6     „ 

13    ,. 

130 

50 

10 

3 

2 

2,280 

38     .. 

60 

4 

6         M 

6    •■ 

8    ,. 
15    „ 

125 
132 

53 
52 

10 

10 

3 
4 

2 

0 

2,200 
2,200 

36    40 

36    40 

60 

5 

Wliite  Fife 

58 

6 

Bishop 

6    „ 

i;   .. 

123 

50 

10 

2 

7 

2,120 

35    20 

605 

7 

Bobs 

6    i, 

6        M 

G    .. 

4     „ 

123 
121 

48 
4G 

10 

10 

3 
3 

2 

0 

2,040 
1,880 

34     .. 
31     20 

60 

8 

61 

Moyenne .... 



2,193 

36    33 

•Moyenne  de  deux  parcelles. 

En  comparant  ce  tableau  avec  ceux  des  années  précédentes,  on  remarquera  que 
toutes  les  variétés  ont  pris  de  huit  à  douze  jours  de  plus  pour  mûrir.  Le  Early  Red 
Fifo  ne  paraît  pas  mûrir  plus  tôt  que  le  Red  Fife  ordinaire  dans  ce  climat.  Les 
quatre  variétés  suivantes  peuvent  être  recommandées  comme  les  plus  avantageuses  à 
cultiver  dans  ce  district:  Marquis,  Red  Fife.  Stanley  et  Huron  (barbu). 


ESSAIS   D'AVOINE. 


Douze  variétés  d'avoine  ont  été  semées  en  parcelles  d'essais  uniformes  d'un  qua- 
rantième d'acre  chacune.  La  terre  était  argilo-sableuse  de  moyenne  à  lourde,  à  sous- 
sol  sablo-argileux  à  une  profondeur  de  neuf  pouces.  Même  méthode  de  préparation 
que  pour  le  blé.  Toute  la  semence  a  été  semée  le  7  mai  à  raison  de  trois  boisseaux  à 
l'acre.  Elle  avait  été  tirée  des  meilleurs  épis  trouvés  dans  les  parcelles  de  l'année 
précédente. 

Toutes  les  parcelles  étaient  uniformes  au  point  de  vue  de  la  végétation  et  de  la 
densité  et  il  n'y  avait  pas  de  verse.  Le  grain  n'ayant  pas  été  traité  contre  la  carie  on 
a  trouvé  dans  les  parcelles  un  certain  nombre  d'épis  affectés  qui  ont  été  enlevés  à  la 
main  dès  qu'ils  ont  paru.  Il  sera  nécessaire  de  traiter  tous  les  grains  contre  la  carie 
l'année  prochaine.  Quelques-unes  des  variétés  ont  été  fortement  attaquées  par  la 
rouille  mais  trop  tard  pour  que  la  production  s'en  ressente  de  manière  sensible.  Les 
résultats  obtenus  sont  consignés  au  tableau  suivant: — 
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fr« 

** 

c  c. 

CD      . 

£    * 

^  s 

Cv    i- 

d 

r 

1 

Nom 
de  la  variété. 

«  r 

■*>  a. 
eS   * 

■as 

œ  es 

il 

c 
es. 2 

î  S 

*®    cS 

Sa 

g* 

c   -5 

es  aT'o 

•SE  «O 

»4>    >*•  T-l 

S73 
£  a) 
5b  c 

gs 

«D.S 
•TD    eS 

C    *" 

O 

£-<8 

§.g 

à  g  c 
•s  £  c 

fc 

c 

c 

^ 

tf 

Hl 

rt 

g 

f^ 

pouces. 

pouces. 

livres. 

boiss.    liv. 

livres. 

1 

Abundance  

7   mai 

30  août. 

115 

51 

10 

8 

2,100 

61    26 

34 

2 

Twentieth 

Century. . 

7      .. 

30     h 

115 

46 

10 

8 

2,080 

61      6 

34 

3 

Banner 

7      .. 

30    ,. 

116 

45 

10 

8 

2,020 

59    14 

34 

4 

Victory 

7      h 

30    ,, 

115 

47 

10 

7 

2,000 

58    28 

34 

5 

Gold  Rain 

7           H 

27    h 

112 

50 

10 

7 

1,960 

57    22 

33 

6 

Thousand  Dollar. 

7      .. 

30    „ 

115 

46 

10 

8 

1,920 

56    16 

345 

7 

Lincoln 

/       » 

30    „ 

115 

49 

10 

7 

1,860 

54    24 

34 

8 

Swedish  Select. . . 

4          m 

30    ., 

115 

45 

10 

7 

1,840 

54      4 

34 

9 

Danish  Island . . . 

7      .. 

2  sept. 

118 

46 

10 

7-5 

1,820 

53    18 

33 

10 

Ligowo 

7      .. 

30  août. 

115 

48 

9 

7 

1,800 

52    32 

35 

11 

Pioneer 

7      ., 

25    „ 

110 

45 

9 

7 

1,680 

49    14 

34 

12 

Siberian 

Moyenne. 

7      ,. 

2  sept. 

118 

44 

10 

7 

1,640 

48      8 

34 



1,893 

55    23 

On  voit  par  le  tableau  que  la  plus  forte  production  a  été  donnée  par  les  variétés 
Abundance,  Twentieth  Century  et  Banner;  ces  espèces  ont  également  une  paille  de 
bonne  longueur  et  de  bonne  force. 

La  Ligowo  qui  a  donné  le  poids  le  plus  lourd  par  boisseau  mesuré  mérite  d'être 
classée  parmi  les  variétés  les  plus  productives.  L'emploi  de  ces  quatre  variétés  peut 
être  recommandé  dans  le  district. 

La  Gold  Rain  qui  produit  abondamment  est  plus  sujette  à  la  rouille.  La  Pioneer 
est  la  seule  variété  noire  dans  ce  tableau;  elle  produit  passablement.  Les  Pioneer  et 
Gold  Rain  sont  celles  qui  ont  mûri  le  plus  tôt. 


ESSAIS  D'ORGE, 


Douze  variétés  d'orge  ont  été  semées  en  parcelles  d'essais  uniformes  de  un  qua- 
rantième d'acre;  six  d'orge  à  six  rangs  et  six  d'orge  à  deux  rangs. 

Terre,  argile,  moyennement  forte  à  sous-sol  sablo-argileux  ;  plantée  en  racines 
l'année  précédente  et  fumée  à  raison  de  20  tonnes  de  fumier  à  l'acre  et  labourée  à 
l'automne  de  1912.    Bien  ameublie  au  printemps  de  1913  mais  sans  fumure  ni  engrais. 

Le  grain  a  été  semé  le  7  mai  à  raison  de  deux  boisseaux  à  l'acre.  Trois  des  va- 
riétés ont  été  attaquées  par  les  moineaux,  savoir,  Hannchen,  Manchurian  et  Invin- 
cible. La  perte  a  été  estimée  à  environ  30  pour  100  pour  la  Hannchen  et  à  10  pour 
100  pour  les  deux  autres.  La  production  indiquée  dans  les  tableaux  est  celle  qui  a  été 
obtenue. 
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ORGE    A    SIX    RAM.i  B. 


al 

•c 

c 
o 

15 

Résistance  à    la 
verse,     maxi 
mum  1»)  pts. 

a 
ta 

Cv 

t    de 
acre. 

iïi 

i  5  | 

8 

■0) 

g 

9 

Nom  délavai iétu 

a 

a 

eS 

Q 

— «  ce 
a  c 

O 

7  * 

a   s 

0 

si 

%    CD 

O.J 

S  & 

r 

g.S 

«O  ce 

I1 

•c  ce 

c  et 

•5  S  ce  bc 

CL 

i 

liv. 

BoUs.  liv. 

liv. 

1 

7  mai 

7     u 

26  aoflt 
20     H 

111 
105 

40 
47 

10 
10 

s 

2 . 5 

2200 

2000 

45         40 
41        32 

48 

2 

Odessa 

61 

8 

Oderbrueh 

7    » 

20     .. 

105 

43 

9 

2.5 

1880 

39          8 

51 

4 

Stella    

7     u 

29     » 

114 

44 

9 

2.7 

1720 

35        40 

50 

6 

O.A.C.  Ne».  21.... 

7    .. 

28     „ 

113 

45 

10 

2.7 

1040 

34          8 

47 

G 

Maïuhurian 

Moyenne  .... 

7    .. 

23    .. 

108 

48 

8 

3.5 

1400 

29          8 

40 

1806 

37        30 

ORGE    A    DEUX    RANGS — ESSAI    DE    VARIETES. 


i 

Nom  de  la  variété. 

m 

ce  3 
«u  ce 

d 
0 

•a'I 

«"S 

eu  C 

|S 

0 

eu-aï 

O    O) 

g  J> 

tance  à  la 
se,     maxi- 
m  10  pts. 

c 

ement    de 
in  à  l'acre. 

CD 

•SfJ 

0 

a*88 
i.g 

du  boiss. 
sure  après 
toyage. 

a 

cS 

cd 
ce 

gâ 

•S  S  2 
45  >  S 

5T3 

73  g 

CD    bC 

T3   e« 

T3   g  "S 

•g  g  C 

525 

O 

O 

Q 

1-3 

M 

J 

« 

£ 

£ 

pouces. 

pouces. 

liv. 

Boiss.  liv. 

liv. 

1 

Swedish  Chevalier 

7  mai 

28  août 

113 

42 

8 

4 

2400 

50 

51.fi 

2 

French  Chevalier 

7    .. 

28    .. 

113 

42 

9.5 

4 

2200 

45        40 

50 

3 

Canadian  Thorpe 

7       n 

25    „ 

110 

45 

10 

3 

1920 

40 

50 

4 

Invincible 

7    .. 

25    „ 

110 

50 

10 

3.2 

1840 

38        16 

50 

5 

Hannchen 

7    ., 

23    „ 

108 

45 

10 

3.2 

1760 

36        32 

51 

6 

Beaver 

7    .. 

23    u 

108 

48 

10 

3.7 

1600 

33        16 

52 

Moyenne 

1953 

40        33 

On  voit  que  les  Manehurian  et  Odessa  sont  deux  des  espèces  les  plus  hâtives 
parmi  les  variétés  à  six  rangs;  la  Manehurian  a  un  épi  de  bonne  longueur,  mais  une 
paille  un  peu  faible  tandis  que  la  Odessa  a  une  paille  forte  mais  un  épi  court.  Ce- 
pendant ce  sont  les  deux  variétés  les  plus  recommandables.  La  Manehurian  est  une 
espèce  sélectionnée  de  la  Mensury.  Elle  a  surpassé,  au  point  de  vue  de  la  production, 
la  Mensury  dont  elle  provient  et  une  autre  variété  qui  en  est  proche  parente,  la  Mands- 
cheuri. 

La  O.A.C.  n°  21  qui  n'est  à  l'essai  que  depuis  quelque  temps  est  une  orge  d'avenir. 
Parmi  les  orges  à  deux  rangs  nous  recommandons  les  Chevalier  suédoise,  Chevalier 
française  et  Invincible.  Les  deux  premières  sont  lentes  à  mûrir  mais  elles  donnent 
une  forte  production  de  beau  grain.  L'Invincible  mûrit  un  peu  plus  tôt  et  produit  du 
grain  de  bonne  qualité. 

ESSAIS  DE  SARRASIN. 


Cinq  variétés  de  sarrasin  ont  été  semées  en  parcelles  d'essais  uniformes  de  un 
quarantième  d'acre.  Terre  argilo-sableuse  moyenne,  en  gazon  de  trèfle,  labourée 
l'année  précédente;  elle  a  été  hersée  deux  fois  avec  une  herse  à  disques  et  une  fois  avec 
une  herse  lisse.  Toute  la  graine  a  été  semée  le  11  juin  à  raison  de  trois  boisseux 
à  l'acre.    Les  résultats  et  les  rendements  ne  sont  pas  aussi  bons  que  nous  l'aurions  dé- 
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siré  parce  que  la  terre  était  très  infestée  de  chiendent.     Les  résultats  sont  consignés  au 
tableau  suivant: — 

SARRASIN ESSAI   DE   VARIÉTÉS. 


? 

ù 

S -2 

6 

s- 

a 

3 

Nom  de  la  variété. 

Date 

des 

semis . 

Date  de 

la 
maturi- 
té. 

3)    3 
®   3 
3 

ong.  moyen 
paille  et  ép 

ésistance  à 
verse,     ma 
mum,  10  pt 

endement 
grain  à  l'ac 

endement 
grain  à  Tac 

oids  du   boi 
mesuré   ap 
nettoyage. 

fe 

3 

^ 

X 

05 

05 

Oh 

pouces. 

liv. 

Boiss.       liv . 

liv. 

1 

Tartarian 

11    juin 

5  sept. 

86 

33 

9 

2,120 

44          8 

51 

2 

Rye 

Il     ., 

5     „ 

86 

36 

10 

2,0S0 

43        16 

50 

3 

11         M 

5         H 

86 

33 

9 

1,760 
l,6bO 
1,560 

36        32 

46 

4 

S'il  ver  Hull. 

11         ., 
11        „ 

5     .. 
5     „ 

86 

86 

34 
34 

8 
8 

34        28 
32        24 

48 

5 

Grey 

49 

1,836 

38        12 

On  voit  par  ce  tableau  que  les  Tartarian  et  Rye  ont  donné  les  meilleurs  rende- 
ments (44  boisseaux  et  8  livres  pour  le  premier,  et  43  boisseaux  et  16  livres  pour  le 
deuxième).  Ils  ont  donné  également  le  poids  le  plus  lourd  par  boisseau  mesuré. 
Nous  en  concluons  donc  que  ces  variétés  sont  les  plus  avantageuses  pour  l'alimentation 
du  bétail. 

Le  Silver  Hull  donne  une  farine  d'excellente  qualité. 


PRODUCTION  DU  GRAIN  DE  SEMENCE  EN  GRANDE  CULTURE. 

Nous  avons  semé  sept  acres  de  blé,  avoine  et  orge  en  parcelles  d'un  acre.  La  terre 
était  argilo-sableuse  de  moyenne  à  forte. 

Les  deux  acres  sur  lesquelles  le  blé  a  été  semé  avaient  reçu  20  tonnes  de  fumier 
de  ferme  et  produit  des  racines  l'année  précédente.  Ils  ont  été  labourés  à  l'automne 
de  1912  et  bien  ameublis  au  printemps  de  1913  pour  recevoir  la  semence.  Le  champ 
sur  lequel  l'orge  et  l'avoine  ont  été  semées  avait  reçu  25  tonnes  de  fumier  et  produit 
une  récolte  de  racines  l'année  précédente.  Il  a  été  de  nouveau  labouré  à  l'automne  de 
l'.>!2  et  bien  ameubli  au  printemps  de  1913.  Aucun  de  ces  champs  n'a  reçu  d'engrais 
chimiques  d'aucune  sorte  cette  saison.  La  production  est  indiquée  au  tableau  suivant: — 


Bl« 


1  acre  Huron   . . 
1  acre  Red  Fife . 


Avoine — 

1  acre  Abundance. 

I  acre  Banner 

1  acre  Ligov/o  


Org 


1  acre  French  Chevalier. 
1  acre   Manchurian 


Date  des  semis. 

Date  de  la  maturité. 

Rendement. 

Boiss.       liv. 

27    mai 

7    .. 

5  septembre 
15 

28 

25        30 

10    mai 
10      „ 
10      „ 

30  août 
30      .. 
30      „ 

61          5 
58        28 
50          9 

17    mai 

17          M 

30  août 
30      m 

36        40 
31 

Tout  le  grain  produit  sera  mis  en  vente  à  un  prix  raisonnable  au  printemps  de 
1914  après  avoir  été  parfaitement  nettoyé.  Ce  grain  provient  d'épis  triés  à  la  main 
tirés  des  parcelles  de  l'année  précédente  et  semés  en  petites  parcelles,  pour  obtenir  de 
la  bonne  semence  de  bonne  qualité  et  identique  à  l'espèce. 
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STATION   EXPÉRIMENTALE   DE   STE-ANNE   DE   LA 

POCATIÈRE,  QUE. 

JOS.  BEGIN,  REGISSEUR. 

Nous  n'avons  pas  encore  commencé  à  l'aire  d'essais  réguliers   le  le  grain 

à  cette  station  mais  nous  nous  préparons  à  faire  ces  essais. 

Nous  n'avons  Berné  cette  année  que  de  l'avoine  Banner.  La  production  a  varié  sur 
les  différents  champs  d'après  l'état  du  sol  ot  la  date  des  semis  de  25  à  00  boisseaux  à 
l'acre.  La  production  la  plus  forte  a  été  donnée  par  le  champs  ensemencé  le  premier 
(le  G  mai.) 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DE   CAP  ROUGE,   QUÉBEC. 

GUS.  A.  LANGELIER,  REGISSEUK, 

LA  SAISON. 

La  saison  de  1913  a  été  l'une  des  meilleures  pour  les  céréales  que  nous  ayons 
eues  depuis  bien  des  années  dans  ce  district.  Le  printemps  a  fait  son  apparition  de  très 
bonne  heure  et  toutes  les  parcelles  d'essais  ont  été  ensemencées  pendant  les  deux  der- 
niers jours  d'avril  et  la  récolte  principale  avant  le  milieu  de  mai.  C'est  là  à  peu  près 
dix  jours  plus  tôt  que  dans  une  saison  ordinaire.  Le  grain  qui  avait  été  semé  du  7  au 
15  mai  a  fait  une  pousse  superbe,  grâce  à  la  chaleur  et  à  la  pluie  qui  étaient  suffisantes 
pour  activer  la  germination  et  la  végétation.  Les  cultivateurs  qui  ont  retardé  leurs 
semailles  jusque  vers  la  fin  de  mai,  ont  vu  leur  grain  rester  stationnaire  pendant  la 
sécheresse  qui  a  duré  tout  le  mois  d'août  et  ils  ont  perdu  sans  doute  au  moins  25  pour 
cent  de  leur  récolte  de  ce  chef.  Le  grain  semé  de  bonne  heure  était  trop  avancé  pour 
souffrir  de  la  sécheresse  et  la  production  a  été  forte  dans  tout  le  district. 

ESSAIS  DE  VAEIETES. 

Les  parcelles  d'essais  sont  maintenant  situées  permanemment  sur  un  morceau  de 
terrain  soumis  à  un  assolement  de  trois  ans.  La  première  année  on  cultive  des  racines 
et  du  maïs,  la.  deuxième  année  viennent  les  parcelles  de  céréales  et  la  troisième  nous 
avons  des  parcelles  de  trèfle  pour  voir  avec  quelle  céréale  le  trèfle  vient  le  mieux. 

Quatorze  variétés  de  blé  de  printemps,  4  d'orge  à  deux  rangs,  7  d'orge  à  six  rangs, 
10  d'avoine  et  6  de  pois  ont  été  semés  en  parcelles  de  un  soixantième  d'acre. 

BLE  DE  PKLNTEMPS. 

Quatorze  variétés  de  blé  de  printemps  ont  été  essayées  sur  une  pièce  uniforme 
sablo-argileuse,  drainée  naturellement,  qui  avait  porté  du  maïs  l'année  précédente.  Le 
sous-sol  est  en  tuf  de  15  à  24  pouces  de  la  surface.  Terre  labourée  en  octobre  1912, 
bien  disquée,  hersée,  roulée  et  ensemencée  au  semoir  à  rangs  les  29  et  30  avril,  à 
raison  de  l£  boisseaux  à  l'acre.  La  haute  température  au  commencement  de  mai  (79 
degrés  F.)  les  3,  5,  6,  et  85  degrés  le  7  et  la  précipitation  totale  de  0.26  pouces  les  3, 
9  et  10  ont  activé  la  germination  et  le  grain  était  déjà  levé  lorsque  le  thermomètre  des- 
cendit brusquement  à  25.2  degrés  le  15  et  à  27.2  degrés  le  16.  C'est  à  cette  raison  je 
crois  qu'il  faut  attribuer  l'échec  des  blés  Alpha  Selected,  Bishop,  Bobs,  Marquis,  Ked 
Fife  et  White  Fife.  Il  est  possible  que  ce  ne  soit  pas  la  cause  mais  il  n'en  est  pas 
moins  vrai  que  les  variétés  qui  n'ont  rien  produit  ne  sont  pas  aussi  résistantes  aux 
conditions  défavorables  de  température  que  celles  qui  ont  produit  même  une  récolte 
i  re. 

Les  blés  qui  paraissent  le  mieux  convenir  à  ce  district  d'après  nos  expériences 
semblent  être  le  Preston  et  le  Huron.  Ce  dernier  a  toujours  si  bon  aspect  que  je  suis 
porté  à  lui  donner  la  préférence.  On  trouvera  dans  le  tableau  suivant  des  renseigne- 
ments sur  les  parcelles  cultivées  en  1913  et  un  compte  rendu  de  tout  ce  qui  a  été  fait 
depuis  l'établissement  de  cette  station. 
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BLÉ   DE    PRINTEMPS — BS6AJ    D]     VARI1 


Nom  de  la  variété. 


Preston 

Horon    

Early  Red  Fife 

Wllow  (  'n.s-     , 

Alpha  Selected 

Bishop 

Bobs 

Marquis 

Red  Fife 

White  Fife  .... 


I     I 

des 

Date 
de 
la  matu- 
rité . 

d 

c 

<*    CC 

-~  u 
a  0 

■«"8 

la 

E 

D 

Q 

H 

Sa. 
0  <v 

£    * 

il 

Résistance  à  la 
vprfe.     maxi- 
mum, 10 

c 
c 

<L 

r 

ni    rf 

O 

ai" 

c  c 
t:  ri 

S  & 

PC 

jours. 

pouces. 

pouces. 

liv. 

29  avril 

19  août 

113 

27 

10 

3 

1,380 

29    ,. 

19     ,, 

U3 

32 

10 

3  5 

1,020 

29    „ 

25    „ 

119 

26 

10 

25 

720 

29    1. 

19        H 

113 

25 

10 

2 

300 

29     ,. 

Echec. . 

29    .. 

„ 

29     „ 

M 

30    „ 

II 

29     „ 

„ 

29     „ 

"  Il 

£.3 

I1 


Boi 

28 

17 
12 


il 

'S  S  j 

*  «  S 

B«c  g 

5  i  S 

•s  6  c 


liv. 

G0  1 
B8'4 
62  2 

61-6 


BLE   DE    PRINTEMPS — RESULTATS    DE    TROIS    ANNEES. 


Nom  de  la  variété. 


Preston 

Huron 

Bobs 

Bishop 

Marquis 

Red  Fife 

Yellow  Cross . . 

White  Fife 

Early  Red  Fife 


Durée  de  la  maturation, 
(jours) 


1911 

85 
87 
87 
87 
87 
85 
87 
87 
85 


1912 

106 
112' 
106 
106 
112 
120 
97 
120 
112 


1913 


o      .5= 
E  *  a 

•«  S  5 

*§£ 


113 

101 

113 

104 



96 

96 

99 

102 

ii3 

99 

103 

119 

105 

Rendem.  de  grain  à  l'acre. 


1; 

ni 

boiss.liv 

30 

45 

39 

35 

30 

30 

30 

28 

45 

21 

30^ 

27 

15 

14 

45 

12 

45 

1912 
boiss.liv 
12 

9 

6 
10 
11 

7 

8 
11 

6 


1913 
boiss.liv 
23 
17 

Echec. . 
|  Echec. 
I Echec. . 
!  Echec. . 

6 
lEchec. . 
112 


boiss.liv 
21        55 


10    -  15 


AVOINE. 


Dix  variétés  d'avoine  ont  été  essayées  sur  terrain  argilo-sableux  de  qualité  uniforme 
à  sous-sol  de  tuf  de  15  à  24  pouces  de  la  surface.  Terre  drainée  naturellement.  Elle 
a  porté  du  maïs  en  1912  et  a  été  labourée  en  octobre.  Au  printemps  de  1913  elle  a  été 
parfaitement  disquée  avec  le  grand  disque  échancré,  roulée  et  ensemencée  au.  semoir 
en  ligne  le  29  avril.  Nous  avons  semé  de  2£  à  3£  boisseaux  à  l'acre  suivant  l'essai  de 
germination  de  la  semence.  Grâce  à  la  température  favorable  le  grain  a  levé  prompte- 
ment. 

Tous  nos  cultivateurs  du  district  produisent  de  l'avoine  qui  est  de  beaucoup  la 
céréale  la  plus  importante  dans  ce  district.  Les  variétés  Thousand  Dollar  et  Twentieth 
Century  n'ont  fait  preuve  d'aucune  qualité  spéciale  au  point  de  vue  de  la  précocité  ou 
de  la  production  en  trois  années.  La  Banner  a  la  préférence  ici  mais  beaucoup  de  culti- 
vateurs qui  ont  vu  nos  parcelles  semblent  avoir  un  faible  pour  la  Daubeney.  Au  point 
de  vue  de  la  précocité  il  y  a  peu  de  différence  entre  la  Daubeney  et  la  Eighty  Day  ;  le 
grain  de  la  première  est  plus  gros.  Quoi  qu'il  en  soit  ces  deux  variétés  forment  une 
catégorie  à  part  pour  les  régions  froides.     Toutes  les  variétés  suédoises  s'annoncent 
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bien  et  il  est  possible  que  l'une  d'entre  elles  puisse  remplacer  la  Banner,  mais  cela  n'est 
pas  très  probable.  Jusqu'ici  la  Banner  est  la  variété  que  je  recommande  aux  cultiva- 
teurs de  ce  district. 

On  trouvera  dans  le  tableau  suivant  des  renseignements  sur  les  variétés  essayées 
en  1913  et  un  compte  rendu  des  recherches  faites  sur  l'avoine  depuis  1911. 

AVOINE. 


Nom  de  la  variété. 


Victory 

Gold  Rain 

Si  berian 

Abundance      (Gar 

ton's) 

Banner 

Ligowo(Swedish). . . 
7  Twentieth  Century, 

Eighty  Day 

Thousand  Dollar. . . 
Daubeney 


f! 

©    . 

^S-rt 

© 
B 

r2     © 

■ta 

(3   <3 

B  O* 

55-© 

<3   e8  43 

o 

Date 

delà 
pousse . 

S  .2 

0)   B 

$  s 

O    © 

o     2 
S  « 

W    ^    B 

B— ' 

il 
©.s 

H3   e8 

+3 

u 
B 

S& 

»0)   >   B 

B-o. 

g  èb 

Q 

« 

J 

« 

^ 

« 

pouces. 

pouces. 

liv. 

29  avril 

19  août 

112 

,      36 

10 

6.5 

2760 

„ 

ii       h 

112 

39 

10 

7 

2580 

ti 

28      ■• 

121 

36 

10 

6 

2460 

„ 

19      „ 

112 

37 

10 

7 

2400 

,, 

ii       h 

112 

40 

10 

6.5 

2340 

,, 

28      „ 

121 

38 

10 

6  5 

2100 

1       " 

19      „ 

1L2 

40 

10 

7 

2040 

7           M 

100 

34 

10 

6 

1500 

„ 

19      „ 

112 

34 

10 

7.5 

1500 

1       .. 

! 

8      „ 

101 

28 

10 

8 

1440 

© 

T3 

i 

V 

-ta 

c3 

S 

© 

'C3 

fa' 

B 

TJ 

eS 

B 
© 

60      ' 

« 

Boiss 

liv 

81 

6 

75 

30 

72 

12 

70 

20 

68 

28 

61 

26 

60 

— 

44 

4 

44 

4 

42 

12 

"-^  3   O 

-O   g   © 
'S  B  B 


liv. 

38.2 
38.2 
37.2 

38.2 
34.0 
37.2 
34.0 
34.0 
35.6 
34.0 


AVOINE RESULTATS  DE   TROIS   ANNEES. 


Nom  de  la  variété. 


Victory , 

Banner 

Gold  Rain 

Abundance  (Gar 

ton's) 

Siberian 

Ligowo  (Swedish). . .  . 
Twentieth  Century . . 

Daubeney 

Eighty  Day , 

Thousand  Dollar 


Durée  de  la  maturation. 

(jours) 


1911. 


1. 

1912. 

87 

87 

87 

120 

87 

120 

87 

120 

87 

120 

87 

120 

76 

106 

74 

100 

87 

120 

1913. 


112 
112 
112 

112 
121 
121 
112 
101 
100 
112 


©    B 

B  C 

B*3 

CD    cj 

>.  ^ 

O    3 

B  cz 

cdS 

*£  „ 

3-tf 

Q 

99  5 

99 

5 

106 

3 

106 

3 

106 

3 

106 

3 

106 

3 

94 

3 

91 

3 

106 

3 

Rendement  de  grain  à  l'acre. 


1911. 

Boiss 

.   liv. 

72 

12 

82 

32 

83 

28 

62 

7 

74 

4 

82 

17 

76 

26 

84 

24 

71 

16 

62 

22 

Boiss.   liv. 


47  22 

49  14 

28  8 

30  .. 

30  .. 

24  24 

28  8 

30  .. 


Boiss.  liv. 

81  6 

68  28 

75  30 

70  20 

72  12 

61  26 

60  .. 

42  12 


c  £ 

©    tJC 

B    V    V 

Ici 

<D    CD  ï-i 


Boisa,   liv. 

76  26 

75  30 

69  4 

60  25 

58  8 

58  8 

55  20 

50  20 

47  32 

45  20 


POIS. 


En  1913  six  variétés  de  pois  ont  été  essayées  sur  terrain  sablo-argileux  uniforme  à 
sous-sol  de  tuf  qui  se  trouvait  de  15  à  24  pouces  de  la  surface.  Toutes  les  parcelles 
mesuraient  un  seizième  d'acre  chacune.  La  terre  avait  porté  du  maïs  en  1912  et  avait 
été  Labourée  l'automne  de  cette  année-là.  Elle  a  été*  disquée  au  printemps  de  1913,  her- 
sée et  roulée  et  ensemencée  au  semoir  en  ligne.  La  température  favorable  a  activé  la 
germination  et  les  pois  ont  bientôt  levé.     Le  thermomètre  est  descendu  à  25.2  et  à  27°  F. 
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après  la  Levée  mais  les  poia  peuvent  résister  à  une  légère  gelée.  Le  pois  Arthur  Bele<  ted 
e  été  à  la  bête  de  la  liste  en  L911  et  L913  et  c'est  encore  La  meilleure  variété  que  noue 
puissions  recommander  aux  cultivateurs. 

On  trouvera  dans  i'*  tableau  suivant  des  renseignements  sur  les  varié  rées  bu 

VM'-'>  ainsi  qu'un  3ommaire  des  recherches  faites  en  '.'Ml  et  L913.  La  récolte  de  poia  a 
manqué  en  L912. 

POIS. 


2 

V 

3 

Nom  de  La  ■  triété. 

Gros- 
seur du 
pois. 

Date 

des 

semis. 

a 

ci   3 
—i  ^, 

a>  ci 

-a  a 

d) 

«s 
a 

A 

«s  a 

Q 

Long,  moyenne 
de  la  paille. 

Long,  moyenne 
de  la  cosse. 

Rendement  de 
grain  a  l'acre. 

»2 
•a  o 

S. a 

Poids    du   bois- 
seau    mesuré 
après  nettoy- 
age- 

1 
2 
3 
4 
5 
6 

Arthur  Selected.  . . 

English  Grey 

Golden  Vine 

Prussian  Blue 

VVhite  Marrowfat. . 
Wisconsin  Blue .... 

Moyen. . 

Petit .  '.  '. 
Moyen.. 
Gros  . .  . 
Moyen.. 

30  a\ 

30 

30 

30 

30 

30 

ril 

i 
i 

3  sept. 
3    .. 

3      M 

3    •■ 
3    „ 
3    „ 

126 
12G 
126 
126 
126 
126 

pcs. 

42 

37 
28 
38 
41 
36 

pcs. 

27 

2 

2 

2  5 
2-2 
2 

liv. 

2,820 
2,580 
2,220 
2,040 
2,010 
1,620 

boiss.   liv. 

47     .. 
43     .. 
37     .. 
34     .. 
33    30 
27     .. 

liv 

61 
62 
63 
63 
63 
65 

6 

7 
7 
7 
7 
9 

POIS RESULTATS    DE    DEUX    ANNEES. 


Nom  de  la  variété 


1  Arthur  Selected. 
2: English  Grey.... 


Golden  Vine. 

VVhite  Marrowfat. . . . 

Wisconsin  Blue 

Mackay .    . 

Black-eye  Marrowfat 

i  Prussian  Blue 

9Chancellor 

10  Paragon 


Durée  de  la 
maturation. 


1911. 


joura. 

87 
87 
87 
87 
87 
82 
82 
87 
82 


1913. 


jours. 

126 
126 
126 
126 
126 
126 
126 
126 
126 
126 


2  à 

?   3 

0.  £ 

>->  <>3 

O    c 

8~  à 

t  «.2 

2TJ  -S 

Q 

jours. 

106  5 

106  5  | 

10:5  5 

106-5 

106  5 

104  0 

104  0 

106  5 

104  0 

104  0 

Rendement  de  grain 
à  l'acre. 


1911. 


1913. 


47 
i  43 
!  37 
I  33 

27 


34 


D  O)  O 

g  §^ 


i  & 

42  30 

38  15 

34  37 

31  .. 

29  45 

29  15 

27  45 

27  22 

26  .. 

17  .. 


Grosseur 
du  pois. 


Moyen. 

Petit. 
Gros. 
Moyen. 

Gros. 
Moyen. 
Petit. 
Moyen. 


ORGE. 


Sept  variétés  d'orge  à  six  rangs  et  quatre  d'orge  à  deux  rangs  ont  été  essayées  en 
1913.  La  terre  qui  avait  porté  du  maïs  en  1912  a  été  labourée  en  octobre  de  cette  année 
et  disquée,  hersée,  roulée  et  ensemencée  au  semoir  en  ligne  le  dernier  jour  d'avril  1913. 
Le  sol  était  sablo-argileux,  uniforme  sur  toutes  les  parcelles,  à  sous-sol  de  tuf  qui  se 
trouvait  de  15  à  24  pouces  de  la  surface  et  naturellement  drainé.  La  température 
favorable  au  commencement  de  mai  a  activé  la  végétation  et  le  grain  était  levé  lorsque 
la  gelée  des  15  et  16  est  arrivée  (25 -2  et  27-2  respectivement).  Je  crois  que  c'est  cette 
basse  température  qui  a  fait  périr  la  plus  grande  partie  de  l'orge  bien  que  le  chimiste  du 
Dominion,  M.  F.  T.  Shutt,  ait  constaté  par  une  analyse  que  le  sol  manquait  de  chaux. 
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Peu  de  cultivateurs  s'intéressent  à  l'orge  dans  cette  région  ;  cette  céréale  ne  semble 
pas  réussir  autour  d'ici.  Comme  une  grande  partie  du  sol  est  léger  nous  devons  admet- 
tre que  Porge  n'est  pas  la  céréale  qui  convient  le  mieux.  Bile  mérite  cependant  d'attirer 
l'attention  pour  deux  raisons  principales:  parce  que  l'on  peut  la  semer  beaucoup  plus 
tard  que  l'avoine  sans  que  sa  production  en  souffre  et  également  parce  qu'elle  convient 
probablement  beaucoup  mieux  que  l'avoine  comme  plante-abri  pour  les  semis  d'herbe  et 
de  trèfle.  La  première  raison  est  très  bonne  car  nos  saisons  sont  très  courtes,  la  main- 
d'œuvre  est  rare,  et  nos  cultivateurs  se  trouvent  à  un  grand  désavantage  lorsque  le  prin- 
temps est  humide  et  tardif.  Il  vaudait  donc  beaucoup  mieux  semer  une  orge  comme  la 
Success  qui  a  mûri  sur  cette  station  en  79 -5  jours  qu'une  avoine  comme  la  Banner  qui  a 
pris  exactement  20  jours  de  plus  pour  mûrir.  La  deuxième  considération  est  également 
très  importante  surtout  dans  ce  district  où  la  plupart  des  terrains  restent  en  foin  et 
en  pâturage  pour  une  période  de  4  à  10  ans.  Si  l'on  trouve  une  céréale  dans  laquelle  la 
graine  de  trèfle  et  d'herbe  pousse  mieux  et  donne  plus  de  foin  et  plus  de  pâturage,  on 
rendra  un  grand  service  à  nos  cultivateurs.  Je  crois  que  l'orge  est  bien  préférable  à 
l'avoine  sous  ce  rapport. 

N'ayant  pas  eu  une  récolte  normale  depuis  1911  nous  ne  publions  pas  de  tableau 
sur  l'orge  car  les  renseignements  ne  seraient  pas  exacts. 


DIVEES. 

ESSAIS  D'AVOINE. 

Les  essais  portant  sur  les  différentes  quantités  de  semence  à  l'acre  viennent  en 
réalité  sous  le  service  de  la  culture  du  sol  mais  nous  croyons  à  propos  d'en  faire  mention 
ici.  Nous  semons  sur  les  parcelles  affectées  aux  expériences  différentes  quantités  de 
graine  d'herbe  et  de  graminées  fourragères  pour  voir  s'il  est  avantageux  de  mettre 
beaucoup  de  semence  et  pour  voir  également  quelle  est  la  quantité  de  semence  d'avoine 
employée  comme  plante-abri  qui  permet  d'obtenir  la  meilleure  récolte  de  foin. 

ORGE   COMME  PLANTE-ABRI. 

En  1912  nous  avons  semé  le  mélange  ordinaire  de  graine  de  trèfle  et  de  mil  sur 
toutes  les  parcelles  d'essais  des  céréales.  En  1913  les  parcelles  sur  lesquelles  l'orge 
avait  été  employée  comme  plante-abri  ont  donné  une  moyenne  par  acre  de  4,750  livres 
de  foin  et  seulement  3,635  livres  sur  celles  où  l'avoine  servait  de  plante-abri.  C'est  là 
une  différence  de  24  pour  100.  Elle  nous  montre  l'avantage  de  l'orge  darjs  ce  district 
où  très  souvent  on  enlève  quatre  ou  cinq  récoltes  de  foin  et  deux  ou  trois  années  de 
pâturage  avant  de  labourer  le  sol. 

POIS. — LEUR  RICHESSE  EN    PROTEINE. 

On  cultive  très  peu  de  pois  dans  ce  district  et  cependant  ils  seraient  très  avanta- 
geux pour  le  bétail  à  cause  de  leur  richesse  en  protéine.  Le  prix  des  produits  de 
meunerie  monte  toujours.  Il  sera  donc  bon  de  cultiver  bientôt  au  moins  une  partie 
des  aliments  concentrés  dont  nous  nous  servons  pour  l'alimentation  du  bétail.  Or, 
comme  la  plupart  des  fourrages  contiennent  une  proportion  trop  forte  d'hydrates  de 
carbone  et  de  gras  le  cultivateur  qui  veut  réussir  fera  bien  de  cultiver  des  récoltes 
de  grain  qui  contiennent  une  forte  proportion  de  protéine.  Il  est  intéressant  de  noter 
à  ce  propos  le  total  de  protéine  digestible  par  acre  sur  les  parcelles  de  céréales  culti- 
vées à  cette  station  depuis.  1911:  Pois,  359  livres;  avoine,  223  livres;  orge  à  deux 
rangs,  108  livres;  orge  à  six  rangs,  89  livres;  blé,  84  livres.  Après  l'avoine  je  crois. 
que  les  pois  sont  la  céréale  qui  devrait  recevoir  le  plus  d'attention  dans  ce  district. 
Il  cou  vient  d'ajouter  que  le  pois  qui  prend  son  azote  dans  l'air  a  sa  place  tout  indiquée 
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tlims  Lee  assolements  où  il  est  impossible  de  faire  entier  une  proportion  ;.-sez  grande 
de  terrain  en  culture  sarclée. 

EFFET  DE  LA  VITALITÉ  DE  LA  BEMENOE  BUB   LA   RÉCOLTE. 

\aï  essais  d'avoine  provenant  de  la  récolte  de  L912  nous  ont  lait  \  oîi  que  la  vita- 
lité de  cette  céréale  rtait  faible  à  cause  de  la  saison  très  défavorable.  Nous  avoirs 
employé  plus  de  semence  pour  faire  compensation  maie  noue  pension  que  les  causes 
qui  avaient  diminué  la  faculté  germinative  du  grain  pourraient  avoir  un  mauvais 
effet  sur  la  vitalité  du  reste.  Toutefois,  les  résultats  de  1913  montrent  que  nous 
avions  tort,  du  moins  en  ce  qui  concerne  cette  année.  Les  détails  Boni  donnée  dans 
le  tableau  suivant: — 


Nom  delà  variété. 

Essai  de 
germination. 

Semence 

employée  à 

l'acre. 

1913. 

1911-12-13. 

Rendement. 

Position. 

Rendement. 

Position. 

Gold  Rain 

Siberian 

% 

68 

77 
77 
79 
80 
88 
86 

boiss. 

H 

3 
3 
3 

2| 
2| 

2| 

boias.     liv. 

75        30 
72        12 
61        26 
60        — 
44          4 
44          4 
42        12 

1 
2 
3 
4 
5 
6 
7 

boiss.     liv. 

69          4 
58         8 
58         3 
55        20 
45        20 
60        25 
50        20 

1 
3 

Ligowo  (Swedish) 

Twentieth  Century 

Thousand  Dollar , 

Abundance  (Garton's)  .... 
Daubeney . .     . 

4 

5 
6 
2 

7 

PRODUCTION  DE  GRAIN  DE  SEMENCE. 

En  sus  des  parcelles  d'essai  nous  avons  cultivé  le  grain  suivant  pour  le  vendre 
ou  le  distribuer  comme  semence: — 

Blé  Huron,  1.81  acre;  rendement  total,  3,150  livres  ou  1,740  livres  (29  boisseaux)  à  l'acre. 

Pois  Arthur  Selected,  1.71  acre;  rendement  total,  2,778  livres  ou  1,625  livres  (27  boisseaux 
5  livres)   à  l'acre. 

Orge  Manchurian,  1.62  acre;  rendement  total,  3,365  livres  ou  2,077  livres  (43  boisseaux  13 
livres)   à  l'acre. 

Avoine  Banner,  10.89  acres;  rendement  total,  28,955  livres  ou  2,659  livres  (78  boisseaux 
7  livres)  à  l'acre. 

Le  blé  et  les  pois  ont  été  envoyés  au  céréaliste  du  Dominion  pour  la  distribution 
annuelle  régulière. 
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FERME   EXPERIMENTALE   DE   BRANDON,  MAN. 

W.  C.  McKILLICAN.  B.S.A.,  REGISSEUR. 

\ 

La  saison  de  1913  a  été  favorable  aux  essais  de  céréales.  Nous  n'entendons  pas 
par  là  qu'elle  a  favorisé  la  production  de  fortes  récoltes  mais  plutôt  qu'elle  a  été  à  peu 
près  normale  de  sorte  que  les  résultats  obtenus  sont  plus  utiles  que  ceux  qui  auraient 
peut-être  obtenus  dans  des  saisons  anormales  ou  irrégnlières.  La  saison  s'est  ouverte 
par  un  temps  beau  et  clair  au  commencement  d'avril,  ce  qui  nous  a  permis  de  faire 
de  bonnes  semailles  de  grain.  La  germination  a  été  retardée  par  la  température  froide 
de  mai.  Juin  et  juillet  ont  été  très  secs;  la  pluie  totale  pendant  la  saison  jusqu'au 
31  juillet  n'a  été  que  de  5.33  pouces.  Août  nous  a  amené  de  fortes  pluies  qui  ont  fait 
verser  l'avoine.  La  température  a  été  très  favorable  à  la  moisson  la  dernière  partie 
d'août  et  tout  le  mois  de  septembre. 


ESSAI  DE  VARIETES. 

Nous  avons  fait  comme  d'habitude  des  essais  de  variétés  de  céréales  cette  saison. 
Pour  diminuer  les  risques  d'erreur  dûs  aux  variations  dans  la  nature  du  sol  ou  aux 
autres  causes  locales  nous  avons  ensemencé  deux  parcelles  de  chaque  variété.  Ces 
parcelles  ont  été  disposées  de  façon  à  ce  que  toutes  les  variétés  puissent  être  égale- 
ment affectées  par  la  différence  de  sol  entre  un  côté  du  champ  ou  l'autre.  En  corn- 
putant  la  production  à  l'acre  nous  avons  pris  la  production  moyenne  de  deux  parcelles. 
Toutes  les  parcelles  mesuraient  un  quarantième  d'acre  de  superficie. 


BLE  DE  PRINTEMPS. 

Quatre  variétés  nommées  de  blé  de  printemps  ont  été  essayées.  Elles  ont  été 
semées  le  22  avril  à  raison  de  1£  boisseau  à  l'acre.  La  terre  qui  était  sablo-argileuse 
a  été  laissée  en  jachère  d'été,  l'année  précédente.  La  saison  était  favorable  pour  faire 
un  juste  essai  de  variétés.  Elle  était  à  peu  près  normale  mais  un  peu  sèche  au  début. 
Les  résultats  suivants  ont  été  obtenus: — 

BLÉ    DE    PRINTEMPS ESSAI    DE    VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Date 

des 

semis. 


Marquis(sans  barbe)  12  août 
Garton's       n°       46 

(Barbu) 17    m 

Red  Fifo(*ans barbe)  19     .. 
Prélude  (Barbu)  —  !  3    ■< 


ri 

o 

eu 

Cy  ~CC 

S  a 

sa  " 
®  "S 

T3   £ 

O    <D 

Sa 

c«    U    r\ 

§  a 

Q 

J 

« 

jours. 

PC8. 

112 

44 

10 

117 

46 

9 

119 

46 

10 

103 

35 

8 

Rouille. 


Presq.  nulle. 

Moyenne .  . . 
Presq.  nulle. 
Presq.  nulle, 


o 

eu    . 

T3  f- 

S 

o 

i 

c— ' 

c— ' 

3  "fi 

^:cu 

il 

cp.5 

§41 

©.a 

^T-, 

T3  =4 

T3   eS 

^ 

S  bc 

eu  bo 

h5 

PS 

H 

pouces. 

liv. 

boisa,    liv. 

3 

3,860 

50      30 

4 

4,420 

50       .. 

35 

4,520 

45      .. 

17 

1,820 

26      53 

O   »    • 
^5   o3   eu 

bc 

S^cu    S? 

T3  t.  ^ 

3  ° 

T3  g  tu 

'S  «  fl 
Ph 


liv. 
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Le  \farquia  a  de  nouveau  montré  -a  supériorité  an  précocité  et  en  productivité. 
Le  Garton's  X  t6,  une  espèce  très  productive,  ne  vaut  pas  mieux  que  le  tfarquis  soua 
ce  rapport  et  lui  est  nettement  inférieure  au  point  do  vue  •!"  !  i  mouture  e1  «lo  la  rai- 
deur «le  la  paille;  en  oui  barbu  et  manq l'uniformité.  Nous  ne  recommandons 

pas  le  Prélude  au  Manitoba  i  E  dans  L'extrêm  •  a  »rd;  il  est  très  précoce  mais  il  pro- 
duit peu;  sa  paille  est  très  courte  et  il  est  barbu.  Le  Ikvl  Fife  et  le  Marquis  sont  re- 
commandés pour  emploi  général  an   Manitoba. 

moyenne  de  cinq  ans. 

Nous  indiquons  i<*i  la  moyenne  des  résultats  donnés  par  lo  Marquis  ot  le  Red 
Fife  en  ces  cinq  dernières  années  el  de  deux  autres  variétés  pendant  los  années  qu'elles 
ont  été  à  l'essai. 


Variété. 


Marquis 

Red  Fife 

Garton's  n°  4P>  (moyenne  de  2 ans). 
Prélude  (moyenne  de  3  ans) 


Durée 

moyenne 

de  la 

maturation. 


105  6 
111-2 


Rendement 

moyen  à 
l'acn*. 


boiss.     liv. 


4,5 
40 
4L 
23 


58 
64 

40 
21 


En  sus  de  ces  quatre  variétés  nous  avons  essayé  également  dix  nouvelles  variétés 
produites  dernièrement  par  le  céréaliste  du  Dominion.  Nous  attendrons  encore  quel- 
que temps  avant  de  faire  un  rapport  public  sur  ces  variétés.  Il  est  probable  que  la 
plupart  d'entre  elles  seront  rejetées  dès  que  l'on  aura  trouvé  les  meilleures.  Les  essais 
de  cette  année  ne  montrent  pas  qu'aucune  d'elles  soit  l'égale  du  Marquis  pour  cette 
partie  du  Manitoba. 

SOUS-VARIBTÉS    DE    RED  FIFE. 

Nous  avons  fait  une  comparaison  des  diverses  sous-variétés  de  Red  Fife  que  l'on 
peut  se  procurer  dans  la  province.  Nous  nous  sommes  procurés  de  la  graine  de  grai- 
netiers et  également  de  cultivateurs  qui  sont  bien  connus  par  les  prix  qu'ils  ont  rem- 
portés sur  la  semence  de  Red  Fife  dans  des  concours  importants. 

Ces  sous-variétés  ont  été  semées  dans  les  mêmes  conditions  que  les  variétés  déjà 
décrites.  Les  résultats  n'accusent  qu'une  légère  différence  en  productivité,  mais  une 
variation  considérable  dans  la  précocité  et  une  différence  très  accusée  dans  la  pureté. 
Ces  résultats  sont  consignés  au  tableau  suivant: — 


Sous-variété. 


Dow  Bros.  "  Registered  " .    

Expérimental  Farm 

Stede  Briggs  "  Early  Red  Fife  ". 
Thos.  Thompson 's  "  Registered  ". 
W.  H.  English's  "  Registered  ". . 
McKenzie's  "  Gold  Standard  "... 
W.  A.  A.  Rowe's  "  Registered  '.  . 
W.  Laughland's  "Prizewinning"' 
J.  T.  Maynard's  "Prizewinning  " 


-3  P 


114 
112 
111 
115 
114 
115 


Rouille. 


Presque  nulle. 


Moyenne 

Presque  nulle. 


Rendement 
à  l'acre. 


boiss.    liv. 


Un  peu I  39 

114  | Presque  nulle ;  42 

115,  m         4o 

113  I  ,.         40 


£^L 


fl.SSo* 


0 

3 

4 

4 

10 

11 

29 

56 

154 
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AVOINE. 


Dix-sept  variétés  d'avoine  ont  été  essayées  cette  année.  Elles  ont  été  semées  sur 
terre  franche,  noire,  jaehérée  l'été  précédent;  semis  le  9  mai  en  parcelles  doubles  à  rai- 
son de  2£  boisseaux  à  l'acre.     Voici  les  résultats  obtenus: 


AVOINE — ESSAI   DE   VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Ligowo 

Daubeney 

ïwentieth  Century. 
Orloff,   selected  yel- 

low 

Improved  American 

Siberian 

Newmarket.. 
Gold  Rain  (Ye)low) 

Banner 

Irish  Victor 

Victory 

Thousand  Dollar. 
Swedish  Select. . . 
Garton's  No.  22. . 
O.  A.  C.  No.  72.. 
Abundance  Gartons 

Regenerated.. 
Victor  (Black). 


w 

>s  œ 

~  5  c 

>. 

T5   £ 

1 

00 

a 

© 

S 

e8 

•o  5 

©  câ 

"S  £ 

e 
*.S 

©   «S 

■os 

©  *? 

^©  c8 

ÏÏê 
S* 

©    © 

a  H  a 

a    o 

eS   ©   g 

■s  g  | 

C    MU 

«5 

55 .9 

©  Se 

Q 

P 

o 

tJ 

tf 

hJ 

« 

jours. 

pouces. 

pouces. 

liv. 

9  mai . . 

18  août. 

101 

50 

3 

8 

5,380 

9    ,.  .. 

3    .,     . 

86 

52 

6 

7 

4,100 

9    „  .. 

18       M        . 

101 

40 

4 

8 

6,140 

9    „  .. 

01     n      . 

84 

40 

8 

6 

4,440 

9    „  .. 

19      M       . 

102 

53 

4 

8 

5,500 

9    »  .. 

18     „     . 

101 

50 

4 

8 

5,320 

9    „  .. 

1S     .,     . 

101 

50 

4 

8 

4,520 

9    •<  .. 

16    ,i     . 

99 

53 

6 

8 

5,240 

9    ..  .. 

19      H       . 

102 

52 

4 

8 

5,220 

9    ..  .. 

18     n      . 

101 

52 

4 

8 

4,940 

9    .,  .. 

19    ..     . 

102 

65 

4 

7 

5,560 

9    „  .. 

18    •■     . 

101 

50 

4 

8 

5,080 

9    ..  .-. 

18    »     . 

101 

50 

4 

8 

4,180 

9    m.. 

18    n     . 

101 

50 

4 

8 

5,060 

9    ,.  .. 

22    „     . 

105 

54 

5 

9 

4,800 

9    ,,  .. 

17    ..     . 

100 

52 

4 

8 

4,480 

9    „  .. 

19    ..     . 

102 

62 

5 

12 

5,200 

C—1 

s** 

s.s 

•o  «s 

c   *■" 


A 


boiss.  liv. 

121     -1 

120        5 
117      17 


g-œ 

'o  &  . 

,C  «3  © 
«         bc 

S  .S 

,£  ©^ 
x>  S  © 
•s  S  c 


115 
112 
110 
110 
109 
109 
109 
1C8 
108 
103 
99 
94 


91   31 
87   32 


liv. 


40 
35 
39 

32 
38 
38 
39 
42 
40 
39 
42 
39 
38 
38 
39 

38 

36 


Ces  résultats  sont  assez  singuliers  sous  certains  rapports.  La  Daubeney  et  la 
Orloff,  deux  variétés  précoces,  qui  généralement  produisent  le  moins  comptent  parmi 
]es  meilleures  cette  année.  Ceci  provient  sans  doute  du  fait  qu'elles  ont  été  coupées 
avant  un  violent  orage  qui  a  fait  tomber  les  variétés  tardives,  empêchant  le  grain  de  se 
garnir  en  faisant  égrener  une  bonne  partie  des  épis  au  moment  de  la  moisson.  La 
Improved  American  et  la  Banner  qui  sont  probablement  la  même  variété  n'ont  pas 
gardé  leur  place  à  la  tête  de  la  liste  cette  saison.  Néanmoins  elles  ont  bien  produit, 
et  on  peut  les  recommander  pour  l'emploi  général  car  elles  se  distinguent  par  leur 
baie  mince  et  leur  productivité.  La  seule  variété  que  nous  ayons  ajoutée  à  la  liste  des 
essais  cette  année  est  la  O.  A.  C.  N°  72  que  nous  nous  étions  procuré  du  professeur 
Zavitz  du  collège  d'agriculture  de  l'Ontario.  Cette  parcelle  promettait  de  donner  une 
forte  récolte  mais  comme  elle  était  en  retard  elle  a  souffert  plus  que  toutes  les  autres 
des  effets  de  la  tempête,  de  sorte  qu'elle  vient  relativement  bas  sur  la  liste  quoiqu'elle 
ait  donné  un  bon  rendement  cette  année. 

Onze  des  variétés  sont  à  Fessai  depuis  cinq  ans  ou  plus.  Deux  autres  ont  été 
essayées  pendant  quatre  ans  et  trois  pendant  deux  ans.  La  moyenne  de  ces  récoltes 
pour  ces  périodes  est  la  suivante: — 
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NE    DE    CINQ    ANS. 


Vai  \i  té. 


rtnproved  American 

Twentieth  (  ientury 

Banner  . . . . . 

Swedish  Select 

Siberian 

Thonsand  Dollar. 

Insti  \ 'u  tor 

Ligowo 

Oiloll 

Etegenerated  Abundance 

I  taubeney 

V  ictory  (moyenne  de  4  ans) 

Gold  Kiiin  (moyenne de 4  ans) ... . 

Newmarket  (moyenne  de  2  ans) 

Victor-( moyenne  de  2  ans)    

Garçon  a  No.  22  (moyenne  de  2  ans) 


moyenne 

de  la 

matural  ion. 


101-2 
101  4 
1006 


1(K) 
100 
101 
100 
V'I 

01 
101 

02 


i  ma 
rnoyenii.   .    i., 


Assez  forte 
Moyenne. . 

Assez  forte 
Moyenne. . 

Assez   forte 

Moyenne. . 
Assez  forte 

Faible 

Forte 

Assez  forte 

Forte 

Assez  forte 


Rendement 

moyen  à 

l'acre. 


102 
101 
100 

96 
96 

95 
02 
88 
88 
81 
98 
96 
105 
94 
85 


INFLUENCE  DE  LA  REGION   SUR  ï/AVÔINE. 

Nous  avons  essaye  de  concert  avec  deux  stations  expérimentales  des  Etats-Unis 
une  expérience  pour  voir  l'effet  que  produirait  un  changement  de  semence  d'une  partie 
du  continent  à  l'autre.  Toute  cette  semence  avait  la  même  origine.  Un  lot  a  &ê  cul- 
tivé à  Wisconsin,  l'autre  dans  l'Ohio  et  un  autre  à  Brandon,  en  1912.  Les  trois  lots 
différents  ont  été  semés  côte  à  côte  en  1913,  ils  ont  donné  les  résultats  suivants: — 


Variété. 

Date 
des 

Date 
de  la 
matu- 

ri 
o 

M 

fi  & 

ésistance  à  la 
verse,      maxi- 
mum 10  points. 

H 

©T3 

eu 

■Se 

o 

S  c 

■S  S 

o 
Sfi 

du  boiss. 
uré    après 
oyage . 

semis. 

rité. 

*£  s 

te  (3.J 

c  ce 

te  c 

fi  fi 

"S'a 

C   *- 

œ  te  +e 

3  g  » 

? 

O   ©"© 

O   ai 

0/  te 

»  te 

c  fi  fi 

Q 

l-i 

H 

h3 

« 

tf 

Cm 

Jours. 

Pouces. 

Pouces. 

Liv. 

Boiss.  liv. 

Liv 

Swedish  Select 

(Brandon).  ..  . 

9  mai. . 

18  août. 

101 

50 

4 

8 

4180 

103      3 

38 

Swedish  Select 

(Ohio) 

9      H       .. 

18     „     . 

101 

50 

6 

8 

4010 

80    30 

38 

Swedish  Select 

(Wisconsin).  . 

9.,.. 

18     „     . 

101 

50 

G 

8 

3840 

7G    26 

38 
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ORGE  A  SIX  RANGS. 


Dix  variétés  d'orge  à  six  rangs  ont  été  essayées  en  parcelles  d'essais  uniformes  en 
double.  Elles  ont  été  semées  le  14  mai,  à  raison  de  deux  boisseaux  à  l'acre.  La  terre 
qui  est  franche  noire  avait  porté  des  pommes  de  terre  l'année  précédente. 

ORGE   À   SIX   RANGS ESSAI   DE   VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


1  Mensury 14 

2G-arton's  No.  68....    14 

3  Silver  King 14 

4  Manchurian 14 

5  0.A.C.  No.  21..  .     14 

G  Odessa 14 

7'Yale J  14 

8Mansfield |  14 

9  Guvmalaye     (  Sans 

balle) 

lO^Success  (s.  barbe). . . 


Date 
des 

semis. 


Date  de 
la  matu- 
rité. 


8  août. 
7  .. 

6  .. 
11  „ 

7  h 

9  „ 

9  H 

9  .. 


Jours. 

86 
85 
81 
89 

85 

87 
87 
87 

86 
82 


G. A 

z  a 

s 

bîrt 

a  * 

o  & 

h} 


Pouces . 

35 
36 
36 
41 
38 
33 
39 
36 

32 
35 


S 


Pouces . 


Liv. 

4,110 

4,120 
3,880 
3,890 
3,830 
3,660 
3,820 
3,660 

2,480 
2,440 


73  £ 

m  te 


.    3J 

ob-o> 
*o  g*   • 

Xi    «    D 

bo 

S  MU   c8 

S  II 

o  -  S 


Boiss 

.  liv. 

81 

«  i 

79 

38 

72 

24 

70 

30 

68 

31 

60 

5 

55 

20 

54 

28 

47 

14 

46 

37 

Liv. 

47 
49 
52 
49 
50 
50 
50 
51 

62 
47 


La  Mensury  est  l'ancienne  variété  régulière  du  Manitoba  et  elle  sera  difficilement 
supplantée.  Les  Garton's  n°  68  et  Silver  King  sont  de  nouvelles  variétés  qui  semblent 
avoir  des  avantages  distincts.  La  Manchurian  est  une  sélection  de  Mensury  faite  par 
le  docteur  G.  E.  Saunders;  elle  a  généralement  battu  l'espèce  originale  mais  cette  an- 
née elle  lui  est  inférieure.  On  la  recommande  cependant  parce  qu'elle  est  plus  uni- 
forme et  qu'elle  a  une  meilleure  paille.  La  O.A.G.  n°  21  qui  vient  cinquième  sur  la 
liste  cette  année  est  encore  à  la  tête  de  la  liste  pour  la  moyenne  de  cinq  ans.  Elle 
est  plus  hâtive  qu'aucune  des  autres  variétés  productives  et  elle  a  une  superbe  paille 
raide. 

Cinq  de  ces  variétés  ont  été  cultivées  pendant  5  ans  ou  plus.  Une  autre  a  été 
cultivée  trois  ans  et  le  reste  deux  ans.  La  moyenne  des  résultats  pour  ces  deux  pé- 
riodes est  la  suivante: — 


Variété. 


O.  A.  C.  No.  21 ,.. 

Mensury 

Odessa 

Yale  

Manafield 

Manchurian  (moyenne  de  3  ans).  .  .  . 
Garton'fl  No.  68  (moyenne  de  2  ans) 
Silver  King  (moyenne  de  2  ans). . . . 
Guvmalaye  (moyenne  de  2  ans). . . . 
Success  (moyenne  de  2  ans) 


Durée  moyenne 

de  la 

maturation. 


Résistance 

moyenne  à 

la  verse. 


Forte 

Assez  forte 

Moyenne . . 
Assez  forte 

Moyenne . . 

Assez  forte 


Rendement 
moyen  à  l 'acre. 


Boiss.       Liv. 
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ORGE  A  !)K(J\r  RANG 

Sept   variétés  d'orge  à  deux  v.w.'j,^  ont  été  essayées  cette  année  en  parcelles  uni 
formes  en  double.     Semées  I»'   1!   mai  à   raison  de  deux  boisseaux  à  L'acre  sur  terre 
noire  franche  qui  avait  porté  du   maïs  fourrage  l'année  précédente. 

ORGE   À    DEUX    RANGS— -ESSAI    DE   VARIÉTÉS. 


S 

a 

3 

Nom  de  la  variété. 

rrj 

2 

V 

on 

tî 
V 

V 

"C 

3 

,£$  * 

V   S 
1) 

75 

s 
o 

s* 

ci  * 

o  3* 

o  S  o 
ê     <-• 

*3  CD  B 

.ïï   «   3 

■i   J   2 

3   * 

3    CD 

bc  3 
G  3 
O  v 

J 

5  » 

1! 

gl 

3^ 
S   3 

3   ii 
■h   bc 

oids  du  boiss. 
mesuré     après 
nettoyage. 

A 

a 

Q 

o 

1-3 

«   " 

h5 

M 

« 

Ph 

Jours. 

Pouces. 

Pouces. 

Liv. 

Boiss.   liv. 

Liv. 

1 

Gold 

14    mai. 

13  aoCtt. 

91 

30 

5 

3.2 

3,370 

80        45 

63 

2 

1  lannchen 

ii         h 

12      ,. 

00 

32 

5 

3.0 

3,430 

80        25 

53 

3    Swedish  Chevalier.. 

h         m 

18 

■ 

96 

39 

1 

3.2 

4,020 

67        44 

47 

4    <  îanadian  Thorpe.. . 

h         h 

15 

i 

03 

36 

S 

3  2 

3,315 

66        40 

51 

5    Brewer 

h         h 

17 

i 

05 

37 

2 

3.0 

3,970 

66        22 

49 

6   Clifford 

M                 M 

8 

, 

86 

38 

9 

3.5 

3,600 

59        38 

48 

„         „ 

9 

87 

45 

10 

4.5 

3,350 

48        31 

46 

Dans  l'ensemble  les  orges  à  deux  rangs  soutiennent  la  comparaison  mieux  que 
d'habitude  cette  année  avec  les  orges  à  six  rangs.  Généralement  elles  sont  plus  tardi- 
ves, moins  productives  et  plus  portées  à  verser.  Les  deux  variétés  suédoises  Gold  et 
Hannchen  ont  donné  de  beaucoup  les  meilleurs  résultats  cette  année. 

Quatre  de  ces  variétés  ont  été  cultivées  pendant  cinq  ans  ou  plus,  une  pendant 
quatre  ans,  et  les  deux  autres  pendant  deux  ans.  Les  résultats  moyens  pour  ces 
périodes  sont  les  suivants  : — 


Variété. 


Durée  moy- 
enne de  la 
maturation. 


Canadian  Thorpe. 
Swedish  Chevalier. 
Clifford 


Beaver 

Hannchen  (moyenne  de  4  ans). 

Gold  (moyenne  de  2  ans) 

Brewer  (moyenne  de  2  ans). . . . 


93 
95.6 
88.6 
91  2 


Résistance 

moyenne  à 

la  verse. 


Assez  forte 

Faible 

Assez  forte 

Faible 


Rendement 

moyen  à 

l'acre. 


Boiss.     Liv. 
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Neuf  variétés  de  pois  ont  été  essayées  cette  saison.     Semées  le  22  avril  sur  terrain 
sablo-argileux  jachère  l'été  précédent.    Elles  ont  donné  les  résultats  suivants: — 

POIS   EN    GRANDE    CULTURE — ESSAI    DE   VARIETES. 


Variété. 


Mackay 

Prussian  Blue 

Prince     

Paragon 

Solo   ....    ......... 

Arthur(sélectionnée 

Arthur     

English   Grey 

Chancellor 

Golden  Vine 


Gros- 
seur du 
pois. 


Moyen .. 


Gros  . . . 

h 
Moyen.. 
Petit . . . 
Petit . . 


Date 

des 

semis. 


22  avril. 


26  août 
25  » 

27  " 
27  " 
24  » 
22  » 
24  " 
27  h 
24  •» 
24  " 


*"S 


1& 


<0    <E 

|I 

ce 


jours. 

pv  u  ©s. 

126 

52 

125 

54 

127 

48 

127 

52 

124 

50 

122 

36 

124 

40 

127 

53 

124 

48 

124 

54 

pouces. 

2 

2 

2 

2 

2-7 

2-7 

2  2 

22 

1-7 

17 


liv. 

3,300 
3,275 
3,255 
3,200 
3,020 
2,915 
2,885 
2,710 
2,625 
2,510 


i.S 


boiss.    liv. 


55 
54 
54 
53 

50 
48 
48 
45 
43 
41 


£ 


(53 
62 
62 
63 
61 
63 
(52 
61 
63 
G3 


Nous  recommandons  la  Mackay  comme  variété  très  productive  et  pour  une  variété 
hâtive  à  paille  courte  le  Arthur,  spécialement  le  type  sélectionné  est  recommandé. 

MOYENNE   DE   CINQ  ANS. 

Huit  de  ces  variétés  ont  été  cultivées  pendant  cinq  ans  ou  plus.  Les  deux  autres 
sont  à  l'essai  depuis  trois  ans.  La  moyenne  des  résultats  pendant  cette  période  est  li 
suivante: — 


Variété. 


M  ackay 

Prince 

Paragon 

Arthur 

Golden  Vine 

English  Grey     

Prussian  Blue 

(  îhancellor 

Solo  (moyenne  de  3  ara) 

Arthur  sélectionnée  (moyenne  de  3  ans 


Durée 
moyenne  de 
la  matu- 
ration. 


Rendement 

moyen  à 

l'acre. 


jours.        jboiss.      liv. 


121 

0 

122 

2 

122 

0 

120 

4 

124 

6 

123 

2 

120 

0 

119 

8 

CHAMPS  DE  GRAIN  DE  SEMENCE. 

Nous  avons  ensemencé  du  grain  de  Bemence  pure  de  plusieurs  variétés  pour  fournir 
au  céréaliste  du  Dominion  de  la  semence  pour  la  distribution  générale  et  pour  pouvoir 
en  fournir  également  en  petites  quantités  aux  cultivateurs  du  Manitoba.    Les  quantitéij 

suivantes  ont  été  cultivées. 
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BLE. 


Variété. 

Préparation  de  la 

terre. 

8.1 

Rendement  à 

l'ilCit    . 

Rendement 

total. 

Jachère  d'été 

m           h     ..... 
h           h     

h           h     

h           n     

A  en -s. 

5 

.> 

1 

boira,     liv. 

3l> 

40        27 
V.i          4 
28        48 
31         52 
25        41 

boias.      liv. 
1  10 

m 

Prélude  

No,  B22B 

12         38 

21         30 

No.  523  D 

23         5 1 

No,  195F 

25         41 

AVOINE. 


Variété. 


Banner 

Regenerate  1  Abundance 
Daubeney 


Préparation  de  la 
terre. 


Jachère  d'été 


^ 


Acres. 


Rendement  à 

l'acre. 


boiss 

100 
73 

75 


liv. 
30 


Rendement 

total. 


boiss. 

603 
146 
150 


liv. 
00 


ORGE. 


Variété. 

Préparation  de  la 
terre. 

1      & 

l'I 

P 

Rendement  à 
l'acre. 

Rendement 
total. 

Terre  à  lin   .    ...... 

Jachère  d'été . 

n            n     

n            h     . .     . 

Il                         M          

Il                         II          

Acres. 

4 
1/5 
1/11 
1/H 
1/11 
1/8 
3/4 

boiss.      liv. 

56 

67        19 

57          3 

62        41 

33        44 

26 

24        28 

boiss.      liv. 
230 

475A 

13        23 

461A 

465B 

5          9 

5        27 

465C 

471D3 

3          4 
3        12 

18        21 

Un  certain  nombre  de  champs  de  blé '"Red  Eife  et  d'orge  O.A.C.  n°  21  convenables 
pour  la  production  de  la  semence  sont  cultivés  sur  le  terrain  consacré  aux  essais  d'asso- 
lements.    Nous  en  faisons  rapport  dans  le  service  de  la  culture  du  sol. 

VENTE  DE  GRAIN  DE  SEMENCE. 

Les  quantités  suivantes  de  grain  de  semence  ont  été  vendues  aux  cultivateurs 
particulièrement  au  Manitoba  : — 


Blé  Marquis 

Blé  Red  1m fe 
Avoine  Banner 
Avoine  Abundance 
Avoine  Daubeney 
Orge  O.  A.  C.  n»  21 
Orge  Munchurian 


Variété 


Nombre  de  cultivât. 
qui  ont  acheté. 


Un  wagon  a  été  également  envoyé  à  Ottawa  pour  la  distribution  gratuite. 
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JVERME   EXPÉRIMENTALE  DE  INDIAN  HEAD,  SASK. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  T.  J.  HARRISON,  B.S.A. 

LA  SAISON. 

La  saison  de  1913  a  été  dans  l'ensemble  favorable  à  la  production  de  bonnes  récoltes 
de  céréales  dans  le  sud  de  la  Saskatchewan.  La  terre  était  en  bon  état  d'ameublisse- 
ment  lorsque  le  printemps  a  fait  son  apparition  et  nous  avons  commencé  à  semer  le  14 
avril.  Il  y  a  eu  quelques  légères  ondées  en  mai,  mais  en  juin  il  est  tombé  4-37  pouces  de 
pluie.  Cette  quantité  et  les  4-13  pouces  qui  sont  tombés  en  juillet  ont  fourni  au  grain 
une  abondance  d'humidité  pendant  la  saison  de  végétation  et  il  en  est  résulté  une  pousse 
assez  forte. 

A  l'exception  d'une  violente  tempête  qui  a  fait  coucher  une  partie  du  grain  le  plus 
épié  le  15  août  la  température  a  été  idéale  pour  la  maturation.  La  plupart  du  grain  a 
été  récoltée  avant  le  3  septembre.  Le  mois  de  septembre  a  été  beau  et  sec  et  une  forte 
partie  de  la  récolte  a  été  battue  avant  l'arrivée  de  la  pluie  et  de  la  neige  en  octobre. 

La  saison  dernière  les  récoltes  suivantes  ont  été  mises  à  l'essai  :  Treize  variétés  de 
blé  de  printemps,  douze  variétés  d'avoine,  dix-neuf  variétés  d'orge,  dix  variétés  de  pois 
de  grande  culture,  huit  variétés  de  lin,  et  vingt-six  variétés  de  pommes  de  terre. 


BLE  DE  PRINTEMPS. 

Un  essai  de  variétés  de  blé  de  printemps  a  été  fait  sur  des  parcelles  d'un  quaran- 
tième d'acre  situées  sur  un  terrain  uniforme  qui  avait  été  en  jachère  d'été  l'année  pré- 
cédente. Ces  parcelles  ont  été  ensemencées  le  21  avril  et  coupées  entre  le  10  août  et  le 
2  septembre.  Quatre  variétés  nommées  et  9  hybrides  du  Dr  Saunders  ont  été  mises  à 
l'essai.    Ce  rapport  ne  donne  que  les  variétés  nommées. 


BLE    DE    PRINTEMPS ESSAI    DE    VARIETES. 


"a 

3 

à 

c3   ci 

af 
S  _: 

-,  X   ta 

s 
a 

ai 

Doias. 
prè3. 
e. 

m 

<S  -g 

— <  u 

O-S 

8  co 

o    . 

fl^ 

B""" 

03    ùo 

Variété. 

1) 

S 

08 

CD 
-m 

a)  a 

Ml)    S 

u 

§  » 

a   „-■ 

3  a<  c 
<»    U   3 

*  >  i 

s -a 

a  .S 

3  o 

■a  H 

•5  S  a 

u 

Q 

Q 

pouces. 

H 

h! 

aï 

n 

fc 

jours. 

pouces. 

liv. 

Boiss.  liv. 

liv. 

Marquis  

21 

avril. 

20  août. 

127 

44 

10 

3 

3,400 

1,840 

58    40 

30    40 

64 
63  5 

Pioneer  (196  F) 

23 

25    „ 

126 

42 

8 

3 

Prélude 

«1 

10        H 

111 

35 

9 

2 

1,000 
2,300 

26    40 
39    20 

64 
63 

Red  Kife 

21 

» 

2  sept.. 

134 

49 

10 

3  2 
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iti.i; 


EN    GRANDE    CULTURE. 


NTous  avons  essayé  les  variétés  nommées  sur  jachère  d'été  et  sur  chaume.  Le  Mar- 
quis enregistré  est  Le  produit  d'une  parcelle  ensemencée  de  Marquis  ipécial  enregistré 
qui  avait  été  fourni  par  le  Dr  Saundera  eu  1012.  Le  Marquis  est  la  progéniture  de 
Bemence  fournie  à  la  ferme  eu  1907.  Le  Prélude  dans  ecs  essais  a  montré  une  tendance 
à  s'égrener  lorsqu'on  le  laisse  devenir  parfaitement  mûr.  Il  semble  qu'il  est  nécessaire 
de  le  couper  qutand  il  est  encore  un  jx-u  vert  afin  d'obvier  à  cet  inconvénient. 


BLÉ  DK   PRINTEMPS — PAROELLE8   DE  fiRANDE   CULTURE. 


d 

>> 

£>-* 

V  Ê 

S  *®  ô 

Nom  de  la  variété. 

Acres. 

V  S 

3 

o 

-<P  a 

o  © 

sa 

a 
§=<  . 

z:   -  *-> 

2  °< 

t-    (D 

Si 

73  es 

S  c 

O   **  *j 

agS 

-r  -CD    * 

x   i   i-   bo 

-a  £  as 

ai    OT 

gB 

z 

o  d  a> 

O   * 

a3  &o 

S  ^ 

q   -n  <A  >* 

Q 

Q 

A 

J 

hJ 

tf 

* 

jours. 

pouces . 

pouces . 

liv. 

Boiss.  liv. 

liv. 

10 
! 

26  avril . 
16  mai. . 

5  août. 
18    „ 

101 
94 

34 
39 

2  2 
2  2 

1,521 

1,600 

25  21 

26  40 

63 

61 

Reg.  Marquis  (Jachère) 

11 

17  avril 

26    n 

130 

43 

27 

2,685 

44    45 

63 

Reg.  Marquis  (Jachère) 

5 

15          M 

J9          M 

136 

44 

27 

2,840 

47    20 

62  5 

Marquis  (Chaume  ) 

5 

23     ., 

38    ., 

127 

41 

3 

2,446 

40    46 

625 

Reg.  M  arquis  (Jachère) 
Marquis  (Chaume  ) . . . . 

3 

13    .. 

25     „ 

129 

44 

2-7 

3,163 

52    43 

63 

10 

25    „ 

.'5     „ 

122 

38 

3 

1,969   i     32    49 

62 

Reg.  Marquis  (Jachère) 

Bè 

18    ,. 

L2    ,. 

116 

41 

3 

2,686        44     46 

625 

Reg.  Marquis  (Jachère) 

H 

18    ,. 

12     h 

116 

37 

2  5 

2,528 

42      8 

625 

Red  Fife  (Chaume).... 

6 

21    „ 

a  -, 

123 

40 

3 

2,337 

38    57 

62  5 

ii         (Jachère) 

6 

16    n 

2  sept. . 

139 

45 

3 

2,600 

43    40 

62 

n                n 

6è 

19        M 

\1  août. 

130 

42 

2.5 

2,228 

37      8 

62 

n          (Chaume).... 

6è 

22    n 

17    .. 

127 

40 

2.5 

1,680 

28     .. 

61 

BLE  DE  PRINTEMPS ESSAI  COMPARATIF  DE  CINQ  ANNEES  EN  GRANDE  CULTURE. 

Sont  donnés  dans  le  tableau  suivant  le  rendement  moyen  à  Pacre  et  le  temps  de  la 
maturation  de  deux  variétés  de  blé  semées  en  parcelles  de  grande  culture  dans  des  condi- 
tions semblables  pendant  les  cinq  dernières  années  : — 


Variété. 

Durée  moyenne  de  la 
maturation. 

Nombre  de  jours  avant 
le  Red  Fife. 

• 

Rendement  moyen  à 
l'acre. 

Red  Fife  . . 

135  6 
126  8 
102  5 

Boiss.         liv. 
39            17 

Marquis 

S-8 
23 

44            51 

Prélude  (2  ans) 

34            29 

AVOINE. 


Dix  variétés  d'avoine  ont  été  essayées  en  parcelles  régulières  de  un  quarantième 
d'acre  cette  saison.  La  graine  a  été  semée  les  5  et  6  mai  à  raison  de  deux  boisseaux  de 
graine  à  l'acre  et  la  récolte  a  été  rentrée  du  10  août  au  3  septembre.  La  terre  qui  avait 
été  jachérée  l'été  précédent  a  produit  une  forte  pousse  de  paille  si  forte  que  toute  l'avoine 
a  versé  et  la  récolte  a  été  très  difficile  à  faire.    La  production  en  a  beaucoup  souffert. 

La  haute  production  de  l'avoine  de  Quatre-vingts  jours  (Eighty  Day)  provient  de 
ce  qu'elle  était  mûre  avant  l'arrivée  de  la  tempête  qui  a  fait  verser  les  autres  variétés. 
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de  la  variété. 


Abundance. . .".  ... 

Banner 

Danish  Island 

Daubeney 

Eighty  Day 

Gold   Rain 

Ligowo,  Swedish.. . 

Siberian 

Swedish  Select.  . . 
Thousand  Dollar  . 
Twentieth  Century 
Victorv 


œ 

a 

m 

© 

-© 

"C 

ce  s 

— '  *3 

©    ^ 

â 

o 

«£ 

c  S, 
S  (p 

tance  à  la 
se,      maxi- 
m  10  pts. 

0 

c 

C 
© 
>> 

S  a 

2  g 

G— ' 

g  «a 
a>.S 

© 

© 

-ta 

3 

3fc 

œ  t.  3 

3?i 

§73 

©  bC 

O 

Q 

Q 

« 

►J 

tf 

jours. 

pouces. 

pouces. 

liv. 

5  mai 

31  août. 

118 

50 

6 

9 

3,040     ' 

5    „ 

31          M 

118 

50 

8 

8-5 

3.520 

.')          M 

30    „ 

117 

50 

9 

8 

4,680 

5    ., 

24     h 

111 

43 

6 

7 

3,720 

6     „ 

10    i. 

90 

42 

7 

6 

4,360 

6    ., 

25     „ 

111 

.    52 

9 

85 

4,280 

6    » 

31        M 

117 

52 

8 

85 

3.720 

6        H 

3  sept. 

120 

53 

9 

9 

3,720 

6    ,. 

30  août. 

116. 

45 

8 

8 

3,680 

6    „ 

28     i, 

114 

M 

9 

S 

3,440 

6    .. 

28     ., 

114 

49 

8 

65 

3. 6S0 

6    „ 

28     „ 

114 

49 

9 

7 

3,760 

ï-2 


B2 


boiss.  liv . 


103 
137 
109 
128 
125 
109 
109 
108 
101 
108 
110 


20 


o  g-  • 

.C  ce  © 


w  s  c 
»  &  £ 
-c  £  © 


liv. 

36 

37 

39 

38 

38 

42- 

40 

40 

41 

41 

41 

40 


AVOINE — ESSAI  EN  GRANDE  CULTURE. 


Trois  variétés  d'avoine  ont  été  essayées  en  grande  culture.    Semées  entre  les  4  et  7 
mai  elles  étaient  mûres  entre  les  15  et  25  août. 

AVOINE — ESSAIS    EN    GRANDE    CULTURE. 


Variété. 

Superficie 
du   champ. 

Préparation 
du  sol. 

Duré  de  la 
maturation. 

Rendement 
à  l'acre. 

Poids 
du  boisseau. 

acres. 
5 
8 
5 

Jachère  d'été. 

M 

110 
102 
109 

boiss.       liv. 
81          13 
49          19 
62          13 

liv. 
40  '5 

42  5 

Ligowo,  Swedish 

42  0 

ORGE  A  SIX  RANGS. 


Sept  varités  nommées  et  trois  espèces  numérotées  du  cérêaliste  du  Dominion  ont  été 
essayées  dans  dos  parcelles  uniformes.  Les  parcelles  mesuraient  un  quarantième  d'acre. 
La  terre  avait  été  jachérée  l'année  précédente.  La  pousse  de  la  paille  était  très  forte 
et  un  bon  nombre  des  variétés  ont  versé.  La  semence  avait  été  mise  en  terre  les  2  et  3 
mai  ù  raison  de  2  boisseaux  à  l'acre  et  la  récolte  a  été  rentrée  entre  le  8  et  18  août.  Le 
tableau  suivant  ne  comprend  que  les  variétés  nommées: — 
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ORGE  À  six  RANGS—  ESSAI  DE  VARIÉTÉS. 


île  la  variété. 


Mansfield  .... 
Manchurian  .... 
O.A.C.  No.  21.  . 
Oderbruch 

Stella 

Trooper..   

*Succe8S  (Sans  barbe). 


c 

3 

ri 
o 

c  a 
a,  -a; 

à  la 
maxi- 
pts, 

c 
c 

H 

■S  g 
3 

«•a 

il 

o      o 

s*eL 

£  -73 

o-  .S 

CD 

•a.  » 

br"9 

^o. 

-c  5 

■ 

S 

o  o- 

«   ^   e 
-CL<    »*    <- 

o^ 

SE 

0 

« 

O 

ri 

w 

ri 

liv. 

jours. 

pouces. 

pouces. 

2  mai 

0  août 

96 

40 

H 

Se 

3,240 

2        M 

7     ,. 

97 

45 

9 

H 

3,520 

2     n 

7          M 

97 

4.^ 

8 

1 

4,480 

2     „ 

0    ,. 

96 

36 

7 

3,560 

2     .. 

0     „ 

9fi 

41 

7 

1 

3,840 

2     „ 

fi     „ 

1)0 

42 

9 

3,880 

3     .. 

1 

30  juin. 

80 

41 

10 

3 

2,732 

-I 

c  c 


g?  -a, 


liv. 

51 

48 
4S 
51 
49^ 
17 
48 


*4  d'acre. 


ORGE  A  DEUX  RANGS. 


Il  y  avait  lieuf  espèces  dans  les  essais  de  variétés  de  cette  céréale.  Les  parcelles 
mesuraient  un  quarantième  d'acre  et  la  terre  avait  été  jachéréc  l'été  précédent.  (  es 
orges  ont  produit  une  paille  longue  et  faible  que  le  vent  a  fait  verser.  La  graine  a 
été  semée  à  raison  de  deux  boisseaux  à  l'acre  le  2  mai  et  la  récolte  a  été  rentrée  entre 
le  5  et  le  13  août. 

ORGE  À  DEUX  RANGS — ESSAI  DE  VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Canadian  Thorpe.. . 

Clitford 

Danish  Chevalier.. . 

Early  Chevalier 

Hannchen  

Invincible 

Stand  well 

Gold  

Swedish  Chevalier. 


oâ 

"s 

*é 

ri 

►a  <V 

à   la 
maxi- 
pts. 

CD 

C 

t    de 
'acre. 

CD 

•Se 

o 

ta 

•S 

"SIS 
•8  S 

t.  «3 
3   £     • 

S      o 

eS   V   c 

o    . 

s'a 

!.s 

cv.c3 

c  a 
a>.2 

^S'o 

ob   h   3 

&»  m 

T3   c3 

T3   cS 

ce 

3 

o»'» 

:£2s 

§* 

c  te 

S  £c 

O 

Q 

Q 

h; 

M 

ri 

té 

pcî 

jours. 

pouces. 

pouces. 

liv. 

boiss.liv. 

2  mai 

8  août 

98 

41 

9 

27 

3,280 

68        16 

2    " 

8    " 

98 

44 

6 

35 

3,240 

67        24 

2     " 

9    » 

99 

3fi 

6 

4 

3,440 

71        32 

2     » 

5    " 

95 

41 

7 

3.5 

3,680 

76        32 

2     " 

7    " 

97 

36 

7 

3 

3,700 

78        16 

2  »" 

13    " 

103 

44 

6 

32 

2,720 

56        32 

2     " 

13    » 

103 

42 

9 

27 

2,680 

55        40 

2     » 

13    " 

103 

36 

9 

3  5 

3,800 

79          8 

2    " 

13    " 

103 

37 

7 

37 

3,680 

76        32 

i 


=3    O 


liv. 

50 

505 

49  5 

535 

515 

51 

52 

50 

52 


ORGE  DE  GRANDE  CULTURE— ESSAI  DE  VARIETES. 

Nous  avons  essayé  en  grande  culture  deux  variétés  à  six  rangs  et  une  à  deux  rangs. 
La  graine  a  été  mise  en  terre  les  30  avril  et  1er  mai  et  la  récolte  a  été  rentrée  les  13 
et  14  août.  La  Manchurian  est  une  variété  très  avantageuse  mais  elle  s'égrène  beau- 
coup sous  l'action  des  grands  vents. 
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33 

's 

S 

fi 

«-s 

g  '3- 

>»  .s 

.0   cS 

Si 

■ta   ci 

boiss. 
après 
e. 

B0 

=8  "S 

>>;£ 

C^-< 

C^H 

bc 

Nom  de  la  variété. 

~3 

®  3 

03   3 

,$  5 

S  ï 

S   fi 

30 

2 

bc-'fi 

c  5 

boa 

s  a 

fi  H 

fi    « 

13  2  œ 

c3 

3 

o  a 

38 

a-  bo 

0)  bc 

'0  fi  s 

a 

« 

P 

i-5 

« 

tf 

fc 

Jours. 

Pouces. 

Pouces. 

Liv. 

Boiss.  1. 

Liv. 

Manchurian  (six-rangs) 

1er  mai. 

5  août. 

96 

48 

2-7 

2,963 

61        35 

48 

!M  anchurian          "          

1er     " 

5      „ 

96 

50 

25 

2,672 

55        32 

48 

Manchurian          "           

29  avril. 

12            M 

105 

50 

3 

2,644 

55          4 

50 

Manchurian         m         

29       „ 

9      „ 

102 

47 

32 

2,072 

43          8 

49 

O.A.C.  No.  21      „         

30      „ 

7      .. 

W9 

45 

2  5 

2,542 

52        46 

51 

Canadian  ïhorpe  (2  rangs) 

1er  mai. 

10      ., 

101 

45 

3 

2,378 

49        26 

52 

BLE  D'HIVER. 

Un  petit  champ  a  été  ensemencé  de  blé  d'hiver  le  10  septembre  191(2.  La  partie 
exposée  a  été  complètement  détruite  par  l'hiver.  Une  petite  partie  qui  était  ombragée 
par  les  arbres  est  restée  en  bon  état  et  a  été  récoltée  le  13  août  1913;  elle  a  rapporté  à 
raison  de  32  boisseaux  à  l'acre. 


SEIGLE  D'HIVER. 

Un  champ  de  1|  acre  a  été  ensemencé  en  seigle  d'hiver  le  12  septembre  1912.  Ce 
seigle  était  en  excellent  état  au  sortir  de  l'hiver  et  a  produit  une  bonne  pousse  de  paille. 
Il  était  mûr  et  a  été  récolté  le  31  juillet  1913.  Production  à  l'acre;  37  boisseaux  et  40 
livres. 

LIN. 

Huit  variétés  de  lin  étaient  à  l'essai  sur  les  parcelles  régulières.  On  suppose  que 
les  variétés  North  Dakota  sont  résistantes  à  la  sécheresse.  Les  parcelles  ont  été  ense- 
mencées le  8  mai  et  récoltées  entre  les  28  août  et  4  septembre. 

LIN— ESSAI   DE   VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 

Date 

des 

semis. 

Date  de 

la 
maturité. 

Durée  de 
la  matura- 
tion. 

Hauteur 
moyenne 

de 
la  plante. 

Rende- 
ment de 
graine  de 

lin 
à  l'acre. 

Rende- 
ment de 

lin 
à  l'acre. 

Poids  du 
boiss. 
mesuré 
après   net- 
toyage. 

28  août 
30      ,. 
1  sept. 

1         M 
4        M 

1     .. 

1     h 

30  août 

jours. 

112 
114 
116 
116 
119 
116 
116 
114 

pouces. 

30 
30 
30 
29 
26 
26 
18 
35 

liv. 

1,800 
1,640 
1,720 
1,760 
1,680 
1,800 
1,600 
1,240 

boiss.  liv. 

32—8 

29  —  16 

30  —  40 

31  —  24 
30  — 
32—8 
28  —  32 
22—8 

liv. 
55 

North  Dakota,  "R"114.... 

North  Dakota,  "R"  73 

North  Dakota,  "R"  52 

8     , 

8     , 
8     , 
8     . 
8     , 
H 
8 

55 
54  5 
54  5 
53 

White  Flowering 

La  Plata 

55 
55 

Rtuaian 

55 

Indian  Heap 
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l.l\      PARCELLES    EN    GRANDE   CULTURE, 

Comme  la  variété  Premosl  avait  bfeD  rendu  durant  les  années  précédentes,  nous 
n'avons  3emé  que  cel te  variété. 


Nom  de  la  variété. 

Date 
des 

s. 'luis. 

Date  de 

la 

maturité. 

I tarée  de 
la  matura- 
tion. 

I  [auteur 

moyenne 

de 

la  pl.iuli  . 

Rende- 
ment de 
graine  à 

L'acre. 

Rende 
menl 
line 

i  re. 

Poids  du 

mesuré 
net- 

Preraont 

8  mai 
10    .. 

9  sept. 

G      „ 

lis 
113 

pi)UC68. 

29 

29 

liv. 

1,344 
1,344 

boiss. 

24 
24 

liv. 

54 

5  \  ■  5 

POIS  DK  GRANDE  CULTURE. 

Dix  variétés  die  pois  ont  été  cuit  ivres  en  parcelles  de  un-quarantième  d'acre, 
le  22  avril,  récolte  entre  les  26  août  et  le  !>  septembre. 

POIS — ESSAI   DE  VARIÉTÉS. 


Semis 


; 

ci 
_  '-S 

V 

H    33 
33=3 

33 

.g 

2  il 

uoiss. 

après 
e. 

Gros- 

Date 

1    ] )ate  de 

■—'  s- 

&i 

II 

3)  -e3 

5, ce 

fivn  «* 

Nom  de  la 

seur  du 

des 

la 

^t 

Ba 

fi  c 

4  2  >? 
•g  S  fi 

variété. 

pois. 

semis. 

maturité. 

v  fi 
-o>  fi 

3 

33-2 

%1 
8* 

G 

1-5 

\A 

ti 

tf 

PU 

pouces. 

pouces. 

liv. 

boiss.  liv. 

liv. 

Arthur .... 

Gros 

22  avril 

26    août 

126 

52 

25 

2,200 

36    40 

655 

Chancellor 

Petit  .... 

22      „ 

1  sept. 

132 

80 

27 

2,320 

38    40 

65 

Enghsh  Grey..  . 

Gros...  .^ 

22       ,. 

9    „ 

140 

56 

22 

2,560 

42    40 

63 

Golden  Vine.     . 

Petit 

22       » 

1     ., 

132 

G5 

2 

2,280 

38     .. 

65 

Gregory 

Moyen... . 

22       „ 

9        M 

140 

G5 

3 

2,240 

37    20 

65  -5 

MacKay 

Gros 

22      ,, 

2    „ 

133 

58 

27 

2,720 

45    20 

65 

Paragon 

Moyen. . . . 

22      h 

9     i. 

140 

70 

2  5 

2,840 

47    20 

65 

Prince 

Petit 

Moyen — 

22      „ 
22       „ 

9    „ 
3    „ 

140 
134 

78 
71 

25 
25 

2,800 
1,680 

46    40 
28     .. 

65 

Prussian  Blue  . . 

645 

Solo 

ii 

29  août 

129 

65 

25 

2,600 

43    20 

63  5 

POIS EN   GRANDE   CULTURE. 


Comme  la  précocité  est  le  point  le  plus  important  dans  la  culture  des  pois  dans  ce 
district  nous  ne  cultivons  en  grande  culture  que  la  variété  Arthur. 


ci 

33 

33 

-,     <» 

fi      . 

c 

33    i. 

2"£ 

C    03 

73  S 

^    3 

S  2-  . 

33     73 

-U- 

4S~W 

£>   =«   3> 

Nom  de  la 

Gros- 
seur du 

Date 
des 

Date  de 
la 

—  2 

43   3 

O  g 

S* 

33  -e3 

C-1 

fi  fi 

fco 

fi -33  ir 

vaiété. 

pois. 

semis. 

maturité 

B 

Long, 
de  h 

S'a 

33.fi 

s -a 

T3    _    33 

o  fi  fi 

Q 

h5 

P4 

ti 

Pm 

jours. 

pouces. 

pouces. 

liv. 

boiss.    liv. 

liv. 

Arthur  (renver- 

sement)   

Gros 

23  avril 

27  août 

126 

59 

2 

2,200 

37     40 

04 

Arthur  (jachère 

d'été) 

ii       .... 

24    „ 

10  sept. 

139 

78 

2 

1,912 

31    52 

64 

Indian  Head 
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GRAIN  DE  SEMENCE. 

Une  bonne  partie  de  cette  ferme  est  consacrée  à  la  production  des  semences.  Nous 
donnons  ici  le  sommaire  de  la  quantité  produite  cette  saison. 

SOMMAIRE   DE   LA   PRODUCTION   DES   RECOLTES,   1913 

Blé  de  printemps —  Boiss.          Liv. 

Registered  M arquis 1.348            35 

Marquis... 548            40 

Red  Fife 904           10 

Prélude 273           35 

Pioneer 44 

Espèces  numérotées 154 

Avoine— 

Banner 2,205            14 

Ligowo  Swedish 312 

Abundance 396            21 

Orge- 

Manchurian       1,671           34 

O.  A.  C.  n°21 132            19 

Canadian  Thorpe 247            34 

Lin — 

Premost 79           46 

Pois— 

Aithur .; 350           40 

Blé  d'hiver 8 

Seigle  d'hiver 66 

EXPÉDITION   À   OTTAWA. 

Le  céréaliste  du  Dominion  à  Ottawa  distribue  en  échantillons  gratuits  la  semence 
de  toutes  ces  récoltes.  Cette  ferme  lui  envoie  pour  l'approvisionnement  un  wagon  de 
semence.  Cette  saison  ce  wagon  comprenait:  blé,  415  boisseaux;  avoine,  4-83  boisseaux  ; 
orge,  162  boisseaux;  pois,  154  boisseaux. 

SEMENCE    VENDUE. 

Les  cultivateurs  du  sud  de  la  Saskatchewan  qui  désireraient  se  procurer  une  plus 
grande  quantité  de  semence  que  la  ferme  d'Ottawa  ne  leur  fournit  peuvent  en  acheter 
des  quantités  de  un  à  quatre  boisseaux  à  la  ferme  de  Indian-Head.  Nous  avons  vendu 
l'année  dernière  les  quantités  suivantes  de  grain:  seigle  d'hiver,  35  boisseaux;  pois.  30 
boisseaux;  lin,  14  boisseaux;  avoine,  47  boisseaux;  blé  Préluxle,  24  boisseaux;  blé 
Marquis  enregistré,  111£  boisseaux;  blé  Red  Fife,  103  boisseaux;  orge,  96  boisseaux. 

Nous  avons  fourni  du  grain  de  semence  de  ces  récoltes  à  141  cultivateurs. 

DISTRIBUTION   GRATUITE. 

La  ferme  de  Indian-Head!  distribue  gratuitement  des  pommes  de  terre  par  paquet 
de  trois  livres  à  ceux  qui  en  font  la  demande.  Celui  qui  reçoit  un  échantillon  s'engage 
à  essayer  les  pommes  de  terre  sur  sa  ferme  avec  une  variété  déjà  cultivée  et  à  faire 
rapport  au  régisseur  en  automne.  Un  grand  nombre  de  cultivateurs  profitent  de  cette 
offre.  L'année  dernière  nous  avons  expédié  3,798  livres  de  pommes  de  terre  de  dix- 
u(!uf  variétés.  Ceci  signifie  que  1,266  cultivateurs  ont  reçu  de  nouvelles  variétés  de 
pommes  de  terre. 

ATTESTATIONS. 

Je  désire  exprimer  mes  remerciements  à  Angus  MacTCay,  mon  prédécesseur,  à  K. 
McBean,  mon  aide;  à  John  Waddell,  mon  contremaître;  et  à  Geo.  Lang.  mon  teneur 
de  livres,  pour  l'aide  qu'ils  m'ont  prêté  dans  la  compilation  des  données  qui  précèdent. 

Indian  Head 
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FERME   EXPÉRIMENTALE   DE   ROSTHERN,  SASK. 

WM.  A.  MUNRO,  B.A-,  B.S.A.,  REGISSEUR. 

LA  SAISON. 

La  saison  de  1913  n'a  pas  été  aussi  humide  que  celles  de  1911  et  de  1912.  Le 
tableau  Buivanl  Ludique  la  précipitation  pour  chacune  des  trois  saisons  de  mars  à 
aoûl  : — 


1911. 

1912. 

1913 

Mars 

Pouces. 

1-60 

0-86 
2  38 
355 
289 
1  79 

Pouces. 

0  60 
0  67 
2  15 
281 
6'25 
215 

Ponces. 

0-35 

Avril 

(P26 

Mai 

1*26 

Juin 

Juillet 

Août 

187 
1  51 

212 

Total  pour  la  saison 

12  97 

13  63 

737 

CEREALES. 

Un  certain  nombre  de  variétés  de  céréales  et  de  pois  ont  été  rejetées  en  1912  et 
quelques  nouvelles  ont  été  ajoutées.  En  consultant  le  rapport  de  ces  essais  de  variétés 
il  faut  tenir  compte  de  la  précipitation  atmosphérique  pendant  la  saison  de  1912-13. 
Bien  qu'il  soit  tombé  trois  pouces  de  pluie  de  plus  en  1912  qu'en  1913  la  récolte  de 
1912  a  beaucoup  souffert  de  la  sécheresse  pendant  la  dernière  partie  de  mai  et  de  juin 
puis  a  souffert  d'un  excès  d'humidité  en  juillet  et  en  août.  L'humidité  a  été  mieux  ré- 
partie en  1913  de  sorte  que  la  récolte  n'a  pas  souffert  ni  de  la  sécheresse  ni  de  l'humi- 
dité, aussi  a-t-elle  été  de  qualité  supérieure  par  tout  l'ouest. 

Nous  donnons  ici  les  rendements  des  variétés  nommées  de  blé  cultivées  sur  des 
parcelles  de  un-quarantième  d'acre  dans  les  mêmes  conditions.  Malgré  nos  meilleurs 
efforts  il  se  glisse  toujours  des  irrégularités.  Il  vaut  donc  mieux  juger  une  variété 
d'après  sa  production  moyenne  de  trois  ans  que  d'après  la  production  d'une  année. 
Cela  étant  nous  jugeons  que  le  Marquis  est  supérieur  à  tous  les  autres  au  point  de 
vue  du  rendement.  Il  est  également  plus  précoce  que  la  plupart  des  autres  et  supérieur 
à  certains  d'entre  eux  en  qualité  boulangère. 
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Variété. 


Bobs.. 

Marquis 

Red  Fife  (G.  L.  Smith), 

Huron 

Bishop , 

Red  Fife  (Ottawa),.... 

Kubanka  (O.  2) 

Early  Red  Fife 

Pioneer  (195F) , 

Yellow  Cross 

Preston , 

Prelucle , 

Kubanka  (0.1) 


Durée 
de  la 

matura- 
tion. 


124 
126 
125 
128 
127 
138 
138 
132 
123 
117 
132 
98 
138 


Lon- 


moy- 
enne  de 


Résis- 
tance à 
la  verse, 
maxi- 
mum 10 


la  paille,    points 


Pouces. 

36 
42 
38 
40 
40 
44 
48 
43 
40 
36 
41 
33 
50 


Pouces. 

10 
10 
10 
10 

6 
10 

5 
10 
10 
10 

8 
10 

4 


Lon- 
gueur 
moy- 
enne, 
épi. 


Pouces. 

35 

4 

3 


35 

2  5 

3  5 
2  5 
35 
3 

3 

45 
2 
25 


Rendement  à  l'acre. 


1911.        1912. 


bois,  liv 


bois.  liv. 


16 

40 

60 

27 

20 

28 

40 

16 

34 

29 

20 

1913. 


bois,  liv 


Moyen- 
ne pour 
3  ans. 


bois.  liv. 


20,51 

..55 
..46 
20,53 
40  45 
20  ... 


46 
46 
53 

6 
6 


40 


41 


En  sus  des  parcelles  uniformes  d'essai  il  y  avait  aussi  huit  parcelles  de  deux  acres 
chacune  de  blé  Marquis  cultivées  dans  des  conditions  différentes.  Le  rendement  par 
acre  de  chacune  de  ces  parcelles  est  consigné  dans  le  tableau  suivant  : — 


Assolement. 

Jachère. 

Chaume. 

Moyenne. 

1912 

1913 

1912 

1913 

1912 

1913 

C 

Bois.       Liv. 

22          44 
24          30 
34          47 
24          29 

Bois.       Liv. 

42          20 
37          14 
35          40 
40          41 

Bois.       Liv. 

15          06 

15  05 

16  00 
23          00 

Bois.       Liv. 

20  15 
25          15 

21  51 
52          11 

Bois.       Liv. 

18  55 

19  47 
25          23 

28          45 

Bois.       Liv. 
31           17 

J 

P 

81          14 
28          45 

R 

46          26 

La  production  moyenne  de  huit  acres  de  jachère  en  1912  a  été  de  26  boisseaux  40 
livres,  et  en  1913  de  38  boisseaux  59  livres.  La  moyenne  de  six  acres  de  chaume  en 
1912  a  été  de  15  boisseaux  24  livres  et  en  1913  de  22  boisseaux  27  livres.  Ce  chaume 
avait  été  labouré  à  l'automne.  La  production  par  acre  sur  deux  acres  de  terrain  qui 
avait  porté  du  maïs  a  été  de  33  boisseaux  en  1912  et  de  52  boisseaux  11  livres  en  1913. 
La  moyenne  sous  toutes  les  conditions  a  été  de  23  boisseaux  12  livres  en  1912  sur  16 
acres  et  de  34  boisseaux  25  livres  en  1913.  Un  fait  significatif  c'est  que  la  production 
moyenne  sur  le  chaume  de  maïs  est  plus  élevée  que  la  production  moyenne  pour  les 
mômes  années  sur  jachère  d'été. 

L'ordre  de  l'assolement  est  le  suivant:  jachère  d'été  labourée  en  automne;  maïs  bien 
biné  pendant  la  saison  et  relevé  de  maïs  labouré  en  printemps  et  ensemencé  de  blé. 
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Six  acres  d'avoine  Banner  sur  chaume  de  blé  laboure  â  l'automne  ont  produit  en 
moyenne  69  boisseaux  et  20  livres  à  l'acre  en  1912,  tandis  que  l  acres  en  T.H:;  ont  pro- 
duit on  moyenne  74  boisseaux  et  10  livres.    Dix  variétés  d'avoine  ont  été  essayées  en 

p  (!■    elles. 


A 


Variété. 


Lnproved  American 
Banner  ......... 

Victory  

Abondance 

Twentieth  Century  . 

(  rold  Etain 

Thousand  Dollar 

Ligowo 

Eighty  Day 

Daubeney 


Durée 

Lon- 

K< sh- 

Lon- 

gueur 

tance  à 

gueur 

moyen- 

la  verse, 

moyen- 

tion. 

de  la 

maxi- 

ne Le 

paille. 

mum  10 

l'épi. 

points. 

119 

47 

10 

7.5 

120 

49 

7 

8 

121 

40 

10 

G 

119 

42 

8 

7 

121 

42 

6 

0.5 

119 

51 

8 

7 

120 

50 

9 

7 

119 

45 

8 

G 

105 

37 

10 

4.7 

105 

33 

10 

5 

Rendement  à  l'aobe. 


1911 


127 

131 
109 
125 
128 
127 
116 
121 


101 


Bois.    Liv 


1912 

Bois. 

Liv. 

74 

4 

70 

20 

83 

18 

94 

4 

G8 

8 

61 

G 

80 

G9 

14 

63 

18 

68 

8 

1913 


147 
145 

143 
132 
132 
131 
115 
108 
102 
98 


Moyenne 

pour 
3  ans. 


Bois.   Liv.  Bois.    Liv. 


20  116 

30  116 

18  112 

32  :  ii7 


109 
106 
103 


9 
2 
5 

22 
27 
23 
31 


99      20 
89     14 


ORGE. 

L'orge  Manchurian  a  produit  en  1911  96  boisseaux  et  32  livres  à  l'acre  et  55  bois- 
seaux et  40  livres  en  1912.  Mais  en  raison  d'un  accident  qui  est  arrivé  en  cours  de 
battage  la  production  de  1913  n'a  pu  être  déterminée.  Cette  orge  est  semblable  à 
l'O.A.C.  n°  21  au  point  de  vue  de  l'aspect  et  de  la  production.  Deux  acres  de  O.A.O. 
n°  21  sur  terrain  à  racines  ont  produit  en  1912  à  raison  de  45  boisseaux  et  27  livres  à 
l'acre  et  en  1913  à  raison  de  53  boisseaux  et  41  livres. 


Variété. 


1  Swan's  Neck 

2  O.  A.  C.  21 

3|Duckbill 

4  fiarly  Chevalier  . . . 

5  Black  Japan 

6  Swedish  Chevalier. 

7  Taganrog 

S  Stella 

!»  (  klessa 

in  Beaver 

1 1  Success 

12  Karly  Indian 


Durée 
de  la 
matura- 
tion. 


105 

106 
108 
104 
108 
108 
108 
106 
105 
107 
96 
91 


Lon- 

Résis- 

gueur 

tance  à 

!  moyen- 

la verse, 

ne  de  la 

maxi- 

paille. 

mum  10 

points. 

41 

5 

42 

7 

41 

10 

42 

8 

32 

10 

37 

2 

38 

4 

44 

8 

41 

9 

46 

10 

38 

10 

21 

10 

Lon- 
gueur 
moyen- 
ne de 
l'épi. 


Rendement  à  l'acre. 


1911 


jBois.  Liv. 


3 

3 

3 

2.5 

2 

4.5 

2.7 

3.5 

3  5 

5 

3 

1.2 


78 
94 
85 
79 
93 
71 
81 
83 
100 
70 


1912 


Bois.  Liv. 


66 

57 

61 

54 

70 
55 
7.9 
49 
40  !     44 


40 


1913 


Bois.  Liv. 


74 
73 
67 
65 
58 
56 
53 
5.) 
46 
46 
31 
11 


Moyenne 
de  3  ans. 


Bois.   Li< 


3 
9 

24 
12 
40 
18 
34 
5 
41 
45 


ROSTIIERN 


816 


LES  FERMES  EXPERIMENTALES 


5  GEORGE  V,  A.  1915 


POIS. 


Il  est  difficile  de  battre  les  pois  avec  notre  machine,  aussi  le  tableau  ci-joint  ne 
donne  pas  la  production  réelle.  Cependant  la  comparaison  est  approximativement  cor- 
recte. 

En  1912  alors  que  les  récoltes  étaient  affectées  par  une  gelée  hâtive  le  pois  Arthur 
est  la  seule  variété  qui  ait  suffisamment  mûri  pour  pouvoir  servir  de  semence  le  prin- 
temps suivant.     C'est  également  une  des  variétés  les  plus  productives. 

ESSAIS    DE    VARIÉTÉS    DE    POIS. 


Nom  de  variété. 


Golden  Vine 

Gregory , 

Wisconsin  Blue   .... 

Chancellor 

Arthur  Selected 

Prussian  Blue 

Black  Eye  Marrowfat 

Maekay   

English  Grey 

Paragon 

White  Marrowfat  . . . , 


«a 

S 

d 

Lon- 

Lon- 

*§ 

gueur 
moyen- 

gueur 
moyen- 

ï>  ci 

jie  de  la 

ne  de  la 

3  +3 

paille. 

cosse. 

Q 

Pouces. 

Pouces. 

128 

60 

1-5 

131 

64 

25 

131 

68 

25 

128 

58 

2 

J     126 

66 

2 

129 

60 

25 

132 

60 

27 

129 

62 

2 

131 

56 

o 

131 

54 

22 

131 

66 

2 

Rendement  à  l'acre. 


1911. 


Bois.  Liv. 

24  40 

3i  20 

37  20 
51  20 

46  40 

26  2u 

48  .. 

38  ., 
48  .. 
48  .. 


1912.  1913, 


Bois.  Liv. 

31  20 
33  20 

32  .. 

36  40 
29  20 
39  20 

24  20 

37  20 

25  20 
43  20 
43  20 


Bois.  Liv. 

23  20 

21  20 

21  20 

19  20 

18  40 

18  .. 

16  40 

16  40 

14  40 

13  20 

11  20 


Moyenne 

de 

3  ans. 


Bois.  Liv. 

26  26 

28  13 
31      6 

33  6 

34  40 
24  6 
34  .. 
26  .. 
34  53 
34  13 


ROSTHERN 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  16 


FERME   EXPÉRIMENTALE   DE    SCOTT,  SASK 


R.  E.  EVEREST,  B.S.A.,  REGISSEUR. 

LA  SAISON. 

La  nature  de  la  saison,  comme  toujours  du  reste,  a  été  un  facteur  important 
dans  la  quantité  et  la  qualité  des  céréales  produites.  Nous  avons  pu  semer  au  com- 
mencemenl  d'avril  et  grâce  à  l'humidité  que  renfermait  le  sol  et  à  la  chaleur  de  la 
température  la  germination  a  été  uniforme.  Plus  tard  la  température  s'est  refroidie, 
la  plui<  a  fait  défaut,  et  la  pousse  du  grain  sur  les  terres  mal  préparées  en  a  été  telle- 
ment retardée  qu'elle  ne  s'est  jamais  complètement  remise  et  a  donné  une  pauvre 
récolte;  d'autre  part,  la  terre  qui  avait  été  soigneusement  préparée  a  pu  soutenir  les 
plantes  qu'elle  portait  pendant  cette  période.  La  chaleur  et  les  ondées  qui  sont  venues 
plus  tard  ont  permis  d'obtenir  sur  ces  terrains  une  récolte  assez  forte  et  d'excellente 
qualité. 

BLE  DE  PRINTEMPS. 

Six  variétés  nommées  de  blé  de  printemps  ont  été  semées  le  11  avril  à  raison  de 
1 1  boisseau  de  graine  à  l'acre  sur  terre  qui  avait  été  jachérée  en  été  de  1912. 

Le  terrain  ayant  été  bien  préparé  le  grain  a  levé  de  façon  uniforme.  En  raison 
du  manque  de  pluie  au  commencement  de  la  saison,  de  la  chaleur  et  des  ondées  qui 
ont  eu  lieu  au  moment  de  la  moisson  les  variétés  hâtives  n'ont  pas  été  aussi  avanta- 
geuses que  celles  qui  ont  mûri  plus  tard. 

BLÉ    DE    PRINTEMPS ESSAI    DE    VARIETES. 


| 

S 

JS.H    » 

►*■•>.  wi 

ne  & 

0 

Nom  de  la  variété. 

Date 
des 

Date 

de 

la  matu- 

ce 

<E    O 
13 '£ 

tnce  à 

max 

10  poin 

S  2 

g  «S 

Rende- 
ment de 

Poids  du 

bois- 
seau me- 

g 

5 

semis. 

rité. 

s-   P 

r-      CD 

Isa 

Résisti 
verse, 
mum 

2   0- 

*§ 

C    * 

œ.5J 

|  "te 

grain  à 
Tacre. 

suré  après 
nettoyage. 

fc 

i 

G 

hJ 

Pouces 

tf 

Pouces. 

Liv. 

Bois.  Liv. 

Liv. 

1 

Marquis   

RedFife. 

11  avril. 

20  août. 

131 

33  5 

10 

3  2 

2,080 

34     40 

640 

2 

h       h 

26     ,.     . 

137 

39 

10 

2-7 

1,720 

28    20 

634 

4 

Huron  Selected 

h       ii 

21     „     . 

132 

32 

10 

2  7 

1,560 

26     .. 

63  5 

3  Alpha  Selected  . . . 

•i       ii 

20    .,     . 

131 

35 

10 

2 

1,460 

24    20 

62  5 

5|  Pioneer  (195  F).... 

h        h 

14     „     . 

125 

34 

10 

25 

1,200 

20     .. 

63  1 

6jPrelude 

•i        h 

7    h 

118 

29 

10 

2 

960 

16     .. 

612 

16—53 
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5  GEORpE  V,  A.  1915 


AVOINE— ESSAI  DE  VARIETES. 


Dix  variétés  d'avoine  ont  été  semées  le  29  avril  sur  terre  qui  avait  été  jachérée 
l'été  précédent.  La  semence  avait  été  employée  à  raison  de  2£  boisseaux  à  l'acre.  La 
graine  a  bien  germé  et  la  végétation  de  la  récolte  a  été  uniforme  toute  la  saison.  La 
variété  Victory  a  eu  de  nouveau  un  avantage  bien  net  dans  cette  partie  de  la  Saskat- 
chewan. 


Nom  de  la  variété. 


Victory 


Twentieth  Centurv. 

Gold  Rain  \ .  29 

Thousand  Dollar. . .  29 
Ligowo,  Swedish. . .  29 

Tartar  King 29 

Banner |29 

Abundance,    Ct  a  r  - 
ton's  Regenerated  29 


Date 

des 


Date 
de 

la  matu 
rite. 


29  avril. 
29 


9Eighty  Day. 
10  Daubeney. . . 


2'.» 


22  août. 
21  i, 

23  ., 
21  N 

21  M 

22  m 
25  .. 

25  H 

13  „ 

13  H 


115 
114 
116 
114 
114 
115 
118 


pouces. 

42 
43 
47 
43 
44 
43 
44 


«  O  : 

fi  „rH  ■ 

c8  X    c  . 

+3  00     P 

x  s*   ri  . 

S  <D   fi 

-$  >  S 


5c? 
S  » 


118  41 

106  I  38 

106  |  37 

I 


10 
10 
10 
10 
10 
1.0 
10 

10 
9  5 


pouces. 

6'7 

7 

7'2 

7 

65 

7 

7 

6 
7 
65 


A 


liv. 

3,640 
3,360 
3,240 
3,000 
2,840 
2,600 
2,440 

2,400 
2,160 
1,840 


boiss.    liv. 

107      2 

98  28 

95  10 
88      8 

83  18 

76  16 

71  26 

70  20 

63  18 
54      4 


Poids 

du 

boisseau 

mesuré 

après 

nettoyage. 


liv. 

429 
412 
41-2 
43  0 
42-0 
368 
40  0 

40  5 
338 
350 


ORGE— ESSAI  DE  VARIETES. 

Quatre  variétés  d'orge  à  six  rangs  et  deux  variétés  d'orge  à  deux  rangs  ont  été 
semées  le  29  avril  à  raison  de  2  boisseaux  à  l'acre  sur  terre  qui  avait  été  en  jachère  d'été 
en  1912.  La  production  de  ces  variétés  est  très  modérée,  elle  est  bien  inférieure  à  celle 
que  faisait  espérer  l'aspect  de  la  récolte.  Cette  faible  récolte  peut  être  attribuée  au 
manque  de  pluie,  à  une  période  critique  dans  le  développement  des  plantes. 


1 

rigueur  moy- 
nne,  paille  et 
pi. 

~'B  s 

'*  S 'S 

O      P* 

35 

Poids 

i 

Nom  de  la  variété. 

Date 

des 
semis. 

Date 
de 
la  matu- 
rité. 

O       o 

ll'l 

'35  *  a 

fi   » 

a>.fi 

«D.fi 
fi   t 

du 

boisseau 

mesuré 

après 

3 

2  *» 

o  -v-v 
h3 

-S  >  s 

o  * 

5  bo 

X 

£* 

nettoyage. 

Six  rangs. 

pouces. 

pouces. 

liv. 

boiss.    liv. 

liv. 

1 

Black  Japan 

29  avril. 

20  août. 

113 

36 

10 

2-2 

1,800 

37    24 

438 

2 

0.  A.  C.  No.  21.... 

29       ,. 

19      „ 

112 

42 

95 

3  5 

1,720 

35    40 

450 

3 

Manchurian 

29       n 

19       .. 

112 

43 

10 

3  5 

1,240 

25    40 

45  2 

4 

29       „ 

7      » 

100 

31 

10 

27 

780 

16    12 

473 

Deux  rangs. 

1 

Duckbill 

29       ., 

22       „ 

115 

36 

95 

3  5 

1,900 

39    28 

51  0 

2 

Early  Chevalier 

29      .. 

12      „ 

105 

43 

9 

4 

1,780 

37      4 

51  5 

Scott 


SERVICE  DES  CERE  ILE  9 


B19 


DOC.  PARLEMENTAIRE   No  16 

POIS     ESSAI  DE  VARIETES. 

Quatre  variétés  dé  pois  ont  été  semées  sur  jachère  d'été  le  8  avril  à  raison  .-Je  2i 
boisseaux  à  L'acre.  Prussian  Blue  «'t.  English  Grey  n'ont  pas  mûri  complètement  et  ne 
méritent  guère  Uupremière  et  la  deuxième  place  sur  la  liste  que  leur  a  valu  Leur  pro- 
duction de  grain.  La  récolte  de  ces  deux-parcelles  n'a  pu  être  utilisée  que  comme  four 
rage!  Une  caractéristique  de  La  récolte  a  été  La  lourd.'  charge  de  gousses  portée  par 
une  quantité  modérée  de  titf,>s- 


ô 

G 

Nom  de  la  variât. •. 

33 
S 

9 

tu 
tt 

V 

"O 

S 

T3  -u 

i  de  la  ma- 
ition. 

Grosseur  de 
la  cosse. 

£  o5 
o 

3^ 
09  .S 

einenc    de 
in  à  l'acre. 

iii 

-  S   S 

~        m 

„  3-4 

a 

3 

c4 

-0/     !-, 

§3 

T3   g 
5   &D 

.2   ÔJ   fc   *» 

j   w   S   s» 

£ 

O 

Q 

Q 

M 

» 

Pu 

liv. 

boiss.     liv. 

liv. 

1 

18  avril. 

18         .. 

18           M 

18       ,. 

5  sept . 
5      „ 
4       ., 
4       , 

140 
140 
139 
139 

Petite 

Grosse 

Petite 

Grosse 

3,280 
2,020 
1,600 
1,560 

54    40 
33    40 
26    40 
26     . 

52  G 

fl 

English  Grey 

56  0 

3 

Golden  Vine 

651 

4 

Arthur 

65  1 

SEIGLE. 

Une  parcelle  de  seigle  d'automne  a  été  semée  en  septembre  1912.  Cette  parcelle 
ayant  bien  levé  avait  un  assez  bon  développement  de  tiges  au  commencement  de  l'hi- 
ver. Les  plantes  ont  bien  rempli  à  l'ouverture  du  printemps  et  ont  fait  une  forte 
pousse  pendant  la  saison. 

Une  parcelle  de  seigle  de  printemps  a  été  ensemencée  le  11  avril.  Elle  n'a  pas 
rendu  aussi  bien  que  la  variété  semée  à  l'automne  au  point  de  vue  de  la  pousse  et  de  la 
production  du  grain. 


ÔJ 

k 

•     49 

S.- 

>>•£ 

•S  il 

0J 

■a  P 

.2  £  >» 

a 
s 

a 

a 

ci 

M 

a  a 

es 

o 

O    3    O 

■°81 

Nom 

»  S 

sa 

y         O 

(4     <D 

S~ 

3  — 
g"* 

s  .a 

3eS 

2 

de  la  variété. 

4) 
T3 

•34 

T)-q 

3  B« 

3     „tH 

S   »  g 

3T5 

Sa 

oj.3 

•5  S  aJ   a 

a 

3 

OJ 

-ta 
03 

SES 

s-   3 
3  +* 

^§•5. 

O  oj-1) 

ai    (<    3 

'S5   £   3 
.«   >   3 

s0* 

O   ® 

no   e8 

T3   e4 

g  Se 

£ 

Q 

Q 

P 

i-3 

04 

h^ 

tf 

tf 

P* 

pouces. 

pouces. 

liv. 

boiss.    liv. 

liv. 

1 

Seigle  de  print. , 
Ottawa  Select.. 

11  avril. 

19  août. 

130 

K     44 

10 

H 

1,000 

16    40 

59  1 

1912. 

2 

Seigle  d'automne, 
Common. 

3  rept  . 

13      - 

344 

49 

10 

5 

1,440 

24     .. 

600 

LIN. 

Une  parcelle  de  lin  commun  a  été  semée  le  16  mai  à  raison  de  30  livres  à  l'acre 
sur  terre  qui  avait  été  en  jachère  d'été  l'année  précédente.  La  pousse  des  plantes  a  été 
assez  faible  de  même  que  la  production  de  la  gaine.  Le  lin  était  mûr  le  17  septembre. 
La  longueur  moyenne  des  plantes  était  de  27  pouces,  la  production  à  l'acre,  17  bois- 
seaux 8  livres,  et  le  poids  du  boisseau  mesuré  51.2  livres. 

Scott 
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SOMMAIRE  DU  GRAIN  PRET  A  ETRE  EMPLOYE  COMME  SEMENCE 

EN  1914. 

Blé  Marquis 374  boisseaux. 

Avoine  Ligowo 329         m 

Orge  Manchurian  ?7         » 

Pois  Arthur 75         h 

GRAIN    VENDU    POUR   SEMENCE   EN    1914. 


Grain. 

Boisseaux. 

Nombre  de 

cultivateurs 

fournis. 

Avoine — 

20  0 
10  0 

10  0 

216 

3 

1 

Orge — 

Manchurian 

Pois— 

1 

5 

Scott 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  16 


STATION   EXPÉRIMENTALE,  LETHBRIDGE,  ALTA. 
W.  H.  FAIRFIELD,  M.S.,  REGISSEUR. 

LA  SAISON. 

La  saison  de  1913  a  commencé  à  peu  près  à  la  même  époque  que  d'habitude  pour 
ce  district.  Toutefois  le  grain  d'hiver  avait  souffert.  De  nombreux  champs  de  blé 
d'hiver  ont  été  fortement  endommagés  par  les  grands  vents  desséchants.  Les  semailles 
de  printemps  se  sont  faites  au  commencement  d'avril,  la  germination  a  été  rapide  et 
la  densité  de  la  récolte  bonne  dans  tous  les  cas.  Les  pluies  ont  été  rares,  particu- 
li rement  vers  la  fin  de  mai  et  le  commencement  de  juin.  Toutes  les  récoltes 
ont  souffert  surtout  le  grain  semé  de  bonne  heure.  La  hauteur  d'eau  tombée  a  été  la 
suivante  pendant  la  saison  : 

Pouces. 

Avril 0-52 

Mai 170 

Juin 4-70 

Juillet 1-29 

Août,  1er  au  Ii5 1-22 

Total 9-43 

La  hauteur  totale  est  assez  satisfaisante  en  juin  mais  il  faut  dire  que  les  pluies 
n'ont  été  copieuses  qu'à  partir  du  16.  A  partir  de  ce  moment  jusqu'à  la  fin  du  mois 
l'humidité  a  été  abondante.  Sur  le  total  de  4-7  pouces  pour  le  mois  4-3  pouces  sont 
tombés  pendant  cette  période.  Mais  cette  pluie  tardive  a  provoqué  une  deuxième 
pousse  qui  a  causé  une  maturation  inégale  et  a  sensiblement  diminué  la  production 
et  la  qualité  du  blé  et  de  l'orge.  L'avoine  a  donné  de  meilleurs  résultats.  La  deuxième 
pousse  était  si  forte  et  si  vigoureuse  qu'elle  est  arrivé  à  maturité  avant  que  les  épis 
de  la  première  pousse  aient  beaucoup  perdu  par  l'égrenage.  La  pluie  a  été  très  iné- 
gale sur  la  partie  sud  de  la  province,  certaines  localités  ont  été  plus  favorisées  que 
d'autres.  L'un  des  districts  dans  lequel  les  récoltes  de  grain  ont  été  les  meilleures  est 
le  long  de  l'embranchement  Aldersyde  du  C.P.R.  de  Monarch  à  Carmangay. 

De  même  que  par  les  saisons  précédentes  les  essais  de  variétés  des  différents  grains 
se  sont  faits  avec  et  sans  irrigation  et  pour  éviter  tonte  confusion  ce  rapport  est  divisé 
en  deux  parties.  La  première  traite  de  cette  partie  de  la  ferme  sur  laquelle  aucune 
irrigation  n'a  été  faite. 
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PARTIE  I— TERRE  NON  IRRIGUEE. 


ESSAIS  DE  BLE  D'HIVER. 

Les  blés  semés  en  automne  ont  en  général  été  endommagés  par  l'hiver.  La  récolte 
a  beaucoup  souffert  également  d'une  maladie  qui  sévit  généralement  dans  les  champs 
de  blé  d'hiver  du  sud  de  la  province  et  dont  la  nature  exacte  n'a  pas  encore  été  défini- 
tivement constatée.  De  même  que  par  le  passé  les  variétés  du  type  Rouge  de  Turquie 
sont  celles  qui  ont  le  mieux  résisté  aux  conditions  défavorables  mais  leur  production  a 
été  faible.  Onze  variétés  de  blé  d'hiver  ont  été  semées  sur  jachère  d'été  le  premier 
septembre  1912. 

BLÉ    D'HIVER ESSAI    DE    VARIETES    (SANS    IRRIGATION). 


Nom  de  la  variété. 


Minnesota  No.  561 

Azima 

Ghirka 

Kansas  Red    

Buffum  No.  17 

Dawson's  Golden  Chaff. 

Minnesota  No.  529 

Kharkov 

9TasmaniaRed  (CE. F.) 

10  Egyptian  Amber  (CE. F) 

11  Winter  Emmer 


1912. 

1er  sept. 
1er  „ 
1er  ii 
1er  h 
1er  h 
1er  it 
1er  ti 
1er  ii 
1er  „ 
1er  « 
Détruit 


1913. 

3  août. 
3   .. 
1er  ,. 

3  „ 
1er  ., 

7   .. 

4  ., 
3   „ 

13  ,. 
13  ,. 
en  hiver. 


S 

«  . 

"  a 

©  o 

05  eS 

-œ  u 

u  3 

3  -*» 

Q 


a» 


336 
336 
334 
336 
334 
340 
337 
336 
346 
346 


pouces. 

37 
29 
34 
31 
37 
32 
29 
30 
33 
36 


s£ 


POUC68. 


T3   Z 

II 

05. S 
13  c3 
13  " 


se 


liv. 

2,220 

1,560 

1,440 

1,380 

1,380 

1,320 

1,140 

960 

600 

810 


Rendement 

de  grain  à 

l'acre. 


boiss.     liv. 

37 
26 
24 
23 
23 
22 
19 
16 
15 
13    30 


i    -O}  ■ 

•2  S  >» 

o  2  o 

C  05 

3  «  a 

00 

»  3  £  e 

S  §  II» 

Q    «  8    3 


liv. 

62 

62  5 

63 

62 

61 

59  5 

61*7 

625 

58 

58'5 


Lethbridgk 
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ESSAIS   DE  BLE  DE  PRINTEMPS 

(sans  irrkjation). 

Seize  variétés  de  blé  de  printemps  ont  été  essayées.  Elles  avaient  été  semées  sur 
labour  retourné.  Toutes  ont  souffert  de  la  sécheresse  qui  s'est  produite  à  la  fin  de  mai 
et  au  commencement  de  juin.  La  récolte  mûrit  inégalement  à  cause  de  la  deuxième 
pousse  et  la  qualité  du  grain  produit  a  souffert  plus  ou  moins  de  la  présence  de  grain 
vert  non  mûr.     Ce  tableau  ne  comprend  que  les  variétés  nommées 

BLÉ    DE    PRINTEMPS — ESSAI    DE    VARIETES    (SANS    IRRKJATION). 


Nom  de  la  variété. 


Pioneer  (  195  F).... 

Bobs 

Huron 

Red  Fifo     

Early  Red  Fife 

Early  Russian 

Preston 

Stanley 

,Ma,rquis 

Marquis  (Chemist) . 

Knbanka 

Yellow  Cross   

Prélude 


S 

s 

» 

■m 
eS 

eî 

a 

Sa 

ai  *• 

e 

U 

II 

3  -^ 

ongueur  moy- 
enne, paille  et 
épi. 

ongueur  moy- 
enne de  l'épi. 

G-" 

s  a 

rt    Si 

endement    de 
grain  à  l'acre. 

oids  du    bois- 
seau    mesuré 
après  nettoy- 
age. 

endement 
moyen    à  l'a- 
cre durant   5 
années. 

Q 

Q 

« 

J 

A 

« 

« 

Ah 

ai 

pouces. 

POUCA8. 

liv. 

boiss.    Ht. 

Ut. 

boiss.    liv. 

3  avril. 

1er  août. 

120 

29 

3 

1,650 

27        30 

64 

28       381 

3      ,. 

4              M 

123 

30.5 

3.5 

2,025 

33        45 

60 

28       23' 

3            H 

5       „ 

124 

36 

3 

2,453 

40        53 

60.7 

28       11 

3           M 

6      „ 

125 

37 

4 

1,860 

31        — 

59 

27        59 

3      „ 

5      ., 

124 

36 

3.5 

1,661 

27        41 

58 

27       19* 

3           M 

2             H 

121 

38 

3.5 

1,650 

27        30 

59 

27       11 

3      ., 

4       „ 

123 

36 

4 

1,800 

30        — 

61.2 

27         4 

3      .. 

2       „ 

121 

37 

3.5 

1,920 

32        — 

59.7 

26        20 

3      ,. 

4             H 

123 

30 

3 

1,500 

25        - 

61.2 

25         2 

11      „ 

5             H 

116 

37 

3 

1,740 

29        - 

61.2 

3      „ 

7      ,. 

126 

38 

3 

1,320 

22        — 

62.5 

3           M 

31  juill. 

119 

27 

3 

1,219 

20        19 

63 

20       251 

3      „ 

31      „ 

119 

22 

2 

735 

12        15 

63 

15         8l 

*  Moyenne  pour  2  ans  seulement. 
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5  GEORGE  V,  A.  1915 
ESSAIS  D'AVOINE  (SASTS  IRRIGATION). 

Il  y  avait  onze  variétés  d'avoine  à  l'essai.  Elles  avaient  été  semées  sur  labour 
retourné.  Il  est  intéressant  de  noter  la  production  relativement  forte  de  l'avoine 
quand  on  la  compare  à  celle  du  blé  et  de  l'orge  cultivés  dans  les  mêmes  conditions. 
Cette  différence  s'explique  par  le  fait  qu'après  la  période  de  sécheresse  au  commence- 
ment de  la  saison,  l'avoine  a  lait  une  deuxième  pousse  vigoureuse  et  il  en  est  résulté 
une  récolte  presque  aussi  forte  que  si  sa  végétation  n'avait  subit  aucun  arrêt.  Cepen- 
dant elle  a  mûri  beaucoup  plus  tard  que  si  cette  circonstance  ne  s'était  pas  produite. 
Dans  le  cas  de  l'orge  et  du  blé  cette  deuxième  pousse  a  été  un  désavantage  plutôt 
qu'un  avantage. pour  la  récolte. 

AVOINE    (SANS    IRRIGATION) ESSAI    DE   VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


1  Victory , 

2  Improved  American 
3|Swedish  Ligowo., . . 
4jlrish  Victor 

5  Lincoln 

6  Danish  Island 


Banner 

Gold  Rain 

Thousand  Dollar. . . 

Daubeney 

Garton's    Reg.     A 
bundance 


Date 

des 

semis. 


avril 


.6 

c3 

Q 


4  août. 
4 
G 
4 
6 
4 
5 
4 
8 
30  juill. 

5  août 


A* 
-ë-5 


116 
116 
118 
116 
118 
116 
117 
116 
120 
111 

117 


C    flj 


S'* 

ri 


pouces. 

44 

41 

39 

42 

46 

39 

37 

46 

40.5 

36 


2T! 

S  ■ 


pouces. 

6 

6 

6 

6.5 

7 

6.5 

5.5 

5.5 

7 

5.5 

6.5 


liv. 

2,640 

2,820 
2,380 
2,850 
2,291 
2,490 
2,490 
2,058 
2,276 
2,160 

1,860 


esuré 
btoy. 

a  >* 

03  «s 

a8* 

S  c 

'°  x  » 

il 

»  2*2 
.-S  S  g, 

03    <* 

o  »  «e 

ti 

Ph 

bioss.  liv. 

liv. 

77        22 

41 

82        32 

37 

67          2 

38.2 

83        28 

38 

67        13 

38.7 

73          8 

36.7 

73         8 

36.5 

75         8 

41 

66        32 

39.7 

63        18 

31.7 

54        24 

38.7 

boiss.  liv 


1 

6 
22* 

2 
25 

6 
26 
27^ 

251 


50       112 


Moyenne  pour  2  ans  seulement. 


2  Moyenne  pour  3  ans. 


ESSAIS  D'ORGE   (SANS  IRRIGATION). 

Sept  variétés  d'orge  à  six  rangs  et  quatre  variétés  d'orge  à  deux  rangs  ont  été 
essayées.  Elles  avaient  été  semées  sur  labour  retourné.  La  production  a  beaucoup 
souffert  de  la  sécheresse. 

ORGE    À    SIX    RANGS    (SANS    IRRIGATION) — ESSAI    DE    VARIETES. 


i 

a 

a 

Nom  de  la  variété. 

Date 

des 

semis. 

«a5 
c 

eB 

C 

c 

«"■§ 

•— •  u 
«3 

c  S 

«43 
U 

a 

03 
0. ri 

<D-V 
E    03 

O) 

a^ 

$8 

o  >> 

03* 
03  'C6 

CD 

03    -. 

«a 

03  'CÔ 

S  c 
|| 

g60 

Dids  du  bois- 
seau mesuré 
après  nettoy. 

ô  ë 

e  s 

S  s- 

0,    p 

£ 

Q 

Q 

j 

(J 

« 

H 

P4 

tf    ■ 

pouces. 

pouces. 

liv. 

boiss.     liv. 

liv. 

œ 

0! 

'5         > 

1 

Claude 

16 

15 
18 

If; 

avril. . 
ii     . . 

5  août    . . 
4       „       .. 
4      n 
4       .,       .. 

111 
110 
110 
110 

26 
28 
29 
29 

2 
2 
S 

2  5 

1,920 
1,920 
1,920 
1,680 

40 
40 
40 
35 

45  5 
412 
48 
47 

35  22 

',' 

Cole     

35  15t 

R 

Odessa 

33  10 

i 

Mansfield 

32  29 

Guymalaye 

ifi 

n     . . 

30  juill.  .. 

105 

29 

2 

1,380 

28        36 

61-5 

28  21t 

6 

Mhrichurian 

16 

i» 

1    août    . . 

107 

29 

3 

1,560 

32        24 

41  2 

27  89+ 

7 

O.  A.  C,  No.  21... 

15 

"       • 

2S  juill.  .. 

103 

29 

25 

1,680 

35 

46 

46  25* 

t  Moyenne  pour  2 -ans  Benlement. 


Moyenne  pour  3  anB. 
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DOC.  PARLEMENTAIRE   No  16 

OK(JK   À   DBU1    RAN(;s    (sans    IRRIGATION)      R8SAJ    DE    VARIETES. 


Nom  ilf  la  variété 


Swedish  Chevalier 

Invincible 

Karly  Chevalier. . 
Clitfôrd 


Date 
des 

H  •'■lit  If. 


15  avril. .  . 


Date 

de 

la  niatu- 

nl»  . 


4  août. 

5  .. 
1  h 
4     „ 


k* 

€> 

c 

Durée 
de 

la  matu- 

C 

c 

ration. 

•J    C    G. 
c    Oj-aj 

Long, 
del 

pces. 

poucee. 

hv. 

110 

27 

3  6 

2,400 

111 

33 

8 

2,280 

107 

42 

3 

1,890 

110 

33 

3 

1,680 

o> 

•S  g  « 

8  S  ►» 

Rendement 

al* 

de    gra 

ii      à 

-c      c 

l'acre. 

■Si* 

bous. 

liv. 

liv. 

50 

61 

47 

24 

49  7 

39 

18 

61 

35 

60 

c  z 

'C   _ 


40  22 

38  43 

31  27:: 

30  34 


X  Moyenne  pour  2  ans  seulement. 


ESSAIS  DE  POIS  (SANS  IRRIGATION). 

Neuf  variétés  étaient  à  l'essai.  Elles  ont  été  semées  sur  labour  retourné.  Toutes 
ont  beaucoup  souffert  de  la  sécheresse  au  début  de  la  saison,  mais  elles  parurent  se 
remettre  à  l'arrivée  des  pluies  tardives,  et  en  général  la  production  a  été  bonne  si  l'on 
tient  compte  de  la  saison. 

POIS ESSAI    DE    VARIÉTÉS    (SANS    IRRIGATION). 


Nom  de  la  variété. 


Piussian  Blue. . 

Prince 

Picton 

Paragon 

English  Grey. . . 

Mackay 

Arthur  Selected 
Golden  Vine. . . 
Chancellor 


Date 

des 

serais. 


8    avril. 
8 

8 

8 


1 
1 

11 

8 

„ 

7    . 

, 

7    , 

1 

11    , 

1 

6    , 

II 

6    , 

1. 

7 

Date 
de 
la  matu- 
rité. 


9  août. 


Durée 
de 

la  matu- 
ration. 


Rende- 
ment de 

grain 
à  l'acre. 


123 
125 
122 
121 
121 
125 
120 
120 
121 


Rende- 
ment de 

grain 
à  l'acre 


liv. 

1,920 
1,800 
1,740 
2,160 
1,860 
2,040 
1,380 
1,380 
1,920 


boisa. 

32 
30 
29 
36 
31 
34 
28 
23 
32 


-s  «g, 

'o  s  c 


Hv. 

67.2 

67.2 

67 

66.2 

66 

66.5 

67 

67 

67 


Rende- 
ment moy. 
à  l'acre 

pour 
5    ans. 


boiss.    liv. 


28 

10 

45* 

8  t 

55 

30t 

3 

36 

22 


*  Moyenne  pour  4  ans  seulement. 
+  Moyenne  pour  6  ans  seulement. 
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LES  FERMES  EXPERIMENTALES 

5  GEORGE  V,  A.  1915 
ESSAIS  DE  SEIGLE  (SANS  IRRIGATION). 


Une  variété  de  seigle  de  printemps  et  une  variété  de  seigle  d'hiver  ont  été  essayées. 
La  première  a  été  semée  sur  labour  renversé  et  la  dernière  sur  jachère  d'été. 

EXPÉRIENCES   AVEC    DU    SEIGLE    (SANS    IRRIGATION). 


Variété. 


Seigle  de  printemps. 
Seigle  d'hiver 


Date   des  semis. 


12  avril  1913 

1er  septembre  1912. 


Date  de 
la  maturité. 


23  août.. 
2  juillet. 


Rendement 
à  l'acre. 


boiss. 


liv. 
20 


Rendement 

moyen  à  l'acre 

pour  2  ans. 


boiss. 

19 
31 


LIN. 

Deux  variétés  de  lin  ont  été  essayées.     Elles  ont  été  semées  sur  labour  retourné. 
Chaque  parcelle  mesurait  un  soixantième  d'acre. 

LIN    (SANS   IRRIGATION). 


Variété. 

Date 

des  semis. 

Date  de 
la  maturité. 

Durée  de  la 
maturation. 

Longueur 
des  plantes. 

Rendement 
à  l'acre. 

Rendement 
à  l'acre. 

Golden 

12  mai 

16  mai 

28  août 

16  août 

108 
92 

pouces. 

18 
26è 

liv. 

1,485 
1,170 

boiss.       liv . 

26        29 
20        50 

SARRASIN   (SANS  IRRIGATION). 

Deux  variétés  ont  été  semées  sur  labour  retourné  le  2  juin.  Toutes  deux  ont  été 
légèrement  'touchées  par  la  gelée  avant  l'arrivée  à  maturation.  Mais  elles  avaient 
donné  de  très  bons  résultats  en  1912. 

SARRASIN — ESSAI    DE    VARIETES    (SANS    IRRIGATION). 


Nom  de  la  variété. 


•Japauese.  .  . 
SilvrHull. 


2  juin 
2  juin 


.5  * 
fi 

T3    43 


15  sept. 
15  sept. 


105 

105 


■«S 
S  « 


liv. 


840 

600 


■S  § 


43     U—l 

fi  tx^g 

r>    © 
Sn3 


PS 


boiss.    liv, 


J8§3 


liv. 

477 
49 


sa 

®  G 
S   ©   oo 

-S  £  fi 


boiss.    liv. 

21  42 

17  39 


Lethbridge 


IV [CE  ZK'.\S  '  ERE  ILES 


827 


DOC.  PARLEMENTAIRE   No  16 


PARTIE  II -LA  FERME  IRRIGUEE. 


ESSAIS  DE   BLE   DE   PRINTEMPS. 


Sept  variétés  étaient  à  L'essai.     Elles  ont  été  semées  le   I  avril  but  terre  qui  avait 
porté  des  raeines  l'année  précédente.     Une  irrigation  a  été  donnée  le  25  juillet. 

BLÉ    DE    PRINTEMPS ESSAI    DK    VARIÉTÉS    (.SANS    IRRIGATION). 


Nom  de  la  variété. 


1  Pioneer  (195  F) 4  août . 

2  Marquis 5     » 

3  .RedFife 6    ,, 


iHuron 

IPreston 

iStanley 

'Prélude  (135  B). 


2     I 


5  ,. 

5  ,, 

2  -, 

30  juill. 


^3 


121 

122 
123 
122 
122 
119 
116 


s'a 

3   ©     . 
ÙO£-~ 

o  §*> 


3.  -© 

ta"-1 

s-s 

h3 


pouces,    pouces. 


39 

43 
(8 
43 
«6 

48 


il 

C  — 


« 


o 

11 

a  * 
©  6o 


,2  E  >» 
222 


■s  s  g-J 

O  w  «î  «8 

;Pm 


liv. 

3,240 
3,131 
2,719 
3,052 
3,220 
2,874 
1.380 


boÏ8s.    liv. 


liv.      boiss.    li 


64  5 

63.7 

59.7 

61.2 

62 

59-7 

63  5 


ESSAI  D'AVOINE. 

Six  variétés  ont  été  semées  le  10  avril  sur  terre  qui  avait  porté  des  racines  la 
saison  précédente.     Irriguée  le  25  juillet. 

AVOINE ESSAI    DE    VARIETES    (AVEC    IRRIGATION). 


Variété. 


Garton's  Reg. 

Abundance 

Impro.  American 
Irish  Victor 

4,Banner 

5  Danish  Island  . . . 

6|  Daubeney 


Date  Date 

des       jdelamatu- 
semis.     I       rite 


10  avril 


4  août 
4     ,. 
4     » 

4  ,. 

5  » 

28  juill. 


Durée 

2~ 

de 

g  2, 

la  matu- 

S* 

ration. 

Long 
enti 
épi 

m 

3 
O 

a. 

115 

48 

115 

48 

115 

37 

115 

47 

118 

47 

109 

32 

Long. 

moyenne 

de 

l'épi 


"C  ° 


S  S 
S'a 

© 


liv 


3,930 
4,493 
4,465 
3,911 
4,176 
3,480 


T3  cS 

c  '- 
©  do 


boiss.       li 


115 
132 
131 

115 
123 
102 


j     i    -D     l 

1  »  2  >» 

■Ml 

3sS 

T3 

»    3^    „• 

-S  g  a£> 

q   «   c4   c3 

fc 

liv. 

41 

40 

40.5 

41 

40 

35.5 

©  «  a* 


110  25' 

101  32 

97  21 

96  23 

95  23 


*  Moyenne  pour  2  ans  seulement. 


Lethbridge 


828 


LES  FERMES  EXPERIMENTALES 


5  GEORGE  V,  A.  1915 


ESSAIS  D'ORGE. 


Il  y  avait  sept  variétés  d'orge  à  six  rangs  et  quatre  d'orge  à  deux  rangs.  Semées 
le  15  avril  sur  terre  qui  avait  porté  des  racines  l'année  précédente  et  irriguée  une  fois 
le  25  juillet, 

ORGE    À   SIX    RANGS — ESSAI    DE   VARIETES    (AVEC    IRRIGATION). 


Nom  de  la  variété. 

Date 

de  la 

maturité. 

.1 

la 

Longueur    moy- 
enne, paille  et 
épi. 

H 

U    (V 

S>  S 

Rendement 
de  grain 
à  1  acre. 

Poids  par    bois- 
mesuré     après 
nettoyage. 

Rendement  mo- 
yenne à  l'acre 
pour  6  ans. 

1 

Cole 

11  août,  .. 
2    „ 
4     .. 

1  .. 

2  „ 

2          ,. 

30  juillet.. 

118 
109 
111 
108 
109 
109 
106 

pouces. 

35 
37 
35 

41 
34 
37 

26 

pouces. 

2 
2 
2 
3 
2 
2 
2 

4,830 
4,260 
4,500 
3,548 
4,369 
4,035 
3,270 

Boiss.       Liv. 

100      30 
88      36 
93      36 
73      44 
91      .. 
84        3 
68        6 

Liv. 

48 

51 

49.5 

51 

51.5 

53 

64.7 

m 

&     »5 

2 
3 
4 

O.A.C.  No.  21 

Claude 

79  38 
70  21* 
64  27 

R 

62     1 

fi 

Manstield 

58  41 

7 

Cuymalaye 

' 

'Moyenne  pour  3  ans  seulement. 

ORGE  À  DEUX  RANGS    (AVEC  IRRIGATION) — ESSAI  DE  VARIETES. 


£ 

Nom   de  la  variété. 

A 

.gfl 

1 
q 

i 

©  a 

"°  £ 

a 
Q 

Longueur  moy- 
enne, paille  et 
épi. 

■ 

o  eu 

es 

b  • 
c  fi 

(D 

C 

Rendem. 

à 

l'acre. 

Poids  p.  boisseau 
mesuré     après 
nettoyage. 

Rendement 
moyen  pour  5 
ans. 

1 

2 
3 

4 

Swedish  Chevalier     . . 

Invincible 

Early  Chevalier 

Clifford 

10  août 
5    ,. 

21        H 

1     i. 

117 
112 
128 
108 

pouces. 

36 
35 
41 
41 

pouces. 

2 
2 
3 
2 

Lv. 

4,470 
4,530 
3,293 
3,120 

boiss.    liv. 

93  6 

94  18 
68    29 

65     .. 

Lv. 

532 
54 
53 
537 

boiss.    liv. 

70    35(1) 
60    46 
60    34(2) 
45      6 

(1)  Rendement  moyen  pour  6  ans, 

(2)  Rendement  moyen  pour  2  ans  seulement. 
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ESSAIS  DE  POIS. 


Dix  variétés  ont  été  Bernée*  u  6  avril  sur  terre  qui  av;iit  porté  une  culture  mr<-}{c 
l'année  précédente.     It>h    irrigation  donnée  le  --r>  juillet. 

POIS    IAVK<     IfiRIGATION)— ESSAI  DE   VARIÉTÉS. 


1 

B 

a 

Nom  de  variété. 

-o3 
a 

*  g 

Q 

c 
c 
'S 

a 

»co   c 

C  — 

B 

£ 

o 
•0 

C 

a. 
Pi 

Rendement 

a  l'acre. 

Poids  du  boiss. 
mesure    après 
nettoyage. 

Rendement 
moyen  pour  6 
ans. 

Lv. 

Boiss.  Lv. 

Lv. 

Boiss.  Lv. 

1 
SI 

Paragon 

Arthur 

11  août. 
6    .. 
19    ,. 

11        H 

9  .„ 

11        H 
11        H 
11        ., 

9    ,, 

11        H 

125 
120 
133 
125 
123 
125 
125 
125 
123 
125 

2,940 
2,220 
2,782 
2,220 
2,640 
2,430 
2,040 
2,520 
2,620 
1,650 

49     .. 
37     .. 

46  22 
37     .. 
44     .. 
40    30 
49     .. 
42     .. 

47  .. 
27    30 

66  2 
68 

66  2 

67  2 
66 

677 
67  ô 
67  b 
672 
672 

44     .. 
43     ..  (1) 

9 

41     11 

4 

Prince 

38    15 

f» 

English  Grey 

37     17 

A 

Picton 

36    38 

7 

9 
1(1 

Golden  Vine     ?.. 

Prussian  Bkie 

Chancellor 

White  Marro  wf at   

34    13 
33    15 
32    23 
26      4  (2) 

(1)  Rendement  moyen  pour  2  ans  seulement. 

(2)  Rendement  moyen  pour  cinq  ans. 

Les  pois  méritent  d'être  plus  cultivés  sur  une  terre  irriguée;  ils  conviennent  éga- 
lement fort  bien  pour  une  terre  non  irriguée.  Nous  n'avons  pas  encore  souffert  de  la 
bruche  des  pois,  et  les  pois  de  semence  se  vendent  fort  bien  tous  les  printemps  à  de 
bons  prix.  Il  est  fort  probable  que  la  production  puisse  être  largement  augmentée  par 
l'inoculation  sur  terre  où  ils  n'ont  jamais  été  cultivés. 


SARRASIN. 

Deux  variétés  de  sarrasin  sont  à  l'essai  depuis  deux  ans.  Les  deux  variétés  ont 
gelé  cette  année  avant  de  mûrir  et  la  production  a  été  faible,  mais  en  1912  de  bons 
résultats  sur  terre  irriguée  et  sur  terre  sèche  ont  été  obtenus.  Toutes  deux  ont  été 
semées  le  2  juin  sur  terre  qui  avait  porté  des  plantes-racines  l'année  précédente.  Elles 
ont  été  irriguées  une  fois  le  25  juillet. 

SARRASIN    (AVEC    IRRIGATION) — ESSAI    DE    VARIETES. 


o 
u 

-O) 

B 

0 

Nom  de  variété. 

Date  de  la 
maturité. 

Durée  de  la 
maturation. 

Rendement 
à  l'acre. 

Rendement 
à  l'acre. 

Poids  du 

boisseau 

mesuré  après 

nettoyage. 

Rendement 

moyen   pour 

2  ans. 

1 

Japanese 

15  sept. 
15  sept. 

105 
105 

Lv. 

720 
540 

Boiss.       Lv. 

15 

11        12 

Lv. 

49 
51 

Boiss.       Lv. 

30 

27        24 

? 

Silver  Hull 

Lethbridge 
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FERME  EXPÉRIMENTALE  DE  LACOMBE,  ALTA. 

G.  H.  HUTTON,  B.S.A.,  REGISSEUR. 

La  saison  des  semailles  de  1913  s'est  ouverte  le  10  avril  à  la  station  Lacombe. 
Ce  jour-là  nous  avons  semé  les  premières  parcelles  de  blé.  Le  temps  a  été  frais  et  sec 
en  avriPet  les  dix  premiers  jours  de  mai,  retardant  la  végétation,  mais  à  partir  du 
10  mai  les  conditions  ont  été  si  favorables  à  la  végétation  que  toutes  les  récoltes  sur 
terre  bien  préparée  étaient  aussi  avancées  le  15  juin  qu'elles  l'ont  jamais  été  depuis 
que  cette  station  est  établie.  La  température  s'est  maintenue  favorable  tout  l'été  et 
jusqu'à  la  fin  de  la  moisson  et  du  battage.  En  mai,  juin  et  juillet  il  est  tombé  6-89 
pouces  d'eau.  La  température  moyenne  était  à  peu  près  semblable  à  celle  des  années 
précédentes  mais  nous  n'avons  pas  eu  de  basse  température.  ,Dans  l'ensemble  donc,  la 
saison  de  1913  dans  le  centre  de  l'Alberta  a  été  très  favorable  à  la  production  de  récoltes 
passables  de  grain,  de  qualité  plus  qu'ordinaire. 


ESSAIS  DE  BLE  D'HIVER. 

Toutes  les  variétés  de  blé  d'hiver  semées  sur  jachère  d'été  ont  été  détruites  au 
printemps.  Voilà  deux  années  de  suite  que  cet  accident  se  produit.  Nous  avons  déjà 
fait  remarquer  dans  le  rapport  de  1912  que  le  blé  d'hiver  semé  sur  jachère  d'été  souffre 
plus  des  gelées  de  printemps  que  celui  qui  est  semé  sur  cassage — soit  sur  terre  vierge 
teoit  sur  gazon  d'herbe  cultivée. 

Un  petit  champ  de  blé  d'hiver  avait  été  ensemencé  dans  l'assolement  "  L  ".  Cette 
terre  était  en  gazon  de  mil,  de  trèfle  d'alsike  et  de  trèfle  rouge  en  1912;  elle  a  été 
labourée  en  juillet  de  cette  année  et  ensemencée  de  blé  d'hiver  Kharkof  en  août.  Elle 
a  produit  à  raison  de  20  boisseaux  20  livres  de  blé  et  36  livres  de  graine  de  mil  à  l'acre. 
Toutes  deux  de  bonne  qualité. 


ESSAIS  DE  BLE  DE  PRINTEMPS. 

Seize  variétés  de  blé  de  printemps  ont  été  semées  le  10  avril  sur  terre  qui  avait  été 
jachérée  pendant  l'été  de  1912.  Les  essais  effectués  les  années  précédentes  et  dans 
lesquels  on  s'était  servi  de  quantités  variables  de  graine  à  l'acre  indiquent  que  les  semis 
épais  sur  terre  argilo-sableuse  noire,  hâtent  la  maturité  et  augmentent  les  rendements. 
En  semant  ces  variétés  on  a  donc  employé  la  semence  à  raison  de  2  boisseaux  |  à  3 
boisseaux  \  à  l'acre  suivant  la  grosseur  du  grain  et  l'essai  de  vitalité  déjà  fait.  Nous 
recommandons  des  semis  de  2  boisseaux  £  à  3  boisseaux  à  l'acre  sur  terre  forte  et  humi- 
fère,  lorsque  le  terrain  est  en  bon  état  et  qu'il  contient  de  l'humidité  en  abondance  au 
moment  des  semailles  particulièrement  dans  ces  districts  où  la  maturité  hâtive  est  un 
facteur  important.  La  saison  et  l'emplacement  des  parcelles  ont  favorisé  le  Red  Fife. 
Il  est  très  rare  que  cette  variété  se  comporte  aussi  bien  à  cette  station,  et  ce  serait  faire 
erreur  que  de  se  guider  sur  ce  résultat  car  elle  ne  convient  pas  de  façon  générale  à  ce 
district.     Ce  tableau  ne  comprend  que  les  variétés  nommées. 
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BLÉ    DE    PRINTEMPS — ESSAI    DE    VARIÉTÉS. 


'IF" 
•S-Ï 

JE  S  *■• 

3  S  s 


Nom  de  la  variété. 


« 


c  a, 

03 -0) 


J2§ 
«| 

il* 

b  5  s 


Red  Fife 

Bifhop 

Marquis 

Yellow  Cross  . . 
Early  Russian.. 

Bobs 

Huroii 

Prélude 

Pioneer  (195  F.) 


jours. 

P0U088. 

vril . 

13  sept. . 

156 

42 

4  „ 

147 

39 

30  août. 

142 

36 

4  sept. . 

147 

37- 

6     „ 

149 

36 

2        H 

145 

35 

2     ,. 

145 

37- 

20  août. 

132 

36" 

5  sept.    . 

148 

37 

10 


10 
10 
9  5 


o-o 


pouce». 

37 
3  5 
3  2 

2  7 
35 

3  7 
3  5 
25 
3 


•J 

0)    QO 


Lv. 

3,840 
3,240 

2,83C 
2,730 
2,500 
2,490 
2,300 
2,170 
1,120 


^£ 


a  — 

h 

•a  a 


£ 


Boiw.   Lv. 


64, 
54 
47 
45 
42 
41 
39 
36 
18 


60 
M 
68 
68 

(il 
59 
62 
03 
59 


BLE   DE    PRINTEMPS PARCELLES   DE   GRANDE    CULTURE   CONVENABLE    POUR   LA    SEMENCE. 


Variété. 

Superficie. 

Rendement  j  Rendement 
total.              à  l'acrn. 

Marquis 

Acres. 

11  101 
11  0 
•5305 

Boiss.     Lv. 

517      30 

167       .. 

11      23 

Boiss.      Lv. 
44        57 

15        11 

524B., 

21        31 

ESSAIS  DE  SEIGLE. 

Une  parcelle  de  seigle  d'automne  a  été  ensemencée  le  19  août  1912  sur  jachère 
d'été  et  une  parcelle  de  seigle  de  printemps  a  été  semée  le  19  avril  1913  sur  la  même 
sorte  de  sol  préparé  de  la  même  façon. 


Variété. 

Date  de 
la  matu- 
rité. 

Durée  de 
la  matura- 
tion. 

Longueur 
de  la 
paille. 

Caractère 
de  la 
paille. 

Longueur 
de  l'épi. 

Poids  de 
la  paille. 

Rendem't 
à  l'acre. 

Seigle  d'automne 

Seigle  de  printemps. 

20  août.  . . 
5  sept.    .. 

jours. 
139 

pouces. 
48 
55 

10 
10 

pouces. 
3  5 
4 

Lv. 
5,900 
7,800 

Boiss.  Lv. 
41     44 
46    24 

Lacombe 


832 


LES  FERMES  EXPERIMENTALES 


5  GEORGE  V,  A.  1915 
ESSAIS  D'AVOINE. 

Treize  variétés  d'avoine  ont  été  semées  le  18  avril  sur  terre  qui  avait  été  jachérée 
en  l'été  de  1912.     On  a  mis  environ  3i  boisseaux  de  semence  à  l'acre. 

AVOINE — ESSAI   DE  VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Daubeney 

Regenerated    Abund 

ance   ... 

Eighty  Day 

Banner 

Danish  Island 

McDoueral  Scottish 

Prolific. 

Tartar  King 

Ligowo,  Swedish.  ... 

GoldRam 

Irish  Victor 

Victory 

Siberian 

Swedish  Select 


18  avril . 

18  „     , 

18  „ 

18  .. 

18  ..     . 

18  „ 

18  „     . 

18  » 

18  „ 

18  „ 

18  ,, 

18  H 

18  „ 


■a  S 


26  août 

4  sept. 
20  août 

5  sept. 
3    .. 


"°  "S 


130 

139 
124 
140 
138 

141 
137 
137 
137 
139 
143 
139 
138 


g  s. 


pouces . 

39  5 

47'2 
36 
515 
48 


o 

se 


10 

8 

95 
10 

10 
10 

95 

9 

10 
10 
10 

9 


a 

c 
© 

£  a 
h! 


pouces. 

75 

75 
7 

8-7 


l.a 

T3   c3 


liv. 

4,320 

3,550 
3,070 
2,800 
2,710 

2,650 
2,550 
2,550 
2,520 
2,440 
2,410 
2,250 
1,920 


o 

a'03 
B   c 

t3  ce 

c   *« 


Boiss.  liv. 

127  2 

104  14 

90  10 

82  12 

79  24 

77  32 

75  — 

75  — 

74  4 

71  26 

70  30 

66  6 

56  16 


liv. 

39 

41 
37 
42 
41 


ESSAIS  D'OKGE. 

Dix  variétés  d'orge  à  six  rangs  et  cinq  d'orge  à  deux  rangs  ont  été  essayées  en 
1913.  Elles  ont  été  semées  le  19  avril  sur  terre  argilo- sableuse  noire  qui  avait  été 
jachérée  en  l'été  de  1912.     La  semence  a  été  employée  à  raison  de  2£  boisseaux  à  l'acre. 

ORGE  À   SIX  RANGS — ESSAI  DE  VARIETES. 


m 

g 

g 

<D 

*.4« 

rS    «3 

r2    © 

te  -a) 

"0    «- 

6 

u 

!3 

cB  ~a 

5  S. 

o 

*«3 

'o  &   • 
«  eS  <D 

o 

Nom 
de  la  variété. 

si 

-8  s 

v  S 

o  o 

o      o 

c3    Q3    c 

v.s 

2-ca 

E.S 

S 

0 

C 
et 

m 

3 

a 

»    ^    rj 

"S  ®  e 

«S  >  S 

•2  g 

g   60 

T3   eS 

fc 

O 

p 

A 

h5 

« 

h3 

H 

Ph 

pouces. 

pouces. 

liv. 

Boiss.   liv. 

liv. 

1 

Mansfield 

19  avril 

18  acût 

121 

45 

9  5 

35 

3,280 

68    16 

52 

? 

Stella 

19    .. 

17     .. 

114 

34  5 

95 

2  5 

2,900 
2,800 

60    20 

49 

8 

O.  A.  C.  No.  21 . . 

19    „ 

17     u 

120 

44 

95 

27 

58    16 

50 

4 

Odessa 

19        H 

17    .. 

120 

34 

70 

2  5 

2,640 

55     .. 

50 

6 

Manchurian 

19    ,. 

19    .. 

122 

45 

10  0 

30 

2,610 

54    18 

49 

6 

Guymalaye, 

19    ., 

11     u 

114 

32 

10  0 

2  7 

1,970 

41      2 

61 

7 

Success . . . .  • 

19    .. 

7 

110 

34 

10  0 

2  0 

1,290 

26    42 

48 

Lacombe 
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ORGE  À  DEU1  RANGS   I  E  \!  DE  VARIl 


6 
£ 

S 

Nom 
de  la  v;u  [été. 

■ 

ï 

oc    «c 

'G 

CL 

c 
5 

7   * 

1  £ 

E 

a! 

C    0) 

o  * 

éeistanoe  à  la 

verse,      maxi- 
mum 10   pt». 

G 

a 

B 

L 

endement     de 
grain  à  l'acre. 

J 
I.S 

a  a 

iids  du   boiss. 
mesure   après 
nettoyage. 

fc 

Q 

fi 

fi 

fi 

pouces. 

g 

vA 

çc 

£ 

P. 

POU4  ••:  . 

liv 

.    liv. 

liv. 

1 

Hannelien 

11)    avril 

19  août 

122 

36 

9  5 

3  2 

3,300 

08    86 

5e 

2 

SwmiV  Neok 

lit     „ 

18     .. 

121 

37 

9 

27 

3,220 

67      4 

52 

3 

Swedish(  îhevalier 

li)     h 

20     h 

123 

35 

7 

3 

3,070 

63     46 

63 

4 

Invincible 

19     ,, 

20     „ 

123 

43  5 

95 

3 

2,940 

61     12 

53 

5 

Karly  Chevalier. . 

19          M 

11     .. 

114 

44 

9  5 

3 

2,420 

50     20 

53 

ORGE — RECOLTE  PROPRE  A  SERVIR  DE  SEMENCE. 


Variété. 

Superficie. 

Rendement. 

Rendement  à  l'acre. 

Mensury   

Acres. 

260 
60 

171 
•2038 
•308 
•220 

Boiss.            liv. 

902 

150 
3             25 
3             31 
7             39 
1             28 

Boiss.            liv. 
37 

O.A.C.  No.  21 ; 

461  A: 

25 

20               28 

465  B 

475  A 

17                43 

25               18 

7                 9 

ESSAIS  DE  POIS  DE  GRANDE  CULTURE. 

Six  variétés  de  pois  ont  été  semées  le  19  avril  sur  jachère  d'été  à  raison  de  2^  bois- 
seaux à  l'acre. 

POIS ESSAI    DE -VARIÉTÉS. 


Nom  de  la  variété. 


Golden  Vine. 

Arthur 

Chancellor .  . 
Prussian  Blue 
English  Grey 
Paragon 


19    avril 

19 

19 

19 

19 

19 


2  sept. 

26  août 

29  „ 

5  sept. 

28  août 

5  sept. 


<D 

CD 

o 

*a>  £ 

£  & 

es 

C 
c    . 

la 

£  o 

o 

I.S 

T3  es 

0 

c  ® 

O^ 

S  ta 

Q 

yA 

^ 

« 

pouces. 

pouces. 

liv. 

136 

50 

2  5 

1,840 

129 

41 

2 

1,680 

132 

49 

2  2 

1,620 

139 

52^ 

25 

j,600 

131 

44 

2  2 

1,580 

139 

58 

25 

1,440 

fi  — 
o>.£ 

T:   es 
C   " 


te 


Bsois.  liv 


30 
28 

27 
26 

20 
24 


40 


'go 

'o  S  c 
fi 


liv. 

64 
65 
65 
63 
63 
63 


DISTRIBUTION  ET  VENTE  DE  GRAINE. 

Nous  avons  distribué  du  blé  Kharkof  en  échantillons  de  cinq  livres  à  tous  ceux 
qui  nous  en  ont  fait  la  demande.  Le  nombre  de  demandes  a  été  limité.  Elles  venaient 
principalement  du  nord  et  de  l'ouest.  La  demande  de  blé  Prélude  a  été  soutenue;  ce 
blé  se  vendait  par  paquet  de  deux  boisseaux  à  $5  le  boisseau.  Les  demandes  d'orge 
ont  été  vives  également  et  notre  provision  n'a  pas  été  suffisante  pour  les  satisfaire. 

1G — 54  Lacombe 
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SOUS-STATIONS   DE   L'ALBERTA. 

MISSION  ST-BERNARD,  GROUARD,  ALTA. 

EEV.  FRERE  LAURENT,  expérimentateur. 

Les  champs  de  grain  ont  été  ensemencés  pendant  les  deux  premières  semaines  de 
mai.  Après  les  semailles,  de  grands  vents  ont  soufflé  jusqu'au  6  août  et  les  conditions 
ont  été  très  défavorables.  A  partir  du  7  juillet  le  temps  est  devenu  pluvieux  et  il  a 
plu  presque  tout  l'été.  Règle  générale  la  température  a  été  assez  faible  surtout  pen- 
dant la  nuit.  Nous  n'avons  eu  que  trois  jours  de  chaleur  et  la  température  maximum 
a  été  de  94  degrés  F. 

Cependant  malgré  les  circonstances  contraires  le  grain  a  bien  poussé  mais  il  y  a 
eu  beaucoup  de  verse  surtout  dans  les  champs  d'avoine  et  d'orge.  L'orge  était  mûre 
le  10  août  mais  elle  n'a  pu  être  coupée  que  beaucoup  plus  tard  à  cause  de  l'état  d'humi- 
dité du  terrain. 

Le  premier  septembre  le  blé  Early  Red  Fif e  et  l'avoine  Banner  étaient  prêts  à 
couper.  Les  blés  Marquis  et  Preston  et  l'avoine  Ligowo  ont  été  coupés  dix  jours  plus 
tard  mais  ils  n'étaient  pas  entièrement  mûrs  à  cette  époque.  Tous  les  battages  ont 
été  terminés  le  9  octobre;  ils  ont  donné  les  résultats  suivants:  Blé.  Early  Red  Fife, 
23  boisseaux  à  l'acre;  Preston,  22  boisseaux;  Marquis,  18  boisseaux.  Le  Preston  et  le 
Marquis  ont  souffert  du  fait  qu'ils  pousssaient  dans  un  sol  d'argile  lourd.  L'avoinp 
Ligowo,  45  boisseaux  à  l'acre;  Banner,  40  boisseaux.  L'orge  Odessa,  35  boisseaux  à 
l'acre  ;  Manchurian,  34  boisseaux. 

Quelques-unes  des  variétés  ont  été  cultivées  sur  de  grandes  superficies.  Aucune 
d'elles  n'occupe  moins  d'un  acre. 


GRANDE  PRAIRIE,  ALBERTA. 

S.    J.    WEBB,   EXPÉRIMENTATEUR. 


Le  printemps  de  1913  a  fait  son  apparition  de  bonne  heure.  Les  semailles  ont 
commencé  le  12  avril.  Le  20  il  est  tombé  une  couche  de  neige  qui  a  retardé  un  peu 
les  semis  mais  dans  l'ensemble  le  printemps  a  été  très  favorable  et  l'humidité  abon- 
dante pour  la  germination.  La  saison  a  été  très  humide  et  les  fanages  et  la  moisson 
se  sont  faits  difficilement.     La  qualité  des  récoltes  en  a  souffert. 

Les  résultats  des  essais  de  céréales  sont  consignés  au  tableau  suivant: — 


é 

1 

Nom  de  la  variété. 

a 

M     V 

v  m 
T3 

© 

p 

s 

©  a 

© 

03 

| 

M 

©  3 

3  S 

u 

Q 

©~ 

M 

>»« 

o  © 

Résistance  à  la 
verse,     maxi- 
mum 10  pts. 

© 

a 

© 
>> 

O.J 

fi  ~a> 

■8  El 

o 

4»   « 

fl  — 

©,c4 

a  « 
©.s 

73   «8 
fl    u 

^2 

-.a 

c- 

il 

©.s 

T3    «8 

g  S, 

Poids  du   boiss. 
mesuré  après 
nettoyage. 

1 

2 

Blé  du  printemps — 

23   avril.. 
23    ,.       .. 

2    mai . . 

2      ..     .. 

2    mai  . . 

25   août . . 
28    ..       .. 

6  août  . . 

4     ..       .. 

2G  août  . . 

124 
126 

96 
94 

116 

pouces. 

54 
50 

50 
46 

52 

6 
10 

10 
6 

pouces. 

3  5 
3 

9 

8 

liv. 

2,400 
2,100 

2,380 
2,103 

2,700 

Boiss. 

40 
35 

70 

62 

45 

liv. 
60 

Preston 

Avoine — 

40 

1 
2 

Thousand  Dollar. 
Pois — 
Arthur 

41 
62 

I 
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FORT  VERMILION,   ALBERTA. 

ROBERT  JONES,  expémmbntàtei  r. 

ESSAIS  DE  BLE  DE  PRINTEMPS. 

Neuf  variétés  de  blé  de  printemps  ont  été  semées  en  essais  de  parcelles  uniformes 
de  un  soixantième  d'acre  chacune.  Les  Prélude,  Marquis  et  Bishop  ont  été  semés  sur 
terre  qui  avait  été  jachérée  en   L912.     Les  autres  six  variétés  ont  été  semées  rar  terre 

qui  avait  porté  du  maïs  L'année  précédent»1.  Le  fumier  a  été  appliqué  pouT  cette  ié- 
cohe.  La  terre  a  été  labourée  au  commencement  de  juin  11)12,  et  bien  hersée  après 
chaque  ondée.  Le  blé  a  été  semé  du  21  au  28  avril  à  raison  de  13  boisseaux  à  l'acre 
Les  rendements  suivants  ont  été  obtenus: — 

BLÉ   DE   PRINTEMPS — ESSAI   DE   VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Bishop 

Marquis.  . . 
Prélude. . . . 

Stanley 

Early  Riga 
Red  Fife. . . 

Ladoga 

Kubanka... 
Preston 


<u 
■ta 

a 
P 


21  avril  . . 

13  août  . 

21     M        .. 

11     .,       . 

21 

, 

2      M          . 

25 

, 

9      H          . 

28 

, 

6    „       . 

21 

, 

15    „       . 

25 

, 

4    „       . 

28 

, 

25    „       . 

25 

•       •• 

8    „      . 

115 
113 
104 
107 
101 
117 
102 
119 
106 


O    <X> 

o  o* 


pouces. 

35 
37 
35 
38 
34 
36 
36 
36 


v  a 

<n    - 


pouces. 

5 

5 
10 
10 
10 

1 

1 

1 

1 


>> 

«,  * 

o 

0 

S 

-o  O 

t~  .-2 

3  a. 

S  a 

<D-0) 

T3 

rn 

0).S 

§T3 

O 

S  bo 

■J 

Ph 

M 

pouces. 

liv. 

tn 

'S      > 

PQ     a 

3 

0 

5,080 

59    30 

o 
o 

5 

4,680 

49     .. 

2 

2 

4,380 

48     .. 

3 

5 

4,320 

45    30 

2 

7 

4,440 

43     .. 

3 

0 

4,080 

42     .. 

3 

0 

3,960 

42     .. 

3 

0 

3,360 

41     30 

30 

4,020 

39    30 

liv. 

64  1 
64  5 
64  2 

62  0 
59-5 
62  8 
60  8 
644 
623 


ESSAIS  D'AVOINE. 

Cinq  variétés  d'avoine  ont  été  semées  en  parcelles  d'essais  uniformes  de  un  soixan- 
tième d'acre  chacune  sur  terre  qui  avait  porté  des  racines  l'année  précédente  et  le  fu- 
mier avait  été  appliqué  pour  cette  récolte  à  raison  de  vingt  tonnes  à  l'acre.  La  terre 
avait  été  labourée  à  l'automne  de  1912,  ameublie  au  printemps  et  ensemencée  du  30 
avril  au  2  mai  à  raison  de  2£  boisseaux  à  l'acre.  La  production  est  un  peu  faible  à 
cause  de  la  température  très  sèche  qui  a  régné  presque  tout  l'été.  Les  rendements 
obtenus  sont  indiqués  au  tableau  suivant: — 


AVOINE   ESSAI    DE   VARIETES. 


16— 54£ 
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Six  variétés,  deux  d'orge  à  deux  rangs  et  quatre  d'orge  à  six  rangs,  ont  été  semées 
en  parcelles  uniformes  de  un  soixantième  d'acre  chacune  sur  terre  qui  avait  porté 
des  racines  l'année  précédente  et  qui  avait  été  préparée  de  la  même  façon  que  pour 
l'avoine.  L'orge  a  été  semé  les  2  et  3  mai  à  raison  de  3  boisseaux  à  l'acre.  Les  varié- 
tés Sidney  et  Canadian  Thorpe  ont  très  peu  produit.  Ces  deux  parcelles  étaient  un 
peu  plus  élevées  que  les  autres  et  c'est  pourquoi  elles  n'ont  pas  aussi  bien  rapporté. 
Les  rendements  sont  donnés  dans  le  tableau  suivant  : — 

ORGE ESSAI    DE    VARIETES. 


S 

j 

G 

c 

•3« 

o 

'o  c  . 

r>  eS   0) 
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E 

Nom  de  la  variété. 

s 

c3 

-S 
c3 

b*3 

O    <D 
O   & 

o      © 

iS    (B   S 

«3  ir   fl 

O  _: 

§T3 

'S  £ -c 

fc 

A 

« 

« 

>3 

M 

J 

« 

ti 

S 

Deux  rangs. 

pouces. 

pouces. 

liv. 

Boiss.  liv. 

liv. 

1 

Canadian  Thorpe . . . 

2    mai 

11  août 

102 

28 

10 

25 

3,360 

48    36 

53-3 

2 

Sidney       

Six  rangs. 

2       „ 

8         H 

99 

30 

10 

27 

3,300 

30    20 

53  0 

1 

Champion 

3    mai 

31    juil. 

90 

35 

1 

35 

4,680 
5,220 
4,320 

65 

450 

'?, 

3    .. 

91 

28 

10 

2  0 

61     12 

5.*3 

3 

Success 

3    „ 

26    juil. 

85 

36 

5 

25 

60     .. 

470 

4 

Claude 

2    ., 

4   août 

95 

30 

10 

30 

4,400 

60     .. 

50-8 

ESSAIS  DE  POIS  DE  GRANDE  CULTURE. 

Une  variété,  Arthur,  a  été  essayée  sur  une  parcelle  de  un  trentième  d'acre.  Elle 
avait  été  fumée  et  elle  avait  porté  une  culture  de  pommes  de  terre  en  1912.  Après 
avoir  été  bien  ameublie  au  disque  puis  à  la  herse  lisse,  la  parcelle  a  été  ensemencée  le 
premier  mai  à  raison  de  un  boisseau  à  l'acre.  Les  tiges  ont  très  bien  poussé  au  com- 
mencement de  la  saison  mais  la  période  de  maturation  a  été  prolongée  par  l'humidité 
du  commencement  d'août.  La  production  a  été  très  bonne.  Cette  variété  a  mûri  le 
1$  août  (108  jours);  longueur  moyenne  de  la  paille,  42  pouces;  longueur  moyenne  de 
la  gousse,  2-7  pouces;  rendement  à  l'acre,  42  boisseaux  2,520  livres;  poids  par  boisseau. 
65-4  livres. 


ESSAIS  A  FORT  RESOLUTION,  DISTRICT  DE  MACKENZIE. 

Les  semailles  ont  commencé  vers  le  milieu  de  mai  dans  des  conditions  plutôt  fa- 
vorables, sur  un  sol  humide.  Mais  comme  la  terre  est  tourbeuse  et  que  la  sécheresse 
est  venue  de  suite,  une  partie  du  grain  n'a  pas  levé.  La  dernière  partie  de  juin  a  été 
exceptionnellement  froide.  Il  y  a  eu  une  vive  gelée  le  25  juin  et  le  grain  en  a  quelque 
peu  souffert.  La  pluie  a  été  abondante  vers  la  fin  de  juillet  et  le  commencement  d'août, 
mais  elle  est  venue  un  peu  trop  tard  pour  le  bien  de  la  récolte. 

Les  variétés  suivantes  de  grain  ont  été  semées  avec  de  la  semence  qui  avait  mûri 
à  cette  station  en  1912.  Tout  ce  grain  a  été  détruit  par  les  oiseaux  vers  le  commence- 
ment de  septembre. 
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Blé.     Earlj  Red  Fife,  Bishop,  Yellow  Cross. 
.  I  voim      Pioneer,  (  lold  Rain. 
ffeigh  </t  pt  intemps. 

Vers  le  milieu  de  juin  noue  avons  reçu  de  la  ferme  centrale  deux  échantillons 
d'avoine  d<  Quatre-vingts  jours  (Eighty  Day),  deux  de  blé  Marquis  et  deux  d'orge 
ICanchurian,  mais  la  saison  étail  tellement  avancée  que  nous  avons  pensé  qu'il  valait 
mieux  conserver  la  semence  pour  l'année  prochaine. 


ESSAIS  A  FORT  PROVIDENCE,  DISTRICT  DE  MACKENZIE. 


La  saison  de  1913  a  été  mauvaise  dans  ee  district  à'  cause  de  la  sécheresse  qui  a 
duré  presque  tout  le  temps.  Il  n'a  plu  qu'une  fois,  le  10  juin.  Le  8  juillet  il  y  a  eu 
une  forte  gelée  qui  a  fortement  endommagé  le  grain.  Pour  comble  de  malheurs,  les 
corneilles  ont  envahi  les  champs  vers  le  commencement  d'août  et  n'ont  laissé  qu'une 
seule  variété  d'orge,  la  Manchurian.  Les  variétés  Chevalier,  Hannchen  et  Success  ont 
été  entièrement  détruites  de  même  que  le  blé  Yellow  Cross.  Les  autres  variétés  de 
grain  et  particulièrement  les  pois  ont  souffert  également  des  ravages  de  ces  oiseaux. 
Toutes  ces  parcelles  avaient  été  ensemencées  avec  de  la  semence  qui  avait  mûri  sur 
cette  station  en  1912. 


Variété. 


Blé- 

Bishop 

Red  Fife 

Marquis 

Preston 

Orge— 

Manchurian 

Avoine — 

Banner 

Gold  Kain 

Pioneer 

Sixty  Day 

Thousand  Dollar 
Seigle— 

Spring 

Pois- 
Arthur  Selected .  . 

Golden  Vine 

Prussian  Blue.  . . . 

White  Alarrowfat 


Date  des 
semis. 


15  mai 

15  „ 

15  „ 

15  „ 

15  „ 

15  ,, 

15  „ 

15  „ 

15  ,. 

15  „ 

15  „ 

15  ii 

15  „ 

15  „ 

15  ., 


Date  delà 
maturité. 


23  août 

23  n 

23  h 

23  ■• 

19  „ 

19  „ 

19  ., 

-  n 

19  H 

23  .. 

4  sept 

4  ., 

4  M 

4  ., 

4  M 


Durée  de  la 
maturation. 


100 
100 
100 
100 

96 

96 
96 
96 
96 
100 

112 

112 
112 
112 
L12 
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FERME  EXPÉRIMENTALE   D'AGASSIZ;  C.-B. 

P.  H.  MOORE,  B.S.A.,  REGISSEUR. 

ESSAIS  DE  VARIETES  DE  GRAIN. 

Les  parcelles  d'essais  de  variétés  de  grain  se  trouvaient  sur  une  pièce  de  gazon 
labouré  à  l'automne,  c'était  le  terrain  le  plus  égal  que  nous  puissions  nous  procurer. 
Malgré  les  soins  tout  spéciaux  que  nous  avons  pris  pour  avoir  un  terrain  aussi  uni- 
forme que  possible  tous  les  résultats  étaient  très  inégaux  et  n'étaient  pas  aussi  com- 
parables qu'ils  l'auraient  été  si  les  parcelles  s'étaient  trouvées  sur  terre  fumée  et  bien 
cultivée.  La  saison  dans  son  ensemble  a  été  humide  et  froide  et  n'a  pas  été  du  tout 
favorable  à  la  culture  du  grain.  Il  y  a  eu  en  avril  4.72  pouces  de  pluie;  en  mai,  6.08 
pouces,  ce  qui  fit  du  tort  au  jeune  grain;  en  juin,  il  y  a  eu  7.33  pouces,  et  en  juillet 
(notre  mois  de  la  moisson)  il  est  tombé  3.71  pouces.  Le  mois  d'août,  au  commencement 
duquel  les  battages  se  sont  faits,  n'a  eu  que  2.71  pouces  de  pluie;  ce  fut  le  mois  le 
plus  beau  de  la  saison  et  nous  avons  pu  battre  le  grain  un  peu  mieux  que  d'habitude. 
Tout  le  grain  semé  avait  été  traité  à  la  formaline  pour  prévenir  la  carie,  mais  malgré 
cela  il  y  a  eu  beaucoup  de  carie  dans  les  parcelles. 


BLE  DE  PRINTEMPS. 

Douze  variétés  de  blé  ont  été  semées,  mais  elles  ont  été  attaquées  plus  violemment 
que  jamais  cette  année  par  ce  qui  paraît  être  la  mouche  du  blé  (Diplosis  triciti). 
Après  avoir  soigneusement  examiné  ces  récoltes,  M.  R.  C.  Treherne,  de  la  station  du 
service  entomologique,  a  fait  le  rapport  suivant: — 

POURCENTAGE  DE  BLE  ATTAQUÉ   PAR  LA   MOUCHE   DU   BLÉ. 


Variété. 


Pourcentage 
attaqué. 


Maximum 

de  larves 

par  graine. 


128  B 

Stanley 

Preston 

Marquis v 

Red  Fife 

Huron  Selected 

378  A 

Alpha  Selected 

Bobs 

Bishop 

EarlyRed  Fife 

Pringle's  Champlain 


81.37 
78  56 
76.85 
74.42 
71.43 
70 .  45 
70.43 
68.88 
61.15 
61.54 
61.11 
46.66 


Los  résultats  de  ces  parcelles  au  point  de  vue  de  la  production  n'ont  aucune  valeur 
et  c'est  pourquoi  nous  ne  les  donnons  pas.  La  mouche  a  également  attaqué  l'orge, 
mais  pas  autant  que  le  blé. 
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AVOINE. 


Quelques  douze  variétés  d'avoine  ont  été  sen  •  de  la  semence  sélectionnée 

en  épis.  C'est  la  variété  Eighty  Day  qui  s  mis  le  moins  de  temps  ;'i  mûrir  cette  année 
— 104  jours — et  c'est  la  Danish  [sland  qui  a  mis  1(>  plus  longtemps—  L19  jours.  De 
toutes  les  variétés  cultivées  en  parcelles  cette  année  c'esl  la  Lincoln  qui  a  le  plus  rendu. 

La  production,  la  longueur  et  la  force  de  la  paille  et  la  longueur  de  la  saison 
sont  indiquées  dans  le  tableau  suivant: — 

'AVOINE — ESSAI   DK   VARIÉTÉS. 


Nom  de  la  variété. 


Lincoln 

Danish  Island   

Twentieth  Century 

Abundance  "Regenerated' 

Improved  American 

Eighty  Day 

Irish  Victor 

Thousand  Dollar 

Gold  Rain  

Ligowo 

Swedish  Select 

Siberian 


rt 

et 

>,  a> 

a 

a 

2  » 

Date 

®  . 

£à 

si 

des 

semis. 

s  .5 

■S  3 

s-   3 

*    3 

3  s  a 

3  -^ 

a  *> 

Q     V-V 

Q 

Q 

h3 

jours. 

pouces. 

22  avril 

17  août 

117 

49 

„ 

19     ,. 

119 

48 

, 

15     n 

115 

43 

i 

16       M 

116 

46.5 

, 

15    n 

115 

48 

, 

4     n 

104 

39 

, 

15        II 

115 

43 

, 

17        H 

117 

44 

i 

14    .. 

114 

46.5 

, 

17       N 

117 

38 

i 

16    ., 

116 

42 

» 

17    .. 

117 

43.5 

-H 

o      o 


73     £ 


9 

9 

8 

9.5 

8 

8.5 

9 

8 

7.5 

8 

8 


W 


oc  3 

S    3 

o  « 

h5 


pouces. 

8.5 

8.5 

8.7 

9 

8.5 

5.5 

9 

8.2 

8 

7.5 

8.5 

8.5 


7D    g 
g  oc 


liv. 

2,400 
2,320 
2,160 
2,000 
2,000 
1,960 
1,880 
1,800 
1,760 
1,720 
1,600 
1.280 


Rendement 

de  grain  à 

l'acre. 


boiss.     liv. 


70 
68 
63 
58 
58 
57 
55 
52 
51 
50 
47 
37 


20 

8 
1S 
28 
28 
22 
L0 
32 
26 
20 

2 
22 


AVOINE  COMME  FOURRAGE. 

Quatre  variétés  d'avoine  ont  été  cultivées  pour  le  foin.  La  Swedish  Select  a  donné 
la  plus  forte  récolte,  2  tonnes  à  l'acre.  La  Daubeney  est  celle  qui  a  le  moins  produit, 
mais  la  paille  était  très  fine;  elle  a  rapporté  1  tonne  et  40  livres  à  l'acre.  Les  résul- 
tats pour  les  quatre  variétés  sont  consignés  au  tableau  suivant  : — 


Variété. 

Date 

des 

semis. 

Date  de  la 
récolte. 

Rendement 
à  l'acre. 

Remarques. 

Swedish  Select 

Banner 

24  avril 

25  juill. 

ton.     liv. 

2 

1         1,600 

1         1,200 

1            400 

Plus  grosse  croissance  de  feuilles  et  une 
paille  forte  et  très  grossière. 

Bonne  croissance  de  feuilles.  Paille  gros- 
sière. Plus  gros  pourcentage  d'épis. 

Paille  courte  feuillue  et  uniforme;  forte  et 

Ligowo 

Daubeney 

dare. 
Paille  fine.     Bas   pourcentage  de  feuilles. 
Qualité  plus  ou  moins  rude. 

ÀGASSIZ 


840 


LES  FERMES  EXPERIMENTALES 


5  GEORGE  V,  A.  1915 


ORGE. 


Parmi  les  quinze  variétés  d'orge  qui  ont  été  cultivées  cette  année  c'est  la  Success 
(sans  barbe)  qui  a  mûri  le  plus  rapidement,  elle  n'a  pris  que  100  jours,  mais  c'est  elle 
qui  a  donné  la  plus  faible  récolte.  La  Danish  Chevalier  est  l'une  des  variétés  dont  la 
saison  est  la  plus  longue.  Elle  a  pris  115  jours,  mais  c'est  elle  qui  a  donné  la  plus  forte 
récolte.  La  production  de  ce  grain  n'est  pas  aussi  élevée  qu'elle  aurait  été  s'il  n'avait 
été  attaqué  par  la  mouche  du  blé. 

Les  résultats  de  cette  catégorie  de  grain  sont  donnés  dans  le  tableau  suivant: — 

ORGE= — ESSAI    DE    VARIETES. 


Nom 
de  la  variété. 


Danish  Chevalier. . 

Beaver 

Hannchen 

Canadian  Thorpe. . 
Swedish  Chevalier. 

Mansfield 

Clifford 

Trooper 

Invincible 

Odessa 

Yale 

Oderbruch     

O.  A.  C.  No.  21... 

Manchurian 

Success 


„ 

*-^ 

<D 

<D      . 

à 

^  x    . 
-«a  S  5 

fi 

a 

O 

*  ,2 

ai  o 

_  a  o, 

*»« 

Date 
des 

Date 
de 

a;  c3 

o  ai 
S  ai 

ésistance 
verse, 
mum  10 

O    «0 

S  & 

-ai 

semis. 

la  matu- 
rité. 

ai  -*= 
3   B 

o  A 

ai. 5 
liv. 

Q 

►3 

» 

A 

jours. 

pouces. 

pouces. 

24  avril 

17  août 

115 

37 

7 

35 

1,600 

24     „ 

17 

115 

38 

9 

3  2 

1,640 

21          „ 

15 

113 

38 

7 

32 

1,640 

24     .. 

10 

108 

52 

10 

35 

1,600 

24     „ 

16 

114 

40 

8 

4 

1,600 

24     .. 

10 

108 

40 

9 

3 

1,560 

24     „ 

6 

104 

50 

9 

3  2 

1,520 

24     m 

10 

108 

37  5 

10 

25 

1,440 

24     „ 

16 

114 

41 

9 

3  2 

1,400 

24     » 

6 

104 

32 

7 

2 

1,360 

21     „ 

13 

111 

365 

10 

3 

1,320 

24     „ 

4 

102 

365 

9 

25 

1,280 

24     „ 

9 

107 

39 

9 

2  2 

1,280 

24     „ 

14 

112 

39 

9 

3  2 

1,240 

24     ,, 

2 

100 

32 

8 

22 

1,000 

& 


boiss.  liv 

37  24 

34  8 

34  8 

33  16 

33  16 

32  24 

31  32 

30  .. 

29  8 
28  16 
27  24 
26  32 
26  32 
25  40 

30  40 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DE  SIDNEY,  C.-B. 

SAMUEL  SPENCER,   CONTREMAITRE-REGISSEUR. 

Comme  nous  venons  seulement  d'acheter  cette  station,  il  a  été  impossible  de  corn- 
i  i-  les  essais  de  variétés  de  céréales  le  printemps  dernier.  Un  morceau  convenable 
de  terrain  a  été  préparé  cette  année  sur  la  partie  basse  de  la  ferme;  5  variétés  de  blé 
d'hiver  et  3  de  seigle  d'hiver  ont  été  semées  en  octobre  sur  des  parcelles  de  un  cin- 
quième d'acre  chacune. 

Nous  nous  proposons  de  semer  de  nouvelles  parcelles  de  grain  au  printemps. 
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RAPPORT  DU  SERVICE  DE  LA  BOTANIQUE. 

(H.  T.  GUSSOW,  BOTANISTE  DU  DOMINION.) 

Ottawa,  33  mare  1014. 
M.  J.  11.  Grisdale,  B.  Agr., 

Directeur  des  fermes  expérimentales, 

Ministère  de  l'Agriculture, 
Ottawa. 

Monsieur  le  Directeur. — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  cinquième  rapport 
annuel  des  travaux  effectués  par  ce  service.  11  est  suivi  du  rapport  du  laboratoire  de 
phytopathologie  de  Sainte-Catherine,  confie  aux  soins  de  M.  W.  A.  McCubbin,  M. A. 
Les  travaux  de  ce  service  augmentent  beaucoup.  Les  demandes  de  renseignements 
provenant  de  cultivateurs,  d'arboriculteurs  et  d'autres  personnes  sont  toujours  de  plus 
en  plus  nombreuses,  et  prennent  une  partie  considérable  du  temps  de  mon  personnel. 
Nous  avons  pu  faire,  il  est  vrai,  quelques  recherches  originales,  mais  nous  nous  rendons 
compte  qu'en  vue  du  grand  nombre  de  maladies  à  étudier  et  de  recherches  à  effectuer 
sur  d'autres  phases  de  la  botanique,  il  sera  absolument  nécessaire,  dans  un  avenir 
immédiat,  d'augmenter  le  personnel  de  ce  service  et  la  dimension  du  laboratoire. 

Les  fonctions  qui  nous  incombent  comprennent  également  l'application  de  la  loi 
des  insectes  et  des  fléaux  destructeurs,  en  ce  qui  concerne  les  maladies  des  plantes  ; 
la  pomme  de  terre  a  été  l'objet  de  beaucoup  d'attention  sous  ce  rapport,  au  cours  de 
l'année;  cette  récolte  ayant  pris  une  bonne  partie  de  mon  temps  et  de  celui  de  plu- 
sieurs membres  de  mon  personnel,  j'ai  été  obligé  d'abréger  plusieurs  recherches 
importantes.  Pour  la  commodité,  ce  rapport  est  divisé  en  chapitres,  contenant  un 
exposé  détaillé  des  opérations  les  plus  importantes. 

I.  Pathologie  des  plantes. 

(a)  Loi  des  insectes  et  des  fléaux  destructeurs, 
(o)  Etude  des  maladies  spécifiques. 

II.  Expériences. 
III.  Botanique  économique. 
IV.  Divers. 
V.  Rapport  du  laboratoire  de  Sainte-Catherine. 


I.  PATHOLOGIE  DES  PLANTES. 

(a)  APPLICATION  DE  LA  LOI  DES  INSECTES  ET  DES  FLEAUX  DESTRUCTEURS. 

Les  maladies  des  plantes  peuvent  causer  de  grandes  pertes  économiques  en  détrui- 
sant directement  les  plantes  cultivées;  elles  peuvent  aussi,  lorsqu'elles  sévissent  dans 
un  pays  ou  dans  un  continent,  faire  interdire  les  exportations  des  végétaux  infectées, 
les  autres  pays  se  refusant  à  recevoir  ces  végétaux.  Ils  adoptent,  pour  se  garantir, 
certaines  mesures  de  restriction  ou  ils  interdisent  complètement  les  importations 
venant  des  pays  dans  lesquels  les  maladies  sévissent.  Ces  mesures  sont  parfaitement 
légitimes;    leur  emploi  se  généralise  dans  toutes  les  nations  ainsi  que  dans  les  diffé- 
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rentes  parties  de  l'empire  britannique.  Mais  cette  interdiction  des  exportations 
nécessitée  par  l'apparition  d'une  maladie  dans  un  pays  quelconque  est  une  autre  des 
pertes  causées  par  les  maladies  des  plantes. 

Ces  mesures  qui  obligent  le  pays  mis  en  embargo  à  combattre  la  maladie  d'une 
façon  efficace  afin  de  reconquérir  ces  débouchés  dans  le  pays  qui  a  imposé  cet  embargo, 
devraient  avoir  un  résultat  tout  à  fait  avantageux. 

Le  Dominion  du  Canada  s'est  vu  contraint  d'appliquer  cet  embargo  aux  pommes 
de  terre  provenant  des  pays  dans  lesquels  sévit  la  gale  noire.  Dès  que  les  pays  affectés 
par  cette  mesure  sont  en  état  de  prouver  qu'ils  ont  combattu  la  gale  noire  avec  succès, 
dès  qu'ils  sont  en  mesure  d'établir  qu'il  ne  s'exporte  pas  de  pommes  de  terre  affectées 
de  cette  maladie,  cet  embargo  sera  levé,  car  on  ne  veut  pas  que  ces  mesures  protec- 
trices nuisent  aux  relations  commerciales  des  deux  pays. 

Cependant,  pendant  l'époque  couverte  par  ce  rapport,  le  Dominion  du  Canada  a 
souffert  des  effets  de  l'embargo  que  les  Etats-Unis  avaient  imposé  aux  pommes  de  terre 
canadiennes,  en  raison  d'une  maladie  bien  connue  maintenant  sous  le  nom  de  gale 
poudreuse.  Une  réunion  a  été  convoquée  à  Washington  le  18  décembre,  devant  la 
commission  fédérale  d'horticulture  des  Etats-Unis,  pour  entendre,  de  la  bouche  des 
parties  intéressées,  les  arguments  contre  l'embargo.  A  titre  d'expert  technique,  le 
botaniste  du  Dominion  a  reçu  l'ordre  de  représenter  le  ministère  à  cette  convention. 
Toutefois,  les  autorités  des  Etats-Unis  décidèrent  d'imposer  l'embargo  jusqu'à  ce 
qu'elles  aient  l'assurance  que  les  pommes  de  terre  importées  étaient  indemnes. 

Cette  apparition  de  la  gale  poudreuse  au  Canada  nous  a  fait  perdre  le  marché 
des  Etats-Unis  et  cette  perte  a  été  grandement  déplorée  par  les  producteurs  des  pro- 
vinces de  l'Est.  Cette  maladie  n'a  été  découverte  au  Canada  qu'en  l'automne  de  1912  ; 
la  question  de  savoir  si  elle  existait  depuis  longtemps  au  pays  ou  si  cette  maladie 
est  sérieuse,  ne  nous  intéresse  pas.  Ce  qui  nous  intéresse,  c'est  de  savoir  que  les  culti- 
vateurs canadiens  n'ont  pu,  à  cause  de  sa  présence,  vendre  leurs  pommes  de  terre  aux 
Etats-Unis. 

Cet  embargo  est  une  mesure  très  mal  vue  des  cultivateurs  de  l'Est  et  particulière- 
ment de  ceux  du  Nouveau-Brunswick,  de  Québec,  de  la  Nouvelle-Ecosse  et  de  l'Ile  du 
Prince-Edouard,  beaucoup  plus  mal  vue,  en  fait,  que  la  maladie  elle-même.  Cette  atti- 
tude est  fausse  car  la  maladie  par  elle-même  nous  cause  de  grandes  pertes,  et  elle  en 
ferait  autant  aux  Etats-Unis  si  elle  s'y  introduisait.  Mais  un  fait  est  absolument 
clair,  c'est  que  les  Etats-Unis  seront  prêts  à  laisser  entrer  la  récolte  canadienne  dès 
que  nous  l'aurons  débarrassée  de  cette  infection. 

Ce  service  a  répandu  partout  des  renseignements  sur  l'aspect  de  ce  fléau.  Tous 
les  cultivateurs  qui  ont  vu  un  exemplaire  de  notre  publication  savent  que  l'extirpation 
de  cette  maladie,  comme  de  toutes  les  autres  maladies  du  reste,  dépend  entièrement  de 
ses  efforts.     Voici  les  instructions  en  peu  de  mots: — 

Premièrement. — Se  servir  pour  la  semence,  de  tubercules  propres  qui  ne 
contiennent  aucune  trace  de  gale  poudreuse,  et  de  préférence  de  tubercules  abso- 
lument sains  sous  tous  les  autres  rapports. 

Deuxièmement. — Planter  des  tubercules  de  semence  sains,  sur  une  terre  qui 
n'a  jamais  porté  une  récolte  de  pommes  de  terre  ou  du  moins  qui  n'a  jamais 
porté  de  récolte  malade. 

Troisièmement. — Eviter  tout  contact  avec  les  pommes  de  terre  malades,  les 
machines,  les  sacs,  les  caves  infectées,  etc. 

Les  Etats-Unis  accepteront  avec  plaisir  une  récolte  provenant  de  semence  pure  et 
saine,  produite  sur  une  terre  qui  n'est  pas  infectée,  et  sur  laquelle  l'inspection  n'a  dé- 
couvert aucune  trace  de  la  maladie.  Il  est  à  espérer  que  tous  les  cultivateurs  cana- 
diens suivront  ces  instructions.  S'ils  le  font,  la  maladie  disparaîtra  et  les  marchés  du 
monde  nous  seront  rouverts.  Dès  que  l'on  aura  bien  compris  que  ce  sont  là  les  seuls 
moyens  d'enrayer  la  maladie  et  de  rétablir  le  commerce,  il  s'écoulera  peu  de  temps 
avant  que  l'embargo  soit  lové. 
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On  trouvera  des  renseignements  complets  sur  cette  maladie  dans  nos  circulaires 

de  cultivateur,    n  ,s    1   et   5.      Tous   eeux   qui    n'ont    pas   déjà    reçu    un    exemplaire   A 

circulaires  pourronl   en  obtenir  eu   ^adressant  au  bureau  des  publications,  mini 
de  l'Agriculture,  Ottawa. 

Ce  service  s'est  efforcé,  par  une  vigoureuse  campagne,  de  s'assurer  Le  concours 
des  cultivateurs  pour  extirper  la  maladie.  Nos  inspecteurs  ont  visité  toutes  Les  pro- 
vinces intéressées  et  ont  fait  une  inspection  aussi  complote  que  possible  des  tubercules 

de  semence.     Si  les  Cultivateurs  Ont   suivi   nos  conseils  ils  devraient  avoir,  cet  automne, 
une  récolte  saine. 

(b)    ÉTUDE  DES    MALADIES   SPÉCIFIQUES. 

La  spécialisation  est  nécessaire  dans  l'étude  des  maladies  des  plantes. 

L'étude  des  maladies  des  plantes  comprend  l'étude  de  la  cause  et  de  l'évolution 
de  l'organisme  causatif;  cependant  le  but  principal  de  cette  étude  est  de  découvrir  un 
remède  ou  moyen  de  prévenir  la  maladie.  Souvent  les  recherches  de  ce  genre  ne  don- 
nent des  résultats  satisfaisants  qu'au  bout  de  plusieurs  années.  Certaines  maladies  ont 
délié  pendant  des  années  les  efforts  des  savants;  il  en  est  quelques-unes  au  sujet  des- 
quelles nous  ne  sommes  pas  plus  près  d'une  solution  que  lorsque  les  recherches  ont  été 
commencées;  par  exemple,  la  jaunisse  du  pêcher,  la  petite  pêche,  la  pourriture  amère, 
la  maladie  de  la  mosaïque,  la  déformation  des  feuilles,  etc.,  sont  des  exemples  de  ce 
type.  Quelques-unes  de  ces  maladies  sont  connues  'depuis  bien  des  années;  encore  au- 
jourd'hui elles  causent  des  pertes  considérables  mais  on  ne  sait  rien  de  précis  sur  les 
moyens  de  les  combattre. 

Il  serait  donc  urgent  de  faire  une  étude  spéciale  des  maladies  qui  affectent  les 
plantes  ayant  une  valeur  économique. 

Il  a  été  démontré  récemment  que  les  maladies  charbonneuses  qui  attaquent  le  blé, 
l'avoine  et  l'orge,  causent  tous  les  ans  au  Canada  une  perte  d'environ  $17,000,000.  Il 
est  probable  que  la  rouille  du  grain  cause  une  perte  encore  plus  grande.  On  nous  si- 
gnale d'obscures  maladies  du  grain  dans  le  sud  de  l'Alberta;  il  est  donc  nécessaire  de 
donner  une  attention  spéciale  aux  maladies  du  grain.  Il  est  à  espérer  que  nous  pour- 
rons bientôt  entreprendre  ces  travaux;  nous  avons  l'intention  d'établir  un  laboratoire 
de  campagne  dans  l'une  des  provinces  de  l'Ouest  et  de  le  confier  à  un  agent  qui  con- 
sacrera tout  son  temps  à  l'étude  de  ces  maladies  et  à  la  question  de  la  résistance  à  la 
rouille. 

VALEUR    DES    STATIONS    DE    CAMPAGNE. 

Le  rapport  de  l'agent  -chargé  du  laboratoire  de  phytopathologie  de  Sainte-Cathe- 
rine, qui  est  une  annexe  de  ce  laboratoire,  nous  montre  que  des  progrès  considérables 
ont  été  faits  en  un  temps  relativement  court,  grâce  à  la  situation  de  ce  laboratoire 
dans  l'un  des  centres  fruitiers  les  plus  importants  de  l'Ontario  et  aux  superbes  occa- 
sions qu'il  présente  pour  l'étude  des  maladies  des  fruits.  Cet  agent  se  tient  en  con- 
tact intime  avec  les  producteurs,  il  va  sur  les  lieux  mêmes  pour  donner  des  conseils  et 
faire  des  démonstrations,  il  consacre  tout  son  temps  à  l'étude  des  maladies  dans  les 
vergers  au  lieu  de  faire  des  expériences  sur  des  végétaux  qui  ne  poussent  pas  dans  les 
mêmes  conditions  de  culture  et  de  climat  que  celles  de  la  localité  où  cette  maladie  sévit. 

Nous  avons  l'espoir  que  l'établissement  de  stations  de  campagne  dans  les  diffé- 
rentes parties  du  Canada  donnera  d'utiles  résultats  et  le  ministre  de  l'Agriculture  a 
l'intention  de  fournir  toute  l'aide  nécessaire  pour  l'extension  de  cette  œuvre. 

LES   ÉTUDIANTS   ET   LA   PATHOLOGIE   DES    PLANTES. 

Nous  conseillons  aux  étudiants  dans  les  collèges  d'agriculture  et  dans  les  univer- 
sités de  donner  leur  attention  spéciale  à  la  science  de  la  pathologie  des  plantes  qui 
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semblent  avoir  un  bel  avenir  au  Canada.     A  l'heure  actuelle,  nous  avons  des  difficultés 
à  nous  procurer  de  jeunes  Canadiens  ayant  des  connaissances  spéciales  sur  ce  sujet. 

ENVOIS    DE    SPÉCIMENS   DE    PLANTES    MALADES. 

Toute  l'année,  mais  plus  particulièrement  pendant  la  période  de  végétation,  nos 
agents  ont  à  répondre  à  de  nombreuses  questions  et  à  examiner  des  spécimens  de  plan- 
tes malades  envoyés  par  les  cultivateurs  ou  les  arboriculteurs.  Ces  expéditeurs  nous 
épargneraient  beaucoup  de  temps  s'ils  emballaient  leurs  spécimens  avec  plus  de  soin 
pour  qu'ils  nous  parviennent  en  meilleur  état.  Quelques-uns  de  ces  spécimens  sont 
en  si  mauvais  état  que  leur  examen  ne  donne  lieu  à  aucun  résultat.  Les  échantillons 
de  racines  malades  devraient  être  débarrassés  de  la  terre,  que  l'on  doit  enlever  en 
secouant  et  non  en  lavant.  Les  feuilles  et  les  spécimens  de  ce  genre  doivent  être 
emballés  dans  des  feuilles  de  rhubarbe  ou  de  choux,  ce  qui  leur  permettra  d'arriver  à 
l'état  frais.  Il  est  inutile  d'envoyer  des  matières  putrides — nous  ne  pouvons  fournir 
aucun  conseil  sur  les  spécimens  qui  ne  sont  pas  en  état  d'être  examinés.  Nous  dési- 
rons particulièrement  de  bons  spécimens  qui  montrent  la  maladie  et  qui  font  voir  ses 
progrès  à  partir  de  son  début  jusqu'aux  phases  les  plus  avancées.  Ce  détail  est  sur- 
tout important  dans  le  cas  des  maladies  bactériennes  qui  se  propagent  très  rapide- 
ment. 

MALADIES  ÉTUDIÉES   OU  OBSERVEES   RÉCEMMENT. 

Maladies  des  pommes  de  terre. 

Gale  poudreuse. — Nous  avons  déjà  parlé  de  la  gale  poudreuse  au  sujet  de  laquelle 
nous  avons  publié  la  circulaire  n°  5,  préparé  par  M.  W.  Eastham. 

Gale  commune. — Nous  avons  commencé  l'étude  des  organismes  de  la  gale  com- 
mune, qui  a  ouvert  de  nouvelles  phases  de  recherches.  Cet  organisme  que  l'on  dési- 
gnait jusqu'ici  sous  le  nom  de  Oospora  scahies  Thaxter,  a  été  décrit  en  premier  lieu, 
mais  provisoirement,  par  le  professeur  Roland  Thaxter.  Après  avoir  isolé  cet  orga- 
nisme sur  des  tubercules  cultivés  à  la  ferme  centrale,  nous  en  avons  fait  une  étude 
soigneuse  et  nous  avons  constaté  qu'il  appartient  à  un  groupe  de  bactéries  appelés 
bactéries  à  fourreau  (Chlamydobacteriaceae) ,  savoir,  Actinomyces.  Ce  genre  est 
assez  répandu  dans  le  sol  et  leur  étude  s'impose  en  vue  de  déterminer  leur  effet  sur 
les  plantes  et  les  animaux.  Une  espèce  (A.  bovis)  cause  Yactinomycose  bien  connue 
du  bétail.  Nous  avons  déjà  observé  une  espèce  qui  se  rencontre  dans  le  lait.  On  sait 
que  l'actinomycose  a  été  trouvée  dans  la  mamelle  des  vaches  et  que  l'organisme  qui 
la  cause  peut  se  rencontrer  dans  le  lait  des  vaches  malades.  Ce  germe  se  trouve  égale- 
ment dans  l'air,  l'eau,  le  foin,  l'herbe  de  pâturage.  Dans  son  "Bandbuch"  le  profes- 
seur F.  Lafar  fait  remarquer  que  l'on  a  souvent  constaté  des  cas  sérieux  de  maladie 
qui,  apparemment,  provenaient  de  l'emploi,  comme  cure-dent,  de  paille  ou  de  tige 
d'herbe.  Cest  là  une  habitude  assez  commune  chez  certaines  personnes  qui  traversent 
un  champ,  et  cette  habitude  a  donné  lieu  au  développement  de  Yactinomycose,  une 
maladie  douloureuse  sinon  fatale,  et  elle  peut  le  devenir  lorsqu'elle  arrive  aux  pou- 
mons ou  aux  organes  respiratoires.  Nous  avons  constaté  que  Yactinomycose  peut  être 
isolée  des  herbes,  particulièrement  des  graminées.  Les  recherches  sur  la  nature  et  la 
relation  de  ces  organismes  que  nous  faisons  actuellement  au  laboratoire  révéleront 
peut-être  des  faits  intéressants. 

Croûte  d'argent  ("  silver  scurf  ")•  (Voir  planche  ).  Un  bon  nombre  de  pommes 
de  terre  provenant  des  différentes  provinces  et  envoyées  pour  examen  l'hiver  dernier, 
étaient  affectées  de  cette  maladie.  Elle  n'attaque  que  la  peau  des  tubercules  et  fait  son 
apparition  sous  forme  de  taches  gris-cendré  à  la  surface.  Ces  taches  s'élargissent 
avec  le  temps,  plusieurs  se  réunissent  ensemble  et  couvrent  ainsi  une  forte  proportion 
de  tubercules.     Les  couches  extérieures  de  la  peau  sont  détruites  par  le  champignon 
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et  prennent  une  couleur  différente  de  la  peau  saine.      Cette  peau  morte  prend  un 
aspect  argenté,  elle  se  dessèche  e1  ^enlève  facilement,  c'est  pourquoi  on  a  appel   cette 
maladie  "croûte  d'argent".     Dans  bien  des  cas,  on  aperçoit  également  à  la  surface  de 
ces  taches  argentées  de  petits  points  noirs  qui  Bont  tout  juste  visible*  à  l'œil  ou 
sont  1rs  "sclérotes"  du  champignon.     Chacun  d'eus  Be  compose  d'une  masse  épi 
de  filaments  étroitement  entortillés,  au  moyen  desquels  la  maladie  Be  reproduit. 

Si  on  lave  un  tubercule  affecté  de  cloute  d'argent  et  qu'en  le  tienne  Légèrement 
humide  pendant  quelques  jours,  on  remarque  que  la  surface  de  la  tache  a  offre 

le  même  aspect  (pie  si  on  Taxait  saupoudrée  de  suie.  A  l'examen  au  micrOBCOp  On 
s'aperçoit  que  cette  poudre  foncée  se  compose  des  spores  du  champignon.  Lee  fila- 
ments du  champignon  qui  courent  à  travers  la  peau  de  la  tache  d'argent  en:  ceux  qui 
forment  le  sclêrote,  sortent  de  la  surface  du  tubercule  et  portent  les  spores  par  groupes 
ils  ont  plus  ou  moins  la  forme  d'un  arbre.  Chaque  spore  a  une  couleur  brun  foncé  et 
se  compose  d'une  rangée  de  eellules.  Placées  dans  l'eau  en  été,  ces  spores  germent 
rapidement,  en  deux  jours,  et  forment  un  tube  qui  a  plusieurs  fois  la  longueur  de  la 
spore  elle-même.  Lorsque  l'on  plante  des  tubercules  affectés  de  cette  maladie,  il  se 
forme  sans  doute  des  spores  qui  germent  de  la  même  façon,  et  c'est  ainsi  que  l'infec^ 
tion  se  communique  probablement  à  la  récolte  suivante  de  pommes  de  terre. 

(  îette  phase  pendant  laquelle  le  champignon  produit  des  spores  semblables  à  des 
arbres  a  été  décrite  sous  le  nom  de  " S pondylocladium  atrovirens"  par  Harz,  tandis  que 
la  phase  des  sclérotes  a  été  décrite  par  Frank  sous  le  nom  'Phellomyces  sclerotiopho- 
rus."  Plus  tard,  Appel  et  Laubert  ont  démontré  que  c'étaient  des  phases  différentes 
du  même  champignon  et  c'est  pourquoi  on  désigne  maintenant  le  champignon  sous 
le  premier  de  ces  noms. 

Orton,  dans  le  bulletin  des  cultivateurs  n°  544,  du  ministère  de  l'Agriculture  des 
Etats-Unis,  publié  en  1913,  dit  que  la  maladie  s'est  récemment  introduite  en  Europe 
et  qu'elle  se  propage  rapidement  dans  les  Etats  de  l'Est.  Melhus,  dans  la  circulaire 
n°  127  du  bureau  de  l'industrie  des  plantes,  publiée  en  1913,  dit  que  le  champignon 
n'est  pas  détruit  par  la  désinfection  de  la  semence  à  la  formaline  ou  au  sublimé 
corrosif.  D'autre  part,  Johnson,  de  Dublin,  constate  qu'un  remède  efficace  est  de 
tremper  les  tubercules  pendant  une  heure  dans  une  solution  de  formaline  d'un  peu 
moins  de  un  pour  cent. 

Nous  faisons  à  la  ferme  expérimentale  centrale  des  expériences  sur  le  trempage 
des  tubercules  infectés  dans  divers  fongicides,  mais  nous  n'en  connaîtrons  les  résultats 
qu'à  l'automne  de  1914.  Dans  l'intervalle  les  cultivateurs  feront  bien  de  rejeter  les 
tubercules  de  semence  affectés  de  cette  maladie.  Jusqu'ici  cette  maladie  n'a  pas  été 
considérée  comme  étant  très  sérieuse,  cependant  elle  détruit  les  cellules  extérieures  de 
la  peau  des  tubercules,  et  comme  ces  cellules  extérieures  sont  la  partie  la  plus  impor- 
tante de  la  peau  parce  qu'elles  empêchent  l'entrée  des  maladies  fongueuses,  il  est  possi- 
ble qu'elles  préparent  ainsi  le  chemin  d'autres  maladies  plus  graves. 

La  plaque  ei-jointe  fait  voir  l'apparence  extérieuie  de  la  maladie,  à  la  surface  du 
tubercule  de  la  pomme  de  terre. 

Cœur  noir  des  pommes  de  terre  (Voir  planche  I). — Dans  le  livre  de  Phytopatholo- 
gie  III,  page  180,  M.  E.  T.  Bartholomew  décrit  une  décoloration  noirâtre  au  centre  de 
la  pomme  de  terre,  très  différente  des  marbrures  brunes  ou  des  taches  de  rouille  que 
l'on  observe  de  temps  à  autre.  Dans  une  note  préliminaire,  il  déclare  que  cette  tache, 
dont  la  couleur  varie  de  pourpre  à  noir  comme  de  l'encre,  et  qui  exhibe  parfois  une 
cavité  centrale  peut  se  produire  dans  des  pommes  de  terre  qui  ont  été  emmagasinées 
pendant  l'hiver  à  une  température  d'environ  40  degrés  C.  (lOli  F.). 

Nous  avons  eu  l'occasion  d'observer  le  même  désordre  ce  printemps.  Pour  des  fins 
d'expérience,  nous  avons  emmagasiné  les  variétés  suivantes  dans  un  silo  au-dessus  de 
terre,  à  un  endroit  assez  exposé  de  la  ferme  centrale,  le  1er  novembre  1913  :  Irish 
Cobbler,  Gold  Coin,  Early  Delaware,  Carman  n°  1.  La  température  extérieure  est 
descendue  à  quelque  30  degrés  F.  au-dessous  de  zéro.     Nous  avons  pris  la  température 
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tous  les  jours  au  moyeu  d'un  thermomètre  auto-enregi3treur.  Jamais  la  température 
n'est  descendue  au-dessous  de  32.5  degrés  ou  n'a  dépassé  46.5  degrés.  Le  thermomètre 
et  l'appareil  enregistreur  sont  tou3  deux  sûrs. 

Les  mêmes  variétés  de  pomme  de  terre  ont  été  emmagasinées  dans  le  caveau  à 
racines  de  la  ferme  où  la  température  ne  s'est  jamais  élevée  au-dessus  de  45  degrés 
et  où  elle  n'est  jamais  descendue  au  point  de  congélation. 

Un  troisième  lot  de  pommes  de  terre  a  été  emmagasiné  dans  la  cave  d'un  bâti- 
ment chauffé  où  la  température  s'est  élevée  un  peu  au-dessus  de  42  degrés  F. 

La  ventilation  était  bonne  à  ces  trois  endroits. 

En  avril  1914,  nous  avons  ouvert  le  silo  et  nous  avons  constaté  que  la  gelée  y  avait 
pénétré.  La  couche  supérieure  des  pommes  de  terre  exhibait  des  symptômes  évidents 
de  taches  humides  et  pulpeuses,  dues  à  la  gelée.  Il  faut  se  rappeler  que  le  thermomètre 
descendait  environ  au  centre  du  silo,  dans  un  tube  en  bois. 

Nous  apercevant  que  la  gelée  avait  touché  ces  pommes  de  terre,  nous  avons  coupé 
un  certain  nombre  de  tubercules  en  les  enlevant  et  nous  avons  constaté  que  20  pour 
cent  des  tubercules  de  la  Delaware,  10  pour  cent  de  la  Irish  Cobbler,  30  pour  cent  de  la 
Gold  Coin  et  20  pour  cent  de  la  Carman  n°  1  accusaient,  au  centre,  la  décoloration 
caractéristique.  Dans  certains  cas  nous  avons  observé  au  centre  d'un  bon  nombre  de 
pommes  de  terre  une  certaine  couleur  rosâtre,  mais  non  pas  le  cœur  noir  typique. 
Ces  parties  exposées  à  l'air  sont  devenues  rougeâtres,  puis  noirâtres,  mais  leur  contour 
n'était  pas  toujours  clairement  défini,  car  la  surface  coupée  est  devenue  noire  ;  ce  fait  se 
produit  toujours  pendant  l'exposition  à  l'air.  Au  sortir  du  silo  ces  tubercules  ont  été  em- 
magasinés pendant  deux  semaines  dans  le  caveau  à  racines  où  les  autres  avaient  été 
conservés  pendant  l'hiver.  Au  bout  de  ces  deux  semaines  nous  avons  fait  un  nouvel 
examen.  Nous  avons  pris  25  tubercules  de  chacune  des  quatre  variétés  sans  faire  de 
sélection.  Nous  les  avons  coupés  en  deux  moitiés  et  nous  avons  constaté  que  90  pour 
cent  d'entre  eux  présentaient  le  cœur  noir  typique.  Nous  avons  alors  examiné  une  quan- 
tité semblable  des  mêmes  variétés  qui  avaient  été  conservées  en  caveau  depuis  l'arra- 
chage. Nous  n'y  avons  pas  constaté  un  seul  cas  d'une  décoloration  de  ce  genre,  en  cou- 
pant les  tubercules  des  mêmes  variétés,  cultivées  dans  le  même  champ  et  récoltées  dans 
les  mêmes  conditions.  La  seule  différence  de  traitement  était  dans  l'emmagasinage,  les 
tubercules  conservés  en  silo  avait  90  pour  cent  de  cœur  noir  et  ceux  qui  étaient  dans 
le. caveau  n'étaient  nullement  infectés.  Il  est  intéressant  à  noter  sous  ce  rapport  que 
d'après  Bartholomew,  une  température  relativement  élevée  de  104  degrés  F.  produira 
les  mêmes  résultats  que  nous  avons  constatés  et  que  nous  sommes  portés  à  attribuer 
aux  effets  de  la  gelée. 

La  planche  ci-jointe  fait  voir  l'aspect  de  ces  pommes  de  terre  au  sortir  du  silo. 

Maladies  des  pommes  de  terre  transmises  par  l'emploi  de  tubercules  malsains. — 
Nous  avons  publié  un  feuillet  montrant  les  principales  maladies  de  la  pomme  de  terre 
qui  résultent  de  l'emploi  de  la  semence  de  tubercules  malsains.  Ces  maladies  y  sont 
représentées  en  couleurs  naturelles.  Le  cultivateur  peut  donc  reconnaître  de  suite  les 
maladies  et  les  éviter  lorsqu'il  fait  son  choix  de  semences.  Les  dessins  ont  été  exé- 
cutés sous  la  direction  du  botaniste  par  M.  E.  A.  Kellett,  un  fonctionnaire  du  service 
de  l'entomologie,  qui  mérite  beaucoup  d'éloges  pour  l'habileté  dont  il  a  fait  preuve  en 
les  préparant.  Il  a  été  tiré  une  édition  de  125,000  exemplaires  en  anglais  et  40,000  en 
français  de  cette  circulaire  qui  a  été  largement  répandue.  Nous  prions  tout  spéciale- 
ment les  cultivateurs  de  suivre  les  instructions  de  cette  circulaire  et  nous  espérons  que 
la  virulence  des  maladies  décroîtra  bientôt.  On  ne  saurait  trop  répéter  que  le  pro- 
ducteur  de  pommes  de  terre  est  la  seule  personne  qui  soit  en  mesure  de  produire  une 
récolte  saine,  et  naturellement  les  pommes  de  terre  saines  se  vendent  beaucoup  plus 
promptement  que  les  pommes  de  terre  malades,  qui  constituent  une  menace  pour  tout 
le  pays. 
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cimn/Ti'  du  pommier.  (Lee  notes  suivantee  sur  le  chancre  du  pommier  ont  été 
contribuées  par  M.  J.  W.  Eastham,  B.Sc): 

"Vers  le  milieu  de  juillet  je  fis  l'inspection  d'un  certain  nombre  de  vergers  dans 
le  voisinage  de  Fredericton,  N.-B.,  pour  voir  si  le  chancre  i  ditissima  abîmait 

les  pommiers  dans  ce  voisinage.  Je  visitai  on  certain  nombre  de  vergers  très  né- 
gligés OÙ  beaucoup  d'arbres  dépérissaient  et  qui  n'étaient  jamais  pulvérisés  et  cepen- 
dant je  ne  trouvais  pas  de  Nectria  ditissima. 

"Je  me  rendis  alors  dans  la  vallée  d'Annapolia,  commençant  près  de  Digby.  J'ai 
constaté  la  présence  de  quelques  chancres  autour  de  Digby  mais  je  n'ai  trouvé  aucun 
verger  important.  Autour  de  Bridgetown  et  d'Annapolis-Royal  il  y  a  un  grand  nom- 
bre de  vergers  négligés  dans  lesquels  j'ai  trouvé  beaucoup  de  chancres.  Dans  quelques 
jeunes  vergers  il  semblait  probable  qu'un  bon  nombre  des  arbres  seraient  encerclés 
par  la  chancre  et  périraient.  Mais  dans  la  plupart  des  cas  il  m'a  semblé  qu'une  branche 
peut  continuer  à  porter  des  fruits  pendant  bien  des  années  après  avoir  été  attaquée, 
car  j'ai  trouvé  des  chancres  qui  présentaient  des  traces  d'un  développement  sue. 
de  dix  ans  ou  plus.  D'ans  ce  voisinage  et  dans  les  vergers  bien  tenus  et  surtout  bien 
pulvérisés  la~  maladie  ne  semble  pas  être  destructive.  J'ai  trouvé  une  quantité  consi- 
dérable de  périthecia. 

'  Autour  de  Kentville,  Wolfville,  Starr's-Point,  et  à  d'autres  endroits  dans  le  haut 
de  la  vallée  d'Annapolis  les  vergers  sont  bien  supérieurs.  J'ai  trouvé  des  chancres, 
mais  la  quantité  de  dégâts  qu'ils  causaient  ne  paraissait  pas  être  très  considérable. 
On  cultive  également  dans  cette  région  la  variété  la  plus  susceptible  de  toutes,  la 
"  Nonpareil  ".  Il  semble  donc  que  cette  maladie  n'est  dangereuse  que  dans  les  endroits 
où  l'on  néglige  la  taille  et  la  pulvérisation. 

"  Pendant  mon  voyage  de  retour,  j'ai  visité  Dalhousie  sur  la  baie  des  Chaleurs. 
("est  également  un  point  très  exposé.  Les  quelques  pommiers  que  j'y  ai  vus  étaient 
très  pauvres,  rabougris  et  paraissaient  beaucoup  souffrir  du  climat.  J'ai  trcuvé  un 
ca3  de  Nectria  ditissima  sur  un  arbre  ". 

Feuille  d'argent  des  arbres  fruitiers. — Depuis  1909  nous  faisons  des  recherches 
sur  cette  maladie  obscure;  nous  avons  pu  prouver  que  l'aspect  argenté  des  feuilles  peut, 
dans  bien  des  cas,  être  attribué  à  une  infection  causée  par  le  champignon  Stereum  pur- 
pureum  Pers.,  mais  d'autres  preuves  ne  laissent  aucun  doute  dans  notre  esprit  que  ce 
curieux  phénomène  peut  également  résulter  d'autres  agents. 

Le  champignon  Stereum  donne  aux  feuilles  une  couleur  argentée,  apparemment 
par  l'action  d'un  ferment  produit  par  le  champignon  et  l'effet  est  très  visible  dans  les 
feuilles.  Dans  ce  cas,  elle  n'est  pas  due  à  une  infection  locale,  mais  plutôt  à  une  in- 
fection à  distance. 

Les  quelques  observations  que  nous  avons  pu  faire  dans  un  verger  à  Solman-Arm, 
C.-B.,  nous  ont  fait  voir  que  l'argenture  des  feuilles  peut  également  être  causée  par 
un  agent  local  qui  agit  directement  sur  les  cellules  des  feuilles  et  produit  la  couleur 
argentée. 

En  l'automne  do  1912  nous  avons  examiné  un  poirier  dans  la  localité  mentionnée 
dont  les  feuilles  accusaient  une  argenture  typique.  Nous  avons  marqué  cet  arbre  et 
îious  l'avons  visité  de  nouveau  un  an  plus  tard,  à  la  requête  du  propriétaire  qui  pré- 
tendait avoir  réussi  à  faire  disparaître  la  maladie  par  une  simple  application  de 
"  Black  Leaf  40  ",  préparation  de  nicotine  beaucoup  employée  actuellement  contre 
divers  insectes.  Un  examen  soigneux  nous  a  convaincu  que  le  propriétaire  avait  dit 
vrai.  Les  feuilles  couvertes  par  la  pulvérisation  étaient  vertes,  mais  celles  qui  se  trou- 
vaient en  dehors  de  l'atteinte  de  la  pulvérisation  avaient  encore  des  traces  d'argent. 
Nous  avons  examiné  ce  phénomène  avec  le  plus  grand  soin  et  nous  avons  constaté  que 
l'aspect  de  ces  feuilles  argentées  différait  quelque  peu  de  la  feuille  d'argent  Stereum 
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en  ce  sens  que  la  feuille  était  couverte  de  taches  clairement  définies  d'une  superficie 
argentée  qui,  dans  certains  cas,  empiétaient  les  unes  sur  les  autres  et  couvraient  toute 
la  surface  supérieure  des  feuilles.  Les  choses  ne  se  passent  jamais  ainsi  dans  les  feuil- 
les atteintes  par  le  sùereum.  L'examen  de  la  surface  avec  un  microscope  grossissant, 
d'un  diamètre  de  20,  a  révélé  la  présence  de  mites  minuscules  qui  appartiennent  appa- 
remment au  genre  Eriophyes.  Nous  n'avons  pas  fait  de  détermination  de  la  mite  à 
ce  moment.  Nous  avons  fait  immédiatement  une  inspection  minutieuse  des  feuilles 
d'autres  arbres  affectés  de  la  feuille  d'argent  et  nous  y  avons  découvert  une  mite  du 
même  genre,  ou  apparemment  proche-parente.  Cette  observation  explique  jusqu'à  un 
certain  point  la  guérison  des  arbres  atteints  de  la  feuille  d'argent,  guérison  que  nous 
n'avions  pas  observée  dans  le  cas  du  stereum. 

Pour  montrer  la  ressemblance  frappante  entre  ces  deux  types  de  feuilles  d'argent 
et  la  difficulté  de  distinguer  entre  les  deux,  nous  avons  expédié  des  spécimens  de  la 
vraie  feuille  d'argent  et  de  la  feuille  argentée  par  les  mites  à  M.  Brooks,  de  Cam- 
bridge, Angleterre,  qui  connaît  très  bien  cette  maladie.  Son  rapport  nous  a  appris 
qu'il  confirmait  notre  premier  diagnostique,  c'est-à-dire  que  les  spécimens  devraient 
être  considérés  comme  étant  affectés  de  la  feuille  d'argent.  Lui  ayant  fait  remarquer 
les  différences,  il  fut  immédiatement  en  mesure  de  distinguer  entre  les  deux  infections. 

On  voit,  par  cette  déclaration  préliminaire,  que  deux  cas  très  différents  peuvent 
avec  le  temps  produire  des  symptômes  très  semblables. 

Lorsque  la  feuille  d'argent  se  montre,  il  serait  bon  d'essayer  d'abord  une  pulvéri- 
sation de  "  Black  Leaf  40  "  ou  de  chaux  sulfurée  immédiatement  avant  que  les  boutons 
des  feuilles  s'ouvrent.  Si  la  maladie  persiste  il  est  évident  qu'elle  n'est  pas  causée 
par  des  mites. 

Le  Dr  Waite,  qui  est  chargé  des  recherches  sur  les  maladies  des  fruits  à  Wash- 
ington, m'informe  dans  une  lettre  que  les  mites  observées  peuvent  être  identiques  à 
celles  qui  sont  décrites  dans  le  bulletin  283,  de  la  station  expérimentale  d'agriculture 
de  Genève,  N.-Y.,  sous  le  nom  Phyllocoptes  schlechtendali. 

En  attendant,  nous  continuons  nos  recherches  sur  la  nature  de  cette  maladie. 


CRYPTOGAMES   DES    MOUCHES    COMMUNES. 


fine  cryptogame  qui  tue  les  mouches  communes. — Depuis  que  l'on  sait  que  la  mou- 
che commune  constitue  un  danger  permanent  pour  la  santé  publique  puisqu'elle  trans- 
porte les  micro-organismes  pathogéniques,  la  question  de  trouver  un  moyen  pratique  et 
efficace  de  l'exterminer  ou  du  moins  de  réduire  le  nombre  de  cet  insecte  pendant  les 
mois  d'été  a  attiré  beaucoup  d'attention. 

L'étude  de  certains  organismes  de  nature  fongueuse  ou  bactérienne,  susceptibles 
de  causer  une  épidémie  parmi  les  mouches,  semble  tout  indiquer,  si  l'on  veut  arriver 
à  une  solution  de  ce  problème.  Le  botaniste  du  Dominion  a  fait  sur  ce  point  toutes 
les  recherches  que  ses  loisirs  lui  ont  permis.  Parmi  les  plus  communes  des  maladies 
cryptogamiques  des  mouches  il  y  a  la  Empusa  Muscae  Cohn,  qui  tue  chaque  année  un 
nombre  considérable  de  mouches.  Les  mouches  tuées  par  ce  champignon  conservent, 
lorsqu'elles  sont  mortes,  l'attitude  qu'elles  avaient  pendant  la  vie,  leurs  cadavres  sont 
entourés,  sur  une  petite  distance  de  la  poussière  blanche  de  spores.  Nous  avons  très 
facilement  réussi  à  infecter  les  mouches  avec  les  spores  du  champignon  et  à  les  faire 
mourir,  mais  nos  recherches  se, sont  terminée^  prématurément  en  janvier,  par  suite  du 
manque  de  mouches.  Nous  poursuivons  cette  expérience  depuis  plusieurs  saisons  et 
elle  mérite  d'être  continuée,  étant  donné  le  but  que  nous  nous  proposons. 

La  bactérie  de  la  sauterelle  Coccobaciîlus  acridiorum  que  le  Dr  d'IIerelle  de  l'ins- 
titut Pasteur  de  Paris  ;i  réussi  à  isoler  et- à  essayer,  démontre  éloquomment  la  valeur 
des  organismes  qui  causent  des  épidémies  parmi  les  insectes  nuisibles. 
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II.     EXPERIENCES. 

Nous  avons  continu*  cette  saison,  comme  nous  le  disions  dansnnotre  dernier  rap- 
port, les  expériences  de  culture  do  pommes  de  terre  sur  quatre  acrei  de  terre  "ne 
contenant  pas  de  germes  de  maladie  ou  en  ayant  aussi  peu  que  possible".  Les  pommée 
de  terre  produites  étaient  une  très  bonne  récolte  et  ho  sont  très  bien  conservées.    Cinq 

Variétés  ont  été  cultivées;  la  production   totale  a  été  de  866  boisseaux  et  34   livres. 

Les  travaux  de  culture  ont  été  eiiectués  par  M.  1).  D.  Cray,  contremaître  de  la 
ferme;  ce  service  s'était  chargé  du  traitement  dos  tubercules  do  semence  et  dos  pulvé- 
risation- pendant  la  saison. 

EXPÉRIENCES   SUR  LA   MISE  DES   POMMES  DE  TERRE  EN   SILOS. 

L'emmagasinage  des  pommes  de  terre  dans  les  caveaux  ou  des  caves  cause  souvent 
des  pertes  considérables;  nous  avons  essayé  la  méthode  qui  consiste  à  conserver  ces  tu- 
bercules dans  un  silo  au  niveau  du  sol.  Ce  mode  d'hivernement  permettra  peut-être 
d'enrayer  la  pourriture  et  coûtera  sans  doute  moins  cher  que  la  construction  de  caves 
ou  de  caveaux  pour  cet  objet.  Nous  avons  donc  hiverné  50  boisseaux  de  quatre  va- 
riétés différentes  dans  un  silo  qui  était  construit  de  la  manière  suivante: — 

Deux  planches  de  la  longueur  du  silo  proposé  et  chacune  perforée  d'un  certain 
nombre  de  trous  d'un  pouce  furent  clouées  ensemble,  en  forme  d'angle,  de  façon  à 
couvrir  un  certain  espace.  On  les  plaça  sur  le  sol;  l'espace  d'air  qui  se  trouvait  entre 
elles  devait  servir  à  la  ventilation.  Les  planches  et  le  terrain  sur  la  superficie  qui 
devait  être  occupée  par  le  silo  furent  alors  recouvertes  d'une  couche  de  paille  d'un 
pied  d'épaisseur.  On  empila  les  pommes  de  terre  sur  cette  couche  en  une  masse  de 
forme  pyramidale.  On  les  recouvrit  alors  d'une  autre  couche  de  paille  d'environ  6 
pouces  d'épaisseur,  on  plaça  sur  le  faîte  une  poutre  d'environ  8  pouces  d'épaisseur  et  on 
recouvrit  le  tout  d'une  autre  couche  de  paille  et  d'environ  un  pied  de  terre  que  l'on 
plaça  tout  au  tour.  Après  un  temps  suffisant  pour  que  la  masse  puisse  se  tasser  con- 
venablement, on  retira  soigneusement  la  poutre  et  l'on  mit  à  sa  place  un  autre  tuyau 
d'aération.  On  boucha  les  deux  extrémités  de  ce  tuyau  avec  des  tampons  de  paille  que 
l'on  pouvait  enlever  ou  remettre  suivant  la  température  du  silo.  On  prenait  la  tem- 
pérature du  silo  tous  les  jours  au  moyen  d'un  thermomètre  auto-enregistreur  qu'on 
laissait  descendre,  attaché  à  une  ficelle,  par  un  tuyau  en  bois  jusqu'au  centre  du  silo. 
Il  n'y  eut  pas  de  développement  de  chaleur  ni  de  gelée.  La  température  à  l'extérieur 
de  la  fosse  descendit  jusqu'à  30  degrés  au-dessous  de  zéro  et  un  bon  nombre  de  pommes 
de  terre  qui  se  trouvaient  sur  la  surface  extérieure  du  tas  furent  touchées  par  la  gelée 
mais  aucune  d'elle  n'avait  souffert  des  pourritures  qui  sont  si  fréquentes  dans  la  cave 
ou  dans  le  caveau;  cette  essai  vaut  la  peine  d'être  répété.  Cette  forme  de  silo  peut 
être  utile  dans  bien  des  districts  canadiens  où  la  température  ne  descend  pas  aussi 
bas  et  elle  a  l'avantage  d'être  de  construction  très  simple. 


III.— BOTANIQUE  ECONOMIQUE. 

CONSIDÉRATIONS  GÉNÉRALES  SUR  LES  MAUVAISES  HERBES. 

Dans  la  lutte  contre  les  mauvaises  herbes,  il  est  clair  que  mieux  on  connaît  les 
mauvaises  herbes  et  leur  mode  de  végétation,  plus  on  a  de  chance  de  réussir.  Dans 
certains  pays  plus  anciens,  de  bons  progrès  ont  été  faits  dans  cette  voie;  nous  avons 
par  exemple,  les  travaux  de  Eruwirth  en  Allemagne.  Mais  c'est  là  un  problème  que 
chaque  pays  doit  résoudre  pour  lui-même  car  la  végétation  d'une  mauvaise  herbe  n'est 
nullement  la  même  dans  tous  les  pays.  Il  arrive  souvent  qu'une  espèce  de  mauvaise 
herbe  introduite  dans  un  pays  s'y  propage  beaucoup  plus  rapidement  et  y  cause  plus 
d'ennuis  que  dans  son  pays  d'origine.    Il  est  évident  également  que  dans  un  pays  com- 
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me  le  Canada,  où  il  y  a  une  telle  variété  de  conditions  climatériques,  les  recherches,  pour 
être  utiles,  doivent  être  effectuées  dans  plusieurs  provinces.  Voici  les  points  sur  les- 
quels il  semble  nécessaire  d'obtenir  des  renseignements  plus  complets;  ils  nous  indi- 
quent dans  quelle  voie  ces  recherches  doivent  être  effectuées  pour  être  avantageuses  : — 

(1)  L'espèce  particulière  des  mauvaises  herbes  est-elle  indigène  au  Canada  ou 
est-elle  originaire  d'un  autre  pays.  Si  elle  a  été  introduite,  comment  l'a-t-elle  été  et 
en  importons-nous  encore  avec  les  graines  de  plantes  de  grande  culture  ou  de  plantes 
fourragères. 

(2)  Distribution  géographique  dans  les  provinces  canadiennes. 

(3)  La  façon  dont  elle  se  comporte  sur  les  sols  divers.  On  n'ignore  pas  que  cer- 
taines mauvaises  herbes  manifestent  une  préférence  bien  nette  pour  des  sols  calcai- 
res, tandis  que  d'autres  préfèrent  un  sol  qui  contient  aussi  peu  de  chaux  que  possible 
et  que  d'autres  encore  poussent  également  bien  sur  les  deux  genres  de  terrains. 

4.  Ses  rapports  aux  diverses  récoltes  cultivées  sur  la  ferme.  Certaines  mauvaises 
herbes  viennent  mieux  sur  les  terrains  bien  cultivés,  tandis  qu'elles  disparaissent  ou 
du  moins  qu'elles  sont  tenues  en  échec  lorsque  l'on  cultive  du  foin.  Certaines  d'entre 
elles,  par  exemple,  l'épervière  orangée,  poussent  rapidement  sur  les  terrains  cultivés 
et  se  trouvent  également  à  l'aise  sur  des  pâturages  pierreux.  Dans  un  cas  comme 
celui-ci,  il  est  clair  que  la  même  méthode  d'extirpation  ne  peut  être  prescrite  partout. 

5.  Comment  se  propage-t-elle  naturellement?  Est-ce  par  des  graines,  des  racines 
traçantes,  des  rhizomes,  etc.? 

6.  Si  elle  est  répandue  avec  des  graines  ou  des  fruits,  comment  se  disperse-t-elle  ? 
Les  fruits  sont-ils  transportés  par  le  vent  comme  pour  les  chardons  ou  par  les  ani- 
maux comme  la  barnadette,  ou  existe-t-il  un  mécanisme  spécial  de  dispersion? 

7.  Quelle  est  l'époque  de  la  floraison  et  à  quelle  époque  les  graines  mûrissent- 
elles?  Dans  certains  cas  cette  maturation  se  fait  en  même  temps  que  la  maturation  de 
la  récolte  dans  laquelle  elle  pousse  ;  dans  d'autres,  au  contraire,  elle  se  fait  plus  tôt  ou 
plus  tard. 

8.  A  quel  moment  les  graines  germent-elles  lorsqu'elles  se  sèment  d'elles-mêmes 
dans  la  terre. 

9.  Quelle  est  la  vitalité  des  graines  enfouies  dans  le  sol?  Les  opinions  diffèrent 
sur  la  durée  du  temps  pendant  laquelle  les  graines  de  mauvaises  herbes  peuvent  con- 
server leur  vitalité  dans  le  sol;  de  nouvelles  recherches  seront  nécessaires  avant  que 
l'on  puisse  se  prononcer  sur  ce  point.  Les  graines  gardées  sèches  paraissent  perdre 
leur  vitalité  beaucoup  plus  vite  que  les  graines  enfouies  dans  le  sol.  Il  n'y  a  pas  de 
doute  que  quelques-unes  de  ces  dernières  peuvent  germer  après  avoir  été  enterrées 
pendant  vingt  ans. 

10.  Les  effets  de  l'humidité. — Il  est  beaucoup  plus  difficile  de  détruire  les  mau- 
vaises herbes  dans  une  région  où  il  pleut  peu  comme  dans  l'Alberta.  Dans  cette  pro- 
vince, la  méthode  qui  consiste  à  enfouir  les  mauvaises  herbes  à  la  charrue  après 
qu'elles  ont  germé  ne  peut  convenir  à  certaines  saisons  de  l'année,  car  le  sol  ne  con- 
tient pas  assez  d'humidité  pour  provoquer  la  germination  des  graines.  Certaines 
mauvaises  herbes  viennent  quand  le  sol  est  assez  humide;  le  drainage  les  retarde  et 
permet  à  d'autres  plantes  de  prendre  leur  place. 

11.  Les  effets  de  la  température. — Nous  n'avons  encore  que  peu  de  renseignements 
exacts  sur  la  température  à  laquelle  les  mauvaises  herbes  ou  les  graines  de  mauvaises 
herbes  sont  détruites  par  la  gelée. 

12.  La,  susceptibilité  des  mauvaises  herbes  aux  pulvérisations  chimiques. — Un 
certain  nombre  d'expériences  ont  été  effectuées  établissant  l'effet  de  diverses  pulvéri- 
sations, par  exemple  le  sulfate  de  cuivre,  le  sulfate  de  fer,  etc.,  sur  diverses  plantes. 
Mais  il  faudrait  continuer  cette  série  d'expérience  et  essayer  diverses  autres  substan- 
ces chimiques  aux  diverses  phases  du  développement  de  la  plante.  Il  est  possible  qu'une 
pulvérisation  qui  n'aurait  aucun  effet  sur  le  feuillage  pourrait  cependant  abîmer  suf- 
fisamment les  fleurs  pour  empêcher  la  formation  des  graines. 
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Si  Ton  possédait  des  renseignements  complets  sur  le  développement  des  mauvaises 
herbes  sur  tous  les  points  que  nous  venons  de  décrire,  le  problème  de  la  destru'ti  m 
de  ce  fléau  serait  grandement  facilité,  surtout  avec  l'aide  de  lois  efficaces. 

PLANTES   VÉNÉNEUSES. 

Nous  sommes  heureux  de  constater  que  le  nombre  de  cas  d'empoisonnement  causés 
par  des  plantes  n'a  pas  augmenté.  Cependant  il  nous  arrive  encore  de  nombreuses 
demandes  <Ki  renseignements  sur  Les  plantes  vénéneuses  et  médicinales  et  on  nous  (invoie 
des  spécimens  pour  identification.  Nous  donnons  ici  une  liste  des  plantes  au  3ujet 
desquelles  on  nous  pose  le  plus  de  questions.  Certaines  d'entre  elles  sont  bien  con- 
nues de  nom  et  d'aspect,  et  nous  espérons  qu'en  appelant  l'attention  sur  le  fait  qu'elles 
sont  vénéneuses  il  y  aura  moins  d'accidents  à  l'avenir. 


Plantes  vénéneuses. 

Actaea  rubra  (Ellébore  rouge). 

Actaea    alba     (Ellébore    blanc). 

Anémone  patens  var.  Wolfgangiana  (Ané- 
mone de  prairie) 

Cicuta  vagans   (Ciguë  d'eau). 

Daphne  Mezereum   (Daphné  bois-gentil). 

Equisetum   arvense    (Prêle). 

Iris  versicolor   (Glaïeul  bleu). 

Lobelia  inflata    (Lobélie  brûlante). 

Oxytropis  Lamberti    (Oxytropis). 

Rhtts  Toxicodendron   (Herbe  à  la  puce). 

Sium  cicutaefolium    (Ache  d'eau). 

Solanum  Dulcamara  (Douce-amère,  morelle 
grimpante). 

Solanum   nigrum    (Morelle  noire). 

Taxus  canadensis   (If  américain). 

Trillium    erectum    (Trillie    rouge). 

Trillium  grandiflorum  (Trillie  à  grandes 
fleurs). 

Trillium  undulatum    (Trillie  ondulée). 

Zygadenus  undulatum  (Zygadène  ondulée). 

Plantes    médicinales. 

Acorus  calamus   (Glaïeul  des  marais). 
Aralia  nudicaulis   (Salsepareille  sauvage). 


Apocynum  androsaemifolium  (Apocyn  go- 
be-mouches). 

Coptis  trifolia   (Fil  d'or). 

Hamamelis  virginiana  (Hamamélide  améri- 
cain). 

Hydrastis  Canadensis  (Hydraste  améri- 
cain). 

Panax  qninquefolium    (Ginseng). 

Polyala  Senega    (Polyala  de  Virgine). 

Solanum  Dulcamara  (Douce-amère,  mo- 
relle grimpante). 

Trillium  erectum   (Trillie  rouge). 

Trillium  grandiflorum  (Trillie  à  grandes 
fleurs). 

Trillium  undulatum    (Trillie  ondulée). 

Plantes    suspectes. 

Apocynum  androsaemifolium  (Apocyn  go- 
be-mouches). 

Nepeta  hederacea  (Lierre  terrestre). 

Menispermum  canadense  (Ménisperme  du 
Canada). 

Pastinaca  sativa   (Panais  sauvage). 

Salanum  triflorum    (Morelle  à  trois  fleurs). 

Thermopsis  rhombifolia    (Thermopside). 


Cette  liste  est  loin  de  comprendre  toutes  les  plantes  vénéneuses  ou  médicinales  du 
Canada;  elle  ne  contient  que  celles  sur  lesquelles  nous  avons  fourni  des  renseignements 
cette  année. 

JARDINS   BOTANIQUES. 


L'année  dernière  a  été  favorable  dans  l'ensemble,  mais  en  raison  de  la  sécheresse 
persistante  un  bon  nombre  de  nos  plantes  expérimentales  ont  péri,  à  cause  du  manque 
de  facilités  d'arrosage  dans  les  jardins. 

Nous  avons  parfaitement  réussi  à  cultiver  la  Primerose  d'Angleterre  (Primula 
vulgaris)  en  plein  air  au  Canada.  Nous  avions  choisi  pour  cette  plante  un  endroit 
sous  les  arbres,  dans  l'arboretum,  où  elle  paru  se  plaire  parfaitement. 

Les  graines  ramassées  pour  échange  cette  année  comprenaient  519  espèces  diffé- 
rentes, ramassées  sur  les  plantes  dans  les  jardins  botaniques.  Près  de  800  paquets  de 
ces  graines  ont  été  expédiés  sur  requête  aux  jardins  botaniques  étrangers  et  aux  per- 
sonnes qui  s'intéressent  aux  plantes  canadiennes. 

Nous  continuons  à  étiqueter  les  plantes  sur  la  bordure  vivace  d'un  demi-mille  de 
long,  en  nous  servant  de  la  nomenclature  de  Engler  et  Prantl. 
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HERBARIUM. 

Nous  avons  ajouté  cette  année  de  nombreux  spécimens  dans  l'herbarium.  Ces 
spécimens  avaient  été  rassemblés  par  ]e  personnel  en  Colombie-Britannique  et  à  Qué- 
bec, l'Islet  et  Rivière-du-Loup. 

Nous  devons  des  remerciements  à  M.  W.  H.  Brittain  qui  nous  a  présente  cinquante 
espèces  différentes,  rassemblées  à  Vernon,  C.-B. 

ESSAIS   DE   GERMINATION   DU    RIZ    SAUVAGE. 

En  l'automne  de  1911  nous  avons  fait  des  semis  de  riz  sauvage  à  la  ferme.  Au 
printemps  de  1912  nous  avons  trouvé  que  les  graines  qui  avaient  séché  pendant  quel- 
ques jours  au  laboratoire  avant  d'être  semées,  ont  germé  tout  aussi  facilement  que  celles 
qui  avaient  été  semées  immédiatement  après  avoir  été  cueillies  sur  les  plantes.  Ce 
fait  a  soulevé  cette  question  :  serait-il  possible  de  conserver  des  graines  fraîches  de 
riz  sauvage  à  l'état  sec  sans  que  leur  faculté  germinative  se  détériore,  assez  longtemps 
pour  qu'elles  puissent  être  expédiées  d'un  bout  à  l'autre  du  pays?  Cette  question  a 
une  très  grande  importance  car,  pour  bien  des  raisons,  les  semis  d'automne  sont  pré- 
férables aux  semis  de  printemps  pour  le  riz  sauvage.  Pour  y  répondre,  nous  avons 
fait  des  essais  de  germination  en  1912  et  1913;  les  graines  avaient  été  tenues  sèches 
de  un  à  vingt  et  un  jours.  Le  résultat  de  ces  essais  montre  que  des  graines  de  riz 
sauvage  tenues  sèches  pendant  une  semaine  après  la  date  de  la  cueillette  ont  donné  de 
72  à  96  pour  cent  de  germination  et  de  60  à  74  pour  cent  dans  deux  semaines.  L'essai 
de  trois  semaines  a  donné  76  pour  cent  dans  un  cas  et  pour  une  raison  inconnue  2 
pour  cent  seulement  dans  l'autre  cas. 

Nous  avons  envoyé  un  paquet  de  graines  sèches  aux  jardins  botaniques  royaux  de 
Kew,  Londres,  Angleterre.  Les  graines  qui  avaient  été  tenues  sèches  pendant  vingt  - 
cinq  jours  ont  donné  42  pour  cent  de  germination;  c'était  là  20  pour  cent  de  plus 
que  les  graines  qui  avaient  été  tenues  humides. 

Dans  tous  les  cas  ce  sont  les  graines  venant  de  l'ouest  de  l'Ontario  qui  ont  donné 
les  meilleurs  résultats.  Ce  sont  des  graines  beaucoup  plus  grosses  que  celles  que  l'on 
ramasse  près  d'Ottawa,  mais  il  est  important  de  faire  remarquer  que  ces  dernières 
graines  se  trouvaient  à  un  grand  désavantage  à  partir  du  début  même,  car  après  avoir 
été  cueillies  elles  avaient  été  étalées  au  grand  soleil  et  laissées  sans  protection  pendant 
toute  une  journée.  Cela  n'est  pas  du  tout  nécessaire  si  l'on  prend  les  précautions  or- 
dinaires. Il  ne  faut  pas  cueillir  la  graine  après  une  pluie  lorsque  toute*  la  plante  est 
mouillée  et  il  ne  faut  pas  non  plus  la  mettre  dans  une  barque  humide.  Il  n'y  a  que  les 
graines  mûres  qui  tombent  facilement  de  la  tige.  On  court  donc  très  peu  de  risque 
d'avoir  des  graines  trop  jeunes  ou  laiteuses  lorsque  l'on  fait  la  cueillette.  Cependant, 
si  la  fermentation  était  à  craindre,  il  faudrait  étaler  les  graines  pendant  quelques 
heures  dans  une  atmosphère  sèche  mais  en  les  protégeant  contre  le  soleil.  Il  faut  les  re- 
tourner deux  ou  trois  fois  pour  les  aérer  parfaitement.  Jamais  il  ne  faut  les  exposer 
à  une  chaleur  intense. 

RIZ   SAUVAGE   DE  QUEBEC. 

Les  graines  du  riz  sauvage  de  Québec  n'ont  que  la  moitié  de  la  grosseur  de  celles 
qui  -viennent  de  l'ouest  de  l'Ontario.  Les  plantes  sont  également  beaucoup  plus  petites. 
On  sait  qu'il  y  a  deux  espèces  de  riz  qui  poussent  au  Canada,  savoir  Zizinia  palustris 
et  Z.  aquatica.  Nous  ne  savons  pas  encore  si  le  riz  sauvage  de  Québec  est  le  Z.  aqua- 
iica  poussant  dans  des  conditions  défavorables  créées  par  la  marée,  ou  si  c'est  une 
variole'  de  cotte  espèce.  Nous  l'avons  trouvé  en  abondance  sur  les  rives  nord  et  sud 
du  fleuve  Saint-Laurent.  A  Beauport,  il  y  a  une  grande  étendue  de  terre  basso  que 
les  habitants  appellent  "La  Canarderie ",  remplie  de  riz  sauvage  et  où  les  canards 
sauvages  viennent  se  nourrir.     Nous  avons  trouvé  également  du  riz  sauvage  à  Cap- 
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Rouge,  Montmorency  et  Sainte  Anne-Station.  Sur  la  rive  ami.  i]  pousse  s  Saint- 
Joseph  de  Lévis,  juste  au  dessous  du  quai;  à  Lé\i.^,  au  dessus  de  la  station  du  Grand- 
Tronc;  à  Eadlow  et  le  long  de  la  riye  jusqu'à  .Ww  Liverpool.  Il  est  tout  probable 
(|n'il  pousse  sur  les  deua  rives  du  Saint  Laurent  suî  une  distance  considérable  en  bas 
de  Québec,  car  on  l'a  trouvé  «mi  abondance  â  L/Islet,  à  cinquante  milles  de  Québec. 
Il  u\  en  n'a  pas  cependant  à  la  Rivière  <lu  Loup,  parce  que  l'eau  y  est  salée. 

IV.— DIVERS. 

CONFÉRENCE    PHYTOPATHOLOGIQUE    INTERNATIONALE. 

Le  botaniste  du  Dominion  a  été  désigné,  par  ordre  en  conseil,  pour  représenter  le 
Dominion  du  Canada  à  cette  conférence  qui  s'est  tenue  à  Rome  du  24  février  au  4 
mars  1914.  Cette  conférence,  qui  est  tenue  sous  les  auspices  de  l'institut  international 
d'agriculture  dans  le  but  d'obtenir  une  action  internationale  commune  pour  combattre 
les  maladies  des  plantes,  avait  été  convoquée  par  le  gouvernement  français,  de  concert 
a\ce  le  gouvernement  italien.  Elle  fut  ouverte  par  Sa  Majesté  le  roi  d'Italie  en  per- 
sonne.    Trente  et  un  pays  étaient  représentés  par  soixante-trois  délégués. 

Une  série  de  réunions  eut  lieu  auxquelles  les  délégués  exprimèrent  le  désir  général 
de  leurs  gouvernements  respectifs  de  se  conformer  aux  décisions  précédentes  des 
assemblées  générales  de  l'institut  international  d'agriculture  et  de  maintenir  les 
mesures  déjà  arrêtées  au  congrès  précédent  d'agriculture.  Cette  conférence,  sans 
modifier  en  rien  les  mesures  adoptées  sous  les  accords  internationaux  existants,  rédigea 
une  convention  datée  du  4  mars  1914  et  qui  devait  être  soumise  à  l'approbation  des 
divers  gouvernements  et  signée  par  les  plénipotentiaires  nommés  à  cet  effet  au  cas  où 
elle  serait  approuvée. 

Cette  convention  comprenait  vingt  articles  spécifiant  ce  qui  était  nécessaire  à 
l'organisation  d'un  service  officiel  de  phytopathologie.  Ce  service  officiel  doit  com- 
prendre au  minimum  (1)  la  création  d'une  ou  de  plusieurs  stations  de  recherches  pour 
étude  scientifique  et  technique;  (2)  l'organisation  d'une  surveillance  efficace  de  la  cul- 
ture; (3)  l'inspection  des  expéditions  et  (4)  l'émission  de  certificats  phytopathologi- 
ques. 

Le  botaniste  du  Dominion  avait  également  été  autorisé  à  profiter  de  ce  voyage 
pour  visiter  quelques-unes  des  principales  installations  de  pathologie  et  d'institutions 
bactériologiques  laitières  du  continent  européen. 

POMMES  DE  TERRE  EVAPOREES  ET  LEUR  VALEUR  ÉCONOMIQUE  EN  AGRICULTURE. 

Une  des  questions  dont  je  me  suis  occupé  pendant  cette  visite  en  Europe  est  celle 
du  séchage  des  pommes  de  terre  qui  se  fait  sur  une  grande  échelle  en  Allemagne. 
L'emploi  avantageux  des  pommes  de  terre  séchées — en  dehors  de  la  valeur  bien  con- 
nue de  ces  tubercules  pour  l'alimentation  humaine  et  l'alimentation  du  bétail  ou  pour 
fins  industrielles — dépend  largement  de  la  production  totale  des  pommes  de  terre  au 
pays.  Dès  qu'il  y  aura  surproduction,  alors  on  fera  bien  d'étudier  cette  question  plus 
attentivement.  En  Allemagne,  la  production  des  pommes  de  terre  évaporées  a  large- 
ment augmenté  en  ces  dernières  années.  Ceci  est  dû  premièrement,  à  la  surproduc- 
tion des  pommes  de  terre,  deuxièmement  au  bon  marché  de  la  main-d'œuvre  et  des 
transports,  et,  troisièmement,  au  perfectionnement  des  machines  employées  dans  ce 
procédé.  Au  Canada  rien  de  tout  cela  n'existe  et  avant  de  nous  prononcer  pour  ou 
contre  ce  procédé,  il  nous  faudra  tenir  compte  des  conditions  qui  existent  dans  notre 
pays.  Naturellement  la  question  la  plus  importante  est  la  suivante  :  la  valeur  des  pom- 
mes de  terre  séchées  est-elle  suffisante  pour  nous  encourager  à  établir  cette  industrie 
au  Canada?  La  valeur  commerciale  réelle  des  pommes  de  terre  dans  l'alimentation  de 
l'homme  et  des  animaux  dépend  largement  du  prix  de  revient,  et  c'est  là  où  un  pays 
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comme  l'Allemagne  a  de  grands  avantages.  D'abord,  au  Canada,  les  pommes  de  terre 
coûtent  beaucoup  plus  cher  qu'en  Allemagne  et  il  est  douteux  que  le  séchage  des  tuber- 
cules puise  se  faire  avec  profit.  Il  ne  faut  pas  oublier  qu'en  règle  générale  3  boisseaux  £ 
de  tubercules  crus  donnent  environ  un  boisseau  de  tubercules  secs.  La  quantité  varie 
suivant  la  quantité  de  fécule  qui  se  trouve  dans  les  pommes  de  terre. 

En  Allemagne,  le  prix  de  revient  des  pommes  de  terre  séchées  par  boisseau  est 
d'environ  2  cents  \.  Le  prix  des  pommes  de  terre  crues  en  Allemagne  varie  de  20  cents 
à  25  cents  le  boisseau  et  le  prix  du  boisseau  de  tubercules  secs  varie  de  80  cents 
à  $1.  Devant  ces  faits  il  semble  que  cette  industrie  ne  puisse  guère  être  avanta- 
geuse au  Canada.  Quoi  qu'il  en  soit,  avant  d'essayer  ce  procédé  dans  notre  pays  il 
faudra  faire  des  expériences.  Les  avantages  de  l'évaporation  des  pommes  de  terre 
peuvent  être  résumés  de  la  façon  suivante: — 

(1)  L'évaporation  des  pommes  de  terre  permettrait  d'utiliser  tous  les  tubercules 
qui  ne  peuvent  trouver  de  débouchés  et  qui  pourraient  être  perdus. 

(2)  Le  séchage  réduit  beaucoup  les  frais  de  transport. 

(3)  La  valeur  alimentaire  des  tubercules  évaporés  n'est  pas  influencée  par  la  cha- 
leur ou  la  gelée  et  ils  se  gardent  indéfiniment  lorsqu'ils  sont  bien  emmagasinés. 

(4)  Ils  prennent  moins  de  place  et  ils  peuvent  rendre  de  grands  services  dans 
l'alimentation  du  bétail  lorsque  les  autres  aliments  sont  rares. 

(5)  L'évaporation  des  pommes  de  terre  permettrait  de  'résoudre  le  problème  de 
l'utilisation  des  pommes  de  terre  malades  que  l'on  vend  actuellement  et  qui  propagent 
la  maladie  sur  une  plus  grande  superficie.  Nous  n'en  dirons  pas  plus  long  sur  ce  point 
avant  d'avoir  fait  de  nouvelles  recherches. 

LA    BACTÉRIOLOGIE    AGRICOLE CE    QUELLE    SIGNIFIE    ET    LES    PROBLEMES    QU'ELLE    PRESENTE. 

Au  cours  de  sa  tournée  en  Europe,  le  botaniste  du  Dominion  a  visité  plusieurs 
institutions  bactériologiques;  il  a  noté  l'attention  toute  spéciale  que  donnent  les 
autres  pays  à  la  bactériologie  agricole,  cette  base  fondamentale  de  l'économie  agricole; 
quelques  remarques  sur  la  signification  de  cette  branche  de  l'agriculture  et  sur  les  pro- 
blèmes qu'elle  présente  ne  seront  pas  hors  de  propos  dans  ce  rapport. 

La  bactériologie  agricole  a  pour  but  d'enseigner  aux  cultivateurs  à  utiliser  le  plus 
possible  les  bactéries  et  les  cryptogames  avec  lesquels  ils  sont  en  contact  journalier, 
mais  dont  ils  ne  comprennent  pas  actuellement  le  rôle  important  dans  le  "  ménage  " 
de  la  nature.  Un  bon  nombre  des  opérations  techniques  de  la  pratique  agricole  ont 
pour  but  d'influencer  directement  ou  indirectement  la  vie  et  l'activité  des  micro- 
organismes utiles  ou  néfastes.  L'emploi  de  cultures  pures,  de  certaines  bactéries 
légumineuses  pour  améliorer  les  récoltes  a  déjà  donné  d'excellents  résultats.  D'autre 
part,  certaines  bactéries  peuvent  parfois  se  montrer  très  utiles,  comme  d'autres  se 
montrent  parfois  très  nuisibles  dans  la  conservation  des  divers  aliments,  la  production 
du  lait  propre,  la  production  du  beurre  et  du  fromage,  la  décomposition  et  l'emploi  du 
fumier  de  ferme  et  enfin  les  cryptogames,  les  bactéries  et  les  protoza  qui  se  trouvent 
dans  le  sol,  peuvent  exercer  une  influence  très  avantageuse  ou  très  nuisible  suivant 
les  circonstances.  C'est  justement  à  cause  de  l'indifférence  plus  ou  moins  prononcée 
que  l'on  manifeste  envers  cette  branche  importante  de  la  science  agricole  que  tant  de 
pays  agricoles  souffrent  encore  de  grandes  pertes  économiques,  parce  qu'ils  ne  savent 
pas  utiliser  ces  agents  utiles  sous  forme  de  sous-produits  agricoles.  Un  exemple 
suffira  pour  démontrer  l'avantage  qu'il  y  a  à  faire  un  bon  emploi  du  fumier  de  ferme. 
Il  a  été  prouvé  que  l'on  ne  tire  généralement  que  trois  pour  cent  de  la  valeur  du 
fumier,  et,  d'autre  part,  l'étude  de  l'action  des  organismes  dans  le  fumier  nous  a  fait 
voir  que  l'on  peut  parfois  en  tirer  quarante  pour  cent.  La  valeur  du  fumier  est  sou- 
vent fortement  réduite  par  l'action  des  bactéries,  suivant  la  longueur  du  temps  qu'il 
est  resté  en  tas.  L'utilisation  incomplète  du  fumier  vert  est  une  autre  question  de 
nature  bactériologique.  L'influence  de  cet  engrais  sur  les  micro-organismes  du  sol 
est  surprenante,  mais  il  faut  l'appliquer  à  temps.     iSomme  toute,  l'utilité  des  bactéries 
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est  très  marquée  en  agriculture;  en  étudiant  les  principes  de  la  bactériologie  agricole 

et  en  faisant  une  application  pratique,  on  pourra  éviter  de  grandes  pertes  par  des  pra- 
tiques défectueuses. 

Nous  citerons  ici  quelques-uns  des  problèmes  les  plus  importants  et  les  plus  Immé- 
diats qui  se  présentenl  sous  ce  rapport: 

(1).  Etude  «les  changements  qui  se  produisent  pendant  la  conservai!  m  des  diven  es 
sortes   de   fumier   (perte   d'azote,   transformation   de  l'azote  en   formes   assimilables, 
utilisation  d'autres  principes  fertilisants,  influence  de  diverses  méthodes  de  con- 
tion). 

(2).  Maintient  de  la  fertilité  du  sol  par  l'aspect  d'humus,  la  culture  des  récoltes 
qui  augmentent  La  fertilité,  les  assolements  convenables  et  les  méthodes  rationnelles 
de  culture  (Expérience  sur  l'humification,  les  engrais  verts,  l'influence  des  récoltes 
sur  la  micro-flore  du  sol,  la  jachère  d'été  et  d'hiver,  etc.) 

(•')).  Etude  des  changements  qui  se  produisent  dans  le  lait,  le  beurre  et  le  fromage. 
(Méthode  eflicace  de  traitement  des  ustensiles  laitiers,  des  machines  à  traire,  etc., 
fabrication  de  beurre  et  de  fromage  avec  du  lait  pasteurisé  au  moyen  de  cultures 
pures.) 

(4).  Conservation  des  pommes  de  terre,  des  racines,  etc.,  par  l'emploi  de  cultures 
pures  et  particulièrement  par  l'ensilage  de  plantes  azotées  (trèfles,  etc.) 

Une  étude  plus  attentive  des  micro-organismes  qui  peuvent  rendre  service  en 
agriculture  aurait  vite  fait  de  nous  révéler  leur  activité  prodigieuse  et  utile;  elle 
nous  démontrerait  également  les  pertes  que  causent  les  groupes  nuisibles  et  que  nous 
pourrions  non  seulement  éviter  mais  même  convertir  en  profit  au  moyen  d'une  pratique 
habile  et  à  l'aide  des  renseignements  que  l'on  ne  peut  se  procurer  qu'au  moyen  de 
recherches  minutieuses. 


V.— RAPPORT   DU   LABORATOIRE   DE   CAMPAGNE   DE    SAINTE- 
CATHERINE— 1913. 

Les  travaux  de  ce  laboratoire  se  sont  effectués  dans  de  bien  meilleures  conditions 
qu'en  1912,  grâce  à  l'amélioration  de  l'aménagement  et  à  l'outillage  supplémentaire  qui 
a  été  installé  pendant  l'année.  Conformément  au  programme  qui  a  toujours  été  suivi 
depuis  que  cette  station  existe,  trois  genres  de  travaux  ont  été  effectués.  En  premier 
lieu,  l'étude  des  maladies  des  plantes  qui  a  une  très  grande  importance,  a  reçu  le  plus 
d'attention.  En  deuxième  lieu,  la  surveillance  générale  de  la  péninsule  du  Niagara 
afin  d'obtenir  tous  les  renseignements  possibles  sur  les  maladies  qui  s'y  trouvent  ac- 
tuellement et  sur  celles  qui  peuvent  s'y  introduire.  En  troisième  lieu  vient  l'identifica- 
tion des  maladies  des  plantes  et  la  diffusion  de  renseignements  à  leur  égard.  En  ces 
dernières  années  beaucoup  d'hommes  qui  suivaient  d'autres  occupations  ont  embrassé 
l'arboriculture  fruitière.  Beaucoup  d'entre  eux  n'avaient  que  peu  ou  point  d'expé- 
rience; cette  diffusion  de  renseignements  a  donc  été  et  continuera  à  être  avantageuse  à 
ces  nouveaux  venus. 

Nous  avons  beaucoup  augmenté  pendant  l'année  les  collections  de  spécimens  de 
maladies  et  nous  en  avons  pris  de  nombreuses  photographies  de  temps  à  autre.  Nous 
avons  tiré  de  ces  photographies  soixante-quinze  plaques  pour  projections  lumineuses 
qui  nous  serviront  à  illustrer  nos  conférences. 

Un  groupe  d'une  trentaine  de  maladies  qui  sévissent  dan9  la  localité  a  été  pré- 
paré pour  l'exposition  de  fleurs  et  de  fruits  de  Sainte-Catherine.  L'intérêt  qu'il  a 
éveillé  nous  encourage  à  répéter  cette  installation  l'année  prochaine,  mais  sur  une 
plus  grande  échelle.  Nous  avons  assisté,  autant  que  possible,  à  toutes  les  réunions  des 
sociétés  locales  d'arboriculture  et  donné  de  courtes  conférences  sur  des  sujets  se  rap- 
portant aux  maladies.  Les  résultats  des  expériences  effectuées  seront  publiés  sous 
forme  de  bulletin.    Nous  avons  préparé  un  bulletin  sur  les  maladies  des  fruits  et  sur 
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les  moyens  de  les  détruire  en  nous  basant  sur  les  expériences  faites  jusqu'ici  en  ce  dis- 
trict; ce  bulletin  sera  publié  sous  peu. 

Conditions  générales  en  1913. 

Le  printemps  de  1913  a  fait  son  apparition  de  bonne  heure  et  beaucoup  d'arbori- 
culteurs commençaient  à  pulvériser  vers  le  20  mars.  Une  série  de  gelées  tardives  se 
produisit  pendant  la  saison  de  la  floraison.  Les  cerisiers  en  souffrirent  quelque  peu 
mais  la  récolte  de  pêches  était  déjà  fécondée  et  les  jeunes  fruits  suffisamment  avancés 
pour  ne  pas  souffrir  de  ces  gelées.  Beaucoup  d'arbres  d'ornement  dont  le  feuillage 
commençait  à  se  développer  à  cette  époque  eurent  leurs  feuilles  endommagées  par  ces 
gelées.  En  juillet  et  en  août  il 'fit  très  chaud  et  très  sec,  les  fraises  et  les  framboises 
souffrirent  beaucoup  de  la  sécheresse  à  la  fin  de  la  saison.  Heureusement  les  pluies 
tombèrent  à  temps  pour  stimuler  le  développement  des  fruits.  L'automne  et  le  com- 
mencement de  l'hiver  se  caractérisèrent  par  une  température  exceptionnellement 
chaude  et  la  .terre  resta  dégelée  jusqu'au  15  janvier  1914.  Vint  ensuite  un  abaissement 
subit  de  température  suivi  d'une  période  froide  et  une  autre-période  du  même  genre, 
mais  encore  plus  longue,  en  février,  pendant  lesquelles  une  très  grande  partie  des  bou- 
tons à  fruits  sur  les  pêchers  furent  détruits;  il  y  eut  aussi  de  nombreuses  autres  avaries 
de  toutes  sortes,  causées  par  l'hiver. 

Maladies  importantes  en  1913. 

le  pommier. 

Tavelure  (Venturia  inoequalis  Aderh). — La  tavelure  est  la  pire  des  maladies 
fongueuses  que  nous  ayons  trouvée*;  sur  les  pommes.  Au  commencement  de  la  saison 
les  conditions  étaient  peu  propices  à  son  développement  et  les  fruits  sont  restés  pro- 
pres, sur  les  arbres  qui  avaient  été  bien  soignés  et  bien  pulvérisés.  Plus  tard,  cepen- 
dant, pendant  la  période  de  chaleur  et  d'humidité  qui  suivit  la  sécheresse  de  la  mi-été, 
la  tavelure  fit  son  apparition  dans  quelques  vergers;  l'apparition  de  cette  maladie  dans 
les  vergers  qui  avaient  été  bien  pulvérisés  soulève  la  question  de  savoir  s'il  ne  serait 
pas  nécessaire,  dans  des  saisons  comme  la  saison  passée,  de  donner  une  pulvérisation 
supplémentaire  en  été.  Actuellement  on  donne  trois  pulvérisations  avec  de  la  chaux 
sulfurée  commerciale  ou  faite  à  domicile;  la  première  est  appliquée  juste  au  moment 
<mi  les  bourgeons  s'ouvrent;  elle  doit  accuser  à  l'hydromètre  une  gravité  spécifique  de 
1.030;  la  deuxième  (gravité  spécifique  1,009)  est  appliquée  juste  avant  l'ouverture  des 
bourgeons;  la  troisième  (gravité  spécifique  1.008)  est  mise  juste  après  la  chute  des 
bourgeons  mais  tandis  que  les  calices  sont  encore  ouverts.  C'est  là  la  méthode  à  la- 
quelle on  s'est  attaché  jusqu'ici.  La  quatrième  pulvérisation,  qui  peut  être  nécessaire 
dans  les  étés  humides,  devrait  être  faite  dès  que  l'on  aperçoit  les  premiers  symptômes 
de  la  tavelure  sur  les  feuilles,  où  cette  maladie  se  montre  généralement  en  premier  lieu. 

Pourriture  brune  (Black  rot),  (Sphœropsis  mdlorum  Pk.) — C'est  ce  champignon 
qui  cause  la  plus  grande  partie  de  la  pourriture  des  pommes,  spécialement  sur  les 
fruits  tombés.  Dans  notre  climat  il  est  très  répandu  dans  les  fruits  sur  l'arbre  mais 
il  attaque  aussi  les  pommes  tombées  et  les  pommes  entreposées.  Il  est  peu  répandu 
dans  les  vergers  bien  taillée  et  bien  pulvérisés  et  l'on  peut  réduire  beaucoup  l'infection 
des  fruits  en  empêchant  le  champignon  de  se  répandre  sur  les  arbres.  L'infection  est 
communiquée  par  des  spores  qui  sortent  des  vieux  fruits  pourris  et  également  de  celles 
qui  se  forment  dans  les  chancres,  les  parties  brûlées  par  le  soleil,  les  rameaux  morts. 
Si  l'on  prenait  soin  de  tailler  pour  enlever  autant  que  possible  toutes  ces  sources  d'in- 
fection et  de  détruire  les  fruits  tombés,  on  réduirait  de  beaucoup  les  effets  de  la  pour- 
riture noire  sur  les  fruits. 

Brûlure  du  soi, km,.— On  rencontre  souvent  des  exemples  de  cette  avarie.  On  la 
voit  parfoie  sur  les  troncs  des  pommiers  mais  on  la  trouve  aussi  sur  les  grosses  bran- 
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«lies.  La  brûlure  se  manifeste  assez  souvent  dans  [et  vergers  qui  ont  été  longtemps 
négligés  et  que  l'on  cherche  à  rajeunir.  On  coup*  Les  arbrei  afin  d'enlever  tout 
branches  qui  se  trouvent  hora  de  portée  du  pulvérisateur  on  dont  les  fruits  oe  peuvent 
être  cueillis  commodément,  et  Lorsque  cette  taille  n'est  pas  faite  judicieusement!  beau- 
coup de  grosses  branches  restent  exposées.  Au  commencement  <lu  printemps,  le  <!• 
de  ces  branches  est  chauffé  par  Le  chaud  soleil  de  midi  et,  Boit  à  «anse  de  la  gelée  doc- 
turne  qui  suit,  soit,  à  cause  de  L'impossibilité  où  elles  se  trouvent  de  tirer  de  L'eau  do 
la  terre  encore  gelée,  ces  parties  exposées  meurent.  On  peut  beaucoup  réduire  les 
ravages  de  la  brûlure  en  appliquant  aux  troue-  et  aux  branches  une  couche  de  Lait  de 
chaux.  Le  Lait  de  chaux  réfléchit  la  chaleur  et  réduit  ainsi  l'effet  de  l'exposition  aux 
extrêmes  de  température. 

La  POURRITURE  du  collet  est  un  autre  genre  d'avarie  chez  les  pommiers,  les  poi- 
riers, les  pêchers,  les  pruniers,  que  produisent  les  conditions  d'hiver.  Elle  cause  beau- 
coup plus  de  pertes  tous  les  ans  que  l'on  ne  s'imagim  il<  ment;  elle  se  produit 
ordinairement  sur  les  arbres  juste  au  moment  où  ceux-ci  devraient  entrer  dans  une 
longue  période  de  rapport.  Elle  est  causée  par  des  binages  tardifs  qui  retardent  la 
maturité  des  tissus;  elle  est  pire  dans  les  sols  humides,  non  drainés,  dans  ceux  qui  man- 
quent d'humus  et  dans  ceux  qui  sont  durs.  Les  paillis  de  paille,  de  fumier  ou  même 
de  terre  protègent  contre  la  pourriture  du  collet.  Nous  avons  constaté  de  nombreux 
ca9  de  pourriture  du  collet  dans  les  pommiers;  les  poiriers  en  souffrent  également 
beaucoup  et  les  pruniers  japonais  y  sont  aussi  très  susceptibles  dans  les  conditions  que 
nous  venons  de  mentionner. 

LE   POIRIER. 

nielle  du  poirier  (Bacïllus  amylovorus  De  Toni). — Cette  maladie  a  fait  de  tels 
ravages  dans  les  vergers  de  poiriers  de  la  péninsule  du  Niagara  qu'un  bon  nombre.de 
variétés  les  plus  susceptibles  ont  été  abandonnées  et  que  la  superficie  totale  plantée 
en  poiriers  a  dû  être  fortement  réduite,  malgré  les  prix  uniformément  élevés  auxquels 
ces  fruits  se  vendent.  La  virulence  de  la  maladie  varie  d'une  année  à  l'autre  d'après 
les  conditions  de  température  qui  affectent  beaucoup  sa  propagation;  elle  est  pire 
également  dans  certains  districts  que  dans  d'autres.  L'été  dernier  la  région  de  Sainte- 
Catherine  n'en  avait  que  peu  ou  point  tandis  que  certains  vergers  de  Beamsville, 
Grimsby  et  Stoney  Creek  étaient  fortement  attaqués.  Il  faut,  pour  l'enrayer,  retran- 
cher rigoureusement  toutes  les  parties  attaquées  par  la  nielle  dès  que  celle-ci  fait  son 
apparition  et  on  recommande  surtout  d'examiner  soigneusement  les  arbres  en  hiver  et 
d'enlever  toutes  les  parties  de  bois  niellé,  afin  de  réduire  autant  que  possible  les  ris- 
ques d'une  infection  au  printemps.  Pendant  l'été  on  enlève  toutes  les  branches  niel- 
lées au  moyen  d'un  couteau  que  l'on  trempe,  après  chaque  taille,  dans  une  solution  de 
sublimé  corrosif  (1  à  1000)  afin  de  ne  pas  porter  l'infection  d'un  arbre  à  l'autre.  Dans 
un  verger  où  la  nielle  est  très  répandue,  on  constate  généralement  qu'il  vaut  mieux 
faire  aussi  peu  de  binages  que  possible,  juste  le  minimum  nécessaire  pour  assurer  le 
développement  des  fruits,  afin  d'éviter  de  produire  une  végétation  molle  et  pleine  de 
sève. 

Tache  de  la  feuille  du  poirier  (Septoria  piricola  Desm.). — Cette  maladie  se  ren- 
contre sur  toute  la  péninsule,  mais  elle  cause  généralement  peu  de  dégâts  dans  les  ger- 
gers  qui  ont  reçu  une  bonne  application  de  la  pulvérisation  dormante  de  chaux  sulfu- 
rée, décrite  au  chapitre  des  pommes. 

La  tavelure  (Ventura  yirina  Aderh.). — Il  est  difficile  de  prévenir  les  ravag.es  de 
la  tavelure  sur  certaines  variétés  qui  y  sont  susceptibles  comme  les  Flemish  Beauty, 
Duchess,  Sheldon,  Seckel  et  Anjou.  On  a  constaté  cependant  que  le  traitement  indi- 
qué pour  la  tavelure  de  la  pomme  donne  également  de  bons  résultats  sur  les  poires. 

Pourriture  du  collet. — Le  poirier,  de  même  que  le  pommier,  est  souvent  détruit 
par  la  pourriture  du  collet,  surtout  lorsque  le  sol  est  humide  et  manque  d'humus. 
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•  LE  COGNASSIER. 

Houille  (Gymnosporangium  L.  globosum  Earl.). — La  culture  du  coing  n'est  pas 
très  répandu  dans  la  péninsule  du  Niagara;  cependant  on  trouve  dans  ce  district  un 
bon  nombre  de  petits  vergers  de  cet  arbre  et  la  principale  maladie  qui  les  attaque  est 
la  rouille.  Cette  maladie  se  rattache  directement  à  l'existence  du  cèdre  rouge  qui  se 
trouve  partout  et  sur  lequel  la  rouille  accomplit  une  partie  de  son  évolution.  La 
méthode  de  destruction  est  donc  tout  indiquée;  il  faut  détruire  tous  les  cèdres  dans 
la  limite  possible  de  l'infection.  Des  autorités  ont  déclaré  que  les  spores  peuvent 
voyager  un  mille  ou  plus,  de  sorte  que  la  destruction  de  cette  source  d'infection  ne 
pourra  être  effectuée  que  par  une  action  en  commun  de  la  part  des  propriétaires  voi- 
sins ou  en  vertu  de  règlements  municipaux.  Dans  les  circonstances  actuelles  il  est 
douteux  que  cette  méthode  soit  pratique.  On  a  prétendu  que  la  bouillie  bordelaise 
appliquée  pendant  la  période  d'infection,  c'est-à-dire  vers  la  fin  d'avril  ou  au  commence- 
ment de  mai,  permet  d'enrayer  la  maladie. 

Pourriture  brune  des  feuilles  et  tache  des  feuilles  (Fabrœa  maculata  Atk.) 
(Enbomosporium  maculatum  Rev.). — Ces  deux  maladies  sont  dues  au  même  champi- 
gnon. Aucune  des  deux  ne  cause  beaucoup  de  dégâts  losque  l'on  emploie  la  pulvérisa- 
tion dormante  de  «la  chaux  sulfurée. 

le  cerisier. 

Nodule  noir  (Black  Knot,  Plowrigktia  morbosa  Sacc). — H  y  a  encore  beaucoup 
de  nodule  noir  dans  la  péninsule,  principalement  dans  les  petits  jardins,  les  endroits 
incultes,  les  fermes  négligées.  Il  n'y  en  a  presque  pas  dans  les  grands  vergers  indus- 
triels; du  reste  l'on  a  aucune  peine  à  prévenir  cette  maladie,  il  suffit  d'enlever  les 
nodules  dès  qu'ils  apparaissent.  La  taille  d'hiver  est  généralement  suffisante,  mais 
comme  il  se  forme  des  spores  deux  fois  dans  la  saison,  une  fois  au  commencement  du 
printemps  et  de  nouveau  vers  la  fin  de  l'automne,  on  peut  mieux  se  garantir  contre 
l'infection  en  faisant  une  inspection  supplémentaire  en  été  pour  enlever  les  nodules. 

Nodule  brun  (Brown  rot,  Sclerotinia  fructigena  Schr.). — On  s'est  peu  préoccupé 
de  cette  maladie  jusqu'ici  et  cependant  elle  cause  beaucoup  de  pertes,  surtout  parmi  les 
cerises  douces.  En  1913  quelques  journées  chaudes  et  humides,  juste  au  commence- 
ment de  la  saison  des  cerises  douces,  firent  venir  une  quantité  de  pourriture. 

Champignon  crd3Leur  (Gylindrosporium  padi  Karst). — Cette  maladie  de  la  feuille 
est  plus  ou  moins  répandue  sur  lr*  cerisier.  Elle  n'est  pas  assez  grave  pour  justifier 
les  frais  d'une  pulvérisation,  cependant,  dans  certains  cas,  elle  détruit  presque  toutes  les 
feuilles  des  arbres.  Lorsque  l'infection  se  produit  au  moment  où  les  feuilles  se  dérou- 
lent, la  partie  qui  est  affectée  sèche  et  tombe,  et  la  feuille  a  l'air  d'avoir  été  criblée 
de  plomb  ;  d'autre  part,  lorsque  l'infection  se  produit  plus  tard  dans  la  saison,  il  n'en 
résulte  que  des  taches.  Pour  la  maîtriser,  une  pulvérisation  dormante  de  chaux  sul- 
furée au  printemps  et  la  destruction  des  feuilles  atteintes  sont  nécessaires.  Lorsque 
d'autres  mesures  s'imposent  on  peut  employer  de  la  bouillie  bordelaise,  demi-force, 
rendue  alcaline  au  moyen  d'un  excès  de  chaux.  La  bouillie  bordelaise  ordinaire  pour- 
rait brûler  les  feuilles,  surtout  pendant  une  journée  chaude  et  sèche. 

le  pêcher. 

Cloque  du  pêcher  (Exoascus  deformans  Euckel). — Nous  avons  noté  quelques  cas 
graves  de  la  cloque  du  pêcher  en  1913;  chaque  fois  cependant  que  nous  avons  constaté 
la  présence  de  cette  maladie  nous  avons  trouvé  également  que  la  pulvérisation  de  chaux 
sulfurée  avait  été  appliquée  négligemment  ou  n'avait  pas  été  appliquée  assez  tôt  au 
printemps. 
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Chancre. — Le  chancre  Gummosis  de  la  jx'che  est  très  répandu  dans  La  peninsulei 
Le  Dombre  n'a  pas  sensiblement  augmenté  cette  année,  mais  ceux  qui  sont,  déjà  formel 
ont  grossi  comme  d'habitude.  En  raison  de  l'apparition  <l.>s  chancres  à  la  hase  dea 
rameaux  qui  ont  été  détruits  par  la  pourriture  brune  et  d'autre  champignons,  nous 
recommandons  d'enlever  ces  rameaux  avec  soin  tous  les  étés  afin  de  ne  pas  l  lisser  les 
conditions  favorables  à  la  formation  des  chancres  le  printemps  suivant.  Le  trait 
des  chancres  qui  infectent  les  troncs  ou  les  brandies  principales  des  arbres  en  vaut 
la  peine.  11  faut  les  détruire  soigneusement  et  les  laver  au  sublimé  corrosif  I  I  ~t  L000) 
puis  les  peindre  à  sec  avec  de  la  céruse  blanche  ordinaire. 

Mildiou  (Spoerotheca  pannosa  Lév.). — Les  variétés  commerciales  ordinaires  sont 
peu  affectées  de  cette  maladie  mais  il  est  un  petit  nombre  de  variétés  qui  y  sont  très 
susceptibles.  Les  Toronto  et  Bracken  en  souffrent  beaucoup  et  ils  répandent  souvent 
l'infection  à  d'autres  arbres  voisins  qui  pourraient  en  être  indemnes.  On  peut  facile- 
ment maîtriser  cette  maladie  en  saupoudranl  des  fleurs  de  soufre  ou  en  mt  de 
chaux  sulfurée  bouillie  par  l'action  de  la  chaux  et  que  l'on  applique  lorsque  les  pre- 
miers sysptomes  apparaissent.  Aucune  de  ces  variétés  susceptibles  ne  possèdent  des 
avantages  suffisants,  par  comparaison  aux  variétés  indemnes,  pour  que  l'on  soit  obligé 
de  les  garder  dans  des  conditions  qui  nécessitent  une  pulvérisation  annuelle,  de  sorte 
que  tous  les  producteurs  pratiques  s'en  débarrassent  promptement. 

Jaunisse  et  petite  pêche. — Grâce  à  l'inspection  efficace  faite  actuellement  par  le 
gouvernement  provincial,  ces  maladies  ont  diminué  de  façon  remarquable  en  ces  trois 
dernières  années  et  il  faut  espérer  que  dans  les  années  qui  vont  suivre  le  pourcentage 
d'arbres  qu'elles  détruisent  sera  très  faible. 

LE   PRUNIER. 

Pourriture  brune  (Sclerotinica  fructigena  Schr.) — Cette  maladie  exerce  toujours 
ses  ravages  dans  les  récoltes  de  prunes  et  ils  ont  été  assez  sérieux  en  1913  pour  attirer 
l'attention.  Le  traitement  suivant  est  nécessaire  pour  la  maîtriser:  (1)  destruction 
des  fruits  pourris  en  les  enfouissant  profondément  à  la  charrue  en  automne  ou  au 
commencement  du  printemps;  (2)  enlèvement  et  destruction  des  nodules  sur  les  arbres; 
(3)  pulvérisation  de  chaux  sulfurée  (1,303  gravité  spécifique),  avant  que  la  végétation 
commence,  afin  de  tuer  tous  les  spores  qui  adhèrent  à  l'écorce  ou  aux  branches;  (4) 
pulvérisation  d'été  pour  empêcher  l'infection  de  spores  qui  ont  échappé  au  traitement 
qui  précède  ou  aux  autres  qui  peuvent  être  importés  d'ailleurs.  Nous  recommandons, 
pour  cette  pulvérisation,  la  chaux  sulfurée  bouillie  par  l'action  de  la  chaux.  D'après 
Scott  la  première  pulvérisation  doit  être  donnée  environ  trois  semaines  après  la  chute 
des  pétales,  la  troisième  un  mois  avant  la  maturation  des  fruits  et  la  deuxième  entre 
la  première  et  la  troisième. 

Champignon  cribleur  (Cylindrosporium  padi,  Karst.). — Les  prunes  ne  sont  pas 
c'en,  ralement  gravement  infectées  du  champignon  cribleur,  à  l'exception  des  variétés 
japonaises.  Dans  les  variétés  japonaises,  on  constate  beaucoup  de  trous  sur  les  feuilles 
des  arbres  faibles  ou  maladifs  mais  sur  les  pruniers  ordinaires,  le  champignon  n'atta- 
que les  feuilles  qu'à  la  fin  de  la  saison,  lorsque  leur  vigueur  décroît.  Dans  ces  condi- 
tions, il  ne  se  produit  généralement  que  des  taches  sur  les  feuilles. 

Brûlure  du  soleil. — Une  avarie  semblable  à  celle  qui  se  produit  sur  les  pommes 
est  très  commune  sur  les  pruniers  dans  le  district  de  Niagara.  C'est  le  tronc  qui  est 
généralement  infecté  et  l'on  trouve  des  vergers  entiers  dont  les  arbres  portent  des 
mêmes  marques  sur  les  côtes  du  sud  et  du  sud-ouest.  L'avarie  est  causée  par  l'hiver 
et,  de  même  que  dans  le  cas  des  pommes,  le  lait  de  chaux  appliqué  au  tronc  en  automne 
et  au  commencement  de  l'hiver  aide  à  la  maîtriser.  Il  faut  enlever  les  parties  mortes 
sur  les  arbres  abîmés  et  peindre  les  cicatrices. 

W.  A.  McCubbin. 
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ATTESTATIONS. 

En  terminant  ce  rapport  je  désire  exprimer  mes  remerciements  aux  membres  de 
mon  personnel  qui,  par  leur  activité  et  par  le  soin  qu'ils  ont  apporté  à  l'accomplisse- 
ment de  leurs  fonctions,  m'ont  beaucoup  aidé  dans  l'exécution  des  recherches  et  des 
autres  travaux  de  ce  service. 

H.  T.  GUSSOW, 

Botaniste  du  Dominion. 
31  mars  1914. 
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RAPPORT  DU  SERVICE  DE  L'ENTOMOLOGISTE 

PAR  C.   GORDON  HEWITT,  D.Sc,  ENTOMOLOGISTE  DU  DOMINION. 

Ottawa,  31   mars  1914. 
J.  II.  GrisdalEj  15.  Agr., 

Directeur  des  fermes  expérimentales  fédérales, 
Ministère  de  l'Agriculture,  Ottawa. 

Monsiei  R  le  DIRECTEUR, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  ci-joint  mon  cinquième 
rapport  des  travaux  du  service  de  l'entomologie;  ce  volume  couvre  la  période  qui 
s'étend  du  1er  avril  101  3  au  31  mars  1913.  Il  contient  un  exposé  sommaire  des  recher- 
ches qui  ont  occupé  l'attention  du  personnel  de  ce  service,  aux  quartiers  généraux  cl    i 

la  campagne,  les  résultats  de  ces  recherches,  et  des  notes,  à  titre  d'indication-  aux 
autres  investigations,  sur  les  déprédations  causées  par  les  insectes  qui  se  sont  montrés 
plu*  nombreux  et  qui  ont  causé  plus  de  dégâts  que  d'habitude  en  1913. 

La  majeure  partie  des  recherches  se  font  actuellement  dans  les  divers  laboratoires 
de  campagne  ou  "  laboratoires  régionaux  "  situés  dans  les  différentes  régions  du 
Canada.  Naturellement  ces  laboratoires  sont  situés  dans  des  districts  où  les  insectes 
que  l'on  veut  étudier  sont  les  plus  répandus.  Les  nouveaux  laboratoires  ont  été  éta- 
blis cette  année  dans  trois  régions:  Strathroy,  Ont.;  Treesbank,  Man.:  et  Lethbridge, 
Alberto.  Suit  une  liste  complète  des  laboratoires  de  campagne  qui  existent,  avec  les 
recherches  effectuées  à  chaque  station  : — 

BRIDGETOWN,  N.-E.— Directeur,  M.  G.  E.  Sanders.  Recherches  sur  les 
habitudes  du  cul-brun  et  sur  les  moyens  de  le  détruire;  introduction  des  para- 
sites du  cul-brun  et  de  la  spongieuse;  le  pique-bouton  ocellé  et  les  vers  du  fruit 
vert  de  la  pomme. 

FREDERICTON,  N.-B.— Directeur,  M.  J.  D.  Tothill.  Destruction  et 
étude  du  bombyx  cul-brun;  introduction  et  établissement  de  ses  parasites  et 
des  insectes  de  proie;  étude  sur  le  contrôle  naturel  effectué  par  les  parasites  et 
les  insectes  de  proie  qui  attaquent  les  chenilles  à  tente,  les  chenilles  à  toile 
d'automne  et  le  ver  du  bourgeon  de  l'épi  nette. 

COVEY  HILL,  QUE.— Directeur,  M.  C.  E.  Petch.  Insectes  de  la  pomme, 
spécialement  le  charançon  du  pommier  (Anthonomus  quadrigibbus)  ;  destruction 
des  sauterelles  par  les  maladies  bactériennes  (Coccobacillus  acridiorum  d'Iïé- 
relle). 

JORDAN  HARBOUR,  ONT.— Directeur,  W.  A.  Ross.  Ver  de  la  pomme 
(Rhagoletis  pomonella)  ;  puceron  de  la  pomme  et  autres;  destruction  des  fléaux 
de  serres;  destruction  des  insectes  qui  infestent  les  moulins. 

STRATHROY,  ONT.— Directeur,  M.  H.  F.  Hudson.  Etude  du  ver  blanc 
(Lachnosterna  spp.)  ;   vers  fil  de  fer  et  insectes  qui  attaquent  les  récoltes. 

TREESBANK,  MAN.— Directeur,  M.  N.  Criddle.  Etude  du  ver  blanc 
(Lachnosterna  spp.);  et  principaux  insectes  qui  nuisent  aux  céréales;  mouche 
de  Hesse,  vers  de  la  tige  du  blé  (Oscinié  spp.),  mouche  à  scie  de  la  tige  du  blé 
(Ceplms  occidentalis)  et  sauterelles. 
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LETHBRIDGE,  ALBERTA.— Directeur,  M.  E.  H.  Strickland.  Légion- 
naires qui  attaquent  les  céréales  et  les  récoltes  de  grande  culture;  dégâts  causés 
au  blé  d'hiver,  et  étude  des  anguillules. 

AGASSIZ,  C.-B. — Directeur,  M.  R.  C.  Treherne.  Les  recherches  sur 
l'otiorhynque  du  fraisier  (Otiorhynchus  ovatus)  ont  été  complétées;  recherches 
sur  le  petit  ver  de  la  pomme;  pique-boutons  et  autres  insectes  qui  nuisent  aux 
pommes;   mouche  du  blé  (Diplosis  tritici)  et  vers  de  la  racine. 

Grâce  à  la  bienveillante  collaboration  du  docteur  L.  O.  Howard,  chef  du  bureau 
de  l'entomologie  du  ministère  de  l'Agriculture  des  Etats-Unis,  et  de  M.  A.  F.  Burgess, 
chargé  des  recherches  sur  la  spongieuse  et  le  bombyx  cul-brun,  M.  L.  S.  McLaine  a  pu 
faire  un  stage  au  laboratoire  des  parasites  de  la  spongieuse  à  Melrose  Highlands, 
Mass.,  l'été  dernier  pour  y  ramasser  des  chenilles  et  y  faire  éclore  des  parasites  qu'il 
a  expédiés  à  Frédéricton,  N.-B.,  comme  on  le  verra  plus  loin. 

Non  seulement  ces  recherches  sont  importantes  par  elles-mêmes,  mais  elles  déno- 
tent une  politique  de  progrès  qui  a  été  reconnue  et  appréciée  sous  d'autres  rapports. 
Les  fonctionnaires  chargés  des  stations  peuvent  voir  eux-mêmes  les  cultivateurs  et 
leur  donner  des  conseils  sur  place,  ils  assistent  aux  réunions  où  ils  donnent  des  con- 
férences et  souvent,  lorsque  l'apparition  d'un  insecte  leur  est  signalée,  nous  pouvons 
faire  faire  une  enquête  immédiatement,  à  la  grande  satisfaction  de  tous  les  intéressés. 
Une  visite  personnelle  faite  par  un  fonctionnaire  du  département  donne  infiniment 
plus  de  satisfaction  qu'une  lettre.  Dans  beaucoup  de  cas,  le  fonctionnaire  peut  donner 
des  conseils  que  ce  bureau  ne  pourrait  fournir  à  cause  du  manque  de  renseignements 
précis.  Une  visite  d'un  médecin  est  toujours  plus  utile  qu'un  diagnostic  et  une  ordon- 
nance que  l'on  envoie  par  lettre. 

De  même  que  dans  les  rapports  précédents  les  travaux  de  ce  service  sont  présentés 
dans  l'ordre  suivant: — 

1.  Application  de  la  loi  des  insectes  et  fléaux  destructeurs,  savoir: 

(a)  Inspection  et  fumigation  des  plants  de  pépinière  importés,  etc. 
(h)  Travaux  de  plein  air  contre  le  bombyx  cul-brun  et  autres  parasites. 

2.  Insectes  nuisibles  aux  récoltes. 

3.  Insectes  nuisibles  aux  fruits. 

4.  Insectes  nuisibles  aux  arbres  de  forêt  et  d'ombrage. 

5.  Insectes  nuisibles  aux  animaux  domestiques  et  à  l'homme. 

6.  Insectes  nuisibles  aux  plantes  de  jardin  et  de  serre. 

7.  Apiculture. 

8.  Divers. 


I.    APPLICATION  DE  LA  LOI  DES  INSECTES  ET  DES  FLEAUX 

DESTRUCTEURS. 

AMENDEMENTS   AUX   RÈGLEMENTS. 

Les  règlements  établis  en  vertu  de  la  loi  ont  été  modifiés  de  la  façon  suivante, 
l'année  dernière,  par  arrêté  en  conseil: 

8  octobre  1913. — North  Portai,  Sask.,  a  été  déclaré  port  d'entrée  pour  les  produits 
de  pépinière  importés;  la  saison  d'importation  s'étend  du  15  mars  au  15  mai  et  du 
7  octobre  au  7  décembre. 

4  décembre  1913. — Le  nouveau  règlement  suivant,  interdisant  l'importation  des 
produits  de  pépinière  par  la  malle,  a  été  adopté;  il  doit  entrer  en  vigueur  à  partir  du 
1er  mars  1914.  Ce  règlement  était  nécessaire*  car  il  est  impossible  d'intercepter  les 
envois  faits  par  la  malle  pour  les  inspecter  et  les  fumiger. 
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18.  "Il  est  interdit  d'importer  par  la  malle  tous  le*  produit!  de  pépinière, 
y  compris  arbres,  arbustes,  plantes,  vignes,  greffes,  greffons,  boutures  ou  bou- 
tons, a  l'exception  des  fleure  de  Berre,  des  fleurs  fleurs  de  pleine 
terre  et  de  couche-chaude,  qui  seront  admisee  à  condition  qu'un  état  détaillé 
du  contenu  soit  attaché  sur  ces  paquets.    Le  dit  règlement  entrera  en  vigueur 

à  partir  du   1er  jour  de  mars  1914". 
Les    mots  "Lee  importations    par  la  malle  seront    sujettes  aux  mêmes    règlements' 

dans  le  règlement  .'5,  ligne  L4,  sont  rayés. 

14  février  1914.— En  vue  de  permettre  l'entrée  des  produits  de  pépinière  euro- 
péens par  le  p<>rt  de  St-Jean,  N.-R,  pendant  tout  l'hiver,  car  les  règlements  interdi- 
saient cette  entrée  du  8  décembre  au  14  mars,  l'article  6  a  été  modifié  de  la  façon  sui- 
vante:— 

6.  "  Les  produits  de  pépinière,  autres  que  ceux  dispensés  en  vertu  de  l'article 
3  des  présents  règlements,  et  originaires  d'Europe,  ne  seront  importés  que  par 
les  ports,  et  à  l'exception  de  St-Jean,  N.-B.,  et  aux  époques  spécifiées  dans  l'ar- 
ticle 3  pour  les  produits  sujets  à  fumigation,  ainsi  que  les  ports  de  Halifax, 
N.-E.,  Sherbrooke,  Que.,  et  Montréal,  Que.,  ainsi  que  le  port  de  Saint-Jean, 
N.-B.,  où  ils  seront  admis  entre  le  15  septembre  et  le  15  mai.  Ces  produits  de 
pépinière  européens,  et  les  autres  végétaux  que  le  ministre  désignera,  seront 
dispensés  de  la  fumigation  mais  devront  être  inspectés,  soit  au  port  d'entrée  soit 
au  port  de  destination  auquel  il  leur  est  permis  de  se  rendre;  mais  dans  ce  der- 
nier cas,  ces  produits  ne  doivent  pas  être  déballés  sans  la  présence  d'un  inspec- 
teur ". 

7  mars  1914. — La  teigne  de  la  pomme  de  terre  (Phthorimaea  operculella  Zett), 
ayant  été  découverte  à  maintes  reprises  en  Colombie-Britanniques  sur  des  pommes  de 
terre  importées  de  Californie,  cet  insecte  a  été  ajouté  à  la  liste  de  l'article  12  des  règle- 
ments et  la  section  13  a  été  modifiée  de  façon  à  faire  entrer  l'Etat  de  la  Californie 
parmi  ces  Etats  et  ces  pays  d'où  il  est  interdit  de  faire  venir  des  pommes  de  terre. 

NOUVELLES    STATIONS    DE    QUARANTAINE    ET    DE    FUMIGATION. 

La  quantité  d'arbres  fruitiers,  d'arbres  d'ornement  et  d'autres  arbustes  et  plantes 
d'ornement  importés  au  Canada  augmente  avec  le  développement  naturel  du  pays. 
Pour  faire  face  à  cette  augmentation  et  pour  faciliter  l'importation  de  ces  produits 
naturels,  nous  avons  dû  construire  de  nouveaux  locaux  pour  la  fumigation  et  l'inspec- 
tion des  produits  importés  de  pépinière. 

St.  John,  N.-B. — A  St.  John,  N.-B.,  une  nouvelle  station  d'inspection  et  de  fumi- 
gation a  été  construite  touchant  au  quai  de  la  Eastern  Steamship  Company.  Elle 
comprend  une  grande  chambre  de  fumigation  mesurant  25  pieds  de  long  sur  10  pieds  de 
large  et  8  pieds  de  haut,  une  chambre  d'inspection  et  d'emballage,  une  petite  chambre 
de  fumigation  d'une  capacité  de  100  pieds  cubes  et  un  bureau. 

Niagara  Faits,  Ont. — C'est  par  Niagara  Èalls,  Ont.,  qu'entrent  la  plupart  des  pro- 
duits de  pépinière  importés  par  l'Ontario,  et  une  station  supplémentaire  a  été  cons- 
truite récemment  à  Montrose  sur  le  chemin  de  fer  Michigan  Central.  Ce  bâtiment 
qui  mesure  environ  45  pieds  de  côté  contient  deux  grandes  chambres  de  fumigation, 
chacune  de  20  pieds  de  long  sur  10  pieds  de  large  et  8  pieds  de  hauteur,  une  petite 
chambre  de  fumigation  d'une  capacité  de  100  pieds  cubes  et  un  bureau.  Des  disposi- 
tions ont  été  prises  également  pour  faire  l'inspection  des  plantes. 

North  Portai,  Sask. — Avant  1913,  tous  les  envois  de  produits  de  pépinière  destinés 
aux  provinces  des  prairies  passaient  par  Winnipeg,  qui  était  le  port  d'entrée  et  ils  y 
étaient  fumigés.  L'augmentation  dans  la  quantité  de  produits  de  pépinière  importés 
dans  les  provinces  de  la  Saskatchewan  et  de  l'Alberta,  le  délai  nécessité  par  le  change- 
ment de  route  dans  les  envois  de  produits  venant  de  certains  Etats  qui  exportent  des 
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arbres  au  Canada,  rendaient  nécessaire  l'établissement  d'un  port  supplémentaire  d'en- 
trée et  d'une  station  de  quarantaine  dans  l'ouest.  Une  nouvelle  station  a  donc  été 
construite  à  Xortli  Portai,  sur  le  chemin  de  fer  du  Pacifique  Canadien.  Cette  station 
se  compose  de  deux  bâtiments  de  fumigation,  chacun  mesurant  20  pieds  de  long,  10 
pieds  de  large  et  8  pieds  de  hauteur,  une.  petite  chambre  de  fumigation  d'une  capacité 
de  100  pieds  cubes  et  un  bureau.  Ces  nouvelles  facilités  rendront  de  grands  services 
aux  importateurs  qui  résident  dans  les  provinces  de  la  Saskatchewan  et  de  l'Alberta 
car  elles  réduiront  le  temps  que  les  expéditions  de  produits  de  pépinière  subissent  en 
transit.  Nous  avons  l'espoir  qu'elles  encourageront  la  plantation  des  arbres  dans  ces 
provinces  des  prairies. 

INSPECTION    ET    FUMIGATION    DES    PRODUITS    DE    PÉPINIÈRE    IMPORTÉS. 

L'inspection  de  tous  les  produits  de  pépinière  venant  de  l'Europe,  du  Japon  et 
des  Etats  de  la  Nouvelle-Angleterre  a  été  continuée,  et  plus  de  quatre  millions  d'arbres 
et  de  plantes  ont  été  inspectés  pendant  la  saison  d'importation  de  1912-13  qui  s'est 
terminée  en  mai  1913.  Le  tableau  suivant  donne  la  nature  des  matériaux  importés  et 
leur  destination  par  province.     Les  chiffres  sont  extraits  des  rapports  des  inspecteurs. 
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373 
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5,816 
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82,099 

78,408 

2,151 

1,776,164 

421,222 

5,253 

12 

252,767 
1,081 
5,477 

J00 

Arbres  d'ombrage 

1,093 

Arbustes  non  classés. . 
Arbres  de  semis 

25 

1,975 

59,322 

33,550 

9,031 
87,100 

Conifères 

200 

552 

Greffons 

1,225 

189,100 

12,000 

Total 

25 

226,145 

4,259 

163,596 

3,202,289 

7,428 

59,322 

33,662 

369,101 

Grâce  au  service  d'inspection  que  viennent  d'établir  les  gouvernements  de  divers 
pays  européens,  et  notamment  de  la  Grande-Bretagne  et  de  l'Irlande,  et  les  Etats  de 
la  Nouvelle-Angleterre  et  du  Japon,  les  produits  de  pépinière  que  nous  recevons  main- 
tenant sont  de  bien  meilleure  qualité  et  contiennent  beaucoup  moins  d'insectes  qne 
par  le  passé.  Cependant,  la  découverte  du  cul-brun,  du  puceron  laineux  et  d'insectes 
à  bouclier  sur  les  matériaux  importés  nécessite  une  vigilance  continuelle  de  la  part  de 
nos  inspecteurs.  Quel  que  soit  le  soin  avec  lequel  se  fait  l'inspection  des  pépinières 
étrangères  ou  des  produits  destinés  à  l'exportation,  ceux  qui  ont  une  expérience  pra- 
tique  dans  l'inspection  des  pépinières  et  des  arbres  reconnaîtront  qu'il  est  important 
do  faire  une  deuxième  inspection  soigneuse  des  plantes  à  l'arrivée. 

L'inspection  des  plantes  importées  se  fait,  soit  au  port  d'entrée,  ce  qui  est  le  cas 
pour  les  petites  expéditions  destinées  à  des  points  éloignés,  soit  à  destination.  L'année 
(1er: ii ère,  M.  J.  Perrin  a  été  nommé  inspecteur  chargé  de  faire  l'inspection  des  pro- 
duits arrivant  à  Halifax. 

Noua  ne  tenons  qu'un  registre  approximatif  de  la  quantité  de  produits  fumigés. 

lombre  dépasse  de  beaucoup  le  nombre  d'inspections,  car  il  comprend  tous  les  pro- 
duit- de  pépinière  importés  des  Etats-Unis  qui  sont  toujours  notre  source  principale 
d'approvisionnement. 

1]  esl  très  encourageant  de  constater  que  la  quantité  de  produits  de  pépinière 
importés  par  Les  provinces  des  prairies  augmente  toujours.     Le  nombre  d'arbres  ins- 
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pectés  a  été  indiqué  au  tableau  précédent.  Les  chiffres  suivants  indiquent  1^  quan- 
tité de  produits  de  pépinière  sujets  à  lu  fumigation  qui  ont  été  importé!  dans  les 
provinces  des  prairies  seules;   presque  tous  ces  produits  viennent  dos  Etats-Uni 


Manitoba. 

Sukfttohewftn. 

AJbe 

Arbustes  d'ornement 

60,684 
18,618 
98,693 

S,  417 

25,195 

8,549 

29,608 

7,840 
116,732 

4,360 

127,840 

3,339 
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Petits  fruits 

1,057 

Arbres  d'ombrage 

Arbres  fruitiers 

14,286 
1,882 

Boutures 

22, 608 

Conifères 

5,865 

215,156 

289, 017 

60,651 

Ces  chiffres  indiquent  non  seulement  la  production  des  produits  de  pépinière 
fumigés  par  comparaison  à  la  quantité  inspectée  (voir  tableau  précédent)  mais  ils 
fournissent  une  preuve  concluante  des  efforts  que  l'on  s'impose  pour  orner  d'arbres 
Les  fermes  des  prairies. 

TRAVAUX   DE   CAMPAGNE   CONTRE    LE   BOMBYX   CUL-BRUN   EN    1913. 
NOUVEAU -BIUXSWICK. 


Pendant  l'hiver  de  1911-12  nous  avons  trouvé  sept  comtés  légèrement  infectés  du 
bombyx  cul-brun.  Le  nombre  des  toiles  d'hiver  ramassées  a  été  très  faible  pour  plu- 
sieurs raisons:  (1)  la  température  défavorable  de  juillet  1912  au  moment  où  les  papil- 
lons volent  dans  les  Etats  voisins  et  qui  a  empêché  l'invasion  des  papillons  femelles; 
(2)  le  soin  avec  lequel  la  destruction  des  nids  a  été  opérée  la  saison  précédente. 

La  recherche  des  nids  a  commencé  le  22  novembre  1912  et  s'est  terminée  le  3 
février  1913.  La  troupe  d'éclaireurs  se  composait  de  huit  hommes,  dont  quatre  étaient 
fournis  par  le  gouvernement  fédéral  et  quatre  par  l'administration  provinciale.  M. 
J.  D.  Tothill,  aidé  de  M.  A.  B.  Baird,  avait  la  direction  des  travaux.  Toute  la  super- 
ficie reconnue  infectée  l'année  précédente  a  été  parcourue,  mais  on  n'y  a  trouvé  que 
81  nouvelles  toiles  d'hiver  et  les  restes  de  22  toiles  de  1911.  Quatre-vingts  des  nou- 
velles toiles  d'hiver  ont  été  trouvées  dans  le  comté  de  Charlotte  et  une  seule  dans  le 
comté  de  Queens. 

La  répartition  du  bombyx  cul-brun  sur  les  plantes  du  Nouveau-Bruns wick  pendant 
la  saison  de  1912  était  la  suivante: 


Pommier 

Amélanchier .  .    .  . 

Aubépine 

Cerise  à   grappes, 


Orme.  . 
Prunier. 
Chêne.  . 
Erable.  . 


Le  nombre  de  toiles  d'hiver  trouvées  dans  le  comté  de  Charlotte  en  1911  était  de 
1,812;  en  1912  il  n'était  plus  que  de  80.  Ce  fait  nous  montre  la  valeur  des  travaux 
effectués;  il  nous  indique  également  que  si  les  comtés  du  Nouveau-Brunswick  n'étaient 
pas  exposés  tous  les  ans  à  être  envahis  par  les  chenilles  des  Etats  voisins  pendant  la 
saison  du  vol,  on  pourrait  enrayer  l'infection.  En  1913  un  vol  immense  de  papillons 
a  eu  lieu  en  juillet  et  les  travaux  d'inspection  de  la  saison  actuelle  (1913-14)  dont 
M.  L.  S.  McLaine  était  chargé  avec  l'aide  de  M.  A.  B.  Baird,  ont  révélé  un  très  grand 
nombre  de  chenilles  et  une  très  grande  augmentation  dans  la  superficie  infectée.  Les 
résultats  de  l'inspection  de  l'hiver  dernier,  1913-14,  qui  touche  à  sa  fin,  seront  donnés 
dans  mon  prochain  rapport  annuel. 
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NOUVELLE-ECOSSE. 

M.  G.  E.  Sanders  était  chargé  de  l'inspection  de  cette  province  pendant  l'hiver  de 
1912-13.  11  a  trouvé  que  l'infection  avait  gagné  vers  l'est,  des  toiles  d'hiver  ayant  été 
ramassées  à  Sheffields  Mills,  comté  de  Kings  et  à  Falmouth,  comté  de  Hants.  Cepen- 
dant le  nombre  de  nouvelles  colonies  n'était  pas  aussi  considérable  que  l'année  dernière. 
11  y  a  eu  une  augmentation  dans  le  nombre  de  toiles  d'hiver  ramassées;  11,054  toiles 
ont  été  trouvées  dans  une  superficie  qui  comprenait  des  parties  de  cinq  comtés,  de 
Yarmouth  à  Hauts. 

La  répartition  des  toiles  d'hiver  sur  les  diverses  plantes  de  la  Nouvelle-Ecosse  est 
la  suivante: — 

Pommier 9,755 

Poirier 

Aubépine 

Prunier 

Poirier  sauvage 

Chêne 

Erable 

Rosier  sauvage 

Orme 

M.  Sanders  a  continué  l'étude  des  habitudes  du  bombyx  cul-brun,  en  Nouvelle- 
Ecosse.  Une  des  difficultés  les  plus  sérieuses  est  la  chute  des  toiles  d'hiver,  qui  empê- 
che de  les  ramasser.  Cette  chute  d'hiver  est  étudiée  avec  soin  dans  toutes  ses  phases. 
On  a  placé  des  toiles  d'hiver  à  terre  dans  diverses  localités  pour  les  laisser  de  décembre 
1912  à  avril  1913.  La  plus  grande  destruction  opérée  par  l'hiver  sur  un  groupe  de 
vingt-cinq  toiles  a  été  de  7-57  pour  cent,  une  quantité  presque  négligeable.  Ayant 
ainsi  démontré  que  les  larves  dans  les  nids  tombés  à  terre  peuvent  survivre  à  l'hiver, 
nous  avons  fait  des  expériences  pour  voir  si  elles  peuvent  se  nourrir  sur  le  sol  et  réussir 
à  se  transporter  sur  des  arbres.  Nous  avons  constaté  qu'elles  se  nourrissent  de  ver- 
dure ordinaire,  ce  qui  leur  a  donné  le  temps  de  parcourir  300  pieds  ou  plus  sur  la  terre 
et  d'atteindre  des  arbres  convenables.  Au  total,  3,529  jeunes  chenilles  sur  les  5,365 
qui  ont  servi  à  cette  expérience,  soit  65-7  pour  cent,  ont  réussi  à  se  transporter  sur  des 
arbres  dans  les  conditions  qui  se  rencontrent  généralement  en  campagne. 

Cette  faculté  de  résister  à  l'hiver  dans  les  toiles  qui  tombent  à  terre  avant  l'hiver 
explique  bien  des  cas  de  réinfection  que  l'on  ne  peut  expliquer  autrement.     Les  obser- 

:is  ont  établi  que  le  pourcentage  de  nids  suspendus  par  un  seul  fil,  et  prêts  à  tom- 
ber, atteint  quelque  fois  jusqu'à  vingt  pour  cent.  Le  résultat  de  nos  inspections  d'une 
année  à  l'autre  indique  qu'il  serait  possible  de  maîtriser  le  bombyx  cul-brun  par  nos 
méthodes  actuelles,  n'était  cette  réinfection  qui  se  produit  par  les  chenilles  que  le  vent 
nous  apporte  des  Etats  de  la  Nouvelle-Angleterre  et  ce  problème  des  nids  tombés  que 
nous  n'avons  pas  encore  réussi  à  résoudre. 

Nos  éclaircurs  ont  constaté  que  le  bombyx  cul-brun  est  beaucoup  moins  répandu 
dans  les  vergers  régulièrement  pulvérisés.  Les  vergers  non  pulvérisés,  les  fourrés 
d'aubépines,  de  pommiers  sauvages,  etc.,  dans  diverses  localités  infectées,  servent  de 
anents  de  propagation  où  il  est  difficile  de  détruire  l'insecte. 

IMPORTATION   DES   PARASITES   DU   CUL-BRUN   ET   DE   LA   SPONGIEUSE. 

Ce  n'est  que  par  des  moyens  naturels  que  nous  parviendrons  à  maîtriser  complète- 
ment le  bombyx  cul-brun;  il  est  vrai  que  nous  avons  réussi  jusqu'ici  à  tenir  l'insecte 
en  échec  en  détruisant  les  toiles  d'hiver,  mais  cette  méthode  ne  suffit  pas  en  dehors  des 
•. .  rg<  n  e1  des  superficies  cultivées  en  raison  de  l'invasion  des  chenilles  qui  nous  vient 
def  superficies  infectées  de  la  Nouvelle-Angleterre.  Nos  efforts  ont  pour  but  de  tenir 
le  en  échec  autant  qu'il  est  possible.  Dans  mon  dernier  rapport  annuel,  je 
ais  les  efforts  préliminaires  que  l'on  a  tentés  pour  introduire  les  parasites  du 
bombyx  cul-brun  el  de  la  spongieuse  au  Canada.     Grâce  à  la  courtoisie  et  à  la  collabo- 
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ration  du  docteur  L.  0.  Howard,  chef  du  bureau  de  l'entomologie,  ministère  de  l'agri- 
culture des  Etats  Unis,  et  de  son  aide,  M.  A.  F.  Burgess,  chargi  'I.  travaux  de  recher- 
ches sur  la  BpongieuBe,  nous  a\  ons  pu  faire  de  plus  grandes  importations  de  ces  pan 
pendant  L'été  de  1913.  Notre  fonctionnaire,  M.  L.  S.  McLaine,  qui  avait  été  chargé 
tl.  rassembler  les  matériaux  parasités,  avait  été  posté  au  laboratoire  de  la  Spongieuse, 
à  Melrose  Highlands,  Mass..  grâce  à  l'extrême  bienveillance  des  fonctionnaires  de  cette 

institution. 


RAAlAKS.UïK    DES    PARASITES. 


Les  parasites  que  nous  désirions  obtenir  étaient  les  suivants:  Apanteles  lactei- 
coîor  Vier.,  qui  attaque  les  chenilles  hivernantes  du  cul-brun  et  le  parasite  tachinidé 
Compsiîura  concinnata  Meig.,  que  nous  avions  introduit  avec  succès  au  Nouveau- 
Brunswick  en  1912.  Ces  parasites  attaquent  les  chenilles  de  la  spongieuse  et  du  cul- 
l)i-n h  et  les  chenilles  de  plusieurs  de  nos  lépidoptères  indigènes;  c'est  de  ce  fait  que 
dépendait  la  réussite  de  cette  tentative  d'introduction.  Nous  désirions  également 
obtenir  une  nouvelle  provision  du  coléoptère  de  proie  Calosoma  sycophanta,  qui  a 
résisté  à  l'hiver  de  1912-13  à  Frédéricton. 

Pendant  l'hiver  de  1912-13,  nous  avons  ramassé,  dans  six  localités  du  Massachu- 
setts, 6,500  toiles  d'hiver  attaquées  par  le  bombyx  cul-brun,  que  nous  avons  mises 
dans  un  entrepôt  froid.  Le  6  mai,  les  toiles  ont  été  enlevées  de  l'entrepôt  et  les 
jeunes  larves  ont  été  nourries  dans  des  plats  Fiske.  Le  premier  cocon  $  Apanteles 
a  fait  son  apparition  le  1er  juin.  L'alimentation  de  ces  larves  dans  les  plats  était  une 
opération  presque  intolérable,  à  cause  des  poils  empoisonnés  et  de  la  chaleur  excessive. 
M  McLaine  et  ses  aides  méritent  de  grands  éloges  pour  la  façon  admirable  dont  ils 
ont  fait  ce  travail  dans  les  circonstances  les  plus  pénibles.  A  mesure  que  l'on  ramas- 
sait les  cocons  à' Apanteles,  on  les  mettait  dans  une  caisse  de  glace,  jusqu'à  ce  qu'on 
en  eût  un  nombre  suffisant  pour  les  expédier  à  notre  laboratoire  de  Frédéricton,  N.-B. 
Nous  avons  trouvé  que  le  meilleur  moyen  d'expédier  les  cocons  était  de  les  mettre 
dans  des  boîtes  à  glace  de  réfrigérateur  et  de  les  envoyer  par  express.  Le  parasite 
tachinidé  C.  concinnata  sl  été  élevé  sur  des  chenilles  de  spongieuse,  de  préférence  aux 
chenilles  du  cul-brun,  car  on  voulait  éviter  les  poils  de  ces  derniers.  Nous  avons 
attendu  la  cinquième  transformation  pour  ramasser  les  chenilles  afin  de  diminuer  les 
travaux  d'alimentation.  La  première  cueillette  s'est  faite  le  25  juin.  Pour  faciliter 
la  cueillette  des  chenilles,  nous  avions  recouvert  les  arbres  de  grosse  toile  dans  quatre 
localités.  Les  chenilles  ont  été  nourries  dans  des  plats  Fiske  et  le  premier  cocon  de 
Compsiîura  a  été  remarqué  le  2  juillet.  Suit  un  exposé  sommaire  des  résultats: — 

Elevage  des  chenilles  de  6,500  toiles  d'hiver  du  cul-brun,  d'où  l'on  a  obtenu 
46,548  cocons  d' Apanteles  lacteicolor  qui  ont  été  expédiés  à  Frédéricton,  N.-B.; 
au  total  de  49,119  chenilles  de  la  spongieuse  provenant  de  dix  localités  ont  été 
nourries;  on  en  a  tiré  5,738  pupes  de  Compsiîura  concinnata  qui  ont  été  expé- 
diées au  Nouveau-Brunswick.  Au  commencement  du  juin,  deux  cents  adultes 
du  coléoptère  de  proie  Calosoma  sycophanta  ont  été  ramassés  et  expédié?  au 
Nouveau-Brunswick.  En  outre  975  larves  du  Calosoma  dans  toutes  ses  phases 
ont  été  ramassées  dans  diverses  localités  et  nourries  au  laboratoire  jusqu'à  ce 
qu'elles  se  soient  enfoncées  dans  la  terre  pour  se  transformer  en  pupes.  Elles 
hiverneront  à  Melrose  Highlands  et  seront  expédiées  plus  tard  à  Frédéricton, 
N.-B. 

On  a  expédié  également  au  Nouveau-Brunswick.  475  cocons  du  parasite 
Meteorus  versicolor  Wesm.,  lequel  est  un  parasite  importé  du  bombyx  cul-brun 
et  qui  s'attaque  également  aux  chenilles  de  la  chenille  houppée  à  tête  blanche 
et  de  la  chenille  à  toile  d'automne. 
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REUNION*   DES    PARASITES   EN   COLONIES. 


Les  parasites  et  les  coléoptères  de  proie  ont  été  reçus  et  répartis  en  colonies  dans 
le  Xouveau-Brunswick  et  la  Nouvelle-Ecosse  par  M.  J.  D.  Tothill.  L'emplacement  et 
la  force  des  colonies  distribuées  sont  indiqués  dans  le  tableau  suivant.  Toutes  les 
colonies  sont  fortes  à  l'exception  d'une  colonie  de  Meteorus. 

RÉPARTITION  DES  PARASITES  ET  DES  COLONIES  EN  1913. 


Espèce. 


Compsilura  conrinnata . 


Apanteles  lacteicolor . 


CalosovM  sycophanta 
Meteorus  versicolor.  . 


Lieu  de  la  colonie. 


Frédéricton,  N.-P> 

Nérépis,  N.-B 

St-Stephen,  N.-B 

Bear-Biver,  N.-E 

Whittier-Ridge,  N.-B. 
Basswood-Ridge,  N.-B 

St-Stephen,  N.-B 

Nérépis,  N.-B 

Bear-River,  N.-E 

St-Stephen,  N.-B 

Whittier-Ridge,  N.-B.. 
Whittier-Ridge,  N.-B.. 


Grosseur  de  la 

colonie. 

1,238  pupes. 

1,500 

1,500 

1,500 

4,499  adultes. 

7,000  cocons. 

7,000 

3,391 

7,000 

100  adultes. 

100 

475  cocons. 

Nous  avons  gardé  les  toiles  d'hiver  du  cul-brun  qui  avaient  été  ramassées  en  Nou- 
par  M.  Tothill  en  1912  et  que  l'on  a  laissées  hiverner  à  Frédéricton,  N.-B.,  ont  bien 
résisté  à  l'hiver  de  1912-13  qui  cependant,  a  été  très  rigoureux,  la  chute  de  neige  ayant 
été  moins  forte  que  d'habitude  et  le  thermomètre  étant  descendu  très  bas  à  plusieurs 
reprises. 

LES  APANTELLES   EN  NOUVELLE-ECOSSE. 


Nous  avons  gardé  les  toiles  d'hiver  du  cul-brun  qui  avaient  été  ramassées  en  Nou- 
velle-Ecosse en  1912-13  et  les  larves  qui  en  sont  sorties  ont  été  nourries  dans  des  plats 
Fiske  au  laboratoire  de  Bridgetown,  N.-E.;  nous  voulions  voir  s'il  n'y  avait  pas  d'in- 
sectes parasites  indigènes  qui  s'attaquent  aux  chenilles  du  cul-brun.  Nous  avons 
trouvé  que  les  chenilles  venant  des  toiles  d'automne  ramassées  à  Bear  River,  N.-E., 
étaient  attaquées  par  une  espèce  d'Apanteles.  Des  spécimens  d' 'Apanteles  ont  été  sou- 
mis à  M.  A.  F.  Burgess,  du  laboratoire  des  parasites  de  la  spongieuse,  Melrose  High- 
lands,  Mass.,  qui  a  fait  le  rapport  suivant  le  9  juillet:  "  Les  spécimens  d'Apanteles 
ont  été  examinés  par  M.  Summers  et  comparés  aux  spécimens  que  nous  avons  ici  et  à 
la  description  que  M.  Viereck  a  rédigé  pour  Apanteles  lacteicolor.  La  description  est 
un  peu  vague  mais  les  spécimens  ressemblent  beaucoup  aux  autres  spécimens  de  lactei- 
color que  nous  avons  en  laboratoire;  nous  croyons  donc  qu'ils  appartiennent  à  la  même 

e  ". 

Le  plaisir  que  nous  a  causé  la  découverte  de  cette  espèce  de  parasite  en  Nouvelle- 
•  n'était  égalé  que  par  le  mystère  qui  entoure  les  causes  de  l'apparition  de  ce 
parasite.     C'est  impossible  qu'il  soit  arrivé  en  Nouvelle-Ecosse  par  des  moyens  natu- 
rels.    Il  a  fallu  qu'il  soit  introduit  sur  des  toiles  d'hiver  du  cul-brun,  sur  des  plantes 
imporl  Massachusetts  avant  1910,  car  c'est  après  cette  date  que  l'on  a  commencé 

fi  l'aire  l'inspection  des  plantes,  ou  il  faut  que  la  A.  lacteicolor  ou  une  espèce  de  Apan- 
teles  qui  ressemble  de  très  près  à  la  lacteicolor  soit  indigène  à  la  Nouvelle-Ecosse. 
Quoiqu'il  en  soit,  c'est  d'un  bon  augure  pour  les  colonies  de  .4.  lacteicolor  que  nous 
introduisons  actuellement  dans  la  province. 
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PARASITES   m:s   QrSEOTfEg   INDIGÈNES, 

M.  .J.  I).  Tothill,  qui  B'esl  chargé  de  l'importation  et  <le  la  distribution  des  para- 
sites du  cul-brun  et  de  la  spongieuse,  a  continué  également,  an  laboratoire  de  campa- 
gne de  Frédéricton,  \.-I>.,  l'étude  détaillée  qu'il  avait  commencée  sur  les  moyens  d'en- 
rayement  de  la  chenille  à  tente  des  forêts,  I  Malacosoma  disstria)  la  chenille  à  toile 
d'automne,  (Hyphantria  cunea).     Il  a  fait  également  des  observations  Bur  1rs  para 
du  ver  du  bourgeon  de  l'épinette  (  Ha/rmologa   fumiferana)    au    Nouveau-Brunswick. 
Une  étude  assez  complète  est  nécessaire  pour  connaître  la  manière  dont  se  fait  le  con- 
trôle naturel  de  certains  de  nos  insectes  les  plus  communs  et  des  conditions  qui 
vernent  ce  contrôle.     Tant  que  nous  n'aurons  pas  ces  renseignements,  les  efforts   lue 
nous  ferons  pour  imiter  ce  contrôle  ou  pour  l'aider  ne  peuvent  reposer  sur  cette  base 
scientifique  qui   est   indispensable  au   succès.     On  ne  peut  dire  quel  parti  pratiqueon 
peut  tirer  de  ces  connaissances.     Parmi  les  questions  importantes  en  jeu,  il  y  a  celle 
de  savoir  s'il  est  nécessaire,  dans  tous  les  cas,  d'avoir  une  série  complète  de  parasites. 
Une  seule  espèce  de  parasites  ne  peut  suffire  pour  enrayer  la  multiplication  des  insec- 
tes.    Le  contrôle  naturel  comporte  la  destruction  d'un  plus  grand  nombre  d'individus 
de  l'espèce  qu'il  ne  s'en  produit  par  l'accroissement   illimité.     Cette  destruction  est 
produite  par  de  nombreuses  causes,  dont  les  principales  sont  les  insectes  parash 
et  les  insectes  de  proie.     D'autres  causes  sont  les  maladies  produites  par  les  mi 
organismes  de  nature  bactérienne  ou  protozoaire,  les  cryptogames,  les  désordres  phy- 
siologiques.    Généralement,  l'insecte  parasitaire  forme  une  série,  c'est-à-dire  différen- 
tes espèces  de  parasites  attaquent  l'insecte  dans  les  diverses  phases  de  son  développe- 
ment.    Il  en  est  qui  attaquent  l'œuf,  d'autres  les  jeunes  larves  ou  les  larves  aduli 
d'autres  espèces  encore  attaquent  la  larve  en  cocon  ou  en  pupe.     Ces  faits  nous  font 
donc  voir  la  complexité  du  problème  et  la  nature  des  renseignements  que  nous  devons 
nous  procurer  pour  le  résoudre  ou  pour  le  comprendre. 

Nous  avons  ramassé,  dans  diverses  localités  du  Nouveau-Brunswick,  de  Québec  et 
de  l'Ontario,  des  masses  d'œufs  du  Malacosoma  disstria  et  nous  avons  élevé  quatre 
espèces  de  parasites  d'œufs  qui  ont  été  étudiés.  L'une  de  ces  espèces,  le  n°  4,  est  évi- 
demment un  facteur  important  dans  le  contrôle  naturel  de  l'insecte.  C'est  un  parasite 
non  saprophyte;  le  pourcentage  le  plus  élevé  d'œufs  attaqués  dans  une  localité  était  de 
0-85  pour  cent  mais  parfois,  dans  certaines  masses  d'œufs,  plus  de  50  pour  cent  des 
œufs  étaient  attaqués. 

Dans  l'étude  des  parasites  d'Hyphanthria  nous  avons  ramassé  plusieurs  milliers 
de  chenilles  dans  différentes  localités  que  nous  avons  nourries  et  disséquées  pour  y 
chercher  les  larves  des  parasites  et  nous  avons  obtenu  le  pourcentage  de  parasites 
dans  les  différentes  localités  par  la  dissection  et  l'élevage.  Ces  parasites  étaient  prin- 
cipalement les  suivants:  Apartfeles,  Meteorus,  Limnerium  validum,  L.  pUosutum, 
Varichopfa  aldfichi  Towns,  et  Exachilum  mundum  Ray. 


II.    INSECTES  NUISIBLES  AUX  CEREALES  ET  AUX  RECOLTES. 

VERS   GRIS. 

En  vue  de  l'abondance  remarquable  de  vers  gris  dans  le  sud  de  l'Alberta,  au  sujet 
desquels  j'ai  publié  une  note  sommaire  dans  mon  dernier  rapport,  nous  avons  depuis 
rassemblé  beaucoup  de  renseignements  sur  les  métamorphoses,  les  habitudes,  etc.,  des 
espèces  qui  causent  les  principaux  dégâts,  savoir:  Porosagrotis  orthogonia  Morr. 
(appelée  Porosagrosis  delorata  Sm.  dans  les  publications  précédentes  de  ce  service). 
En  avril  dernier,  M.Arthur  Oibson  a  visité  l'Alberta  et  a  fait  une  enquête  minutieuse 
dans  les  districts  infestés,  accompagné  de  M.  E.  II.  Strickland,  agent  de  ce  service. 
Il  a  trouvé  que  les  vers  gris  étaient  assez  nombreux  dans  le  district  de  Lethbridge 
et  particulièrement  dans  les  champs  de  blé  de  printemps,  de  blé  d'automne  et  d'avoine. 
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Dans  certains  endroits,  et  notamment  à  Iron  Springs,  Alberta,  certains  champs  en 
étaient  couverts  à  raison  de  trois  à  onze  vers  gris  par  pied  carré.  Une  série  d'expé- 
riences a  été  entreprise  au  commencement  de  mai,  les  champs  infestés  ont  été  divisés 
en  parcelles  de  diverses  dimensions,  aucune  parcelle  ne  mesurait  moins  d'un  dixième 
d'acre.  On  a  répandu  sur  ce  champ  du  son  humecté,  empoisonné  avec  différentes 
quantités  de  vert  de  Paris,  de  pourpre  de  Londres  et  d'arséniate  de  plomp.  En  raison 
de  la  température  froide  et  nuageuse,  les  vers  gris  n'avaient  pas  beaucoup  d'appétit 
et  dans  beaucoup  des  parcelles  expérimentales  il  n'y  en  a  pas  eu  plus  de  vingt  pour 
cent  de  tués.  D'après  les  observations  faites  par  M.  Strickland,  il  semble  que  le 
Porosagrotis  se  nourrit  juste  au-dessous  de  la  surface  du  sol.  Si  cette  habitude  était 
constante,  on  ne  pourrait  guère  compter  sur  des  applications  de  son  empoisonné. 
Cependant  nous  ferons  de  nouvelles  expériences  dès  que  les  vers  gris  reprendront  leur 
activité.  Les  dommages  causés  par  cet  insecte  dans  le  sud  de  F  Alberta,  en  1913, 
n'ont  pas  été  aussi  grands  que  l'année  précédente.  Un  correspondant  demeurant  à 
Magrath  a  dit  qu'il  a  perdu  cinquante  pour  cent  de  ses  récoltes  en  1912. 

Dans  le  Manitoba,  l'Ontario  et  Québec,  le  ver  gris  à  dos  rouge  (Euxoa  ochrogaster) 
a  envahi  un  grand  nombre  de  champs  de  choux,  etc.  Dans  le  Nouveau-Brunswick, 
on  nous  a  signalé  des  dégâts  causés  par  le  ver  gris  graisseux  (Agrotis  ypsilon),  surtout 
dans  des  champs  de  pommes  de  terre  dont  beaucoup  ont  été  fortement  endommagés. 

la  légionnaire  (Leucania  unipuncta). 

La  réapparition  de  la  vraie  légionnaire  en  1913  est  un  fait  qui  mérite  d'être 
signalé.  Au  commencement  d'août,  M.  Norman  Criddle  a  fait  rapport  qu'il  y  avait 
un  grand  nombre  de  larves  dans  un  grand  champ  d'avoine  près  de  Treesbank,  Man. 
31  a  constaté  que  ces  chenilles  dévoraient  également  avec  avidité  la  sétaire  verte 
{Setaria  viridis).  Plus  tard,  M.  Criddle  estimait  que  les  dégâts  maxima  se  montaient 
à  cinquante  pour  cent  de  la  récolte  et  que  la  moyenne  sur  les  champs  infestés  serait 
d'environ  vingt  pour  cent.  Les  cultivateurs  du  Manitoba  devraient  se  tenir  sur  leur 
garde  en  1914  et  signaler  immédiatement  à  ce  service  toute  apparition  de  légionnaire. 
Il  y  a  deux  couvées  annuelles  de  légionnaires,  les  papillons  apparaissent  en  juin  et  de 
nouveau  en  août  et  en  septembre.  Les  papillons  qui  paraissent  en  juin  pondent  leurs 
œufs,  et  ce  sont  les  chenilles  de  cette  eouvée  qui  paraissent  en  juillet  et  en  août  qui 
sont  les  plus  destructives. 

LES   SAUTERELLES. 

Dans  l'est  de  l'Ontario,  Québec  et  le  sud  du  Manitoba,  les  sauterelles  ont  fait  beau- 
coup de  ravages,  particulièrement  dans  les  terrains  légers  et  sablonneux.  A  Bowes- 
ville,  près  d'Ottawa,  il  y  a  eu  une  invasion  sérieuse  sur  laquelle  nous  avons  fait  une 
enquête  en  juillet.  Elle  se  composait  de  deux  espèces  de  sauterelles,  savoir:  le  petit 
locuste  voyageur  (Melanoplus  atlanis  Riley)  et  le  locuste  pellucide  (Camnula  pellu- 
cida  Scudd.)  Ce  dernier  se  trouvait  surtout  en  très  grand  nombre.  Ces  espèces 
dévastaient  les  champs  d'orge,  de  mil,  de  seigle  et  de  maïs.  De  grandes  superficies 
étaient  entièrement  consommées,  et  les  fèves,  les  pois  et  les  carottes  étaient  attaqués 
également. 

Notre  agent  de  campagne,  M.  C.  E.  Petch,  a  commencé,  à  notre  station  entomo- 
logique  de  Covey  Hill,  Que.,  une  série  d'expériences  sur  la  destruction  des  locustes 
avec  le  coccobacille  de  la  sauterelle  (Coccobacillus  acridiorum  d'Hérelle),  dont  la 
culture  nous  a  été  obligeamment  transmise  par  le  directeur  de  l'Institut  Pasteur, 
I';iris:  France.  Dos  inoculations  ont  été  faites  avec  succès  à  Covey  Hill.  Plus  tard 
nous  avons  reçu  à  Ottawa  une  provision  de  bouillon  infecté  que  nous  avons  pulvérisé 
directement  sur  les  sauterelles  à  Boweeville,  Ont.  M  ni  heureusement,  en  raison  d'un 
délai  do  quelques  heures  dans  l'arrivée  du  bouillon  à  Ottwa  et  de  la  température  défa- 
vorable, il  était  à  prévoir  que  l'infection  ne  se  produirait  pas  dans  le  champ.     Nous 
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comptons  recevoir  de  nouvelles  cultures  de  France  et  reprend»  ces  expérience  pendant 
le  printemps  el  l'étt   «le  1914.     A  la  station  de  campagne  de  Covey  Bill,  plua  de  400 
sauterelles  ont  été  inoculées  au  laboratoire,  einq  d'entre  elles  en  sonl  mortes  en  fcn 
heures,  ce  qui   indique  que  le  coccobacille  est  patbogénique  en  ce  qui  concerne  nos 

espèces   indigènes  de   LoCUSteS. 

Au  Manitoba,  partout  où  l'on  a  appliqué  le  mélange  Criddle,  les  sauterelles  ont 

CaU8<    |"  ii  de  dégâts. 

VERS   BLANCS    (  haclrnostt ma   Bpp.) 

Ce  service  a  entrepris,  en  collaboration  avec  le  bureau  d'entomologie  des  Etats- 
Unis,  une  enquête  minutieuse  sur  le  cycle  et  la  destruction  de  ces  insectes. 

A  plusieurs  de  nos  stations  de  campagne,  nos  agents  ont  fait  une  élude  approfon- 
die des  diverses  espèces  de  vers  blancs  qui  nuisent  aux  plantes  de  jardins  et  de  grande 
culture.  Deux  nombreuses  collections  d'adultes  ont  été  ramassées  sur  diverses  planl 
dans  l'Ontario  et  le  Manitoba,  et  les  métamorphoses  des  différentes  espèces  sont  l'objet 
d'une  étude  spéciale.  M.  Norman  Criddle,  d'Aweme,  Man.,  a  été  nommé  agent  de 
campagne  de  ce  service  pour  étudier  particulièrement  l'espèce  de  ver  blanc  du  Mani- 
toba.    Six  espèces  sont  à  l'étude  à  cette  station  et  nous  avons  déjà  beaucoup  de  ren-  % 

nements  sur  leurs  habitudes,  les  plantes  dont  elles  se  nourrissent,  etc.  M.  H.  F. 
Hudson,  agent  de  campagne  à  Strathroy,  Ont.,  a  trouvé  trois  espèces  assez  répandues 
et  M.  W.  A.  Ross  a  noté  deux  autres  espèces  à  Vineland,  Ont. 

Tous  ces  insectes  exigent  de  deux  à  quatre  ans  pour  compléter  leur  cycle,  par 
conséquent  les  recherches  entreprises  ne  seront  terminées  qu'en  1917  ou  1918. 

En  1913  nous  avons  reçu  des  rapports  sur  les  dégâts  causés  par  les  vers  blancs. 
Ces  rapports  venaient  principalement  de  la  Colombie-Britannique,  du  Manitoba,  de 
l'Ontario,  de  Québec  et,  dans  la  plupart  des  cas,  c'étaient  les  pommes  de  terre  qui  en 
avaient  souffert. 

DIVERS. 

Vers  fil  de  fer. — Ces  insectes  ont  causé  des  dégâts  dans  les  diverses  parties  du 
Canada.  A  Ottawa,  dans  les  essais  comparatifs  de  maïs  à  la  ferme  centrale,  nous 
avons  constaté  des  dégâts  causés  par  la  larve  de  l'élatéride  (Cryptohypnus  dbhreviatus 
Say.). 

La  mouche  de  Hesse  (Mayetiola  destructer,  Say.) — Quelques  cas  de  dégâts  causés 
par  cet  insecte  nous  ont  été  signalés  du  Manitoba  et  nous  avons  entrepris  une  étude 
complète  de  son  évolution  dans  cette  province.     Cette  mouche  abondait  à  Reston,  Man. 

La  petite  mouche  à  scie  du  blé  (Oscinis  carbonaria  Loew). — Cet  insecte  qui,  au 
Manitoba,  ne  le  cède  qu'à  la  mouche  de  Hesse  au  point  de  vue  des  dégâts  qu'il  cause 
dans  la  récolte  de  blé,  était  assez  nombreux  dans  certains  districts.  A  Treesbank, 
Man.-,  M.  Criddle  estime  que  les  dégâts  causés  au  blé  de  printemps  en  juin  par  cet 
insecte  et  la  mouche  de  Hesse  se  montaient  à  cinq  pour  cent  de  la  récolte.  Dans  cer- 
tains champs,  ils  s'élevaient  jusqu'à  quinze  pour  cent. 

La  bruche  du  pois  (Bruchus  pisorum  L.). — Il  est  évident,  d'après  les  rapports  que 
nous  avons  reçus,  que  cet  insecte  recommence  à  augmenter.  Des  échantillons  de  pois 
de  semence  infestés  nous  sont  parvenus  de  certaines  localités  de  l'Ontario.  Bien 
entendu,  il  ne  faut  pas  se  servir  de  ces  pois  pour  la  consommation  ou  pour  la  semence 
à  moins  de  les  fumiger  au  bisulfure  de  carbone  pour  tuer  les  insectes  dont  un  grand 
nombre  restent  dans  la  semence  pendant  l'hiver.  Si  l'on  se  sert  comme  semence  en 
été  des  pois  qui  ont  été  endommagés  par  la  bruche,  il  faudra  une  quantité  beaucoup 
plus  grande  de  semence  à  l'acre.  Naturellement  il  vaut  mieux  ne  pas  se  servir  de 
pois  endommagés  pour  la  semence;    il  faut  les  donner  au  bétail. 

Le  chalcide  de  la  oraine  du  trèfle  (Brucliophagus  funebns  Howard). — Pendant     ' 
l'hiver  de  1912-13  et  celui  de  1913-14,  nous  avons  trouvé  des  graines  de  petit  trèfle 
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rouge  (Trifolium  pratense  L.)  et  des  sous-variétés  de  cette  espèce  ainsi  que  du  grand 
trèfle  rouge,  contenant  un  grand  nombre  de  larves  et  de  pupes  du  chalcide  de  la  graine 
du  trèfle.  Xous  avons  compté  quatorze  échantillons  contenant  500  graines,  et  nous 
avons  trouvé  que  le  pourcentage  maximum  d'infection  était  de  21  pour  cent  et  le  mini- 
mum de  9  pour  cent.  Le  pourcentage  moyen  de  graines  détruites  dans  les  quatorze 
échantillons  était  de  16  pour  cent.  Autant  que  nous  sachions,  c'est  la  première  fois 
que  l'on  a  trouvé  cet  insecte  dans  la  graine  de  trèfle  cultivée  au  Canada. 

La  mouche  rose  de  la  carotte  (Psyla  rosae  Fab.) — Dans  les  provinces  maritimes 
les  récoltes  de  carottes  et  de  panais  ont  beaucoup  souffert  de  la  larve  de  cet  insecte 
destructeur.  Des  plantations  entières  ont  été  infectées  et  les  récoltes  à  peu  près  rui- 
nées dans  certains  districts  de  l'Ile  du  Prince-Edouard  et  du  Nouveau-Brunswick. 
Les  correspondants  qui  ont  appliqué  une  émulsion  de  kérosène  aux  rangs  de  jeunes 
carottes  disent  n'avoir  eu  que  peu  de  pertes. 

Thrips. — On  signale  de  nouveau  l'apparition  de  l'avoine  "  à  tête  blanche  "  dans  la 
Saskatchewan  et  l'Alberta.  Il  est  évident  que  cette  avarie,  qui,  d'après  mes  recherches, 
est  souvent  causée,  tout  au  moins  dans  l'est  du  Canada,  par  le  thrips  de  l'herbe 
(Anaphotlirips  striatus  Osborn)  est  assez  répandue.  Dans  l'Alberta,  l'avoine  Banner 
était  particulièrement  affectée;  on  trouve  généralement  que  ce  sont  des  variétés  à  flo- 
raison tardive  qui  souffrent  le  plus  du  thrips. 

Vers  des  racines. — On  nous  signale,  de  toutes  les  parties  du  Dominion,  des 
dégâts  causés  parmi  les  choux,  les  choux-fleurs,  les  oignons,  les  navets,  les  radis,  les 
fèves,  etc.,  par  les  différentes  espèces  de  vers  des  racines.  Des  expériences  sur  la  des- 
truction de  ce  fléau  ont  été  reprises  à  Ottawa,  et  M.  R.  C.  Treherne  en  a  fait  d'autres 
à  Agassiz,  C.-B.  Comme  les  essais  sur  la  destruction  du  ver  des  racines  ont  été  con- 
tinués tous  les  ans  depuis  1910  nous  espérons  publier  un  bulletin  sur  ce  sujet  dans  les 
douze  mois,  après  une  autre  saison  de  travail. 

Mouche  du  blé  (Dîplosis  triUcil). — M.  Treherne  a  étudié  cet  insecte  qui  était  très 
répandu  à  Agassiz,  C.-B.  Il  a  donné  une  attention  toute  spéciale  à  l'apparition  de  la 
larve  dans  les  variétés  de  blé  et  d'orge.  En  1905  et  1906,  les  récoltes  de  blé  de  prin- 
temps ont  été  sérieusement  affectées  par  la  mouche  dans  la  vallée  de  la  Lower  Fraser, 
et  bien  que  l'on  ait  cessé  de  cultiver  du  blé  de  printemps  pendant  une  année  à  Agassiz, 
l'insecte  a  fait  de  nouveau  son  apparition  en  1908. 

DEGATS    CAUSÉS    AU    BLE    D'HIVER    DAXS    i/aLBERTA. 

Dans  mon  dernier  rapport  annuel,  je  disais  que  l'on  avait  découvert  des  anguil- 
lules  dans  des  plantes  de  blé  dans  le  sud  de  l'Alberta.  Notre  agent  de  campagne  de 
l'Alberta,  M.  E.  H.  Strickland,  a  fait  une  enquête  à  ce  sujet  l'été  dernier,  et  en  sep- 
tembre j'ai  visité  les  districts  où  ces  dégâts  ont  été  causés.  On  peut  juger  de  l'étendue 
des  dommages  d'après  les  faits  suivants  que  j'ai  recueillis  dans  certaines  localités  visi- 
tées et  qui  sont  typiques  de  beaucoup  d'autres.  M.  W.  J.  Glass,  de  Macleod,  Alberta, 
un  des  meilleurs  cultivateurs  de  blé  d'hiver,  obtient  généralement,  en  une  bonne  saison, 
une  production  moyenne  de  trente  boisseaux  à  l'acre.  En  l'automne  de  1912  (août) 
il  a  ensemencé  220  acres  de  blé  d'hiver;  les  vers  gris  ont  détruit  une  partie  de  la  récolte 
mais  la  plus  grande  partie  est  morte  à  la  suite  des  dégâts  sur  lesquels  portait  cette 
enquête.     Il  a  réensemencé  cent  acres  en  avoine  et  des  97  acres  de  blé  d'hiver  qui  lui 

ut  il  n'a  tiré  que  162  boisseaux.  M.  Beckér,  de  Pincher  Station,  avait  400  acres 
de  blé  d'hiver  en  1913;  il  n'a  obtenu  qu'une  moyenne  de  sept  boisseaux  au  lieu  de 
trente  boisseaux  à  l'acre.  Dans  une  section  de  champs  infestés,  100  acres  ont  donné 
seulement  150  boisseaux.  Des  pertes  semblables  ont  été  signalées  dans  ce  district  et 
dans  >lu  sud  de  l'Alberta. 

La  présenc<  l'anguillules  dans  les  jeunes  plantes  endommagées  nous 

portait  à  croire  en  1912  qu'elles  étaient  la  cause  de  ces  pertes.  Mais  de  nouvelles 
recherches  faites  m  L912  nous  indiquenl  que  l*anguillule  n'est  peut-être  pas  la  seule 
cause.     En  vue  <lo  connaître  le  rapport  qu'il  peut  y  avoir  entre  ces  anguillules  et  la 
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destruction  du  blé  d'hiver,  M.  Strickland  fait  actuellement  une  enquête  aussi  complote 
que  possible.  Cette  enquête  est  d'autant  plus  difficile  que  noua  n'avons  que  peu  de 
renseignements  sur  Les  nématodes  de  l'Amérique  du  Nord.  Le  docteur  Biteema  Boa, 
[a  directeur  de  L'institul  phyto-pathologique  de  Wageningen,  Bollande,  et  la  princi- 
pale autorité  européenne  sur  Les  nématodes  qui  nuisent  aux  plant. -s,  a  obligeamment 
examiné  Les  matériaux  conservés  al  eu  vie  que  je  lui  ai  envoyés.  Jl  a  trouvé  des  an- 
guillules  du  genre  Cephàlobus,  Rhàbditis,  sur  Les  parties  mortes  des  jeunes  plantes  de 
blé  d'hiver,  mais  il  n'a  pas  trouvé  de  rers  de  nématodes  reconnus  comme  parasites  des 
plantes.  Le  docteur  J.  G.  de  Man  de  [erscke  (Zélande),  un  spécialiste  très  connu  sur 
Les  vers  nématodes,  a  l>i<in  voulu  également  examiner  quelques-uns  de  nos  matériaux. 
11  n'a  pas  trouvé  de  formes  parasitaires,  pas  plus  dans  les  plantes  fraîches  que  dans  Les 
matériaux  conservés  dans  L'alcool;  il  a  trouvé  une  espèce  de  Tylenchus  alliée  au  V. 
dubius  Butschli,  un  Don/humus  allié  au  D.  Bryophilus  européen  de  Man  et  un  certain 
nombre  de  vers  appartenant  au  genre  Cephàlobus  et  Rhàbditis.  Le  docteur  Ritzema 
Bos  croit  que  le  Cephàlobus  se  nourrit  en  saprophyte  sur  les  plantes  détruites  par 
d'autres  vers  nématodes  ou  par  des  maladies.  La  présence  de  ces  trois  genres  du  ver 
nématode  dans  Le  sol,  -avoir,  les  vers  non  parasitaires,  qui  vivent  normalement  dans  Le 
sol  et  dans  l'humus  qui  s'y  trouvent,  les  vers  saprophytes  qui  se  nourrissent  de  végétaux 
en  décomposition  et  les  vers  réellement  parasitaires,  qui  se  nourrissent  des  tissus  de  la 
plante  en  vie,  font  qu'il  est  extrêmement  difficile  de  déterminer  les  rapports  qui  exis- 
tent entre  les  diverses  formes. 

Nous  avons  trouvé  également  un  champignon  (Fusarium  sp.)  qui  joue  peut-être 
aussi  un  rôle  dans  ces  dégâts.  Il  n'est  pas  improbable  que  les  conditions  de  la  tempé- 
rature y  soient  pour  quelque  chose.  Ces  facteurs  peuvent  aussi  se  combiner  pour  atta- 
quer les  jeunes  plantes  de  blé.  Mais  ce  n'est  que  par  d'autres  études  que  nous  pour- 
Tons  savoir  si  ces  dégâts  sont  causés  par  un  seul  facteur  ou  par  plusieurs  facteurs,  tra- 
vaillant en  commun,  et  nous  continuerons  notre  enquête  la  saison  suivante  sur  les  rap- 
ports qui  existent  entre  les  diverses  espèces  de  vers  nématodes  et  les  plantes  endom- 
magées. 

ni.— INSECTES  QUI  NUISENT  AUX  FRUITS. 

Nous  avons  fait  des  progrès  considérables  dans  les  recherches  qui  sont  effectuées 
aux  stations  entomologiques  de  campagne.  J'ai  indiqué  au  commencement  de  ce  rap- 
port (page  853)  à  quelles  stations  on  étudie  les  différents  insectes  et  je  donne  main- 
tenant un  compte  rendu  sommaire  du  programme  de  nos  études. 

PIQUE-BOUTON   DE   LA  POMME  EX   NOUVELLE-ECOSSE. 

Au  printemps  de  1913  une  bonne  partie  des  dommages  subis  par  les  jeunes  fruits 
et  que  l'on  attribuait  à  la  gelée  étaient  dus  au  pique-bouton.  Dans  la  vallée  d'Anna- 
polis,  M.  Sanders  a  trouvé  deux  espèces  de  vrais  pique-boutons,  le  pique-bouton  ocellé 
(Spilonoba  ocellana)  et  une  plus  grande  espèce,  Olethreutes  consanguinana,  c'est  la  pre- 
mière fois  que  l'on  voyait  cette  dernière  se  nourrir  de  pommes.  Nous  avons  étudié  le 
cycle  de  ces  deux  espèces  et  continué  les  essais  de  pulvérisation  dans  le  verger  de  M. 
H.  S.  Eaton  à  Kentville,  N.-E.  Nous  ne  connaîtrons  les  résultats  des  essais  de  pulvé- 
risation de  l'année  dernière  (1913)  qu'en  mai  1914.  mais  nous  savons,  par  les  essais 
de  1912,  que  c'est  la  pulvérisation  appliquée  avant  l'ouverture  des  bourgeons  qui  a  fait 
le  plus  de  bien;  elle  a  détruit  de  cinquante  à  soixante  pour  cent  des  pique-boutons. 
C'est  cette  pulvérisation,  avec  celle  qui  a  été  appliquée  après  la  chute  des  fleurs,  qui  a 
donné  les  meilleurs  résultats.  Le  nombre  de  fruits  noués  sur  les  parcelles  pulvérisées 
de  cette  façon  était  de  vingt  pour  cent  plus  considérable  que  sur  les  parcelles  témoins. 
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VERS   DES   FRUITS   EN   NOUVELLE-ECOSSE. 

Depuis  longtemps  les  arboriculteurs  se  plaignent  des  dégâts  que  causent  les  vers 
des  fruits;  ils  n'arrivent  pas  à  les  maîtriser  parce  qu'ils  ne  connaissent  pas  leurs 
habitudes.  En  1913,  M.  Sanders  a  continué  les  recherches  qu'il  avait  entreprises  sur 
ce  sujet  l'année  précédente;  il  a  constaté  qu'au  lieu  d'une  seule  espèce  il  y  a  probable- 
ment douze  espèces  nuisibles  qui  appartiennent  aux  genres  Xylina,  Calocampa  et 
Scopelosoma.  L'espèce  de  beaucoup  la  plus  répandue  est  la  Xylina  bethunei.  C'est 
elle  qui  fait  passer  une  grande  partie  des  pommes  des  qualités  nos  1  et  2  dans  la  qua- 
lité n°  3. 

Cet  insecte  passe  l'hiver  à  l'état  adulte,  les  papillons  hivernent  sous  des  tas  de 
déchets,  d'herbe,  etc.  Aux  premiers  jours  du  printemps,  les  insectes  sortent  et  dépo- 
sant leur  œufs  sur  les  rameaux  des  pommiers;  ces  œufs  éclosent  quinze  jours  plus 
tard,  les  chenilles  les  nourrissent  des  feuilles  et  des  fruits  jusque  vers  la  mi-été,  puis 
elles  tombent  à  terre  et  se  transforment  en  chrysalides  dans  le  sol.  Deux  mois  plus 
tard  les  papillons  en  sortent.  La  pulvérisation  qui  s'est  montrée  la  meilleure  contre 
ce  tiéau  dans  nos  essais  est  celle  qui  est  appliquée  après  la  chute  des  fleurs,  c'est  la 
pulvérisation  que  l'on  emploie  habituellement  contre  le  ver  de  la  pomme.  La  culture 
propre  et  la  destruction  des  déchets  sont  également  des  facteurs  importants.  Nous 
continuerons,  la  saison  qui  vient,  ces  essais  de  pulvérisation  et  ces  observations. 

Lorsqu'on  verra  mieux  dans  quelle  proportion  la  quantité  et  la  qualité  des  fruits 
peuvent  être  augmentées  par  des  pulvérisations  systématiques,  ces  pulvérisations  seront 
plus  généralement  adoptées,  et,  pour  cette  raison,  les  démonstrations  que  fait  M. 
Sanders  ont  une  valeur  inestimable  pour  les  arboriculteurs  de  la  province.  Déjà  on 
Tna il ii este  de  toutes  parts  le  désir,  non  seulement  de  pulvériser,  mais  de  pulvérise r 
systématiquement  et  avec  un  but  défini  en  vue. 

LE  CHARANÇON  DE  LA   PRUNE  ET  DE  LA  POMME  DANS   QUEBEC. 

A  Covey  Hill,  Que.,  M.  C.  E.  Petch  a  continué  les  recherches  qu'il  avait  com- 
mencées en  1912  sur  le  charançon  de  la  prune  (ConotracJielus  nénuphar)  et  le  charan- 
çon de  la  pomme  (Anthonomus  quadrigibbus) .  Ces  travaux  ont  été  retardés  par  le 
manque  total  de  la  récolte  des  fruits  dans  ce  district.  Dans  les  vergers  où  ils  se  font, 
1,800  arbres  n'ont  produit  qu'un  quart  de  bois'seau  de  pommes  et  il  y  avait  200  pru- 
niers qui  n'ont  donné  qu'un  très  petit  nombre  de  prunes.  Néanmoins  nous  avons 
fait  des  progrès  dans  l'étude  du  cycle  de  ces  espèces,  et  la  susceptibilité  des  variété* 
aux  moyens  d'attaque  et  de  contrôle. 

LA   MOUCHE  DE  LA  POMME  EN  ONTARIO. 

M.  W.  A.  Ross  a  fait  une  troisième  saison  de  recherches  sur  la  mouche  de  la 
pomme  {Hhayoletis  pomonella) .  Mais  cet  insecte  était  très  rare  cette  année  et  l'on  a 
eu  beaucoup  de  difficultés  à  se  procurer  des  insectes  parfaits  dans  les  vergers  qui  en 
avaient  été  infestés  jusque  là.  La  plupart  de  nos  travaux  se  sont  faits  à  Bowman- 
ville,  Ont.  Ils  se  composaient  d'essais  des  moyens  de  destruction;  des  observations 
(Mit  été  fuites  également  sur  les  métamorphoses  et  les  habitudes  de  l'insecte.  Les 
essais  de  destruction  portaient  sur  un  certain  nombre  d'insecticides,  la  culture,  l'em- 
ploi d'ingrédients  arséniatés  et  sucrés  pour  la  pulvérisation.  On  a  constaté  que 
l'insecte  reste  dans  le  sol  à  l'état  de  chrysalide  pendant  deux  ans.  En  juillet  1913 
des  mouches  sont  sorties  des  chrysalides  de  1911.  On  a  trouvé  des  chrysalides  saines 
do   L912  dont  l'insecte  sortira  sans  doute  la  saison  qui  vient    (1014). 

M.  Ross  ;i  commencé  une  étude  des  pucerons  qui  attaquent  les  fruits  dans  l'ouest 
de  L'Ontario,  ot  les  pucerons  de  la  pomme  abîment  beaucoup  le  feuillage  des  jeunes 
arbres  de  pépinière  e1  les  jeunes  pommes.  Les  quatre  espèces  les  plus  communes  sont 
le   puceron   de    la    pomme    (A.    pomi),  le  puceron   du   grain    |  // ydaphis    (Siphocorync) 
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avene]  ;lé  puceron  rose  de  La  pomme  {JL.  sorbi)  et  le   puceron    lanigère    (SchUtonturQ 
laiti<i<  lit).  Le  puceron  de  la  pêche  (Myzuz  persicae)  répandu  «mi  l'automne  de  L918< 

RECHERCHES  SUR   LES   INSECTES   NUI8IBLES   AUX    FRUITS    EN    COLOMBIE  BRITANNIQ1  E. 

M.  R.  ( '.  Treherne  a  terminé  bcs  études  sur  Potiorhynque  de  la  fraise  (OHorhyn- 
chus  ovatus)  qu'il  avait  commencées  en  L912,  et  un  bulletin  sur  ce  Bujel  est  mainte- 
nant sous  presse.  Les  recherches  de  Ai.  Treherne  ont  fait  voir  que  La  destruction  de 
cet  insecte  dépencj  des  méthodes  de  culture  et  du  Bystème  d'assolement.  M.  Treherne 
a  fait  également  des  observations  sur  divers  insectes* qui  nuisent  aux  fruits  et  il  a 
commencé  une  étude  du  pique-bouton  ocellé  (probablement  le  Tmetocera  ocellana) 
dans  la  vallée  du  Lower  Fraser,  on  cet  insecte  attaque  les  plants  de  pépinière  et  les 
boutons  à  fleurs  des  vieux  pommiers. 


IV.    INSECTES  QUI  NUISENT  AUX  ARBRES  DE  FORET  ET 

D'ORNEMENT. 

RECHERCHES    SUR    LES    INSECTES    DE    FORÊT    EN    COLOMBIE-BRITANNIQUE- 

Gomme  on  nous  a  Bignalé  à  maintes  reprises,  en  ces  dernières  années,  les  dégâts 
considérables  que  causent  les  insectes  de  forêt  en  Colombie-Britannique,  et  comme  le 
bois  marchand  de  cette  province  a  une  haute  valeur  commerciale,  nous  avons  demandé 
à  M.  J.  M.  Swaine,  aide-entomologiste,  chargé  des  recherches  sur  les  insectes  de  foret, 
de  faire  une  étude  préliminaire  de  ces  insectes  en  1913.  Nous  avions,  du  reste,  reçu 
une  requête  du  ministère  des  terres  de  la  Colombie-Britannique,  exprimant  le  désir 
que  cette  enquête  fut  faite,  et  qui  coïncidait  avec  notre  propre  intention.  Nous  avons 
eu,  dans  ces  recherches,  la  collaboration  du  service  provincial  des  forêts,  qui  a  payé 
les  frais  de  M.  Swaine,  tandis  que  celui-ci  était  dans  la  province.  L'enquête  n'a  cou- 
vert que  la  région  située  dans  la  partie  sud  de  la  province  et  l'île  de  Vancouver. 
M.  Swaine  a  constaté  que  divers  insectes  nuisibles  détruisent  une  immense  quantité 
de  bois  précieux.  11  a  localisé  et  étudié  plusieurs  apparitions  des  insectes  d'écorce,  et 
un  grai.d  nombre  d'autres  invasions  nous  ont  été  signalées  dans  des  régions  peuplées 
d'épinettes  et  de  pins  qui  n'ont  pu  être  visitées. 

Le  pin  Bull  est  l'arbre  que  nous  avons  trouvé  le  plus  abîmé  au  cours  des  recher- 
ches d'été;  il  est  attaqué  par  deux  insectes,  le  Dendroctonus  brevicomis  et  le  D.  mon- 
ticoloe.  Le  pin  blanc  de  l'ouest  souffrait  aussi  beaucoup  des  ravages  de  ce  dernier. 
Bien  des  centaines  d'arbres  ont  été  détruits  par  ces  charançons  et  les  ravages  augmen- 
tent. Le  Dendroctonus  Pseudotsugoe  détruisait  le  pin  Douglas  sur  les  terres  de  l'inté- 
rieur et  sur  l'île  de  Vancouver.  Le  Dendroctonus  obesus  détruisait  l'épinette  Sitka 
sur  l'île.  De  même,  l'épinette  Engelmann  et  le  pin  lodgepole  souffraient  beaucoup  des 
attaques  des  perce-bois  dans  les  Kootenays. 

Les  résultats  pratiques  de  cette  enquête  préliminaire  et  les  moyens  de  destruction 
sont  indiqués  dans  un  bulletin  qui  est  actuellement  sous  presse. 

Les  perce-bois  sont  les  ennemis  les  plus  sérieux  des  forêts  de  la  Colombie-Britanni- 
que. Heureusement  on  peut  les  maîtriser  en  modifiant  les  méthodes  de  coupe  du  bois 
et  ces  modifications  n'exigent  que  peu  de  frais  si  on  les  adopte  au  début  de  l'infection. 

M.  Swaine  a  recherché  également  les  causes  de  la  destruction  des  arbres  du  parc 
Stanley  à  Victoria,  C.-B.,  afin  d'aviser  la  commission  du  parc  qui  est  naturellement 
alarmée  de  voir  tant  d'arbres  mourir  dans  ce  merveilleux  parc  de  forêts  vierges.  Ou 
a  constaté  que  le  Chermes  sp.  (Sitka  Spruce  Gall  aphis)  et  le  Therina  sp.  (Western 
llemlock  Looper)  ont  causé  la  mort  d'un  grand  nombre  d'arbres  dans  le  parc  et  dans 
les  environs  de  Vancouver.  On  espère  que  les  recherches  que  nous  avons  commencées 
Sur  ces  insectes  permettront  d'enrayer  cette  regrettable  destruction.     Nous  nous  pro- 
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posons  de  poster  un  agent  permanent  de  campagne  dans  le  parc  Stanley  la  saison  qui 
vient,  afin  de  faire  une  étude  complète  des  insectes  qui  causent  ces  dégâts. 

INSECTES   D'ARBRE   DE   FORET  ET   D'OMBRAGE. 

La  chenille  à  tente  des  forêts  (Malacosoma  disstria)  a  de  nouveau  défeuillé  de 
grandes  superficies  de  peupliers  et  de  bouleaux,  d'érables  et  d'autres  arbres  à  feuilles 
décidues  dans  certaines  parties  de  l'est  du  Canada,  particulièrement  à  Québec,  dans  le 
Nouveau-Brunswick  et  dans  la  vallée  de  la  rivière  Fraser,  en  Colombie-Britannique. 
L'été  dernier  un  grand  nombre  des  chenilles  dans  l'est  de  l'Ontario  ont  été  détruites 
par  une  maladie  bactérienne.  On  espère  que  cette  maladie,  qui  est  étudiée  actuelle- 
ment par  M.  Tothill  au  Nouveau-Brunswick,  jouera  un  rôle  important  dans  la  destruc- 
tion de  ce  fléau.     Nous  avons  publié  une  circulaire  sur  la  chenille  à  tente. 

La  mouche  à  scie  du  mélèze  (Nematus  erichsonii)  se  répand  graduellement  vers 
l'ouest  à  travers  le  Manitoba  et  le  nord  de  la  Saskatchewan ;  elle  a  déjà  tué  un  grand 
nombre  de  mélèzes  dans  les  forêts  du  Manitoba.  Nous  avons  importé  de  la  Grande- 
Bretagne  une  nouvelle  expédition  de  cocons  de  cette  mouche  attaqués  par  un  parasite  ; 
ces  cocons  ont  été  ramassés  à  Ambleside,  dans  le  district  d'English  Lake.  Ils  ont  été 
placés  dans  un  marais  de  tamaracks  près  d'Aweme,  dans  le  sud  du  Manitoba.  Dans 
un  lot  de  cocons  témoins  conservés  à  Ottawa,  nous  avons  constaté  que  soixante-huit 
pour  cent  étaient  attaqués  par  les  parasites  Mesoleius  tenthredinis,  Hypamblys  albo- 
pictus,  Microcryptus  làbralis  et  plusieurs  parasites  tachinidés. 

Le  ver  du  bourgeon  de  l'épinette  (Harmologa  fumiferana)  a  été  signalé  dans  les 
bois  de  l'Ontario  et  de  Québec,  moins  fréquemment  que  pendant  les  trois  années  pré- 
cédentes. Il  est  évident  que  les  parasites  ont  réussi  à  avoir  le  dessus  dans  beaucoup 
d'endroits  et  qu'ils  ont  sauvé  les  arbres.  Cet  insecte  a  fait  son  apparition  sur  une 
grande  superficie  boisée  du  Nouveau-Brunswick  et  paraît  se  répandre. 

Depuis  quelques  années,  le  perce-bois  du  sapin  baumier  de  l'est  (Ips  baïsameus) 
a  détruit  un  grand  nombre  de  sapins  baumiers  dans  les  vallées  de  l'Ontario,  de  Québec 
et  du  Nouveau-Brunswick. 

Le  pou  de  l'écorce  de  l'orme,  (Elm  bark  louse),  Gossy paria  spuria,  cause  encore 
beaucoup  de  ravages  aux  ormes  de  Québec  et  d'Ontario.  Les  arbres  fortement  attaqués 
ne  poussent  plus  et  meurent  graduellement.  Le  percer-bois  du  robinier  (Locust  borer) 
Cyllene  robinœ,  tue  les  locustes  et  les  accacias  dans  certaines  parties  de  l'Ontario. 
La  larve  se  perce  des  galleries  dans  le  bois  des  arbres  en  vie  et  fait  beaucoup  de  mal 
à  ces  derniers.  Le  perce-rameaux  du  chêne  (Oak-Twig  Pruner)  Elaphidion  vïllosum, 
a  été  signalé  en  nombre  considérable  dans  le  sud  de  l'Ontario.  Les  rameaux  infestés 
meurent  et  tombent  à  terre  et  lorsque  les  insectes  sont  très  nombreux,  l'aspect  des 
arbres  est  très  abîmé.  Le  perce-bois  bronzé  du  bouleau  (Agrïlus  anxius)  continue  à 
causer  de  très  grands  dégâts  aux  bouleaux  d'ornement  dans  l'est  de  l'Ontario.  Le 
perce-bois  du  peuplier  (Saperda  calcarata)  a  beaucoup  abîmé  les  peupliers  d'ornement. 


V.— INSECTES   QUI  NUISENT  AUX  ANIMAUX  DOMESTIQUES   ET 

A  L'HOMME. 

DESTRfTCTION    DES    MOUCHES    COMMUNES. 

La  campagne  contre  la  mouche  commune  a  été  poursuivie  avec  la  plus  grande 
énergie  et  toutes  les  autorités  sanitaires  du  Canada  se  rendent  bien  compte  que  la  pré- 
sence dea  mouches  constitue  un  danger  pour  la  santé.  Nous  avons  reçu  de  nombreuses 
demandes  pour  notre  circulaire  "Le  moyen  de  détruire  les  mouches",  émanant  d'offi- 
ciers de  santé  et  d'instituteurs.  Au  point  de  vue  hygiénique  et  sanitaire,  la  destruc- 
tion des  mouches  est  très  nécessaire  dans  les  villes;  elle  ne  l'est  pas  moins  dans  les 
campagnes  à  cause  de  l'influence  qu'elles  exercent  sur  la  pureté  du  lait.     Au  point  de 
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nie  du  cultivateur,  Le  traitemenl  des  fumiers,  qui  sont  les  principaui  foyers  de  propa- 
gation de  l:i  mouche,  est  une  question  très  Bérieuse.  Nous  avons  fait,  en  août  el 
tembre  L913,  nue  Bérie  d'expériences  en  vue  de  trouver  un  insecticide  qui  donne  de  lions 
résultats  sans  diminuer  la  valeur  fertilisante  du  fumier.  Nos  essais  ont  port.'  sur  une 
verge  cube  de  fumier  et  nous  avoua  compté  Le  nombre  de.  mouches  sortant  de  chaque 
tas  de  fumier  traité  et  non  traité.  Une  description  complète  <I«is  expériences  a  été 
publiée  (Journ.  Economie  Entomoîogy,  vol.  7,  pages  281-289).  Les  résultats  sont  les 
suivants: — 

Nombre  d'insectea 

Traitement.  sortis  du  fumier. 

Non  traité 13,332 

Zenoleura 8.042 

Sulfate  de  fer 7,850 

Chlorure  de  chnux   (application  à  la  surface) 5,943 

(mélangé) 4,627 

Kmulsion  de  pétrole 3,481 

On  voit  que  c'est  l'émulsion  de  pétrole  qui  paraît  avoir  donné  les  meilleurs  résul- 
tats, mais  ces  résultats  peuvent  être  dus  à  la  grande  quantité  de  paille  que  renfermait 
le  fumier,  et  je  préférerais  le  chlorure  de  chaux.  Nous  essaierons,  la  saison  suivante, 
la  valeur  fertilisante  du  fumier  traité. 

Ajoutons  que  le  bureau  de  l'entomologie  du  ministère  de  l'Agriculture  des  Etats- 
Unis  a  entrepris  une  semblable  expérience.  Ces  expériences  ont  démontré  de  façon 
complète  que  le  borax  (borate  de  soude  brute)  ou  le  colémanite  (borate  de  calcium) 
sont  supérieurs  à  tous  les  autres  larvicides.  Nous  ne  nous  sommes  pas  servis  de  cet 
ingrédient  dans  nos  expériences  à  Ottawa.  On  a  constaté  que  .62  livre  de  borax 
suffisent  pour  tuer  les  larves  dans  dix  pieds  cubes  (huit  boisseaux)  de  fumier.  On 
saupoudre  le  borax  sec  sur  le  fumier  et  on  l'y  incorpore  en  arrosant  avec  deux  ou  trois 
gallons  d'eau. 


TRAITEMENT  DES   MOULINS  A  FARINE   INFESTES   PAR   LES   INSECTES. 

Dans  bien  des  parties  de  l'Ontario,  le  papillon  méditerranéen  de  la  farine 
(Epliestia  Jcuehniella)  cause  de  lourdes  pertes  dans  les  greniers  à  grain  et  à  farine. 
M.  Ross  a  essayé  le  traitement  à  la  chaleur  pour  débarrasser  les  moulins  ou  les  maga- 
sins de  ces  insectes,  de  préférence  à  la  fumigation.  On  a  choisi  un  moulin  à  Dundas, 
Ontario,  dans  lequel  la  farine  grouillait  de  chenilles  et  où  les  papillons  volaient  tout 
autour  des  coffres.  On  a  trouvé  qu'une  température  de  120  degrés  F.,  maintenue 
pendant  au  moins  dix  heures,  a  détruit  tous  les  œufs,  toutes  les  chenilles  et  les  adultes 
cVEphesHa. 

DIVERS. 

Nous  avons  continué  nos  enquêtes  sur  la  répartition  des  tiques  dans  la  Colombie- 
Britannique,  et  particulièrement  du  Dermacentor  venustus  à  cause  de  ses  rapports 
avec  la  maladie  obscure  appelée  "  paralysie  des  tiques  "  chez  les  enfants,  et  nous 
avons  obtenu  de  nouveaux  renseignements. 

Le  docteur  S.  Hadwen  a  découvert  l'hypoderme  du  bœuf,  Hypoderma  bovis  au 
Canada,  en  sus  de  l'hypoderme  rayé,  H.  Lineata,  que  l'on  a  toujours  considéré  comme 
l'espèce  commune  dans  le  nord  de  l'Amérique.  Nous  avons  repris  nos  études  sur  les 
hypodermes  canadiens  et  nous  avons  constaté  que  Yhypoderma  bovis  est  très  répandu 
au  Canada.  Dans  certaines  localités  leur  nombre  paraît  augmenter;  des  précautions 
seront  donc  nécessaires  pour  les  combattre  et  l'on  devra  s'efforcer  d'obtenir  le  concours 
des  cultivateurs  pour  détruire  les  insectes  au  printemps. 
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VI.    INSECTES  QUI  NUISENT  AUX  JARDINS  ET  AUX  SERRES. 

M.  Gibson,  à  Ottawa,  et  M.  W.  A.  Ross,  à  Toronto,  ont  profité  de  toutes  les 
occasions  qui  s'offraient  pour  étudier  les  insectes  de  serre  dans  ces  deux  villes  et  à 
d'autres  endroits  de  l'Ontario.  J'ai  parlé  dans  mon  dernier  rapport  des  dégâts  causés 
par  les  cloportes;  ils  attaquaient  les  semis  de  pois  de  senteur,  Asparagus  plumosus, 
Primulas,  les  pétunias  et  d'autres  plantes  dans  les  serres  de  London,  Ontario  ;  les  bou- 
tures délicates  comme  les  bégonias  et  les  Coleus  ont  été  endommagées.  On  a  trouvé 
trois  espèces  d'Isopodes,  savoir:  Oniscus  asellus,  Armadillidum  vulgare  et  A.  quadri- 
frons.  M.  Ross  a  découvert  un  bon  appât  empoisonné  et  il  a  constaté  que  l'un  des 
meilleurs  moyens  de  combattre  ces  animaux  est  de  tenir  les  alentours  des  serres  très 
propres  et  d'enlever  tous  les  déchets.  La  teigne  des  bulbes  (Bulb  mite — Rhizoglyplms 
hyacin-'hi)  a  beaucoup  abîmé  les  bulbes  des  lis  de  Pâques  à  London,  Ont.  A  Eglinton 
la  mouche  Cattleya  (Isosoma  orchidearum)  abîmait  les  orchides.  Dans  les  serres,  et 
particulièrement  dans  les  jardins,  la  punaise  terne  (Lygus  pratensis)  continue  à  faire 
des  dégâts  dans  Ontario,  elle  abîme  surtout  les  asters  et  les  chrysanthèmes;  un  Aoriste 
de  l'Ontario  évalue  les  pertes  subies  par  les  chrysanthèmes  l'année  dernière  à  $2,000, 
et  celles  des  asters  à  $500.  La  mouche  des  chrysanthèmes  (Phytomyza  chrysanthemi) 
a  causé  des  dégâts  dans  les  serres  de  Toronto.  M.  Gibson  a  fait  une  constatation 
intéressante  sur  le  ver  gris  panaché  (Peridroma  saucia)  qui  détruit  les  œillets  en  man- 
geant l'intérieur  des  boutons. 

Les  asters  des  jardins  ont  été  attaqués  dans  différentes  localités  et  notamment  à 
Ottawa,  et  dans  bien  des  cas  ils  ont  été  détruits  par  les  pucerons  de  la  racine  (Aphis 
maidi-radicis')  qui  sont  cultivés  par  les  fourmies.  Nous  avons  déjà  parlé,  dans  un 
autre  chapitre,  de  l'apparition  des  vers  des  racines. 


VII.    APICULTURE. 

^APICULTURE  À  OTTAWA. 

Le  8  novembre  1912  trente-cinq  ruches  ont  été  pesées  et  mises  dans  la  cave  des 
abeilles,  sous  la  maison  du  contremaître  de  la  ferme.  Le  poids  de  ces  ruches  variait 
de  37  livres  à  66  livres,  la  moyenne  était  de  52£  livres.  En  novembre  la  température 
de  la  cave  était  de  49  degrés  F.  ;  en  décembre,  45  degrés  F.  ;  en  janvier,  42£  degrés  P.  ; 
en  février,  43-J  degrés  F.  ;  en  mars,  47J  degrés  F.  ;  en  avril,  48^  degrés  F.  Les  abeilles 
ont  été  sorties  de  la  cave  et  pesées  le  9  avril.  La  perte  de  poids  après  l'hivernement 
variait  de  7  à  29  livres  par  colonie,  la  moyenne  était  de  15|  livres.  Quatre  ruches 
sont  mortes  en  cave,  l'une  peu  avant  le  15  mars,  les  autres  peu  avant  le  5  avril.  Toutes 
manquaient  de  nourriture  et  c'est  la  famine  qui  a  été  la  cause  immédiate  de  leur  mort. 
Leurs  poids  sont  les  suivants: — 


Dimension  de  la  ruche. 

Poids  8  nov. 

Poids  après  la  mort 
5  a.  ril. 

Perte. 

liv. 

.        37 
47 
56 
58 

Uv 

24 
28 
27 
29 

liv. 
13 

8-cadres . .    . .    

10-cadres 

19 
29 

10-cadres 

29 

Douze  ruches  ont  été  hivernées  en  plein  air  dans  des  caisses  spéciales  d'hiverne- 
iricnt  Chacune  de  '-os  caisses  peul  contenir  quatre  ruches,  et  il  reste  un  espace  de  deux 
à  troi.s  pouces  rempli  de  matériaux  isolants  autour  des  côtés  et  sur  le  dessous,  et  de 

Ottawa 


j  /  /:l  WE  DM  VENT0M0L0Q1B 


885 


DOC.  PARLEMENTAIRE  No  16 

dix  pouces  au  dessus,  il  y  a  par  dessus,  sous  Le  couvercle,  un  espace  de  deui  pouces 
ventilé  par  dee  brous.  Lee  entrées  étaient  de  oeuf  ponces  de  Long  sur  on  pouce  et  demi 
de  large.  La  longueur  est  réduite  pendant  l'hiver  au  moyen  d'une  lame  de  bois  qui 
tourne  sur  une  vis.  L'une  de  ces  caisse*  esl  emballée  dans  de  la  balle  de  trèfle,  une 
autre  dans  de  la  paille  hachée  et  la  troisième  dans  des  ripes.  Comme  les  ruches  hiver- 
nées  «ai  pl.in  air  consomment  plus  de  nourriture  que  celles  qui  sont  bivernées  à  1  inté- 
rieur, nous  avions  choisi   dans  C€  but  les  ruelles  les  plus  lourdes.      Toutes   Ont  BUTvécU 

|  l'hiver  mais  il  est  vrai  que  cet  hiver  a  été  remarquablement  doux.  Quelques  abeilles 
Bont  mortes  dans  la  ueige,  n.ais  pas  en  grand  nombre.  Les  ruches  dans  la  caisse  qui 
6tail  entourée  de  ripes  étaient  plus  vigoureuses  que  celles  qui  se  trouvaient  dans  Les 

autres.      11  est  à  noter  cependant  que  la  caisse  qui  était  entourée  de  ripes  était 
un  peu  mieux  protégée  contre  le  vent  que  les  autres.     En  avril  chacune  «les  ruches  con- 
tenait en  moyenne  dix  livres  de  provisions.     Au  milieu  d'avril,  le  couvain  était  plus 

avancé  dans  les  ruches  de  plein  air  que  dans  celles  qui  avaient  été  hivernées  dans  la 
cave  et  deux  des  ruelles  qui  se  trouvaient  dans  la  caisse  entourée  de  ripes  étaient  les 
plus  fortes  du  rucher.  Les  abeilles  ont  été  laissées  dans  les  caisses  d'hivernement  jus- 
qu'au milieu  de  juin,  et  en  avril  et  au  commencement  de  mai  elles  se  sont  multipliées 
plus  rapidement  que  les  colonies  qui  n'avaient  pas  été  sorties  de  la  cave.  L'une  des 
ruches  dans  la  caisse  emballée  dans  des  ripes  a  essaimé  le  26  mai.  Nous  avons  réuni 
ensemble  plusieurs  colonies  faibles  qui  se  trouvaient  sans  reines  ou  qui  contenaient 
des  reines  peu  satisfaisantes  et  le  nombre  a  été  réduit  de  ce  chef  de  43  à  39. 

Les  abeilles  ont  bien  débuté  en  avril  et  pendant  les  six  premiers  jours  de  mai; 
elles  ont  butiné  du  nectar  sur  les  saules  et  les  érables.  Du  7  au  30  mai,  le  temps  est 
resté  frais  et  souvent  nuageux  et  sec.  Les  fleurs  des  pucerons  et  les  arbres  fruitiers 
ne  contenaient  que  très  peu  de  nourriture  et  l'élevage  du  couvain  s'est  ralenti  du  13 
au  20. 

Vers  la  fin  de  mai  nous  avons  constaté  des  préparations  actives  d'essaimage  qui 
ne  pouvaient  être  attribuées  qu'à  l'abondance  d'arbres  et  d'arbustes  mellifères  en  fleurs 
sur  la  ferme,  et  à  la  température  défavorable  pour  le  butinage  et  le  27  mai  80  pour 
cent  environ  des  colonies  avaient  des  cellules  de  reines  qui  contenaient  des  œufs  et  des 
larves.  La  fièvre  d'essaimage  s'est  ralentie  lorsque,  la  température  s'étant  améliorée, 
les  abeilles  ont  découvert  qu'il  y  avait  peu  de  nectar  à  butiner.  Juin  fut  beau  et 
chaud.  Les  premières  fleurs  de  trèfle  d'alsike  et  de  trèfle  blanc  s'ouvrirent  le  6  juin. 
Malheureusement  une  longue  sécheresse  fit  sécher  ces  plantes  qui  sont  la  source  prin- 
cipale de  miel  dans  cette  région  et  réduisit  leur  rendement  à  une  fraction  de  la  quan- 
tité habituelle.  Les  pluies  firent  défaut  jusqu'au  22  août,  cependant  le  temps  a  été  en 
général  très  favorable  au  butinage  et  pendant  une  période  de  soixante-seize  jours,  à 
partir  de  l'ouverture  des  fleurs  de  trèfle,  le  24  juin,  jusqu'à  ce  que  la  gelée  ait  fauché 
les  asters  et  les  verges  d'or,  le  8  septembre,  le  poids  des  ruches  augmenta  graduellement. 

Le  tableau  suivant  représente  l'accroissement  de  poids  d'une  ruche  modérément 
forte;  cette  ruche  a  été  pesée  tous  les  jours  sur  une  bascule: — 


Période. 

Augmentation 
de  poids. 

Augmentation 
moyenne  par  jour. 

Provenance. 

Juin  25-30 

Juillet  1-31 

Août  1-30 

14  livres. 

32 

17 

7 

3  livres. 
1  livre. 

1       " 
1       „ 

Trèfle  d'alsike  et  trèfle  blanc. 

"     d'alsike,  blanc  et  mélilot. 
Sarrasin  et  mélilot. 

Sept.  1-8 

Aster  et  verge  d'or* 

70 

Les  chiffres  ci-dessus  ne  sont  qu'approximatifs,  car  les  relevés  ont  été  influencés 
par  plusieurs  facteurs  variables  qu'il  était  impossible  de  contrôler. 
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La  récolte  totale  de  miel  en  1913  a  été  de  1,965  livres  de  miel  extrait  dont  695 
livres  étaient  du  miel  blanc  et  1,270  livres  du  miel  foncé  ou  miel  d'ambre  et  de  533 
sections  dont  233  étaient  du  miel  blanc  et  300  du  miel  foncé  ou  miel  d'ambre.  La 
production  moyenne  par  ruche  sur  43  ruches  (chiffre  du  printemps)  a  donc  été  de  70£ 
livres  si  nous  comptons,  suivant  la  coutume  générale,  une  section  comme  équivalant  à 
deux  livres  de  miel  extrait.  La  plus  grande  quantité  de  miel  donnée  par  une  seule 
ruche  a  été  de  163  livres  de  miel  extrait.  Cette  ruche  se  composait  d'abeilles  à  trois 
raies  à  marques  égales,  trop  excitables  pour  que  l'on  puisse  les  considérer  comme  des 
italiennes  pures  au  sens  strict  de  ce  mot. 

Pendant  l'année  le  nombre  des  ruches  s'est  augmenté,  de  trente-neuf  à  cinquante- 
trois.  Les  abeilles  du  rucher,  à  l'exception  de  quatre  ruches  d'italiennes  pures  qui 
contenaient  des  reines  que  nous  avions  reçues  de  Bologne,  Italie,  l'année  dernière, 
étaient  des  abeilles  à  trqis  raies  et  des  abeilles  italiennes  dorées,  croisées  plus  ou  moins 
avec  des  abeilles  noires.  Huit  des  reines  ont  produit  de  petites  proportions  d'abeilles 
noires.  Des  reines  importées  d'Italie  ont  donné  d'assez  pauvres  résultats,  c'est  peut- 
être  parce  qu'elles  ont  souffert  au  cours  du  long  voyage. 

La  loque  européenne  a  réapparu  dans  certaines  ruches  le  23  mai.  Entre  cette 
date  et  la  fin  de  juillet,  nous  avons  constaté  des  larves  dans  seize  ruches  sur  les  trente- 
neuf  ruches  originaires.  Les  six  ruches  les  plus  malades  dans  lesquelles  nous  avons 
trouvé  plus  de  100  larves  affectées  ont  été  traitées  au  moyen  de  la  méthode  bien  con- 
nue de  secouage,  c'est-à-dire  que  l'on  fait  passer  par  le  tapotage  les  abeilles  de  la 
ruche  malade  dans  une  ruche  saine;  on  fait  bouillir  les  sections.  Toutes  les  colonies 
qui  avaient  eu  des  traces  de  la  maladie  ont  reçu  une  nouvelle  reine,  une  italienne 
sélectionnée.  Le  nombre  des  larves  affectées  a  diminué  en  juillet  et  en  août  il  n'en 
restait  qu'un  très  petit  nombre. 

SOMMAIRE    DE    LA   LOQUE    EUROPEENNE. 


Très 
malades. 


Saines. 


Ruches  entièrement  composées  d'abeilles  à  bandes  jaunes,  souvent 
de  larg.  variée,  sans  Italiennes  d'Italie,  ou  d'abeilles  dorées  pur. 

Ruches  composées  d'abeilles  à  bandes  jaunes  et  d'abeilles  noires 

Italiennes  (d'Italie). .      . .    

Abeilles  dorées  Pures  (Reine  venant  du  Texas) 


M.  Sladen,  aide-entomologiste  chargé  de  l'apiculture,  a  commencé  l'essai  de  diffé- 
rentes variétés  d'abeilles  italiennes  et  hybrides  pour  connaître  leur  résistance  à  la 
loque  européenne;  il  a  élevé  beaucoup  de  reines  de  parenté  sélectionnée.  Une  station 
temporaire  pour  l'accouplement  des  abeilles  a  été  établie  sur  les  plaines  de  Kazabazua, 
à  environ  50  milles  au  nord  d'Ottawa.  Quoique  l'on  n'ait  pu  découvrir  de  ruches 
d'abeilles  dans  un  rayon  de  trois  milles  de  cette  station,  les  reines  italiennes  qui  ont 
été  importées  se  sont  accouplées  à  des  bourdons  noirs  de  la  localité  et  la  couleur  des 
hybrides  nées  de  ce  croisement  était  plus  foncée  que  celle  des  italiennes  pures. 

Nous  avons  fait  venir  d'Europe  des  reines  de  plusieurs  variétés  et  de  sous-variétés 
d'italiennes  et  deux  reines  Carnoliennes  pures. 

En  septembre  toutes  les  ruches  faibles  ont  été  réunies.  Nous  n'avons  conservé  que 
des  reines  sélectionnées  de  bonne  généalogie;  nous  avons  nourri  les  abeilles  au  sirop 
de  lucre  de  façon  à  faire  monter  le  poids  des  ruches  à  huit  cadres  à  environ  soixante 
livres  et  celui  des  ruches  à  dix  cadres  à  environ  soixante-dix  livres.  Nous  avons  com- 
mencé  ces  travaux  le  18  septembre  et  ils  étaient  terminés,  à  l'exception  de  certains 
détails,  le  1er  octobre.  Les  20,  30  et  31  octobre  nous  avons  pesé  seize  colonies  et  nous 
les  avons  emballées  dans  des  caisses  pour  l'hivernement  en  plein  air.     Trois  de  ces 
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colonies  ont  été  placées  dans  une  partie  du  rucher  qui  avait  été  entourée  d'une  clôture 
de  six  à  sept  pieds  de  hauteur,  pour  les  protéger  contre  le  vent.    Le  LO  novembre  nous 
avons  pesé  les  trente  sept  ruches  qui  restaient  et  ces  ruches  ont  été  placées  dans  la 
Au  moment  où  nous  écrivons  ces  lignes,  28  mars,  toutes  ces  ruches,  en  plein  air  et  à 
l'intérieur,  restaient  en  bon  état. 

M.  J.  I.  Beaulne  nous  a  rendu  de  hons  services  dans  le  rucher. 

l'apiculture  sur  les  fermes  annexes. 

L'année  dernière  des  dispositions  ont  été  prises  pour  organiser  un  service  de  l'api- 
culture sur  les  fermes  annexes.  Certaines  d'entre  elles  avaient  déjà  des  ruchers;  pour 
les  autres  il  a  fallu  acheter  des  abeilles  et  établir  ce  rucher.  Ci-joint  le  sommaire  les 
rapports  que  ces  fermes  nous  ont  communiqués. 

Charlotletown,  I.  P.-E. — Deux  ruches  d'abeilles  italiennes  et  trois  d'abeilles  noires, 
achetées  au  commencement  de  la  saison,  ont  donné  75  livres  de  miel  de  surplus.  Ces 
abeilles  ont  été  placées  dans  une  chambre,  dans  la  cave  dans  la  maison  du  régisseur, 
le  18  décembre.  La  température  de  la  cave  a  été  tenue  aussi  près  que  possible  de  45 
degrés  F.    Toutes  les  ruches  sont  sorties  de  bonne  heure  au  printemps  de  1914. 

Kentville,  N.-E. — Cinq  ruches  d'abeilles  noires  ont  été  achetées  dans  la  localité 
au  commencement  de  juillet.  Elles  ont  tant  souffert  au  cours  du  transport  qu'il  n'en 
est  resté  que  quatre  ruches  faibles.  Nous  en  avons  extrait  environ  trente  livres  de 
miel.  Nous  avons  fait  des  caisses  d'hivernement,  une  pour  chaque  ruche,  et  les  ruches 
y  ont  été  déposées  et  emballées  dans  des  ripes  de  planeur  le  13  décembre. 

Nappan,  N.-E. — Dix  ruches  (chiffre  du  printemps)  nous  ont  donné  1,170  livres 
de  miel  extrait,  évalué  à  $140.40,  80  livres  de  miel  en  gâteaux  évalué  à  $20  et  neuf 
essaims  évalués  à  $72.  La  production  maximum  de  miel  extrait  pour  une  ruche  a  été 
de  205  livres.  Le  trèfle  blanc  et  le  trèfle  d'alsike  sont  les  deux  principales  plantes  à 
nectar.  Malheureusement  les  ruches  ne  contenaient  pas  tout  à  fait  assez  de  provisions 
lorsque  nous  les  avons  mises  en  caves  et  les  souris  s'y  sont  introduites,  de  sorte  que 
nous  en  avons  trouvé  plusieurs  de  mortes  au  printemps. 

Sainte- Anne  de  la  Pocatière,  Que. — Les  six  ruches  que  nous  avons  achetées  sont 
arrivées  le  28  juin;  elles  ont  produit  208  livres  de  miel  et  huit  essaims. 

Cap  Rouge,  Que. — Le  rucher  a  été  établi  le  20  juin,  il  se  composait  de  dix  colonies 
d'abeilles  noires.  La  production  de  miel  se  montait  à  267  livres  de  miel  extrait  et 
52  sections.  La  miellée  qui  provient  principalement  du  trèfle  blanc,  la  plante  melli- 
fère  principale,  a  été  courte;  elle  a  été  interrompue  par  des  pluies  fréquentes.  Onze 
ruches  hivernées  dans  la  cave  de  la  maison  du  régisseur  paraissent  être  en  bon  état. 

Brandon,  Man. — Huit  ruches  ont  donné  une  production  moyenne  de  30|  livres  de 
miel  et  douze  essaims.  La  meilleure  ruche  a  butiné  68  livres  de  miel  et  a  produit 
deux  essaims  les  4  et  14  juillet.  Deux  ruches  ont  été  placées  dans  le  soubassement 
de  la  maison  du  régisseur  le  10  novembre. 

Indian  Head,  Sask. — Nous  avons  établi  un  nouveau  rucher  en  juin  avec  deux 
petits  essaims.  Ces  essaims  nous  avaient  été  expédiés  d'Ottawa,  sur  une  distance  de 
plus  de  1,600  milles,  dans  des  cages  de  fer  sans  rayons,  pourvues  d'eau  et  de  sucre. 
Les  deux  ruches  ont  essaimé.  Nous  avons  essayé  de  les  hiverner  toutes  les  quatre, 
mais  elles  étaient  faibles  et  les  provisions  manquaient;  deux  sont  mortes  et  les  deux 

qui  restent  sont  dans  un  état  d'extrême  faiblesse. 
• 
Lacombe,  Alberta. — Deux  ruches  ont  passé  l'hiver  en  bon  état  et  ont  essaimé  en 
l'été  de  1913,  mais  nous  avons  perdu  les  essaims.     Elles  ont  été  hivernées  dans  un 
caveau  à  racines  qui  était  trop  humide,  aussi  elles  sont  mortes  toutes  les  deux. 
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Invermere,  C.-B. — Six  ruches  que  nous  nous  -sommes  procurés  à  Salmon  Arm  en 
juin  ont  donné  en  moyenne  40  livres  chacune  de  miel  extrait  pour  lequel  il  y  avait 
une  bonne  demande  locale. 

Agassiz,  C.-B. — Nous  avons  extrait,  en  l'automne  de  1913,  13  livres  de  miel 
mélangé.  Au  printemps  de  1914,  il  y  avait  huit  ruches  en  bon  état.  Deux  sont  mortes, 
peut-être  à  cause  du  manque  de  provisions  en  hiver;  l'hiver,  quoique  relativement 
doux,  a  été  très  humide.     Nous  nous  servons  de  la  ruche  Langstroth  à  dix  cadres. 

Sidney,  C.-B. — Nous  nous  sommes  procurés,  à  l'automne  de  1913,  dix  ruches  chez 
un  apiculteur  voisin.  Ces  ruches  ont  été  transportées  à  la  ferme  au  printemps.  C'est 
une  bonne  région  mellif  ère  et  nous  comptons  obtenir  de  bons  résultats. 


VIII.     DIVERS. 

COLLECTIONS. 

Les  collections  d'insectes  qui  constituent  maintenant  la  collection  nationale,  ont 
beaucoup  augmenté  en  ces  dernières  années,  grâce  à  notre  personnel  plus  nombreux 
et  à  la  nomination  d'agents  de  campagne  dans  les  différentes  provinces,  qui  ont  l'oc- 
casion de  se  procurer  des  insectes  de  tous  genres.  M.  Germain  Beaulieu  a  travaillé 
avec  la  plus  grande  assiduité  au  classement  des  collection  générales  et  il  a  fait  de  bons 
progrès  dans  le  classement  des  coléoptères.  Nous  avons  continué  à  nommer  des  col- 
lections d'insectes  pour  les  particuliers  et  les  institutions  enseignantes. 

Pour  l'identification  de  nouveaux  insectes,  nous  avons  eu,  comme  d'habitude,  le 
concours  du  docteur  L.  O.  Howard,  chef  du  bureau  d'entomologie  des  Etats-Unis,  et 
de  ses  aides  au  bureau  et  au  musé  national  de  Washington,  pour  lequel  nous  leur 
sommes  très  reconnaissants.  Nous  exprimons  également  toute  notre  gratitude  aux 
autres  spécialistes  qui  nous  ont  aidés  pendant  l'année. 

Nous  avons  présenté  les  insectes  nuisibles  et  utiles  à  l'exposition  centrale  du 
Canada,  tenue  à  Ottawa  en  septembre  dernier. 

PROTECTION    DES    OISEAUX. 

Les  oiseaux  insectivores  sont  un  facteur  important  dans  la  destruction  des  insectes 
et  comme  ces  oiseaux  sont  l'objet  d'une  destruction  insouciante  et  sans  but  au  Canada, 
et  que  nous  perdons  avec  eux  des  agents  très  utiles  dans  notre  lutte  contre  les  insectes, 
nous  nous  efforçons,  de  toutes  façons,  de  faire  comprendre  aux  cultivateurs,  aux  ins- 
tituteurs et  aux  autres  combien  il  importe  de  protéger  nos  oiseaux  indigènes.  J'ai 
proposé  au  cercle  des  naturalistes  d'Ottawa,  d'instituer  un  exemple  pratique  de  protec- 
tion des  orseaux  à  Ottawa;  cette  proposition  a  été  adoptée  et  sera  mise  à  exécution  le 
printemps  prochain.  La  commission  d'embellissement  d'Ottawa  a  consenti  à  faire  du 
parc  Rockliffe  un  sanctuaire  d'oiseaux  et  à  distribuer  dans  le  parc  deux  cent  cinquante 
boîtes  à  nids  du  genre  Berlepsch.  Vous  avez  également  consenti  à  ce  que  nous  ins- 
tallions, sur  les  terrains  de  la  ferme  expérimentale  centrale  et  dans  nos  jardins  bota- 
niques, 160  boîtes  à  nids  du  même  genre.  Nous  espérons  que  cette  initiative  nous 
permettra  d'attirer  des  oiseaux  sur  la  ferme  et  qu'elle  servira  d'exemple. 

i 

CORRESPONDANCE. 

Le  développement  de  nos  travaux  a  été  suivi  naturellement  d'une  augmentation 
correspondante  dans  le  volume  de  la  correspondance.  Entre  le  1er  avril  1913  et  le  31 
mars  1914,  nous  avons  reçu  6,384  letrres,  nous  avons  expédié  pondant  la  même  période 
7,814  lettres  contre  5,105  et  6,938  lettres  reçues  et  expédiées  l'année  précédente. 
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VOYAGES. 

La  direction  e1  la  surveillance  des  travaux  onl  nécessité,  comme  d'habitude    d< 
visites  aux  différentes  provinces  pendant  L'année.     Toutes  les  stations  de  fumigation 

onl  été  visitées.  En  juin  el  en  juillet  nous  avons  t'ait  une  visite  au  Nouveau  Bruns- 
wick, en  Nouvelle-Ecosse  el  au  Massachusetts.  Le  cinquième  réunion  annuelle  <l<-  la 
Bociété  entomologique  d'Ontario  a  été  tenue  à  Guelph,  Ontario,  en  août.  Tous  les 
membres  du  personnel  scientifique  qui  le  pouvaient  y  ont  assisté.  Le  .s  septembre,  je 
suis  parti  d'Ottawa  pour  visiter  les  laboratoires  de  campagne  de  L'Ontario  el  de  L'ouest 
du  Canada.  J'ai  visité  également,  en  Colombie-Britannique,  un  certain  uombre  des 
réserves  indiennes  pour  inspecter  les  travaux  qui  sont  effectués  bous  la  direction  de  M. 
1 1  ii  Wilson.  Le  11  octobre,  je  suis  parti  de  Victoria,  C.-B.,  pour  les  Etats-Unis. 
J'ai  visité  le  collège  d'agriculture  de  l'Orégon,  à  Corvallis,  Oré.,  en  me  rendant  en 
Californie  où  je  désirais  examiner  les  méthodes  de  quarantaine  et  me  renseigner  sur 
la  teigne  de  la  pomme  de  terre  (Phthorimœa  operculella  Zett.).  J'ai  visité  également 
les  universités  de  Californie  et  de  Lelan  Stanford.  En  revenant,  j'ai  passé  deux  jours 
à  Sait  Lake  City,  Utah,  pour  examiner  la  question  du  charançon  de  la  luzerne 
{riii/lcnomus  murinus  Fab.).  Du  30  décembre  au  2  janvier,  j'ai  assisté,  à  Atlanta, 
Géorgie,  aux  réunions  de  la  American  Association  for  the  Advancement  of  Science, 
la  s<  ciété  entomologique  d'Amérique  et  la  société  des  entomologistes  économiques.  Les 
divers  fonctionnaires  du  service  ont  assité  à  des  réunions  pendant  l'année  pour  y  faire 
des  conférences  et  donner  des  démonstrations. 

PUBLICATIONS. 

Pendant  l'année,  les  agents  du  service  aux  quartiers  généraux  et  à  la  campagne 
ont  contribué  des  études  scientifiques  aux  journaux  entomologiques  et  autres  pour 
faire  connaître  les  résultats,  qui,  à  cause  de  leur  nature  technique,  ne  pouvaient  être 
publiés  sous  forme  de  bulletin.  Des  articles  de  vulgarisation  sur  la  lutte  contre  les 
insectes  nuisibles  ont  été  écrits  de  temps  à  autre  pour  les  journaux  agricoles.  En  sus 
des  deux  bulletins  qui  ont  été  préparés  et  qui  sont  maintenant  sous  presse,  les  circu- 
laires suivantes  ont  été  publiées  pendant  l'année: — 

"  Les  chenilles  à  tente"  par  J.  M.  Swaine,  14  pages,  8  illustrations.  (Circulaire 
n°  1  du  service  de  l'entomologie.) 

"Les  altises  et  leur  destruction"  par  Arthur  Gibson,  12  pages,  14  illustrations. 
(Circulaire  n°  2  du  service  de  l'entomologie.) 

"  La  punaise  Chinch  dans  l'Ontario  "  par  H.  F.  Iludson,  13  pages,  3  illustrations. 
(Circulaire  n°  S  du  service  de  l'entomologie.) 

PERSONNEL. 

Le  développement  de  nos  opérations  nous  a  obligés  à  augmenter  le  personnel  de  ce 
service.     Les  fonctionnaires  suivants  ont  été  nommés  au  cours  de  l'année: — 

M.  L.  A~  McLaine,  M. Se,  a  été  nommé  agent  de  campagne  en  avril  1913.  Il  a 
obtenu  son  diplôme  en  1910  au  collège  d'agriculture  du  Massachusetts,  Amherst,  Mass., 
et  le  diplôme  de  maître  ès-sciences  en  1912  pour  recherches  effectuées  en  entomologie. 
Avant  sa  nomination  M.  McLaine  remplissait  les  fonctions  d'inspecteur  de  pépinières 
dans  l'Etat  de  Massachusetts.  Il  a  donc  beaucoup  d'expérience  dans  les  travaux  de 
campagne  ainsi  que  dans  les  travaux  de  laboratoire.  Pendant  l'été  de  1913  il  a  été 
chargé  de  recueillir  les  parasites  du  cul-brun  et  de  la  spongieuse  au  Massachusetts  et 
l'hiver  dernier  il  a  été  chargé  des  travaux  de  campagne  contre  le  cul-brun  au  Nouveau- 
Brunswick. 

M.  A.  E.  Kellett  a  été  nommé  aide-dessinateur,  en  août  1913.  M.  Kellett  a  étudié 
le  dessin  pendant  trois  ans  à  l'académie  des  arts  d'Armstrong,  Newcastle-on-Tync, 
Angleterre.     Il  a  fait  ensuite  un  apprentissage  de  cinq  ans  en  gravure.     Il  connaît 
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donc  très  bien  le  côté  artistique  et  technique  des  travaux  d'illustration.  Venu  au 
Canada  en  1910  M.  Kellett  a  été  employé  à  Winnipeg  comme  artiste  et  dessinateur. 

M.  Joseph  Perrin  a  été  nommé  inspecteur  de  produits  de  pépinière  importés  à 
Halifax,  N.-E.  M.  Perrin  a  toujours  été  bon  entomologiste  et  il  a  beaucoup  enrichi 
la  sommes  de  connaissances  que  l'on  possède  sur  les  lépidoptères  de  la  Nouvelle-Ecosse. 

Les  progrès  et  les  succès  de  nos  travaux  sont  dus  au  zèle  que  tous  les  agents  du 
service,  aux  quartiers  généraux  comme  en  campagne,  ont  apporté  à  l'exécution  de  leur 
tâche,  et  je  ne  puis  trouver  de  termes  assez  élogieux  pour  leur  témoigner  mon  appré- 
ciation. Je  dois  des  remerciements  spéciaux  à  mon  premier  aide,  M.  Arthur  Gibson, 
qui  était  chargé  des  travaux  en  mon  absence.  Je  dois  également  des  remerciements 
à  Mlle  J.  Mclnnes,  Ml\î.  J.  A.  Létourneau  et  M.  J.  Moloughney,  qui  se  sont  acquittés 
de  façon  très  satisfaisante  des  travaux  de  bureau.  Il  me  semble  que  nous  sommes 
maintenant  mieux  à  même  de  rendre  aux  cultivateurs,  aux  forestiers  et  à  tous  ceux 
qui  souffrent  des  dégâts  causés  par  les  insectes,  l'aide  qu'ils  désirent,  et  que  les  bases 
sur  lesquelles  se  développent  nos  opérations  nous  permettront  de  venir  plus  directe- 
ment et  plus  promptement  en  contact  avec  ceux  que  nous  avons  le  privilège  d'aider  à 
développer  les  ressources  du  pays. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur  le  directeur, 
Votre  obéissant  serviteur, 

C.  GOKDOJNT  HEWITT, 

Entomologiste  du  Dominion. 
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MINISTÈRE  FÉDÉRAL  DE  L'AGRICULTURE 

FERMES   EXPÉRIMENTALES 


RAPPORT 


DU 


SERVICE  DES  PLANTES  FOURRAGERES 


Année  terminée  le  31    mars   1914 


PRÉPARÉ    PAR 


L'agrostographe   du    Dominion,   ferme   centrale,   Ottawa.     -  M.  O.  Malte,  Ph.D. 

Les  régisseurs  des  fermes  et  stations  suivantes: 

Charlottetown,    I.P.-E. J.  A.  Clark,  B. S. A. 

Nappan,  N.-E. W.  W.  Baird,  B.S.A. 

Kentville,    N.-E. W.  Saxby  Blair. 

Frédéricton,    N.-B. W.  W.  Hubbard. 

Ste-Anne  de   la   Pocatière,  Que. Joseph  Bégin. 

Cap  Rouge,  Que. G.  A.  Langelier. 

Brandon,    Man. W.  C.  McKillican,  B.S.A. 

Indian  Head,  Sask. T.  J.  Harrison,  B.S.A. 

Rosthern,  Sask. Wm.  A.  Munro,  B.A.,  B.S.A 

Scott,  Sask. R.  E.  Everest,  B.S.A. 

Lethbridge,   Alberta. W.  H.  Fairfield,  M.S. 

Lacombe,    Alberta. G.  H.  Hutton,  B.S.A. 

Agassiz,  C.-B. P.  H.  Moore,  B.S.A. 

L'expérimentateur    à    la    sous-station    de    Fort    Vermilion, 

Alberta. Robert  Jones. 
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RAPPORT  DU  SERVICE  DES  PLANTES  FOURRAGERES. 

Ottawa,  31  mars  L91  1. 
J.  II.  GrisdalEj  B.  Agr., 

Directeur  dos  fermes  expérimentales, 

Ottawa. 

Monsieur  le  Directeur,, — J'ai  l'honneur  do  vous  soumettre  ci-joint  le  deuxième 

rapport  annuel  du   service  des  plantes  fourragères,  }>our  l'année  terminée  le  31   mars 
1914. 

Les  opérations  du  service  sont  maintenant  assez  avancées,  et  j'ai  l'espoir  que  les 
renseignements  présentés  dans  ce  rapport  et  dans  ceux  qui  suivront,  rendront  de  grands 
services  aux  cultivateurs  et  aux  agronomes  canadiens. 

En  sus  des  opérations  de  culture  améliorante  commencées  en  1912  sur  les  trèfles, 
la  luzerne  et  les  graminées  à  la  ferme  expérimentale  centrale  d'Ottawa,  nous  avons 
entrepris,  à  la  ferme  centrale  et  à  plusieurs  fermes  annexes,  un  système  de  sélection 
en  masse,  pour  la  production  d'espèces  rustiques  de  trèfles. 

Nous  avons  commence  également  la  culture  améliorante  systématique  des  racines. 
Nous  avons  choisi  un  grand  nombre  de  racines  mères,  tirées  des  variétés  les  plus 
avantageuses  de  betteraves  fourragères,  de  navets  et  de  carottes. 

Au  cours  de  l'année,  M.  F.  S.  Browne,  B.S.A.,  qui,  en  1912,  était  contremaître  de 
ce  service,  a  été  promu  au  poste  d'assistant,  et  le  poste  de  contremaître  a  été  rempli 
par  M.  George  Goodfellow,  qui  s'est  acquitté  de  ses  fonctions  l'année  dernière  d'une 
manière  très  satisfaisante. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur  le  directeur, 
Votre  obéissant  serviteur, 

M.  O.  MALTE, 

Agrosto&raphe  du  Dominion. 
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FERME  EXPÉRIMENTALE  CENTRALE,  OTTAWA. 

RAPPORT  DE  L'AGROSTOGRAPHE.  DU  DOMINION,  M.  0.   MALTE,  Ph.D. 
ESSAIS  DE  VARIETES— MAIS  ET  RACINES. 

PRÉPARATION  DU  SOL. 

En  l'automne  de  1912,  nous  avons  fumé,  à  raison  de  15  tonnes  à  l'acre,  et  labouré 
la  terre  qui  était  destinée  à  la  culture  des  racines  et  du  maïs;  après  avoir  labouré, 
nous  avons  appliqué  de  la  chaux  en  couverture,  à  raison  de  1  tonne  à  l'acre 

Pendant  la  première  semaine  de  mai  1913,  le  champ  a  été  disque  au  double-disque, 
hersé  à  la  herse  traînante  et  roulé.  Nous  avons  ensuite  mis  en  billons  la  terre  sur 
laquelle  On  devait  semer  des  betteraves  fourragères,  des  carottes  et  des  betteraves  à 
sucre,  puis  ratissé  ces  billons  avec  un  râteau  à  bras;  après  quoi,  nous  avons  semé  la 
graine  avec  un  semoir  Planet  Jr.,  le  5  mai. 

La  terre  à  navets  a  été  mise  en  billons  et  ratissée  le  18  mai. 

Le  maïs  a  été  semé  à  plat,  les  buttes  étaient  écartées  de  trois  pieds  en  tous  sens. 

LE   SYSTÈME   DE    PARCELLES   DOUBLES. 

Jusqu'en  1913,  nous  cultivions  chaque  variété  de  maïs  et  de  racines  en  une  seule 
parcelle,  et  nous  calculions  le  rendement  de  chaque  variété  d'après  la  production 
d'une  seule  parcelle.  En  cultivant  les  mêmes  variétés  pendant  une  longue  période 
d'années,  nous  en  sommes  arrivés  à  des  conclusions  utiles  sur  la  valeur  respective  de 
certaines  variétés  pour  certains  districts.  LV.autre  part,  il  ne  semble  pas  que  les  résul- 
tats donnés  par  les  expériences  soient  aussi  concluants  que  l'on  pourrait  le  désirer. 
En  fait,  certaines  irrégularités  ont  été  notées  qui  paraissent  assez  singulières.  Par 
exemple,  une  variété  qui,  généralement,  produit  beaucoup,  peut  tomber  presqu'au  bas 
de  la  liste,  tandis  qu'une  autre,  dont  la  faiblesse  de  rendement  est  bien  connue,  peut 
occuper  la  première  place  sur  la  liste  comparative.  Les  accidents  de  ce  genre  peuvent 
être  dus  à  l'irrégularité  de  la  qualité  de  la  graine  des  différentes  variétés,  ou  au  fait 
que  la  température  d'une  saison  a  été  plus  favorable  à  certaines  variétés.  Cependant, 
dans  la  majorité  des  cas,  les  irrégularités  de  ce  genre  peuvent  être  attribuées  à  des 
irrégularités  du  sol  dans  le  champ  d'expérience.  Inutile  d'insister  sur  le  fait  que  la 
nature  du  sol  influence  nécessairement  les  rendements.  Or,  si  l'on  cultive  en  parcelles 
également  réparties  sur  un  champ  de  nature  irrégulière,  un  certain  nombre  de  varié- 
tés de  racines,  il  est  évident  que  certaines  parcelles,  et"  que  par  conséquent  certaines 
variétés,  se  trouvent  dans  des  conditions  de  terrain  plus  favorables  que  d'autres,  et 
par  conséquent  produisent  plus.  Il  est  évident  également  qu'il  n'est  pas  juste  de  com- 
parer les  variétés  les  unes  aux  autres,  d'aprèsi  leur  production,  lorsqu'elles  sont  culti- 
vées dans  de  telles  conditions. 

Voulant  éliminer,  autant  que  possible,  l'influence  pertubatrice  de  ^diverses  condi- 
tions du  sol  sur  les  rendements  comparatifs  des  variétés,  nous  avons,  cette  année, 
cultivé  chaque  variété  en  deux  parcelles,  situées  dans  des  différentes  parties  du  champ 
d'expérience,  et  nous  avons  calculé  la  production  de  chaque  variété  d'après  la  produc- 
tion des  deux  parcelles. 

Cette  méthode  qui  consiste  à  faire  les  expériences  en  double,  a  été  introduite  à 
la  ferme  centrale  et  aux  fermes  annexes,  où  l'on  fait  des  essais  comparatifs.  Ce  n'est 
pas  après  une  seule  année  d'expérience  que  l'on  peut  apprécier  la  valeur  de  ce  système 
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de  parcelles  doubles,  mais  déjà  les  résultats  obtenus  nous  portent  à  croire  que  ce  système 
donnera  des  résultats  beaucoup  plus  satisfaisants  que  le  système  des  parcelles  simples, 
suivi  jusqu'ici. 

MAÏS    D'ENSILAGE — ESSAI    DE    VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


90  Days  

Early  Longfellow 

Saltzer's  North  Dakota. . 
White  Cap  Yellow  Dent. 

Canada  Yellow 

Corapton's  Early 

Windus  Yellow  Dent. . . . 

Thayer  White  Dent 

Wisconsin  No.  7   

Bailey   

Golden  Glow , 


Moyenne. 


Date 
des 

semis. 


juin. 


Date 
de  la 
coupe. 


22  sept. 
22 

22 

22 
22 
22 

22 
22 
22 
22 
22 


Hauteur 
moy- 


Pouces. 


74 

86 
90 
97 
60 

100 
90 
90 
98 

110 
96 


Etat  à.  la  coupe. 


Pâteux,  début. 
Lustré 


Pâteux  dur. . . 
Lustré  (dur). . 
Pâteux  dur. .. 

Lustré 

Pâteux,  début. 


Poids  par 

acre  semé  en 

buttes. 


Tonnes.     Liv. 


15 
14 
14 
15 
9 
17 
10 
10 
16 
16 
17 


14 


800 

300 

20O 

200 

850 

400 

1,800 

1,750 

700 

1,400 

1,600 


727 


NAVETS — ESSAI    DE    VARIETES RENDEMENT    A    L  ACRE. 


Variété. 


HalPs  Westbury 

Magnum  Bonum 

Hartley's  Bronze  Top 
Halewood's  Bronze  Top 

Peifection 

Good  Luck 

Jumbo 

Mammoth  Clyde. . .    . 

Bangholm 

Lapland 

Kangaroo 

Skirvings 

Best  of  ail 


Eléphant 

New  Century 

Hazard's  Improved, 

Canadian  Gem 

l8jOstersundom 

19Stubb 


Première  récolte. 


Toc.     Liv. 

29  1,01,0 
26  800 
26  1,500 
24  1,300 
1,800 
1,000 
400 


100 

800 

900 

1,000 

1,100 

iôô 

1,300 
1,300 
1,400 
1,900 
19   1,900 


24   1,243 


891 
821 
863 
883 


Boiss.  Liv. 
983      20 


40 

40 
20 
20 


806      40 

735       .. 

780       .. 

815       .. 

783 

751 

900 

601 

821 

821 

823 

965 

665 


820      43 


Deuxième  récolte. 


Ton.     Liv.     Boiss.  Liv. 


23  400 

24  1,500 
29  400 
26  1,700 
24  .... 


20 
26 
20 
22 


300 
200 
300 
200 


26  1,700 

25  1,700 

22  800 
24  900 
15  1,000 

23  1,300 

24  1,000 

26  400 
28  100 
23  800 


24  1,089 


773 
825 
973 
895 
800 
971 
870 
671 
736 
895 
861 
746 
815 
516 
788 
816 
873 
935 
780 


818 


20 


20 


40 

40 
40 

40 
40 

40 
20 
40 
20 


Moyenne. 


Ton.  Liv. 

26  700 
25  1,150 

27  1,950 
25  1,500 

24  1,900 

27  1,650 

25  300 

21  200 

22  1,500 
25  1,300 

24  1,350 
22  950 

25  1,450 
16  1,550 
24  300 

24  1,150 

25  900 

28  1,000 
21  1,350 


24  1,166 


Boiss.  Liv. 
878      20 


852 
932 
858 
831 
927 
838 
703 
758 
855 
822 
749 
857 
559 
805 
819 
848 
950 
722 


30 
30 
20 
40 

30 

20 
20 
20 

30 
10 
30 
10 

10 

20 

30 


819      26 


Graine  Bernée  le  18  mai,  éclaircie  en  touffes  de  4  à  5  plantes  le  10  juin.  Eclaircies 
de  nouveau  à  la  main,  à  tous  les  9  pouces,  le  18  juillet.  Sarclées  à  la  houe  à  bras  les 
2  et  24  juin  et  le  3  juillet.  Binées  à  la  bineuse  à  cheval  le  10  juin,  le  10  juillet  et  le 
1er  août.    Arrachées  le  30  octobre. 

Ottawa 


. 


807 


DOC.  PARLEMENTAIRE  No  16 

La  réc<  Ite  a  <  i    la  racin<   du     bu 

Ed  dépit  de  la  sécheresse,  elL   i 

i  à  la  chaux  qui  avait  êU  i  i  |  ■•'   u  i    a  i  ;    a  pi     eu  de 

beri 

■  s    FOURRAGÈRES — ESBA]    DE  '  X    [/ACRE. 


- 

1ère  parcelle. 

2ième  par* 

Moy<  une. 

Ton. 

Liv. 

Boiss. 

Liv. 

Ton. 

Liv. 

1 

Liv. 

Ton. 

Liv. 

Boiss. 

Liv. 

Giant  Yellow  Globe 

26 

1,740 

895 

40 

27 

1,360 

922 

40 

27 

550 

900 

10 

2 

Selected  Yellow  Globe 

20 

1,250 

687 

30 

24 

250 

804 

10 

22 

750 

745 

50 

H 

«Jolden  Tankard 

17 

1,800 

590 

40 

18 

1,100 

618 

20 

18 

450 

607 

30 

4 

Gâte  Poat 

22 

900 

748 

20 

22 

600 

743 

20 

22 

750 

745 

50 

Eckendorfer  Red 

18 

1,200 

620 

19 

100 

6:55 

18 

1,650 

627 

30  - 

ti 

Mammoth  Long  Red. . . 

19 

900 

648 

20 

24 

300 

805 

21 

1,600 

726 

40 

7 

Perfection  Mammoth 

Red 

20 

1,300 

688 

20 

20 

1,900 

698 

20 

20 

1,000 

693 

20 

S 

Giant  Yellow  Interme- 

diate ...             .... 

24 

150 

802 

30 

28 

350 

939 

10 

20 

250 

870 

50 

<t 

Mainmoth    Yellow    In- 

termediate 

20 
26 

1,900 
1,700 

698 

895 

20 

23 
24 

1,900 
1,900 

798 
831 

20 

40 

22 
25 

900 
1.800 

748 
863 

20 

10 

Yellow  Leviathan 

20 

n 

Giant  Half  Sugar  White 

22 

300 

738 

20 

22 

1,500 

758 

20 

22 

900 

748 

20 

12 

Prize   Mammoth    Long 

Red 

20 

1,700 

695 

21 

1,600 

726 

40 

21 

650 

710 

50 

13  Damsh  Sludstrup   

22 

100 

735 

24 

1,400 

823 

20 

23 

750 

779 

10 

Moyenne 

21 

1,611 

726 

51 

23 

635 

777 

15 

22 

L123 

752 

3 

Graine  semée  le  5  mai.  Eclaircies  en  touffes  de  quatre  à  cinq  plantes  le  8  juin. 
Eclaircies  à  nouveau  à  la  main  à  tous  les  9  pouces  le  16  juin.  Sarclées  à  la  houe  à 
bras  le  30  mai,  et  aux  mêmes  dates  que  les  navets.  Binées  à  la  bineuse  à  cheval,  le  10 
juin,  le  10  juillet  et  le  1er  août.    Arrachées  le  15  octobre. 

La  récolte  a  très  bien  commencé,  mais  elle  n'a  pas  produit  autant  que  les  années 
précédentes,  à  cause  de  la  sécheresse  qui  a  sévi  en  juillet  et  en  août. 

CAROTTES — ESSAI  DE  VARIETES — RENDEMENT  À  i/aCRE. 


0 

Y, 

Variété. 

1ère  parcelle. 

2ième  parcelle. 

Moyenne. 

1 

Ontario  Champion 

Half  Long  Chantenay . . 

Mammoth  White  Inter- 

mediate 

Ton.     Liv. 

29 

20    1,200 

27      .... 
23    1,700 
27     .... 
27      .... 

Boiss.  Liv. 

966         40 
686         40 

900 
795 
900 
900 

Ton.     Liv. 

26  700 
16    1,000 

25      .... 
20      .... 
25       600 

27  .... 

Boiss.  Liv. 

878         20 
550    '      .. 

833         20 
666         40 
843         20 
900 

Ton.     Liv. 

27    1,350 
18    1,100 

26      .... 
21    1,850 

26  300 

27  .... 

Boiss.  Liv. 

922         30 
618         20 

86b         40 

4 
5 
6 

Giant  White  Vosges. . . . 

White  Belgian 

Improved  Short  White. 

Moyenne 

730         50 
871         40 
900 

25    1,483 

858           3 

23       717 

778         37 

24    1,100 

818         20 

Graine  semée  le  5  mai.  Eclaircies  en  touffes  de  4  à  6  plantes  le  10  juin.  Eclair- 
cies à  nouveau  à  la  main  tous  les  quatre  pouces  le  17  juin.  Sarclées  à  la  main  le  30 
mai.  le  24  juin  et  le  3  juillet.  Binées  à  la  bineuse  à  cheval,  le  1G  juin,  le  10  juillet  et 
le  1er  août.     Arrachées  le  23  octobre. 

16—58  Ottawa 


898 


LES  FERUES  EXPE  RM  EXT ALES 


5  GEORGE  V,  A.  1915 

BETTERAVES   À   SUCRE — ESSAI   DE    VARIETES RENDEMENT    À    ï/aCRE. 


Variété. 


lj  Vilmorin  Improved  'B', 
2 


1ère  parcelle. 


2ième  parcelle. 


Moyenne . 


!  Ton.     Liv.  ;  Boiss.  Liv. 


14      900 

Klein  Wanzleben 14       200 

Vilmorin  Improved 'A'.!     12    1,800 


Mon 


13  1,633 


481 
470 
430 


40 


460      33 


Ton.     Liv.  |  Boiss.  Liv. 


17      600 
17      300 

15  1,900 


16   1,600 


576  40 
571  40 
531   40 


560 


Ton.  Liv. 

15  1,750 
15  1,250 
14   850 


15   617 


Boiss.  Liv. 

529  10 

520  50 

480  50 


510   17 


Même  traitement  que  pour  les  betteraves  fourragères,  sauf  ce  fait  qu'elles  ont  été 
éclaircies  à  7  pouces  decartement,  et  arrachées  le  17  octobre. 

Les  betteraves  à  sucre  et  les  carottes  ont  toutes  deux  assez  bien  résisté  aux  séche- 
resses de  l'été. 

CULTURE  AMELIORANTE 

RACINES    EN    GRANDE   CULTURE. 

A  mesure  que  les  cultivateurs  se  rendent  compte  que  l'adoption  du  système  de 
culture  mixte  doit  beaucoup  augmenter  la  prospérité  agricole  du  pays,  ils  donneront  de 
plus  en  plus  d'attention  à  la  culture  des  racines  pour  l'alimentation  du  bétail.  Or, 
plus  on  cultivera  les  racines,  plus  on  se  montrera  difficile  sur  le  choix  des  variétés. 

Se  rendant  compte  de  ce  fait,  le  service  des  plantes  fourragères  a  pris,  cette  année, 
des  mesures  préliminaires  pour  produire  de  nouvelles  variétés,  mieux  adaptées  aux 
conditions  canadiennes  que  celles  que  l'on  cultive  actuellement. 

L'irrégularité  apparente  d'un  grand  nombre  de  variétés  que  l'on  considère  actuel- 
lement comme  les  meilleures  au  Canada,  semble  indiquer  que  l'on  pourrait,  au  moyen 
d'une  bonne  sélection  des  types,  arriver  à  produire  de  nouvelles  variétés  dont  les  ca- 
ractéristiques seraient  mieux  fixées.  Tout  nous  porte  à  croire  également  que  ces  mé- 
thodes nous  permettront  de  produire  de  nouvelles  variétés,  de  type  plus  uniforme,  et 
qui  seront  plus  productives  et  plus  nutritives  que  les  variétés  dont  elles  proviennent. 

En  vue  de  produire  de  nouvelles  variétés  ayant  les  caractéristiques  que  nous 
venons  de  mentionner,  nous  avons  choisi  un  certain  nombre  de  graines  de  racines  de 
différentes  variétés  de  navets,  de  betteraves  fourragères  et  de  carottes,  à  savoir: — 

Navets — 189  racines  de  10  variétés. 

Betteraves  fourragères — 32  racines  de  4  variétés. 

Carottes — 32  racines  de  4  variétés. 


LUZERNE. 

Avantages  et  désavantages  de  la  luzerne  panachée. — Sur  de  grandes  parties  du 
Canada,  l'hiver  et  le  printemps  sont  plus  favorables  à  la  culture  de  la  luzerne;  on  com- 
prend donc  combien  il  est  nécessaire  d'avoir  des  variétés  particulièrement  rustiques. 
Jusqu'ici,  les  variétés  que  l'on  appelle  "panachées"  sont  celles  qui  ont  le  mieux 
répondu  à  cette  demande  de  rusticité.  Au  nombre  des  meilleures  variétés  connues  de 
luzerne  panachée,  sont  la  luzerne  Grimm,  et  la  luzerne  panachée  d'Ontario. 

Ces  variétés  conviennent  tout  particulièrement  pour  les  conditions  rigoureuses  de 
l'hiver,  parce  qu'elles  proviennent  de  croisements  effectués  entre  la  luzerne  ordinaire 
et  la  luzerne  jaune,  (Medicago  falcata).  Cette  dernière  espèce,  qui,  entre  autres  cho- 
B6S,  diffère  de  la  luzerne  ordinaire  par  ses  fleurs  jaunes,  est  une  espèce  du  nord,  qui  se 
rencontre  naturellement  dan3  le  nord  de  l'Europe  et  dans  le  nord  de  l'Asie;  elle  est 
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donc,  p.ir  3a  nature,  habituée  aux  hivers  rigoureux,  et  elle  peut  résister  avec  succdc 
conditions  les  plus  défavorables.    Or  les  luzerne"  panachées  ayant  hérité  de  la  i 
;  mce  aux  froids  que  posséda^  La  Luzerne  jaune,  elles  sont  beaucoup  plus  rustique 
la  luzerne  ordinaire  .'i  par  conséquent  elles  conviennent  mieux  pour  cette 
Canada  <>ù  la  rusticité  esl  essentielle. 

D'autre  part,  il  ne  faut  pas  oublier  que  la  luzerne  panachée  est  un  peu  inférieure 
I  la  luzerne  ordinaire,  en  ce  qui  concerne  la  productivité  et  la  valeur  alimentaire. 
Cette  infériorité  est  «lue  à  la  luzerne  jaune,  qui,  bous  ce  rapport,  est  inférieure  à  la 
luzerne  ordinair  -. 

La  luzerne  jaune  a  généralement  une  végétation  couchée,  souvent  même  elle  est 
à  plat  Bur  le  30I;  ses  tiges  Bont  plus  raides,  elles  ont  une  tendance  à  devenir  Ligneuses. 
Les  caractéristiques  qui  rendent  le  foin  de  la  Luzerne  jaune  dur  et  peu  savoureux  ont 
été  transmises  en  parti»)  à  la  luzerne  panachée;  par  conséquent  ces  dernières  rar 
et  notamment  la  luzerne  de  Grimm,  et  la  luzerne  panachée  d'Ontario  sont  inférieures 
à  la  luzerne  ordinaire  au  point  de  vue  de  la  valeur  alimentaire. 

Production  de  nouvelles  variétés. — Devant  ce  fait,  le  service  des  plantes  fourra- 
gères a  pris  des  mesures  pour  produire  de  nouvelles  variétés  possédant  la  rusticité  de 
la  luzerne  panachée,  et  la  valeur  alimentaire  de  la  luzerne  ordinaire. 

Pour  produire  ees  nouvelles  variétés,  qui  possèdent  les  caractéristiques  que  nous 
venons  de  décrire,  il  y  a  deux  moyens: — La  culture  améliorante  de  la  luzerne  panachée, 
et  la  culture  améliorante  de  la  luzerne  ordinaire. 

Culture  améliorante  de  la  luzerne  ordinaire. — La  luzerne  panachée,  qui  est  le  résul- 
tat du  croisement  entre  deux  espèces,  n'est  pas  naturellement  une  variété  uniforme. 
Elle  se  compose  d'un  mélange  d'un  très  grand  nombre  d'espèces  différentes  dans  les- 
quelles les  caractères  de  la  luzerne  ordinaire  et  de  la  luzerne  jaune  se  combinent  de 
milliers  de  façons.  Ce  nombre  de  formes  à  peu  près  illimitées,  qui  résultent  du  croi- 
sement, sont  toutes  plus  ou  moins  différentes;  la  plupart  possèdent  la  rusticité  de  la 
luzerne  jaune,  mais  d'autre  part,  elles  ont  hérité  également  plus  ou  moins  des  carac- 
tères de  la  luzerne  jaune,  qui  rendent  celle-ci  inférieure  à  la  luzerne  ordinaire. 

On  peut  cependant  isoler  certaines  formes,  qui  ont  hérité  des  meilleurs  caractères 
des  deux  parents  : — la  rusticité  de  la  luzerne  jaune  et  la  valeur  alimentaire  de  la 
luzerne  ordinaire,  et  ce  sont  ees  sortes  que  le  service  des  plantes  fourragères  a  choisies 
pour  essayer  d'en  tirer  de  nouvelles  variétés. 

Pour  obtenir  des  variétés  d'une  généalogie  connue,  nous  avons  fait  plus  de  100 
croisements  entre  les  fleurs  de  la  luzerne  ordinaire,  et  de  la  luzerne  jaune;  la  graine 
résultant  de  ces  croisements  sera  employée  pour  la  production  de  variétés  nouvelles 
et  uniformes. 


Culture  améliorante  de  la  luzerne  ordinaire. — Il  n'existe  pas  actuellement  de  sous- 
variétés  ou  de  variétés  pures  de  luzerne.  Si  on  examine  attentivement  les  champs  de 
luzerne  ordinaire  qui  paraissent  être  assez  uniformes  au  point  de  vue  général,  on 
s'aperçoit  qu'ils  sont  composés  d'un  grand  nombre  de  types  différents.  Toutes  ces 
soi-disant  variétés,  sont  en  réalité  des  mélanges  de  centaines  ou  même  de  milliers  do 
types  différents,  sous  des  caractères  différentiels  plus  ou  moins  frappants.  Ces  types 
diffèrent  l'un  de  l'autre  en  caractères  extérieurs,  savoir: — hauteur,  branches,  nombre 
de  tiges  par  racine,  feuilles,  couleur  des  fleurs,  et  également  en  propriétés  biologiques, 
savoir: — rusticité,  précocité,  etc. 

Tous  ees  caractères  sont  héréditaires,  c'est-à-dire  qu'ils  peuvent  être  transmis  par 
une  plante  mère  à  sa  progéniture. 

Le  fait  qu'il  existe,  dans  la  luzerne  ordinaire,  des  types  qui  peuvent  résister  plus 
ou  moins  bien  à  l'hiver,  et  que  les  différents  degrés  de  rusticité  sont  transmissibles  par 
hérédité  nous  montre  que  l'on  peut  tirer  de  la  luzerne  ordinaire  des  variétés  qui  possè- 
dent différents  degrés  de  rusticité. 

Ottawa 
16— 53* 


900  LES  FERMES  EXPERIMENTALES 

5  GEORGE  V,  A.  1915 

Prise  dans  son  ensemble.,  la  luzerne  ordinaire  manque  souvent  de  rusticité;  cette 
faiblesse  se  manifeste  par  la  destruction  totale  ou  partielle  de  la  récolte  au  cours  de 
l'hiver.  On  peut  cependant  beaucoup  améliorer  la  rusticité  en  éliminant  tous  les  types 
qui  ne  sont  pas  rustiques  et  en  n'employant  que  des  types  rustiques  pour  la  production 
de  la  graine. 

Naturellement  cette  élimination  des  types  tendres  se  produit  tous  les  ans,  dans  les 
champs  .qui  sont  exposés  à  un  hiver  rigoureux.  Elle  a  été  très  marquée  cette  année 
dans  les  parcelles  de  luzerne  du  service  des  plantée  fourragères;  le  pourcentage  de 
plantes  détruites  a  été  très  élevé  dans  un  grand  nombre  de  cas. 

Dans  ces  parcelles,  on  peut  supposer  que  les  types  qui  ont  bien  résisté  à  l'hiver 
représentent  des  types  rustiques,  et  puisque  la  rusticité  est  une  qualité  héréditaire,  ce 
sont  donc  des  types  très  précieux.  On  peut  compter  que  leur  progéniture  sera  eu 
moyenne  plus  rustique  que  celles  des  plantes  qui  se  trouvaient  sur  les  parcelles  avant 
l'hiver. 

Nous  basant  sur  cette  supposition  très  raisonnable  pour  entreprendre  la  culture 
améliorante  de  la  luzerne,  nous  avons  laissé  monter  à  graine  toutes  les  parcelles,  à 
l'exception  de  quelques-unes  qui  ont  été  réservées  pour  un  autre  but.  Nous  avons  eu 
en  tout,  21  lots  de  graines  de  luzerne;  nous  emploierons  cette  graine  sur  de  nouvelles 
parcelles,  qui,  on  peut  y  compter,  représenteront  des  variétés  d'une  nature  beaucoup 
plus  rustique  que  les  parcelles  sur  lesquelles  on  a  obtenu  ces  graines. 

S'étant  ainsi  procuré  un  stock  de  luzerne  dont  la  rusticité  est  la  caractéristique, 
le  service  des  plantes  fourragères  continuera  à  améliorer  la  luzerne  en  visant  à  la 
production  des  variétés  à  grands  rendements,  provenant  de  souche  rustique. 

En  vue  de  cette  deuxième  phase  de  nos  travaux,  nous  avons  donné  beaucoup  d'at- 
tention cette  année  aux  travaux  préliminaires,  tendant  au  perfectionnement  des 
moyens  employés  pour  la  production  de  variétés  rustiques  à  grands  rendements,  pro- 
venant de  plantes  isolées. 

Ainsi,  nous  avons  fait,  cette  année,  de  nombreuses  expériences  pour  connaître 
les  méthodes  les  plus  avantageuses. pour  produire  de  la  graine  de  généalogie  connue  et 
réglée,  provenant  de  plantes  isolées  d'un  grand  mérite;  ces  expériences  qui  compren- 
nent une  série  de  fécondations  artificielles,  d'auto-fécondations  et  de  fécondations 
croisées  entre  des  fleurs  appartenant  aux  mêmes  plantes,  ont  été  très  bien  conduites 
par  M.  F.  G.  Browne,  B.S.A.,  attaché  à  l'agrostographe  du  Dominion,  et  promettent  de 
nous  rendre  de  grands  services  dans  les  travaux  de  culture  améliorante  que  nous  nous 
proposons  de  faire  pendant  les  années  qui  viendront. 

Voulant  également  nous  procurer  un  stock  de  plantes  qui  puissent  nous  fournir 
de  bons  types,  qui  serviraient  de  plantes-mères  pour  de  nouvelles  variétés,  nous  avons 
transplanté  en  une  parcelle  spéciale,  en  juillet  et  en  août,  vingt-cinq  groupes  de  qua- 
rante plantes  chacune  soit  un  total  de  1,000  plantes.  Pour  faciliter  l'étude  des  carac- 
tères particuliers  de  chaque  plante,  nous  les  avons  disposées  à  trois  pieds  d'écartement 
en  tous  sens. 

La  terre  employée  est  de  l'argile  lourde.  La  température  a  été  si  sèche,  en  août  et 
en  septembre,  que  la  croissance  a  été  loin  d'être  satisfaisante;  les  plantes  étaient  donc 
en  mauvais  état  au  commencement  de  l'hiver. 

TRÈFLE. 

Ce  que  nous  venons  de  dire  sur  le  manque  d'uniformité  de  la  luzerne  s'applique 
également  au  trèfle;  il  n'existe  pas,  en  fait,  de  variété  uniforme  de  trèfle.  Toutes  les 
soi-disant  variétés,  se  composent  d'un  grand  nombre  de  formes  qui  diffèrent  les  unes 
des  autres,  non  seulement  en  caractères  facilement  reconnaissables  à  la  vue,  tel  que  le 
mode  de  végétation,  la  couleur  et  la  forme  des  feuilles,  etc.,  mais  aussi  en  qualités 
que  l'on  ne  peu!  découvrir  que  par  une  étude  attentive,  comme  la  rusticité  et  la  durée. 

Oela  étant,  il  est  évident  que  le  principe  de  la  culture  améliorante,  appliqué  à 
la  luzerne  peut  être  employé  avantageusement  pour  le  trèfle;  en  d'autres  termes,  on 
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peut  améliorer  le  trèfl<    par  L'élimination  eu  niasse  d<   sortec  peu  avantageux      ; 
euliêrement  de  celles  qui  manquent  do  rusticité,  <-i  en  multipliant  det  plant 
distinctes  qui  ont  les  caractères  les  plus  désirai  :• 

Augmentation  de  la  ru&bicité. — Pour  obtenir,  par  La 
de  trèfles  lee  plus  rustiques,  des  variétés  réellement  supérieures,  cY  varié- 

tés plus  résistantes  aux  hivers  canadiens,  nous  avons  commencé  une  expéri 
nciit  groupes  de  trèfle  rouge  et  trois  groupes  de  trèfle  d'alsike,  que  nous  nous  étions 

procurés  en  partie  chez  les  producteurs  et  en  partie  chez  lef   particule  rs. 

Chaque  sorte  de  graine  a  étc  semée  sur  trois  parcelles;  nous  voulions  prouver  par 

des  chiffres  qu'en  prenant  la  graine,  pendant  un  certain  nombre  d'années,  sur  d<  - 
celles  (pu-  l'en  avait  graduellement  débarrassées  de  leur-  types  les  moins  rêsistanl 
un  procédé  d'élimination  en  masse,  on  pouvait  obtenir  des  variétés  de  trèfle  plus  rus- 
tiques et  par  conséquent  plus  avantageuses.  *W 

Une  «les  parcelles  de  chaque  groupe  est  réservé*  pour  la  production  du  foin,  et 
nous  calculerons  la  production  relative  de  chacune  d'après  les  chiffres  obtenus. 

La  deuxième  parcelle  de  chaque  groupe  doit  servir  à  la  production  de  la  graine; 
cette  graine  servira  à  de  nouvelles  expériences  semblables  à  celles  que  nous  venons 
d'inaugurer  en  1915. 

La  troisième  parcelle  de  chaque  variété  se  compose  de  rangées  dans  lesquelles  les 
plantes  ont  été  soigneusement  comptées  dans  l'automne  de  1913;  en  recomptant  au 
printemps  de  1914  le  nombre  des  plantes  de  chaque  variété,  on  pourra  déterminer 
exactement  le  pourcentage  des  plantes  qui  ont  succombé  sur  chaque  parcelle,  et  en 
tirer  des  chiffres  exacts  sur  la  résistance  à  l'hiver  de  chaque  variété. 

Nous  avons  entrepris  cette  expérience  dans  le  but  de  démontrer,  qu'il  est  possible, 
par  la  sélection  en  masse  naturelle,  d'obtenir  des  variétés  de  trèfles  plus  rustiques  que 
celles  que  les  grainetiers  fournissent  actuellement  à  nos  cultivateurs.  Elle  se  base  sur 
le  fait  que  l'on  a  produit  dans  beaucoup  de  pays  européens  et  dans  certains  districts 
canadiens,  des  espèces  locales  de  trèfle,  qui  se  montrent  de  beaucoup  supérieures  à 
toute  variété  introduite. 

On  dit  que  la  graine  de  trèfle  cultivée  dans  certains  districts,  donne  générale- 
ment de  bien  meilleures  récoltes,  que  la  graine  provenant  d'une  autre  localité;  mais 
nous  n'avons  pas  encore  de  preuves  concluantes  de  ce  fait,  et  nous  espérons  que  ces 
expériences  nous  fourniront  ces  preuves.  Nous  nous  efforcerons  de  prouver  que,  non- 
seulement  on  peut  augmenter  la  rusticité  du  trèfle,  mais  aussi  que  la  graine  produite 
dans  la  localité  même  est  préférable  à  la  graine  provenant  d'un  autre  district.  C'est 
dans  ce  but  que  nous  avons  commencé  cette  série  d'expériences,  non  seulement  à  la 
ferme  expérimentale  centrale,  mais  sur  la  plupart  de  nos  fermes  et  stations  annexes 
dans  tout  le  Dominion. 

Augmentation  des  rendements. — En  améliorant  les  nouvelles  variétés  de  trèfle, 
nous  avons  adopté  les  mêmes  méthodes  que  pour  la  luzerne,  savoir: 

1.  Obtenir  un  stock  parfaitement  rustique. 

2.  Augmenter  la  productivité  de  ce  stock. 

Pour  obtenir  un  stock  nombreux  et  varié,  nous  avons  planté,  cette  année,  environ 
900  plantes  de  trèfle;  la  graine  provient  de  plantes  cultivées  dans  le  champ  d'expérience, 
et  sur  la  ferme  en  1912;  on  peut  donc  espérer  que  ce  trèfle  se  montrera  assez  rustique. 

GRAMINÉES. 

Mil  (fléole  des  prés).—~En  1912,  nous  avons  transplanté  dans  le  champ,  pour  les 
soumettre  à  de  nouvelles  observations,  environ  1,200  plantes  sélectionnées  parmi  des 
plantes  de  mil  qui  poussaient  à  l'état  sauvage  au  Canada  ;  ces  plantes  ont  très  bien 
poussé  l'année  dernière,  et  ont  fourni  de  nombreuses  preuves  du  fait  que  la  fléole  des 
prés  est  une  espèce  très  complexe,  qui  se  compose  de  centaines  de  types  distincts,  d'une 
valeur  agricole  très  différente.     Dans  bien  des  cas,  des  plantes  provenant  de  la  même 
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plante  mère,  accusaient  une  uniformité  remarquable  au  point  de  vue  de  l'aspect  géné- 
ral; ce  fait  confirme  cette  opinion  déjà  exprimée  dans  des  rapports  précédents,  qu'il 
sera  possible  d'obtenir,  en  très  peu  de  temps,  des  variétés  assez  uniformes  de  cette 
plante  fourragère  renommée.  A  en  juger  par  cette  expérience  de  l'année  dernière, 
nous  croyons  qu'il  sera  possible  d'obtenir  des  sous-variétés  produisant  au  moins  25 
pour  cent  de  plus  que  les  meilleures  variétés  de  mil  que  Ton  peut  maintenant  se  pro- 
curer sur  le  marché. 

Nous  avons  choisi,  parmi  les  plantes  semées  en  1912.  dix-sept  individus,  qui  pré- 
sentent les  caractères  recherchés;  ces  plantes  ont  été  sélectionnées,  isolées,  et  auto- 
fécondées;  elles  ont  donné  une  assez  bonne  quantité  de  graines;  ces  graines  seront 
semées  l'année  prochaine  et  nous  étudierons  les  plantes  qui  en  résulteront,  pour  voir 
si  elles  possèdent  l'uniformité  et  les  autres  caractères  que  nous  recherchons. 

Dansée  but  de  nous  procurer  d'autres  matériaux  pour  cette  culture  améliorante, 
nous  avons  transplanté,  cet  été,  environ  2,400  plantes  provenant  de  graines  qui  avaient 
été  obtenues  de  l'ouest  Canadien  ;  malgré  la  sécheresse,  ces  plantes  ont  très  bien  poussé, 
et  elles  étaient  superbes  au  commencement  de  l'hiver. 

Dactyle  pelotonné. — Nous  avons  commencé  également  des  travaux  de  culture 
améliorante  sur  le  dactyle  pelotonné,  mais,  sur  une  plus  petite  échelle  que  le  mil. 
Nous  avons  planté  dans  le  champ,  en  1912,  un  peu  plus  de  200  sujets;  ces  plantes  qui 
ont  fait  une  superbe  pousse  cette  année,  ont  démontré,  encore  mieux  que  le  mil,  que 
les  caractères  morphologiques  des  différents  types  de  dactyle,  sont  transmissibles  par 
hérédité,  et  qu'il  sera  relativement  facile  de  produire  de  nouvelles  variétés  uniformes 
et  de  bonne  qualité.  Sur  ces  200  plantes,  nous  en  avons  choisi  dix  des  meilleures,  qui 
ont  été  isolées  et  auto-f écondées  ;  toutes  ont  produit  une  quantité  passable  de  graines 
-excellentes. 

En  sus  des  matériaux  semés  en  1912,  nous  nous  sommes  procuré,  cette  année,  une 
centaine  de  plantes  provenant  de  graines  produites  à  la  ferme  expérimentale  centrale 
et  en  Sibérie.  Ces  plantes  ont  fait  une  très  faible  pousse,  mais  toutes  paraissent 
saines  et  vigoureuses.  « 

Ray-grass  de  l'ouest. — En  étudiant  des  spécimens  de  ray-grass  expédiés  de  Saskat- 
chewan,  pendant  l'été  de  1912,  et  transplantés  à  la  ferme  centrale,  on  s'est  aperçu  que 
le  ray-grass  était  une  plante  très  polymorphe,  très  facilement  isolée  des  sous-variétés 
uniformes.  Nous  nous  sommes  procurés  de  la  graine  de  deux  des  plus  avantageuses  de 
ces  plantes,  pour  les  soumettre  à  une  nouvelle  étude. 

Graminées  sauvages. — Voulant  nous  procurer  graduellement  une  collection  assez 
complète  de  graminées  sauvages  canadiennes  et  de  laiches  poussant  à  la  ferme  centrale, 
et  présentant  les  propriétés  et  la  valeur  relative  des  plantes  indigènes,  pour  fourrages 
et  pâturages,  nous  avons  rassemblé  en  1912,  de  la  graine  sur  un  assez  grand  nombre 
d'espèces;  une  partie  de  cette  graine  a  été  semée  en  pots  cette  année,  et  les  plantes 
ai-  si  obtenues  ont  été  transplantées  dans  de  petits  carrés.  Nous  avons  également 
transplanté  de  la  même  façon  un  nombre  supplémentaire  de  graminées  et  de  laiches, 
recueillies  dans  le  voisinage  d'Ottawa,  principalement  au  printemps  de  1913  ;  mais,  en 
raison  de  la  grande  sécheresse,  quelques-unes  des  espèces  ont  succombé,  ou  étaient  en 
assez  mauvais  état  au  commencement  de  l'hiver. 

HERBARIUM. 

L'année  dernière,  nous  avons  ajouté  aux  collections  commencées  en  1912,  plusieurs 
centaines  de  spécimens  de  graminées  et  de  laiches  canadiennes.  Nous  avons  parmi 
elles  un  h**"/,  bon  nombre  d'espèces  critiques  que  nous  devrons  soumettre  à  de  nouvel- 
les recherches  spéciales  pour  mieux  les  comprendre. 

La  similarité  qui  existe  entre  les  graminées  canadiennes  et  les  graminées  euro- 
péennes,  et  le  fait  que  l'on  introduit  tous  les  ans  des  graminées  d'Europe,  nous  obli- 
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gent  ^l  faire  une  étude  comparative  do  ces  plantes;  en  d'autres  terme»,  pour  mieux   ©m 
prendre  un  grand  nombre  »lo  graminées  et  de  laichea  canadiennes,  nous  sommes  obli- 
gés de  nous  procurer  des  sujets  européens. 

Dans  le  but  de  nous  procurer  ces  matériaux  avec  le  moins  de  frais  possible,  nous 
nous  sommes  entendus  avec  le  jardin  botanique  de  Lund,  Suède,  qui  doit  nous  fournir 
une  collection  complète  et  représentai  re  de  graminées  et  de  laiches  venant  de  Suède, 
de  Norvège,  de  Finlande  ot  du  Danemark.  Nous  avons  envoyé  en  échange  une  collec- 
tion de  plantes  doubles,  comprenant  environ  mille  feuilles  et  représentant  plus  de 
trois  cents  espèces  canadiennes. 

•  Maïs    À    BALAI. 

Trois  variétés  de  maïs  à  balai  ont  été  soumises  à  des  expériences  qui  devaient 
nous  faire  connaître  l'influence  des  3emis  précoces  et  des  semis  tardifs  sur  la  quan- 
tité et  la  qualité  de  la  paille.  Les  résultats  de  ces  expériences  indiquent  que  les  semis 
précoces  sont  bien  préférables  aux  semis  tardifs,  et  qu'il  suffit  d'une  semaine  de  diffé- 
rence entre  les  semis  pour  influencer  beaucoup  sur  le  rendement.  D'après  notre  expé- 
rience, le  maïs  à  balai  doit  être  semé  à  peu  près  vers  le  même  temps  que  le  blé  dinde. 
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STATION  EXPÉRIMENTALE   DE   CHARLOTTETOWN, 

LP.-E. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  J.  A.  CLARK,  B.S.A. 

LA  SAISON. 

La  terre  qui  était  restée  nue  pendant  les  grands  froids  de  l'hiver,  a  gelé  jusqu'à 
une  grande  profondeur  pendant  l'hiver  de  1912-1913  ;  le  sol  n'est  resté  couvert  de  neige 
guère  plus  d'un  mois,  à  partir  du  milieu  de  février  jusqu'au  milieu  de  mars. 

Le  mois  de  mars  s'est  fait  remarquer  par  les  changements  subits  de  température, 
qui  ont  provoqué  de  fortes  inondations.  Ces  inondations  ont  lavé  beaucoup  de  ter- 
rains et  causé  de  grands  dommages  en  ravinant  profondément  certains  champs.  Le 
mois  d'avril  a  été  chaud,  et  l'herbe  et  les  arbres  avaient  au  moins  deux  semaines 
d'avance  sur  la  saison  de  1912.  Mai  et  juin  furent  couverts  et  frais;  les  herbes,  les 
trèfles  et  les  racines  se  développèrent  lentement;  cependant  la  croissance  fut  bonne. 
Le  maïs  leva  bien,  puis  il  resta  stationnaire  jusqu'à  la  fin  de  juin.  Les  ondées  fré- 
quentes et  la  température  modérée  de  juillet  furent  très  favorables  aux  racines.  Le 
foin  s'épaissit  d'une  façon  merveilleuse,  mais  on  pût  en  rentrer  qu'une  petite  partie 
au  cours  du  mois.  Le  mois  d'août  fut  favorable  à  la  fenaison,  et  on  rentra  une  bonne 
récolte  de  foin  en  état  superbe.  Août  et  septembre  furent  très  favorables  aux  récoltes 
de  racines.  Octobre  fut  très  humide  et  chaud,  et  les  racines  atteignirent  un  grand  dé- 
veloppement; il  n'y  eut  que  peu  de  pourriture.  Novembre  débuta  par  une  tempéra- 
ture froide,  et  ce  ne  fut  que  dans  la  deuxième  semaine  de  ce  mois  que  Ton  pût  rentrer 
la  majeure  partie  des  navets. 

MAIS. 

Le  maïs  a  été  planté  en  buttes  le  5  juillet;  quatorze  tonnes  de  fumier  de  ferme 
avaient  été  appliquées  et  bien  incorporées  au  sol  deux  semaines  avant  la  plantation.  La 
récolte  leva  lentement  et  resta  presque  stationnaire  jusqu'à  la  fin  de  juin.  Somme 
toute,  la  saison  a  été  des  plus  mauvaises  pour  cette  plante. 

Sur  l'assolement  "G",  le  champ  qui  était  en  maïs  Longfellow,  a  produit  à  raison  de 
4  tonnes  et  80  livres  de  fourrage  sec  à  l'acre.  Le  maïs  était  en  soies  lorsqu'il  a  été 
rentré,  le  9  octobre;  les  étourneaux  ont  détruit  environ  30  pour  100  de  la  récolte. 

Les  dégâts  causés  par  ces  oiseaux  ont  été  encore  plus  considérables  dans  les  par- 
celles d'essais  de  variétés;  en  fait,  les  données  pour  les  essais  de  la  saison  ont  perdu 
presque  toute  leur  valeur;  les  pigeons  et  les  étourneaux  avaient  causé  de  grands  dé- 
gâts, avant  que  l'on  pût  se  rendre  compte  de  ce  qu'ils  faisaient.  Nous  avions  pris  des 
mesures  contre  les  corneilles,  mais  les  moyens  ordinaires  ne  servent  de  rien  contre 
ces  maraudeurs;  nous  nous  sommes  servis  de  fusils  et  de  poisons,  mais  cela  ne  les  a 
pas  empêchés  de  rendre  nos  essais  à  peu  près  nuls. 

RACINES. 

Les  racines,  pour  les  essais  de  variétés  ont  été  semées  aux  dates  suivantes,  dans 
i(  ni  aveau  verger:  betteraves  fourragères,  le  12  mai;  betteraves  et  carottes,  le  26  mai; 
u ;j vêts,  le  31  mai. 

Pendant  le  mois  de  juin,  la  végétation  a  été  plus  lente,  car  la  température  était 
fraîche  et  nuageuse.  Les  ondées  fréquentes,  et  la  température  modérée  de  juillet  ont 
0,\(   très  favorables  aux  racines,  de  même  que  les  mois  d'août  et  de  septembre. 

Nous  avons  rentré  de  fortes  récoltes  de  racines,  grâce  à  la  température  idéalement 
fîivfjrable  pour  la  culture  des  carottes,  mais  elles  ont  été  détruites  par  la  mouche  rose 
de  la  carotte,  immédiatement  après  avoir  été  éclaircies. 
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Une  rangé<   tém<  in  avait  été  laissé  dec  <i«  lia  angée  d'arbres  frui- 

tiers; les  vere  gris  al  i  ridaient,  maie  le  son  emp<  Igk  nné  n<  im  a  permie  d<    les  détruire; 
cep<  ndant,  ils  ont  bien  mangé  quelques  racines;   maie  comme  Le  pourcenti  |  lants 

i  rêfi  le  mi  me  dans  t<  l<  tenu 

• .  mpt<    d<    la  i  i 

NAVETS. 

Douz<  -  de  navets  rutabagas  ont  été  semées  le  31  mai.  et  arrachées  le  13 

rnbre  1012.    L<   s<  I  était  d<   aature  plutôt  légère.    Douze  tonnes  <!<■  fumier  avaient 

s  au  disque.    Les  navets  ont  eu   Ben*     ei    ranj     à  30  p   ices  d'écartemenf 

jeunes  plantes  éclaircies  à  environ   14   pouces  d'écartement  dans  tes   rangs;   le 

Tendenii'iit  a  été  calculé  d'après  un  centième  d'acre. 


NAVETS — ESSAI   DE   VARIETES. 


1 

2 

S 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

16 

11 

12 


Nom  de  la  variété. 


.Tumbo 

Hazard's  Improved 

Mammoth  Clyde 

Hall's  Westbury 

Good  Luck 

Hartiey's  Bronze  Top. . 

Bangholm 

Perfection 

Magnum  Bonum 

New  Century 

Lapland ... 

Halewood's  Bronze  Top 

Moyenne  . . 


Rendement 

à  l'acre. 


Ton.        Liv. 


36 
35 
34 
33 
32 
31 
31 
31 
33 
36 
28 
26 


31 


1,800 

500 

1,500 

500 

1,500 

1,500 

500 

500 

500 

1,000 

1,500 


1,941 


Rendement 

à  l'acre. 


Boiss.     Liv. 


1,200 
1,196 
1,141 
1,125 
1,075 
1,058 
1,058 
1,041 
1,041 
1,008 
950 
891 


40 
40 


1,065       41 


BETTERAVES    FOURRAGERES. 

Douze  variétés  de  betteraves  fourragères  ont  été  semées  le  17  mai,  eu  rangs  espa- 
cés de  trente  pouces.  Les  jeunes  plantes  ont  été  éclaircies  à  12  pouces  d'écartement 
dans  les  rangées;  arrachées  le  21  octobre. 

BETTERAVES    FOURRAGERES — ESSAI    DE    VARIETES. 


1 
2 

:J 
4 

5 

6 

7 

G 

9 

16 

11 

12 


Nom  de  la  variété. 


Giant  Yellow  Globe 

Charlottetown  Exp.  Sta.  seed 

Selected  Yellow  Globe 

Danish  Sludstrup 

Gâte  Post 

Prize  Mammoth  Long  Red. . . 

Yellow  Leviathan 

Giant  Yellow  Intermediate  . . 

Mammoth  Long  Red 

Giant  Half  Sugar  White 

Perfection  Mammoth  Red. . . . 
Golden  Tankard 


Moyenne . 


Description  de 
la   variété. 


Globuleuse 

Longue  rouge. 
Globuleuse .... 
Intermédiaire. 
Longue  rouge. 


Intermédiaire. . . 
Intermédiaire. . . 
Longue  rouge .  . . 
Longue  blanche. 
Longue  rouge. . 
Globuleuse 


Rendement 
à  l'acre. 


Ton.       Liv. 


36 
34 
33 
32 
32 
31 
30 
36 
29 
29 
26 
24 


36 


1,260 
508 
396 

1,862 
20 

1,624 
588 
192 

1,196 
872 

1,856 
180 


1,879 


Rendement 
à  l'acre. 


Boiss.      Lii 


1,221 

1,141 

1,106 

1,097 

1,067 

1,060 

1,009 

1,003 

986 

981 

897 

803 


48 
36 

42 

24 

48 
12 
36 

12 
36 


1,031        19 
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BETTERAVES   À   SUCRE. 

Trois  parcelles  de  betteraves  à  sucre  ont  été  ensemencées  le  28  mai,  et  récoltées 
le  1er  novembre  1913.     Terre  sablo-argileuse. 

BETTERAVES    À    SUCRE ESSAI    DE    VARIETES. 


N9. 

Nom  de  la  variété. 

Rendement 
à  l'acre. 

Rendement 
à  l'acre. 

1 

Ton.       Liv. 

15       1,122 
15       1,020 
14       1,436 

Boisa.      Liv. 
519            12 

2 

Klein  Wanzleben   

517 

3 

Improved  Vilmorin  A 

490           36 

Moyenne 

15          536 

508           56 

LUZERNE,  TREFLE  ET  AUTRES  GRAMINEES. 

Les  graminées,  la  luzerne  et  le  trèfle  étaient  en  assez  bon  état  au  sortir  de  l'hiver; 
grâce  à  la  température  chaude,  ils  avaient  une  avance  de  près  de  deux  semaines  sur  la 
saison  de  1912.  En  mai  et  en  juin,  leur  développement  a  été  lent,  mais  satisfaisant 
En  juillet,  la  récolte  s'est  épaissie  de  façon  merveilleuse,  et  grâce  à  la  température 
favorable  d'octobre,  on  a  pu  rentrer  une  récolte  de  foin  en  état  superbe.  Dans  le 
tableau  des  rendements,  l'agrostide  vient  la  première,  à  raison  de  trois  tonnes  à  l'acre. 
Le  pâturin  bleu  du  Kentucky,  pâturin  des  prés,  suit  avec  deux  tonnes,  1,220  livres; 
le  trèfle  Late  Swedish  Red  suit  avec  2  tonnes  320  livres.  Le  grand  trèfle  rouge,  une 
tonne,  181  livres;  le  petit  trèfle  rouge,  une  tonne  580  livres,  et  le  trèfle  d'alsike,  une 
tonne,  820  livres. 

LUZERNE. 

Les  essais  de  luzerne  semblent  indiquer  que  la  luzerne  Grimm,  est  plus  rustique 
que  les  autres  sortes  à  l'essai.  L'essai  de  l'orge,  semée  comme  plante-abri  avec  la 
luzerne,  en  différentes  quantités,  semble  indiquer  que  dans  des  conditions  favorables, 
la  luzerne  vient  beaucoup  mieux  sans  plante-abri. 

La  première  coupe,  le  16  juillet,  a  donné  une  production  moyenne  à  l'acre  de  une 
tonne  1,360  livres  pour  la  variété  Grimm;  d'autres  variétés  ont  donné  une  production 
moyenne  de  une  tonne  320  livres  à  l'acre.  Les  variétés  semées  avec  des  plantes-abris, 
n'ont  donné,  en  moyenne,  que  1,616  livres  à  l'acre.  Les  tuyaux  de  drainage  ont  été 
posés  vers  la  mi-été,  dans  le  terrain  sur  lequel  poussait  la  luzerne,  de  sorte  que  nous 
n'avons  pas  les  résultats  pour  la  deuxième  coupe. 

TRÈFLE    ROUGE. 

Dans  les  assolements,  le  petit  trèfle  rouge  a  donné  une  récolte  bonne  et  forte.  Sur 
quelques  superficies,  le  grand  trèfle  rouge  a  rendu  presqu'autant  que  le  petit.  La  pro- 
duction moyenne  sur  les  15-5  acres  de  terre  appartenant  à  cette  station  avant  1913, 
était  de  deux  tonnes,  260  livres  à  l'acre.  Sur  la  nouvelle  superficie  achetée  en  1913, 
nous  avons  laissé  en  foin,  un  total  de  9  acres.  Plusieurs  coupes  de  foin  avaient  été 
faites  sur  cette  terre,  qui  ne  paraissait  avoir  été  soumise  à  aucun  assolement,  et  la 
majeure  partie  avait  besoin  d'être  drainée.  La  production  moyenne  sur  cette  super- 
ficie a  été  de  1,622  livres  à  l'acre,  et  la  différence  dans  la  qualité  du  foin  a  été  plus 
grande  que  la  différence  dans  le  poids.  Le  foin  qui  pousse  sur  les  assolements  de  ces 
fermes  est  composé  en  majeure  partie  de  trèfle,  tandis  que  celui  qui  poussait  sur  les 
autres  superficies,  était  principalement  d'herbes  naturelles. 
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Noua  voyons  par  les  chiffres  qui  précèdent,  qu'en  raccoiuroisaant  la  périod  • 
dani  Laquelle  La  terre  est  on  foin,  et  qu'en  suivant    Le     u  olements  systématiques,  non 
seulement  nous  augmenterions  beaucoup  la  production  «lu  foin,  mais  égalemen 
pourcentage  «lu  trèfle  dans  la  récolte. 

NOUVELLES    EXPÉRIENCB8. 

Nous  avons  préparé  une  nouvelle  série  d'expériences,  et  Les  parcelles  ont  été  ense- 
mencées le  30  juin;  cette  série  comprend  34  espèces  différentes  <!«>  graminées  et  de 
trèfle;  les  parcelles  ont  été  semées  en  double. 
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FERME   EXPÉRIMENTALE   DE  NAPPAN,  N.-E. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  W.  BAIRD,  B.S.A. 

LA  SAISON. 


Le  mois  de  juin  a  été  un  peu  plus  frais  que  d'habitude;  la  plus  haute  température 
a  été  de  10  degrés  plus  basse  que  la  température  maximum  de  juin  1912.  De  même,  la 
hauteur  de  pluie  a  été  plus  faible  que  pendant  la  période  correspondante  de  1912.  En 
raison  de  cette  circonstance,  les  récoltes  ont  poussé  très  lentement,  surtout  pendant  la 
première  partie  du  mois. 

En  juillet,  malgré  la  température  fraîche,  la  végétation  a  fait  une  pousse  remar- 
quable. Les  racines  se  sont  développées  très  rapidement.  La  fenaison  a  été  retardée 
de  quelques  jours  par  la  température  pluvieuse  mais  la  majeure  partie  du  trèfle  a  été 
rentrée  en  bon  état. 

Au  mois  d'août  les  racines  ont  continué  à  pousser  très  lentement  et  septembre  a 
été  en  général  favorable  à  leur  développement. 

Cependant  les  pluies  ont  été  si  fortes  et  si  continues  en  automne  que  les  racines 
ont  beaucoup  souffert.  Elles  ont  été  arrachées  vers  la  fin  de  ce  mois  et  au  commence- 
ment de  novembre. 

MAIS. 


Cinq  variétés  ont  été  essayées  en  parcelles  d'essais  uniformes,  en  parcelles  doubles 
de  un  centième  d'acre  chacune.  Terre  argilo-sableuse.  préparée  de  la  même  façon  que 
pour  les  navets,  sauf  cette  exception  que  le  fumier  n'a  été  enfoui  qu'au  deuxième  la- 
bour au  printemps  de  1913. 

La  graine  a  été  semée  le  28  mai,  à  raison  de  dix  livres  à  l'acre. 

Le  rendement  à  l'acre  est  calculé  d'après  la  production  de  deux  rangs  de  72^  pieds 
de  long  et  espacés  de  36  pouces. 

La  terre  a  été  hersée  deux  fois  et  binée  quatre  fois  pendant  la  saison  avec  un  cul- 
tivateur à  cheval. 

Les  résultats  comparatifs  sont  consignés  au  tableau  suivant: 

MAÏS ESSAI    DE    VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Ninety  Days 

Early  Longfellow 

Compton'8  Early 

Salzer  s  North  Dakota 

Jaune  du  Canada  (Canada  Yellow 

Moyenne 


Date 

is  semis. 


Date 
de  la  coupe. 


28  mai , 
28  ,,  . 
28  ..  , 
28  ..  , 
28    „  , 


1er  oct. 
1er  h  . 
1er  ,,  . 
1er  «  . 
1er    ,.  . 


Hauteur 
moyenne. 


Etat 
à  la  coupe. 


pouces. 

78 
75 
74 
77 
56 


Laiteux  . . . 
Lustré  mou 
Lustré  mou 
Laiteux  . . . 
Lustré 


Poids 
à  l'acre. 


tonnes,     liv. 


14 
14 
14 

13 
12 


1,100 
850 
500 
550 
250 


13     1,450 


On  voit  par  ce  tableau  que  le  maïs  n'a  été  planté  que  fort  tard,  c'est  pourquoi  il 
pas  très  bien  mûri. 


n'a  pas  très  bien  mûri. 
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On    voit   également   que   les    troi.-     rariétôe,    .Nincty   Days,   Earlj    !/<  n    et 

•  «  mpton's  Early,  sont  celles  qui  ont  I*   plus  rapporté;   elles  ont  donn<    respectivement 
14  tonnes  1,100  livres,  14  tonnes  850  livrer  et  14  tonne*  5(X    livre-  ;  le    d<   .:.  dernières 
étaient  plus  avancées  que  la  première;  elles  étaient  dam  L'étal   lu  tr<    mou    Le  .luune 
du  <  lanada  «  <  anada  Yellow)  est  cçlui  qui  ;.  1<  moine  produit     Mait  ..  était  plus  a 
en  maturité  qi  des  autres  variétés  et  càmn  i   produite  en  Nou- 

velle-Ecosse, <•<   sera  sans  doute  un  mais  très  utile  pour  cett<   ré|  ace  a  t>a  préco- 

cité.    .Nous  pouvons  donc  recommander  les  trois  variétés  suiv.  anada  Yellow, 

Early  Longfellow  et  Comptons  Early. 

NAVETS. 

Douze  variétés  de  navets  ont  été  semées  en  série  double,  en  parcelles  uniformes 
d'il u  centième  d'acre  chacune.  Les  deux  parcelles  de  chaque  variété  n'étaient  pas  cote 
à  cote,  mais  elles  se  trouvaient  sur  différentes  parties  du  champ  d'expérience. 

Terre  argilo-sableuse,  en  pâture  l'été  précédent,  fumée  à  raison  de  vingt  tonne* 
à  l'acre,  fumier  enfoui  à  la  charrue  en  l'automne  de  1912.  Au  printemps  de  1913, 
disquage,  deuxième  labour  suivi  de  deux  disquages.  Application  du  mélange  suivant 
d'engrais  chimiques:  Superphosphate,  une  livre  et  demie;  poudre  d'os,  une  livre  et 
demie;  nitrate  de  soude,  une  livre;  muriate  de  potasse,  une  livre;  semé  à  raison  de 
400  livres  à  l'acre  et  incorporé  au  sol  avec  la  herse  lisse.  Graine  semée  au  semoir  à 
bras,  Planet  Jr.,  à  raison  de  trois  livres  à  l'acre.  Les  navets  ont  été  sarclés  deux  fois 
et  éclaircis  à  environ  douze  pouces  d'écartement  dans  les  rangs.  Cinq  binages  ont  été 
donnés  pendant  la  saison. 

Le  tableau  suivant  donne  les  résultats  comparatifs,  calculés  d'après  la  production 
moyenne  de  chaque  variété. 

NAVETS — ESSAI   DE  VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Hall's  Westbury 

Magnum  Bonum 

Hartley's  Bronze  Top. . 
Halewoods  Bronze  Top 

Perfection 

Good  Luck 

Jumbo 

Mammoth  Clyde 

Bangholm  Selected 

Corning  Lapland . . 

New  Century 

Hazard'ë  Improved.  . . . 


Moyenne. 


Semis. 


21  mai 

21  „  , 

21  „ 

21  „   , 

21  ., 

21  „ 

21  „ 

21  „ 

21  ,, 

21  „   . 

21  „ 

21  „ 


Arrachage. 


31  oct  . . 

1er  nov. 
1er  n  . 
1er  „  . 
1er  „  . 
1er  n  . 
1er  „  . 
1er  n  . 
1er  m  . 
1er  n  . 
1er  i.  . 
1er  „  . 


Rendement  par 
acre. 


tonnes,     liv. 


35 
38 
34 
32 
36 
42 
39 
37 
35 
35 
89 
35 


1,000 
1,350 

500 
1,750 
1,750 

750 
1,250 

750 
1,250 
1,C00 

250- 

500 


36       1,67£ 


Rendement  )<ar 
acre. 


boiss.       liv. 


1,183 
1,289 
1,141 
1,095 
1,195 
1,412 
1,320 
1,245 
1,187 
1183 
1,304 
1,175 

1,227 


20 
10 
40 
60 
60 
30 
60 
50 
30 
20 
10 


65 


On  voit  par  ce  tableau  que  la  variété  Good  Luck  a  donné  42  tonnes  750  livres  ;  la 
Jumbo  39  tonnes  lt,250  livres,  la  New  Century,  39  tonnes  250  livres;  la  Magnum 
Bonum,  38  tonnes  1,350  livres;  et  la  Mammoth  Clyde,  3?  tonnes  750  livres  par  acre; 
tous  ces  rendements  sont  bons. 


BETTERAVES  FOURRAGERES. 


Onze  variétés  de  betteraves  fouragères  ont  été  semées  en  parcelles  d'essai  uni- 
formes d'un  centième  d'acre  chacune,  en  séries  doubles.  Terre  argilo-sableuse,  pré- 
parée de  la  même  façon  que  pour  les  navets;  même  façon  d'entretien. 
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Toute  la  graine  a  été  semée  le  21  mai  à  raison  de  six  livres  à  l'acre.    Les  rangs 
étaient  écartés  de  vingt-huit  pouces  et  les  plantes  de  douze  pouces  dans  les  rang3. 
Le  tableau  suivant  donne  les  résultats  comparatifs: 


BETTERAVES  FOURRAGERES — ESSAI  DE  VARIETES. 


N° 

Nom  de  la  variété. 

Semis. 

Arrachage. 

Rendement  par 
acre. 

Rendement  par 
acre. 

" 

tonnes,     liv. 

boisa. 

liv. 

1 

Giant  Yellow  Globe 

31  mai 

24  oct 

26          750 

879 

10 

2 

Selected  Yellow  Globe 

31       I.     -         .. 

24     , 

25       1,000 

850 

3 

Golden  Tankard 

31     i 

24     ..   

22 

733 

20 

4 

Gâte  Post    

31     

24     „   

22 

733 

20 

5 

Mammoth  Long  Red 

31     „     ... 

24     ,< 

23 

766 

40 

6 

Perfection  Long  Red 

31    „  

24     .,   

23       1,000 

798 

20 

7 

Prize  Mammoth  Long  Red 

31    „   .     .. 

24     „   

23       1,350 

789 

10 

8 

Danish  Sludstrup 

31     M    

24     .,   

28       1,100 

951 

40 

9 

Giant  Yellow  Intermediate 

31    

24     „   

26       1,550 

892 

30 

10 

Yellow  Leviathan 

31     M    

24     „   

31          850 

*    1,047 

30 

11 

Giant  Half  Sugar  White 

Moyenne 

31    «  .... 

1 

24     ,,  

30       1,500 

1,025 

25       1,636 

860 

36 

1 

On  voit  par  le  tableau  précédent  que  les  variétés  les  plus  avantageuses  sont  les 
Yellow  Leviathan,  Giant  Half  Sugar  White  et  Danish  Sludstrup  qui  ont  rapporté 
respectivement,  31  tonnes  850  livres;  30  tonnes  1,500  livres  et  28  tonnes,  1,100  livres. 

BETTERAVES   FOURRAGÈRES    EX   GRANDE   CULTURE 

Trois  variétés  de  betteraves  fourragères  ont  été  semées  chacune  sur  un  tiers  d'acre. 
La  terre  qui  était  argilo-sableuse  a  été  traitée  de  la  même  façon  que  pour  les  navets, 
la  récolte  a  également  reçu  le3  mêmes  façons  d'entretien. 

Le  tableau  suivant  donne  les  résultats  comparatifs: — 

betteraves  fourragères  en  grande  culture. — Semées  le  23  juin,  arrachées  le 

29  octobre. 


Rendement  par 
acre. 


acre  Long  Red 

h     Yellow  Intermediate 
„    Yellow  Globe  ...     . 

Moyenne 


La  Yellow  Intermediate  a  donné  la  plus  forte  production;  la  Yellow  Globe  est 
venue  deuxième  et  la  Long  Red  troisième.  Ces  trois  variétés  peuvent  être  recomman- 
dées pour  ce  district. 
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CAKOTTIvS. 


Six  variétés  <!«'  carottes  pnt  été  Bernées  en  séries  doubles  de  parcelles  d'essai  nui- 
formes,  d'un  centième  d'acre  chacune.  Terre  argilo-sableusc,  préparée  fie  la  môm« 
façon  que  La  terre  destinée  aux  navets.  Graine  semée  le  22  mai  avec  un  semoir  à  braa 
Planet  Jr.,  les  carottes  ont  été  éclairoies  deux  fois;  au  dernier  éclaircissage  elles  so 
trouvaient  de  quatre  à  cinq  pouces  d'écartement  dans  les  rangs,  qui  étaient  espacés  do 
vingt-huit  pouces.  Cinq  binages  avec  une  bineuse  à  cheval  ont  été  donnés  pendant  la 
saison. 

On  aurait  pu  obtenir  une  récolte  beaucoup  plus  forte  si  la  terre  n'avait  pas  été 
aussi  infestée  de  chiendent. 

Le  tableau  suivant  donne  Les  résultats  comparatifs: — 

CAROTTES ESSAI    DE    VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Semis. 


jOntario  Champion     '22  mai. 

iHalf  Long  Chantenay 22     m   . 

iMammoth  White  Intermediate 22    h 

'Giant  White  Vosges :22     h   . 

22     h   . 

22     n   . 


White  Belgian 
|lmproved  Short  White. 


Arrachage. 


4  nov. 
4 

4 
4 
4 

4 


Rendement 
par  acre. 


Rendement 
par  acr»'. 


tonnes,     liv.        boiss.      liv. 


500 


250 


1,000 
250 


708 
666 
704 
566 
616 
704 


Moyenne 


19       1,666       661 


On  voit  par  ces  résultats  que  les  variétés  Ontario  Champion,  Mammoth  White 
Intermediate  et  Improved  Short  White,  ont  donné  respectivement  21  tonnes  500  livres; 
21  tonnes  250  livres;  et  21  tonnes  250  livres;  tous  ces  rendements  sont  assez  bons. 
Toutes  ces  variétés  peuvent  être  recommandées  pour  ce  district. 

La  Demi-Longue  Chantenay  produit  bien,  c'est  également  une  excellente  variété 
de  table. 

BETTERAVES  A  SUCRE. 

Trois  variétés  de  betteraves  à  sucre  ont  été  semées  en  parcelles  d'essai  uniformes, 
d'un  centième  d'acre  chacune.  Terre  argilo-sableuse,  traitée  de  la  même  façon  que 
pour  les  navets.  Les  betteraves  ont  été  sarclées  deux  fois.  Au  dernier  sarclage  elles 
se  trouvaient  à  douze  pouces  d'écartement  dans  les  rangs  et  les  rangs  étaient  espacés 
de  vingt-huit  pouces.     Elles  ont  été  binées  cinq  fois  pendant  la  saison. 

BETTERAVES    À    SUCRE ESSAI    DE    VARIETES. 


N° 

Nom  de  la  variété. 

Semis. 

Arrachage. 

Rendement 
par  acre. 

Rendement 
par  acre. 

1 
2 

Vilmorin's  Improved  "  A  " 

1  tonnes,     liv. 

30  oct !       15       1,100 

30     „ 14          300 

30   m a.Mi 

boiss.       liv. 

518           20 
471          40 

22    ,.   

22     ,   

3 

372          30 

Moyenne 

13   „  1,250 

153         70 
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ESSAIS  DE  TEEFLE  ET  DE  GKAMINEES. 

Environ  cinq  livres  de  graine  de  trèfle  rouge  ont  été  semées  en  parcelles  d'essai 
uniformes  d'un  centième  d'acre  chacune,  en  série  double.  La  récolte  précédente  avait 
été  du  grain.  Terre  argilo-sableuse,  labourée  au  printemps  de  1913,  et  bien  ameublie. 
Elle  a  reçu  une  légère  application  d'engrais  chimique,  (200  livres  à  l'acre)  incorporé 
avec  une  herse  lisse.     Graine  semée  le  10  juin  à  raison  de  vingt-cinq  livres  à  l'acre. 

L'objet  de  cette  expérience  sur  le  trèfle  rouge  est  d'essayer  d'obtenir,  au  moyen  de 
la  sélection  naturelle,  des  variétés  de  trèfle  rouge  qui  se  montreront  parfaitement  rus- 
tiques dans  ce  climat  et  de  démontrer  en  même  temps  la  valeur  de  la  graine  produite 
au  pays. 

On  croit  généralement  que  la  destruction  du  trèfle  rouge  en  hiver  est  due  à  ce  fait 
qu'un  champ  de  trèfle  ordinaire  se  compose  d'un  mélange  de  différents  types  ;  quelques- 
uns  de  ces  types  sont  rustiques  et  survivent,  les  autres,  qui  ne  sont  pas  aussi  rustiques, 
périssent.  Ainsi  donc,  en  sélectionnant  la  graine  tous  les  ans  sur  ces  plantes  qui  se 
montrent  rustiques,  on  espère  arriver  à  obtenir  un  type  de  trèfle  rouge  qui,  non  seule- 
ment sera  plus  rustique,  mais  qui  donnera  également  une  plus  forte  production. 

Pour  en  arriver  à  une  conclusion  définitive  sur  cette  double  question,  nous  avons 
enseir  icé  deux  séries  de  parcelles.  L'une  d'elles  sera  affectée  à  la  production  du  foin, 
l'autre  à  la  production  de  la  graine. 

Nous  avons  entrepris  une  expérience  semblable  sur  les  graminées.  Cinq  groupes 
ont  été  ensemencés  en  parcelles  d'essais  uniformes,  d'un  centième  d'acre  chacune.  La 
terre  est  argilo-sableuse ;  elle  a  reçu  le  même  traitement  que  pour  le  trèfle;  une  série 
de  parcelles  sera  affectée  à  la  production  du  foin,  l'autre  à  la  production  de  la  graine. 
Cette  expérience  sur  la  sélection  et  l'amélioration  de  la  semence  devrait  attirer  tout 
spécialement  l'attention  du  cultivateur.  On  ne  saurait  trop  insister  sur  ce  point  car 
il  n'y  a  pas  de  moyen  qui  nous  permette  d'améliorer  les  plantes  aussi  bien  que  la  sélec- 
tion soigneuse  de  la  graine. 

LUZERNE. 

La  luzerne  ne  s'est  pas  montrée  jusqu'ici  une  récolte  très  avantageuse  dans  la  Nou- 
velle-Ecosse. A  la  ferme  expérimentale,  nous  avons  eu  de  très  bonnes  levées  la  pre- 
mière saison,  mais  elle  a  tojours  été  détruite  par  l'hiver,  au  moins  en  partie.  Cette 
saison  il  y  avait  une  assez  bonne  récolte  sur  les  parcelles  qui  avaient  été  ensemencées 
les  aimées  précédentes,  mais  seulement  par  groupes. 


Naitan 
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RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  SAXBY  BLAIR. 

LA  SAISON. 

La  saison  n'a  pas  été  entièrement  favorable  aux  plantes  fourragères  à  cause  de  la 
Bécheressi  qui  a  Bévî  pendant  le  mois  de  juin.  Elle  a  été  bonne  pour  les  racines  au 
commi  Qceraent  et  à  la  fin.  Quand  au  maïs,  son  développement  n'a  pas  été  satisfaisant, 
le  début  du  printemps  ayant  été  frais  et  la  pluie  ayant  fait  défaut  dans  la  suite. 

Le  tableau   suivant   contient  les  observations  météorologiques  de  l'été: 


Mois. 

Température  moyenne. 

419 

46  2 
567 
65  4 
63  3 
54  3 
565 
1 

Pluie. 

Soleil. 

Aviil 

Mai 

pouces. 

4  29 
3  17 
123 
372 
1-70 
255 
9  60 

heures. 

137  1 
178  2 
270  1 

252  1 

Août  

233 '4 

Septembre 

156  6 

Octobre 

578 

MATS. 

Cinq  variétés  de  maïs  ont  été  semées  mais  comme  le  sol  était  pauvre  et  que  les 
semis  ont  été  suivis  d'une  température  fraîche,  la  végétation  a  été  des  plus  satisfai- 
santes.    La  récolte  qui  en  a  résulté  était  si  inégale  que  nous  n'avons  pas  cru  devoir 

la  peser. 

PLANTES-RACINES. 

Le  terrain  sur  lequel  les  racines  ont  été  cultivées  était  sabîo-argileux,  pauvre. 
Trente  tonnes  de  fumier  de  ferme  avaient  été  appliquées  à  l'acre  l'automne  précédent 
et  enfouies  à  la  charrue.  Ce  printemps  le  champ  a  été  labouré  et  bien  ameubli.  Des 
engrais  chimiques  ont  été  épandus  à  la  volée  à  raison  de  500  livres  à  l'acre  et  incor- 
porés à  la  herse  avant  la  plantation.  Ces  engrais  se  composaient  du  mélange  suivant: 
150  livres  de  nitrate  de  soude,  150  livres  de  sulfate  d'ammoniaque,  600  livres  de  super- 
phosphate (15  pour  100)  et  300  livres  de  muriate  de  potasse.  Le  mélange  résultant 
contenait  approximativement  4J  pour  100  d'azote,  7i  pour  100  d'acide  phosphorique 
et  12£  pour  100  de  potasse. 

NAVETS. 

Douze  variétés  de  navets  ont  été  essayées  en  parcelles  doubles.  Ces  parcelles  me- 
suraient chacune  M32  d'acre,  soit  deux  rangées  de  66  pieds  de  long,  à  30  pouces  d'écar- 
tement.    La  graine  a  été  semée  le  17  mai,  et  les  plantes  ont  été  plus  tard  éclaircies  à 
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un  pied  d'écartement.     La  récolce  a  été  rentrée  le  24  octobre.     La  production  à  l'acre 
représente  la  moyenne  du  rendement  des  deux  parcelles  de  chaque  variété. 

X  A  VETS ESSAI   DE   VARIETES. 


NT 


Nom  de  la  variété. 


Hall's  Westbury 

New  Century 

Hartley'g  Bronze  Top 

Good  Luck 

Jumbo 

Perfection % 

Mammoth  Clyde 

Bangholm 

Hazard's  Improved 

Lapland 

Halewood's  Bronze  Top. . 

Magnum  Bonum 

Moyenne 


Rendement  par  acre.  Rendement  par  acre. 


boisa. 

1,287 

1,287 

1,276 

1,166 

1,133 

1,122 

1,023 

1,023 

1.001 

946 

924 

792 


liv. 


1,081 


40 


BETTERAVES    FOURRAGERES. 

Onze  variétés  de  betteraves  fourragères  ont  été  plantées  en  parcelles  doubles  de 
deux  rangées,  écartées  de  trente  pouces,  et  de  QQ  pieds  de  long  chacune,  soit  M.32 
d'acre.  La  graine  a  été  semée  le  21  mai,  les  plantes  éclaircies  à  un  pied  d'écartement 
et  la  récolte  rentrée  le  23  octobre.  La  production  à  l'acre  représente  le  rendement 
moyen  de  deux  parcelles  de  chaque  variété. 

BETTERAVES    FOURRAGÈRES — ESSAI    DE    VARIÉTÉS. 


Nom  de  la  variété. 


Giant  Yellow  Intermediate . 
Prize  Mammoth  Long  Red . 

Dani&h  Sludstrup 

Mammoth  Long  Red 

(Jiant  Yellow  Globe 

GatePost 

Yellow  Leviathan 

Selected  Yellow  Globe 

Giant  Half  Sugar  White. . . 
Perfection  Mammoth  Red.. 
Golden  Tankard   


Moyenne . 


Rendement 
par  acre. 


tonnes        liv. 


27 
2*> 
26 
26 
22 
21 
21 
20 
20 
17 
13 


120 
800 
800 
800 
880 

1,560 
240 
920 
392 
320 

1,720 


22  232 


Rendement 
par  acre. 


boiiss. 

902 

880 
880 
880 
748 
726 
704 
682 
673 
572 
462 


737 


liv. 


12 


12 
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CABOTTM. 

Six  variétés  de  carottes  on1  été  plantées  en  parcelles  doubles  de  deux  rangées, 
chacune  il<>  66  pieds  de  Longueur  à  trente  pouces  Tune  de  l'autre,  ce  qui  fait  Km  d'acre. 
Graine  semée  le  17  mai,  éclaircissage  à  quatre  pouces  d'écartement 

Récolte  rentrée  Le  24  octobre.  La  production  à  l'acre  représente  le  rendement 
moyen  de  deux  parcelles  de  chaque  variété. 

CAROTTES— ESSAI    DE    VARIÉTÉS. 


Nom  de  la  variété. 


Improved  Short  White 

White  Belfcian 

Giant  White  Vosges   

Ontario  Champion 

Half  Long  Chantenay 

Mammoth  White  Intermediate 

Moyenne 


Rendement 
à  l'acre. 


Tonnes.    Liv. 


16 

15 
13 

11 
11 
11 


1,020 
1,020 

400 
1,000 
1,000 

440 


13 


147 


Rendement 
à  l'acre. 


Boisa.       Lu 

517 

517 
440 

383  20 

383  20 

374 


435 


47 


BETTERAVES  A  SUCRE. 


Trois  variétés  de  betteraves  à  sucre  ont  été  plantées  en  parcelles  doubles  de  deux 
rangées  chacune,  de  66  pieds  de  longueur,  et  écartées  de  trente  pouces  l'une  de  l'autre, 
ce  qui  fait  %32  d'acre. 

La  graine  a  été  semée  le  17  mai,  les  plantes  ont  été  éclaircies  à  huit  pouces  d'écar- 
tement et  la  récolte  rentrée  le  23  octobre. 


BETTERAVES    A    SUCRE — ESSAI    DE    VARIETES. 


de  la  variété. 


Vilmorin  Improved  (A). 

(B). 

Klein  Wanzleben   


Moyenne 


Rendement 
à  l'acre. 


|  Tonnes.   Liv. 


.  14 
12 
11 


512 

1,872 

176 


12       1,520 


Rendement 
à  lacre. 


Bois3.  Liv. 

475  12 

431  12 

30!)  36 


425 


20 
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FERME  EXPERIMENTALE  DE  FREDERIOTON,  N.-B. 

RAPPOET  DU  REGISSETJR,  W.  W.  HUBEARD. 
HAIS  (BLE  D'INDE). 

Quatre  variétés  de  maïs  ont  été  cultivées  pour  le  silo.  Elles  ont  été  semées  les 
5  et  6  juin.  La  terre  était  argilo-sableuse,  à  bon  égouttement  naturel,  elle  produisait 
depuis  plusieurs  années  de  bonnes  récoltes  de  foin.  Une  partie  du  champ  avait  produit 
l'année  dernière  une  forte  récolte  de  trèfle.  Elle  a  été  labourée  en  octobre  1912  et 
ameublie  à  la  herse  à  disques  au  printemps.  Nous  avons  dû  retarder  la  plantation 
jusqu'aux  premiers  jours  de  juin  à  cause  de  la  température  froide  et  humide  de  mai  et 
parce  que  le  champ  était  infesté  de  chiendent  et  de  moutarde.  Nous  avons  appliqué 
du  fumier  de  cheval  à  raison  de  dix-huit  charges  de  trente-cinq  boisseaux  à  l'acre,  et 
sur  le  champ  de  douze  acres  et  demi  nous  avons  appliqué,  au  moment  de  la  plantation, 
un  mélange  de  975  livres  de  nitrate  de  soude,  325  livres  de  sulfate  d'ammoniaque, 
3,900  livres  de  superphosphate  et.  650  livres  de  muriate  de  potasse,  ce  qui  représente 
468  livres  à  l'acre  d'engrais  chimique  de  première  qualité,  accusant  à  l'analyse  3.6 
pour  cent  d'azote,  10  pour  cent  d'acide  phosphorique  et  5.5  pour  cent  de  potasse,  ou, 
936  livres  d'un  mélange  de  qualité  inférieure  contenant  1.8  pour  cent  d'azote,  5  pour 
cent  d'acide  phosphorique  et  2.7  pour  cent  de  potasse. 

La  graine  a  germé  très  lentement  à  cause  du  froid;  les  plantes  n'ont  commencé 
à  faire  leur  apparition  que  le  21  juin  et  la  levée  a  été  très  irrégulière.  Le  champ  n'a 
été  à  peu  près  garni  que  le  premier  juillet. 

Avant  la  levée,  nous  avons  fait  passer  une  herse  à  longues  dents  en  traver^des 
rangs  et.  dès  que  l'on  a  pu  voir  les  rangs,  une  houe  à  cheval  entre  les  rangs.  Nous 
avons  fait  passer  cette  houe  une  fois  par  semaine  jusqu'à  ce  que  le  développement  du 
maïs  l'eût  interdit.  Il  a  fallu  également  deux  bons  sarclages  à  la  main  à  cause  du 
chiendent  et  de  la  moutarde.  Cette  culture  a  coûté  cher  à  cause  de  la  main  d'œuvre; 
mais  ce  sarclage  à  la  main  ne  serait  pas  du  tout  nécessaire  sur  un  terrain  raisonnable- 
ment propre. 

Le  tableau  suivant  donne  les  variétés  cultivées,  la  hauteur  des  tiges,  le  degré  de 
maturation  et  la  superficie  couverte  par  chacune: 


Variété. 


Longf  ellow 

Leaming 

White  Car;  Yellow  Dent 
Compton'a  Early 


Superficie. 


Acres. 

3 

3 

5 

1 


Longueur 

de 

la  tige. 


Pou  Ci 

82 
94 
84 
80 


Degré  de  maturité. 


Epis  formés  ;  laiteux,  clair. 
Epis  forints  :  aqueux. 
Epis  formés  ;  laiteux,  blanc. 
Epis  formes  :  laiteux,  clair. 


Nous  n'avons  i>as  les  facilités  voulues  pour  peser  la  récolte.  Elle  a  été  coupée  et 
liée  du  25  septembre  au  premier  octobre,  hachée  en  longueurs  de  trois  quarts  de  pouce 
et  mise  en  silo.     L'ensilage  avait  un  bon  goût,  mais  un  peu  d'acidité. 

Le  rendement  de  12  acres  £,  à  en  juger  par  le  contenu  du  silo,  était  entre  110  et 
115  tonnes. 
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H  A  VETS. 


Nous  ayons  ensemencé  en  navete  cinq  acres  de  terre  iablo-argi]euee  à  sous-sol 
le,  récemment  défrichée,  e1  qui  était  en  avoine  t'annà  dernière,  avec  une  bonne 
prise  de  trèfle.  H  restait  beaucoup  de  souches,  de  grosse*  pierres  et  d<  cailloux.  Nous 
avont  t. ut  sauter  les  souches  et  lies  grosses  pierres  à  la  dynamite  et  enlevé  cinq  cents 
chargée  de  cailloux.  J>s  semis  ont  été  retardés  par  ees  travaux  de  nettoyage  et  do 
préparation. 

Nous  avons  appliqué  du  fumier  de  cheval  à  raison  de  vingt  charges  de  trente-cinq 
boisseaux  à  l'acre  et  nous  l'avons  incorporé  au  sol  à  la  herse  à  disques.  En  sus  du 
humer  de  cheval,  nous  avons  appliqué  les  quantités  suivantes  d'engrais  chimiques  à 
l'acre:  70  livres  de  nitrate  de  soude,  70  livres  de  sulfate  d'ammoniaque,  100  livres 
d'acide  phosphorique,  100  livres  de  scories  basiques,  ce  qui  équivaut  à  un  mélange  de 
860  livres  par  acre,  accusant  à  l'analyse  3.14  pour  cent  d'azote,  10.23  pour  cent  d'acide 
phosphorique  et  6.97  pour  cent  de  potasse. 

Les  scories  basiques  ont  été  appliquées  séparément  avec  l'appareil  distributeur 
d'engrais,  attachés  au  semoir;  les  autres  ont  été  mélangés  ensemble  et  semés  avec 
l'appareil  distributeur  sur  une  planteuse  de  pommes  de  terre.  Les  petits  billons  laissés 
par  la  planteuse  ont  été  rehaussés  avec  la  gratte  (houe  à  bras).  Lorsqu'il  y  avait  beau- 
coup de  petites  racines,  de  paille,  on  nettoyait  les  rangs  avec  une  fourche  à  fumier  et 
on  passait  un  rouleau  pour  les  consolider.  La  graine  a  été  aemée  avec  un  semoir  à 
bras,  à  raison  de  deux  livres  à  l'acre.  La  récolte  était  assez  claire  et  elle  a  mis  du 
temps  à  se  développer  car  il  faisait  sec.  La  graine  a  été  semée  les  4  et  5  juillet,  la 
réeolte  a  été  rentrée  le  5  novembre. 

NAVETS — ESSAI    DE    VARIETES. 


Variété. 


Invicta 

Lapland 

Good  Luck 

Halewood's  Bronze  Top 

Hall's  Westbury 

Hartley;s  Bronze  Top. . 

Jumbo 

Perfection 

Bangholm 

Hazard's  Improved .... 
New  Century 


Description. 


Navet  pourpre,  lisse  et  égal 

Navet  vert,  inégal,  à  racines 

Navet  pourpre,  lisse  et  as^sez  égal 

Navet  bronzé,  lisse  et  égal 

Navet  pourpre,  lisse,  égal  et  bien  formé. . 

Navet  bronzé,  assez  lisse  et  égal 

Navet  pourpre,  plutôt  uniforme 

Navet  pourpre,  gros,  égal  et  assez  lisse. . . 

Navet  pourpre,  lisse  et  égal 

Navet  pourpre,  lisse  et  égal 

Navet  pourpre,  gros,  assez  lisse,  inégal .  . . 

Moyenno 


Rendement 
à  l'acre. 


Rendement 
à  l'acre. 


Ton.    Liv.    Boiss.     Liv. 


15     1,500 


14  35 

19  400 

16  175 
14  800 
18  1,350 

17  80 


26 

21 
20 

27 


800 


800 
360 


525 
467 
640 
536 

480 
622 
568 
880 
700 
680 
906 


15 


15 


30 


19        209       636        49 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DE   STE-ANNE   DE  LA 
POCATIÈRE,  QUE. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  JOSEPH  BEGIN. 

LA  SAISON. 

Les  pluies  et  les  dégels  de  l'hiver  dernier  ont  fait  périr  tous  les  trèfles  et  endom- 
magé beaucoup  de  prairies.  Toute  la  neige  avait  disparu  en  mars  et  le  printemps  est 
resté  très  froid  et  très  sec  jusqu'au  13  mai.  A  partir  de  cette  dernière  date  jusqu'au 
6  juin  il  a  plu  et  la  température  a  été  plutôt  froide. 

Du  premier  mai  au  31  octobre  1913,  la  température  moyenne  a  été  de  55-2  degrés. 
Pendant  les  trois  mois  de  juillet,  août  et  septembre,  la  moyenne  enregistrée  a  été  de 
60-1  degrés.  Il  semble  d'après  ces  chiffres  que  la  température  est  aussi  élevée,  sinon 
plus  élevée  que  la  température  enregistrée  à  l'intérieur  du  pays  à  la  même  latitude. 
Elle  est  également  de  2-02  degrés  plus  basse  que  la  température  moyenne  enregistrée 
à  Ottawa  en  dix  années. 

Il  convient  de  faire  remarquer  que  la  température  enregistrée  une  fois  par  jour 
à  cette  station  ne  représente  pas  la  température  exacte  du.  district  car  on  sait  fort  bien 
que  la  durée  de  la  chaleur  pendant  le  jour  est  raccourcie  par  ce  que  l'on  appelle  le3 
"  courants  maritimes  ",  c'est-à-dire  les  brises  fraîches  ou  froides  qui  soufflent  à  cer- 
taines heures  du  fleuve  Saint-Laurent.  Ces  brises  font  descendre  la  température  de 
plusieurs  degrés  et  elles  arrêtent  la  végétation  de  certaines  plantes  comme  le  maïs. 
A  l'avenir  nous  nous  proposons  donc  de  noter  la  température  trois  fois  par  jour;  à  six 
heures  du  matin,  à  midi  et  à  six  heures  du  soir,  pour  comparer  la  température  moyenne, 
indiquée  par  ces  observations,  avec  la  température  moyenne  enregistrée  une  fois  par 
jour  à  sept  heures  du  matin. 


MAIS. 

Huit  acres  de  maïs  Longfellow  ont  été  semés  du  10  au  13  juin  et  coupés  entre  le 
25  et  le  29  septembre.  La  hauteur  moyenne  de  ce  maïs  n'était  que  de  cinq  pieds.  La 
germination  a  été  très  lente  à  cause  du  manque  de  pluie.  Les  épis  étaient  abondants 
mais  courts  et  ils  ne  sont  pas  arrivés  à  l'état  pâteux  qui  est  à  désirer.  Le  rendement 
de  la  récolte  est  évalué  à  quatre  tonnes  à  l'acre. 

Il  est  à  noter  que  la  terre  n'a  reçu  qu'une  légère  application  de  fumier  car  nou3 
n'avions  à  notre  disposition  qu'une  très  faible  quantité  de  fumier  de  ferme.  La  terre 
sur  laquelle  ce  maïs  était  semé  était  infestée  de  toutes  sortes  de  mauvaises  herbes. 
Elle  n'était  pas  non  plus  dans  le  meilleur  état  pour  donner  do  bonnes  récoltes  parce 
que  le  champ  venait  d'être  divisé  et  qu'il  avait  été  aplani.  Mais  cette  terre,  ayant  été 
binée  tout  l'été,  est  maintenant  prête  à  donner  une  bonne  récolte  et  la  plupart  de  ses 
sa  herbes  ont  été  extirpées. 


RACINES. 

Un  champ  de  1J  d'acre  ensemencé  de  racines,  savoir:    Magnum  Bonum  de  Sutton, 
a  rapporté  62,000  livres,  soit  27  tonnes  à  l'acre.     Ce  champ  a  été  drainé  à  l'automne 
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de  1912,  bien  préparé  et  fumé  au  printemps.  1^  graine  a  été  semée  le  L8  juin  «Ile  n'a 
germé  qu'au  milieu  de  juillet,  ruais  la  pousse  a  été  superbe  en  septembre  st  en  octobre. 
La  récolte  a  été  rentrée  on  bon  état. 


FOIN. 

Le  foin  était  de  12  pour  cent  au-dessus  de  la  moyenne  ordinain>  on  quantité,  et  sa 
qualité  était  également  inférieure  à  l'ordinaire.  Un  acre  et  demi,  ensemencé  le  pois 
et  d'avoine,  ont  donné  une  superbe  récolte  de  deux  tonnes  et  demi"  à  l'acre.  Ce  mé- 
lange de  pois  et  d'avoine,  semé  le  10  mai,  coupé  le  15  août  et  rentré  le  20  du  même 
mois,  a  fait  un  foin  de  bonne  qualité. 


Su^te-Anne 
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STATION  EXPERIMENTALE   DE   CAP   ROUGE,  QUE. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  G.  A.  LANGELIER. 

LA  SAISON. 

L'aimée  dernière  n'a  pas  été  très  favorable  aux  plantes  fourragères.  Beaucoup 
de  pâturages  et  de  prairies  sont  restés  à  découvert  pendant  l'hiver  et  la  plupart  du 
trèfle  a  été  détruit.  Il  a  fait  plutôt  froid  en  mai  et  pendant  la  première  partie  de  juin  ; 
le  27  mai  et  le  10  juin  nous  avons  enregistré  36-2  degrés  F.  Vint  ensuite  une  améliora- 
tion sensible  de  température,  et  bien  que  le  foin  fut  coupé  plus  tard  que  d'habitude, 
la  récolte  fut  beaucoup  plus  forte  que  l'on  n'osait  espérer. 

Le  mois  d'août  et  les  trois  premières  semaines  de  septembre  furent  très  secs,  et  la 
croissance  du  maïs  et  des  racines  en  a  souffert.  Le  premier  ne  s'en  est  pas  remis,  mais 
les  cultivateurs  qui  ont  biné  souvent  pour  conserver  l'humidité  ont  eu  une  bien  meil- 
leure récolte  que  ceux  qui  ne  l'ont  pas  fait.  Cependant,  en  raison  des  circonstances 
et  de  la  gelée  qui  l'a  touché  dans  la  soirée  du  14  septembre,  le  maïs  a  produit  25  pour 
100  de  moins  que  la  moyenne.  Cet  échec,  venant  après  la  saison  défavorable  de  1912, 
a  découragé  sans  doute  un  bon  nombre  de  cultivateurs  qui  se  proposaient  de  construire 
des  silos. 

Les  nuits  fraîches  de  septembre  et  d'octobre  ont  été  favorables  aux  racines  qui 
ont  donné  une  récolte  moyenne.  Cette  récolte  aurait  même  été  forte  sans  la  sécheresse 
de  la  dernière  partie  de  l'été. 

La  première  partie  de  la  saison  a  été  très  favorable  à  la  germination  de  la  graine 
de  trèfle  et  de  graminées  et  à  la  croissance  de  ces  plantes;  la  jeune  herbe  étant  encore 
ombragée  pendant  le  pire  de  la  sécheresse  par  la  céréale  qui  lui  servait  de  plante-abri, 
elle  a  très  bien  pris.  La  neige  est  tombée  avant  les  fortes  gelées  et  si  la  température 
du  printemps  prochain  est  normale,  on  peut  espérer  que  la  récolte  de  foin  de  1914 
sera  bonne  et  même  très  bonne. 

ESSAIS  DE  MAIS  ET  DE  EACINES. 

Quatorze  variétés  de  navets,  onze  de  betteraves  fourragères,  trois  de  betteraves  à 
sucre,  six  de  carottes  et  onze  de  maïs  ont  été  essayées  sur  ^es  parcelles  doubles;  les 
parcelles  de  racines  mesuraient  %o  d'acre  et  celle  du  maïs  3/ioo  d'acre.  Il  y  avait  deux 
rangs  témoins  aux  extrémités  du  champ  d'expériences,  de  même  qu'entre  chaque  sorte 
de  plante  fourragère;  aucune  variété  n'avait  donc  eu  plus  de  place  ou  plus  de  lumière 
que  les  autres. 

MAÏS. 

Sept  variétés  ont  été  essayées  en  1913  sur  un  terrain  sablo-argileux,  de  qualité 
uniforme,  et  reposant  sur  un  sous-sol  de  tuf  à  une  profondeur  de  15  à  24  pouces.  Ce 
terrain  avait  déjà  été  en  maïs  en  1912,  mais  comme  la  saison  n'était  pas  favorable,  le 
rendement  avait  été  très  faible  et  la  récolte  obtenue  ne  pouvait  donc  nuire  à  celle.de 
1913.  On  avait  appliqué  du  fumier  pour  les  deux  récoltes;  il  semble  donc  que  le 
reniement  aurait  dû  être  plus  élevé.  Le  maïs  a  été  fortement  gelé  le  14  septembre  et 
n'a  été  coupé  que  le  29.  Il  a  dû  perdre  au  moins  vingt-cinq  pour  cent  de  son  poids. 
Cependant,  même  en  tenant  compte  de  ce  fait,  il  n'a  pas  répondu  aux  attentes. 

La  terre  a  été  labourée  en  octobre  1912  et,  pendant  la  première  moitié  de  mai 
1913,  elle  a'été  disquée  deux  fois  avec  le  grand  disque  échancré,  hersée  deux  fois  avec 
la  herse  à  longues  dents  et  ensemencée  en  rangs  espacés  de  36  pouces  avec  un  semoir 
ii  braa  Vianet  .Ir.  Quelques  jours  après  nous  avons  passé  la  herse  lisse  sur  le  terrain 
et  plus  tard  le  maïs  a  été  éclairci  à  environ  huit  pouces  de  distance  entre  les  plantes. 
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Le  tableau  suivant  contient  dec  renseignements  sur  lec  variée     i     ayées  en  1913: 

NAVKTS—  KSSAI     DE    \  Altll 


il»'  la  \  ;.m  té. 


Ninety  Days 

Salzer  e  North  I  Dakota 
White  Cap  Yellow  Dent 

Early  Longfellow 

i  lompton's  Karly 

Canada  Yellow 

Longfellow 


Date 

des  semis. 


16   mai. 

15 

15        ,, 

15 
15 
15 
15 


Date. 

de  la 

coupo. 

29 

sept. . . 

29 

i, 

29 

„ 

21) 

„ 

29 

i, 

29 

h 

29 

h 

Hauteur 
moyenne. 


Pouces. 

92 
84 

89 
78 
83 
63 
56 


Etat  ii  la  ooupe. 


Laiteux  complet. 


Moitié  mûr,  moit.lustré 
Den 


-laiteux. 
Moyenne. 


liv. 
L600 


Ton 

9 
9 
8 
7 
6 
5     1,800 


1,600 

1,600 


NAVETS. 

• 

Quatorze  variétés  ont  été  essayées  en  1913  sur  un  terrain  argilo-sableux,  reposant 
sur  un  sous-sol  de  tuf.  situé  à  une  profondeur  de  15  à  24  pouces.  Ce  champ,  qui  avait 
produit  du  maïs  l'année  précédente,  a  été  labouré  en  automne  vers  la  fin  d'octobre 
1913;  il  a  reçu  une  application  de  vingt  tonnes  de  fumier  de  vache  à  l'acre;  il  a  été 
disque  deux  fois  avec  le  disque  double,  hersé  deux  fois  à  la  herse  lisse,  roulé,  mis  en 
billons  et  ensemencé  avec  le  semoir  à  bras  Planet  Jr.  Nous  avons  mis  environ  cinq 
livres  de  graines  à  l'acre.  Les  rangs  étaient  écartés  de  28  pouces  et  les  navets  ont  été 
éclaircis  à  environ  8  pouces  dans  le  rang.  Nous  donnons  ici  des  notes  sur  les  variétés 
essayées  en  1913  et  également  sur  toutes  les  variétés  essayées  en  ces  trois  dernières 
années. 

Nous  avons  conservé  quelques  racines  typiques  pour  produire  la  graine  en  1914. 
Rien  ne  s'oppose  à  ce  que  l'on  puisse  produire  de  la  graine  de  navets  dans  ce  district, 
puisqu'on  paraît  le  faire  avec  succès  dans  les  provinces  maritimes. 

NAVETS ESSAI  DE  VARIETES. 


14 


Nom  de  la  variété. 


Hall"s  Westbury . . . . 

Magnum  Bonum 

Hazard's  Improved 

Hartley's  Bronze  Top 

Good  Luck 

Jumbo 

New  Century 

Mammoth  Clyde 

Ostersundom 

Lapland 

Perfection 

Stubb  

Halewood's     Bronze 
Top 

Bangholm  Selected.. 


Date 

des 

semis. 


13  mai 


Date 

de 

l'arrachage. 


22  et  24  oct. 

22  »  24  i. 

22  »  24  » 

22  ,',  24  n 

22  ,.  24  ,, 

22  ,.  24  .. 

22  ,.  24  h 

22  u  24  „ 


22  „  24 

22  „  24 
22  n  24 
22  ..  24 

22  ,.  24 

22  .,  24 


Description  de  la  variété. 


Rende- 
ment à 
l'acre. 


Dimension. 


Gros. 


Moyen .... 
Gros,  rond. 


Moyen,  oval. 


Moyen,  rond 

Moyen,  trop  long. 

Moyen,  rond 

Gros,  rond 

(Moyen,  trop  long. 

Moyen,  rond 

Moyen,  rond 

Blanc,  gros,  oval. 


Moyen,  oval. 
Moyen,  rond. 


Feuilles. 

Trop  grosses, 
tiop  nombreuses 
Petites,  rares. . . 
Petites,  trop 

nombreuses 

Trop  grosses, 

trop  nombreuses 
Petites,  rares . . . 
Petites,  rares . . . 
;  Petites,  rares... 
Trop  grosses, 
j  trop  nombreuses 
Grosses,    nom- 

!     breuses 

j  Petites,  rares. . . 
Petites,  rares. . . 
Trop  gros.,  rares 

Trop  grosses, 
trop  nombreuses 
Trop  gros.,  rares 

Moyenne.. . . 


Rende- 
ment à 
l'acre. 


Ton.  Liv.  jBoisR.  Liv 


23      500 1  775 
23      400 j  773    20 

22  1.450J  757    30 


21  1,700  728 

21  1,600  726 

21  1,400  723 

21  1,300  721 


20   900  681 
20   750 

18  1,900 

18  1,900 


18  .... 
16  1,750 


20  1,461 


20   900,  681  40 


40 
679  10 
631  40 
631  40 


600 
562    30 


691      1 
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NAVETS— RENDEMENTS    MOYENS. 


Nom  de  la  variété. 

Rendement 
1911 

Rendement 
1912 

Rendement 
1913 

Rendement 
moyen. 

Good  Luck 

Tonnes.    Liv. 

26       1,122 

22  718 

23  105 

24  1,344 

19  1,321 

20  1,865 
22          949 

21  1,639 

22  1,874 

Tonnes.    Liv. 

11       1,265 
15          855 
14          875 
9       1,965 
14       1,040 
14       1,700 

11  440 

12  585 
6       1,612 

Tonnes.  Liv. 

21       1,600 
21       1,700 
21       1,400 
23          400 
23          500 
18       1,900 
20          900 
16       1,750 
18     

Tonnes.    Liv. 
19      1,993 

Hartley  's  Bronze  Top 

19      1,758 

Jumbo 

19       1,460 
19          570 

Magnum  Bonum 

Hall 's  Westbury 

19          287 

Perfection 

18          488 

Mammoth  Clyde 

Banghohn  Selected 

18           96 
16      1,991 

Halewood's  Bronze  Top ...    

15      1,829 

BETTERAVES    FOURRAGERES. 

Onze  variétés  ont  été  essayées  en  1913  sur  un  terrain  sabloargileux,  de  composi- 
tion uniforme,  reposant  sur  un  sous-sol  de  tuf  à  une  profondeur  de  quinze  à  vingt- 
quatre  pouces.  Ce  champ  qui  était  en  maïs  Tannée  précédente  a  été  labouré  en  au- 
tomne. Vers  la  fin  d'octobre  1913  il  a  été  fumé  à  raison  de  vingt-cinq  tonnes  de 
fumier  à  l'acre,  disque  deux  fois  avec  le  grand  disque  échancré,  hersé  deux  fois  avec 
la  herse  à  dents  longues,  roulé,  mis  en  billons,  et  ensemencé  avec  le  semoir  à  bras 
Planet  Jr.  On  a  mis  huit  livres  de  graine  à  l'acre,  les  rangs  étaient  espacés  de  28 
pouces  et  les  plants  écartés  de  huit  pouces.  Nous  donnons  ici  des  notes  sur  les  variétés 
essayées  en  1913  et  également  sur  toutes  les  variétés  essayées  depuis  1911,  inclusive- 
ment. 

BETTERAVES    FOURRAGERES — ESSAI    DE    VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Prise  Mammoth  Long  Red . 
Giant  Half  Sugar  White  . . . 
Giant  Yellow  Intermediate. 


13 
13 

13 
Gâte  Post |13 


Semis. 


Selected  Yellow  Globe  . . 

Giant  Yellow  Globe 

Yellow  Leviathan 

Perfection  Mammoth  Red 
Mammoth  Long  Red  ... 

Danish  Sludstrup 

Golden  Tankard 


Arrachage. 


Rendement 
à  l'acre. 


23  et  30  oct. . 

23  „  30  „  . 

23  i,  30  ,,  . 

23  h  30  i,  . 

23  i,  30  .,  . 

23  „  30  „  . 

23  ,.  30  „  . 

23  i,  20  n  . 

23  „  30  n  . 

23  m  30  i,  . 

23  „  30  i,  . 


Tonnes 

3 
2 
2 
2 
2 
2 
1 
1 
1 
1 
1 


Moyenne . 


Liv. 

1,200 
1.899 


860 

770 

140 

1,660 

1,630 

1,430 

1,030 

700 


382 


Rendement 
à  l'acre. 


Boiss.       Liv. 

120 
98 
81 
81 
79 
69 
61 
60 
57 
50 
45 


10 


80 


73 


BETTERAVES    FOURRAGERES — RENDEMENTS    MOYENS. 


Nom  de  la  variété. 


Giant  Yellow  Intermediate 

Gâte  Post,    

Prize  Mammoth  Long  Red. 

Selected  Yellow  Globe 

(  riant  Yellow  Globe 


Rendement 
1911 


Tonnes.  Liv. 


1,429 
263 

1,021 

553 

18 


Rendement    |    Rendement 
1912  1913 


Rendement 
moyen. 


Tonnes.   Liv.    Tonnes.    Liv.    Tonnes.  L 


1,280   ' 
1,485 
1,135  I 
1,960 

1,815  ' 


890 
860 
1,200 
770 
140 


1,866 
869 
452 

1,094 
651 
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La  récolte  des  navets  C3t  toujours  plus  sûro  que  celle  des  betteraves  dan.-*  ce  dis- 
trict, à  tel  point  que  I     i  ne  cultive  presque  jamais  de  betteraves. 

En  1911,  L912  et  L913,  nous  avions  quinze  variétés  de  navets  qui  nous  ont  donné 
en  moyenne  37,763  livres  à  l'acre,  tandis  que  douze  variétés  de  betteraves  fourra 
donnaient  une  moyenne  de  G, 251  livres.  Une  saison  avait  été  très  bonne,  une  autre 
très  mauvaise  et  la  troisième  moyenne.  Deux  sorte-  différentes  de  sols  ont  été 
essayées  et  Le  résultat  a  toujours  été  le  même.  On  peul  dire  que  tous  ceux  qui  ont 
essayé  de  cultiver  de*  betteraves  fourragères  dans  ce  district,  Bauf  sur  les  terres  b 
et  humides  des  rallées  dos  rivières,  ont  eu  les  mêmes  difficultés. 

CAROTTES. 

Six  variétés  de  carottes  ont  été  essayées  sur  un  terrain  sablo-argileux,  de  compo- 
sition uniforme,  à  sous-sol  de  tuf,  à  une  profondeur  de  quinze  à  vingt-quatre  pouces 
Ce  champ  qui  avait  porté  du  maïs  en  1912  a  été  labouré  en  octobre.  Vers  la  fin  d'avril. 
191."»,  il  a  été  disque  deux  fois  au  grand  disque  échancré,  hersé  deux  fois  avec  la  herse 
à  longues  dents,  roulé,  mis  en  billons  et  ensemencé  avec  le  semoir  à  bras  Planet  Jr. 
Les  rangs  étaient  à  vingt-huit  pouces  d'écartement  et  les  plants  ont  été  éclaircis  à 
six  pouces  d'écartement  dans  les  rangs.  Nous  donnons  ici  les  notes  relatives  à  la 
récolte  de  1913  et  à  toutes  les  variétés  essayées  en  ces  trois  dernières  années. 

Il  n'y  a  pas  à  douter  que  les  carottes  sont  préférables  aux  autres  racines  pour  aug- 
menter la  succulence  de  la  ration  donnée  aux  chevaux  en  hiver.  La  blanche  courte 
améliorée  (Improved  Short  White)  paraît  être  celle  qui  réussit  le  mieux  ici. 

CAROTTES — ESSAI    DE    VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 

Date 
de? 

semis. 

Arrachage. 

Description  des 

variétés. 

Rende- 
ment 
à  l'acre. 

Rende- 
ment 
à   l'acre. 

1 

2 
3 

Ontario  Champion 

Mammoth  White  Intermediate 
Improved  Short  White 

White  Belgian 

13  mai 
13    ,, 

13    „ 

13        H 

13    .. 

13    „ 

23  et   31  oct. 
23    h    31     ,. 
23    ..     31     ., 

23    ..     31     m 
23    i.    31     .. 
23    „     31     „ 

Cou    très    long,     racine 
demi-longue,  pointue.. 

Grosseur  moyenne,   bien 
faite,  pointue 

Cou  très  gros,   très  bien 
faite,  demi-longue, 
pointue 

Ton.    Lis. 

10     1,700 

10        400 

9     1,350 

8     1,300 

Boiss 

361 

340 
322 

288 

Liv. 

40 

30 

4 

Longueur    moyenne,    ra- 
cine longue 

20 

5 

Très    bien    faite,     demi- 

G 

Giant  White  Vosge3 

longue,  racine  ronde.. 
Grosseur  moyenne,  demi- 
longue,  pointue 

Moyenne 

6     1,500   225 
4        300    138 

20 

8        758  i279 

18 

CAROTTES. — RENDEMENTS    MOYENS. 


Nom  de  la  variété. 


Improved  Short  White 

Mammoth  White  Intermediate. 

Ontario  Champion 

White  Belgian    

Half  Long  Chantenay 


Rendement 
1911. 


Tonnes.      Liv. 


1,202 
118 
1,034 
1,429 
1,497 


Rendement  Rendement 

1912.  1913. 


Tonnes.      Liv. 


1,197 
1,547 

1,300 

8S7 

1,052 


Toni 

9 
10 
10 

S 

(i 


1,350 
400 
1.700 
1,300 
1,500 


Rendement 
moyen. 


Tonnes.      Lé 


1,250 

22 

1,345 

1,205 


Cap  Rouge 
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BETTERAVES   A    SUCRE. 


Trois  variétés  ont  été  cultivées  sur  le  même  terrain  que  les  carottes.  Elles  n'ont 
pas  plus  rapporté  qu'en  1911  et  en  1912,  c'est-à-dire  à  peu  près  rien. 

PRINCIPES    NUTRITIFS   DIGESTIBLES    DANS    LES    RECOLTES. 

Il  peut  être  intéressant  de  connaître  la  teneur  en  principes  nutritifs  digestibles 
des  différentes  catégories  de  plantes  fourragères  cultivées  à  cette  station  en  1913. 
Cette  teneur  est  indiquée  dans  le  tableau  suivant: — 


Sorte  de  plantes  fourragères 

Nombre  Je 

variétés  essayées 

en  1913/ 

Livres  de  principes  nutritifs  digestibles  à  l'acre. 

Protéine. 

Hydrate  de 

carbone. 

Gras. 

14 
7 
6 

11 

Liv. 

415 

149 

134 

44 

Liv. 

3,362 

1,773 

1.294 

242 

Liv. 
83 

Maïs         

60 

50 

Betteraves  fourragères 

9 

Le  tableau  suivant  indique  les  variétés  qui  ont  le  plus  rapporté  en  1913  :- 


Sorte  de  plantes 
fourragères. 

Variété. 

Livres  de  principes  nutritifs  digestibles  à  l'acre. 

Protéine. 

Hydrate  de 
carbone. 

Gras. 

Navets 

Hall's  Westbury 

Liv.        • 

465 

196 

174 

72 

Liv. 

3,767 

2.332 

1,670 

396 

Liv. 
93 

Maïs 

78 

Carottes 

Betteraves  fourragères 

Ontario  Champion 

Prize  Maminoth  Long  Red 

65 
14 

ESSAIS  DE   TREFLE  ROUGE  ET  DE  MIL   (FLEOLE  DES  PRES). 

Nous  avons  ensemencé  deux  parcelles  de  1/380  d'acre  chacune  de  cinq  groupes  de 
trèfle  rouge  et  quatre  de  mil  (fléole  des  prés)  dans  l'intention  de  produire,  par  la 
sélection  naturelle,  des  sous-variétés  bien  adaptées  à  la  province  de  Québec.  Nous 
espérons  que  les  essais  de  trèfle  rouge  démontreront  également  la  supériorité  de  la 
graine  produite  dans  la  localité.  Nous  comptons  en  efTet  que  la  graine  produite  dans 
la  province  nous  donnera  des  sous-variétés  de  trèfle  plus  rustiques  que  la  graine  venant 
de  l'extérieur,  et  surtout  celle  qui  vient  de  localités  plus  au  sud. 


Caj1  -Rouge 


SERVICE  DM   PLANTES  FOURRAGERES  925 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No    IC 


FERME    EXPÉRIMENTALE  DE   BRANDON,  MAN. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  C.  McKILLICAN,  B.S.A. 

La  saison  1913  n'a  pa8  «  t<  trèe  favorable  à  la  culture  des  plantes  fourragères;  <■< 
plantes  viennent  mieux  en  ane  saison  humide,  quand  la  pluie  est  abondante.  [Jne 
saison  qui  est  trop  humide  pour  les  grains  leur  convient  souvent  admirablement. 
L'été  de  1913  a  été  trop  Bec  poui  nous  permettre  d'obtenir  de  meilleurs  résultats  dans 
La  culture  du  blé,  et  par  conséquent,  les  récoltes  qui  demandaient  une  humidité  abon- 
dante se  trouvèrent  dans  des  conditions  désavantageuses. 

Le  première  coupe  de  luzerne,  cultivée  en  grande  culture,  faite  du  20  au  30  juin, 
nous  a  donné  une  très  bonne  récolte.  La  deuxième  coupe,  faite  vers  le  1er  août,  a 
beaucoup  plus  souffert  de  la  sécheresse  et  n'a  donné  qu'une  récolte  passable.  Kous 
aurions  pu  obtenir  une  troisième  récolte,  mais  elle  a  été  laissée  pour  protéger  les 
racines  pendant  l'hiver.  Un  champ  ensemencé  de  luzerne  en  mai,  a  produit  une  levée 
excellente;  ce  champ  était  en  maïs  en  1912;  il  a  été  bien  cultivé  pendant  cette 
saison,  et  ensemencé  de  luzerne  à  raison  de  20  livres  à  l'acre. 

Les  champs  ensemencés  de  trèfle  rouge  en  1912  ont  passé  l'hiver  en  parfait  état,  et 
ont  produit  une  pousse  épaisse;  cette  pousse  est  restée  courte  à  cause  de  la  sécheresse, 
et  la  récolte  n'a  été  que  passable;  on  peut  en  dire  autant  des  graminées  et  des  mélan- 
ges de  graminées  et  de  trèfle. 

Le  maïs-fourrage  a  donné  de  bons  résultats  cette  année;  la  végétation  a  été  vigou- 
reuse; et  quoique  les  semailles  se  soient  faites  en  retard,  car  la  plus  grande  partie  de 
la  récolte  se  trouvait  sur  le  terrain  qui  a  été  inondé  en  mai,  la  végétation  a  été  rapide, 
et  a  bientôt  rattrapé  le  temps  perdu;  nous  avons  récolté  une  bonne  quantité  de  four- 
rage de  première  qualité.  Les  racines  qui  ont  le  plus  souffert  du  manque  de  pluie 
sont  restées  au-dessous  de  la  moyenne  en  production;  cependant,  même  en  cette  saison 
assez  sèche,  le  rendement  a  bien  dédommagé  du  temps  passé  à  la  culture. 


MAIS. 

Treize  variétés  de  maïs-fourrage  ont  été  cultivées  en  rangs  d'essai  uniformes;  il 
y  avait  quatre  rangs  de  chaque  variété;  deux  ensemble  dans  un  endroit,  et  deux  autres 
dans  un  autre  endroit;  l'essai  était  donc  fait  en  double.  Terre  sablo-argileuse,  jaehé- 
rée  pendant  l'été  de  1912.  Le  maïs  a  été  planté  le  27  mai,  et  récolté  le  20  septembre. 
La  gelée  ne  l'avait  pas  encore  touché  lorsqu'il  a  été  coupé.  Les  jeunes  plantes  ont 
beaucoup  souffert  des  tourbillons  de  poussière,  pendant  une  tempête  qui  a  eu  lieu  au 
commencement  de  juin  ;  cette  tempête  a  retardé  leur  végétation  et  fortement  réduit  les 
rendements.  Une  variété  de  maïs  Kair  et  une  variété  de  canne  à  sucre  ont  été  culti- 
vées à  côté  du  maïs  ordinaire,  dans  les  mêmes  conditions;  le  rendement  a  été  calculé 
d'après  la  production  de  quatre  rangées  de  081  £  pieds  de  longueur,  et  à  3i  pieds  d'écar- 
tement. 
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MAIS    D  ENSILAGE^ — ESSAI   DE    VARÉETE3. 


Nom  de  la  variété. 


North  Dakota  White 

Compton's  Early 

Northwestern  Dent . . 
Early  Longfellow 


Date  des 

semis. 


27  mai 

27  » 

27  .. 
27     .. 


Minnesota  No.  13 27 

Salzer's  North  Dakota 27 

Gehu .27 

White  Cap  Yellow  Dent ....  27 

Ninety  Days 27 

Minnesota  King 27 

Windus  White  Dent 27 

Thayer  Yellow  Dent |27 

Canada  Yellow 27 


Kaffir  Corn. 
Sugar  Cane. 


Date  da 

la 
coupe. 


20  sept. 

20  m 

20  ., 

.120  „ 

.120  ,, 

20  » 

20  h 

20  h 

20  „ 

20  h 

20  ,. 

|20  „ 

20  „ 


Hauteur 
movenne. 


Etat  à  la  coupe. 


Pds      Pcs 


Pâteux  ferme. 


1     Poids  Ht 
l'acre  cultiv 
en  rangs. 


Ton.     Liv. 


Laiteux  avancé 

Ferme  pâteux 

iLaiteux 

{Laiteux  avancé,  ferme 
JFerme  pâteux,  mûr. . . 

iLaiteux  avancé. 

I Ferme  pâteux ,       12 

ILaiteux  avancé,  ferme .  !       11 
I Ferme  pâteux,  mûr. . .!      10 

| Ferme  pâteux, 9 

jFerme  pâteux,  mûr.. .  . 


Movenne. 


'Feuilles  seulement. 
[Epié 


1,225 

900 

300 

52 

1,700 

350 

1,775 

1,500 

1,150 

1,300 

1,509 

295 

1,850 


13       1,074 


050 
1,450 


C'est  le  Northwestern  Dent  qui  est  le  plus  généralement  cultivé  pour  la  production 
du  fourrage  au  Manitoba;  c'est  une  variété  hâtive  et  assez  productive;  elle  ne  s'est 
pas  montrée  aussi  hâtive  que  certaines  variétés  que  l'on  considère  généralement  comme 
plus  tardives.  De  même,  le  Compton's  Early  et  le  North  Dakota  White  se  sont  montrés 
supérieurs  cette  année,  non  seulement,  comme  d'habitude,  au  point  de  vue  du  rende- 
ment, mais  aussi  au  point  de  vue  de  la  précocité.  Quelques-unes  des  variétés  précoces 
qui  arrivent  à  1  état  pâteux  ferme,  comme  le  Gehu,  Canada  Yellow  et  le  Windus  White 
Dent,  ont  donné  une  bonne  proportion  d'épis  mûrs.  La  graine  de  la  sous-variété  com- 
merciale de  Longfellow  n'a  pas  germé;  nous  n'avons  donc  aucun  rapport  à  fournir 
sur  cette  variété,  et  le  jaune  du  Canada,  sur  lequel  nous  fournissions  un  rapport  si 
favorable  l'année  précédente,  a  dû  être  retranché  des  essais  cette  année,  parce  que  noua 
n'avons  pu  nous  procurer  des  semences;  c'est  aussi  pour  la  même  raison  que  nous 
avons  dû  retrancher  le  Free  Press,  une  des  variétés  qui  s'annoncent  le  mieux  pour  la 
production  du  grain. 

MOYENNES    POUR    CINQ    ANNÉES. 

Trois  seulement  de  ces  cinq  variétés,  ont  été  cultivées  d'une  façon  continue  pen- 
dant cinq  ans;  les  autres  ont  été  essayées  trois  ans  et  une  autre  pendant  deux  années; 
les  résultats  moyens  de  ces  variétés  sont  les  suivants: — 


Variétt 


(  lofflpton'a  Early 

Longfellow ..   .. 

Northwe&tern  Dent 

North  Dakota  White  (moyenne  pour  3  années). . 

(  ;  <  hu  (moyenne  pour  3  années) 

Minnesota  King  (moyenne  pour  2  années) 


Etat  moyen 
la  coupe. 


Laiteux 
Soie,  laiteux. 
Laiteux  avancé. 

ii  n 

Ferme,  pâteux 
Laiteux. 


Rendement  moyen 

à  1 

acre. 

Ton. 

Liv. 

20 

387 

18 

781 

16 

1,354 

L) 

174 

15 

500 

14 

1,250 

JIrandon 
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Vingt-doux  variétés  <itî  navets  ont  été  essayées  cette  année;  il  y  avait  quatre  rangs 
«le  chaque  variété,  et  chaque  rang  mesurait  L00  pi<*ls  de  Longueur;  la  distance  entre 
les  rangs  était  de  ï\  pieds.  La  terre  était  sablo-argilcuse,  et  avait  été  jachérée  l'an- 
née précédente.  La  saison  était  trop  sèche  pour  donner  de  bons  résultats.  La  graine 
n'a  pas  très  bien  germé,  et  La  comparaison  no  rond  donc  pas  justice  à  toutes  les  variétés. 
La  graine  a  été  Bernée  le  W  mai,  et  la  récolte  arrachée  le  9  octobre. 

NAVETS — ESSAI    DE    VARIÉTÉS. 


Nom  de  la  variété. 


Perfection  Purple  Top. 
New  Century   


Canadian  Gem 

Jumbo  

Invicta 

Hartley's  Bronze  Top. 

Lapland        

Carter's  Impérial 

Hazard's    Improved. . 

Good  Luck   

Mammoth  Clyde 

Bangholm 

Magnum  Bonum 

14  Mammoth  Greystone. . 


Hall 's  Westbury. 
White  Globe. .    . , 


Eléphant 

Halewood's  Bronze  Top  .     .    . . 
Yellow  Aberdeen  ^Green  top). . . 

Yellow  Aberdeen  (Purple  top). . 

Stubb  

Ostersundom 


Description  de  la  variété. 


De  Suède,  collet  pourpre,   plu- 
tôt plat,  assez  lisse 

De   Suède,    collet  pourpre, 

moyennement  lisse 

De  Suède,  collet  pourpre,  lisse. 
De  Suède,  coll.  pour.  plu.  long. 
De  Suède,  coll.  pour,  assez  lisse. 
De  Suède,  coll.  bronz.  plu.  rude 
De  Suède,  coll.  bronz.  ass.  lisse, 
De  Suède,  coll.  pourpre,  rude. 

De  Suède,  croisses,  rudes 

Ue  Suède,  coll.  pour.  plu.  rude 
De  Suède,  coll.  pour.  plu.  rude 
De  Suède,  coll.  pour,  assez  lisse 
De  Suède,  coll.  pour.  plu.  rude. 
Ordinaire,  collet  pourpre,  chair 

blanche,  assez  lisse 

De  Suède,  coll.  pour,  assez  lisse 
Ordinaire,  blanc,  arrondi,  assez 

lisse 

De  Suède,  coll.  pour,  très  rude 
'De  Suède,  coll.  bronzé,  rude. . 
;  Ordinaire,  jaune,  assez  lisse. . . 

Ordinaire,  jaune,  assez  lisse. . . 

Ordinaire,  blanc,  petit,  arrondi 

Ordinaii'e,  chair  blanche,  coll. 
pourpre 


Moyenne.. 


Rendement  à 
l'acre. 


To 


19 

19 
10 
18 
17 
17 
1(5 
16 
15 
15 
15 
15 
14 

14 
14 

13 
13 
13 
12 

10 

0 


Liv. 


1,237 

1,193 
271 

1,350 
887 
257 

1,582 
259 

1,668 
972 
755 
701 

1.885 

1,276 
580 


461 

449 

56 

1,272 

1,324 

1,400 


15 


145 


Rendement  à 
l'acre. 


Boiss. 


653 

653 
637 
622 
587 
570 
559 
537 
527 
516 
512 
511 
498 

487 
476 

456 
441 
440 
400 

354 

322 


290 


57 

13 

51 
30 
27 
57 
42 
39 
48 
12 
35 
41 
5 

56 
20 


1 
49 
56 

32 

4 


502 


25 


Les  navets  de  Suède  ou  rutabagas  sont  ceux  qui  conviennent  le  mieux  aux  condi- 
tions du  Manitoba  ;  les  autres  types  ne  rapportent  pas  autant  et  ne  se  conservent  pas 
aussi  bien.  Les  variétés  Hall's  Westbury  et  Bangholm,  qui  sont  généralement  au 
nombre  des  plus  productives,  sont  assez  faibles  cette  année,  peut-être  à  cause  de  la 
mauvaise  germination.  La  Perfection  Purple  Top  est  une  bonne  variété  sûre  qui 
s'est  encore  bien  comportée  cette  année.  La  Canadian  Gem  est  une  des  meilleures 
parmi  les  variétés  nouvelles. 


Brandon 
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MOYENNES. 


Six  variétés  ont  été  cultivées  pendant  cinq  années  consécutives;  plusieurs  autres 
ont  été  cultivées  de  deux  ans  à  quatre  ans.  La  production  moyenne  obtenue  pendant 
cette  période  est  consignée  au  tableau  suivant  : — 


Variété. 

Hall  Westbury        (moyenne  pour  5  années). . . 
Halewood  Brunze  Top  .» 

Perfection  Purple  Top  h 

Magnum  Bonum  « 

Good  Luck  » 

Hartley  Bronze  Top  m 

Bangholm  (moyenne  pour  4  années)  . . 

Mammoth  Clyde  n 

.Tumbo  n 

Eléphant  m 

Canadian  Gem        (moyenne  pour  2  années). . . 
Carter  Impérial  m 

Hazard  Improved  m 


Produetio 

n  moyenne 

al' 

acre. 

Tonnes. 

liv. 

23 

1,331 

22 

608 

22 

565 

21 

1,896 

21 

653 

19 

1,999 

26 

1,534 

19 

1,127 

18 

880 

18 

733 

29 

185 

23 

599 

22 

1,204 

BETTERAVES  FOURRAGERES. 

Onze  variétés  de  betteraves  fourragères  ont  été  essayées  en  rangs  uniformes  de 
la  même  manière  que  les  navets;  la  terre  avait  été  jacîiérée  l'été  précédent,  mais  il  y 
avait  des  parties  herbeuses  qui  ont  nui  à  l'uniformité  de  l'essai.  La  graine  a  germé  de 
façon  inégale.  En  raison  de  ces  circonstances,  nous  avons  dû,  dans  bien  des  cas, 
calculer  le  rendement  d'après  une  partie  des  rangées.  Nous  avons  pris  toutes  les  pré- 
cautions en  ce  faisant,  pour  que  l'essai  soit  aussi  exact  que  possible  dans  les  circons- 
tances; cependant,  il  ne  faut  pas  trop  s'y  fier.  La  graine  a  été  semée  le  13  mai,  et  la 
récolte  rentrée  le  4  octobre. 

BETTERAVES    FOURRAGERES— ESSAI    DE    VARIÉTÉS. 


N° 


Nom  de  la  variété. 


Prize  Mammoth  Long  Red 

Giant  Yellow  Intermediate 

Giant  Yellow  Globe 

Gâte  Post 

Danish  Sludstrup , (mixed 

Yellow  Leviathan 

Perfection  Mammoth  Red 

Selected  Yellow  Globe 

Giant  Half  Sugar  White 

Mammoth  Long  Red 

Golden  Tankara (mélangée) 


Description  de  la  variété. 


Rouge,  longue,  lisse 

Longue,  moyenne,  jaune  fon- 
cé, propre 

Jaune,     globuleuse,     propre, 

facile  à  arracher 

Rouge,    longue,  beaucoup  de 

racines,  difficile  à  arracher. 
Moyenne  longue,  jaune  foncé, 

propre 

Moyenne  longue,  jaune  foncé, 

bien  propre 

Rouge,    globuleuse,    facile  à 

arracher 

Moyenne,    longue,     blanche, 

bien  propre 

Rouge,   longue,    beaucoup  de 

racines  dure  à  arracher.  . . . 
Moyenne  long.,  jaune  rouge. . 

Moyenne 


Rendement 
à  l'acre . 


Tonnes    liv. 
29        1,812 


28 

27 

27 

27 

26 

26 

26 

25 
1!» 
1!) 

25 


115 
514 
505 

70 
678 

95 
443 

242 

1,498 
1,346 


1,211 


Rendement 
à  l'acre. 


boiss. 
996 

935 

908 

908 

901 

877 

868 

840 

837 
658 
655 

853 


liv. 
52 

15 

34 

25 

10 

58 

15 

43 

22 
18 
46 

31 


Brandon 
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I  'esl  la  Prize  Mammoth  Long  Red  qui  .1  donné  La  plus  forte  prod 
saisi  1.  el  pour  La  moyenne  de  1  inq  ans  ;  1  'es1  à  peu  près  la  ; 

,  ■  t.\  pe  de  b<  I  beaucoup  plus  difficili  er 

étés  jaunes  globuleuses,  .-«Mit  de  beaucoup  plut   facile 
n'ont  pag  de  racim  9. 

•    MOYENNES. 

Six  variétés  ont  été  cultivées  pendanl  cinq  ;r  3écutives;  une  autre  pendant 

quatre  années,  e1  une  autre  pendant  deux  années.     Les  rendent  •      iele  ont  été  les 

suivants: — 


Variété. 


Priz<   Mammoth  Long  Red  (moyenne  pour  5 années) 

Perfeotion  Mammoth  Long  Red  m  5  » 

Gianl  Half  Sugar  White  ■>  5  m  . 

Giant  Yellow  Globe  m  5  ■■  . 

Bêle  ted  Yellow  (ilobe  ..  5  m  . 

Giant  Yellow  Intermediate  h  5  ..  . 

Gâte  Post  .1  4  h  . 

Golden  Tankard  m  2  « 


Prod 

one 

tonnes. 

liv. 

29 

27 

1,209 
1,756 

27 
26 
26 

1,1G4 

1.275 
902 

22 

601 

27 

28 

1,624 
19.5 

CAROTTES. 

Six  variétés  de  carottes  de  grande  culture  ont  été  semées  par  série  double  de  deux 
rangées,  de  la  même  manière  que  pour  les  navets  et  les  betteraves  fourragères. 

CAROTTES — ESSAI    DE    VARIÉTÉS. 


c 

î 

1 

Nom  de  la  variété. 

Description  de  la  variété. 

Production 

moyenne  à  l'acre. 

Production 
moyenne  à  lucre. 

1 

Cooper's  Yellow  Intermediate. . . 
Long  Orange 

-Jaune,  demi-longue,  lisse 

Rouge,  longue,  lisse 

tonnes.      liv. 

12           1,839 
12             969 
IL           1,4H0 
11                98 
6          1,937 
6          1,485 

boiss.         liv. 

430            39 
416              9 

8 

Blanche,  longueur  moyenne,  lisse. 

Blanche,  longue,  grossière 

Rouge,  longue,  lisse 

Blanche,  longue,  très  grossière. . . 

Moyenne 

391            30 

4 

White  iselgian 

Long  Red  Surrey   

368             IX 
232            17 

11 

224            45 

10             636 

343            56 

BETTERAVES  A  SUCRE. 

Trois  variétés  de  betteraves  à  sucre  ont  été  cultivées  sur  des  parcelles  d'essai  uni- 
formes, mesurant  500  pieds  carres.  La  préparation  du  sol  et  les  travaux  d'entretien 
ont  été  les  mômes  que  pour  les  betteraves  fourragères. 


Nom  de  la  variété. 

Rendement  à  l'acre. 

Vilmorin's  Tmproved  "A" 

Klein  Wanzleben 

tonnes.                    liv 
12                      965 
12                       30 

Vilmorin's  Improved  "B" 

10                      70 

1(3—60 


Brandon 


930 


FERMES  EXPERIMENTALES 


5  GEORGE  V,  A.  1915 
ESSAIS  DE  GRAMINEES  FOURRAGERES,  DE  TREFLÏÏ  ET  DE  LUZERNE. 

Nous  avons  ensemencé,  en  1911,  une  série  de  parcelles  d'essai  de  graminées  four- 
ragères, de  trèfle  et  de  luzerne  et  de  mélaiwes;  ces  parcelles  ont  produit  une  récolte 
en  1912  et  en  1913. 


Nom  de  la  variété. 


Luzerne  commune 

i,        Grimm 

ii       du  Montana.  . . . 

h  du  Turkestan. . . 
Trèfle  rouge  commun .... 

Grand  trèfle  rouge 

Trèfle  d'Alsike 

Trèfle  blanc  Hollandais.  . 

Brome  inerme 

Mil  

Ray-grass  de  l'ouest 

Pâturin  bleuduKentuckv 


Proportion  des  mélanges 
deux  années  après  les 

semis. 


Agrostide  mêlé  avec  mil 

Dactyle  pelotonné 

Mil  et  trèfle  rouge ....... 

Mil  et  trèfle  d'Alsike. . . . 

Mil  et  luzerne , 


Ray-grass    de    l'ouest    et 

trèfle  rouge. 
Ray-grass     de    l'ouest    e 

trèfle  d'Alsike. 
Ray-grass    de    l'ouest    « 

luzerne. 

Mil,  ray-grass  de  l'ouest  et 
trèfle  ronge. 

Mil,    ray-grass   de   l'ouest 

et  trèfle  d'Alsike. 
Mil,    trèfle  rouge  et  trèfle 

d'Alsike. 
Ray-grass  de  l'ouest,  trèfle 

rouge  et  trèfle  d'Alsike 
Mil,     trèfle    d'Alsike     et 

agrostide. 
Mil.  ray-grass   de   l'ouest 

trèfle  rouge  et  d'Alsike, 

Mil,  ray-grass   de  l'ouest, 
trèfle  rouge  et  luzerne. 


|9S%  mil  2%  trèfle  rouge 

Mil 85%,  Alsikel5%...     . 

Ire  récolte,  mil  30%,  lu- 
zerne 70%.  2e  récolte,  lu- 
zerne presque  pure 

Ray-grass  de  l'ouest  98%, 
trèfle  rouge  2% . 

Ray-grass  de  l'ouest  95%, 
Alsike  5% 

Ray-grass  de  l'ouest  50%, 
luzerne  50%.  (2e  récolte. 
Luzerne  pure) .... 

Mil  39%,  Ray-grass  de 
l'ouest  C0%,  trèfle  rouge 

1% ••... 

Mil  36%,ray-grass  de  l'ouest 

«0%,  Alsike  4% 

Mil  90%,  trèfle  rouge  2%, 

Alsike  2% 

Ray-grass  de  l'ouest  100%. 

Mil  75%,  Alsike  24%,  agros- 
tide 1% 

Mil  38%,  ray-grass  de 
l'ouest  60%,  trèfle  rouge 
1%,  Alsike  1% . 

Mil  29%, ray-grass  de  l'ouest 
35%,  trèfle  rouge  1%, 
luzerne  35%.  (2e  réc  olte, 
luzerne  presque  pure) 


Date  de 
la  Ire 
coupe. 


Rende- 
ment 
à  l'acre, 
Ire  coupe. 


27  juin 


8  juill. 


ton. 

2 
2 
3 
3 
2 
2 
1 


22  août 
8  juill.1 


Il 

H 

II 
II 

II 

II 

II 

II 

" 

II 

» 

II 

II 

» 

II 

II 

II 

II 

II 

" 

II 

» 

II 

II 

II 

II 

IV 


1,520 

1,800 

360 

360 

80 

840 

760 

40 

1,320 

1,120 

1,120 


1     1,000 

920 

1     1,1  G0 

1     1,000 


2  360 

2  120 

2  560 

2  1,480 


2 

200 

1 

1,880 

1 
1 

1,720 

1,800 

1 

1,520 

1 

1,800 

Date  de 
la  2e 
coupe. 


11  août 


22  août 


Rende- 
ment 
à  l'acre, 
2e  couoe. 


ton.      liv.  ton 


520 
1,200 
1,420 

1,480 


Rende- 
ment total 
à  l'acre. 


40 


1,760 


1,480 


40 

1,000 

1,780 

1,840 

80 

840 

760 

40 

1,320 

1,120 

1,120 


1      1,000 

020 

)      1,160 

1     1,000 


3  400 

2  120 

2  560 

3  1,240 


2 

200 

1 

1,880 

1 
1 

1,720 

1,800 

1 

1,520 

1 

1,800 

2     1,480 


Le  fait  le  plus  frappant  dans  le  tableau  précédent,  c'est  la  supériorité  évidente  de 
la  luzerne  sur  les  autres  récoltes  de  foin,  en  ce  qui  concerne  la  quantité  de  foin  pro- 
duite. lx;s  seules  parcelles  dont  le  regain  valait  la  peine  d'être  coupé  sont  celles  qui 
avaient  de  la  luzerne,  soit  seule,  soit  en  mélange;  quelques-unes  des  autres  ont  poussé 
un  peu  après  les  pluies  de  septembre,  mais  cette  pousse  était  trop  tardive  pour  que 
l'on  pût  en  faire  du  foin.  La  plupart  des  trèfles  qui  sont  bisannuels  avaient  disparu 
à  la  fin  de  1912  ;  la  plupart  des  plantes  de  trèfle,  qui  se  trouvent  dans  la  récolte  de  cette 

Brandon 


N/7/l  H  E   DES   l'I.  INTES  I'ni  /,'/.'  VGERES 


DOC.  PARLEMENTAIRE  No  16 

année,  provienneni  de  graines  qui  ont  mûri  et  dont  la  grrai]  épandue  dans  l'une 

«1rs  saisons  précédentes. 

On  voit  que  le  ray-grass  de  l'Ouest,  et  le  brome  inerme  sont  plus  productifs  que 
(es  autres  graminées;  le  ra:  es1  une  herbe  excellente  pour  les  mélan- 

uant  au  brome  inerme,  on  ne  le  recommande  que  pour  les  terrain  car  il 

esl  trop  persistant  el  devient  nue  mauvaise  herbe  dans  les  terrains  riches. 

Les  notes  aur  le  pourcentage  des  différentes  sortes  qui  restent  dans  les  mél 
fournissent  des  indications  utiles  sur  leur  rusticité  e1   leur  force  relative;  la  Luzerne 
et  le  ray-grass  de  l'Ouesl  dépassent  les  autres  de  beaucoup  bous  se  rapport.     Les  par- 
celles citées  dans  ce  tableau,  ont  maintenant  donné  deux  saisons  de  récolte;  le  rende- 
ment total  à  l'acre,  pendant  les  deux  années,  est  consigné  au  tableau  suivant: — 


Luzerne  commun" 

Luzerne  de  Grimm 

Luzerne  du  Montana 

Luzerne  du  Turkestan 

Petit  trèfle  rouge 

Grand  trèfle  rouge 

Trèfle  d'alsike 

Trèfle  blanc  ou  hollandais 

Mil 

Brome  Inerme 

Ray-grass  deTouest 

l'àrurin  bleu  du  Kentucky   

Agrostide 

Dactyle  pelotonné 

Mil  et  trèfle  rouge 

Mil  et  trèfle  d'alsike 

Mil  et  luzerne : 

Ray-grass  de  l'ouest  et  trèfle  rouge. , 

Ray-grass  de  l'ouest  et  trèfle  d'alsike 

Ray-grass  de  l'ouest  et  luzerne 

Mil,  ray-grass  de  l'ouest  et  trèfle  rouge 

Mil,  ray-grass  de  l'ouest  et  d'alsike 

Mil,  trèfle  rouge  et  trèfle  d'alsike 

Ray-grass  de  l'ouest,  trèfle  rouge  et  d'alsike 

Mil,  a  grastide  et  trèfle  d'alsike   .  .*. 

Mil,  Ray-grass  de  l'ouest,  trèfle  rouge  et  d'alsike 
Mil,  Ray-grass  de  l'ouest,  trèfle  rouge  et  luzerne 


Prod 

iction 

totale  à  1 

acre  pour 

1912- 

1913. 

Ton. 

Liv. 

0 

5-10 

0 

H  10 

in 

080 

10 

1,060 

5 

1,320 

5 

1,120 

5 

620 

3 

320 

3 

1,880 

7 

1,900 

6 

1,520 

1 

1,280 

3 

9G0 

L 

1,920 

5 

900 

4 

1,920 

G 

1,200 

6 

1,3(50 

0 

1,220 

S 

720 

6 

640 

6 

520 

o 

1,000 

6 

80 

5 

300 

5 

280 

7 

40 

16— GOi 
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RECOLTES  ANNUELLES  DE  FOIN. 


Nous  avons  semé  cette  année  sur  une  série  de  parcelles,  des  plantes  propres  à  pro- 
duire du  foin  la  première  année.  Les  semis  ont  été  faits  le  26  mai,  sur  terre  à  racines. 
Les  chiffres  qui  suivent  représentent,  dans  chaque  cas,  la  production  de  foin  sec. 


Nom  de  la  récolte. 


Avoine 

Pois  et  avoine 

Seigle  de  printemps 
Millet  "  Karly  Fortune  " 

Millet  "  Sibérien  " 

Millet  "  japonais  " 

Millet  "  Hongrois  " 

Millet  "  allemand  " 

Millet  "  commun  " 


Caractère  du  foin. 


Bon 

Bon 

Plutôt  grossier 

Très  grossier,  précoce 

Moyen 

Très  grossier,  tardif . 

Moyen 

Grossier,  tardif  . 
Très  bon , 


Date  de  la 
coupe. 


4  août 

4   M 

18  iuil. 
4  août 
12  „ 
12  „ 
12  ,, 
12  „ 
12  « 


Rendement 
à  l'acre. 


Ton.    Li^ 


800 
1,200 
400 
200 
160 

1,200 
1,840 


Les  résultats  semblent  indiquer  que  la  coutume  manitobaine  qui  consiste  à  em- 
ployer de  l'avoine  en  gerbes  comme  foin,  lorsque  les  récoltes  régulières  de  foin  ne 
suffisent  pas,  est  peut-être  la  meilleure  que  l'on  puisse  adopter. 
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FERME   EXPÉRIMENTALE  DE  INDIAN   IIEAD,  SASK. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  T.  J.  HARRISON,  B.S.A. 

LA  SAISON. 

Somme  toute,  la  température,  pendant  l'été  de  1913,  a  été  très  favorable  à  la  pro- 
duction de  bonnes  récoltes  de  fourrage.  Le  printemps  a  été  un  peu  sec  pour  favoriser 
la  pousse  hâtive  des  herbes  de  pâturage,  mais  il  est  tombé  assez  de  pluie  en  juin  et  en 
juillet,  pour  provoquer  une  bonne  pousse  avant  la  fenaison.  La  pluie  a  été  si  abon- 
dante en  juillet  (4.37  pouces)  qu'il  a  été  difficile,  dans  bien  des  cas,  de  faire  bien  faner 
le  foin,  mais  cette  pluie  a  provoqué  la  pousse  du  regain,  et  on  a  coupé  une  bonne  deux- 
ième récolte  de  luzerne  et  de  trèfle.  Les  gelées  d'automne  ont  été  tardives,  et  le  maïs 
a  eu  le  temps  de  bien  mûrir  pour  l'ensilage.  Les  pluies  et  les  neiges  d'octobre  ont 
nui  à  la  rentrée  des  racines;  elles  n'ont  pas  donné  une  très  forte  récolte  à  cause  de  la 
s('(  heresse  qui  a  sévi  en  août  et  septembre. 

MAIS  (BLE  D'INDE). 

Dans  un  district  exclusivement  consacré  à  la  culture  du  grain,  le  grand  problème 
est  la  destruction  des  mauvaises  herbes;  sans  doute  la  jachère  d'été  est  utile,  mais  il 
faudrait,  pour  détruire  quelques-unes  de  nos  mauvaises  herbes  vivaces,  faire  deux 
jachères  d'été  de  suite,  et  il  est  peu  de  cultivateurs  qui  s'y  résignent.  Il  s'agit  donc 
de  cultiver  après  une  jachère  d'été,  une  plante  qui  nettoie  le  sol,  tout  en  donnant  un 
revenu.  Le  maïs,  qui  permet  de  faire  des  mélanges,  semble  être  la  plante  qui  convient 
le  mieux  pour  ce  but.  Nous  ne  prétendons  pas  produire  du  grain  de  maïs  sur  cette 
ferme,  mais  le  fourrage  que  nous  en  obtenons  est  plus  utile  que  quelques-unes  des 
récoltes  de  foin.  C'est  sous  forme  d'ensilage  qu'il  donne  les  meilleurs  résultats,  et 
ceci  nécessite,  bien  entendu,  la  construction  d'un  silo.  Or,  ce  n'est  pas  tous  les  cul- 
tivateurs qui  ont  l'argent  nécessaire  pour  cela,  mais  ils  ne  devraient  pas  moins  com- 
mencer à  cultiver  du  maïs,  car  on  peut  très  bien  faire  sécher  le  blé  d'Inde  en  moyettes 
et  le  donner  dans  cet  état  aux  bestiaux.  Pour  obtenir  la  meilleure  qualité  de  fourrage, 
il  faut  laisser  mûrir  le  maïs  jusqu'à  ce  que  le  grain  soit  lustré;  si  l'on  craignait  la 
gelée,  il  vaudrait  mieux  le  couper  un  peu  plus  tôt,  car  le  maïs  gelé  ne  vaut  pas  grand' 
chose  comme  nourriture.  Les  deux  qualités  recherchées  dans  une  variété  pour  le  sud 
de  la  Saskatchevvan,  sont  la  précocité  et  la  quantité  de  tiges  et  de  feuilles 

MAÏS — ESSAI    DE    VARIETES. 

Cet  essai  comprenait  dix  variétés.  Elles  ont  été  plantées  sur  jachère  d'été,  en 
rangs  à  trois  pieds  d'écartement,  à  raison  de  30  livres  de  graine  à  l'acre.  Chaque 
variété  a  été  semée  en  parcelles  doubles,  qui  se  composaient  chacune  de  deux  rangs  de 
72£  pieds  de  longueur;  chaque  parcelle  avait  donc  une  superficie  de  1/100  d'acre. 
Le  rendement  a  été  calculé  d'après  la  moyenne  de  deux  parcelles. 
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MAIS   POUR   ENSILAGE ESSAI   DE   VARIETES. 


X' 


Nom  de  la  vaiieté. 


Date 

dos 
semis. 


Xinety  Days 20 

Early  Longfe'low 26 

Compton's  Early 20 

Salzer's  North  Dakota ....  26 
White  Cap  Yellovv  Dent.  .  i26 

Canada  Yellovv. 26 

Longfellow 26 

Xorth  western  Dent 26 

Windus  White  Dent ;26 

ïhayer's  Yellow  Dent J26 


Date 

de 

la  coupe. 


15  sept. 

...  15  „ 

15  h 

15  M 

15  H 

15  n 

15  h 

15  H 

15  .. 

15  h 


Hauteur 
moyenne. 


pouces. 

70 

84 
82 
78 
80 
36 
72 
80 
82 
72 


Condition  lors 
de  la  coupe. 


Laiteux.  ..  ., 
Laiteux  avancé 
Laiteux 

Laiteux  avancé 

Laiteux , 

h         , 

Moyenne.  , 


Semis 

en  rangs, 

poids  à 

l'acre. 


Ton.     Lii 


1,200 
400 

1,800 

1,200 
200 
300 

1,400 
000 
400 
200 


18       1,420 


HACINES. 

On  ne  saurait  obtenir  de  bons  résultats  dans  l'élevage  du  bétail  si  l'on  n'a  pas  des 
racines  succulentes  à  leur  donner  en  hiver.  Il  n'y  a  rien  de  meilleur  sous  ce  rapport 
que  les  racines.  Nous  avons  fait,  cette  saison,  de  nombreuses  expériences  en  ce  qui 
regarde  les  navets,  les  betteraves  fourragères,  les  betteraves  à  sucre  et  les  carottes. 
Chaque  variété  a  été  semée  en  parcelles  doubles,  de  1/100  d'acre  de  superficie. 

NAVETS. 

Il  y  avait  dans  cet  essai,  23  variétés  qui  ont  été  semées  sur  jachère  d'été,  le  23 
mai,  et  arrachées  le  8  octobre. 

NAVETS ESSAI    DE    VARIETES. 


N« 


Nom  de  la  variété. 


Hall's  Westbury  ; 

Magnum  Bonum 

Hartley's  Bronze  Top , 

Halewood's  Bronze  Top 

Perfection  Swede 

Good  Luck 

Jumbo. ...   

Mammoth  Clyde 

Bangholm 

Lapland i 

Eléphant 

Hazard's  Improved 

New  Century 

Canadian  Gem   

Carter's  Impérial 

Prize  Purple  Top 

Invicta. ....    .    

Yellow  Aberdeen,  Green  Top. 
Yellow  Aberdeen,  Purple  Top 

Mammoth  Greystone 

White  Globe ! 

Ostersundoui 

Stubb 

Moyenne...   . 


Rendement  à  l'acre. 


Ton. 

28 
31 
33 
27 
36 
81 
33 
35 
32 
30 
20 
29 
27 
27 
31 
29 
25 
22 
29 
32 
30 
29 
33 


90 


Liv. 

000 

900 

200 
1,000 
1,500 
1,500 

9C0 

200* 
1,000 

800 
1,000 

100 
1,400 

200 
1,000 

800 
1,700 

500 
1,200 
1,400 
1,000 
1,400 
1,100 


1.083 


Rendement  à  l'acre. 


Boiss. 

943 

1,048 
1,103 

910 
1,225 
1,058 
1,115 
1,170 
1,093 
1,213 

083 

908 

923 

903 
1 ,  005 

980 

801 

741 

986 
1 ,  090 
1 ,  210 

990 
1,118 


1,018 


20 
20 
20 

40 

20 


20 
20 
20 
20 
20 
20 
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BETTERAVES  FOI  BU 

Onze  variétés  de  betteraves  fourragères  onl  été  soumises  ï  (Jes  expérience  or  des 
parcelles  de  l  LQO  d'acre  de  superficie;  les  rangs  étaient  -i  28  pouces  d'écartement,  et 
les  racines  éclaircies  ù  8  pouces  de  distance.     Plantées  le  23  mai;    arrach 

bre. 

BETTERAVES    FOURRAGÈRES — ESSAI    DE    variétés. 


N- 

Nom  de  la  varié!  é. 

[fondera 

Etendent. 

à  l'acre 

1 

Ton. 

18 
13 

10 

28 
lil 
22 
19 

22 
22 
20 
21 

Liv. 

1,400 
600 

100 

GOO 

100 

1,800 

1,200 
1,000 

1,600 
400 
800 

Boû  i. 
623 

413 
340 

!;43 

640 
76< 

663 
750 
760 

073 
713 

Liv. 
20 

•> 

20 

3 

i 

Golden  Tankard 

Gâte  Post 

20 

0 

20 

20 

s 

q 

10 

il 

Yellow  Leviathan 

Giant  Half  Sugar  White 

Moyenne 

20 
20 

19 

1,836 

663 

56 

CAROTTES. 


Neuf  variétés  de  carottes  ont  été  soumises  à  des  expériences  sur  des  parcelles  de 
1  100  d'acre  de  superficie.     Plantées  le  7  mai,  arrachées  le  24  octobre. 


CAROTTES — ESSAI    DE    VARIETES. 


x° 


Nom  de  la  variété. 


Ontario  Champion 

Half  Long  Chantenay 

Mammoth  White  Intermediate. 

Giant  White  Vosges . , 

W  hite  Belgian 

Improved  Short  White 

Coopers' Yellow  Intermediate.. 

Long  Orange 

Long  Red  Surrey 


Moyenne 


Rendem.  à  l'acre1  Rendem.  à  l'acre 


Ton. 

Liv. 

Boiss. 

Liv. 

25 

1,800 

863 

20 

20 

600 

676 

40 

24 

1,000 

816 

40 

18 

1,000 

616 

40 

26 

1,000 

883 

20 

21 

1,400 

723 

20 

18 

1  000 

626 

40 

18 

1,600 

626 

40 

16 

1,000 

550 

21 


551 


rog 


15 


Betteraves  à  sucre. 

Trois  variétés  de  betteraves  à  sucre  ont  été  plantées  le  23  mai  et  arrachées  le  23 
octobre. 

BETTERAVES    À    SUCRE ESSAI    DE    VARIETES. 


N° 

Nom  de  la  variété. 

Description  de  la  variété. 

Rendem 

Ton. 

14 

12 
12 

à  l'acre 

Liv. 

1,800 

1,200 
1,200 

Rendem. 

Boiss. 

496 
420 
420 

à  l'acre 

1 

2 
3 

Vilmorin's  Tmproved  "A" 

Vilmorin's  Improved    "B"   ... 

Klein  Wanzleben 

Moyenne 

Bien  lis*e     

Couverte  de  racines 

h                 ii             .    . 

Liv. 
40 

13 

733 

445 

* 

33 
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ESSAIS  DE  GRAMINEES  FOURRAGERES,  DE  TREFLE  ET  DE  LUZERNE. 

Ou  s'intéresse  de  plus  en  plus,  chaque  année,  à  la  culture  des  graminées  fourra- 
gères et  du  trèfle,  pour  deux  raisons:  Premièrement,  le  prix  du  bétail  augmente  tous 
les  ans,  et  la  question  de  la  production  du  fourrage  prend  une  importance  toujours 
plus  grande;  deuxièmement,  dans  les  pays  qui  ont  produit  du  grain  sans  interruption, 
pendant  des  années,  les  champs  deviennent  infestés  de  mauvaises  herbes  et  le  sol  s'ap- 
pauvrit en  humus  et  en  éléments  de  fertilité.  Le  seul  moyen  de  remédier  à  cette  situa- 
tion est  de  semer  des  graminées  fourragères  et  du  trèfle,  et  c'est  pourquoi  cette  culture 
augmente  tous  les  ans. 

On  nous  demande  souvent,  quelles  sont  les  meilleures  variétés  à  semer.  Les 
expériences  que  nous  faisons  sur  ce  sujet,  depuis  quelques  années  nous  ont  donné  les 
résultats  suivants  : — 

GRAMINÉES    FOURRAGÈRES    ET    TREFLE    ROUGE. 


Variété 


*  Ray-grass  de  l'Ouest,  trèfle  rouge  et  mil 
Brome  Ineime . 

*  Ray-grass  de  l'Ouest  et  trèfle  rouge 

Agrostide 

Pâturin  bleu  anglais , 

Trèfle  rou^e 


Année 

des 

semis. 


1907 
1899 
1901 
1908 
1908 
1910 


Rendement 

en 

1913. 

ronr 

les  liv. 

1 

10 

1 

340 

1 

710 

1 

220 

1,700 

1 

1,580 

Rendement 

moyen 

pour 

4  années. 


Tonnes  In 


785 
902 
593 
929 
220 
1,610 


*  Le  mil  et  ie  trèfle  rouge  ont  presque  disparu  de  ces  parcelles. 

TRÈFLES. 

Le  trèfle  et  la  luzerne  sont  les  seules  plantes  fourragères  qui  contiennent  de  la 
protéine,  l'élément  qui  sert  à  former  la  chair  et  que  l'on  peut  cultiver  sur  une  étendue 
considérable  de  l'ouest;  on  sait  également  qu'elles  améliorent  le  sol,  c'est  pourquoi  on 
nous  pose  chaque  année  des  questions  en  nombre  toujours  croissant  sur  le  choix  des 
variétés.  La  luzerne  est  sans  doute  la  mieux  adaptée  à  nos  conditions.,  mais  elle  ne 
se  prête  pas  aussi  bien  à  un  court  assolement  que  le  trèfle.  Une  question  se  pose  donc: 
quelles  variétés  de  trèfle  viennent  le  mieux  dans  notre  climat?  Nous  donnons  ici  les 
résultats  obtenus: — 


Variété. 


Trèfle  rouge  tardif  (de  Suède) 
Petit  trèfle  rouge  (de  Suède). 
Trèfle  d'Alsike  (de  Suède)... 


Rendement  par 
acre. 


liv. 


1  1,480 
1  760 
1        610 


LUZERNE. 

Tout  le  monde  *ait  que  la  luzerne  est  une  plante  de  terre  sèche,  mais  ce  n'est 
qu'en  ces  dernières  années  que  l'on 'a  commencé  à  s'occuper  d'elle  dans  l'ouest  du  Ca- 
nada. Pendant  logtemps,  on  a  cru  qu'elle  ne  serait  pas  assez  rustique  pour  résister 
au  climat  rigoureux  de  l'ouest.  Les  essais  que  nous  avons  fait*,  il  y  a  quelques  années, 
viennent   à   l'encontre  de   cette   idée.     La  question   maintenant   est    de   savoir   quelle 
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,'  donnera   Ie§   meilleurs  résultats.     Nous  donnons  dans   le  tableau  suivant   îVs 
tata  de*  essais  d'un  certain  nombre  de  variétés, 

LUZERNI       ES8  U    DE    \  \SX&  i  I 


Val 

1918 

1918. 

Rendement 

moyeu    pour   5 

ann< 

Rendemenl  à 

l'acre. 

Première  coupe. 

Rendement  à 

i  e. 

1  '              nu    coupe. 

Tonnes    liv. 

1       1,600 

1  l,5oo 

2  5<io 
2           300 
1          1,000 
1           790 

Tonnes     liv. 
..        1,700 

1           200 
1           650 
1        1,050 
1          600 
..       1,950 

Tonnes    liv. 
2        1,062 

2        1,127 

II 

<li;  Montana 

Dryland 

française 

2  1,917 

3  626 
2        1,730 
2        1,673 

LUZERNE— ESSAI    DE   VARIÉTÉS    SEMÉES    EN    1900.- 


Variété. 

Yigrtation. 

Rendement 
1913. 

1ère  coupe. 

Rendement 

1913. 
2ème  coupe. 

Rendement 
total,  1913. 

Moyenne 

pour 
4  ann 

Canadienne 

Pauvre 

Détruite 

Tonnes     liv. 
579 

Tonnes     liv. 
..       1,737 

Tonnes     liv. 
1          316 

Tonnes  liv. 
3          262 

Luzerne  des  sables  Vilmorin . .  . 

Lecoq    

De  Mongolie 

Nephi  Utah  (terre  sèche).  ..... 

Sextorp,  Neb 

Part,  détruite. 
Détruite 

3,544 

:.       1,737 

1       1,281 

2       1,875 

Forte 

1       1,088 

1          123 

1,737 

1  509 

2  53 
1       1,274 
1       1,474 

1       1,667 
1       1,088 
1          123 

1  1,667 

2  53 
1       1,956 
1          123 

3          755 

2  1,211 

1  1,860 

3  176  ' 

4  106 
3       1,230 

2  1,597 

3          431 

Aubignan  Provence 

Wessel,  Du  val  Pérou 

Baltique..      

Wernyj,  Turkestan.    

h       

Moyenne 

Forte 

2  1,292 
1    .   1,471 

3  884 

Détruite 

3  1,664 
3  1,780 
3       1,351 

Luzerne  de  sable  (Dannstadt). . 

Chinook,  Montana 

Luzerne  des  sables  Liefman. . . . 

Mcdicago  Ruthenica 

Forte 

Moyenne 

Forte ..... 

1       1,088 

1,544 

..       1,447 

1       1,351 

1          662 
1          702 

1  1,860 

2  53 

2       1,750 
2          446 

2  1,307 

3  1,404 

2  1,880 

3  700 

2  1,320 

3  890 

Luzerne  de  sable,  Bromberg — 

Krfuvt  Thuringe  — 

Luzerne  de  sable  Wi^senger. .  . . 
Boschan  Hongrie ' 

Détruite . .    . . 

F»-asinet  (Roumaine) 

_- 

(| 

Belfontaine  (Ohio) 

Forte 

1          702 
1       1,088 

1  1,552 

2  440 
2           80 
1       1,600 
1          880 
1       1,420 
1          880 
1          160 

1,860 
1          280 
1       1,980 
1          160 

2          825 
2       1,404 
2       1,184 
2          560 
2          6S0 
2          140 
2          620 
2          548 
1       1,720 
1       1,600 

1  1,840 

2  80 
2          140 
2          440 

3  1,527 

4  492 
4          736 
4       1,000 
4          700 
3       1,740 
3       1,500 
3       1,968 
3          600 
2       1,760 

2  1,700 

3  360 

4  120 
3          600 

2  1,280 

3  1,730 

2  440 

3  1  920 

Semences  mêlées 

Luzerne  Old  Frankish 

W.  A.  Wheeler,  n°  102 

h       

h       

ti       

h 

h       

n       

ii       

Moyenne.  . . . 
Forte 

N°240 

N°  164 

3  1,754 
3          630 

N°1G7. 

2       1  170 

Grrimm 

Montana  (23,454)   ..    

N°  25-102..., 

Luzerne  de  sable  (23,394). ...... 

Luzerne  canadienne  panachée. . 
Luzerne  canad.  (fleurs  pourpres) 
Turkestan 

3  1,840 
2  1,880 
2       1,7S0 

2  330 

3  1,260 
3  1,550 
3       1,730 

n       

n       ...    ... 
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La  sécheresse  au  commencement  de  la  saison  et  qui  a  été  suivie  plus  tard  d'une 
rature  humide,  explique  pourquoi  la  deuxième  coupe  est  la  plus  forte  des  deux. 

LUZERNE    SEMÉE    EX    1910. 


Variété. 

Remarques. 

Rendement  à 

l'acre. 

1ère  coupe. 

Rendement  à 

l'acre. 
2ème  coupe. 

Rendement 
total. 

Forte 

Tonnes    liv. 

1          280 
1          1G0 

Tonnes    liv. 

1  736 

2  440 

Tonnes    liv. 
2       1,016 

3          G00 

En  1911,  on  a  commencé  un  nouvel  essai  de  variétés  composé  principalement  de 
la  variété  de  Grimm,  reçue  de  différents  états  de  l'Union  et  de  quelques  autres  variétés 
qui  nous  venaient  d'Europe.     Le  tableau  suivant  nous  donne  les  résultats  de  ces  essais. 


LUZERNE. 


Variété. 


Rendement  à 

l'acre. 

1ère  coupe. 


Luzerne  Hongroise  (de  Hongrie) 

Grimm  "21735"  (de  Washington) 

Grimm  (du  Montana) 

Grimm  (du  Minnesota) 

Grimm  (du  Montana) 

20th  Century  (de  Wisconsin) *..... 

Luzerne  des  sables  "23487"  (de  Washington) 
Luzerne  des  sables  (d'Allemagne) 


Tonnes     liv. 


560 
560 
1,280 
1,040 
800 
200 
440 
320 


Rendement  à 

l'acre. 
2ème  couoe. 


Tonnes    liv. 


1,720 

1,680 

360 

1,600 

1,240 

773 

1,240 


Rendement 
total. 


Tonnes    li^ 


280 

240 

1,640 

640 

800 

1,440 

1,213 

1,560 


ESSAIS  DE  GRAMINEES  FOURRAGERES,  DE  TREFLE  ROUGE  ET  DE 
LUZERNE  EN  GRANDE  CULTURE. 

Les  résultats  des  essais   de  grande  culture   sur   ces   plantes,   sont  consignés   au 
tableau  suivant: — 

ESSAIS   EN"   GRANDE   CULTURE   DE   GRAMINEES    FOURRAGERES,   DE    TRÈFLE   ET   DE   LUZERNE. 


Sorte  de  mélange. 


Ray-grass  de  l'ouest,  luzerne  et  trèfle 
rouge 

Ray-grass  de  l'ouest,  luzerne  et  trèfle 
rouge 

Ray  grass  de  l'ouest,  luzerne  et  trèfle 
rouge 

Ray  grass  de  l'ouest  et  trèfle, .... 

Ray-grass  de  l'ouest,  trèfle  et  luzerne.. 

Luzerne  du  Turkestan 

Luzerne  du  Montana 


Année 

Acres. 

des 

semis. 

54 

1912 

5 

1912 

6 

1912 

8 

1910 

7 

1907 

i 

1907 

2 

1908 

Rendement  à 

l'acre. 

1ère  coupe. 


Tonnes    liv. 
1  524 


622 

543 

250 

297 

1,100 

232 


Rendement  à 

l'acre. 
2ème  coupe. 


Tonnes    liv. 


1,065 
1,980 

802 


Rendement 
total  à  l'acre. 


Tonnes    liv. 
1  524 


622 

543 

250 

2f2 

1,180 

1,034 
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ESSAIS  DE  MAIS  ET  DE  RACINES. 


Ouzo  variétés  de  maïs,  vïngt-sepl   de  navets,  onze  de  betteraves  fourragères,  dix 

de  carottes,  et  trois  de  betteraves  à  sucre,  ont   été  cultivées  cote  à  côte.     Il  y  avait 
deux  rangs  de  78  pieds  de  longueur  de  chaque  variété.     La  terre  a  été  jachérée  pen- 
dant l'été,  et  fumée  en  1912.     Les  navets,  les  betteraves  fourragères,  les  carotte 
les  betteraves  à  sucre,  ont  été  semées  le  6  mai,  et  arrachées  le  13  octobre,  tandis  que 
le  maïs  était  semé  le  10  mai,  et  récolté  le  17  .septembre. 

Nous  donnons,  dans  le  tableau  suivant,  le  rendement  à  l'acre  de  chaque  variété 
soumise  à  l'essai. 

MAÏS    POUR    ENSILAGE — ESSAI    DE    VARIETES. 


N° 


Nom  de  la  variété. 


Longfellow 

Compton's  Early 

Longfellow 

Early  Longfellow 

Aug.  15th  variety 

Canada  Yellow 

Nbrth  Dakota 

90  Days 

White  Cap.  Yellow  Dent. 

Wind  us  Yellow  Dent 

Thayer  White  Dent 


Moyenne . 


Hauteur 
moyenne. 


pouces 

72 

K4 
75 
78 
70 
48 
74 
71 
84 
63 

66 


Poils  à  l'acre 
semé  en  x-rvigs. 


Tonnes      liv. 


18 


600 

110 

640 

1,300 

1,400 

840 

840 

840 

1,820 

1,240 

1,420 


646 


940 
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Nc 


Nom  de  la  variété. 


Perfection  

Hazward's  Improved ; . . 

Hall's  Westbury 

Invieta 

Prize  Purple  Top 

Mammoth  Clyde  

Canadian  Gem 

Good  Luck 

Hall's  Westbury   

Hallwood's  Bronze  ïop 

Lapland 

Magnum  Bonm 

Bangholum 

Carter's  Impérial 

Hartley's  Bronze  Top 

Green  Top , 

New  Century 

Jumbo 

Mammoth  Grey  Stone 

Yellow  Aberdeen  (collet  vert) . . . 

White  Globe 

White  Swede 

Cow  Horn 

Yellow  Aberdeen  (collet  pourpe.) 

Stubb 

Eléphant 

Ostersundom 

Moyenne 


Rendement 
à  l'acre. 


Tonnes      li 


46 
45 
45 
43 
42 
42 
41 
41 
41 
40 
40 
39 
39 
39 
38 
38 
3b 
38 
30 
30 
36 
34 
33 
32 
20 
24 
16 


1,800 

1,800 

920 

1,320 

1,760 

1,540 

200 

200 

200 

1,740 

1,300 

840 

840 

180 

1,720 

1,720 

1,280 

1,060 

1,700 

820 

140 

1,240 

560 

540 

1,400 

180 

1,720 


37 


1,730 


Rend- ment 
à  l'acre. 


Boiss. 

1,563 
1,530 
1,515 
1,455 
1,429 
1,425 
1,370 
1,370 
1,370 
1,362 
1,355 
1,314 
1,314 
1,303 
1,295 
1,295 
1,288 
1,284 
1,228 
1,213 
1,202 
1,154 
1,109 
1,075 
890 
803 
562 


liv. 

20 

20 
20 
20 
40 


20 


1,262 


10 


BETTERAVES    FOURRAGERES ESSAI    DE    VARIETES. 


Nc 


Nom  de  la  variété. 


Selected  Yellow  Globe 

Giant  Half  Sugar  White  . . 
Giant  Yellow  Intermediate 

Giant  Yellow  Globe 

Danish  Sludstrup 

Prize  Mammoth  Long  Red 

Gâte  Post 

Perfection  Mammoth  Red . 

Yellow  Leviathan -  . 

Golden  Tankard 

Yellow  Globe 

Moyenne. 


Rendement 
à  l'acre. 


Tonnes 

38 
35 
35 
34 
34 
33 
32 
29 
29 
25 
16 


31 


liv. 

1,720 

1,210 

1,240 

800 

800 

1,220 

100 

1,860 

1,040 

920 

280 


893 


Rendement 
à  l'acre. 


Bois.         liv. 


1,235 

1,187 

1,187 

1,146 

1,146 

1,120 

1,068 

997 

994 

848 

538 


1,048        13 
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94 1 


Nom  <lt  la  variété, 


[ntproved  Short  White 

I  fntari(  (  'hampion 

I  Led  Surrey 

-  Yellow  [ntei  médiate 

Long  White  Belgian 

Mammoth  Whiti   fatermediate 

I  [ail  Long  Chantenay 

Long  Orange 

Long  Red  Surrey 

(liant  White   Vosges 

Moyenne..    . 


1,5  11 


1  ;  i  nd<  m<  ai 

I.-  ad 

à  J  .< 

i  muée 

liv. 

J  joiss. 

liv. 

]  i 

280 

471 

20 

12 

1,280 

421 

20 

12 

6b0 

411 

20 

11 

180 

869 

40 

10 

1,180 

353 

9 

200 

303 

20 

8 

620 

276 

20 

8 

600 

275 

6 

460 

207 

40 

5 

160 

169 

20 

32f 


44 


BETTEKAVES    A    SUCRE — ESSAI    DE    VARIETES. 


N° 

Nom  de  la  variété. 

Rendement 
à  l'acre. 

Rendement 
à  l'acre. 

1 

V, 

Improved  Vilmorin  A 

Improved  Vilmorin  B 

Tonnes          liv. 

16          1,060 
12          1,000 
12              340 

Boiss.            liv. 

551 

416              40 

3 

Klein  Wanzleben 

Moyenne 

405              40 

13          1,467 

457              *? 

SEMIS  DE  GRAMINEES  FOURRAGERES  ET  DE  TREFLE. 

Depuis  trois  ans,  nous  essayons  différentes  méthodes  de  semis,  pour  les  graminées 
fourragères  et  le  trèfle;  dans  chaque  cas,  nous  semons  la  même  quantité  de  graines 
à  l'acre,  savoir: — dix  livres  de  ray-grass,  trois  livres  de  luzerne,  et  trois  livres  de  trèfle 
rouge.  La  seule  différence  qu'il  y  a  dans  les  méthodes  est  dans  la  sorte  de  récolte  qui 
précède  les  semis  de  la  graine  d'herbe,  et  dans  la  sorte  de  récolte  avec  laquelle  on  sème 
cette  graine,  comme  plante-abri,  lorsqu'on  se  sert  de  plante-abri.  Le  premier  tableau 
indique  le  rendement  des  semis  faits  en  1911,  sur  une  terre  qui  avait  donné  une  récolte 
de  pois  en  1910  et  le  foin  en  1912  et  1913;  le  deuxième  tableau  est  une  répétition  des 
expériences  commencées  en  1911,  avec  les  semis  de  1912,  et  la  première  récolte  de  foin 
de  1913;  il  montre  également  le  traitement  dont  la  terre  avait  été  l'objet,  avant  les 
semis. 


1911. 

1912. 

1913. 

Semé  avec  du  blé 

Tonnes  liv. 

2        200 
2     1,080 
2        160 
2     1,040 
2        400 
2        680 

1  1,400 

2  1,080 

1  1,920 

2  1,800 
1     1,640 

Tonn.      liv. 

2     1,320 
2        440 
2     1  320 

u    seul 

m     avec  du  blé 

m     seul   '.  s 

m     avec  du  blé 

u    seul 

2        440 
2        840 
2        640 
2        480 
1     1,760 
enfoui 

m     avec  de  l'avoine 

n     seul, 

n     ave.;  du  blé 

n     seul 

n     avec  (lu  blé 

1     1,535 
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1911. 

1012. 

1913. 

Sen 

îé  avec 
.     seul. 
i     avec 
i    seul. 
.     avec 
i     seul 
»     avec 
i     seul, 
t     avec 
,     seul. 
i     avec 

le  blé 

Toi 

3 
4 
4 
3 
2 
3 
1 
3 
2 
3 
2 

î.     liv. 

1.5G0 

1,520 

120 

1,840 
400 

Blé 

40 

l'avoine. 

l,0ii0 

400 

du  blé . . 

300 

Avoine 

40 

Blé 

250 

Une  expérience  ne  peut  être  considérée  comme  concluante  que  lorsqu'elle  a  été 
effectuée  pendant  un  certain  nombre  d'années  de  suite,  mais  dès  à  présent,  il  semble 
que  l'on  puisse  affirmer  que  la  graine  d'herbe  semée  seule,  vient  mieux  que  semée  avec 
une  plante-abri. 

D'autre  part,  il  est  à  noter  que  lorsqu'on  sème  avec  une  plante-abri,  on  obtient 
une  récolte  de  grain  supplémentaire  que  l'on  n'aurait  pas  obtenue  si  l'on  semait  la 
graine  d'herbe  seule. 

Dans  ces  deux  expériences  la  récolte  oie  foin  a  été  assez  faible  lorsque  l'avoine 
était  employée  comme  plante-abri  ;  des  résultats  semblables  ont  été  obtenus  sur  de 
grandes  superficies. 

Cependant,  les  récoltes  obtenues  jusqu'ici  à  cette  station  montrent  qu'il  vaut 
mieux  se  passer  entièrement  de  plante-abri.  Une  plante-abri,  quelle  qu'elle  soit — 
avoine,  orge  ou  blé — est  généralement  si  épaisse  qu'elle  étouffe  la  jeune  herbe;  par 
exemple,  nous  avons  très  mal  réussi  à  cette  station  en  faisant  des  semis  de  foin  avec 
de  l'orge  sur  une  jachère  d'été;  l'orge  a  une  pousse  si  vigoureuse  qu'elle  verse  et 
qu'elle  étouffe  l'herbe;  d'autre  part,  sur  un  chaume,  l'orge  serait  évidemment  la  meil- 
leure plante-abri  à  employer.  v 

Voici,  d'autre  part,  les  résultats  que  nous  avons  obtenus  de  semis  de  graminées 
fourragères  et  de  trèfle  en  grande  culture:  Une  parcelle  de  deux  acres,  ensemencée  de 
blé  en  1911,  et  ensemencée  d'avoine  et  de  graine  d'herbe  en  1912,  a  rendu  à  raison  de  une 
tonne  671  livres  à  l'acre  en  1913,  et  une  parcelle  ensemencée  sans  plante-abri  en  1911, 
a  rendu  2  tonnes  768  livres  à  l'acre  en  1912,  et  une  tonne  950  livres  en  1913.  De 
même,  une  autre  parcelle  de  deux  acres,  ensemencée  de  blé  en  1911  et  d'avoine  avec 
graine  d'herbe  en  1912,  a  rendu  à  raison  d'une  tonne  285  livres  à  l'acre  en  1913,  et 
une  autre  parcelle,  ensemencée  sans  plante-abri  en  1911  a  rendu  à  raison  de  2  tonnes 
1,984  livres  à  l'acre  en  1912,  et  de  une  tonne  335  livres  en  1913. 

-Une  autre  parcelle  de  deux  acres,  ensemencée  seule  en  1912  a  rendu  à  raison  de 
une  tonne  1,921  livres  à  l'acre  en  1913. 

En  1912,  nous  avons  laissé  mûrir  un  champ  de  ray-grass  de  deux  acres,  et  après 
le  battage  et  le  criblage,  nous  avons  obtenu  1,030  livres  de  graine  de  ray-grass,  bonne 
et  saine,  de  cette  superficie  de  deux  acres;  cette  graine  vaut  15  cents  la  livre  dans  la 
localité. 

On  nous  demande  souvent  quelles  espèces  de  graminées  donnent  les  meilleures 
récoltes.  Jusqu'ici,  nous  avons  essayé  à  cette  station,  le  mil,  le  ray-grass  de  l'ouest 
et  le  ray-grass  anglais.  Le  ray-grass  anglais  ne  résiste  pas  à  l'hiver,  et  le  ray-grass 
de  l'ouest  est  supérieur  au  mil,  au  point  de  vue  de  la  production,  et  à  peu  près  de  la 
même  qualité.  Pour  le  ray-grass,  la  quantité  de  semence  la  plus  avantageuse  est  de  15 
à  l'acre. 
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Pour  conclure,  disons  que  le  ray  grass  de  l'oue  I  donne  la  récolte  <1<*  foin  la  plus 
avanta  en  le  semanl  Beul,  on  obtient  une  récolte  plus  forte  qu'en  le    emanl  avec 

une  plante-abri,  mais  la  différence  de  rendement  rie  fait  pas  compensation  pour  la 
perte  de  la  récolte  <!<•  grain.  D'autre  part,  il  ne  faut  pas  que  la  plante-abri  cuit  de 
nature  à  étouffer  la  jeune  hei 
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STATION  EXPÉRIMENTALE   DE   SCOTT,  SASK. 

RAPPORT  BU  REGISSEUR,  R.  E.  EVEREST,  B.S.A. 

La  saison  a  été  très  favorable  aux  grands  rendements,,  au  début  de  la  période  de 
végétation,  la  température  a  été  assez  fraîche,  et  la  pluie  légère. 

Pendant  la  période  intermédiaire,  la  pluie  a  été  assez  modérée  et  la  température 
assez  élevée,  mais  vers  la  fin,  la  pluie  a  été  rare  et  la  chaleur  modérée. 

OBSERVATIONS  METEOROLOGIQUES  DE  LA  PERIODE. 


k 

Pér;ode. 

Tempéra- 
ture 

maximum. 

Tempéra- 
ture 

minimum. 

Tempéra- 
ture 
moyenne. 

Précipita- 
tion. 

Soleil. 

1 

o 

87'5 

0 

23-4 

o 

512 
59  9 
421 

Pouces. 

12 

28 
•8 

Heures. 
233  4 

9, 

867                347 
790                  73 

260  5 

a 

Septembre  et  octobre 

185  -7 

MAIS  (BLE  D'INDE). 

Huit  variétés  de  maïs  ont  t  été  plantées  en  buttes  espacées  de  36  pouces  en  tous 
sens,  sur  un  champ  qui  avait  été  jachère  l'été  précédent.  La  récolte  a  poussé  lentement 
pendant  quelque  temps.  Au  moment  de  la  coupe,  elle  n'avait  pas  encore  atteint  une 
phase  où  elle  aurait  pu  servir  de  fourrage.  La  nature  de  la  saison  (particulièrement 
les  nuits  froides)  est  généralement  un  obstacle  à  cette  culture. 

A  mesure  que  les  prairies  seront  mises  en  culture,  et  que  la  culture  sera  mieux 
faite  il  n'y  a  pas  à  douter  que  les  conditions  s'amélioreront  pour  répondre  aux^  exigen- 
ces du  maïs;  cependant,  même  dans  ce  cas,  on  ne  pourra  utiliser  que  les  variétés  les 
plus  précoces. 

KACINES. 


Trois  groupes  principaux  de  racines  ont  été  cultivés  cette  année:  les  navets,  les 
betteraves  fourragères,  et  les  carottes.  Pour  démontrer  qu'il  est  possible  de  cultiver 
ces  récoltes  avec  succès,  nous  avons  essayé  un  certain  nombre  de  variétés  de  chaque 
catégorie,  afin  de  connaître  les  mérites  relatifs  des  différentes  variétés  généralement 
employées. 

La  graine  a  été  semée  à  plat,  au  semoir  à  bras  ;  les  rangs  avaient  une  longueur  do 
92|  pieds,  et  étaient  espacés  de  28  pouces.  Quatre  rangs  ont  été  employés  pour  chaque 
variété;  on  a  calculé  le  rendement  à  l'acre,  d'après  la  production  de  ces  quatre  rangs; 
la  superficie  de  chaque  parcelle  était  de  Vr,o  d'acre. 

La  terre  sur  laquelle  on  a  fait  ces  essais,  était  une  terre  argileuse,  couleur  choco- 
lat, assez  uniforme  dans  toute  l'étendue  du  champ;  elle  avait  été  jachérée  l'année 
.précédente,  et  avait  été  disquée  au  disque  double,  hersée  à  la  herse  traînante,  et  tassée 
avaiii  d'êtri   ensemencée. 

La  couche  de  terre  était  donc  ferme  et  en  bon  état  d'ameubli ssement  pour  rece- 
voir la  graine. 
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NA\  I  TS, 

Vingl  el  une  variétés  <!»■  oavt  te  «  ut  été  eh  niées  le  21  mai.    La  graine  a  bien  b 
c!  la  récolte  avail  une  densité  uniforme.     Les  rangs  onl  été  éclaircis  Lee  juin, 

e    I  s  navel  -  se  trouvaient  alors  à  L2  pouces  d'écartement     Des    .  i   Laj  •  don- 

i..     pendant  la  saison  pour  tenir  La  récolte  propre,  et  le  sol  bien  ameubli. 

Les  racines  qui  ont  été  rentrées  du  L6  an  L8  octobre  étaient  «le  grosseur  moyenne, 
icines  de  benne  qualité,  et  Le  rendement  total  modéré.     Lee  navet-'  n'onl  ps 
attaqués  par  aucun  fléan  ni  par  les  maladies,  et  ils  sont   restée  en  bon  état  pendant 
toute  la  période  de  croissance. 

NAVETS — ESSAI    DE    VARIÉTÉS. 


1 
2 
S 

4 

C 
6 

7 

s 

9 

10 
11 

12 
13 

14 

15 
16 

17 
18 
19 
20 
21 
22 
24 
23 


Nom  de  la  variété. 


Mammoth  Greystone     

White  Swede 

Magnum  Bonum .....' 

Invicta 

Halewood's  Bronze  Top 

Hartley's  Bronze  Top 

Yellow  Aberdeen  (Green  Top). 

Cow  Horn 

Carter's  Impérial 

Perfection 

Canadian  Gem 

Good  Luck 

Hazard's  Improved 

Prize  Purple  Top 

Yellow  Aberdeen  (Purple  Top). 

Green  Top 

Jumbo 

Mammoth  Clyde 

New  Century 

Halls  Westbury 

Bangholm  

Lapland 

Eléphant 

White  Globe 


Moyenne. 


19       1,586 


Rendement  à  l'acre. 

Rendement  à  l'acre. 

Ton. 

liv. 

Boiss. 

liv. 

27 

250 

901 

10 

20 

500 

875 

22 

750 

745 

50 

21 

1,000 

710 

40 

21 

800 

713 

20 

21 

700 

19 

1,200 

653 

20 

19 

1,000 

650 

18 

1,000 

616 

40 

17 

1,250 

587 

30 

17 

1,000 

583 

20 

17 

1,000 

586 

20 

17 

1,000 

583 

20 

17 

1,000 

583 

20 

17 

566 

40 

15 

1,800 

530 

14 

466 

40 

13 

1,500 

458 

20 

13 

1,000 

450 

13 

750 

445 

50 

13 

500 

441 

40 

12 

400 

11 

1,000 

383 

20 

6 

1,000 

216 

40 

659 


4C 


16—61 
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BETTERAVES    FOURRAGERES. 


Dix  variétés  de  betteraves,  fourragères  ont  été  semées  le  8  mai,  sur  terre  jachérée 
et  fumée  l'automne  précédent;  elles  furent  arrachées  le  26  septembre.  Graine  semée 
en  rangs,  à  30  pouces  d'écartement  ;  éclaircissage  fait  le  28  juin,  à  12  pouces  d'espace- 
ment, environ.  Binages  nécessaires  pendant  la  saison;  la  récolte  a  été  rentrée  du  13 
au  15  octobre;  elle  était  de  bonne  qualité,  mais  un  peu  au-dessous  de  la  moyenne  au 
point  de  vue  du  rendement. 

Les  betteraves  n'ont  pas  beaucoup  souffert  des  insectes,  et  n'ont  pas  eu  de  mala- 
dies. 

BETTERAVES    FOURRAGÈRES ESSAI    DE    VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Selected  Yellow  Globe 

Giant  Yellow  Globe 

Prize  Mammoth  Long  Red 
Giant  Yellow  Intermediate 

Danish  Sludstrup 

Yellow  Leviathan 

Gâte  Fost 

Mammoth  Long  Red 

Golden  Tankard 

Perfection  Mammoth  Red. 

Moyenne 


Rendement  à  l'acre. 


12 


900 


Rendement  à  l'acre. 


Ton. 

liv. 

Boiss. 

hv. 

16 

750 

545 

50 

13 

1,250 

454 

10 

13 

433 

20 

12 

1,250 

420 

50 

12 

l,0CO 

416 

40 

12 

400 

11 

1,750 

395 

50 

11 

366 

40 

10 

1,750 

362 

30 

10 

1,250 

354 

10 

415 


CAROTTES. 

Huit  variétés  de  carottes,  semées  le  22  mai,  éclaircies  à  6  pouces  d'écartement 
environ;  binages  donnés  pendant  quelque  temps,  pour  détruire  les  mauvaises  herbes, 
et  maintenir  le  sol  en  bon  état;  récolte  rentrée  du  11  au  14  octobre. 

La  faiblesse  du  rendement  est  due  aux  rats  à  bourse  et  aux  lapins,  qui  ont  beau- 
coup abîmé  les  jeunes  plantes  et  ont  retardé  leur  développement. 

CAROTTES— ESSAI    DE    VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


Rendement  à  l'acre. 


Rendement  à  l'acre. 


White  Belgian 

Ontario  Champion 

Giant  White  Vosges 

Half  Long  Chantenay 

Improved  Short  White 

Mammoth  White  Intermediate 
CoopePs  Yellow  Intermediate. 

Long  Red  Surrey 

Long  Orange , 

Moyenne 


Ton. 

2 
2 
2 
2 
2 
2 
1 
1 
1 


liv. 

1,250 

950 

600 

550 

500 

P00 

1,950 

1,400 

1,250 


86!» 


Boiss.       liv. 


Kl 
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TREFLE  ROUGE. 

Nous  avons  entrepris  ce  printemps  une  expérience  sur  le  trèfle  rouge  en  vue  de 
trouver  une  espèce  convenable  au  nord-ouest  de  la  Saskatchewan ;  nous  nous  Bommes 
procurés  de  grainetiers  el  de  producteurs  de  grains  au  Canada,  par  L'entremise  de  la 
ferme  expérimentale  centrale,  <1  i x  groupes  différents  «le  graine  de  trèfle  rouge  qui  ont 
été  semés  sur  de  petites  parcelles.  Chaque  échantillon  de  graine  a  été  semé  en  deux 
parcelles;  les  parcelles  (Tune  même  série  serviront  à  la  production  du  foin;  oeil 
['autre  série,  à  La  production  de  La  graine.  Ces  expériences  ont  doue  deux  objets: 
i  H  obtenir  nue  variété  rustique  convenable  de  trèfle  rouge  et  (2)  démontrer  la  valeur 
de  la  graine  produite  dans  la  localité. 

LUZERNE. 

Nous  nous  efforçons  d'obtenir  une  luzernière  d'un  acre  de  superficie,  pour  la  pro- 
duction du  foin.  Le  terrain  réservé  à  cet  effet  a  été  labouré  profondément  au  moyen 
d'un  crochet  à  sous-sol,  posé  sur  la  ebarrue.  Après  avoir  fait  les  préparatifs  nécessaires 
pour  obtenir  une  bonne  couche  de  terre,  nous  avons  semé  deux  variétés  de  luzerne: 
Grimm  et  Turkestan,  le  26  mai.  Pour  la  luzerne  Grimm,  nous  avons  fait  un  essai 
d'inoculation;  le  champ  ensemencé  de  cette  variété  a  été  divisé  en  trois  parties;  sur 
une  partie,  la  graine  a  été  traitée  avec  de  la  nitro-culture,  provenant  du  collège  d'agri- 
culture de  l'Ontario  ;  sur  la  deuxième,  aucun  traitement  n'a  été  donné  à  la  graine  ni 
au  sol,  et  sur  la  troisième  partie,  nous  avons  semé  de  la  terre  inoculée,  provenant  de 
la  ferme  expérimentale  d'Indian  Head.  A  la  fin  de  la  saison  de  végétation,  la  pousse 
de  la  récolte  présentait  le  même  aspect,  et,  à  en  juger  par  l'aspect  du  feuillage,  il  n'y 
avait  pas  de  différence  entre  les  superficies  ensemencées  de  luzerne  Grimm. 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DE  LETHBRIDGE,  ALTA. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  H.  FAIRFIEID,  M.S. 

La  pluie  a  été  très  faible  au  printemps  de  1913,  si  faible  même  que  vers  la  lin  de 
mai  et  la  première  partie  de  juin,  le  rendement  de  la  plupart  des  plantes  fourragères 
sur  terre  sèche  s'en  est  ressenti.  Naturellement,  cette  sécheresse  n'a  pas  beaucoup 
affecté  les  plantes  sur  terre  irriguée. 

Les  recherches  sur  les  plantes  fourragères  se  sont  faites,  comme  d'habitude,  sur 
terre  sèche  et  sur  terre  irriguée.  Les  recherches  qui'  se  font  sur  terre  irriguée  sont  à 
une  bonne  distance  du  canal  principal,  pour  éviter  toute  possibilité  d'infiltration. 

Quant  aux  récoltes  sur  terre  irriguée,  on  donne  cette  irrigation  à  l'époque  et  de  la 
façon  voulues  pour  obtenir  les  meilleurs  résultats  possibles. 

Pour  éviter  toute  confusion,  ce  rapport  a  été  divisé  en  deux  parties;  la  première 
traite  des  expériences  effectuées  sur  la  partie  de  la  ferme  non  irriguée;  la  deuxième, 
des  expériences  faites  sur  la  partie  irriguée. 
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PREMIERE  PARTIE.-NON  IRRIGUEE   OU   'TERME   SECHE". 

MAIS  (BLE  D'INDE). 

Le  maïs  s'est  mieux  comporté  que  d'Habitude  cette  Baison;    quelques  variétés,  et 

in  ban  menl  La  Northwestern  Dent,  la  Canada  Yellow  et  la  Longfellow  ont  donné  quel- 

épie  mûrs.     Neuf  variétés  étaient  à  l'essai;   elles  ont  été  plantées  le  L5  mai,  en 

espacés  de  trois  pieds,  sur  jachère  d'été.     Chaque  variété  était    cultivée  en  une 

-  Ile  de  1/48  d'acre.     Toutes  ont  été  coupées  le  8  septembre;    la  terre  étail  si 

argileuse,  couleur  chocolat. 

MAÏS — ESSAI    DE    VARIÉTÉS. 


K 


Nom  de  la  variété. 


Ninety  Days 

Compton's  Early 

Longfellow  

Early  Longfellow 

Canada  Yellow 

Salzer's  North  Dakota 
Windus  Yellow  Dent. 
Thayer  White  Dent. 
Squaw 


Etat 
croissance. 


Droit 

Nomb.  bourgeons 
h 

Bas  et  bianchu. . . 
Nomb.  bourgeons 
Droit 

Bas  etbranchu. . . 


Hau- 
teur. 


Pouces 

66 
63 
60 
56 
42 
63 
63 
60 
32 


Feuillage. 


Condition 

lors  de  la 

coupe. 


Poids  à 

l'acre  semé 

en  rangs. 


Ton.       liv. 


Lait,  avancé 
Laiteux 


En  soie 

Lait,  avancé 

Laiteux 

Lait,  avancé 


11 

11 
10 
9 
8 
7 
6 
5 
4 


1,064 
178 
520 

1,248 
176 

1,264 

72 

656 

1,024 


Moyenne..  8       467 


NAVETS. 

Douze  variétés  de  navets  ont  été  semées  sur  jachère  d'été,  le  20  mai,  et  arrachées 
le  1G  octobre.  Semis  en  rangs  à  28  pouces  d'écartement  ;  éclaircissage  à  10  ou  12  pou- 
ces dans  les  rangs. 

NAVETS ESSAI  DE  VARIÉTÉS. 


Good  Luck 

(Perfection 

Ilartley's  Bronze  Top. . . 

Hall's  Westbury 

Magnum  Bonutn , 

iLapland   

Bangliolm 

■  Prize  Purple  Top 

'Jumbo 

Mammoth  Clyde  

Mammoth  Greystone. . . 

Halewood's  Bronze  Top. 


Variété . 


Moyenne. 


Rendement  à  l'acre. 


Ton. 

liv. 

Boiss. 

liv. 

20 

1,307 

688 

27 

19 

465 

641 

5 

18 

211 

603 

31 

17 

1,819 

596 

59 

17 

692 

578 

12 

17 

153 

569 

13 

16 

1,075 

551 

15 

16 

536 

542 

10 

1(5 

340 

539 

15 

233 

503 

53 

14 

1,449 

490 

49 

13 

1,734 

1,835 

462 

14 

16 

563 

55 
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BETTERAVES  FOURRAGERES. 


Onze  variétés  de  betteraves  fourragères,  semées  sur  jachère  d'été  le  7  mai,  arra- 
chées le  17  octobre.  Semis  en  rangs  à  28  pouces  d'écartement  ;  éclaircissage  à  environ 
10  ou  12  pouces  de  distance.  La  dimension  des  parcelles  d'après  lesquelles  le  rende- 
ment a  été  calculé,  était  d'environ  1/100  d'acre.  , 

BETTERAVES    FOURRAGERES ESSAI    DE    VARIETES. 


Variété. 


GatePost  

Selected  Yellow  Globe 

Giant  Half  Sugar  White 

L»anish  Sludstrup. 

Giant  Yellow  Intermediate 

Giant  Leviathan 

Perfection  Mammoth  Long  Red 

Giant  Yellow  Globe 

Prize  Mammoth  Long  Red 

Mammoth  Long  Red 

Golden  Tankard 


Etat  de  la 
croissance. 


Fortes  tiges. . 
Petites  tiges 
Tiges  moy . . . 
Fortes  tiges. . 

T  ges  moy. . 
Fortes  tiges. . 
Petites  tiges. 
Fortes  tiges. . 

Tiges  moy. . . 


Moyenne. 


Rendement  à  l'acre. 


Ton. 

24 
21 

21 
19 
19 
19 
18 
17 
17 
15 
14 

19 


liv. 

425 
1,775 

675 
1,575 
1,475 
1,425 
1,100 
1,750 
1,425 
1,125 
1,525 

389 


Boiss.   liv. 


807 
729 
711 
G59 
657 
657 
618 
595 
590 
518 
492 

639 


5 
35 
15 
35 
55 

5 
20 
50 
25 
45 

5 

49 


CAROTTES. 

Neuf  variétés  ont  été  semées  sur  jachère  d'été,  le  7  mai,  et  arrachées  le  10  octobre. 
Elles  étaient  semées  en  rangs,  à  28  pouces  d'écartement,  et  les  plantes  éclaircies  à  6 
ou  8  pouces  de  distance  dans  les  rangs.  La  dimension  des  parcelles  d'après  lesquelles 
nous  avons  calculé  le  rendement,  était  d'environ  1/98  d'acre. 

CAROTTES — ESSAI    DE    VARIETES. 


Nom  de  la  variété . 


Mammoth  White  Tntermediate 

Improved  Short  White 

Cooper's  Yellow  Intermediate. 

Ontario  Champion 

Half  Long  Chantenay 

Long  Red  Surrey 

White  LYlgian 

Long  Orange 

Giant  White  Vosges 

Moyenne. 


Rendement  à  l'acre. 


Ton. 

11 
10 

9 

9 


liv. 

516 
1,903 
1,355 
1,600 
1,542 
1,827 

956 

63 

1,500 


1,907 


Rendement  à  l'aore. 


Boiss. 

375 

365 
322 

326 
292 
263 
280 
234 
225 


208 


liv. 

16 
3 
35 
40 
22 
.47 
56 
23 


27 
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BETTERAVES  A  SUOBE. 

Quatre  variétés  «le  betteraves  à  Bucre  ont  été  semées  sur  jachère  d'été  le  10  mai, 
et  arrachées  1'-  il  <<<t oWn-.  Elles  étaient  semées  on  rangs  à  28  pouces  d'écartement, 
ci.  les  plantes  éclaircies  à  8  ou  8  pouces  de  distance  dans  les  rangs.  La  dimension  de 
chaque  parcelle,  sur  Laquelle  nous  noue  sommes  basée  pour  calculer  le  rendement, 

«'tait  d'environ  1/08  d'acre. 

BETTERAVES   À   SUCRE — LSSAI    DE    VAltn 


V 


Nom  ùV  la  variété 


Raymond  N°  2358 

Vilmorin'*  Improved  "B" 

Vilmorin's  Improved  "A" 

Klein   Wanzleben 

Moyenne 


11 


473 


Rendement  à  L'acre. 

Rendemi 

•nt  à  L'acre. 

Ton. 

liv. 

Boisa. 

liv. 

12 

1,505 

425 

5 

12 

498 

408 

18 

9 

743 

312 

23 

10 

1,144 

352 

24 

374 


33 


MILLETS. 

Les  millets  n'ont  pas  en  général  donné  de  très  bonnes  récoltes  sur  cette  station. 
Il  semble  que  la  terre  doit  être  soigneusement  préparée,  sinon  la  récolte  est  légère. 
Le  millet  produit  très  peu  sur  les  chaumes  ou  sur  les  gazons  fraîchement  labourés; 
on  a  constaté  que  le  seul  moyen  d'obtenir  une  récolte  satisfaisante  est  de  semer  sur 
jachère  d'été.  Les  résultats  donnés  par  sept  variétés,  semées  sur  jachère  d'été,  en 
parcelles  de  1/20  d'acre  de  superficie  chacune,  sont  consignés  au  tableau  suivant: 

MILLETS^ — ESSAI   DE    VARIETES. 


Variété. 


Siberian 

Hungarian... . 

Common , 

Hog 

German .    ... 
Early  Fortune 
Japanese 


Date  des 
semis. 


5  mai 

5  „ 

2  .. 

2  „ 

2  , 

5  „ 

2  „ 


Date  de  la 
coupe. 


6  août.. 

6        H     .. 

6  ,.  .. 
30  juillet. 

G  août  . 
24  juillet. 

6  août . . 


Rendement  à 

l'acre  en 

1913. 


Ton. 

3 
3 

1 
2 

1 
1 


liv. 

1,000 
600 
200 
100 

1,200 
1,200 


Rendement  total 

à  l'acre  pour 

2  ans. 


Ton. 

3 
3 
2 

2 
2 

1 
1 


liv. 

1,500 
300 
950 
850 
400 

1,700 
750 


PRAIRIES  PERMANENTES. 


Un  des  problèmes  les  plus  difficiles,  avec  lequel  les  cultivateurs  en  terre  sèche  se 
trouvent  aux  prises  dans  les  parties  les  plus  sèches  du  sud  de  l'Alberta,  est  la  production 
avantageuse  de  foin  ou  de  pâturage. 

On  peut  toujours,  dans  une  saison  médiocrement  sèche,  obtenir  de  bonnes  récoltes 
de  grain,  en  se  servant  de  la  jachère  d'été,  qui  permet  d'emmagasiner  dans  le  sous-sol 
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une  certaine  quantité  d'humidité.  Il  semble  donc  que  le  moyen  le  plus  sûr  d'obtenir 
du  fourrage  est  de  couper  le  grain  vert  ;  c'est  un  moyen  coûteux  cependant,  car  il  faut 
labourer  et  semer  pour  chaque  récolte. 

Il  n'en  est  pas  de  même  d'une  récolte  vivace.  Une  plante  vivace  continue  à  pous- 
ser jusqu'à  une  époque  avancée  de  l'automne,  en  employant  toute  l'eau  qui  se  trouve 
dans  le  sol.  Au  printemps,  lorsqu'elle  recommence  à  pousser,  il  n'y  a  plus  assez  d'eau 
dans  le  sol,  pour  lui  permettre  de  résister  à  une  période  sèche;  elle  est  donc  entière- 
ment à  la  merci  des  pluies  qui  tombent  pendant  la  période  de  végétation. 

Les  efforts  que  nous  nous  imposons  depuis  un  certain  nombre  d'années  pour 
résoudre  la  difficulté  que  présente  l'établissement  de  prairies  permanentes  sur  terre 
non-irriguée,  nous  ont  fait  découvrir  une  méthode  qui  paraît  être  avantageuse.  Il 
s'agit  simplement  de  semer  la  graine  de  foin  en  rangs,  et  de  biner  entre  les  rangs. 

En  mettant  la  récolte  de  foin  en  rangs  suffisamment  espacés,  la  récolte  sera  beau- 
coup moins  épaisse  que  si  la  graine  était  semée  à  la  volée,  ou  en  rangs  serrés;  mais  les 
plantes  en  rangs  ont  plus  d'eau  et  plus  de  nourriture  à  leur  disposition,  et  la  récolte 
se  développe  généralement  assez  pour  que  l'on  puisse  la  couper;  de  même,  les  binage? 
entretiennent,  à  la  surface,  une  couche  de  terre  meuble  qui  conserve  l'humidité;  ils 
empêchent  également  les  mauvaises  herbes  de  pousser. 

Il  ne  semble  y  avoir,  à  l'heure  actuelle,  que  trois  plantes  fourragères  permanentes 
qui  méritent  d'être  considérées  pour  les  terres  sèches;  la  luzerne,  le  ray-grass  de  l'ouest, 
et  le  brome  inerme.  La  luzerne  est  sans  doute  la  meilleure.  Le  ray-grass  de  l'ouest, 
qui  pousse  en  touffes,  et  qui  n'est  pas  porté  à  faire  un  gazon  épais,  convient  mieux 
pour  le  foin  que  le  brome  inerme;  il  peut  être  coupé  aussitôt  qu'il  épie,  dans  le  cas 
contraire,  il  devient  ligneux,  et  peu  savoureux. 

Le  brome  inerme  convient  mieux  pour  les  pâturages,  mais  il  se  multiplie  de  la 
même  façon  que  le  chiendent,  c'est-à-dire  par  des  rhizomes  souterrains;  il  est  donc 
difficile  de  l'extirper  d'un  champ,  et  particulièrement  d'un  sol  riche  et  humide,  .où  il 
deviendrait  un  fléau  une  fois  établi. 


LA  LUZERNE  EN  RANGS. 

Encouragés  par  les  succès  raisonnables  que  nous  avons  eus  à  cette  station  en  cul- 
tivant la  luzerne  en  rangs  pour  la  production  du  foin,  mais  plus  particulièrement  pour 
la  production  de  la  semence,  quelques  cultivateurs  commencent  actuellement  à  ense- 
mencer de  petites  parcelles  de  cette  façon.  On  a  trouvé  qu'il  valait  mieux  mettre  les 
rangs  au  moins  à  30  pouces  d'écartement  lorsqu'on  cultive  pour  la  production  du  foin  ; 
si  !  '<  ;i  veut  produire  de  la  graine,  il  vaut  mieux  mettre  trois  pieds,  et  même  trois  pieds 
et  demi,  si  possible. 

Beaucoup  de  cultivateurs  s'intéressent  de  plus  en  plus  à  la  question  de  semer  la 
luzerne  en  rangs  pour  la  production  de  la  graine;  il  est  donc  bon  d'attirer  l'attention 
sur  l'importance  d'employer  la  variété  Grimm,  ou  une  autre  espèce  également  rusti- 
que; presque  toutes  les  variétés  de  luzerne,  semblent  être  suffisamment  rustiques  dans 
le  district  de  Lethbridge,  mais  il  n'en  est  pas  de  même  pour  le  reste  de  l'Alberta.  Par 
conséquent,  au  point  de  vue  général,  on  voit  qu'il  est  fort  important  de  ne  choisir, 
pour  la  production  de  la  graine,  que  les  espèces  qui  se  sont  montrées  particulièrement 
rustiques. 

Le  rendement  de  la  graine  est  toujours  incertain;  il  dépend,  dans  une  certaine 
mesure,  de  la  température  qui  règne  au  moment  où  les  gousses  de  semences  se  forment. 
Cette  aimée,  la  production  a  été  faible;  elle  n'a  donné,  en  moyenne,  que  70  livres  à 
l'acre. 

Nous  avons  commencé  à  faire,  sur  une  petite  échelle,  la  sélection  de  la  graine. 
prenons  In  graine  de  quelques  plantes  isolées,  qui  semblent  posséder  les  qualités 
I,..    p]Ug  avantage!)  »ir,   précocité,  nombreuses  feuilles,  végétation  droite,  abon- 

dance de  (leurs.     Nous  avons  planté,  en  rangs,  le  printemps  suivant,  les  graines  qui 
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Irrigation  de  la  luzerne.     Lethbridge. 


Première  coupe  de  la  luzerne  sur  terre  irriguée,  Lethbridge,  Alta. 
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avaient  été  sélectionné!  faç<  □  en  1912.     Lee  plantée  ont  été  éclaircii     I  ta 

pouces  d'écartement   eu   tous   sens.     Nous  avons   :  de  la   graine  cette  saison, 

pour  continuer  nos  travaux  d'amélioration  dane  cette  voie. 


HiELANGES  POUR  PATURAGES  PERMANENTS. 

En  1012,  dous  avons  préparé  un  grand  nombre  de  petites  parcelles,  que  nous  avons 
ensemencées  <l<  différentes  graminées  fourragères,  de  trèfles,  e1  de  divers  mélanges  de 
ces  herbes.  Ces  parcelles  ont  été  coupées  l'été  donner,  chaque  foie  que  la  pousse  avait 
quelques  pouces  de  hauteur,  et  nous  notions  chaque  l'ois  le  rendement.  Comia 
chiffres  no  couvrent  qu'une  saison  nous  attendons  ceux  de  l'année  prochaine  avant  de 
donner  les  résultats  de  ces  essais. 
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PARTIE  II.— LA  FERME  IRRIGUEE. 


Le  maïs,  le?  racines  et  le  foin,  cultivés  sur  terre  irriguée,  ont,  comme  c'était  à 
prévoir,  produit  beaucoup  plus  que  sur  terre  non-irriguée. 

MAIS  (BLE  D'INDE). 

Le  maïs  sur  terre  irriguée  était  cultivé  pour  la  production  de  l'ensilage,  de  même 
qu'en  culture  sèche. 

Huit  variétés  étaient  à  l'essai,  et  elles  ont  été  plantées  sur  un  chaume  qui  avait 
été  fumé  l'automne  précédent.  Toutes  ont  été  coupées  le  8  septembre.  Les  rangs 
étaient  à  trois  pieds  d'écartement.  Le  rendement  a  été  calculé  dans  chaque  cas  d'après 
des  parcelles  de  1/39  d'acre.     Une  irrigation  a  été  donnée  le  24  juillet. 

INI  AÏS— ESSAI    DE    VARIETES. 


y 

Nom  de  la  variété. 

Etat  delà 
croissance. 

Hauteur. 

Feuillage. 

Condition 

lors  de 
la  coupe. 

Poid* 
à  l'acre. 

i 

2 

Compton's  Early . 

Early  Longfellovv 

Longfellow : 

Grand,  bourgeonné 
Moyen, bourgeonné 
Grand,  Lourgeonné 
Moyen,  bourgeonné 

Droit 

Court,  bourgeonné. 

Droit 

Droit  

pouces 

76 
72 
73 
72 
74 
50 
68 
68 

8  5 

85 

8 

85 

8  5 

6 

8 

7 

Laiteux  av 
En  soie.  . . 
Laiteux  av 

tonnes    liv. 

15  1,278 
14   1,913 
14        41 

4 

13  1,810 
11      854 

5 

Laiteux  av 

t; 

10      417 

7 

9      915 

8 

Thayer's  White  Dent 

Moyenne  

7  1,308 

12      317 

NAVETS. 

Douze  variétés  de  navets  ont  été  semées  le  10  mai,  sur  chaume  qui  avait  été 
labouré  l'automne  précédent;  arrachées  le  16  octobre.  Semis  en  rangs  à  28  poucea 
d'écartement,  éclaircissage  à  10  ou  12  pouces  de  distances;  rangs  irrigués  le  24  juillet. 
La  dimension  des  parcelles  d'après  lesquelles  nous  avons  calculé  le  rendement  total, 
était  de  1/100  d'acre. 

NAVETS — ESSAI    DE    VARIETES. 


Nom  de  la  variété. 


y 


Rendement  à  l'acre. 


Mammoth  Greystone. . 

Perfection 

Good  Luck , 

Magnum  Bonum 

Hartley's  Bronze  Top 

Bangholm 

Mammoth  Clyde 

Lopli 


Haïra  Weatbury 

Prize  Purple  Top 

Jumbo 

Halewood's  Bronze  Top. 


Movenne. 


tonnes 

liv. 

boiss. 

liv 

39 

1,000 

1,316 

40 

35 

1,000 

1,183 

20 

33 

1,500 

1,125 

32 

1,000 

1,083 

20 

32 

500 

1,075 

31 

1,750 

1,062 

30 

31 

1,000 

1,050 

31 

51)0 

1,041 

40 

30 

500 

1,008 

20 

29 

750 

979 

10 

28 

1,500 

958 

20 

20 

1,000 

683 

20 

31 

833 

1,047 

13 
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BETTERAVES  FOURRAGERES. 

Onze  variétés  de  betteraves  fourragères  >nt  été  semées  le  5  ruai,  sur  chaume  qui 
avait,  été  labouré  l'automne  précédent  Semis  en  rangs,  à  28  pouces  d'écartement  ; 
éclaircissage  à  10  ou  12  pouces  de  distance  environ  ;  arrachage  le  26  septembre.  Dimen- 
sion des  parcelles,  1    100  d'acre,     [rriguées  le  24  juillet. 

BETTERAVES  FOURRAGÈRES — E8SA]  DK  VARIÉTÉS. 


Nmn  de  la  variété. 


Gâte  Post   

Selected  Yellow  Globe 

Giant  H;ilf  Sugar  Wliite 

Danish  Sludstrup 

yellow  Yellow  Lntermediate 

Yellow  Leviatlian 

Perfection  Mammoth  Long  Red 

Giant  Yellow  Globe 

Prisse  Mammoth  Long:  Red  

Mammoth  Long  Red I 

Golden  Tankard 

Moyenne   


Rendement  à  L'acre. 


liv. 

1,425 
1,725 
675 
1.575 
1,426 
1,425 
1,100 
1,750 
1,425 
1,125 
1,525 

470 


boû 


823 

728 
711 
659 
657 

057 

018 

5f5 

590 
518 
4'.  12 

G41 


45 

15 

15 

35 

5 

5 

20 

50 

23 

45 

5 

10 


CAROTTES. 

Dix  variétés  de  carottes  semées  sur  chaume  labouré  l'automne  précédent.  Semées 
le  7  mai,  en  rangs,  à  28  pouces  d'écartement,  éclaircies  à  6  ou  8  pouces  de  distance 
environ,  arrachées  le  10  octobre.  Dimension  des  parcelles,  1/98  d'acre.  Irriguées  le 
24  juillet. 

CAROTTES ESSAI    DE    VARIETES. 


x° 


Nom  de  la  variété. 


Ontario  Champion 

MaininothJVVhite  lntermediate  (CE. F). 

Cooper's  Yellow  lntermediate 

White  Belgian 

(riant  White  Vosges 

Long  Orange 

Half  Long  Chantenay . . . .  ' 

Long  Red  Surrey 

Improved  Short  White 

Mammoth  White  lntermediate 

Moyenne 


Rendement  à  l'aGre. 


tonnes 

17 
17 
16 
18 
13 
12 
13 
11 
14 
11 


liv. 

1,084 

888 

1,173 

1,142 

1,342 

598 

1,661 

393 

1,866 

1,883 


14 


1,601 


Rendement  à  l'acre. 


boiss. 

584 
581 
552 
619 
455 
409 
461 
373 
497 
398 


493 


liv. 

44 
28 
53 

2 

42 
58 

1 
13 
46 

8 


24 
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BETTERAVES  A  SUCRE. 


Quatre  variétés  de  betteraves  à  sucre  ont  été  semées  sur  chaume  labouré  l'automne 
précédent.  Semées  en  rangs  à  28  pouces  d'écartement,  éclaircies  à  6  ou  8  pouces  de 
distance  dans  les  rangs  et  arrachées  le  13  octobre.  Dimension  des  parcelles,  1/98 
d'acre.     Irriguées  le  24  juillet  et  de  nouveau  le  30  septembre. 

BETTERAVES    À    SUCRE ESSAI    DE    VARIETES. 


N° 

Nom  de  la  variété. 

Rendement  à  l'acre. 

Rendement  à  l'acre. 

1 

Klein  Wanzleben 

tonnes         liv. 

13  166 
15              674 

14  861 
12           1,735 

boiss.        liv. 
436           6 

2 

Vilmorin  s  Improved  "A" 

511          14 

3 

Vilmorin 's  Improved  "B" 

481            1 

4 

Raymond  No.  2338 

Moyenne 

428          55  . 

13           1,859 

464          19 

LUZERNE. 


Les  semis  de  luzerne  sur  les  terres  irriguées  de  cette  province  augmentent  tous 
les  ans,  à  mesure  que  les  cultivateurs  se  rendent  mieux  compte  de  l'importance  et  de  la 
valeur  de  cette  récolte.  .  Depuis  douze  ans,  on  cultive  la  luzerne  avec  succès  dans  le 
district  de  Lethbridge.  La  superficie  totale  dépasse  maintenant  10,000  acres.  Elle 
s'introduit  plus  lentement  sur  les  terres  irriguées  de  la  Compagnie  du  Pacifique- 
Canadien,  dans  les  districts  de  Strathmore  et  de  Gleichen.  Tout  indique  cependant 
qu'elle  peut  être  cultivée  avantageusement,  pourvu  que  l'on  ait  soin  de  n'employer 
comme  semence  que  de  la  graine  provenant  de  types  rustiques,  que  l'on  se  serve  de 
bonnes  méthodes  de  culture,  et  que  les  irrigations  soient  données  au  bon  moment. 

La  luzerne  convient  particulièrement  aux  terres  irriguées  ;  elle  produit  de  grandes 
récoltes  tous  les  ans,  et  comme  une  luzernière  rapporte  pendant  de  nombreuses 
années,  presque  sans  entretien,  si  ce  n'est  le  trouble  de  l'irrigation  et  celui  de  la 
récolte,  elle  est  très  avantageuse. 

Pour  obtenir  les  meilleurs  résultats,  il  faut  irriguer  la  terre  pour  chaque  récolte 
et  chaque  coupe;  la  production  dépend  entièrement  du  soin  que  l'on  apporte  aux  irri- 
gations, c'est-à-dire  qu'il  ne  faut  pas  laisser  non  irriguées  certaines  parties  du  champ, 
ou  irriguer  d'autres  parties  au  point  d'abîmer  la  récolte.  Il  est  bon  de  noter  sous  ce 
rapport  que  l'irrigation  d'automne  n'est  pas  une  pratique  à  recommander  dans  tous  les 
districts,  si  nous  en  jugeons  d'après  les  constations  faites  au  printemps  de  1914. 
Depuis  1909,  la  production  moyenne  à  l'acre  sur  la  station  (les  premiers  champs  furent 
ensemencés  en  1908)  de  foin  fané  sur  le  champ,  a  légèrement  dépassé  5  tonnes  à  l'acre. 

Des  expériences  ont  été  faites  en  vue  de  connaître  la  meilleure  variété  de  graine 
à  employer;  les  résultats  obtenus  sont  cités  dans  le  tableau  suivant.  Toutes  les  par- 
celles ont  été  semées  seules;   nous  ne  nous  sommes  pas  servis  de  plantes-abris. 

La  station  recommande  d'employer  de  15  à  20  livres  de  graine  à  l'acre.  Lorsque 
les  conditions  sont  très  favorables,  c'est-à-dire  lorsqu'il  tombe  de  bonnes  pluies  juste 
après  que  la  graine  a  été  semée,  il  en  faudra  moins,  mais  comme  c'est  une  récolte  qui 
reste  longtemps  sur  la  terre,  et  qui  ne  s'épaissit  pas,  mais  plutôt  s'éclaircit  en  vieillis- 
sant, c'est  faire  une  économie  que  d'employer  une  quantité  généreuse  de  semence; 
le  foin  provenant  d'une  récolle  épaisse  a  des  tiges  plus  fines  et  a  une  meilleure  qualité. 

Lethbridge 
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QUANTITÉ   il    GRAINE   DE   LUZERNE   À   L'ACRE    (AVEC   IRRIGATION)    H  1912. 


VS7 


Qu&nl it<  d(  wnv 

Dimension  <!»•* 

Rendement  à 

Rendement  à 

!;•  adement  à 

Etendenu  at 

lie  à   l'ftCIH 

parcelles. 

l'acre,  Ire  ooupe. 

l'acre,  2c  OOUpe. 

t<)\. 

hv. 

acres. 

tonnes          liv. 

tonnes         liv. 

tonnes        liv. 

tonnes           liv. 

5 

05 

1            180 

1              460 

1,120 

2          1,880 

10 

•49 

1           643 

1             928 

1,204 

3           775 

ir, 

46 

1            543 

1          1,130 

1,000 

3             673 

20 

43 

1            465 

1            814 

976 

3            256 

25 

•34 

1            985 

1         1,617 

926 

3         1,529 

;  i  ri':    DE    CHAINE    DE    LUZERNE    À    L'ACRE    (AVEC    IRRIGATION)- 

SEMÉES    EN    1911. 


-PARCELLES    DE    i    D'ACRE. 


Quantité  de  grai- 
ne à  l'acre. 

Rendement  à 
l'acre,  Ire  coupe. 

Rendement  à 
l'acre,  2e  coupe. 

Rendement  à 
l'acre,  3e  coupe. 

Rendement 

total  à 

l'acre  pour  1913. 

Rendement 

total  à  l'acre 

pour  2  années.  * 

liv. 

5 
10 

15 
20 
25 

tonnes         liv. 

2           410 
2         1,160 
2         1,090 
2         1,210 
2            720 

tonnes         liv. 

1  '       1,120 
1         1,660 
1         1,960 
1         1,800 
1         1,890 

tonnes          liv. 

1,080 
1,320 
1,340 
1,490 
1,1C0 

tonnes         liv. 

4  610 

5  140 
5            390 
5            500 
4         1,770 

tonnes          liv. 

6  1,450 

7  •    1,240 

7  1,750 

8  180 
7         1,670 

*Deux  coupes  seulement  ont  été  faites  en  1911. 

ESSAIS  DE  VARIÉTÉS  DE   LUZERNE. 

Au  printemps  de  1909,  nous  avons  semé  de  la  graine  de  14  variétés  ou  sous- 
variétés  de  luzerne,  qui  avaient  été  reçues  du  département  de  l'agriculture  des  Etats- 
Unis,  Washington,  D.C.  Ces  variétés  avaient  été  fournies  par  M.  J.  M.  Westgate, 
agronome  du  service  des  plantes  fourragères.  Le  tableau  suivant  indique  les  résultats 
obtenus  pour  cette  saison. 

Toutes  les  parcelles  ont  été  coupées  le  31  juillet. 


VARIETES    DE    LUZERNE. 


1-40 

i  io! 

1-10 

1-10, 
1-40! 

1-1  o: 

1-lOi 
1-10 
1-40 
1-10 

1-1Ô| 
1-40 
1-10 
1-10 


232  3  De  Wernyj,  Turkestan 

21856  Rustique  du  Kansas 

21837  Canadienne  panachée 

Du  Turkestan,  venant  d'Ottawa. . .. 

22788  De  Aulie-ata,  Turkestan .... 

23-154  Montana    

23394  Luzerne  des  sables 

22:93  De  Kiva,  Turkestan 

22789  De  TVchimkent  Turkestan.. 

21032  Turkestan 

25102  

25022  Luzerne  Old  Frankish.    . . 
24836  Canadienne,  à  fleurs  pourpres 
23396  Luzerne  des  sables 


Juin  le  9 

1913,    1ère 

coupe. 

à 

'acre. 

;onn 

es     liv. 

2 

1,000 

1 

750 

1 

1,040 

2 

300 

2 

600 

1 

1,400 

1 

1,350 

1 

1,200 

2 

1 

1,900 

1 

650 

1 

1,800 

1,850 

i 

Juillet  le  28 
1913,  2e 
coupe. 

Rendement 
à  l'acre. 


tonnes 


400 
1,450 
1,850 
1,500 

l',55Ô 

1,050 

200 

1,300 

1,600 
600 

1,000 
850 


Sept,  le  10 

1913,  3e 

coupe. 

Rendement 

a 

lacre. 

tons 

es    liv. 

1 

1,600 

1 

1,550 

1 

1,600 

1 

950 

1 

800 

1 

1,500 

1 

1,200 

1 

1 

1,400 

1 

850 

1 

1,050 

1 

1.200 

1 

1,260 

1 

1,100 

Hendement  Rendement 

total  à  moj-en  à 

l'acre  pour  l'acre  pour 

1913.  4  années. 


tonnes    liv. 


1,000 
1,750 

490 
1,750 
1,400 

450 
1,600 
1,400 
1,400 
50 
1.300 
1,600 

100 


3     1,950 


tonnes    liv. 


1,750 

1,658 

1,558 

1,488 

1,430 

1,230 

563 

550 

190 

1,995 

1,975 

1,860 

1,700 

1,170 


Lethbridce 
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ESSAI   DE   VARIETES    DE   GRAMINEES. 


5  GEORGE  V,  A.   1915 


Nom  de  la  variété. 


Timothy 

Western  Rye 

Boneless  Brome  Grass 


Dimension  des 
parcelles. 


Rendement  à 
l'acre,  1913. 


tonnes 

2 
1 

1 


liv. 

240 

790 

1,000 


Rendement  moyen  à  l'acre 
pour  5  années. 


tonnes 

2 

2 
2 


liv. 

908 

958 

1,140 


UN  CAVEAU  BON  MARCHE  POUR  LES  RACINES. 

Tous  les  cultivateurs  qui  s'établissent  dans  cette  partie  de  la  province  ont  une 
difficulté  à  résoudre:  celle  de  trouver  un  abri  satisfaisant,  à  l'épreuve  de  la  gelée,  pour 
conserver  les  racines.  Nous  avons  trouvé  que  la  méthode  de  construction  suivante 
donne  un  caveau  bon  marché  et  commode;  on  fait  une  excavation  d'environ  6  pieds 
de  profondeur  que  l'on  recouvre  de  poteaux  de  clôture  de  7  ou  8  pieds — les  poteaux 
ordinaires  en  cèdre  conviennent  très  bien, — et  on  les  pose  à  5  ou  7  pouces  d'écartement. 
On  recouvre  ces  poteaux  d'un  pied  ou  plus  de  paille,  puis  de  deux  pieds  de  terre.  Il 
n'y  a  pas  à  craindre  que  les  côtés  s'efïrondent,  si  l'on  prend  les  précautions  nécessaires 
pour  empêcher  l'eau  des  pluies  de  s'infiltrer  dans  le  caveau.  On  se  sert,  pour  le  toit, 
de  poteaux  en  cèdre  qui  fournissent  les  matériaux  le  meilleur  marché;  dans  la  plupart 
de3  endroits  de  la  localité'ils  se  vendent  de  12  à  14  cents  pièce.  On  emploie  des  poteaux 
de  7  ou  8  pieds;  pour  les  poteaux  de  7  pieds,  l'excavation  devrait  avoir  11|  pieds  de  lar- 
geur, et  toute  la  longueur  que  l'on  désire,  50,  100  pieds  ou  plus.  La  forme  de  l'exca- 
vation permet  de  se  servir  de  la  charrue  ou  de  la  pelle  à  cheval  pour  enlever  la  terre; 
le  seul  travail  à  la  main  qu'il  soit  nécessaire  de  faire  est  sur  les  côtés,  pour  les  tenir 
bien  d'aplomb.  Lorsque  l'excavation  est  faite,  on  met  une  pièce  de  faîte  de  6  pouces 
sur  8,  ou  un  billot  de  bonne  dimension,  sur  toute  la  longueur  du  caveau;  cette  pièce 
ou  ce  billot  repose  sur  des  poteaux  sains,  que  l'on  place  à  environ  4  pieds  d'écarte- 
ment. Ces  poteaux  doivent  être  placés  sur  de  grandes  pierres  plates,  ou  des  morceaux 
de  madriers  pour  qu'ils  ne  s'enfoncent  pas  dans  le  sol,  lorsque  l'on  placera  la  terre  du 
toit.  On  pose  alors  des  poteaux  côte  à  côte  sur  la  longueur  du  caveau,  du  centre  jus- 
qu'au côté,  comme  le  montre  l'illustration  ;  on  recouvre  ensuite  d'une  -couche  de  paille, 
puis  d'une  bonne-  épaisseur  de  terre,  au  moins  2  pieds  partout  ;  on  pose  ensuite  des  con- 
duits de  ventilation.  Parfois  on  pratique  dans  le  toit  des  ouvertures  de  20  pouces  ou 
de  deux  pieds  de  diamètre  pour  décharger  les  racines  dans  le  caveau. 

Vient  ensuite  la  question  de  la  porte.  C'est  une  question  importante,  car  il  s'agit 
d'empêcher  la  gelée  de  pénétrer.  Il  faut  des  portes  doubles.  Si  le  caveau  est  sur  le 
flanc  d'une  colline,  la  question  est  simplifiée,  mais  s'il  s'agit  de  construire  sur  un  ter- 
rain plat,  ce  qui  est  souvent  le  cas,  il  faudra  adopter  le  plan  que  représente  le  croquis 
ci-joint.  On  peut  se  servir,  au  lieu  d'une  porte,  d'une  trappe  pratiquée  dans  le  toit, 
mais  il  y  a  une  objection  :  c'est  que  la  neige  se  ramasse  sur  cette  trappe  et  cause  sou- 
vent beaucoup  d'incommodités;  en  se  servant  d'une  entrée  pratiquée  dans  un  bout,  et 
abritée  d'un  toît,  on  évite  cette  difficulté. 

S'il  faut  un  grand  caveau,  on  pourra  mettre  deux  pièces  de  faîte,  en  les  plaçant 
à  G  pouces  d'écartement,  ce  qui  donnera  une  largeur  totale  de  17  pieds  pour  le  caveau; 
le  reste  du  caveau  se  fait  de  la  même  façon. 


Lethbrtdce 
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STATION  EXPÉRIMENTALE,  LACOMBE,  ALTA. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  G.  H.  HUTTON,  B.S.A. 

MAIS. 

Huit  variétés  ont  été  plantées  le  2G  mai  1913  en  huttes,  à  30  pouces  d'écartcment 
en  tous  sens.  Terre  argilo-sableuse  noire,  en  gazon  de  mil  et  de  trèfle,  labourée  en 
juillet  1912.  La  terre  a  été  roulée  immédiatement  après  le  labour,  ameublie  au  disque 
et  à  la  herse  traînante  en  automne.  Toutes  les  variétés  de  maïs  avaient  formé  leurs 
houppes  lorsqu'elles  ont  été  coupées,  mais  les  espèces  précoces  étaient  beaucoup  plus 
avancées  que  les  espèces  tardives.  Chaque  variété  a  été  cultivée  sur  une  superficie 
d'un  cinquantième  d'acre  et  la  production  à  l'acre  a  été  calculée  d'après  le  rendement  de 
cette  parcelle. 

MAÏS    D'ENSILAGE — ESSAI    DE    VARIETES. 


Variété. 


Semi 


Compton's  Early 

Early  Longfellow 

Salzer's  North  Dakota, 

LongfeJlow 

Canada  Yellow 

Ninety  Days 

Windus  Yellow  Dent. 
Thayer  White    Dent., 


Coupe. 


9  sept. 


Hauteur 
moyenne. 


Pouces. 
67| 

65; 

65i 

70;  ; 

62i! 
66 
58£ 
57 


Etat  à 
la  coupe. 


Houppe. 


Moyenne 


Poids  à  l'acre. 


Ton. 

10 
9 
9 
8 
7 
6 
4 
3 


Liv. 


1,500 

1,750 
300 
400 

1,450 

1,950 

919 


NAVETS. 


Seize  variétés  de  navets  de  grande  culture  étaient  à  l'essai.  Terre  labourée  en 
juillet  1912,  sur  gazon  de  mil  et  de  trèfle.  Tassée  et  bien  ameublie  en  automne. 
Graine  semée  le  4  juin,  à  plat,  en  rangs  espacés  de  28  pouces.  Parcelles,  un  cinquan- 
tième d'acre  de  superficie.     Récolte  rentrée  le  4  octobre. 
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Variété. 


Rendement 
à  l'acre. 


Rendement 
à  l'acre. 


White  Globe 

Mammoth  Greystone ,    

Yellow  Aberdeen  (GreerT  Top) 

Yellow  Aberdeen  (Purple  Top) 

Good  Luck 

Perfection 

Lapland 

Hartley's  Bronze  Top 

Mammoth  Clyde 

Prize  Purple  Top 

Jumbo  .         , 

Magnum  Bonum 

Bangholm 

Halî's  Westbury 

Halewood's  Bronze  Top 

White  swede . 

Moyenne 


Ton. 

28 
26 
21 
19 
19 
18 
18 
16 
16 
16 
16 
15 
15 
13 
12 
6 


45) 
1,400 

800 
1,800 

1,550 
750 

1,200 
850 
250 

'èôô 

'850 

1,800 

800 


Boiss. 

940 
890 
713 
663 
633 
625 
612 
553 
547 
537 
533 
510 
500 
447 
430 
213 


hv. 

50 

20 
20 
20 
50 
30 
20 
30 
30 
20 


30 
20 


17    1,069 


584   29 


BETTERAVES  FOURRAGERES. 

Onze  variétés  de  betteraves  fourragères  semées  le  15  mai,  à  plat,  en  rangs  espacés 
de  28  pouces,  sur  un  terrain  de  même  nature  que  pour  les  navets,  argilo-sableux,  noir 
et  traité  de  la  même  façon.     Récolte  rentrée  le  23  septembre. 

BETTERAVES    FOURRAGERES — ESSAI    DE    VARIETES. 


N° 

Variété. 

Rendement 
à  l'acre. 

Rendement 
à  l'acre. 

1 

Giant  Yellow  Globe 

Ton.         liv. 

6            1,500 
5               600 
4            1,100 
4                600 
4               350 
4                100 
4 

3            1,950 
3            1,200 
3               850 
3               550 

Boiss.         liv. 
225 

'?, 

Selected  Yellow  Globe ...    

176             40 

3 
4 

Giant  Half  Sugur  White. .    , 

Gâte  Post 

151              -10 
143              20 

5 
6 

7 
8 
9 

Danish  Sludstrup 

139             10 

Yellow  Leviathan 

135 

Giant  Yellow  Intermediate 

133             20 

Golden  Tankard 

132             30 

Prize  Mammoth  Long  Red 

120 

10 
11 

Mammoth  Long  Red 

Perfection  Mammoth  Red 

114             10 
109             10 

4               618 

143             38 

CAROTTES. 


Huit  variétés  de  carottes  de  grande  culture  ont  été  essayées.  Graine  semée  le  15 
mai,  à  plat,  en  rangs  espacés  de  28  pouces.  Les  grands  vents  ont  emporté  une  bonne 
partie  de  la  semence  et  retardé  la  pousse  des  plantes  qui  restaient.  Récolte  rentrée  le 
23  septembre. 

Lacombe 
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Carottes  -Essai  de  variétés. 


Vari<  té. 


mproved  Short  White 

Ontario  (  Ihampion     

White  Behrian  

Cooper'B  Yellow  [ntermediate.   . 

(  riant  White  Vosges  

Miuimiotl)  White  Intennediate. 

Long  Red  Surrey 

Long  Orange   


Moyenne. 


Rendent  ni 
a  i  acre. 


Ton. 

4 
S 

8 

2 
2 

2 
1 

1 


Jiv. 

1,650 

!)f>() 

900 

100 

100 

1,900 

1.350 


1,444 


Rend<  ment 


160 

lia 
109 

si 

(i!) 

68 
65 
55 


m 


50 
50 

10 

40 
10 
20 

50 


41 


BETTERAVES  A  SUCRE. 


Trois  variétés  de  betteraves  à  sucre  étaient  à  l'essai.  Graine  semée  le  26  mai,  en 
rangs  espacés  de  28  pouces,  sur  retour  de  gazon  labouré  en  juillet  1912  et  ameubli  à 
l'automne.     Les  vents  violents  ont  nui  à  cette  culture.     Récolte  rentrée  le  23  septembre. 


Betteraves  à  sucre — Essai  de  variétés. 


N° 

Variété. 

Rendement 
à  l'acre. 

Rendement 
à  l'acre. 

1 

Vilmorin's  I mproved  A 

Ton.          liv. 

5             1,100 
4            1,700 
4             1,600 

Boiss.         liv. 
185 

2 

Klein  Wanzleben 

161              40 

3 

Vilmorin 's  Improved  B 

160 

Moyenne 

5               133 

168              53 

LUZERNE. 


Les  variétés  de  luzerne  Grimm  et  Turkestan  continuent  à  se  montrer  plus  rusti- 
ques que  toutes  les  autres  variétés  adoptées  à  l'usage  commercial  et  qui  ont  été  essayées 
jusqu'ici.  Trois  acres  de  luzerne  ont  été  ensemencés  cette  année  en  rangs,  à  28 
pouces  d'écartement,  et  cultivés  au  commencement  de  l'été.  Les  jeunes  plantes  ont 
fait  une  pousse  vigoureuse  et  nous  pourrons,  l'année  prochaine,  faire  une  comparaison 
intéressante  entre  la  récolte  sur  cette  superficie  et  celle  que  donnera  un  champ  de  la 
même  sorte  de  luzerne  semée  à  la  volée. 

Les  rats  à  bourse  causent  des  ennuis  sur  les  anciennes  luzernières.  Ils  ont  déjà 
mangé  complètement  une  bonne  partie  de  la  superficie.  La  lutte  contre  ces  rongeurs 
est  coûteuse,  car  il  faut  trouver  leurs  galeries  pour  les  y  prendre  au  piège  ou  les  empoi- 
sonner. 

Lacombe 
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GRAMINEES  FOURRAGERES  ET  TREFLES. 

Cinq  sortes  de  graine  de  mil  ont  ê\ê  semées  le  30  avril  sur  des  parcelles  de  un 
quatre-vingtième  d'acre,  en  double.  Nous  comparerons  la  moitié  de  ces  graines  les 
unes  aux  autres  pour  la  production  du  foin  et  nous  conserverons  les  autres  pour  la 
production  de  la  graine. 

Nous  avons  entrepris  la  même  expérience  sur  un  nombre  semblable  de  collections 
de  graine  de  trèfle. 

Les  cultivateurs  du  centre  de  l'Alberta  se  servent  de  pâturin  des  prés  (Pâturin  bleu 
du  Kentucky)  pour  les  pâturages  permanents.  Cette  herbe  de  pâturage  vient  de  façon 
remarquable  sur  ce  sol.  C'est  l'une  des  premières  à  donner  du  fourrage  au  printemps. 
Elle  résiste  très  bien  au  pâturage  et  pousse  jusqu'à  une  date  tardive  en  automne. 
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RAPPORT  DU  REGISSEUR,  P.  H.  MOORE,  B.S.A. 

MAIS  ET  RACINE. 

Do-  essais  de  variétés  ont  été  effectués  sur  le  maïs,  les  navets,  les  betteraves  fourra- 
is, les  carottes  el  les  betteraves  à  sucre. 

Chaque  varier/'  a  été  cultivée  eu  deux  parcelles,  situées  à  quelque  distance  1' 
de  l'autre,  dans  le  champ  réservé  aux  expériences. 

Dans  quelques  cas,  les  deux  parcelles  de  la  même  variété  ont  donné  exactement  le 
même  rendement,  tandis  que  dans  les  autres  il  y  avait  une  différence  marquée  entre 
les  rendements. 

La  différence  de  production  entre  les  deux  parcelles  de  la  même  variété,  due  à  une 
Légère  variation  du  sol,  tend  à  faire  ressortir  la  valeur  du  système  de  parcelles  doubles. 
En  calculant  le  rendement  d'une  variété  d'après  la  production  moyenne  d'une  par- 
celle, on  obtient  des  chiffres  plus  sûrs  relativement  à  la  productivité  de  la  variété  en 
question  que  si  ce  rendement  se  basait  sur  la  récolte  d'une  seule  parcelle. 

MAIS  (BLE  D'INDE). 

Le  maïs-fourrage  a  été  planté  sur  terre  labourée  à  l'automne  qui  n'était'  pas  très 
fertile  et  qui  était  fortement  infestée  de  chiendent.  Ces  parcelles  ont  été  plantées 
un  peu  plus  tard  que  d'habitude  et  leur  production  en  a  souffert  jusqu'à  un  certain 
point.  La  vitalité  d'une  partie  de  la  graine  ne  répondait  pas  aux  exigences  et  nous 
avons  été  obligés  d'en  mettre  dans  certains  cas  jusqu'à  huit  graines  par  butte.  Nous 
avons  obtenu  une  levée  de  100  pour  cent  et  dans  certains  cas  il  a  fallu  un  peu  d'éclair- 
cissage.  Les  parcelles  ont  été  plantées  en  buttes  à  3  pieds  d'écartement,  car  c'est  cette 
distance  qui  s'est  montrée  la  plus  avantageuse  dans  notre  expérience. 

Les  résultats  donnés  par  nos  essais  pendant  un  certain  nombre  d'années  ont  mon- 
tré que  le  rendement  de  l'ensilage  est  presque  chaque  fois  en  proportion  directe  de  la 
vigueur  et  du  pourcentage  de  la  faculté  germinative  de  la  graine.  Il  est  donc  extrê- 
mement (important  que  l'on  essaye  tout  le  grain  de  maïs  avant  de  planter.  Il  est  en 
outre  très  important  que  l'on  choisisse  les  bonnes  variétés  pour  l'ensilage. 

Dans  îles  conditions  ordinaires,  il  n'y  a  pas  à  craindre  que  le  maïs  devienne  trop 
mûr  pour  l'ensilage,  souvent  même  les  variétés  tardives  ne  mûrissent  pas  assez  tôt,  il 
est  donc  évident  que  les  variétés  hâtives  doivent  être  préférables  aux  tardives.  Au 
point  de  vue  général,  le  maïs  dont  le  grain  arrive  à  l'état  pâteux  est  le  plus  satisfaisant 
à  manier,  à  conserver  et  à  donner  aux  bestiaux. 

Sur  les  variétés  de  maïs  cultivées,  c'est  le  Compton's  Early  qui  a  donné  la  plus 
forte  production,  suivi  de  près  par  le  Early  Longfellow.  Ces  deux  variétés  ne  donnent 
pas  toujours  la  plus  forte  production,  mais  ce  sont  elles  qui  donnent  généralement  les 
meilleurs  résultats  au  point  de  vue  de  l'ensilage,  et  nous  pouvons  donc  les  recomman- 
der pour  l'emploi  général.  Cependant,  nous  avons  maintenant  à  l'essai  quelques  nou- 
velles variétés  qui  peuvent,  avec  le  temps,  se  montrer  supérieures  aux  autres. 

Une  petite  parcelle  a  donné  de  la  graine  mûre,  mais  nous  ne  pouvons  guère  nous 
prononcer  sur  ce  point.  La  qualité  n'était  que  passable.  Il  y  avait,  il  est  vrai,  une 
petite  quantité  de  bonne  semence,  mais  le  reste  de  la  récolte  se  composait  d'épis  non 
développés. 

Les  différentes  variétés  ont  donné  les  rendements  suivants: 

i6— m 
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Variété. 


Compton's  Early 

Early  Longfellow 

Longfellow 

Ninety  Days. 

Salzer's  North  Dakota . 
Windus  Yellow  Dent . 

Canada  Yellow 

Thayer  WhiteDent... 


Moyenne 


Semis. 


51  mai 


Coupe. 


7oct. 


Hauteur 
moyenne. 


Pouces . 


94 
90 

87 
M 
88 

63 

78 


Etat  à 
la  coupe. 


Pâteux 

Laiteux  avanc. 

Pâteux 

Pâteux 

Pâteux 

Laiteux  avanc. 

Mûr   

Laiteux  avanc. 


Poids  à 
l'acre  en  butte. 


Ton.      liv. 


17 
16 

15 
13 
11 
10 

8 

8 


1,179 
1,713 
1,514 
1,117 
819 
512 
1,799 
1.589 


12     1,780 


BETTERAVES    FOURRAGERES. 

Les  betteraves  fourragères  ont  été  semées  en  rangs,  à  deux  pieds  d'éeartement  et 
à  14  pouces  de  distance  dans  les  rangs.  La  graine  a  été  semée  à  raison  de  neuf  livres 
à  l'acre;  la  densité  de  la  récolte  était  parfaite  au  moment  où  les»plaiites  ont  fait  leur 
apparition  au-dessus  de  la  surface.  Les  essais  de  culture  de  betteraves  fourragères  ont 
été  effectués  sur  un  champ  qui  était  en  trèfle  l'année  précédente.  La  terre  a  été  labou- 
rée à  l'automne  et  elle  a  reçu  une  légère  application  de  fumier  de  ferme.  Au  moment 
de  la  plantation,  nous  avons  appliqué  entre  les  rangs  une  petite  quantité  d'engrais  chi- 
mique. 

Trois  années  d'essais  nous  ont  fait  voir  -qu'une  application  d'engrais  chimique, 
mise  dans  les  rangs  au  moment  de  la  plantation,  augmente  beaucoup  le  rendement. 
En  appliquant  l'engrais  au  moment  de  la  plantation,  on  met  à  la  disposition  des  jeunes 
plantes  de  la  nourriture  d'accès  facile,  qui  leur  permet  de  faire  une  pousse  rapide  et 
vigoureuse. 

Sur  les  11  variétés  à  l'essai  la.  Danish  Sludstrup  venait  en  tête.  La  Danish  Slud- 
strup  est  recherchée  au  Danemark;  elle  se  recommande  partout  également  pour  la 
grande  quantité  de  matière  sèche  qu'elle  donne  à  l'acre.  C'est  une  betterave  longue, 
rouge-jaunâtre,  dont  une  grande  partie  se  trouve 'hors  de  terre,  qui  a  une  racine  com- 
pacte, et  un  collet  ramassé  et  propre.  Toutes  les  autres  variétés  sont  bien  connues, 
elles  sont  données  dans  cette  liste  dans  l'ordre  de  leur  rendement  brut  à  1  acre.  La 
graine  a  été  semée  le  2  mai  et  la  récolte  rentrée  le  10  novembre. 
Betteraves  fourragères — Essai  de  variétés. 


N° 


Variété. 


Danish  Sludstrup 

Prize  Mammoth  Long  Red  . 

Giant  Yellow  Globe 

Yellow  Leviathan 

Giant  Yellow  Intermediate 

Mammoth  Long  Red 

Giant  Half  Sugar  White     . . 

Selected  Yellow  Globe 

Golden  Tankard  

c.uu    Post 

Perfection  Mannnoth  Red  . 


Moyenne , 31 


Rendement 
à  l'acre. 


Ton. 

36 
34 
34 
32 
31 
31 
30 
30 
27 
27 
25 


1,700 

1,450 

287 

125 

600 

600 

1,700 

1,552 

1,075 

75 

125 


117 


Rendement 
à  l'acre. 


Boiss. 

1,228 

1,157 

1,138 

1,068 

1,043 

1,043 

1,028 

1,025 

017 

901 

835 


liv. 

20 

30 

7 

45 
20 
20 
20 
52 
55 
15 
25 


1,035 
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Dix  variétés  de  navets  <  ni  été  cultivées.     Us  iront  donné  qu'un  faible  rendent 
ayant  beaucoup  Boufferl  du  vei  du  chou.     Quelques-uns  d'entre  exa  étaient 
Bière  à  «musc  de  l'ii  i  plte.     I>e  Bangholm  vient  en  tête  de  la  liste  avec 

une  production  de  30J  tonnes  à  l'acre,  il  donne  dix  tonnes  de  pi  us  que  la  variété  la 
plus   faible. 

Les  navets  <»nt  été  semés  en  rangs  à  21  pieds  d'écart*  ment  et  à  14  pouces  de  dis- 
tance dans  les  rangs. 

Tour  détruire  le  ver  du  chou,  nous  avons  traité  la  moitié  de  chacune  des  deux 
parcelles  en  double  de  toutes  les  variétés  avec  une  émulsion  de  kérosène  ou  uni  émul- 
sion  d'acide  carbolique  brut.  Ce  travail  a  été  fait  par  M.  R.  C.  Treherne,  du  service 
de  l'entomologie.  11  ne  semble  pas.  d'après  l'expérience  de  cette  année,  que  l'applica- 
tion de  l'un  ou  l'autre  de  ces  deux  insecticides  ait  été  avantageuse. 

Semis  le  8  mai.     Récolte  rentrée  le  10  novembre. 

Navets — Essai  de  variétés. 


N° 

Variété. 

Rendement 
à  l'acre. 

Rendement 
à  l'acre. 

1 
?! 

Bangholm 

<  'ovning's  Lapland 

Ton.         liv. 

30         1,000 

27         

25            900 
25             75 
24         1,625 
24         1,075 
23            850 
22         1,975 
22            925 
20         1,275 

Boiss.        liv. 

1,016          40 
900 

3 
4 

Good  Luck 

Hartley's  Bronze  Top 

848          20 
834          35 

5 

Hall's  Westbury 

827            5 

6 

Magnum  Bonum 

817          55 

7 
8 
9 

Perfection 

Halewood's  Bronze  Top 

Jumbo 

780          50 
766          15 
748          45 

10 

Mammoth  Clyde 

687          55 

Moyenne 

24         1,370 

822          50 

Carottes. 

Sur  les  neuf  variétés  de  carottes  à  l'essai,  la  Blanche  Courte  Améliorée  (Improved 
Short  Whitc),  est  encore  en  tête  de  la  liste  pour  la  troisième  fois  de  suite;  elle  a  donné 
28  tonnes  et  612  livres  à  l'acre. 

Les  carottes  ont  été  plantées  en  rangs,  au  même  écartement  que  les  betteraves, 
savoir,  2£  pieds  et  à  7  pouces  de  distance  dans  les  rangs. 

Il  est  à  noter  que  les  carottes  viennent  exceptionnellement  bien  sur  les  sols  sablon- 
neux de  la  ferme  expérimentale.  L'entretien  de  la  récolte,  et  particulièrement  l'éclair- 
cissage  et  l'arrachage,  coûtent  un  peu  plus  cher  que  l'entretien  des  betteraves  fourra- 
gères. 

Semis  le  8  mai.     Récolte  rentrée  le  11  novembre. 
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Carottes — Essai  de  variétés. 


Nj 


Variété. 


Rendem.  à  l'acre  Rendem.  à  l'acre 


Improved  Short  White 

Mammoth  White  Intermediate 

White  Belgian 

Ontario  Champion 

Half  Long  Chantenay  ...    .... 

Cooper's  Yellow  Intermediate. 

Giant  White  Vosges 

Long  Orange 

Long  Red  Surrey 


Moyenne 


Ton. 


22 


liv. 


Bob 


28 

G12  ] 

943 

32 

26 

1,125 

885 

25 

25 

800  i 

846 

40 

25 

50 

834 

10 

22 

1,725  ! 

762 

5 

22 

1,575 

759 

35 

20 

812 
1,975  ' 

680 
566 

12 

16 

15 

16 

575  ! 

542 

55 

1,472 


•57 


52 


Betteraves  à  sucre. 

Les  betteraves  à  sucre  ont  été  cultivées  sur  un  terrain  de  même  nature  que  les 
betteraves  fourragères  et  elles  ont  reçu  le  même  traitement  que  ces  dernières  mais 
n'ont  été  éclaircies  qu'à  8  pouces  dans  les  rangs.  La  graine  a  été  semée  le  7  mai  et  la 
récolte  a  été  rentrée  le  10  novembre. 

Les  résultats  des  variétés  essayées  sont  consignés  dans  le  tableau  suivant: — 

Betteraves  à  sucre — Essai  de  variétés. 


N° 

Variété. 

Rendem. 

à  l'acre 

Rendem. 

Boiss. 

779 
720 
701 

à  l'acrs 

1 

Klein  Wanzleben   . . . 

Ton. 

23 

21 
21 

liv. 

750 

1,200 

75 

liv. 
10 

2 
3 

Vilmorin'*»  Improved  ' 
Vilmorin's  Improved 

Moyenne 

'A" 

iè 

22 

8 

733 

28 

GRAMINEES  FOURRAGERES  ET  TREFLE. 

Nous  avons  entrepris  une  série  d'expériences  sur  le  trèfle  et  quelques  graminées 
notamment  le  mil,  le  dactyle  pelotonné  et  le  ray-grass  italien,  en  vue  de  production,  par 
une  sélection  en  masse  naturelle  et  suivie,  des  sous-variétés  de  trèfle  et  de  graminées 
qui  conviennent  particulièrement  au  district  de  la  côte  de  la  Colombie-Britannique. 

Les  différentes  parcelles  ont  fait  une  bonne  pousse  pendant  la  saison,  quoique 
fortement  infestées  de  mauvaises  herbes.  Cependant  le  trèfle  avait  une  épaisseur  rai- 
sonnable à  la  fin  de  la  saison.  Quelques  parcelles  de  mil  (fléole  des  prés)  étaient 
extrêmement  bonnes. 
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SOUS-STATION,  FORT  VERMILION,  ALTA. 

RAPPORT  DE  ROBERT  JONES. 
MAIS  (BLE  D'INDE). 


L'été  dernier,  ehaud  et  see,  a  été  très  favorable  à  la  culture  du  maïs;  la  végétation 
d'  cette  récolte  n'a  été  retardée  que  par  une  légère  gelée  le  21  juin.  Sur  Lee  six 
variétés  plantées,  quatre  étaient  bonnes  à  être  employées.  La  graine  a  été  semée  le 
G  mai,  en  parcelles  de  un  trentième  d'acre,  en  buttes,  à  trois  pieds  d'écartement.  La 
récolte-  a  été  coupée  le  22  septembre  et  pesée  à  l'état  vert. 

Les  résultats  obtenus  sont  consignés  au  tableau  suivant: — 


Variété. 

d 

C 
cS 

Pu 

i 
g 

o 

CD 

w 

<P 

O 

C 

03 

0) 

'o 

on 

C 

État 
à  la  coupe. 

Si 

si 

o  ® 

Pu 

-ta 

Longfellow  Red  Nose. . .  l6  m 

Longfellow ,6 

Seed  from  Colorodo J6 

ai. 
i 

22  sept. 

22     „ 
22     ., 

pcs 
27 

64 
36 
38 
52 

50 

8  aout. 

1     „ 

18  ju  il. 
22    „ 
30    „ 
25    „ 

15  sept. 

10     „ 

24  juil. 
4  aout . 

8              K 

6       ., 

Epis   très   petits 

et  verts. 
Premiers  épis.  . . 
Pâteux 

Ton.       liv. 
17         1,640 

17            320 

4  1,240 

5  1,400 
5         1,700 
5    '        140 

1  sept. 

Early  Malcolm !6 

Early  Gorohoon |è 

i      |22    „ 
i      22     ii 
,     J22    .. 

Laiteux  avancé  . 

5    » 

Early  Cory -. )6 

Laiteux  avancé. . 

.15     „ 

WHITE  SQUAW. 

Un  rang  de  33  pieds  de  longueur,  11  buttes,  à  trois  pieds  d'écartement,  en  houppes 
le  16  juillet;  longueur  de  la  tige  2  pieds,  en  soies  le  22  juillet;  quatre  bottes  de  tiges 
de  6  livres  chacune;  prêt  le  7  août,  tout  à  fait  mûr  lors  de  la  coupe  le  22  septembre. 


RACINES. 

Toutes  les  parcelles  d'essai  uniformes  de  racines  ont  été  cultivées  sur  terre  qui 
avait  produit  une  récolte  de  blé  en  1911  et  avait  été  jachérée  en  1912.  La  terre  a  été 
labourée  au  commencement  de  juin  1912,  fumée  à  raison  de  20  tonnes  à  l'acre  et  par- 
faitement ameublie  pendant  l'été. 


NAVETS. 


Quatre  variétés  de  navets  ont  été  semées  en  parcelles  uniformes  de  un  trentième 
d'acre.  Graine  semée  en  rangs  à  2£  pieds  d'écartement,  éclaircissage  à  environ  12 
pouces  de  distance  dans  les  rangs.  Graine  semée  du  5  au  13  mai,  et  racines  arrachées 
le  29  septembre. 
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Les  rendements  suivants  ont  été  obtenus: — 

Navets — Essais  de  variétés. 


N° 

Variété. 

Description  de  la  variété. 

Rendement  à  l'acre. 

1 

Perfection 

Ronde,  ponrpre 

Plate,  ronde,  pourpre 

Ton.       liv.   'Boiss.     liv. 
20         1,340   689 

2 
3 

Magnura  Bonum   

20            220!  670        20 
19           430i  640        30 

4 

Hartley's  Bronze  Top 

Moyenne,  longue,  bronze 

Moyenne 

19            123   635        23 

19         1,528 

658        48 

BETTERAVES    FOURRAGERES. 


Quatre  variétés  de  betteraves  fourragères  ont  été  semées  le  7  mai  sur  une  terre 
qui  avait  été  préparée  de  même  façon  que  pour  les  navets.  La  récolte  a  été  arrachée 
le  27  septembre.     Les  rendements  obtenus  sont  les  suivants  : — 

Betteraves  fourragères — Essai  de  variétés. 


Variété. 


Gâte  Post 

Giant  Yellow  Globe 

Giant  Yellow  Intermediate 
Prize  Marmnoth  Long  Red 

Moyenne . 


Grosseui 


Grosse . . 
Moyenne 


Rendement  à  l'acre. 


Ton. 


23 


liv. 


23  1,000 

24  540 
21  1,560 
20  1,940 


260 


Bois. 

850 
809 
726 
699 


771 


liv. 


CAROTTES. 

Quatre  variétés  de  carottes  ont  été  semées  en  parcelles  d'essai  uniformes  d'un 
trentième  d'acre. 

Graine  semée  les  10  et  12  mai,  arrachage  le  23  septembre.  Les  rendements  obtenus 
sont  consignés  au  tableau  suivant: — 

Carottes — Essai  de  variétés. 


& 

Variété. 

Grosseur. 

Rendement  à  l'acre. 

1 

Ontario  Champion 

White  Belrian 

Mainiiioi.li  White  [ntermediate 

Ton. 

19 
19 

18 
16 

liv. 

940 

700 

1,200 

700 

Boiss. 

649 
646 
621 
515 

liv. 

2 

g 

Moyenne 

4 

Hall  Long  (Jliuiitcnay 

18 

915 

615 

15 

Vermilion 


BERVICB  DES   PLANTES   FOURRAGERES 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No   16 

.  fERAVES  À  SI  '  i  I  . 


969 


Trois  variétés  de  I"  m«  raves  à  Bucre  onl  été  cultivées  en  parcell<  formes, 

d'un  trentième   d'acre  chacune.     Graine  Bernée  en   range  à  .  •'   |  écartement  <'t 

plantes  éclairciee  ;i  l  pied  <!«•  distance  dans  le  rang.  Graim  Bernée  !<•  10  mai,  et  1<'S 
racines  arrachées  le  22  septen  bre. 

Les  rendements  suivants  ont  été  «  -l^tin  us  : — 

Betteraves  à  si  i      .  riétés. 


\ 


Vilmorin  [mproved. 
Klein  Wanzlebcn . . . 


1 

'S  French  Very  Rich 

Moyenne 


(JlOSSTUl-. 


Moyenne 
Petite. . . 


Rend»  i 


Ton 


11  V. 


18 

17  500 

15         1,080 


10         1,800 


Buiss. 

000 

518 


]iv. 


504 


(ÎRAM1NEES  FOURRAGERES. 

Deux  parcelles  ont  été  ensemencées  d'herbe  de  Canari;  une  de  un  soixantième 
d'acre  et  une  de  un  demi-acre.  La  parcelle  de  un  soixantième  d'acre  a  rendu  à  raison 
de  2  tonnes  86  livres  à  l'acre,  et  la  parcelle  de  un  demi-acre  a  produit  à  raison  de  2 
tonnes  940  livres  à  l'acre.  La  coupe  a  été  faite  le  1er  août.  Toutes  les  autres  par- 
celles de  graminées  ont  été  labourées  en  juin,  après  avoir  reçu  15  tonnes  de  fumier  à 
L'acre.  La  terre  a  été  disquée  deux  fois  et  hersée  à  plusieurs  reprises  avec  une  herse 
lisse.     La  terre  sera  prête  pour  le  printemps  de  1914. 

LUZERNE  ET  SAINFOIN. 

Nous  avens  resemé  de  la  luzerne  cet  été.  Les  semis  ont  été  faits  le  4  juin,  en 
parcelles  de  un  quarantième  d'acre,  sur  un  relevé  de  racines.  La  luzerne  a  fait  une 
pousse  très  vigoureuse  toute  la  saison.  Nousi  n'avons  pas  obtenu  jusqu'ici  de  récolte 
entièrement  satisfaisante  de  luzerne,  car  elle  a  toujours  été  partiellement  détruite 
pendant  le  premier  hiver,  et  la  luzernière  n'a  jamais  été  bien  garnie  la  saison  suivante. 
La  graire  semée  cet  été  provenait  de  la  station  expérimentale  de  Lacombe. 

Luzerne  des  sables. — Coupée  le  12  août;  longueur  de  la  tige,  22  pouces;  rende- 
ment à  l'acre,  une  tonne  1,000  livres. 

Luzerne  Grimm. — Coupée  le  12  août;  longueur  de  la  tige,  21  pouces;  rendement 
à  l'acre,  une  tonne  600  livres. 

Sainfoin  espagnol. — Une- parcelle  semée  le  4  juin,  superficie,  un  quarantième  d'acre; 
coupé  le  12  août;  longueur  de  la  tige,  16  pouces;   rendement  à  l'acre,  une  tonne. 


Vermiuok 
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MINISTÈRE  FEDERAL  DE  L'AGRICULTURE 

FERMES    EXPÉRIMENTALES 


RAPPORT 


DU 


SERVICE  DE  L'AVICULTURE 


Année  terminée  le  31   mars   1914 


PREPARE    PAR 

L'aviculteur  du    Dominion,   Ottawa. -    -    -    -  F.  C.  Elford. 

Les  régisseurs — 

Station  expérimentale    de    Charlottetown,    I.P.-E.     -     -     -  J.  A.  Clark,  B. S. A. 

Ferme  expérimentale,   Nappan,   N.-E. W.  W.  Baird,   B.S.A. 

Station   expérimentale,    Kentville,   N.-E. W.  S.  Blair. 

Ferme   expérimentale,    Frédéricton,    N.-B. W.  W.  Hubbard. 

Station  expérimentale,  Cap-Rouge,  Que. -     -  G.  A.  Langelier. 

Ferme  expérimentale,    Brandon,    Man.      -------  W.  C.  McKillican,  B.S.A. 

Ferme  expérimentale,    Indian  Head,  Sask.     ------  T.  J.  Harrison,  B.S.A. 

Station  expérimentale,    Lacombe,    Alta.     - G.  H.  Hutton,  B.S.A. 

Ferme  expérimentale,   Agassiz,   C.-B.     -    - P.  H.  Moore,  B.S.A. 

Station    expérimentale,    Invermere,   C.-B. G.  E.  Parham. 
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RAPPORT  DU  SERVICE  DE  L'AVICULTURE 

Ottawa,  6  juillet  1914. 
Monsieur  J.  II.  Grisdàle,  B.  Agr., 

Directeur  des  U  unes  expérimentales  fédérales, 

Ottawa. 

Monsieur  ll:  directeur, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  le  vingt-septième  rap- 
port annuel  du  service  de  l'aviculture.  C'est  le  premier  rapport  qui  paraît  depuis  la 
réorganisation  <l<'  ce  service,  au  moment  où  j'en  ai  pris  la  direction. 

Toutes  les  fermes  et  stations  expérimentales  qui  s'occupent  d'aviculture  ont  fourni 
des  rapporta  préparés  respectivement  par  les  régisseurs  suivants:  J.  A.  Clark,  Char- 
lottetown,  I.P.-E.;  W.  W.  Baird,  Nappan,  N.-E.;  W.  S.  Blair,  Kentville,  X.-K.;  W.  W. 
Hubbard,  Frédéricton,  N.-B.  ;  Gustave  Langelier,  Cap  Rouge,  Que.;  W.  C.  McKillican, 
Brandon,  Man.;  T.  J.  Harrison,  Indian  Head,  Sask.;  G.  H.  Hutton,  Lacombe,  Alta. ; 
G.  E.  Parham,  Invermere,  C.-B.;  et  P.  H.  Moore,  Agassiz,  C.-B. 

L'année  dernière  des  basses-cours  ont  été  installées  sur  onze  des  fermes  et  stations 
expérimentales  et  chacune  d'elles  a  été  confiée  à  un  aviculteur.  Quelques-uns  des 
sujets  de  souche  pour  ces  basses-cours  ont  été  fournis  par  la  ferme  centrale,  mais 
comme  le  nombre  de  nos  sujets  reproducteurs  était  limité,  nous  avons  dû  nous  procu- 
rer la  plupart  des  œufs  et  des  reproducteurs  à  d'autres  endroits.  Il  peut  se  faire  que 
nous  soyons  obligés  d'en  remplacer  une  bonne  partie  dès  que  nous  en  aurons  de  meil- 
leurs à  la  ferme  centrale. 

Les  trois  nouveaux  bâtiments  construits  sur  la  ferme  centrale  cette  année  ont 
beaucoup  facilité  nos  opérations.  Dès  que  les  bureaux  seront  terminés  et  que  les  vieux 
bâtiments  seront  enlevés,  l'installation  sera  réorganisée,  les  travaux  se  feront  de  façon 
plus  économique  et  les  visiteurs  pourront  visiter  notre  basse-cour  sans  incommodité. 

En  février,  M.  Geo.  Robertson  a  été  nommé  adjoint,  et  il  a  rendu  de  grands  servi- 
ces dans  le  choix  des  sujets  pour  les  nombreux  essais  d'accouplement  et  les  parquets 
de  reproduction.  La  demande  de  conférenciers  et  de  juges  continue.  M.  Victor 
Fortier,  adjoint,  a  été  absent  106  jours,  pour  donner  des  conférences  et  assister  à  des 
expositions  dans  Québec  et  Ontario,  et  bien  des  requêtes  ont  dû  être  refusées  à  cause 
d'engagements  antérieurs. 

Un  bulletin  a  été  publié  pendant  l'année  et  huit  feuillets  sont  en  préparation. 
Le  bulletin  publié  est  le  N°  1G,  de  la  deuxième  série,  "  De  l'âge  des  poules  et  des 
pigeons  ".  C'est  le  premier  de  ce  genre  qui  ait  jamais  été  publié  par  une  station  et  il 
a  été  très  bien  accueilli. 

Je  désire  reconnaître  l'aide  bienveillante  que  m'ont  prêtée  dans  nos  travaux  les 
membres  du  personnel  de  la  ferme  expérimentale,  notamment  le  chimiste  du  Dominion, 
le  Dr.  F.  T.  Shutt,  qui  a  fait  l'examen  des  aliments,  et  nous  a  prêté  son  concours  dans 
l'essai  de  criblures  de  Port  Artnur,  et  le  Dr.  C.  H.  Higgins,  pathologiste  du  Dominion, 
qui  a  toujours  été  prêt  à  nous  aider  de  ses  conseils  au  sujet  des  maladies  des  volailles 
et  à  collaborer  avec  nous  dans  cette  phase  si  importante  de  nos  recherches. 

J'ai  l'honneur  d1être,  monsieur  le  directeur. 
Votre  obéissant  serviteur, 

F.  C.  ELFORD, 

Aviculteur  du  Dominion. 
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FERME   EXPÉRIMENTALE   CENTRALE,  OTTAWA. 

RAPPORT  DE  L'AVICULTEUR  DU  DOMINION,  F.   C.  ELFORD. 
'  LES  FACTEURS  QUI  ONT  AFFECTE   L'INDUSTRIE  AVICOLE. 

Deux  circonstances  ont  affecté"  l'industrie  avicole  l'année  dernière;  il  y  a  eu  en 
premier  lieu,  les  conditions  qui  ont  causé  des  fluctuations  dans  le  prix  général  des 
œufs;    en  deuxième  lieu,  l'importation  des  œufs  chinois  au  Canada. 

En  1912-13,  grâce  à  l'hiver  peu  rigoureux  et  au  printemps  relativement  hâtif  3ur 
toute  l'étendue  du  Canada,  la  ponte  a  été  bonne  et  une  bonne  quantité  d'œufs  frais 
ont  été  mis  sur  le  marché  au  commencement  de  la  saison.  Il  en  a  été  de  même  dans 
les  états  de  l'Ouest,  aussi  les  œufs  se  sont-ils  vendus  à  très  bas  prix  à  Chicago  et  nous 
avons  importé  au  pays  une  quantité  considérable  d'œufs  venant  du  sud.  Ces  importa- 
tions et  la  production  du  pays  ont  fait  baisser  les  prix  en  février  jusqu'à  un  point  qui 
n'avait  pas  encore  été  atteint  depuis  plusieurs  années. 

Le  printemps,  quoique  précoce,  a  été  froid  et  de  longue  durée  et  le  commencement 
de  l'été  a  été  sec,  particulièrement  autour  d'Ottawa.  Les  jeunes  volailles  ne  se  sont 
pas  développées  aussi  bien  que  d'habitude  et  les  poulettes  n'avaient  pas  le  développe- 
ment qu'elles  auraient  du  avoir  lorsqu'elles  sont  entrées  dans  leurs  quartiers  d'hiver 
en  l'automne  de  1913. 

La  ponte  extrêmement  forte  de  l'hiver  et  du  printemps  de  1913,  suivie  par  le  lent 
développement  des  poulettes  en  été  et  en  automne,  a  laissé  les  poules  pondeuses  en 
assez  mauvais  état  pour  l'hiver,  il  en  est  résulté  un  manque  d'œufs  frais  l'hiver  dernier, 
les  prix  ont  été  très  élevés  en  conséquence  et  on  a  souvent  prédit  une  "  famine  d'œufs  ". 

A  Ottawa,  les  œufs  strictement  frais  se  sont  payés  dans  certains  cas  75  et  80  cen- 
tins  la  douzaine.  Il  en  est  même  qui  se  sont  vendus  $1  à  Montréal.  Les  magasins 
d'Ottawa  demandaient  60  centins,  mais  la  ferme  expérimentale  n'a  jamais  pris  plus  de 
50  centins  la  douzaine,  car  ce  prix  nous  semble  assez  élevé,  même  pour  des  œufs  frais. 
Cet  état  de  choses  était  général  dans  tout  le  Canada.  Il  est  possible  que  les  prix  ne 
remontent  pas  à  ce  niveau  avant  quelque  temps,  cependant  les  œufs  strictement  frais, 
dans  la  saison  où  ils  sont  rares,  se  vendront  toujours  cher,  car  tous  les  ans,  il  y  a  des 
gens  qui  insistent  pour  les  avoir,  quel  que  soit  leur  prix. 

Aux  fermes  et  aux  stations  nous  vendons  le  surplus  de  nos  œufs  frais  pour  la 
table;  les  prix  obtenus  ne  sont  peut-être  pas  ceux  qui  ont  cours  dans  la  localité,  mais 
ils  indiquent  les  prix  relatifs  des  œufs  strictement  frais  au  Canada.  Le  tableau  sui- 
vant montre  les  prix  moyens  obtenus  par  province  pour  les  trois  mois  d'hiver — décem- 
bre, janvier  et  février — et  le  prix  moyen  pour  l'ensemble  des  trois  mois  : — 
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Tableau  n°  1— Prix  par  province 

pour 

des  œufs  frais  aux  fermes  et  stations  expérimentales, 
les  trois  mois  d'hiver. 

Province. 

Nombre 
d'établis- 
sements. 

Dec. 

Jan. 

Fév. 

Moj^enne. 

Ferme  •  xpérimestale  centrale, 
Colombie-Britannique    

Ottawa. . . 

1 
2 
1 
1 
1 
2 
1 
1 

Centins. 

50 
55 

50 

* 

32 
40 
31 

Centins. 

50 
54 

* 

50 
30 
31 
40 
32 

Centins. 

50 
PI 

35 
50 
30 
30 
35 
30 

Centins. 
50 

53 

35 

Saskatchewan 

50 

30 

31 

Nom  eau-Brunswick 

I.duP.-E 

38 
31 

Prix  moyen. . 

43 

41 

39 

On  voit  que  le  prix  moyen  est  plus  élevé  en  décembre  qu'en  janvier  et  en  février; 
c'ait  généralement  le  cas  pour  les  œufs  strictement  frais. 

La  Colombie-Britannique  vient  deuxième  pour  la  moyenne  des  prix;  le  Manitoba 
vient  en  dernier  lieu.  Cette  province  est  près  de  Chicago  d'où  nous  faisons  venir 
tant  de  trains  d'œufs  tous  les  printemps,  c'est  une  des  raisons  pour  lesquelles  les  œufs 
y  sont  meilleur  marché  qu'ailleurs.  Les  hauts  prix  signalés  pour  la  Colombie-Britan- 
nique sont  principalement  ceux  de  la  station  de  Invermere,  dans  la  vallée  de  la  Haute- 
Colombie,  où  les  cours  ont  éié  exceptionnellement  élevés  en  raison  des  conditions 
locales;    décembre,  70  centins,  janvier,  68  centins  et  février,  62  centins. 

Une  expédition  d'œufs  chinois  est  arrivée  au  Canada  pendant  l'année;  ils  ont  été 
distribués  sur  un  grand  nombre  de  centres  du  pays.  A  Ottawa,  ils  se  sont  vendus 
comme  des  œufs  conservés  ordinaires,  et  il  est  très  possible  que  ceux  qui  les  ont  con- 
sommés ne  se  doutaient  pas  que  ce  n'étaient  pas  des  œufs  canadiens  ni  américains.  Il 
est  probable  cependant  qu'ils  n'ont  été  employés  que  pour  la  cuisine.  Ces  œufs  sont  plus 
petits  que  les  nôtres,  et  dans  certains  endroits  ils  ont  été  vendus  pour  des  œufs  de 
"  poulettes".  D'après  les  chiffres  des  douanes,  cette  expédition  se  composait  de  406,- 
562  douzaines  d'œufs,  évalués  à  $59,954. 

Le  producteur  canadien  qui  vend  des  œufs  strictement  frais  n'a  nullement  besoin 
d<  s'alarmer  de  cette  invasion  d'œufs  chinois,  car  la  catégorie  d'œufs  qui  nous  arrivent 
de  Chine  ne  peut  faire  concurrence  aux  produits  de  qualité  supérieure.  Les  expédi- 
tions dos  Etats-Unis  sont  un  facteur  plus  important  sous  ce  rapport;  elles  ne  font  pas 
concurrence  à  nos  œufs  frais  en  hiver,  mais  elles  contribuent  à  faire  baisser  les  prix 
un  commencement  du  printemps  quelques  semaines  avant  que  nos  propres  œufs  frais 
viennenl  sur  l<  marché.  Pendant  la  dernière  année  fiscale  le  Canada  a  importé  11,- 
274,036  douzaines  d'œufs,  au  coût  de  $2,630,364.  Nous  avons  importé  également  pour 
$293  513  de  volailles. 

Dans  un  pays  agricole  comme  le  Ofmada  il  nous  semble  que  nous  devrions  pro- 
duiif   assez  d'à  ufs  et  de  volailles  pour  notre  propre  consommation. 


LES  RECHERCHES  DE  L'ANNE  H. 


La  plupart  des  recherches  faites  cette  année  sont  relativement  nouvelles;  nous  ne 
atona  donc  que  peu  de  rapports  sur  les  expériences,  et  plusieurs  de  ces  rapports 
indiquent  plutôt  la  marche  de  l'expérience  que  les  résultats  définitifs. 

Ottawa 
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L'expérience  sur  les  poulaillers  à  façade  de  a  '<  a  i  L907;  le 

rapp.ni    de  cette  année   n'esl   «loue  qu'une  continuation,     D'autret 
exemple  celles  qui  portent  sur  la  reproduction  devronl   : .•    i  rir  de  lon- 

guet périodes.     Il  peut  B'écouler  plusieurs  années  avant  qu<  ultats 

à  Bignaler. 

Nous  avons  fait  cette  année  quelques  expériences  dont  nous  indiquons  lea  i 
lats.     Il  est  donc  bon  de  noter  cependant  que  ces  recherchée  n'onl  été  effectuée 
pendant  l'année  qui  a  suivi  la  réorganisation  de  ce  service,  et  qu'elles  ont  été  grande- 
menl  contrariées  pur  la  construction  des  nouveaux  bâtiments  et  par  l'empL 
lîert  temporaires;  il  est  possible  que  nous  soyons  obligés  de  modifier  qn  .     i        lee  de 
m  s  opinions  à  la  lumière  des  constatations  futures. 

POULAILLEKS  A  FAÇADE  DE  COTON. 

Beaucoup  d'aviculteurs  pratiques  admettent  aujourd'hui  que  le  poulailler  dit 
^poulailler  en  coton"  a  démontré  son  utilité,  même  dans  les  climats  frokfe. 

Le  poulailler  à  façade  de  coton  construit  en  1907  est  le  j  remie]  d<  ce  genre  qui  ait 
été  établi  sur  la  ferme.     Depuis  cette  époque,  lee  rapports  de  ce  service  ont  pi* 

plus  ou  moins  de  renseignements  sur  la  température,  la  production  des  œufs,  la  fécon- 
dité et  l'état  sanitaire  des  volailles  logées  dans  ces  conditions;  mais  on  n'a  jamais 
déterminé  définitivement  la  quantité  exacte  de  coton  ou  la  proportion  convenable  de 
(don  et  de  verre  nécessaire  pour  donner  la  température  maximum  ,  variation 

minimum  et  une  bonne  aération. 

Beaucoup  de  correspondants  et  beaucoup  de  visiteurs  qui  cherchent  à  se  n 
gner  nous  disent:    "J'ai  du  coton  'en  masse'  dans  mon  poulailler,  mais  il  '  ressue  ' 
à  l'intérieur  et  la  litière  du  plancher  devient  humide".      Ils  oublient  toujours  de  dire 
par  exemple  quelle  superficie  en  coton  ils  ont  par  poule,  et  quel  est  le  cube  d'air  du 
poulailler. 

Le  tabkau  ci-joint  des  températures,  de  surface  de  plancher,  et  de  cube  d'air  par 
lié,  indique  la  valeur  de  tous  ces  facteurs  dans  un  poulailler. 
Tableau  n°  2. — Température  maximum  et  minimum,  variations  constatées  et  tempéra- 
ture moyenne  dans  des  poulaillers  ayant  diverses  proportions  de  coton  et  de  verre. 


É 

"S, 

■  S 

■S 

% 
o 

Pu* 

o 

d 

Tem 

.'ERATURE 

Max. 

Min. 

Variation. 

Moyenne. 

1 

cB 

ce 

P- 

1 

3 

C£3    .  ' 
P 

T3 

<D 

A 

S 

O 

6 

u 
te 

> 

a 

o 

O 

O 

d 

> 

d 
-S 

.fi 

c 
c3 

> 

d        c 

s  4 

-S 
Eh 

d 

-O). 

fi 

ci 
•"8 

0 

o 

o 

o 

o 

0 

0 

0 

0 

0 

o 

10 

310 

2,560 

06 

20 

32 

44 

44 

45 

15 

4 

4 

29 

40 

49 

318 

242 

21 

17 

340 

2,560 

44 

20 

32 

48 

43 

46 

16 

4 

4 

32      30 

50 

33  1 

266 

28 

1!) 

80 

580 

32 

12 

30 

52 

58 

46 

10 

14 

16 

42     72 

62 

28 

25-8 

26 

22 

150 

1,012 

26 

17 

47 

46 

52 

54 

4 

20 

22 

42     72 

76 

301 

225 

19  2 

23 

120 

1.010 

37 

12 

12 

48 

48 

50 

6 

19 

22 

42      07 

72 

30' 1 

214 

17 

24 

120 

810 

25 

16 

43 

52 

48 

46 

8 

14 

18 

44      62 

64 

30  3 

237 

21 

25 

80 

520 

32 

1G 

48 

50 

12 

14 

36  .... 

64 

32-7 

21 

26 

80 

560 

35 

9 

21 

44 

44 

44 

6 

10 

20 

38     f»4 

64 

29  5 

238 

16 

27 

80 

520 

26 

12 

41 

58 

47 

52 

3 

10 

Kl 

55;     57 

68 

32  2 

23*3 

18 

28 

80 

460 

26 

9 

21 

48 

50 

40 

10 

12 

16 

38     62 

56 

31-8 

23  4 

_1S  6 

Note. — Les  parquets  nos  16,  17  et  19  sont  permanents;  les  autres  sont  des  poulaillers 
mobiles.  Les  parquets  nos  16  et  17  se  composaient  des  moitiés  est  et  ouest  d'un 
poulailler  du  genre  Tolman.  Le  parquet  n°  23  a  une  couverture  de  paille  et  le 
châssis  vitré  est  remplacé  par  un  écran  de  coton  le  soir. 
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CONCLUSIONS. 

Ou  voit  par  ce  qui  précède  que  les  parquets  16  et  17,  qui  sont  deux  divisions  d'un 
poulailler,  sont  beaucoup  plus  chauds  que  tous  les  autres  poulaillers,  et  ceci  en  dépit 
du  fait  que  le  cube  d'air  accordé  par  tête  de  volaille  dans  ces  deux  parquets  soit  deux 
fois  plus  considérable  que  celui  qui  est  accordé  dans  les  autres  poulaillers.  La  super- 
ficie en  coton  est  relativement  un  peu  moins  grande,  .et  cependant  le  poulailler  et  la 
litière  sont  toujours  restés  secs.  Une  coupe  de  ce  poulailler  a  été  publiée  dans  le  rap- 
port de  l'année  dernière,  à  la  page  672  ;  c'est  le  poulailler  "  Gilbert  ". 

A  l'extérieur,  la  température  est  descendue  jusqu'à  trente  degrés  sous  zéro  et  ei 
l'on  tient  compte  de  toutes  les  circonstances,  il  semble  que  ce  soient  là  des  conditions 
à  peu  près  aussi  parfaites  qu'il  soit  possible  d'obtenir  dans  un  poulailler  non  chauffé, 
et  qui  cependant  reçoit  de  l'air  pur  en  abondance,  sans  courants  d'air.  La  température 
n'est  descendue  au-dessous  de  zéro  qu'une  seule  fois,  (4  degrés). 

Mais  ce  poulailler  n'a  pas  donné  les  résultats  que  l'on  était  en  droit  d'attendre  de 
ces  conditions  favorables,  à  cause  du  manque  de  soleil  à  l'intérieur,  et  nous  nous  pro- 
posons maintenant  de  faire  l'essai  de  poulaillers  de  construction  semblable  mais  avec 
la  cloison  du  centre  enlevée,  de  sorte  que  tout  l'intérieur  profitera  des  rayons  du  soleil 
des  fenêtres  de  l'est  et  de  l'ouest,  sans  interruption. 

Parmi  les  poulaillers  mobiles,  le  parquet  n°  27  a  donné  de  bons  résultats;  il  est 
à  noter  que  c'est  ce  poulailler  qui  paraissait  être  le  plus  gai  et  le  mieux  éclairé  de  tous 
les  petits  bâtiments.  C'est,  sans  doute,  grâce  à  la  radiation  qui  s'opérait  à  travers  le 
verre,  sous  les  écrans  de  coton,  et  qui  faisait  du  plancher  et  de  la  profonde  litière  un 
endroit  très  agréable  pour  les  poules. 

Le  devant  vitré,  qui  s'étend  horizontalement,  et  dont  la  hauteur  ne  dépasse  pas 
trois  pieds  et  six  pouces  à  partir  du  plancher,  est  très  satisfaisant  dans  un  poulailler 
peu  profond,  mais  il  ne  conviendrait  pas  aussi  bien  pour  un  poulailler  profond  ou  large 
qu'une  fenêtre  remontant  plus  haut.  Plus  le  poulailler  est  profond,  plus  la  surface 
en  verre  doit  être  élevée,  pour  que  le  soleil  puisse  pénétrer  jusqu'aux  coins  les  plus 
éloignés.  La  gravure  représente  une  photographie  de  ce  genre  de  poulailler  mobile, 
de  8  pieds  sur  10. 

Le  parquet  24,  le  poulailler  original  à  devant  de  coton,  souvent  mentionné  dans 
les  rapports  de  ce  service,  se  recommande  toujours  par  le  bon  marché  de  la  construc- 
tion; la  température  enregistrée  dans  ce  poulailler  aurait  probablement  été  plus  élevée 
s'il  n'avait  pas  été  situé  dans  un  endroit  moins  exposé  au  soleil  que  quelques-uns  des 
autre-.  , 

Ainsi  donc,  les  résultats  obtenus  jusqu'à  date  semblent  indiquer  qu'une  propor- 
tion convenable  de  bois,  de  coton  et  de  vitre  pour  un  poulailler  mobile  de  huit  pieds 
sur  douze,  dans  ce  climat,  serait  la  suivante,  à  partir  du  plancher:  15  pouees  de  bois, 
2  pieds  de  vitre  et  3  pieds  6  pouces  de  coton.  Nous  tenons  compte  dans  ce  calcul  de 
la  place  occupée  par  une  porte  sur  le  devant. 


REPRODUCTION. 

Nous  avons  entrepris  une  expérience  pour  chercher  à  connaître  l'influence  exacte 
du  mâle  et  de  la  femelle  sur  la  progéniture,  et  jusqu'à  quel  point  elle  est  responsable 
de  la  vitalité,  de  la  fécondité,  de  la  production  des  œufs  et  de  la  viande,  de  la  couleur 
des  plumes,  <lu  type  et  du  sexe,  etc. 

Ce  travail  est  très  important;  mais  il  sera  nécessairement  lent  et  devra  couvrir 
une  période  d'années. 

Nous  l'avons  commencé  au  printemps  de  1913  mais  nous  avons  eu  des  difficultés 
à  le  poursuivre  à  cause  des  changements  considérables  qui  ont  été  faits  dans  les  bâti- 
ments et  qui  ne  sont  pas  encore  terminés. 
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Eu  raison  de  ces  travaux  de  construction,  il  a  fallu  souvent  changer  les  volailles 

de  parquet  el  les  résultats  en  ont  souffert;  ces  résultats  sont,  encourageants,  cependant, 
mais  ils  ne  sonl  pa9  encore  assez  précis  pour  que  noua  puissions  en  tirer  des  conclu- 
es nous  attendrons  quel  iue  temps  avant  de  les  présenter. 


uoi 


EDUCATION  DES  P0USS1 

11  nous  a  été  impossible  de  faire  les  essais  d'élevage  que  nous  comptions  f 
cause  de  létal  de  désorganisation  dans  lequel  nous  ont  jetés  les  travaux  de  construc- 
tion entrepris.  Les  nouveaux  bâtiments  n'étaient  pas  terminés  et  d'autres  n'étaient 
pas  commencés.  Nous  nous  3ommes  servis  pour  l'élevage  de  réchauds  électriques, 
placés  dans  le  pavillon  des  CQchets,  et  les  poussins  3ortant  de  l'incubateur  y  ont  été 
transportés.  A  mesure  que  d'autres  poussins  arrivaient,  les  premiers  étaient  trans- 
portés dans  l'éleveuse  "Simplex"  puis  de  là  dan-  les  réchauds  séparés,  placés  dans  les 
poulailler-  mobiles. 

l  m;    POl  SSINIKRR    EN    CHAMBRE    D'ÉLEVAGE. 

La  chambre  d'élevage  dans  laquelle  nous  avons  placé  un  réchaud  d'éleveuse  Sim- 
plex,  est  destinée  à  des  opérations  d'élevage  sur  une  assez  grande  échelle.  Le  pavillon 
représenté  par  cette  illustration  loge  de  cinq  cents  à  huit  cents  poussins.  Tl  est  divisé 
eu  deux  chambres,  un  poêle  à  l'huile  est  placé  dans  une  chambre  tandis  que  l'autre 
chambre  sert  de  cour  intérieure. 

Cette  poussijiière  a  été  employée  pendant  deux  saisons  à  la  ferme  centrale;  elle 
s'est  montrée  très  satisfaisante  pour  l'élevage  d'un  grand  nombre  de  poussins,  mais  il 
faut  avoir  ce  nombre,  sinon  le  chauffage  reviendrait  trop  cher. 

On  peut,  au  moyen  de  cloisons  temporaires,  y  loger  en  même  temps  des  poussins 
ou  des  canetons  d'âges  divers. 


FECONDITE, 

UN   ACCOl -PLKMKNT    SEULEMENT. 

Cette  recherche  avait  pour  but  de  connaître  le  nombre  d'œufs  qui  seraient  fécon- 
dé- par  un  seul  accouplement. 

Des  femelles  vierges  ou  qui  avaient  été  séparées  du  mâle  depuis  au  moins  huit  mois 
et  allaient  justement  se  mettre  à  pondre  ont  été  sélectionnées. 

Les  poules  étaient  enlevées  isolément  du  nid  à  trappe  après  avoir  pondu  et  n'ont 
été  accouplées  qu'une  fois  avec  le  mâle. 

Les  œufs  pondus  après  cet  accouplement  ont  été  placés  dans  un  incubateur  et 
essayés  le  septième  jour. 
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Tableau  n°  3. — Nombre  d'œufs  fécondés  par  un  seul  accouplement  et  époque  où  les 

signes  de  fécondité  ont  apparu. 


o 

Cï     fi 

<t      fi 

si* 

-  - 

ri    — 

Q 

fi 
o 

-a> 

^4 

o  «S 

Date  de  la 
ponte. 

Fécondé  ou 
clair. 

Date  de  la 

ponte. 

fi 
o 

"&    il 

«a 

^    fi 

S  o 
fi 

fi 
o 

"S.B3 

c  ce 

45*3 

1s  fi- 

3 
O 

"S.sâ 

II 

2 

24  mars 

26    mars 

F 

44 

2  >  mars  28  mars 

F 

29   mars 

F 
F 

31   mars 

F 

2  avril. 

F 

14  avril. 

c 

60 

26   mars  31   mars 

F 

2  avril. 

12  avril. 

C 

70 

27  mars  29   mars 

C 

1er  avril. 

C 

2  avril. 

C 

5  avril. 

C 

7  avril. 

c 

50 

28   mars  31   mars 

C 

1er  avril.]     C 

3  avril. 

C 

4  avril. 

C 

6  avril. 

c 

45 

28  mars  31   mars 

F        1er  avril. 

C 

3  avril. 

F 

4  avril. 

F 

G  avril. 

c 

•il 

28   mars ,2!)  mars 

C         31    mars 

F 

leravril. 

F          2  avril. 

F 

5  avril. 

c 

42 

l 
28  mars  31   mars 

F        1er  avril. 

F 

3  avril. 

F 

5  avril. 

C 

7  avril. 

c 

34 

25   marsj30  mars 

F 

leravril. 

F 

2  avril. 

F       |  6  avril. 

F 

8  avril. 

F 

7 

25  mars  27   mars 

F 

29   mars 

F 

31    mars 

F 

3  avril. 

C 

4  avril. 

C 

4 

26  mars 

28  mars 

C 

30  mars 

C 

31   mars 

C 

2  avril. 

C 

3  avril. 

c 

21 

28   mars 

30  mars 

C 

7  avril. 

C 

8  avril. 

C 

Note. — "  F  "   signifie   "  fécondé  "   et   "  I 


inféconde  ". 


Les  poules  70,  50,  4  et  21  n'ont  donné  que  des  œufs  clairs  ou  inféconds. 

Le  n°  34  a  pondu  cinq  œufs  fécondés  de  suite. 

Le  n°  45  a  pondu  un  œuf  clair  et  tous  les  autres  fécondés. 

Il  semble,  d'après  ces  résultats,  que  l'on  ne  peut  compter  obtenir  au  maximum  que 
cinq  œufs  fécondés  d'un  seul  accouplement;  ce  résultat  est  intéressant  parce  qu'il 
nous  montre  qu'il  est  possible  d'obtenir  des  œufs  d'une  très  bonne  fécondité  d'un  trou- 
peau de  poules  plus  nombreux  que  l'on  n'aurait  cru  jusqu'ici,  pourvu  que  l'on  emploie 
un  bon  mâle  vigoureux.- 

Après  la  dernière  date  mentionnée  dans  le  tableau  précédent,  tous  les  œufs  étaient 
clairs. 

y    DE   FÉCONDITÉ  APRÈS  DOUZE  IIEU-RES  D'ACCOUPLEMENT. 


Eu  sus  de  l'expérience  que  nous  venons  de  relater,  nous  avons  fait  l'essai  du  mâle 
sur  une  autre  bande  de  poules  qui  n'avaient  pas  encore  été  accouplées. 

Dans  cette  expérience  les  poules  ont  été  laissées  environ  douze  heures  avec  le 
mâle  qui  les  a  servies  ad  libitum  puis  transportées  dans  d'autres  quartiers,  loin  de  tout 
coq. 

Le  tableau  suivant  nous  montre  que  ce  système  donne  de  meilleurs  résultats  que 

-tome  d'un  seul  accouplement. 

Cette  méthode  d'accouplement  paraît  être  des  plus  satisfaisantes.  Le  mâle  donne 
toute  Bon  attention  aux  poules  pondeuses  seulement;  il  ne  gaspille  pas  son  énergie 
sur  <l<s  volailles  qui  ne  pondent  plus. 

La  fécondité  n'est  pas  aussi  forte  qu'elle  aurait  dû  être  parce  que  l'accouplement 
q  eu  lieu  relativement  toi  »t  dans  un  printemps  plus  froid  que  d'habitude;  le  fait  que 
le*  mâles  avaienl  été  confinés  dans  de  petits  quartiers  d'hiver  pendant  plusieurs  mois 
indique  <i"<'  (,('  système  d'accouplement  pourrait  être  avantageux  s'il  était  adopté  de 
façon   plus  générale.     Nous   nous  proposons  de   faire   une  expérience  sur  ces  bases 
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pendant  toute  nue  saison  d'incubation  cl  noue  aurons  alors  'I'  plus 

précis  .i  pi  '  k  oter. 

Tableau  n°  4. —  Fécondité  obtenue  par  an  accouplement  d'environ  <!«    ■<  Nom- 

bre d'œufs  fécondés  et  date  dv  la  ponte. 


i 

3 
o 
> 

Date  <1<' 

l'a©  ouple- 

ment. 

Date  <1<  la 
ponte. 

ù 

■a>'3 

O   g 
W  r 

-a>  c 
Pu 

1  >ate  de  la 
ponte. 

c  3 

fi  s 

1  late  de 

la 

ponta . 

ù 

-oJÏ 
c  o 

1».  te  ... 

la 

£3 

a  « 

c   - 

Dafc    ... 
ponte. 

s  '3 

T~  !  ■ 

ri    '      p.  Dite. 

!       «dé 

ou  clair. 

51 

30  mars. . . 

L'avril... 

G. 

5  avril.  .  . 

F.. 

28  avril. 

C. 

21)  avril. 

c .. 

4  mai. 

1 

i) 

80  mais.  .  . 

1er  avril. . 

F.. 

3  avril   . . 

F.. 
F.. 
F.. 
F 

4  avril. 
4  avril. 
4  avril . 

C. 
F.. 

G  avril. 
6  avril 

c .. 
F.. 

1G  avril 
15  avril 

C. 

18  avril 

C. 

47 

90  mars. . . 

1er  avril. . 

F.. 

2  avril... 

c. 

17  avril. 

C. 

7 

30  mars. . . 

31  mars.  .  . 

C. 

1er  avril.  . 

F. 

G  avril. 

F.. 

8  avril . 

F  ..  10  avril. 

c. 

40 

30  mars.  .  . 

2  avril.  .  . 

F.. 

14  avril.  .  . 

26aviil. 

C. 

2G  avril. 

CI 

54 

33  mars.  .  . 

2  avril. . . 

F.. 

3  avril. . . 

F.. 

5  avril . 

F.. 

G  avril. 

F.. 

9  avril. 

C. 

11  avril. 

F. 

69 

31  mars. .  . 

2  avril.  . . 

F.. 

4  avril.  .  . 

F.. 

8  avril. 

F.. 

10  avril . 

F.. 

27  avril . 

0.. 

30  avril . 

C. 

74 

31  mars. .  . 

1er  avril. . 

C. 

3  avril. . . 

F.. 

4  avril. 

F.. 

6  avril. 

C. 

7  avril 

F.. 

25  avril . 

c. 

48 

31  mars. .  . 

1er  avril. . 

C. 

3  avril. . . 

F.. 

4  avril . 

F. 

7  avril. 

F  .. 

9  avril. 

F.. 

11  avril. 

F. 

9 

31  mars. .  . 

2  avril. .  . 

F.. 

4  avril. . . 

F.. 

G  avril. 

F.. 

8  avril. 

F  .. 

10  avril. 

F. 

14  avril . 

c. 

23 

2  avril . . . 

8  avril... 

C 

10  avril. . . 

F.. 

13  avril. 

F.. 

15  avril . 

F.. 

19  avril. 

C. 

21  avril. 

c. 

Note. — Sur  les  onze  poules  comprises  dans  cet  essai,  trois  ont  pondu  des  œufs  le 
premier  jour  qui  a  suivi  l'accouplement  et  aucun  de  ces  œufs  n'était  fécondé.  Cinq 
poules  ont  pondu  le  deuxième  jour  après  l'accouplement  et  tous  les  œufs  étaient 
fécondés. 

Le  nombre  d'oeufs  fécondes  résultant  de  ce  seul  accouplement  a  varié  à  partir  de 
un,  dans  le  cas  de  la  poule  51,  jusqu'à  cinq  pour  les  nos  48  et  9. 

Les  premiers  œufs  fécondés  ont  été  ramassés  le  deuxième  jour  après  l'accouplement 
et  les  derniers,  onze  jours  plus  tard  ;   aucun  n'était  fécondé  après  le  onzième  jour. 

Dans  le  cas  de  la  poule  n°  74,  il  y  a  eu  une  répétition  du  cas  de  l'œuf  clair,  précédé 
et  suivi  d'un  œuf  fécondé.     Voir  tableau  n°  3,  poule  n°  45. 

Le  premier  œuf  pondu  le  jour  qui  suivait  l'accouplement  n'a  jamais  été  fécondé. 
Le  deuxième  œuf  pondu  après  l'accouplement  était  fécondé  dix  fois  sur  onze. 

Cinq  œufs  fécondés  est  le  maximum  pour  une  poule,  comme  il  a  été  noté  dans  les 
expériences  précédentes.  Dans  le  tableau  n°  4,  la  poule  n°  48  a  pondu  cinq  œufs  fécon- 
dés, le  dernier  œuf  onze  jours  après  l'accouplement. 

AUGMENTATION   DE   LA   FÉCONDITÉ   D'UN   PARQUET  APRES   i/lNTRODUCTION  D'UN    MALE. 


Nous  avons  pensé  qu'il  serait  bon  de  noter  l'augmentation  de  fécondité  jour  par 
jour,  les  fluctuations  et  l'époque  où  la  fécondité  maximum  serait  atteint,  à  partir  du 
moment  où  le  mâle  serait  introduit  dans  le  parquet,  au  commencement  de  la  saison 
de  l'élevage. 

Nous  avons  sélectionné  dans  ce  but  deux  parquets  de  "  Plymouth  Rocks  barrées  " 
et  accouplé  chaque  parquet  avec  un  cochet  vigoureux.  Le  parquet  n°  16  contenait 
trente  et  une  poules  de  deux  ans  et  de  trois  ans  et  le  parquet  n°  22  contenait  vingt-trois 
poulettes. 
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La  fécondité  maximum!  100  pour  cent,  a  été  atteinte  dana  I  -  par  [ue1  dea  pou!  ■ 

Bix  jours  après  l'accouplemeni  el  elle  s'est  produite  trois  fois  dans  « période  de  vingt 

et  un  jours.    C'est   là  un  bon  résultai   Lorsque  l'on  considère  1-'  nombre  de  femelles 
accouplées  avec  un  Beul  mâle  el  la  température  exceptionnellement  froide  du  printemps. 

Le  maximum  de  fertilité  de  H»1»  pour  oenl  a  été  atteinl  dans  Le  par  quel  n°  10,  qui 
contenait  1»--  vieilles  poules,  le  onzième  jour  après  ^accouplement. 

La  fécondité  a  augmenté  plus  rapidement  et  3'esl  maintenue  beaucoup  plus  fo 
dans  le  groupe  des  poulettes  que  dans  le  parquet  des  vieilles  poule 

Il  semble  donc,  d'après  ces  résultats,  que  L'on  peut.  sans  beaucoup  de  risques, 
mettre  des  œufs  ;*i  couver  et  les  vendre  pour  La  couvée  Bix  jours  après  L'accouplement, 
pourvu  que  les  9ujets  reproducteurs  -oient  très  vigoureux. 

Un  fait  qu'il  convient  de  noter  également,  c'est  que  1<"  premier  œuf  fécondé  a 
pondu  le  troisième  jour  après  l'accouplement,  mais  c'était  le  seul  qui  fut  fécondé  sur 
les  onze  œufs  pondus  et  mis  à  couver  ce  jour  là;  il  a  produit  un  poussin  vigoureux  et 
sain. 

QUARANTE-Ql   \TI5K    POl   LES    LEGHORNS    BLANCHES    AVEC    IX    MALE. 

Dans  l'expérience  qui  suit,  nous  nous  proposions  de  confirmer  La  conclusion  tirée 
de  L'expérience  précédente  et  de  noter  également  le  temps  qui  s'écoulerait  avant  que 
l'on  obtienne  une  fécondité  maximum,  après  l'introduction  d'un  mâle,  dans  un  parquet 
contenant  un  grand  nombre  de  poules  pondeuses. 

Dan-  cette  expérience,  le  mâle  a  été  mis  dans  le  parquet  avec  toute  la  bande  de 
poules  et  laissé  entièrement  libre,  de  la  manière  habituelle. 

Tableau  n°  6. — Fécondité,  production  de?  œufs  et  éclosion  pendant  la  saison. 


Nombre  de  pou- 
les pondant  jus- 
qu'à date. 

Pourcentage   de 
ponte. 

3 
0 

n 

m 

S 

1er  essai. 

2ème  essai. 

O 
| 

Pour- 
centage 

de  fé- 
condité. 

Pour- 
centage 
d'éclo- 
sions, 
œufs  fé- 
condés. 

Pour- 

Date. 

m 

u 

'S 

0 

on 

M 

'S 

il 

9 

32 

-Il 

m 

5 

centage 
d'éclo- 
sions, 
total 
des  oeufs 

15  mars. . . . 
30  mars 

7  avril.    .    . 

25 
34 

38 

568 
773 
864 

30 

55 

106 

Nul. 
12 
13 

2 

4 
4 

28 
39 

89 

4 

6 

10 

24 
33 

79 

10 
25 
51 

100  0 

782 
87-7 

33  3 

58-1 
546 

33  3 
45-4 
48-1 

On  voit  que,  malgré  l'augmentation  du  nombre  des  poules  pondeuses  au  troisième 
essai,  le  pourcentage  de  pousssins  éelos  n'a  nullement  diminué:  au  contraire  il  y  a 
partout  une  amélioration. 

Le  pourcentage  de  fécondité  était  le  plus  élevé  quand  56-8  pour  cent  des  poules 
pondaient,  mais  le  total  d'éclosions  n'a  été  que  de  33-3  pour  cent,  Lorsque  86-4  pour 
cent  des  poules  d'un  parquet  pondaient,  l'êclosion  totale  était  de  48-1  pour  cent  et  la 
fécondité  de  87-7  pour  cent.  Naturellement,  à  mesure  que  la  saison  s'avançait,  et  que 
les  volailles  prenaient  plus  d'exercice  en  plein  air,  la  fécondité  s'améliorait;  c'est  la 
cause  des  meilleurs  résultats  donnés  par  la  dernière  couvée. 

Le  pourcentage  d'éclosions  obtenues  dans  cet  essai  est  très  passable,  bien  que  le 
nombre  de  poules  soit  plus  considérable  que  celui  que  l'on  recommande  généralement 
de  mettre  avec  un  coq  ordinaire. 
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FECONDITE  APRES   LA   COUVAISON. 


Nous  avons  fait  des  recherches  pour  voir  si  une  poule  qui  a  couvé  pendant  quelque 
temps  pouvait  encore  donner  des  œufs  fécondés 

Tableau  n°  7. — Fécondité  des  œufs  donnés  par  une  poule  après  avoir  couvé  pendant 

la  période  mentionnée. 


'S  o 

Œufs  mis 

7>£ 

a  couver. 

> 

54 

14 

42 

9 

05 

10 

98 

3 

Race. 


Plymouth  Rocks  barrées . . 
Plymouth  Rocks  banées. . 

Orpingtons  fauves 

Plymouth  Rocks  blanches 


Couvaison. 


1er  avril 
9     „ 
20     » 
11     M 


Premier  œuf 

pondu  après  la 

couvaison. 


13  juin 
15     ,, 
13    ., 
20     n 


ce 

JD^j   c 

£4,3 


Au  total,  trente-six  œufs  provenant  de  quatre  poules,  ont  été  mis  à  couver;  aucun 
d'eux  n'a  donné  la  moindre  trace  de  fécondité. 


ESSAI  DE   REFROIDISSEMENT. 

Nous  avons  fait  une  expérience  sur  le  refroidissement  des  œufs  pendant  une 
période  plus  ou  moins  longue,  pendant  la  couvaison.  Nous  nous  sommes  servis  pour 
cela  d'un  côté  de  l'incubateur  Mammouth,  contenant  huit  tiroirs.  La  température 
moyenne  de  la  chambre  dans  laquelle  se  faisait  cet  essai  était  la  suivante:  Première 
semaine  73-2  degrés,  deuxième  semaine  69-0  degrés,  troisième  semaine  74-3  degrés. 
L'humidité  moyenne  relative  de  la  chambre  était  la  suivante:  Première  semaine  63-3 
pour  cent,  deuxième  semaine,  6i-8  pour  cent,  troisième  semaine,  71-0  pour  cent.  Nous 
n'avons  pas  mis  d'eau  à  l'intérieur  de  la  machine. 

Les  œufs  sur  plusieurs  tiroirs  ont  été  refroidis  chaque  jour  de  la  manière  suivante: 
(Le  temps  est  indiqué  en  minutes;  la  lettre  aO"  indique  que  les  œufs  ont  été  sortis, 
retournés  et  remis  immédiatement  dans  l'incubateur  sans  avoir  été  refroidis). 


Tableau  n' 


-Essai  de  refroidissement. 


1ère  semaine. 

2ème  semaine. 

3ème  semaine. 

A.M. 

RM. 

A.M. 

P.  M. 

A.M. 

P.  M 

0 
0 
0 
0 
5 
5 
5 
0 

î 

10 
10 
5 
5 
5 
5 

0 
0 
0 
0 
5 
10 
15 
0 

0 
10 
15 
20 

5 
10 
15 
10 

0 
0 
0 
0 

5 
15 
20 

0 

0 
15 

20 
30 

„        „    2 

„       „    3     

..     4 

„        „    5                      

H        0 

n    7 

H        8 

15 
20 
15 

Le  tiroir  ii°  8,  en  sus  du  refroidissement  indiqué,  a  été  enlevé  deux  heures  le 

septième  jour  à  une  température  de  68  degrés,  sept  heures  le  quatorzième  jour,  à  une 

température  de  69  degrés,  et  une  heure  le  dix-neuvième  jour,  à  une  température  de  71 

Nous  voulions  voir  quels  pourraient  être  les  résultats  si  ou   laissait  un  tiroir 

dehors  pendant  quelques  heures,  comme  on  le  fait  parfois  par  accident. 
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Tableau  nc  I  ■  nient. 


> 

o 

O 
■X 

je 

I 

51 
8 
7 
4 

70 

51 
8 

7 
4 

70 

51 
8 
7 
4 

70 

51 

8 
7 
4 

70 

51 
8 
7 
4 

70 

51 
8 

7 
4 

70 

51 
8 
7 
4 

70 

51 
8 
7 
4 

70 

Lei  eu 

ii. 

'S 

36 

7 
7 
3 

53 

41 

7 
ô 

o 

5G 

40 

7 
6 
1 

54 

37 
7 
5 
3 

52 

41 
7 
5 
2 

55 

42 

8 
5 

1 

56 

• 

11 

S 

C 

12 

1 
4 
2 

19 

7 

'"2 
2 

11 

8 
2 

1 

11 

G 
1 
2 
2 

11 

11 
1 

1 

13 

11 
2 

1 
1 

15 

ss;ii. 
<ô 

3 

24 
6 
8 

1 

34 

34 
7 
3 
1 

45 

32 
5 

5 

1 

43 

31 
G 
3 

1 

41 

30 
G 
4 
2 

42 

31 
6 
4 

TiroÎT  n°  1. 

E 

S 

il 
1 

H 
£  c 

o 

c 
0 

1 

H 

13 

4 

1 

18 

2G 
3 
1 

1 

31 

20 
2 
2 

1 

H 

11 

2 
2 

1 

16 

8 
4 
2 

31 

57 
14 

34 

63 
43 
20 
33 

55 

50 
29 
33 

- 

18 
50 
14 

26 

51 
38 
14 

25 

44 

a 
m 
~ 

'S 
onc. 

IS.sl 
if    î 

onc. 

Bon. 

Plymnuth  Rocks  Blaui  lu  s 

10 

8 
1 
2 
1 

12 

8 
1 
1 
3 

13 

9 
1 
2 
1 

13 

7 
1 
2 
2 

12 
5 

î 

7 
2 

2 
3 

3 
5 

5 
3 

3 

4 

22 

122 

Tiroir  n°  2. 

Bon. 

Oi  pa  Sauvages 

36 

116 

Tiroir  n°  3. 

14 

12 

3 
3 

1 

19 

11 
3 

2 
1 

17 

39 

25 
29 

Bon. 

(  h  \  s  Sauvages     

Tiroir  n°  4. 
Leghorns  Blanches 

24 

20 
3 
1 

44 

54 
43 
20 

34 

39 

38 
14 

30 

108 

Bon. 

P.  Rocks  Barrées 

Orps  Sauvages 

P.  Rocks  Blanches 

Tiroir  n°  5. 

Leghorns  Blanches 

24 

20 
2 
2 

46 

34 

29 

121 

10 

4 
2 
2 

18 

14 

4 
3 

49 
29 
40 

39 
25 
29 

Bon. 

P.  Rocks  Barrées   

Orps-  Sauvages 

P.  Rocks  Blanches 

Tiroir  n°  6. 

Leghorns  Blanches 

P.  Rocks  Barrées 

24 

17 
2 

1 

44 

34 

30 

108 

40 
25 
20 

33 

25 
14 

Bon. 

Orps  Sau  vages 

2 
3 

10 
10 

"é 

i 

14 
9 

4 

P.  Rocks  Blanches 

Tiroir  n°  7. 
Leghorns  Blanches 

41 

20 

21 

36 

29 

25 

1  25 

1 

"i 

2 
5 

40 
8 
4 

2 

54 

37 
8 
4 
2 

51 

G 

"2 

1 

9 

7 
.... 

8 

34 

8 
2 
1 

45 

30 
8 
3 
2 

17 
4 
1 
1 

23 

15 
4 

17 
4 

1 

42 
50 
25 
50 

43 

41 
50 

33 
50 
14 
25 

33 

Bon. 

P.  Rocks  Barrées 

Orps  Sauvages 

P.  Rocks  Blanches 

29 

1-26 

Tiroir  n°  8. 
Leghorns  Blanches   ,.. .. 

22 

15 
4 
3 

30 
50 

Pauv. 

P.  Rocks  Barrées 

Orps  Sauvages 

P.  Rocks  Blanches 

3 
2 

14 

5 

2 
21 

100 
41 

50 
30 

25 

119 

22 

Notes. — L'éclosion  en  général  a  été  pauvre,  en  raison  de  l'époque  tardive  à  laquelle 
s'est  fait  cet  essai. 
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C'est  du  tiroir  n°  2  que  les  premiers  poussins  sont  sortis;  c'est  également  ce  tiroir 
qui  a  produit  le  pourcentage  le  plus  élevé  d'éclosions  pour  les  œufs  fécondés  et  pour  le 
nombre  total  des  œufs  mis  à  couver.  Le  poids  moyen  de  chaque  poussin  dans  ce 
tiroir  était  de  un  dixième  d'once  au-dessous  du  plus  haut  poids  moyen  obtenu  dans 
cette  expérience;  cette  différence  s'explique  peut-être  par  le  fait  que  les  poussins  ont 
tous  été  pesés  en  même  temps  et  que  le  tiroir  n°  2,  dont  les  œufs  ont  éclos  les  premiers, 
avait  perdu  plus  de  poids  que  les  poussins  qui  ont  éck>s  plus  tard.  Tous  les  poussins 
étaient  en  bon  état,  à  l'exception  de  ceux  du  tiroir  n°  8.  C'est  le  tiroir  n°  1  qui  a 
donné  le  moins  de  poussins  et  qui  avait  également  le  plus  d'anneaux  sanguins.  Les 
tiroirs  nos  0,  4  et  <ï  ont  été  troisièmes  en  précocité  d'éclosion  et  tous  les  tiroirs  ont 
éclos  en  même  temps. 

Le  tiroir  qui  a  donné  les  meilleurs  résultats  avait  été  refroidi  de  la  manière 
suivante  : — 

Première  semaine:  a. m.  nul;  p.m.  5  minutes. 
Deuxième  semaine:  a. m.  nul;  p.m.  10  minutes. 
Troisième  semaine,  a.m.  nul;    p.m.  1,5  minutes.  " 

Ceci  donne  une  période  totale  de  refroidissement  de  155  minutes,  ou  deux  heures 
35  minutes,  pour  la  période  commençant  le  troisième  jour  et  se  terminant  le  soir  du 
dix-huitième  jour. 

Le  refroidissement  "  accidentel  "  de  plusieurs  heures  n'a  pas  amélioré  l'éclosion. 
Tout  au  contraire.  Un  refroidissement  trop  prolongé  en  une  fois  ou  trop  peu  de 
refroidissement  ne  valent  rien  pour  la  couvée. 

Nous  répéterons  cette  expérience  et  nous  indiquerons  plus  tard  les  résultats 
obtenus. 

ŒUFS  DE  CANARDS  SAUVAGES  POUR  LA  TABLE. 

On  a  beaucoup  parlé  de  la  valeur  du  canard  sauvage  pour  la  production  des  œufs 
et  de  l'emploi  de  ces  œufs  pour  la  table.  Comme  certaines  fermes  paraissent  mieux 
adaptées  à  l'élevage  du  canard  qu'à  celui  des  poules,  nous  avons  cherché  à  savoir  si  le 
consommateur  apprécierait  ces  œufs  à  la  place  d'œufs  de  poules,  pour  la  table. 

Ce  service  fournit  des  œufs  frais  à  une  trentaine  de  familles  à  la  ferme  expéri- 
mentale et  dans  la  ville  d'Ottawa.  Nous  avons  mis,  dans  nos  envois  hebdomadaires, 
quelques  œufs  de  canards  avec  les  œufs  de  poules  ainsi  qu'une  lettre  demandant  au 
client  de  nous  faire  connaître  son  opinion. 

Tous  les  clients  qui  ont  fait  rapport,  à  l'exception  d'un  seul,  ont  déclaré  qu'ils 
aimaient  tout  autant  les  œufs  de  canard  que  les  œufs  de  poules.  Certains  d'entre  eux 
même  déclarent  que  les  œufs  de  canards  sont  préférables  parce  qu'ils  sont  plus  gros. 
Il  semble  donc  que  l'œuf  de  canard  sauvage  peut  remplacer  l'œuf  de  poule  pour  la 
table  Il  est  à  remarquer  qu'il  n'a  pas  ce  goût  fort  que  l'on  appelle  "goût  de  canard". 
11  a  cependant  un  goût  riche  "de  beurre",  nullement  désagréable  et  qui  le  rend  plu- 
tôt plus  savoureux. 

Comme  pondeur,  le  canard  sauvage  pond  sans,  doute  plus  d'œufs  que  les  autres 
variétés  de  canards,  niais  les  canes  employées  dans  cette  expérience  n'étaient  pas  des 
pondeuses  phénoménales;  elles  avaient  cependant  bien  pondu  pendant  l'hiver.  L'œuf 
a  une  coquille  blanche,  qui,  lorsqu'elle  est  nettoyée,  présente  un  aspect  très  attrayant. 


CANETONS  OU  CANARDS  VERTS  (GREEN  DUCKS)  POUR  LE  MARCHE. 

Cette  expérience  avait  pour  but  de  connaître  le  profit  que  l'on  peut  faire  sur  des 
canetons  éclos  dans  l'incubateur,  élevés  dans  des  éleveuses  artificielles  et  vendus  sur  le 
marché  local  à  l'âge  de  dix  ou  douze  semaines,  juste  au  moment  où  la  pousse  des  pre- 
mières plumes  est  terminée.     Les.  œufs  avaient  été  achetés  d'un  cultivateur  spéciale- 
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ment  dans  ce  but,  mais  il  est  évident  que  Les  rojeta  reproducteuM  n'avaient  pa 
gardés  avec  soin,  car  an  moins  50  pour  een(  des  canetons  donnaient  des  ligne 
croisement  avec  le  canard  sauvage. 

C'était  là  une  fâcheuse  circonstance  car  Les  canards  Pékins  pur.  auraient  pesé  m 
moyenne  six  livres  ou  même  plus  à  l'âge  de  10  semaines. 

Cette  couvée  de  canetons,  après  avoir  reçu  La  ration  indiquée  ci  dessous  pendant 
les  deux  premières  semaines,  p'est-à-dire  pendant  la  période  critique  de  l'élevage,  ont 
reçu  ensuite  nue  ration  plus  forte  qui  a  Hâté  Leur  développement.  Sans  doute  à  cause 
de  l.i  température  froide  qui  a  sévi  au  commencement  de  La  saison  de  l'éclosion,  les 
germes  paraissaient  être  d'une  faiblesse  anormale  pour  les  canards  et  l'éclosion  fut 
relativement  faible,  bien  que  La   fécondité  des  œufs  fui   égale  à  la  moyenne. 

Ration.  Donnée  assez  humide.  Pain  rassis,  bien  trempé  dans  le  lait  écrémé  (doux 
ou  sûr)  et  mélangé  avec  deux  parties  de  son,  deux  parties  de  petit  son,  deux  parties  de 
maïs,  une  demi-partie  de  farine  de  viande  ou  de  miettes  de  bœuf  et  une  demi-partie 
de  sable.  Après  deux  semaines  La  quantité  de  pain  a  été  graduellement  diminuée  et  La 
quantité  de  farine  de  maïs  augmentée.  Après  la  quatrième  semaine,  If  son  et  le  petit 
son  ont  été  graduellement  diminués,  si  bien  qu'à  la  huitième  semaine  la  ration  se  com- 
posait  de  une  partie  de  petit  son,  trois  parties  de  maïs,  une  demi-partie  de  miettes  do 
bœuf  et  une  demi-partie  de  sable. 

Cette  ration  une  partie  de  petit  son,  trois  parties  de  farine  de  maïs  et  une  demi- 
paitie  de  miettes  de  bœuf,  était  un  peu  trop  riche  pour  le  finissage,  car  quelques  canards 
ont  paru  "gavés"  et  ont  perdu  l'appétit. 

Nous  aurions  sans  doute  obtenu  do  meilleurs  résultats  en  la  remplaçant  par  la 
ration  suivante  à  la  huitième  semaine:  One  demi-partie  de  son,  une  demi-partie  de 
petit  son.  deux  parties  de  farine  de  maïs,  une  demi-partie  de  miettes  do  bœuf  et  une 
demi-partie  de  sable. 

Les  canards  n'avaient  pas  de  l'eau  constamment  devant  eux,  mais  on  leur  en  don- 
nait une  bonne  quantité  aux  repas  et  on  la  dégourdissait  au  commencement  de  la  sai- 
son quand  elle  était  très  froide. 

C'est  parce  que  nous  n'avons  pas  pris  cette  précaution  pendant  les  premiers  jours 
de  l'engraissement  que  nous  avons  eu  des  pertes  et  qu'un  bon  nombre  des  canetons  sont 
morts  pendant  les  deux  premières  semaines. 

On  ne  saurait  prendre  trop  de  soins  à  la  première  semaine  et  faire  trop  attention 
à  l'eau,  surtout  au  commencement  du  printemps,  quand  l'eau  est  très  froide. 

En  suivant  attentivement  eette  règle,  nous  n'avons  pas  perdu  un  seul  caneton  dans 
les  autres  couvées  d'un  bon  nombre  de  variétés;  les  canards  se  sont  montrés  les  plus 
faeiles  à  élever  et  les  plus  rustiques  de  toutes  les  volailles  pendant  le  printemps  et  l'été. 

Tableau  n°  10. — Augmentation  de  poids  des  canards  aux  âges  de  2,  4,  6,  8,  et  10  semai- 
nes.    Œufs  mis  à  couver  le  14  mars  et  éelos  le  10  avril. 


Nombre 
de  canards. 

Pf 

■ids. 

Poids 
moyen 

G 

liv. 

ain. 

Gain 
moyen. 

Période. 

Remarques. 

71 
66 
66 
66 
66 
66 

liv. 

19 
53 

14S 
226 
289 
310 

once. 

6 
0 

0 
8 
0 

8 

liv.     once. 

..       4-36 
..       128 

2  38 

3  6  9 

4  6  1 
4        11-2 

once. 

liv.     once. 

2  semaines. 

4     " 

6    " 

8  " 
10  " 
10     " 

3  jours. 

Premier  poids  à  l'âge 
deux  semaines. 

de 

33 
95 
78 
63 
21 

10 
0 

8 

*8 

81   » 
1        7 
1        2  9 
..     15  3 
..       5  1 
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Tableau  a°  10. — Nourriture  consommée,  prix  de  revient  et  prix  de  vente  à  Ottawa 

le  27  juin. 

NOURRITURE    CONSOMMÉE. 

Son 160  livres  à  $1.35  les  cent  livres=$2. 15 

Petitson 200      "          1.45  "         "      =$2.90 

Maïs 501      »          1.95  "        "      =$9.75 

Miettes  de  bœuf 95      »          4.00  "         "       =$3.80 

Pain 30      "          2.00  "         "       =     .60 

Lait 1,000       "              25  "         "       =2.50 


Total $21.70 


Soixante-six  canards,  310  livres,  vendus  le  27  juin  à  20  centins  la  livre =$C>2.00 

Prix  total  de  Ja  nourriture 21  70 


Profit  sur  le  prix  de  la  nourriture $40.30 

Quantité  de  nourriture  par  livre  d'augmentation  de  poids,  3.18  livres. 

VENTE    DES    CANARDS. 

Le  meilleur  moment  pour  vendre  les  canards,  c'est  lorsque  leurs  premières  plumes 
sont  complètes.  C'est  généralement  à  l'âge  de  huit  à  douze  semaines,  suivant  la  race, 
la  nourriture  et  la  saison.  Les  canetons  de  cette  catégorie  sont  connus  sur  le  marché 
sous  le  nom  de  green  ducJcs  (canards  verts)  et  quelle  que  soit  la  saison,  les  canards  doi- 
vent toujotîrs  être  vendus  u  verts  ". 

Dès  que  la  première  pousse  de  plumes  est  complète,  une  deuxième  pousse  com- 
mence, et  si  on  les  laisse  ainsi  quelques  jours  de  trop,  de  petites  plumes  (pins)  se  for- 
ment et  il  faut  environ  six  semaines  pour  s'en  débarrasser;  pendant  ce  temps  l'augmen- 
tation de  poids  est  très  faible  car  la  plupart  de  la  nourriture  est  utilisée  dans  la  forma- 
tion des  plumes  au  lieu  de  la  formation  de  la  viande. 

A  l'exception  de  quelques-unes  de  nos  grandes  villes  la  demande  de  canetons 
(canards  verts)  est  limitée.  Cependant,  quelques  grandes  maisons  de  gros  disent 
qu'elles  prendront  toutes  les  quantités  de  canetons  vendus  en  bon  état,  à  cet  âge  et  à  ce 
moment.  Nous  avons  préféré  vendre  nos  canards  à  Ottawa.  Plusieurs  marchands 
nous  disaient  qu'il  n'y  avait  pas  de  demande  pour  les  canards  à  cette  époque  de  l'année, 
mais  nous  avons  appris  que  chaque  fois  que  nous  mettions  des  canards  sur  le  marché, 
on  en  redemandait  d'autres.  Il  en  sera  toujours  ainsi  partout;  donnez  aux  marchands 
ou  au  consommateurs  un  bon  article  et  ils  en  redemanderont. 


EXPEDITION  DE  COUVEES  D'ŒUFS  PAR  LA  POSTE  OU  PAR  L'EXPRESS. 

Lorsque  le  système  des  colis  postaux  a  été  introduit,  nous  avons  décidé  de  faire 
nu  envoi  de  couvées  d'œufs  à  titre  d'essai;  nous  avons  donc  envoyé  plusieurs  couvées  à 
la  ferme  centrale,  par  colis  postaux  ou  par  express,  aux  régisseurs  des  fermes  annexes 
qui  devaient,  à  leur  tour,  nous  envoyer  d'autres  couvées. 

Chaque  fois,  la  méthode  d'emballage  était  la  même.  Les  œufs  étaient  emballés 
Béparément  dans  du  papier,  avec  une  mince  couche  d'excelsior  au  fond  et  au  sommet 
d'une  boîte  en  carton  plissé,  comme  celles  que  fournissent  les  maisons  de  fourniture 
de  basse-cour.  Nous  avons  noté  soigneusement  l'état  de  ces  œufs  à  l'arrivée,  le  prix 
de  l'expédition  et  Le  temps  qu'il  leur  a  fallu  pour  arriver  à  destination.  Ces  rensei- 
gnements sont,  donnés  au  tableau  n°  12. 
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\i'  n°  12. — Etat  des  couvées  d'œufe  expédiée  d*Ottawa  «i   reçus  à  Ottawa  p;;r 
express  el  par  la  poste. 


De 

Destination. 

Cous  Postaux. 

BXPBBBS. 

Temps. 

Etat. 

Ooûl 

Temps. 

Etat 

N;.|  pan,  N.-E 

Brandon,  Man 

Ottawa. . .  : 

Ottawa 

Heures. 

72 

72 
72 

72 

Bon 

Bon,  un 
bi  isé. 
Bon..     .. 

Ct  H. 

28 
24 

28 

22 

Heures. 

72 
72 
72 

144 

lion 

h    

M      

cts. 
45 

<  Ottawa . 

Nappan,  N.-E 

Brandon,  Man. .  . . 

46 

45 

45 

Total 

288 
72 

1  02 
25£ 

360 

90 

1  80 

Moyenne . . . 

45 

Note. — L'œuf  cassé  dans  l'envoi  à  Nappan  avait  une  coquille  mince;  cet  accident 
ne  pouvait  donc  être  attribué  à  l'expédition. 

Les  quatre  expéditions  ont  pris  en  moyenne  le  temps  suivant:  par  la  poste;  72 
heures,  coût,  25.5  contins;   par  express,  90  heures,  coût,  45  centins. 

Les  œufs  expédiés  à  Brandon  ont  été  retardés  parce  qu'ils  sont  arrivés  le  dimanche 
et  que  le  lundi  était  un  jour  de  congé;  ils  n'ont  donc  été  livrés  que  le  mardi.  Les 
deux  envois  d'oeufs  sont  arrivés  par  le  même  train,  mais  les  œufs  expédiés  par  la  poste 
ont  été  livrés  le  soir  même  de  leur  arri\>! 

Les  résultats  des  autres  expéditions  n'ont  pas  été  connus  à  temps  pour  ce  rapport, 
mais  tout  indique  que  pour  les  paquets  d'une  couvée,  le  colis  postal  est  plus  rapide, 
moins  cher  et  apparemment  tout  aussi  sûr;  il  faut  se  rappeler  cependant  qu'en  cas  de 
perte  il  n'y  a  pas  de  recours. 


VALEUR  DES  CRIBLURES  FOURNIES  PAR  LES  ELEVATEURS  DE  PORT 
ARTHUR  ET  DE  FORT  WILLIAM  POUR  L'ALIMENTATION  DES 
VOLAILLES. 

Cette  expérience  nous  avait  été  proposée  par  M.  George  IL  Clark,  commissaire  des 
semences,  et  nous  lui  sommes  reconnaissants  à  lui  et  à  M.  J.  R.  Dymond,  chargé  du 
laboratoire  de  semences  à  Calgary,  pour  l'échantillon  de  graines  qu'il  nous  a  fourni. 
Le  Dr.  Frank  T.  Shutt,  chimiste  du  Dominion,  nous  a  également  prêté  son  concours, 
il  a  fait  l'expérience  des  différentes  graines.  Le  Dr.  Chas  H.  Higgins,  pathologiste  du 
Dominion,  a  fait  l'examen  post  mortem  de  toutes  les  volailles. 

Nous  voulions  savoir  si  ces  criblures,  dont  la  majeure  partie  s'expédie  actuelle- 
ment aux  Etats-Unis,  peuvent  servir  de  nourriture  pour  les  volailles,  et  si  elles  ne  con- 
tiennent pas  de  graines  de  mauvaises  herbes  vénéneuses. 

Ces  criblures  reçues  ici  se  composaient  des  suivantes:  (1)  grosses  criblures  ou 
scahjings,  (2)  petites  criblures,  (3)  graines  de  liseron.  (4)  graines  noires.  Les  graines 
noires  ont  de  nouveau  été  subdivisées  en  (5)  choux  gras,  (6)  moutarde  sauvage,  (7) 
moutarde  roulante. 
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Dix-huit  rations  différentes  ont  été  essayées.     Ces  rations  étaient  les  suivantes: 

Ration  n°  1. — Grosses  criblures   (scalpings). 

2. — Scalpings  et  pâtée. 

3. — Petites  criblures    (screenings). 

4. — Petites  criblures  et  pâtée. 

5. — Graines  noires. 

6. — Graines  noires  et  pâtée. 

7. — Graines  noires  bouillies. 

8. — Graines  noires  et  pâtée  bouillies. 

9. — Moutarde  sauvage  et  maïs. 
10. — Moutarde  sauvage,  maïs  et  pâtée. 
11. — Moutarde  roulante. 
12. — Moutarde  roulante  et  pâtée. 
13. — Graines  de  liseron. 
14. — Graines  de  liseron  et  pâtée. 
15. — Choux  gras. 
16. — Choux  gras  et  pâtée. 
17. — Pâtée. 
18. — Pâtée. 

Note. — La  pâtée  se  composait  de  farine  de  maïs  et  d'avoine  finement  moulue,  en 
parties  égales.  La  moutarde  sauvage  était  trop  huileuse  pour  qu'elle  pût  être  moulue 
seule  et  nous  y  avons  ajouté  une  partie  égale  de  maïs. 

Les  volailles. — Soixante-douze  volailles  ont  été  employées  dans  cette  expérience, 
("étaient  des  eochets  sains  et  vigoureux,  de  six  à  huit  mois,  divisés  autant  que  possible 
d'après  le  poids,  la  race,  et  pesés  au  commencement  et  à  la  fin  de  la  période  d'engrais- 
'  sèment. 

L 'engraissement. — L'engraissement  s'est  fait  dans  des  épinettes  de  dimensions 
régulières,  quatre  eochets  par  compartiments,  et  les  compartiments  étaient  séparés  les 
uns  des  autres  de  façon  à  ce  que  la  nourriture  donnée  à  un  groupe  ne  pût  être  prise 
par  aucun  des  autres  volatiles.  Les  quatre  premiers  jours  les  volailles  ont  reçu  une 
pâtée  composée  de  maïs  et  d'avoine  finement  moulue,  mélangée  de  lait  de  beurre. 
C'était  afin  de  les  habituer  à  leur  réclusion,  après  quoi  on  leur  a  donné  les  rations 
expérimentales. 

On  leur  donnait  deux  repas  par  jour;  après  qu'ils  avaient  consommé  tout  ce  qu'ils 
voulaient  manger,  on  nettoyait  complètement  les  auges.  Il  y  avait  des  volailles  qui 
refusaient  de  prendre  la  pâtée.  On  les  laissait  pendant  deux  ou  trois  jours  pour  voir 
si  elles  finiraient  par  s'y  faire,  mais  certaines  d'entre  elles  se  seraient  laissées  mourir 
de  faim  plutôt  que  d'y  toucher.  Lorsqu'elles  refusaient  de  manger  pendant  deux  ou 
trois  jours  de  suite,  on  se  servait  de  la  gaveuse  une  ou  deux  fois  par  jour. 

Chaque  fois  que  l'on  se  servait  de  la  gaveuse  pour  les  oiseaux  qui  refusaient  de 
manger  les  rations  qu'on  leur  offrait,  ces  oiseaux  semblaient  prendre  goût  à  leur  nourri- 
ture au  bout  de  deux  ou  tuois  jours,  et  dans  certains  cas  ils  mangeaient  assez  bien. 
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Tableau  n1  L3. — Accroissement  ou  perte  de  rx>i<ls  causé  p;ir  différentes  r:i f i>na-    Ali 
tnenta  consommés  el  rolaillee  après  une  péri  >de  d'engraissement 


Ration. 


N°  1  Scalpings 

ii    2  Scalpinga  et  pâté 

ii  3  Screenings 

h  4  Screenings  et  pâtée  . . 

m  5  Graines  noires 

h  6  Graines  noires  et  pft't. 
n  7  Graines  noires  (bouill.) 
h  8  Graines  noires  et  pâ- 
tée (bouillies) 

ii     9  Moutarde  et  maïs. . . . 

n  10  Moutarde,  mais  et 
pâtée 

ii  11  Moutarde  roulante. . . 

m  12  Moutarde  roulante  et 
pâtée 

n  13  Graines  de  liseron.. .  . 

m  14  Graines  de  liseron  et 
pâtée 

ii  15  Choux  gras 

n  16  Choux  gras  et  pâ- 
tée   

ii  17  Maïs  et  avoine 

ii  18  Maïs  et  avoine 


Poidi 

au 
commen- 
cement 

,  de 
l'essai. 


liv. 

18 
19 

21 

20 
20 
21 
20 

20 

19 

19 
20 

20 
20 

19 

20 

19 
20 
20 


11 

i 

3 

3i 


9è 
1 

m 

6 


Nombre 
de  jours 
d'engrais- 
sement, 


Nourri- 
ture 

consom- 
mée. 


10  jours. 

16  .. 

16  » 

7  .. 

8  „ 
16  ,. 
16  ., 

16  .. 

9  ., 

9  ,. 

16  „ 

16  „ 

6  ., 


liv.   once. 


10  6 
14    11 

| 
4  !16 

11  jl6 
7  Î16 


21 

22 

\« 

I 
I 

11 

i.; 
!  21 

t 

i 
J     9 

!  u 

!  10 
,      4 

\  10 

,     19 

19 


p 

ii'U 

i  la  fin  de 

l' essai. 

liv. 

once. 

24 

4 

24 

15 

22 

5 

1!) 

8 

18 

2 

21 

144 

20 

I 

2 

22 

13$ 

18 

1 

19 

7 

17 

m 

20 

3 

23 

6è 

22 

12* 

18 

7 

16 

8 

26 

15 

25 

15| 

Gain 
ou  perte 

total. 


Moyenne 
de  gain 

Etat 
perte  quo-  de  l'oiseau 

tidienne   '    à  date. 

par 
oiseau. 


liv.  once, 
fô  5 


H  :. 

+  0 
-1 
-2 
ï  0 
-0 

+  2 

-0 

-0 
-2 

-0 

h-:; 

+  3 

-2 

-2 

+  6 

+  5 


7i 

n 

n 
ne 

6 
10 
15 

H 

24 


+  1  32 
+  1-30 

+011 

-0  64 
-1  05 
+018 
-009 

+  0  65 

-0  41 

-005 
-0-58 

-0  19 

+  2  02 


Bon. 
Assez  bon. 


Mauvais. 


Assez 

bon. 


Mauvais 
Bon. 


+210 

-0-84    [Mauvais. 


Bon. 


12 

-0  68 

4 

+  1  56 

8| 

+  1  51 

Note. — Les  tableaux  dans  cette  expérience  sont  si  nombreux  que  nous  avons  cru 
qu'il  valait  mieux  de  ne  donner  ici  qu'un  sommaire  des  résultats  et  publier  un  bulle- 
tin contenant  tous  les  détails. 

Ration  n°  1. — Scalpings  (grosses  criblures).  Les  scalpings  se  composaient  de 
matériaux  plus  gros,  par  exemple  le  blé  composé  ou  retrait  et  des  grosses  graines  de 
mauvaises  herbes  contenues  dans  les  criblures.  Cette  nourriture  était  moulue  fine 
et  mélangée  avec  du  lait  de  beurre.  Elle  n'a  pas  paru  être  très  goûtée  des  volailles,  et 
à  partir  du  quatrième  jour  il  a  fallu  leur  donner  un  repas  à  la  gaveuse  pendant  quatre 
jours;  à  partir  de  ce  moment  leur  appétit  s'est  ranimé  et  elles  ont  très  bien  mangé 
jusqu'à  la  fin  de  la  période  d'engraissement. 

Ration  n°  2. — Une  partie  de  scalpings,  comme  dans  la  ration  n°  1,  et  une  partie  de 
pâtée.  Les  volailles  n'ont  pas  mangé  avec  beaucoup  de  goût  ;  le  quatrième  jour  on  a 
commencé  à  se  servir  de  la  gaveuse  une  fois  par  jour  jusqu'au  neuvième  jour;  à  partir 
de  ce  moment  elles  ont  assez  bien  mangé. 

Ration  n°  3. — Screenings(  petites  criblures)  dans  l'état  où  elles  sont  vendues  par 
les  élévateurs.  Ces  criblures  contenaient  une  grande  partie  de  blé  et  d'autres  graines; 
elles  se  composaient  à  peu  près  de  tous  les  petits  grains  et  de  toutes  les  graines,  bonnes 
ou  mauvaises,  que  l'on  obtient  en  criblant  le  blé.  Les  volailles  ne  paraissent  pas  pren- 
dre beaucoup  de  goût  à  cette  ration.  Il  a  fallu  les  gaver  du  quatrième  au  septième 
jour,  après  quoi  elles  ont  assez  bien  mangé. 

Ration  n°  k- — Screenings  et  pâtée.  Cette  ration  se  composait  d'une  partie  de 
petites  criblures  comme  le  n°  3  et  d'une  partie  de  pâtée.     Elle  n'était  pas  savoureuse. 
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11  a  fallu  gaver  les  oiseaux  les  quatre,  cinq  et  sixième  jours,  après  quoi  ils  ont  mangé 
un  peu  jusqu'à  la  fin  de  l'expérience. 

Ration  nc  5. — "  Graines  noires".  Ce  sont  les  petites  graines  de  mauvaises  herbes 
qui  restent  après  que  les  scalpings  ont  été  enlevés  des  criblures.  Elles  n'étaient  pas  du 
tout  du  goût  des  volailles  et  il  a  fallu  commencer  à  les  gaver  à  partir  du  troisième  jour 
jusqu'au  neuvième,  après  quoi  elles  en  ont  assez  bien  mangé. 

Ration  n°  6. — Une  partie  de  graines  noires  de  mauvaises  herbes  comme  le  n°  5, 
et  une  partie  de  pâtée.  La  pâtée  n'a  pas  paru  améliorer  les  choses  et  il  a  fallu  gaver 
autant  que  dans  le  n°  5. 

Ration  n°  7. — Même  que  le  n°  5,  seulement  elle  était  bouillie.  Cette  ration  bouil- 
lie était  plus  savoureuse  que  l'autre  et  les  volailles  l'ont  assez  bien  mangée  pendant 
toute  la  x^ériode,  sans  gavage. 

Ration  n°  8. — Une  partie  de  graines  noires  et  une  partie  de  pâtée  bouillies.  Les 
volailles  ont  paru  prendre  goût  à  cette  ration  autant  qu'au  n°  7.  Cependant  elles  en 
paraissaient  un  peu  plus  friandes  vers  la  fin  de  l'expérience.  Il  n'a  pas  été  nécessaire 
de  gaver. 

Ration  n°  9. — Moutarde  sauvage  et  maïs.  .Cette  méthode  n'a  pas  été  appréciée. 
Le  troisième  jour  il  a  fallu  gaver  et  continuer  jusqu'au  bout. 

Raticn  n°  10. — Moutarde  sauvage  et  maïs  une  partie,  et  pâtée  une  partie.  Cette 
ration  n'a  pas  été  plus  goûtée  que  celle  du  n°  9.  Le  gavage  a  été  commencé  le  deux- 
ième jour  et  continué  jusqu'au  bout. 

Ration  n°  11. — Moutarde  roulante.  Cette  ration  n'était  pas  plus  savoureuse  que 
la  moutarde  sauvage  et  il  a  fallu  gaver  pendant  toute  la  période  d'engraissement. 

Ration  n°  12. — Moutarde  roulante  et  pâtée.  L'expérience  a  été  à  peu  près  la 
même  et  les  résultats  à  peu  près  semblables  que  pour  la  précédente. 

Ration  n°  13. — Liseron  noir.  C'est  la  ration  la  plus  savoureuse  de  toutes  celles 
qui  ont  été  essayées.  Les  volailles  en  paraissent  très  friandes  et  ont*  très  bien  mangé 
pendant  toute  la  période;  l'augmentation  de  poids  a  été  considérable  comme  l'indiquent 
les  tableaux. 

Ration  n°  lk- — Une  partie  de  liseron  noir  et  une  partie  de  pâtée.  Les  volailles 
ont  très  bien  mangé  ces  rations,  mais  pas  mieux  que  dans  le  n°  13.  En  fait,  la  ration 
n°  13  paraissait  être  plus  goûtée  pendant  toute  la  période  que  la  ration  11  °  14. 

Ration  n°  15. — Chou-gras.  Les  graines  de  choux-gras  n'ont  pas  été  appréciées 
et  il  a  fallu  gaver  à  partir  du  deuxième  jour  jusqu'à  la  fin  de  la  période. 

Ration  n°  16. — Chou-gras  et  pâtée.  Résultats  à  peu  près  les  mêmes  que  pour  le 
n°  15. 

Uation  n°  17. — Pâtée.  Cette  nourriture  était  savoureuse.  Les  volailles  ont  bien 
mangé  et  bien  augmenté  de  poids. 

Ration  n°  18. — Même  que  le  numéro  17.  La  succulence  relative  des  numéros  17 
et  18,  par  comparaison  aux  n"s  13  et  14  donne  plutôt  la  préférence  au  liseron,  par  com- 
paraison à  la  pâtée  »lc  maïs  et  d'avoine. 

RÉSUMÉ. 

La  1  résence  <le  "graines  noires"  dans  la  ration,  n<>n  seulement  rend  cette  ration 
peu  savoureuse  mais  également  peu  avantageuse;  <-os  graines  noires  enlevées,  la  ration 

■  une. 
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Poulailler  portatif.     Ces  poulaillers  ont  donné  de  bons  résultats  pendant  l'hi- 
ver rigoureux  de  1913-1014. 


Poulailler  en  paille,  Lacombe,  Alta.     On  voit  trois  sortes  différentes  de  toits  :  en  bardeaux,  en  plan- 
ches et  en  paille  ;  le  toit  en  bardeaux  est  le  meilleur. 
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Planche  lA'Xlv. 


Photographie  des  canards  employés  dans  l'expérience  sur  la  vente  des  canards--.     Cai  ards  de  quatre 
semaines,  de  six  semaines  et  de  huit  semaines. 
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Le  liseron  noir  l'ait  une  très  bonne  nourriture,  et  comme  il  est  relativement  facile 
de  l'enlever  du  grain  entier  et  des  graines  noires,  ce  doit  être  an  alimenl  précieux  pour 
Pengraissemenl  des  volailles. 

L'emploi  des  rations  n"s  5,  15,  16,  4,  11,  9,  12,  7,  10,  a  causé  une  perte  de  poids,  el 
la  proportion  de  perte  suit  l'ordre  dans  lequel  ces  rations  Boni  énumérées;  c'est  le 
numéro  r>  qui  a  causé  la  plus  forte  perte.  Les  autres  ont  accusé  de*  gains  relative 
ment  élevés,  savoir:    II,  L3,  17,  18,  2,  1,  8,  G,  et  3. 

En  se  basant  sur  le  nombre  de  livres  exigées  pour  faire  une  livre  de  viande,  on 
trouve  (pie  les  ratiôn8  les  moins  coûteuses  ont  été  les  suivantes:  premièrement,  le 
n°  14  (pli  a  exigé  3-4  livres  de  pâtée  pour  une  livre  de  viande,  puifi  Lee  n  1.'}  et  17 
(égales),  3-9  livres  pour  une  livre  de  viande;  le  n'  L8,  là  livres  et  le  n°  1,  4-7  livres. 
Les  rations  les  plus  savoureuses  ont  été  les  n08  13,  14,  17,  18,  2  et  1  dans  Tordre 
indiqué,  et  les  moins  savoureuses  ont  été  les  graines  de  inoutarde  et  de  choux-gras. 
En  fait,  toute  ration  qui  contenait  l'une  ou  l'autre  des  moutardes,  en  petite  ou  eu 
grande  quantité,  ou  les  choux-gras,  et  qui  n'avait  pas  été  bouillie,  déplaisait  tellement 
aux  volailles  que  celles-ci  ne  voulaient  pas  la  manger  tant  que  l'on  ne  s'était  pas  servi 
de  la  gaveuse  et  encore,  elles  ne  mangeaient  qu'à  contre-cœur. 

Malheureusement  nous  n'avons  pu  donner  qu'une  petite  quantité  de  nourriture 
dans  le  cas  des  rations  nos  9  et  10  (moutarde)  et  13  et  14  (liseron  noir)  mais  dans  les 
deux  cas  la  démonstration  a  été  évidente. 

Les  volailles  nourries  à  la  moutarde  ont  perdu  du  poids  si  rapidement  qu'il  était 
inutile  de  continuer  à  donner  cette  ration  après  la  période  indiquée. 

Quant  au  liseron  noir,  nos  13  et  14,  l'accroissement  de  poids  a  été  si  prononcé  et 
les  volailles  étaient  si  friandes  de  la  nourriture  que  l'on  ne  saurait  nier  que  cette 
ration  est  avantageuse  pour  l'engraissement  ou  pour  la  production  de  la  viande. 

Un  des  cochets  nourris  à  la  ration  n°  4  est  mort  le  septième  jour  et  nous  avons 
cessé  de  donner  cette  ration  parce  qu'elle  paraissait  décidément  mauvaise.  Il  en  a  été 
de  même  de  la  ration  n°  5,  un  des  cochets  est  mort  le  cinquième  jour  et  nous  avons 
cessé  alors  de  donner  cette  ration. 

Dans  le  cas  du  n°  15,  nous  avons  cessé  de  donner  la  ration  le  onzième  jour,  une 
des  volailles  étant  morte,  et  il  paraissait  inutile  de  continuer. 

Nous  avons  constaté  cependant,  à  l'analyse  pathologique,  que  la  mort  n'a  pas  été 
causée  par  un  empoisonnement  mais  plutôt  par  la  malnutrition. 

Quoique  la  moutarde,  dans  les  nos  9  et  10,  fût  forte  pour  faire  venir  des  ampoules 
sur  la  peau  d'un  homme,  les  cochets  se  sont  tenus  en  assez  bonne  santé  et  ont  été  les 
plus  prompts  à  se  remettre  et  à  reprendre  du  poids  quand  on  a  changé  leur  nourriture. 
La  période  d'alimentation  à  laquelle  les  différents  parquets  ont  été  tenus  était 
jugée  assez  longue  pour  démontrer  l'avantage  ou  le  désavantage  de  ces  rations;  lors- 
qu'il l'a  fallu,  les  volailles  ont  été  ramenées  à  leur  état  de  bonne  santé  au  moyen  d'une 
ration  d'engraissement  composée  de  farine  de  maïs  et  d'avoine  moulue,  en  parties 
égales,  mélangée  avec  du  lait  écrémé. 

Un  fait  remarquable  à  noter  dans  cette  phase  de  l'alimentation,  c'est  que  chez  les 
volailles  qui  avaient  le  plus  souffert  ou  pour  lesquelles  on  aurait  pu  craindre  des  suites 
fatales  de  l'emploi  de  la  ration,  comme  dans  le  cas  des  moutardes,  la  reprise  a  été  très 
rapide. 

Il  est  clair  que  les  moutardes,  loin  d'être  vénéneuses,  agissaient  comme  un  stimu- 
lant sur  les  organes  digestifs.  Les  criblures  n'ont  donc  pas  fait  de  mal,  ensemble  ou 
séparément,  mais  certaines  d'entre  elles  n'ont  donné  aucun  profit. 

Cependant,  dans  le  cas  des  nos  13  et  14,  l'accroissement  de  poids  a  été  remarquable, 
et  s'il  est  possible  de  se  procurer  des  criblures  de  certaines  parties  de  l'Ouest  où  le 
liseron  prédomine  ou  existe  en  grande  quantité,  il  est  évident  que  l'on  aura  tout  avan- 
tage à  les  employer  dans  la  préparation  d'une  ration  d'engraissement. 

Quant  à  l'effet  exercé  par  les  différentes  rations  sur  le  goût  de  la  viande,  pour  la 
consommation  humaine,  nous  avons  noté,  dans  certains  cas,  une  différence  marquée, 
mais  jamais  ce  goût  n'était  mauvais. 
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Les  n08  13  et  14  sont  également  très  avantageux  sous  ce  rapport,  car  nous  n'avons 
pu  remarquer  aucune  différence  causée  par  cette  ration,  le  goût  de  la  viande  parais- 
sait être  très  bon. 

Il  est  évident  que  lorsqu'on  enlève  les  petites  graines  noires,  comme  celles  qui  se 
trouvent  dans  les  scalpings  n°  1,  la  ration  est  très  savoureuse,  remplit  très  bien  sa 
fonction  et  peut  être  employée  avantageusement  à  cause  de  son  bas  prix. 

RATIONS  TROUVEES  SATISFAISANTES  PAR  CE  SERVICE. 

Les  rations  suivantes  ont  donné  de  bons  résultats  à  la  ferme  centrale;  on  peut  les 
varier  suivant  les  conditions  locales  et  la  qualité  des  aliments.  Le  nourrisseur  doit 
observer  l'effet  de  la  ration  et  exercer  son  jugement  relativement  à  la  quantité  des 
divers  ingrédients  à  employer. 

RATION  POUR   LES    POUSSINS. 

Ne  nourrissez  pas  trop  tôt. — Le  poussin  qui  vient  de  naître  a  une  quantité  suffisante 
de  nourriture  à  sa  portée  sous  forme  du  jaune  de  l'œuf  pour  lui  suffire  pendant  plu- 
sieurs jours;  ce  n'est  donc  pas  de  la  nourriture  qu'il  lui  faut  les  premiers  jours,  mais 
de  la  chaleur  et  du  repos. 

Un  peu  de  sable  et  de  gravier  d'abord. — Lorsqu'on  transporte  les  poussins  à  leurs 
quartiers  d'élevage,  on  doit  éparpiller  dans  un  endroit  où  ils  puissent  se  les  procurer 
facilement,  un  peu  de  gros  sable  ou  de  gravier  fin  à  poussin.  On  les  y  laisse  jusqu'à  ce 
qu'ils  manifestent  des  symptômes  positifs  de  faim;  ces  sysmptômes  se  produisent 
entre  le  deuxième  et  le  troisième  jour  après  l'éclosion.  On  leur  donne  alors  quelques 
miettes  de  pain  qui  ont  été  brès  légèrement  humectées  avec  du  lait;  on  répand  ces 
miettes  sur  du  sable  propre  ou  sur  du  gravier  à  poussins.  Si  les  poussins  sont  élevés 
par  une  poule,  celle-ci  veillera  à  ce  qu'il  ne  reste  pas  de  nourriture;  s'ils  sont  dans  une 
éleveuse  il  faut  enlever,  au  bout  de  quelques  minutes,  toute  la  nourriture  qu'ils  n'ont 
pas  mangée,  car  il  n'y  a  rien  de  plus  dangereux  que  la  nourriture  sûre  dans  l'alimen- 
tation des  poussins. 

Nourriture  pendant  les  premiers  dix  ou  douze  jours. — Voici  une  ration  quotidienne 
de  cinq  repas,  donnés  à  toutes  les  deux  heures  et  demie,  à  partir  du  deuxième  ou  du 
troisième  jour  après  que  les  poussins  sont  sortis  de  l'œuf,  jusqu'à  l'âge  de  dix  ou  douze 
jour3.     Cette  ration  peut  être  modifiée  suivant  les  conditions. 

Premier  repas. — Miettes  de  pain  sec,  légèrement  hun  f  tées  de  lait. 
Deuxième  repas. — Grains  finement  concassés  ou  aliments  préparés  pour  les  poussins 
(commercial  chick  feed). 

Troisième  repas. — Avoine  roulée. 

Quatrième  repas. — Miettes  de  pain  sec  humectées  de  lait. 

Cinquième  repas. — Grains  mélangés  finement  concassés. 

En  sus  de  cette  ration,  on  donne  aux  poussins  tous  les  jours  un  peu  de  verdure: 
herbe,  laitue,  avoine  germée,  etc.  Ne  donnez  pas  le  pain  trempé  d'eau,  mais  légère- 
ment humecté,  s'émiettant,  et,  pendant  cette  période,  laissez  les  poussins  courir  sur  de 
la  terre  propre  ou  sur  du  gazon  tous  les  jours  si  c'est  possible. 

Ration  après  les  premiers  dix  ou  douze  jours. — Lorsque  les  poussins  ont  de  dix  à 
deux  semaines,  on  peut  leur  donner  des  aliments  plus  grossiers.  On  fait  bouillir  des 
œufs  clairs  pour  les  mélanger  avec  une  pâtée  et  on  cesse  de  donner  du  pain  et  du  lait. 
On  Leur  offre  des  trémies  remplies  de  grains  concassés,  de  pâtée  sèche,  ou  d'avoine 
roulée.  Dès  que  'les  poussins  sont  habitués  aux  trémies,  on  peut  cesser  de  les  nourrir 
à  la  main,  sauf  pour  leur  donner  la  pâtée.  Si  les  poussins  sont  sur  la  prairie,  on  cons- 
tatera, au  bout  de  quoique  temps,  qu'ils  ne  sont  pas  pressés  de  venir  quand  on  les 
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appelle  pour  les  nourrir,  on  peut  alors  cesser  de  leur  donner  de  la  pâtée  et  compter 
entièrement  sur  l'alimentation  à  la  trémie. 

Placez  du  gravier,  de  L'eau,  et  également  un  plat  de  lait  sûr,  si  c'est  possible,  à  un 
endroit  où  Les  poussins  puissenl  bc  rendre  facilement  II  n'y  a  rien  qui  fournisse  de 
la  nourriture  animale  sous  une  meilleure  forme  que  1»;  lait;  Lee  poussins  l'aiment  et 
s'en  trouvent  très  bien. 

ftATION   POUR   LES   CANES    PONDE1 

8  à  10  parties  de  maïs  concassé. 
'        de  sou. 
'        de  recoupes    (middlings),   en   tenant   compte    de   la 

qualité. 
'        de  miettes  de  bœuf. 
'        de  trèfle  ou  d'autre  verdure  succulente. 

On  arrive  à  cette  ration  graduellement.  Il  faut  avoir  soin  de  ne  pas  donner  trop 
de  miettes  de  bœuf  d'abord  car  elles  peuvent  causer  la  diarrhée.  On  donne  en  deux 
repas  par  jour,  soir  et  matin,  tout  ce  qu'elles  peuvent  manger.  Après  que  la  ponte  est 
commencée,  on  peut  réduire  quelque  peu  la  proportion  de  son  et  augmenter  celle  de 
maïs  concassé. 

RATION  POUR  LES  CANETONS. 

Donnez  du  pain  rassis,  trempé  dans  du  lait,  jusqu'à  ce  qu'il  ait  absorbé  tout  le  lait 
qu'il  peut  contenir,  puis  faites  une  pâtée  assez  humide  en  ajoutant  deux  parties  de 
son,  deux  parties  de  farine  de  maïs,  deux  parties  de  recoupes  {middlings)  une  demi- 
partie  de  miettes  de  bœuf,  une  demi-partie  de  gros  sable  et  une  bonne  quantité  de 
trèfle  haché  fin,  de  choux-gras,  de  pissenlits  ou  d'une  autre  verdure  tendre  et  succu- 
lente. On  donne  cinq  repas  par  jour  aux  canetons  pendant  les  trois  ou  quatre  pre- 
mières semaines,  quatre  repas  par  jour  ensuite  jusqu'à  l'âge  de  six  semaines,  trois  repas, 
de  six  à  dix  semaines;  à  dix  semaines  ils  sont  prêts  pour  la  vente  ou  on  peut  les  mettre 
sur  la  prairie  lorsque  l'on  veut  les  conserver  pour  la  reproduction.  Dans  ce  cas,  on 
leur  donne  deux  repas  par  jour  jusqu'à  ce  que  l'on  désire  les  pousser  pour  la  ponte. 

Lorsque  les  canetons  ont  une  semaine,  on  peut  réduire  la  proportion  de  pain.  Si 
on  les  réserve  pour  la  vente,  on  peut  continuer  cette  ration  pendant  quatre  ou  cinq 
semaines,  puis  graduellement  augmenter  la  quantité  de  farine  de  maïs  jusqu'à  ce  qu'on 
arrive  à  donner  deux  parties  de  farine  de  maïs  pour  une  partie  de  son  ou  de  recoupes 
au  finissage.  Si  les  canetons  doivent  servir  pour  la  reproduction  on  peut  augmenter 
le  remoulage  d'environ  une  partie  lorsque  l'on  réduit  la  quantité  de  pain  après  la  pre- 
mière semaine.  Si  l'on  ne  peut  pas  se  procurer  du  lait,  on  peut  se  servir  d'eau  pour 
humecter  la  pâtée,  et  si  l'on  ne  peut  pas  se  procurer  du  pain  rassis  à  un  prix  suffisam- 
ment raisonnable,  on  peut  se  servir  de  deux  parties  de  recoupes  au  lieu  d'une. 

Beaucoup  de  gens  croient  que  les  canetons  ont  besoin  de  nager  dans  l'eau;  ils  se 
trompent  car  les  canetons  viennent  tout  aussi  bien  sans  eau.  En  fait,  il  faut  beau- 
coup mieux  qu'ils  n'aient  pas  d'eau  pendant  les  quelques  premières  semaines.  Il  faut 
leur  en  donner  cependant  suffisamment  pour  boire  aux  repas,  mais  on  doit  leur  donner 
cette  eau  de  telle  façon  qu'il  leur  soit  impossible  d'entrer  dans  les  récipients. 

RATION   POUR  LES  OISILLONS. 

La  même  ration  que  nous  conseillons  pour  les  canetons  peut  être  donnée  aux  oisil- 
lons. On  leur  donne  trois  repas  par  jour,  on  les  laisse  s'ébattre  sur  une  parcelle  de 
jeune  herbe  et  de  trèfle  et  on  leur  fournit  une  bonne  quantité  d'eau  à  boire. 

Ottawa 
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RATION   POUR  LES  DINDONNEAUX. 

On  peut  se  servir  pour  les  dindonneaux,  de  la  même  pâtée  que  pour  les  canetons, 
mais  il  faut  veiller  à  ce  qu'elle  contienne  une  quantité  suffisante  de  verdure.  Si  vous 
n'êtes  pas  habitués  à  l'élevage  des  dindonneaux,  vous  serez  surpris  de  voir  la  manière 
dont  ils  ramassent  d'abord  toute  la  verdure  tendre.  En  sus  de  cette  pâtée,  on  peut 
aussi  leur  donner  du  lait  sûr  ou  du  lait  caillé  et  des  grains  finement  concassés. 

Donnez  aux  dindonneaux  un  parc  sec  et  empêchez-les  d'entrer  dans  l'herbe  longue 
avant  que  la  rosée  du  matin  soit  évaporée.  Après  quelques  semaines,  on  peut  leur 
donner  la  liberté.  On  les  nourrit  matin  et  soir  pour  les  faire  revenir.  A  l'approche 
d'une  tempête,  il  faut  toujours  les  mettre  sous  abri. 


Ottawa 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DE  CHARLOTTETOWN,  I.P.-E. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  J.  A.  CLARK,  B.S.A. 
BASSE-COUR. 

Nous  avons  commencé  cette  année  à  établir  une  basse-cour  à  cette  station.  Cent 
vingt  œufs  de  Plymouth  Kocks  barrées  ont  été  placés  dans  un  incubateur  "  Prairie 
State"  le  30  avril  1913.  Nous  en  avons  obtenu  41  volailles  adultes  le  1er  novembre, 
savoir,  11  cochets  et  30  poulettes.  Les  poulettes  ont  commencé  à  pondre  le  21  novem- 
bre et  elles  ont  bien  pondu  tout  l'hiver.  La  deuxième  couvée  a  éclos  le  17  juin;  c'était 
des  œufs  provenant  d'une  famille  pondeuse  de  Plymouth  Rocks  barrées;  il  y  en  avait 
108,  et  il  nous  restait,  le  21  novembre,  45  volailles  adultes,  dont  22  cochets  et  23  pou 
lettes.  Les  poulettes  ont  commencé  à  pondre  le  8  décembre.  Voulant  voir  ce  que 
pouvait  donner  une  couvée  d'œufs  tardive,  nous  avons  mis  à  couver,  le  25  juin  1913, 
130  œufs  de  Leghorns  blanches.  Le  1er  décembre  nous  avions  43  volailles  provenant 
de  ce  groupe,  19  cochets  et  24  poulettes.  Les  poulettes  ont  commencé  à  pondre  le 
7  janvier. 

Les  meilleurs  cochets  ont  été  vendus  pour  la  reproduction  à  $2  pièce.  Le  reste  a 
été  engraissé  en  épinettes  et  vendu  à  12  et  14  centins  la  livre. 

Nous  avons  acheté  trois  cochets  Plymouth  Rocks  barrés  et  un  cochet  Leghorn 
blanc  pour  les  accoupler  aux  quatre  parquets  de  volailles. 

L'installation  à  la  ferme  se  composait  de  quatre  poulaillers  mobiles,  deux  étaient 
du  type  Macdonald,  12  x  8  pieds,  deux  avaient  des  façades  en  coton  et  des  toits  en 
appentis,  12  x  10  pieds.  Une  poussinière  Simplex,  18  x  10  pieds  et  deux  petits  pou- 
laillers mobiles  pour  les  sujets  reproducteurs,  un  incubateur  Tamlin  et  d'autres  appa- 
reils d'aviculture,  de  sorte  que  nous  avons  maintenant  une  bonne  installation  pour  un 
nombre  limité  de  volailles. 
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FERME   EXPÉRIMENALE   DE  NAPPAN,  N.-E. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  W.  BAIRD,  B.S.A. 

BASSE-COUR. 

Nous  avons  commencé  à  élever  des  volailles  cette  année.  Six  poulaillers  mobiles 
de  divers  genres  ont  été  construits  à  l'automne  de  1913  et  nous  y  avons  mis  cinquante- 
sept  Plymouth  Rocks  barrées,  quarante-sept  Wyandottes  blanches  et  vingt-deux  Leg- 
liorns  blanches  à  crête  simple.  Les  Plymouth  Rocks  barrées  et  Wyandottes  blanches 
ont  été  achetées  en  novembre;  elles  appartiennent  à  un  bon  type  d'utilité.  Les  Leg- 
horns  provenaient  de  bonnes  poules  pondeuses  qui  avaient  été  achetées  en  mai  1913. 

Comme  il  était  très  tard  en  automne  lorsque  les  poulaillers  ont  été  prêts  à  recevoir 
les  volailles,  les  poules,  en  raison  du  changement  de  logements,  n'ont  pu  commencer 
à  pondre  de  bonne  heure,  mais  il  semble,  d'après  les  résultats  obtenus,  que  ce  genre 
de  poulailler  donnera  de  très1  bons  résultats  dans  ce  climat. 

Tous  les  poulaillers  ont  la  même  surface  de  plancher,  mais  le  verre  et  le  coton  sur 
la  façade  sont  en  diverses  proportions.  Nous  continuerons  cet  essai  tout  l'été  et  nous 
aurons  des  données  plus  complètes  une  autre  année. 

Il  semble  jusqu'ici  que  les  poulaillers  qui  ont  deux  parties  de  coton  pour  une  partie 
de  vitre  sur  le  devant  sont  les  plus  secs  et  ceux  dont  une  partie  du  devant  est  en  plan- 
ches sont  les  plus  humides. 

Les  volailles  étaient  en  excellent  état  au  sortir  de  l'hiver,  très  vigoureuses  ;  quoique 
le  thermomètre  soit  descendu  jusqu'à  27  degrés  sous  zéro,  les  crêtes  des  Leghorns  sont 
les  seules  qui  aient  été  touchées  par  la  gelée,  et  encore  elles  n'avaient  pas  beaucoup 
souffert  et  la  production  des  œufs  ne  s'en  est  pas  ralentie. 

Nous  avons  acheté  deux  nouveaux  incubateurs  depuis  l'année  dernière;  ils  fonc- 
tionnent actuellement  dans  la  cave  de  la  maison  du  régisseur. 

Les  éléveuses  employées  se  composent  de  petits  réchauds-abris  (ho vers)  séparés, 
placés  dans  des  poulaillers  mobiles. 
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STATION   EXPÉRIMENTALE   DE   KENTVILLE,  N.-E. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  SAXBY  BLAIR. 
BASSE-COUR. 

POULAILLERS. 

Suivant  les  instructions  do  l'aviculteur  du  Dominion,  nous  avons  construit,  l'été 
dernier,  sept  poulaillers  mobiles  de  8  x  12  pieds. 

Deux  de  ces  poulaillers  ont  un  toit  pointu;  ils  ont  un  plafond  de  planches  de 
quatre  pouces  de  largeur,  placées  à  un  pouce  d'écartement,  et  l'espace  entre  ce  plafond 
ouvert  et  le  toit  a  été  rempli  de  paille.  Il  en  résulte  une  très  bonne  ventilation  et  le 
poulailler  paraît  être  très  sec.  Les  cinq  autres  poulaillers  ont  un  toit  en  appentis; 
quatre  ont  une  façade  en  coton  avec  une  fenêtre  de  douze  vitres  de  10  x  12  pouces  au 
centre  de  la  façade  sud,  et  chaque  côté  de  cette  fenêtre,  à  partir  d'une  distance  de  vingt 
pouces  du  plancher  jusqu'au  toit,  est  recouvert  d'un  écran  en  coton  seulement.  La 
superficie  en  coton  de  chaque  poulailler  est  de  34  pieds  carrés.  Trois  de  ces  pou- 
laillers à  devant  ouvert  ont  été  construits  de  façon  différente;  l'un  est  en  planches 
embouvetées,  recouvertes  de  papier  goudronné;  l'un  est  en  planches  de  huit  pouces, 
avec  couvre-joints;  un  autre  en  planches  embouvetées  non  recouvertes  de  papier  gou- 
dronné. Le  cinquième  a  une  porte  au  centre  du  côté  exposé  au  sud  et  une  fenêtre  de 
douze  vitres  de  10  x  12  pouces  d'un  côté  de  la  porte;  de  l'autre  côté  il  y  a  une  ouver- 
ture semblable  mais  sans  vitres  et  recouverte  de  coton. 

Ces  poulaillers  mobiles  ont  été  construits  sur  une  sole  de  6  x  6  pouces,  placée 
dans  le  sens  de  la  largeur.  Ces  soles  sont  arrondies  à  chaque  bout  de  sorte  que  les 
poulaillers  peuvent  être  transportés  d'un  endroit  à  l'autre  comme  on  le  désire.  Les 
poteaux  employés  dans  la  structure  «sont  des  colombages  de  2  x  4  pouces,  et  il  n'y  a 
qu'une  seule  épaisseur  de  planches  embouvetées  d'un  pouce,  excepté  autour  des 
juchoirs  où  les  murs  ont  été  revêtus  à  l'intérieur  des  colombages,  pour  diminuer  les 
courants  d'air. 

Un  poulailler  de  18  x  25  pieds  avait  déjà  été  divisé  en  trois  parquets.  Les  par- 
quets mesurent  8  x  13  et  il  y  a  un  passage  de  huit  pouces  le  long  du  nord.  Au  sud,  il 
y  a  trois  fenêtres,  une  pour  chaque  parquet,  avec  vingt  vitres  de  10  x  12  pouces,  et  sur 
les  côtés  de  l'est  et  de  l'ouest  il  y  a  deux  fenêtres  avec  quatre  vitres  de  12  x  24  pouces. 
Il  n'y  a  pas  d'écran  en  coton  dans  ce  poulailler,  les  plafonds  sont  à  7è  pieds  de  hauteur 
et  recouverts  de  lattes  de  4  pouces  de  largeur,  placées  à  un  pouce  d'écartement:  par- 
dessus ces  lattes  il  y  a  un  espace  de  deux  pieds  rempli  de  paille. 

VOLAILLES   GARDÉES    PENDANT   L'HIVER. 

Ces  bâtiments  contiennent  dix  parquets  qui  logent  chacun  vingt  poules  et  deux 
coqs.  N'ayant  pas  de  volailles  sur  cette  station,  nous  avons  été  obligés  d'acheter  celles 
qu'il  nous  fallait;  en  novembre  nous  avons  acheté  cinquante  Plymouth  Rocks  barrées, 
quatre-vingts  Wyandottes  blanches,  quarante  Rhode  Island  rouges,  à  crête  simple, 
et  vingt  Leghorns  blanches,  et  un  peu  plus  tard  quatre  coqs  Plymouth  Rocks  barrés, 
six  Wyandottes  blancs,  deux  Rhode  Island  rouges  et  deux  Leghorns,  soit  au  total 
204  volailles. 


1000 


LES  FERMES  EXPERIMENTALES 


5  GEORGE  V,  A.   1915 

Pour  le  parquet  d'élevage,  nous  avons  choisi  vingt  des  meilleures  poulettes  Rhode 
Island  rouges;  elles  ont  été  accouplées  avec  deux  cochets.  Deux  parquets  contenant 
chacun  vingt  des  meilleures  poules  Plymouth  Rocks  barrées  ont  été  sélectionnés  pour 
la  reproduction.  Trois  parquets  contiennent  chacun  vingt  des  meilleures  Wyandottes 
blanches;  ils  ont  été  employés  également  pour  la  reproduction.  Deux  des  parquets 
étaient  composés  de  poulettes  et  un  de  poules  d'un  an.  Toutes  ont  été  accouplées  avec 
dix  cochets. 

Les  coqs  sont  employés  alternativement;  on  les  sépare  du  troupeau  pendant  deux 
jours  à  la  fois  en  les  mettant  dans  une  cage  carrée  et  lattée  de  2h  pieds. 

TEMPÉRATURE    DES    DIFFERENTS    POULAILLERS. 

Nous  avons  pris  note  de  la  température  pendant  le  mois  de  février,  qui  est  le  mois 
le  plus  froid;  les  températures  moyennes  maximum,  et  minimum,  dans  les  cinq  pou- 
laillers, 8  x  12  pieds,  et  le  grand  poulailler  sont  les  suivantes  : 


N°  1— Planches  embouvetées,  toit  pointu  avec  paille  au-dessus,  le  devant 
ayant  une  surface  de  10  pieds  carrés  de  vitres  et  10  pds  carrés  de  coton. 

N°  2 — Toit  en  appentis,  papier  goudronné  recouvrant  les  planches  embou- 
vetées, le  devant  a  10  pieds  carrés  de  vitres  et  10  pieds  carrés  de  coton.  . 

N°  3— Planches  embouvetées,  toit  en  pente,  le  devant  a  10  pieds  carrés  de 
vitres  et  16g  pieds  carrés  de  coton 

N°  4— Toit  en  appentis,  devant  ouvert,  planches  de  8  pouces  et  couvre-joints, 
le  devant  a  14  pieds  carrés  de  vitres  et  33. pieds  carrés  de  coton 

Np  5 — Toit  en  pente,  devant  ouvert,  planches  embouvetées  recouvertes  de 
papier  goudronné,  le  devant  a  14  pieds  carrés  de  vitres  et  33  pieds  carrés 
de  coton 

N°  G — Grand  poulailler,  contenant  trois  parquets  de  8  x  13  pieds  chacun  et 
passage  sur  le  côté  du  nord,  plafond  recouvert  de  deux  pieds  de  paille 
côtés  couverts  de  bardeaux,  trois  fenêtres  chacune  de  3|  x  5  pieds  et 
deux  fenêtres  sur  les  côtés,  chacune  2x4  pieds.  Il  n'y  avait  pas  d'écran 
de  coton  posé  aux  fenêtres  et  ces  dernières  ont  été  tenues  fermées  pen- 
dant tout  le  mois  de  février 

Température  à  l'extérieur ' 
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Il  est  à  remarquer  que  c'est  dans  le  grand  poulailler,  qui  contenait  trois  parquets, 
que  la  température  a  le  moins  varié  et  bien  que  ce  poulailler  fut  le  plus  chaud  de  tous, 
quelques-unes  des  volailles  ont  eu  leurs  crêtes  légèrement  gelées.  Les  poules  qui  se 
trouvaient  dans  les  poulaillers  à  devant  ouvert  paraissaient  être  bien  endurcies  et 
n'ont  pas  eu  de  crêtes  gelées.  Le  poulailler  mobile  n°  2  à  toit  en  appentis  et  qui  avait 
dix  pieds  earrés  de  vitres  et  du  coton  était  le  plus  humide  de  tous,  tandis  que  le  nj5  1, 
dont  le  plafond  était  recouvert  de  paille  et  dont  les  ouvertures  avaient  les  mêmes 
dimensions,  est  resté  parfaitement  sec. 

Il  semble  que  le  poulailler  à  toit  pointu,  avec  plafond  en  lattes  et  une  couverture 
<1<  paille  par-dessus  le  plafond,  est  celui  qui  se  tient  le  plus  sec;  il  semble  également 
que  les  poulaillers  à  devant  ouvert,  avec  des  écrans  en  coton,  donnent  de  très  bons 
résultats  sons  notre  climat.  Nous  voulons  parler  du  poulailler  à  toit  en  appentis  et 
avec  une  fenêtre  en  vitre  de  3£  x  4  pieds  au  sud,  le  reste  de  la  façade  à  partir  d'un 
point  à  vingt  pouces  du  plancher  jusqu'au  toit  est  formé  d'un  écran  en  coton. 

PRODUCTION   DES   ŒUFS. 


L'hiver  rigoureux  n'a  pas  été  favorable  à  la   production  des  œufs.     Les  volailles 
qui  ont  été  achetées  ne  sont  arrivées  que  tard.     11  était  impossible  de  nous  procurer  à 
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un  prix  raisonnable  dee  volailles  provenant  de  couvées  précoo  el  par  conséquent  les 
poulettes  n'ont  commencé  à  pondre  que  forl  tard 

ALIMENTATION. 

La  ration  donnée  pendant  l'hiver  se  composait  <lo  doux  parties  de  maïs,  une  partie 

d<  blé  entier  et  une  partie  d'avoine,  éparpillée  dans  la  litière  deux  lois  par  jour  avant, 
huit  heures  du   matin  et  à   trois   heures  et    demie  de   Tapies  midi.      La    nourriture  eon- 

Bommée  était  en  moyenne  de  troia  pintes  par  jour,  par  poulailler  de  vingt-deux  poules. 

NOUS  donnions  en  plus  du  son   see  et  de  la   farine  de  maïs  en   parties  égales,  dans   une 

trémie;  chaque  poulailler  de  vingt-deux  poule-  consommait  une  livre  de  ce  mélange 
par  jour  en  moyenne.  II  v  avait,  dans  les  trémies,  en  tout,  temps,  du  gravier,  des 
coquilles  d'huître,  du  charbon  et  des  miettes  de  bœuf. 

En  lévrier  et  en  mars  nous  donnions  des  OS  moulus,  environ  trois  j'ois  par  semaine, 
à  raison  d'une  onee  par  volaille.  Nous  donnions  aussi  de  la  verdure  une  lois  p;ir  jour, 
à  midi.  Des  navets  entiers  ont  été  donnés  au  commencement  de  l'hiver,  suivis  par  de 
l'avoine  germée.  On  faisait  germer  l'avoine  sur  de  petites  tablettes,  de  12  x  20  pouc<  s, 
et  de  trois  pouces  de  profondeur,  sur  le  banc  de  la  serre.  On  semait  l'avoine  à  un 
pouee  de  profondeur,  dans  les  tablettes  après  l'avoir  laissée  tremper  pour  l'humecter 
parfaitement.  On  mettait  deux  pintes  par  tablettes.  Lorsque  l'avoine  avait  atteint 
deux  ou  trois  pouces  de  hauteur,  on  divisait  une  tablette  parmi  dix  loges  en  donnant 
à  chaque  loge  un  morceau  de  4  x  6  pouces.  Cela  fait  de  la  très  bonne  verdure  que  l'on 
pourrait  tout  aussi  bien  faire  germer  dans  une  cave  chaude. 

POUSSINIÈRE. 

En  mars  nous  avons  construit  une  poussinière  de  11  x  21  pieds  composée  de  deux 
chambres  de  10  x  10  pieds.  Cette  maison  a  été  construite  sur  le  plan  de  l'éleveuse 
Simplex  ;  la  hauteur  est  de  4  pieds  de  la  sole  à  la  sablière  de  chaque  côté  et  le  plafond 
a  6£  pieds  de  hauteur  au  centre.  Il  y  a  deux  fenêtres  de  2  x  3  pieds  au  sud  de  chaque 
chambre  et  les  conduits  nécessaires  pour  la  ventilation.  Dans  une  de  ces  chambres, 
il  y  a  un  poêle  chauffant  au  pétrole  et  il  est  possible  de  prendre  soin  de  cinq  cents  pous- 
sins à  la  fois  dans  une  chambre. 

INCUBATEURS. 

Deux  incubateurs  ont  été  achetés,  un  Prairie  State  d'une  capacité  de  390  œufs  et 
un  Tamlin  de  200  œufs.  Ces  machines  ont  été  installées  dans  le  caveau  à  racines  de 
la  grange,  dont  les  racines  ont  été  enlevées. 
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STATION   EXPÉRIMENTALE   DE   FRËDÉRICTON,  N.-B. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  W.  HUBBARD. 

BASSE-COUR. 

Le  printemps  de  1913,  froid  et  tardif,  n'a  pas  été  favorable  à  l'éclosion  et  à  l'éle- 
vage, et  la  première  couvée  est  venue  un  peu  tard  dans  la  saison.  Une  partie  du  verger 
a  été  clôturée  pour  les  poules  et  divisée  en  cours,  mesurant  115  x  117  pieds.  Trois 
parquets  d'élevage  ont  été  formés,  savoir:  Wyandottes  blanches,  Plymouth  Rocks 
barrées  et  Rhode  Island  rouges  et  logés  dans  des  -poulaillers  mobiles,  deux  avec  des 
façades  en  vitre  et  en  coton  et  l'autre  avec  une  façade  en  vitre  seulement. 

Quatre-vingt-quatorze  poulets  ont  été  élevés,  dont  quarante-neuf  cochets.  Quel- 
ques-uns ont  été  vendus  pour  la  reproduction,  les  autres  abattus  pour  la  table.  Les 
poulettes  ont  été  sélectionnées  avec  soin  et  vingt-cinq  d'entre  elles  ont  été  conservées 
pour  la  ponte  d'hiver  et  la  reproduction. 

Les  volailles  recevaient  le  matin  un  premier  repas  de  blé,  de  l'avoine  au  milieu  du 
jour  et  de  maïs  le  soir;  le  grain  était  éparpillé  dans  la  litière  à  raison  de  une  pinte 
par  repas  pour  trente  volailles.  En  hiver,  l'avoine  était  remplacée  par  une  pâtée 
chaude  pour  le  repas  du  milieu  du  jour;  une  pâtée  sèche  composée  de  deux  parties  de 
son,  une  partie  de  recoupes,  une  partie  de  farine  de  maïs,  une  demi -partie  de  luzerne 
coupée,  un  quart  de  partie  de  tourteaux  de  lin  moulu,  a  toujours  été  tenue  devant  les 
volailles  de  même  que  des  miettes  de  bœufs,  des  coquilles  d'huîtres,  du  gravier  et  du 
charbon.  On  leur  donnait  également  une  quantité  abondante  d'eau  pure  dans  des 
abreuvoirs  propres. 

Les  poulaillers  mobiles  ont  été  mis  à  côté  les  uns  des  autres  pour  l'hiver  et  les 
volailles  étaient  en  état  sain  et  vigoureux  au  sortir  de  l'hiver.  Celles  qui  se  trouvaient 
dans  le  poulailler  à  façade  en  vitre  ont  eu  leurs  crêtes  gelées  tandis  que  celles  qui  se 
trouvaient  dans  les  poulaillers  à  façade  en  coton  et  en  vitre  n'ont  pas  souffert  du  froid. 

Les  parquets  1,  2,  3  et  7  ont  été  accouplés  à  des  cochets  vigoureux  dont  les  mères 
avaient  une  bonne  réputation  de  pondeuses,  et  nous  espérons  que  leur  progéniture 
montrera  qu'il  est  important  de  choisir  des  mâles  descendant  de  bonnes  pondeuses. 
Deux  incubateurs  ont  été  achetés  et  seront  employés  la  saison  suivante. 
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STATION  EXPÉRIMENTALE   DE   CAP   ROUGE,  QUE. 

RAPPORT  DU   REGISSEUR,   GUSTAVE  LANGELIER. 
BASSE-COUR. 

Nous  commençons  seulement  à  organiser  le  service  de  l'aviculture  à  cette  station; 
nous  n'avons  pas  encore  de  bâtiments  et  seulement  très  peu  de  volailles.  Nous  ne 
comptons  garder  qu'une  race,  les  Plymouth  Rocks  barrées,  dont  nous  espérons  élever 
une  centaine  des  couvées  de  ce  printemps. 

Nous  avons  choisi  cette  race  de  volailles  parce  qu'elle  est  la  plus  répandue  dans 
cette  région  et  il  nous  a  semblé  que  nous  obtiendrions  de  meilleurs  résultats  en  con- 
centrant tous  nos  efforts  sur  une  variété  qu'en  divisant  notre  attention  sur  plusieurs 
d'entre  elles. 

Nous  aurons  des  dindons,  des  oies  et  des  canards.  Actuellement  nous  commen- 
çons à  élever  des  dindons  et  nous  en  avons  trois  de  la  variété  Bronze. 

Les  incubateurs  ont  été  placés  dans  un  vieux  poulailler  et  les  poussins  élevés  dans 
trois  poulaillers  mobiles,  mais  nous  espérons  commencer  à  installer  une  basse-cour 
moderne  cet  été. 
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FERME  EXPÉRIMENTALE  DE  BRANDON,  MAN. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  W.  C.  McKILLICAN,  B.S.A. 
BASSE-COUR 

En  août  1913  nous  avons  commencé  l'établissement  d'une  basse-cour  sur  cette 
ferme.  Quatre  poulaillers  à  façade  en  coton  de  10  x  12  pieds  ont  été  construits  et 
placés  dans  un  nouvel  emplacement,  à  l'est  de  la  ferme.  Dans  deux  de  ces  poulaillers 
les  côtés  sont  recouverts  de  deux  épaisseurs  de  planches;  deux  ont  une  seule  épaisseur 
de  planches  avec  du  papier  goudronné  à  l'intérieur.  Tous  les  quatre  ont  un  plancher 
d'une  seule  épaisseur  de  planches,  et  un  plafond  composé  d'une  épaisseur  de  planches, 
de  papier  à  construction  et  de  bardeaux.  Dix  poules  et  quinze  poulettes  Plymouth 
Rocks  barrées,  type  d'utilité,  ont  été  mises  dans  l'un  de  ces  poulaillers.  Le  18  novem- 
bre, nous  avons  acheté  douze  poules  et  treize  poulettes  de  la  même  race  pour  les  placer 
dans  un  autre  de  ces  poulaillers.  Les  deux  poulaillers  restant  ont  été  remplis  de 
vingt-cinq  poulettes  Wyandottes  blanches.  Ces  poulaillers  sont  munis  de  nids-à-trappe 
et  nous  tenons  compte  de  la  ponte  de  chaque  poule. 

Pendant  l'hiver,  nous  n'avons  pas  poussé  ces  poules  à  la  production  des  œufs  car 
il  importait  moins  cette  année  d'obtenir  des  œufs  en  hiver  que  d'obtenir  une  forte 
fécondité  et  des  poussins  vigoureux.  Le  1er  février,  trois  cochets  ont  été  placés  avec 
les  vingt-cinq  poules  Wyandottes  blanches  dans  le  poulailler  n°  1,  trois  cochets  avec 
les  vingt-cinq  poulettes  Wyandottes  blanches  dans  le  poulailler  n°  2,  deux  cochets  et 
un  coq  avec  les  dix  poules  Plymouth  Rocks  barrées  et  les  quatorze  poulettes  dans  le  pou- 
lailler n°  3,  deux  cochets  avec  les  dix  poules  Plymouth  Rocks  barrées  et  lei  onze  pou- 
lettes dans  le  poulailler  n°  4.  A  partir  de  la  fin  de  février,  la  ration  des  poules  a"  été 
augmentée  et  améliorée;  on  a  ajouté  une  portion  de  farine  de  viande  à  la  pâtée  sèche. 
Grâce  à  cette  ration  plus  riche  et  à  la  température  plus  favorable,  le  nombre  d'œufs 
pondus  qui  était  de  123  en  février  a  atteint  un  total  de  966  en  mars. 

Les  poulaillers  à  façade  en  coton  paraissent  être  satisfaisants.  Quoique  la  tem- 
pérature y  soit  descendue  jusqu'à  46  degrés  sous  zéro,  les  poules  ne  paraissent  pas 
avoir  beaucoup  souffert.  Tout  le  grain  a  été  éparpillé  dans  une  litière  profonde  et  les 
poules  ont  été  obligées  de  travailler  pour  le  trouver. 

Deux  nouveaux  incubateurs  ont  été  achetés  au  printemps  de  1914.  Deux  nou- 
veaux poulaillers  à  façade  de  coton  ont  été  construits  en  mars;  ils  seront  prêts  à  rece- 
voir les  poussins  lorsque  ceux-ci  seront  éclos.  Des  mères  artificielles  seront  employées 
dans  ces  poulaillers  pour  élever  les  petits  poussins. 
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FERME  EXPÉRIMENTALE   D'INDIAN   HEAD,  SASK. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  T.  J.  HARRISON,  B.S.A. 

BASSE-COUK. 

Nous  avons  luit  beaucoup  de  recherches  sur  l'aviculture  dans  les  premières  ani 
de  L'établissement  de  cette  ferme;  mais  très  peu  en  ces  dernières  années.     Nous  avions 

deux  nues:  Plymouth  Rocks  barrées  et  Wyandottes  blanches.  Nous  nous  en  servions 
pour  la  production  d'œufs  et  de  viande,  pour  alimenter  la  ferme,  et  elles  étaienl  logées 
dans  un  poulailler  permanent  qui  se  trouvait  en  partie  sous  terre.  En  hiver  ce  bâti- 
ment était  chauffé  par  la  chaleur  artificielle.  11  n'a  jamais  donné  de  bons  résultats, 
car  il  était  difficile  de  le  tenir  sec  et  il  n'y  avait  pas  moyen  de  l'aérer. 

En  septembre  1913  trois  poulaillers  mobiles  ont  été  construits,  deux  mesurant 
12  x  14  pieds  avec  plancher;  ils  pouvaient  recevoir  quarante  volailles  chacun.  Un 
autre  de  10  x  12  pieds,  avec  plancher,  pouvait  loger  vingt-cinq  volailles.  Lorsque  ces 
poulaillers  ont  été  complétés  nous  y  avons  placé  quarante  Wyandottes  blanches  et  qua- 
rante Plymouth  Rocks  barrées  que  nous  avions  reçues  de  Québec.  Ces  volatiles  ont 
été  mis  dans  les  deux  grands  poulaillers  tandis  que  le  petit  servait  à  loger  un  troupeau 
mélangé  de  la  ferme.  En  hiver,  la  température  est  descendue  jusqu'à  44  degrés  sous 
zéro,  mais  toutes  les  volailles  ont  résisté;  il  n'y  a  pas  eu  une  seule  crête  de  gelée. 
Toutes  paraissaient  être  vigoureuses  et  satisfaites.  La  production  d'œufs  en  hiver  a 
été  faible,  sans  doute  parce  que  les  volailles  ont  été  expédiées  de  Québec  en  novembre. 
D'après  les  observations  que  nous  avons  faites  jusqu'ici,  on  peut  conclure  qu'il  est 
possible  d'hiverner  des  poules  dans  des  poulaillers  à  façade  de  coton,  dans  le  sud  de  la 
Saskatchewan,  sans  craindre  qu'elles  ne  gèlent.  Quant  à  savoir  si  ce  poulailler  convient 
mieux  que  le  poulailler  chauffé  pour  la  production  des  œufs,  nous  ne  pouvons  pas 
encore  nous  prononcer  sur  ce  point,  mais  nous  continuerons  cet  essai  et  nous  aurons  des 
données  plus  précises  après  une  autre  saison  d'expérience. 

Les  trois  poulaillers  étaient  semblables  mais  la  construction  était  un  peu  diffé- 
rente. L'un  des  grands  poulaillers  n'avait  pas  de  vitres  du  tout.  Toute  la  lumière 
entrait  par  les  fenêtres  en  coton.  L'autre  grand  poulailler  avait  une  petite  quantité 
de  vitres  tandis  que  le  plus  petit  avait  des  vitres  et  un  plancher.  Il  semble  que  les 
poules  étaient  plus  confortables  dans  le  poulailler  sans  vitres,  tandis  que  celles  qui  se 
trouvaient  dans  le  poulailler  avec  un  plancher  ont  peut-être  plus  souffert  que  les  autres 
du  froid. 

Nous  avons  construit  ces  poulaillers  dans  le  but  de  trouver  le  bâtiment  le  plus 
avantageux  pour  les  conditions  de  la  prairie.  Le  cultivateur  ordinaire  ne  garde 
qu'une  petite  bande  de  poules  et  un  bâtiment  pouvant  loger  de  vingt-cinq  à  quarante 
volailles  est  celui  qui  convient  le  mieux.  Ces  poulaillers  sont  bon  marché.  Ceux 
qui  désirent  avoir  les  plans  et  devis  sont  priés  de  s'adresser  à  la  ferme  expérimentale 
centrale,  Ottawa,  ou  à  la  ferme  expérimentale  d'Indian  Head,  Sask. 


> 
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STATION  EXPÉRIMENTALE   DE   LACOMBE,  ALBERTA. 
RAPPORT  DU  REGISSEUR,  G.  H.  HUTTON,  B.S.A. 

BASSE-COUR. 

Cette  année  la  basse-cour  a  été  établie  permanemment  dans  un  champ  de  quinze 
acres,  au  sud-ouest  des  bâtiments  principaux.  Il  y  avait,  sur  cet  emplacement,  un 
petit  lac  de  trois  ou  quatre  acres,  autour  duquel  se  trouvaient  un  certain  nombre 
d'arbres  et  d'arbustes  qui  constituent  un  endroit  idéal  pour  l'élevage  de  jeunes  volailles. 

QUELQUES  NOUVEAUX  BATIMENTS. 

Une  poussinière  a  été  construite  et  une  éleveuse  Simplex  installée.  Douze  boîtes 
d'élevage  "A"  ont  été.  construites  pour  élever  les  poussins  sur  la  prairie. 

Une  clôture  extérieure  a  été  posée  et  des  divisions  temporaires  ont  été  établies  pour 
former  une  douzaine  de  cours  de  reproduction.  Nous  n'avons  pas  cependant  l'inten- 
tion d'avoir  des  cours  lorsque  la  saison  de  reproduction  est  passée,  car  nous  nous  ser- 
virons des  poulaillers  mobiles  pour  tenir  les  volailles  sur  la  prairie,  au  moins  pendant 
la  plus  grande  partie  de  l'été. 

Plusieurs  nouveaux  bâtiments  ont  été  construits  sur  cet  emplacement  cette  année. 
Ces  nouveaux  bâtiments  se  composent  des  suivants  :  un  bâtiment  de  18  x  24,  avec  une 
cave  pour  les  incubateurs,  un  rez-de-chaussée  où  se  trouvent  le  bureau  de  l'aviculteur, 
une  chambre  d'alimentation  et  un  grenier  pour  la  nourriture  et  les  fournitures  en 
général;  un  poulailler  de  18  x  24  pieds  logeant  de  100  à  125  volailles.  Ce  bâtiment 
est  revêtu,  à  l'extérieur,  de  deux  épaisseur  de  planches  avec  papier,  et,  à  l'intérieur,  de 
deux  épaisseurs  de  papier  et  de  planches  à  déclin.  Le  dessus  des  solives  est  recouvert 
d'un  grillage  de  fil  de  fer  et  le  grenier  est  rempli  de  paille.  Sur  la  façade  expoése  au 
sud,  un  tiers  est  en  bois,  un  tiers  en  vitre  et  l'autre  tiers  en  coton,  répartis  de  façon  à 
ce  que  l'air  et  la  lumière  soient  distribués  également  dans  tout  le  bâtiment.  Un  autre 
poulailler  est  en  bois  rond,  c'est  une  vieille  maison  qui  a  été  refaite;  il  montre  ce  qu'un 
cultivateur  peut  faire  lorsqu'il  n'a  que  des  billots  pour  la  construction  ou  lorsqu'il  a  de 
vieux  bâtiments  qui  ne  peuvent  servir  à  autre  chose. 

LE  POULAILLER  EN  PAILLE. 

Les  huit  poulaillers  mobiles  et  le  grand  poulailler  qui  composaient  autrefois  la 

basse-cour  3ont  utilisés  comme  parquets  de  reproduction,  et  le  poulailler  en  paille  dont 

on  se  servait  la  saison  dernière  a  été  démoli  et  reconstruit  sur  un  nouvel  emplacement. 

itiment  en  paille  devrait  donner  de  bons  résultats  lorsque  l'on  désire  tenir  le  coût 

aussi  baa  que  possible.     Il  mesure  10  x  40  pieds  et  peut  loger  de  80  à  100  volailles. 

Los  mur-  sont  en  bottes  de  paille.     Le  toit  est  en  planches  et  en  bardeaux,  et  construit 

us,  <le  sorte  qu'il  est  facile  de  l'enlever  lorsqu'on  veut  renouveler  la  paille. 

Nous  avons  reçu  tant  de  demandes  de  renseignements  au  sujet  de  la  construction 

poulailler  qu'une  lettre  circulaire  explicative  a  été  préparée.     Voici  une  copie 

<!<■  i  ette  lettre. 

"  Nous  nous  servons  de  la  presse  à  foin  ordinaire  pour  faire  les  bottes  de 
paille  employées  dans  ce  poulailler;  on  met  trois  fils  de  fer  autour  de  chaque 
halle  Nous  avons  engagé  des  hommes  pour  faire  ce  travail  et  il  nous  est  revenu 
à  $2.50  la  tonne.  Une  lionne  machine  presse  de  douze  à  quinze  tonnes  par  jour, 
la  moyenne  est  de  quinze  tonnes  lorsque  tout  marche  bien. 
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u  Le  poulailler  de  paille  est  sain  et  hygiénique.  Si  on  Le  pulvérise  à  l'inté- 
rieur, comme  on  doit  toujours  le  faire,  la  vermine  ne  causera  pas  d'ennuis;  les 
rats  à  bourse  ne  nous  ont  pas  visités  jusqu'ici  Le  toit  repose  sur  un»;  sablière 
clouée  avec  de  grands  clous  aux  balles  supérieures,  ce  qui  est  tout  à  fait  satis- 
faisant. Le  toit  le  plus  satisfaisant  est  le  toit  de  planches  et  de  bardeaux 
Quant  aux  espaces  qui  se  trouvent  aux  extrémités  <lu  bâtiment,  près  «lu  toit,  on 
les  remplit  avec  des  parties  de  balles.  Le  poulailler  durera  plus  longtemps  li 
on  a  soin  d'isoler  les  balles  de  la  terre  au  moyen  de  bâtons  ou  de  planches. 

"Les  balles  sont  posées  connue  dos  briques  et  ne  sont  pas  attachées  du  tout; 
si  on  le  désire  cependant,  on  peut  faire  courir  un  fil  de  fer  sur  toute  la  longueur 
du  poulailler  et  l'enrouler  à  des  saules  ou  à  des  poteaux  à  chaque  bout. 

"  Les  perches  avec  nids  pondoirs  par-dessous  sont  mobiles. 

"  On  se  sert  de  coton  au  lieu  de  vitres  et  les  résultats  ont  été  assez  satisfai- 
sants jusqu'ici." 

STOCK  ET  ELEVAGE. 

Au  printemps  de  1913  notre  troupeau  de  reproduction  se  composait  des  suivants: 
Plymouth  Rocks  barrées,  Wyandottes  blanches,  Orpingtons  fauves  et  rouges  de  Rhode 
Island,  au  total  soixante-douze  poules  pour  la  reproduction;  six  dindes  Bronze  et  un 
mâle;  deux  oies  Toulouse  et  un  jar. 

Nous  avons  acheté  cinquante  œufs  de  canards  Pékins  que  nous  avons  fait  éclore 
dans  l'incubateur.  Trente-deux  de  ces  œufs  ont  éclos;  douze  canetons  ont  été  amenés 
à  maturité.  Environ  quatre-vingt-dix-huit  œufs  de  dindons  ont  été  posés  sous  des 
poules,  dix  étaient  infécondés.  Sur  les  88  fécondés,  87  ont  éclos  et  les  dindonneaux 
ont  été  élevés  jusqu'à  l'âge  de  quelques  semaines.  Les  coyotes  en  ont  mangé  treize, 
vingt-deux  autres  sont  morts  d'autres  causes  et  il  en  est  resté  cinquante-six  pour  la 
vente  et  la  reproduction.  Les  dindons  les  plus  gros  pesaient  de  seize  à  dix-huit  livres 
et  les  dindes  de  huit  à  douze  livres  à  la  fin  de  novembre.  Pendant  la  saison  de  crois- 
sance, les  dindonneaux  étaient  très  vigoureux  et  ce  climat  paraît  être  très  favorable 
à  leur  élevage. 

Nous  avons  eu  488  poussins  en  1913.  Les  moins  bons  ont  été  engraissés  dans  une 
épinette,  sur  une  ration  de  lait  écrémé  et  d'avoine  dont  les  balles  avaient  été  enlevées 
au  tamis.  Ces  volailles,  une  fois  engraissées,  se  vendaient  de  12|  à  22£  centins  la 
livre  en  gros,  f.  b.  Calgary  ou  Edmonton,  saignées  et  plumées.  Elles  se  sont  vendues, 
dans  la  localité,  de  vingt  à  vingt-cinq  centins  la  livre  pour  les  mieux  engraissées, 
habillées  et  prêtes  à  cuire. 

Le  troupeau  de  sujets  reproducteurs  accouplés  pour  la  saison  de  1914  se  compose 
des  suivants:  170  Plymouth  Rocks  barrées,  20  Wyandottes,  52  Rhode  Island  rouges, 
24  Orpingtons  fauves,  10  dindons,  5  oies  et  8  canards. 

Nous  avons  convenu  de  demander  les  prix  suivants  pour  les  sujets  reproducteurs, 
les  œufs  et  les  poussins  : — 

Dindons  Bronze. — Jeunes  mâles,  18  livres  et  plus,  $6  chacun.  Dindes  (jeunes), 
de  10  à  15  livres,  jusqu'à  $5.     Œufs  de  dindons,  25  centins  chacun. 

Canards  Pékins. — Canetons,  $4  chacun.     Œufs,  15  centins  chacun. 

Plymouth  Rocks  barrées,  Wyandottes  blanches,  Rhode  Island  rouges  à  crête 
simple,  Orpingtons  fauves. — Cochets,  $2  à  $4  chacun.  On  ne  vend  pas  de  poulettes 
cette  année  qui  n'aient  été  inspectées;  poulettes  inspectées,  $1.50  à  $2.50  chacune. 
Œufs,  $2  à  $3  pour  15. 

Incubation  pour  clients. — Poussins  d'un  jour,  50  pour  $10.  Pour  l'incubation  de 
100  œufs,  $5;  transport,  aller  et  retour,  payé  par  le  client.  Les  œufs  clairs,  s'ils  sont 
marqués  par  le  client  avant  l'envoi  de  l'expédition,  seront  retournés  avec  les  poussins 
si  on  le  désire. 

Cette  incubation  pour  les  clients  est  faite  à  titre  d'essai  mais  comme  elle  promet 
de  devenir  une  branche  importante  de  l'aviculture,  nous  ferons  des  recherches  sur  ce 
sujet  afin  de  fournir  des  renseignements  précis. 
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FERME   EXPÉRIMENTALE   D'AGASSIZ,  C.-B. 

RAPPORT  DTJ  REGISSEUR,  P.  H.  MOORE,  B.S.A. 
BASSE-COUK. 

Je  disais  l'année  dernière  que  la  basse-cour  de  la  ferme  venait  d'être  réorganisée 
et  qu'un  homme  compétent  avait  été  chargé  des  détails  en  la  personne  de  M.  V.  Kuhn. 
Nous  avons  fait  beaucoup  de  progrès  pendant  l'année  et  nous  avons  maintenant  de 
solides  fondations  pour  nos  travaux  futurs. 

Toutes  les  cours,  tous  les  parcs  ont  été  mis  en  bon  ordre  et  trois  poulaillers  mobiles 
pour  l'élevage  des  poussins  ont  été  construits.  Nous  y  avons  élevé  les  poussins  pour 
les  opérations  de  l'année.  Il  y  avait  aussi  quelques  vieux  poulaillers  plus  petits  dont 
nous  nous  sommes  servis.  A  la  fin  de  l'année  nous  avons  construit,  pour  les  opérations 
de  cette  saison,  quatre  nouveaux  poulaillers  mobiles,  plus  légers  et  améliorés,  mais 
meilleur  marché. 

Nous  avons  obtenu  des  couvées  de  l'année,  après  une  sélection  très  rigoureuse, 
235  poulettes  Leghorns  blanches  et  24  poulettes  Plymouth  Rocks  barrées  que  nous 
avons  mises  dans  des  loges.  Tous  les  poulets  ont  été  élevés  sur  une  prairie  de  trèfle 
et  ont  été  nourris  à  la  trémie  pendant  la  saison.  Vingt-quatre  Plymouth  Rocks  barrées 
ont  été  achetées  dans  la  localité.  C'étaient  des  volailles  bien  développées,  d'un  type 
d'utilité  mais  qui.  n'auraient  pas  convenu  pour  l'exposition.  Un  autre  parquet  était 
formé  de  dix-huit  Plymouth  Rocks  barrées,  achetées  également  dans  la  localité;  elles 
n'étaient  pas  aussi  bien  développées  que  les  volailles  de  la  ferme  ou  que  celles  du  pre- 
mier parquet,  mais  elles  avaient  un  type  bien  meilleur  que  celui  des  autres  parquets. 
Vingt-neuf  poules  d'un  an  ont  été  choisies  parmi  les  Leghorns  blanches  et  douze 
cochets  ont  été  gardés  pour  l'élevage. 

Ceci  nous  donnait  un  troupeau  de  342  volailles  pour  la  ponte  et  la  reproduction. 
Il  y  avait  en  outre  un  parquet  ou  deux  de  Rhode  Island  rouges  et  des  spécimens 
d'autres  races  que  nous  avons  poussés  à  la  production  des  œufs  ou  vendus  pour  la  viande 
au  commencement  du  printemps.  Ces  volailles,  qui  étaient  bien  développées,  ont 
paye  leur  nourriture  avec  leurs  œufs,  mais  elles  ont  engraissé  et  ont  rapporté  un  plus 
haut  prix  par  livre  que  si  elles  avaient  été  vendues  en  automne.  Tous  les  poulaillers 
se  sont  trouvés  remplis. 

La  plupart  des  expériences  étaient  de  nature  générale  et  les  rapports  que  nous 
ferons  porteront  sur  les  progrès  effectués  plutôt  que  sur  les  résultats.  Quelques  autres 
expériences  ont  été  entreprises,  mais  elles  ne  sont  pas  encore  assez  avancées  pour  nous 
permettre  de  présenter  des  commentaires.  Ce  n'est  que  dans  un  an  que  notre  stock 
sera  assez  uniforme  pour  que  nous  puissions  faire  des  essais  comparatifs  et  il  ne  faudra 
pas  oublier  ce  point  en  consultant  les  tableaux  des  résultats. 

A  l'exception  de  deux  loges,  les  poules  pondeuses  ont  reçu  une  pâtée  sèche  venant 
des  trémies  et  du  blé,  on  un  mélange  de  deux  tiers  de  blé  et  un  tiers  de  maïs  concassé 
dans  la  litière.  Le  maïs  était  mélangé  avec  le  blé  à  la  fin  de  l'automne  et  pendant  les 
journées  froides  et  humides  de  l'hiver.     Voici  la  composition  de  la  pâtée  sèche: 

Livres. 

Son  de  blé 100 

Ivtit  son  de  blé 50 

lu  moulage   (Feed  flour) 50 

Btfalfl  finement  conoassé 200 

Avoine  moulue 200 

Tourteaux  <i«:  fèves  Soja 50 

Bœuf  bâché 50 


16— 1915— p.  1008. 


l'i  an.  m.  LXXV] 


Poulailler  colonie,  Frédéricton.     Ces  poulaillers  ont  donné  les  meilleurs  résultats 
en  hiver.     Une  fenêtre  est  en  verre  et  l'autre  en  coton. 


Poulailler  colonie  employé  «à  Brandon.     10  pieds  x  14  pieds.     Ce  poulailler  loge  30  volailles .     On  voit 
sur  le  devant  un  écran  en  coton  relevé,  et  l'autre  baissé. 


Planche  LXXVII. 


Poussinière,  service  de  l'aviculture.    Ferme  expérimentale  centrale. 


Poulailler  pratique,  en  deux  sections.     Un  cheval  peut  le  transporter,  une  section  après  l'autre 
On  peut  également  le  diviser  en  deux  bâtiments  pour  l'élevage  des  poussins. 
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rons  donné  p»  udanl  l'hiver  une  p<  tite  quai  tit<  mé,  maie  tu  \u 

n'en  avions  pas  beaucoup  à  notre  disposition.     La  noi  rriti  le  b<   c<  a 

betterave    fourragères.     Au  printemps,  noue  avons  «i  i  pour 

production,   i  tr   il   àe   restait   que   vingt-neui    ■  •  poules.     Lei 

L'incubation  sont  donnés  dans  les  tableaux  suivai  I 

Autant   que  possible,  les  œufs  provenant  des  diffén    I  étaient  □ 

!  dans  les  différents  incubateurs  afin  i  conditions    -• 

aussi  égales  que  possible. 

Tableau  n°  L. — Coût  et  quantité  de  nourriture,  prix  de  revi<  •   d'à 

ndité  e1    proportion   d'éclosion   des   o  nies    Leghorns 

I  lanches  et  237  poulettes. 


Nombre  de  volailles 

Nombre  de  jours 

Quantité  de  grain  consommée  liv 

Quantité  de  pâtée  consommée n 

Quantité  de  fait  écrémé  consommée n 

Nombre  total  d'oeufs  produits 

Poids  dis  œufs  produits on. 

Poids  de  la  douzaine  d'oeuf s «■ 

Nombre  de  jours  pur  douzaine  d Veufs  et  par  poule 

Grain  consommé  par  douzaine  d'œufs liv. 

Lait  écrémé  consommé  par  douzaine  d'œufs m 

Prix  de  revient  d'une  douzaine  d'œufs 

Pourcentage  d'œufs  fécondés , 

Pourcentage  d'éclosion,  œufs  fécondés . 

Pourcentage  d'éclosion,  total  des  œufs 


Poules  de 

deux    ans. 


29 
151 
871 
104 
C93 
821 
1,862' 
27- 
64 
14 
10 
25 
85' 
50' 
41 


25 
2 

2 
2 

27c 

28 


Poulettes. 


237 
142 
5,376 
1,042 
3,254 
9,901 
18,793  9 
23  15 
402 
7  -56 
38 
12  4fic 
87 '54 
60'3 
52  725 


Moyi  une 

des  deux. 


13.'-! 
1465 
3;i23'5 

573  ' 

1,976" 

5.301  • 
10,328 
25175 

52  1 
10-88 
7' 
18 -865c 
86  41 
55  15 
4  G  802 


Notes. — Période  de  ponte:  poules,  du  1er  novembre  au  31  mars;  poulettes,  du  9 
novembre  au  31  mars. 

Il  est  à  noter  qu'il  a  fallu  deux  fois  moins  de  nourriture  avec  les  poulettes  qu'avec 
les  poules  pour  produire  un  œuf. 

Tableau  n°  2. — Valeur  relative  de  trois  parquets  de  Plymouth  Rocks  barri 


liv 


Nombre  de  volailles 

Nombre  de  jours 

Quantité  de  grain  consommée 

Quantité  de  pâtée  consommée liv 

Quantité  de  lait  écrémé  consommée liv 

Nombre  total  d'œufs  produits 

Poids  des  œufs  produits  on. 

Poids  de  la  douzaine  d'œufs on . 

Nombre  de  jours  par  douzaine  d'œufs  et  par  poule.. .  . 

Grain  consommé  par  douzaine  d'œufs 

Lait  écrémé  consommé  par  douzaine  d'œufs 

Prix  de  revient  d'une  douzaine  d'œufs 

Pourcentage  d'œufs  fécondés 

Pourcentage  d'éclosion,  œufs  fécondés 

Pourcentage  d'éclosion,  total  des  œufs 


N°l 
produites 

sur 
la  ferme. 


24 

151 

700 

43 

470 

1,251 

2590  5 

24-84 

34  7 

71 

44 

12  4c 

88- 

51-1 

45  03 


N°  2 
achetées 

dans 
la  localité. 


18 
151 
675 
34 
407 
797 
1595  £ 
24 

409 

10.6 

61 

18  4Gc 


N°  3 

achetées 

dans 

la  localité. 


24 

151 

809 

93 

507 

1,148 

22315 

23  2S 

378 

94 

53 

16  34c 

8376 

48-7 

40  22 


Moyenne 
par  poule. 


22 
151 
728 

583    - 
461-3 
1,065-3 
2139  1 
24  04 
37  '8 
9.03 
5  20 
15  73 
85  88 
49  9 
42  62 


Notes. — La  période  pour  toutes  les  loges  a  été  du  1er  novembre  au  31  mars. 
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Les  volailles  dans  la  loge  n°  1  ont  été  produites  et  élevées  sur  la  ferme.  Celles 
du  parquet  n°  2  ne  provenaient  pas  de  souche  de  choix.  Celles  du  parquet  n°  3 
n'étaient  pas  aussi  bien  développées  que  celles  du  parquet  n°  2,  mais  d'un  meilleur 
type. 

Tableau  n°  3. — Valeur  relative  de  la  pâtée  sèche  et  de  la  pâtée  humide  dans  l'alimen- 
tation des  poules. 

POULETTES  LEGHORNS  BLANCHES. 


Nombre  de  volailles   ....      

Nombre  de  jours   , 

Quantité  de  grain  consommée liv. 

Quantité  de  pâtée  consommée   , m 

Quantité  de  Jait  écrémé  consommée  n 

Nombre  total  d'œufs  produits 

Poids  des  œufs  produits , once. 

Poids  de  la  douzaine  d'œufs h 

Nombre  de  jours  par  douzaine  d'œufs  et  par  poule 

Grain  consommé  par  douzaine  d'œufs 

Lait  écrémé  consommé  par  douzaine  d'œufs , . . . 

Prix  de  revient  d'une  douzaine  d'œufs 

Pourcentage  d'œufs  fécondés 

Pourcentage  d'éclosion,  œufs  fécondés 

Pourcentage  d'éclosion,  total  des  œufs.. 


Poulettes  à 
pâtée  sèche. 


25 
121 
610 
99 
502 
1,318 
2,514  5 
22-8 
27  3 
64 
45 
11 -36c 
90-74 
55  74 
49  GG 


Poulettes  à 

pâtée 

humide . 


14 
121 

207 
101 
135 
549 
1,182  5 
258 
37- 
G7 
29 
11 -42c 
93: 19 
592 
56^3 


Notes. — Les  deux  pâtées,  sèche  et  humide,  étaient  de  même  composition,  et  iden- 
tiques à  la  ration  indiquée  ci-dessus. 

On  permettait  aux  poulettes  élevées  à  la  pâtée  sèche  de  manger  dans  une  trémie 
ad  libitum,  tandis  que  la  pâtée  humide  était  donnée  une  fois  par  jour  et  seulement 
dans  la  proportion 'que  les  volailles  pouvaient  manger  sans  en  laisser. 

Dans  ce  cas  la  pâtée  sèche  a  produit  plus  d'œufs  par  volaille,  mais  le  prix  de 
revient  par  douzaine  a  été  à  peu  près  le  même. 

INCUBATEURS. 

Tous  les  incubateurs  fonctionnaient  dans  une  petite  cave  qui  était  tenue  à  une 
température  raisonnablement  constante  pendant  la  saison.  La  plus  haute  température 
de  la  cave,  le  matin,  pour  toute  la  période  d'incubation,  a  été  o2.4  degrés  F.  et  l'après- 
midi,  de  63.7  degrés  F.  Les  températures  ont  été  notées  du  15  mars  à  la  fin  de  mai. 
La  plus  haute  température  enregistrée  a  été  de  70.6  degrés  F.  et  la  plus  basse  de  54.6 
degrés  F.  Mais  cette  variation  était  répartie  sur  une  période  de  plus  de  soixante-dix 
jours  tandis  que  la  température  extérieure  montait  gradullement.  Le  tableau  suivant 
donne  une  idée  de  la  température  moyenne  de  la  salle  et  des  machines  pendant  la 
saison  d'éclosion,  ainsi  que  les  températures  la  plus  haute  et  la  plus  basse  que  les 
machines  où  les  chambres  ont  atteintes  pendant  toutes  les  couvées. 

La  plus  haute  température  enregistrée  peut  ne  s'être  pas  produite  pendant  la 
même  couvée  que  la  plus  basse;    ce  sont  les  variations  extrêmes  de  la  saison. 


Agassiz 


SERVICE  DE  VA  VWULTl  JtE 

DOC.  PARLEMENTAIRE  No  16 


1011 


Tableai    n°  4. — Températures  moyenne,  maximum  et  minimum,  <]<■  la  chambre  et 

des  machines. 


Tkmpkkatuhkh. 

Nom  de  l'incubateur. 

Machine. 

(  ihambre. 

Mu  bine. 

Chambre. 

A.  M. 

P.  M. 

A.  M 

P.  M. 

La  plus  haute 

La  plus  basse 

La  plus  haute 

La  plu 

A.  M. 

P.   M. 

A.  M. 

P.  M. 

A.  M. 

P.  M. 

A.  M. 

P.   M 

Tamlin 

o 

103  5 
1034 
103 

104  8 

104-5 

104-1 

1033 

103  3 

o 

61  9 

61  4 

62  4 

02  2 

02  0 

1)2  4 

03  7 
62  5 

e 

105  5 
105- 
105  G 
105- 

o 

100  G 
10G- 
105  5 
104  6 

o 

loi- 

1013 

îoo- 
îoo- 

o 

103' 
100  (i 

1011 

1003 

o 

68  6 

6766 

683 

G7G 

o 

70 

70  -G 
70  G 
70  -G 

o 

66-6 
66' 
56  6 
546 

50  6 

5G 

.1.  bilee 

Prairie  State 

57*6 

55 

Tableau  n°  5. — Détails  sur  les  dimensions  de  la  machine  employée,  avec  le  coût,  la 
quantité  d'huile  et  le  coût  moyen  de  l'éclosion  d'un  poussin. 


Capacité  de  l'incubateur œufs 

Coût  de  l'incubateur $ 

Moyenne  d'huile  pour  21  jours pintes 

Prix  moyen  de  l'huile  pour  21  jours,  à  30c  le  gallon. . .    c. 

Prix  moyen  de  l'huile  par  poussin c. 

Prix  de  revient  des  poussins,  plus  10  p.  100  du  coût  de 

la  machine   c. 

Prix  de  revient  par  poussin c. 


Prairie 

State. 


130 
30- 
11.5 

86  25 
22 

18 
4 


Jubilee. 


100 
25- 

12-125 
90- 
1-8 

1-2 

3 


Tamlin 
Non-pareil. 


100 

35-  • 

85 

G375 

11 

15 

2  6 


Cyphers. 


350 

52- 

1743 
130  00 

•7 

•9 
1-64 


Note. — On  remarquera  que  les  poussins  éclos  dans  la  grande  machine  sont  revenus 
moins  cher  que  dans  la  petite. 
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STATION  EXPÉRIMENTALE  DTNVERMERE,  C.-B. 
RAPPORT  DU  REGISSEUR,  G.  H.  PARHAM. 

BASSE-COUR. 

En  septembre  nous  avons  construit  deux  poulaillers  à  façade  de  coton,  de  14  x 
16  pieds,  et  un  troisième  d'un  genre  différent,  appelé  poulailler  d'utilité.  Ce  dernier 
poulailler  devrait  être  utile  dans  ce  pays  car  il  est  arrangé  de  façon  à  ce  que  la  partie 
employée  comme  hangar  d'exercice  pendant  l'hiver  puisse  être  enlevée  en  été  et  utili- 
sée comme  abri  pour  les  jeunes  poulettes,  c'est-à-dire  au  moment  de  l'année  où  l'on  a 
le  plus  besoin  de  poulaillers.     Nous  donnons  ci-joint  le  plan  du  poulailler. 

Nous  avons  acheté  au  mois  d'août,  pour  les  mettre  dans  les  deux  poulaillers  à 
devant  de  coton,  vingt-cinq  poulettes  Leghorns  blanches  et  le  même  nombre  de  pou- 
lettes Plymouth  Rocks  barrées,  provenant  de  deux  espèces  bonnes  pondeuses.  Les 
Leghorns  blanches  ont  commencé  à  pondre  A  la  fin  d'octobre  et  les  Plymouth  Rooks 
barrées  au  commencement  de  novembre.     Voici  les  résultats  de  la  ponte  de  six  mois. 


— 

Oct. 

Nov. 

Dec. 

Janv. 

Fev. 

Mars . 

Leghorns  blanches 

œufs. 

2 
25 

0 
24 

140 
25 
84 
22 

177 
24 

170 
20 

228 
24 

220 
20 

203 
24 

124 
20 

460 
23 

Plymouth  Rocks  barrées 

neufs. 

380 

Nombre  de  volailles ...    

20 

Les  volailles  ont  reçu  Dar  jour  les  trois  repas  suivants:  premier  repas,  blé  épar- 
pillé dans  la  litière;  deuxième  repas,  nourriture  tendre  comprenant  des  choux  bouillis, 
mélangés  de  petit  son  et  d  avoine  roulée;  la  moitié  d'une  tête  de  bœuf  hachée  par 
semaine.     Gravier  et  coquilles  d'huîtres,  ad  libitum. 

Ce  résultat,  sans  être  phénoménal,  était  tellement  supérieur  à  celui  que  l'on  obtient 
généralement  pendant  l'hiver  dans  cette  localité  qu'il  a  vivement  intéressé  les  avicul- 
teurs. Il  montre  également  que  ce  poulailler  à  façade  de  coton  convient  très  bien  pour 
ce  climat. 

La  première  couvée  de  140  œufs  a  été  placée  dans  un  incubateur  le  8  mars. 

Un  dindon  Bronze  et  trois  dindes  ont  été  achetés  en  février;  ils  ont  depuis  été 
tenus  dans  un  bosquet  de  sapins  entourés  d'une  clôture  de  fil  de  fer.  Ils  ont  com- 
mencé  à  poudre  au  commencement  de  mars. 


MINISTÈRE  FÉDÉRAL  DE  L'AGRICULTURE 

FERMES   EXPÉRIMENTALES 


RAPPORT 


DU 


SERVICE  DES  TABACS 


POUR 


L'année  terminée  le  31    mars   1914 


PREPARE    PAR 

Le  chef  du  Service  des  tabacs. F.  Charlan. 

Le  régisseur  de  la  station  de  Saint-Jacques  l'Achigan,  P.Q. O.  Chevalier. 

Le  régisseur  de  la  station  de  Farnham,  P.Q. O.  Chevalier. 

Le  régisseur  de  la  station  de   Harrow,  Ont. W.  A.  Barnet. 

1013 


5  GEORGE  V  DOCUMENT  PARLEMENTAIRE   No  16  A.   19:5 


RAPPORT  DU  SERVICE  DES  TABACS 


M.  J.  II.  Grisdale, 

Directeur  des  fermes  expérimentales, 

(  Mtawa. 

MoNSIEi  B  le  DIRECTEUR, — J'ai  l'honneur  de  vous  soumettre  ci-après  le  compte 
rendu  des  opérations  effectuées  par  le  Service  des  Tabacs  pendant  l'année  L913-1914. 

Indépendamment  du  rapport  du  chef  de  Service,  spécialement  consacré  aux  opéra- 
tions conduites  à  Ottawa,  on  y  trouvera  ceux  de  MM.  O.  Chevalier)  régisseur  des 
stations  de  Farnham  et  de  Saint-Jacques  l'Achigan,  P.Q.,  et  W.  A.  Barnet,  régisseur 
de  la  station  expérimentale  de  Ilarrow,  Ont. 

Le  programme  du  Service  des  Tabacs,  en  plus  du  travail  d'information  qui  s'ac- 
complit, surtout  par  correspondance,  par  l'intermédiaire  du  bureau  central  à  Ottawa, 
consiste  en  l'étude  des  variétés  de  tabac  cultivées  au  Canada,*  ou  susceptibles  d'y  être 
introduites,  surtout  au  point  de  vue  de  leur  adaptabilité  à  nos  conditions  de  climat  et 
aux  "besoins  de  notre  industrie. 

Ce  programme  général  couvre  toutes  les  phases  de  la  culture,  depuis  l'établissement 
des  semis  jusqu'au  moment  de  la  livraison  du  produit  à  l'industriel.  On  a  donc  à 
envisager  à  tour  de  rôle  toutes  les  questions  relatives  à  la  préparation  des  terres,  à  la 
confection  des  couches,  au  traitement  des  terreaux,  à  l'établissement  et  à  l'entretien 
des  plantations,  aux  divers  modes  de  récolte  et  de  dessiccation,  enfin  la  phase,  à  propre- 
ment parler  industrielle,  de  la  fermentation  et  de  la  préparation  pour  le  marché. 

Ce  travail  est  rendu  efficace  en  transformant  en  expérience  chacune  des  phases 
de  la  culture.  C'est  ainsi,  par  exemple,  que  les  semis  sont  faits  sur  des  couches  éta- 
blies d'après  des  procédés  différents;  que  l'on  note  sur  les  plantations  les  caractères 
particuliers  à  chaque  variété,  (développement,  forme,  précocité,  taux  d'écimage  le  plus 
avantageux,  résistance  aux  maladies,  rendements,  etc.)  ;  qu'on  procède  à  la  sélection 
des  formes  les  plus  intéressantes  et  à  la  culture  de  graines  de  choix.  Les  engrais  chi- 
miques sont  employés  de  manière  à  arriver  à  établir,  aussi  rapidement  que  possible,  la 
formule  théorique  la  meilleure  et  la  dose  à  laquelle  ils  doivent  être  appliqués,  combinés 
au  fumier,  pour  fournir  le  rendement  net  le  plus  élevé.  D'autre  part,  l'étude  des 
moyens  pratiques  de  réduire  la  durée  de  la  période  de  dessiccation  et  les  frais  de  culture 
est  une  des  questions  les  plus  intéressantes  dans  un  pays  où  la  main-d'œuvre,  à  certains 
moments  de  l'année,  est  rare  et  coûteuse,  et  (surtout  dans  la  province  de  Québec),  où 
les  grands  froids  se  produisent  de  bonne  heure. 

Dans  l'ensemble,  la  saison  1913,  pas  plus  que  celle  qui  l'a  précédée,  n'a  été,  au 
Canada,  une  saison  favorable  à  la  culture  du  tabac. 

Les  froids  qui  ont  marqué  la  plus  grande  partie  de  juin,  la  longue  sécheresse  qui 
sévit  immédiatement  après,  ont  retardé  la  végétation  d'une  manière  considérable  et 
notablement  réduit  les  rendements  en  poids.  Les  pertes  ont  été  surtout  sensibles,  pour 
la  province  de  Québec,  dans  l'ensemble  des  comtés  qui  constituent  le  secteur  nord: 
L'Assomption,  Joliette,  Montcalm,  etc.  Le  groupe  de  Saint-Césaire  n  été  moins 
éprouvé  par  la  sécheresse,  mais  il  n'a  pas  échappé  à  l'influence  retardatrice  des  froids 
de  juin.  De  plus,  une  gelée  relativement  précoce  (15  septembre)  a  atteint  quelques 
plantations  et  détruit  les  porte-graines  de  la  station  expérimentale  de  Farnham. 

Dans  Ontario,  les  mêmes  conditions  météorologiques  ont  sévi,  retardant  d'une 
manière  sensible  le  départ  des  plantations  et,  par  contre  coup,  la  date  de  la  récolte. 
Ce  qui  est  plus  grave,  un  des  centres  les  plus  importants  (Colchester)  a  été  frappé  par 
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la  grêle  (orage  du  3  août)  au  moment  où  beaucoup  de  plantations  de  tabac  étaient  déjà 
écimées.  L'importance  des  dégâts  fut  telle  que,  dans  bien  des  cas,  on  dut  considérer 
les  plantations  atteintes  comme  virtuellement  détruites. 

La  situation  s'est  compliquée,  dans  cette  partie  du  Canada,  par  l'apparition  sur  de 
nombreux  points  d'une  maladie  d'origine  jusque  là  supposée  problématique,  en  tous  cas 
imparfaitement  diagnostiquée;  la  Thielàvia  Basicola,  ou  pourriture  des  racines  (a  To- 
bacco root  rot").  > 

Depuis  quelque  temps,  on  constatait  que  certaines  parcelles,  après  avoir  été  plan- 
tées en  White  Burley  pendant  plusieurs  années,  se  refusaient  à  produire  des  récoltes 
de  Burley  normales,  quelles  que  soient  les  précautions  prises  pour  la  mise  en  état  des 
terres  destinées  à  la  plantation.  Bien  plus,  cet  état  de  choses  paraissait  s'aggraver 
d'année  en  année. 

Certaines  variétés  de  tabac,  comme  les  Seed  Leafs,  semblaient  pouvoir  prospérer 
sur  ces  sols  où  le  Burley  ne  poussait  plus,  et  l'on  avait  désigné  sous  le  nom  de  sols 
malades,  sols  fatigués  du  Burley  (Burley  sick  soils),  les  parcelles  incriminées.  On 
expliquait  ce  phénomène  par  l'action  des  toxines  du  sol  sur  les  racines  de  la  plante  qui 
les  avait  sécrétées  toxines  qui  auraient  été  sans  effet  sur  les  racines  des  plantes  d'autres 
variétés  du  même  groupe  botanique. 

En  réalité,  quelle  que  puisse  être  l'influence  de  ces  toxines,  ces  dernières  n'étaient 
pas  en  jeu.  Il  s'agissait  d'une  forme  larvée  de  la  Thielàvia  Basicola,  maladie  déjà  suffi- 
samment étudiée,  mais  dont  la  forme  la  plus  commune  consistait  en  la  décomposition 
presque  totale  du  chevelu  et  même  de  la  racine  principale  jusqu'au  niveau  du  "  collet  ". 
Dans  la  forme  observée  en  Ontario,  au  contraire,  les  seuls  vestiges  apparents  consistaient 
en  des  taches  brunes,  difficilement  perceptibles  à  l'œil  nu,  que  l'on  pouvait  remarquer  à 
l'extrémité  du  chevelu.  Dans  le  plus  grand  nombre  des  cas,  à  part  les  signes  d'affai- 
blissement montrés  par  la  plante,  on  ne  constatait  aucune  trace  de  maladie,  la  partie 
des  racines  atteintes  restant  dans  le  sol  pour  peu  que  l'extraction  ne  soit  faite  avec  les 
plus  grandes  précautions. 

D'après  l'opinion  des  spécialistes  on  peut  faire  remonter  l'origine  de  cette  maladie 
aux  matériaux  employés  pour  la  préparation  des  couches.  On  la  rencontre  fréquem- 
ment, en  effet,  dans  les  terres  de  bruyère  où  elle  s'attaque  aux  violettes  des  bois  et  aux 
cyclamens.  Ce  sont  ces  mêmes  terres  de  bruyère  que  l'on  emploi,  en  raison  de  leur 
couleur  foncée  et  de  leur  grande  fertilité,  pour  former  la  partie  supérieure  des  cou- 
ches, celle  qui  reçoit  les  graines  dont  les  jeunes  racines  sont  rapidement  envahies, 
auquel  cas  on  observe  ce  que  l'on  désigne  communément  sous  le  nom  de  pourriture 
des  semis  (gangrène  humide). 

Cependant,  l'observation  qui,  sur  les  plantations,  avait  été  incomplète,  avait  été 
faite  très  soigneusement  sur  les  semis  et  les  matériaux  de  ces  derniers  avaient  été, 
chez  certains  planteurs,  soumis  à  des  traitements  dont  le  but  était  de  les  débarrasser 
des  germes  de  la  Thielàvia  Basicola.  Mais  les  procédés  de  désinfection  (généralement 
traitement  des  terreaux  par  la  vapeur)  avaient  été  appliqués  trop  tard,  les  terres  de 
culture  elles-mêmes  étaient  déjà  infectées. 

Les  pathologistes  qui  se  sont  occupés  de  la  question  assurent  que  l'emploi  des 
engrais  chimiques  à  réaction  acide  (comme  les  superphosphates)  peut  permettre  d'éta- 
blir dans  les  sols  malades  des  conditions  d'ambiance  defavorables.au  développement  des 
germes  de  la  Thielàvia  Basicola,  et  un  programme  d'expériences,  en  collaboration  avec 
la  compagnie  Walker  and  Son,  a  été  arrêté  au  cours  de  l'automne  1913.  Malheureuse- 
ment certaines  formes  de  reproduction  de  la  Thielàvia  présentent  une  résistance  remar- 
quable et  peuvent  se  conserver  intactes,  à  l'état  dormant,  pendant  cinq  ans,  jusqu'au 
moment  où  des  conditions  favorables  à  leur  développement  se  présentent  de  nouveau. 
On  comprend  que,  dans  ces  conditions,  la  lutte  doive  être  acharnée  et  le  succès  défini- 
tif, en  raison  des  défaillances  possibles  loin  d'être  assuré. 

I);ms  tous  les  cas,  l'importance  du  traitement  des  terreaux  par  la  vapeur  ou  par  la 
formaline  a  été  signalée  à  l'attention  des  planteurs  de  tabac  d'Ontario,  auxquels  on  a 
indiqué  la  manière  de  procéder. 
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L'efficacité  du  traitement  par  la  est  hors  d<   doute,  il  restera  à  dém< 

celle  du  traitement  par  la  formi  line,  plue  à  La  i    r1  i   d<  •  éralité  di 

C'est  !<■  traitemenl  à  la  formaline  qu<   l'on  emploie  depuis  quatri   i  ferme 

[mentale  centrale,  après  l'avoir  <•<  mparé  au  trait*  •   la  vapeur.     11  donne, 

plus  êconomiquémenl  que  ce  dernier,  de  très  bone  résultats,  e1 

sauf  la  première  année,  quand  les  '■  té  de 

maladie  but  nos  couches.     !!  faul  c<  pendant  ajouter  que  bi<  i 
leurs  terreaux  avec  les  soins  que  l'on  consi  i  x  qui  nous  m  m  livrés  par  l<    n 

de  l'horticulture. 

Les  rapporte  respectifs  pour  Québec,  et  W.  A.  Barnet,  pour 

Ontario,  décrivent  plue  en  détail  le  travail  effectué  bui  les  imentalee  dont 

ils  ont  la  charge.     Je  ferai  remarqua  i  ra]  nt,  que,  au  cours  de  l'année 

1913-1914,  la  station  de  Farnham  a  bénéficié  d'importantes  améliorations.  Pour  ne 
citer  que  les  principales,  il  faut  mentionner  l'établissement  des  clôtures,  le  drainage 
d'une  parcelle  importante,  et  l'achèvement  du  ment  sur  toutes  les  parties  cen- 

trales de  la  terme. 

La  récolte  des  tabacs  et  leur  mi»  à  la  p<  ote  i  ni  fait  l'objet  d'un  essai  dont  la  mise 
au  point  sera  probablement  achevée  dès  l'automne  1014. 

La  gelée  relativement  précoce  du  15  septembre  nous  a  privés  d'une  abondante 
récolte  de  graines  de  choix,  et  surtout  des  graines  des  hybrides  Yamaska  et  Big  Ohio 
X  Sumatra  qui  avaient  été  reconstitués. 

La  récolte  de  Saint-Jacques  l'Achigan,  bien  (pie  rentrée  avant  les  gelées,  ne  com- 
prit que  des  tabacs  d'un  développement  insuffisant  et  d'une  texture  un  peu  trop  épaisse 
pour  des  enveloppes.  Les  plantations  de  cette  station  ont  d'autant  plus  souffert  de  la 
sécheresse  que  les  règlements  de  la  municipalité  de  Maison  neuve  nous  ont  empêchés 
de  recevoir  en  temps  voulus  les  fumiers  d'abattoir  que  nous  avions  l'habitude  d'em- 
ployer chaque  printemps. 

Quant  à  la  station  de  Harrovv,  il  nous  a  été  impossible  de  tirer  des  conclusions, 
même  sommaires,  des  divers  essais  entrepris.  Notre  récolte  de  tabac  fut  littéralement 
hachée  et  nous  eûmes  beaucoup  de  peine  à  en  disposer. 

J'ai  l'honneur  d'être,  monsieur  le  directeur, 

Votre  obéissant  serviteur, 

F.     CHARLAN, 

Chef  du  Service  des  Tabacs. 
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FERME   EXPÉRIMENTALE  CENTRALE. 

RAPPORT  DU  CHEF  DU  SERVICE  DES  TABACS,  F.  CHARLAN. 

L'étendue  du  champ  d'expériences  de  la  ferme  expérimentale  es1  excessivement 
limitée  et  ne  nous  permet  pas  de  cultiver  annuellement  plus  d'un  acre  de  tab 

En  raison  de  L'impossibilité  de  produire  sur  une  superficie  aussi  réduite  une 
récolte  suffisante  d'une  variété  de  tabac  donnée,  cette  petite  plantation  a  surtout  été 

consacrée,  pendant  les  dernières  années,  à  l'étude  de  variétés  nouvelles,  examinées  avant 
d'être  essayées  sur  les  stations  proprement  dites,  et  à  la  culture  des  graines.  Disons 
tout  de  suite  que,  en  raison  des  soins  attentifs  que  nous  avons  pu  apporter  à  cette  der- 
nière partie  de  nos  opérations,  c'est  toujours  à  Ottawa  que  nous  avons  obtenu  les  meil- 
leurs résultats,  et  que  c'est  de  la  ferme  expérimentale  centrale  que  proviennent  les 
meilleures  graines  que  nous  distribuons  dans  la  province  de  Québec. 

Les  variétés  cultivées  à  Ottawa  pendant  la  campagne  1913  furent  les  suivantes: 
Brésil  las  Aimas,  Brésil  St.  Félix,  Connecticut  Broad  Leaf,  Connecticut  Seed  Leaf, 
Big  Ohio,  Comstock  Spanish,  General  Grant,  Big  Ilavana,  Erbasanta  pétiole  long, 
Erbasanta  pétiole  court,  Chwizent,  Canelle,  Erzégovine  Géante,  Erzégovine  Stolak, 
Virginie  X  Erzégovine  Géante,  Virginie  X  Erzégovine  Géante  X  Virginie. 

Parmi  elles,  les  Brésils,  Connecticuts,  Big  Ohio,  Comstock,  General  Grant,  Big 
Ilavana  et  Canelle  furent  surtout  cultivées  en  vue  de  la  production  de  graines  de 
semence;  les  Erbasantas,  dans  le  but  d'établir  leur  rendement  en  poids  et  leur  taux  de 
nicotine;  le  Chwizent  afin  de  juger  de  la  possibilité  de  l'employer  dans  des  croisements 
avec  les  Virginies  en  vue  de  la  production  des  tabacs  jaunes;  les  Erzégovines  et  leurs 
hybrides  afin  de  voir  comment  ces  tabacs  se  comporteraient  au  Canada  et  si  l'on  pour- 
rait les  utiliser,  eux  aussi,  pour  la  production  des  tabacs  jaunes  (types  séchés  à  l'air 
chaud). 

SEMIS. 

Ils  comprirent  deux  couches  demi-chaudes,  établies  sur  un  lit  de  tiges  de  tabac,  et 
une  couche  chaude  établie  sur  un  lit  de  fumier  de  cheval  en  fermentation.  Les  ter- 
reaux furent  désinfectés  à  la  formaline  après  avoir  été  mis  en  place,  à  partir  du  12 
ayril.  Après  évaporation  de  la  formaline  les  couches  froides  reçurent  une  application 
d'engrais  chimique  3-8-3,  à  la  dose  de  1  oz.  par  pied  carré  de  semis;  on  ajouta  rien  aux 
terreaux  de  la  couche  chaude. 

L'ensemencement  eut  lieu  le  24  avril  pour  la  couche  chaude,  à  graines  sèches  ;  le 
26  avril  pour  les  couches  froides,  à  graines  gonflées. 

On  ne  constata  aucune  trace  de  maladie. 

La  conche  chaude  prit  une  légère  avance  au  début,  mais  elle  fut  vite  rattrappée 
par  les  couches  froides,  dès  que  le  plant,  sur  ces  dernières,  fut  assez  développé  pour 
que  ses  racines  arrivent  en  contact  avec  la  partie  du  terreau  qui  avait  été  mélangée 
d'engrais  chimique  (environ  \  pouce  au-dessous  de  la  surface). 

Les  températures  relevées  pendant  la  période  la  plus  froide,  du  2  au  18  mai,  mon- 
trent, qu'avec  quelques  précautions  élémentaires,  aussi  indispensables  pour  la  couche 
chaude  que  pour  la  couche  demi-chaude,  il  est  facile  de  maintenir  dans  cette  dernière 
des  températures  aussi  élevées  que  dans  la  couche  chaude.  L'écart,  entre  les  tempé- 
ratures minima  fut  rarement  de  plus  d'un  degré  centigrade  à  l'avantage  de  la  couche 
chaude,  et  surtout  on  ne  constata  pas  de  différence  appréciable. 
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Les  températures  étaient  relevées  chaque  jour,  à  sept  heures  du  matin  et  à  deux 
heures  après-midi. 

Sans  vouloir  être  trop  affirmatif  (nous  nous  réservons  une  année  encore  d'observa- 
tions), on  pourrait  conclure  que  la  couche  chaude  ne  donne  pas  de  meilleurs  résultats 
que  la  couche  demi-chaude,  plus  économique.  Au  contraire  la  présence  sous  un  lit  de 
terreau  d'une  faible  épaisseur  relative  (5  à  6  pouces)  d'une  couche  de-  fumier  en  fer- 
mentation ne  peut  que  favoriser  la  poussée  des  champignons  et  l'éclosion  des  maladies. 

En  somme,  dans  les  deux  cas,  on  dut  ralentir  la  végétation  pendant  les  derniers 
jours  de  mai,  et  le  plant  des  couches  demi-chaudes  semblait  aussi  beau  que  celui  de  la 
couche  chaude,  et  plus  rustique. 

Plantation. 

Elle  fut  établie  du  31  mai  au  3  juin.  Tous  les  plants  fuient  transplantés  à  la 
main,  sans  arrosage  ultérieur. 

La  reprise  fut  facilitée  par  des  averses,  mais  la  période  froide  qui  suivit,  du  1er 
au  10  juin,  marquée  par  des  vents  violents  qui  gênèrent  l'application  du  son  empoisonné 
employé  pour  arrêter  les  dégâts  des  vers  gris,  maintint  la  végétation  languissante  jusque 
vers  mi-juin.  On  essuya  même  quelques  gelées  dont  le  seul  effet  fut  de  roussir  légère- 
ment les  feuilles  extérieures  du  Chwizent. 

Le  tableau  suivant  indique  les  distances  respectives  auxquelles  la  plantation  fut 
établie,  la  date  de  la  récolte  et  le  rendement  en  poids  de  tabacs  vert  (contenant  de  25 
à  28  pour  100  d'humidité),  calculé  d'après  le  nombre  de  plantes  non  utilisées  pour  la 
culture  des  graines. 


1  distances. 

Variétés. 

Date  de  la  récolte. 

Poids  brut. 

Pieds. 

3x2^ 

3x2 

Big  Ohio. 

9  septembre. 

27  août. 
27      .. 
27      ., 
27      .. 

G  septembre. 

6 

8 

8 

25  août. 
25 

15-25  „ 
11  septembre 
11 
5 

14  août. 

Liv. 
1,857 

939 

Virginie  Bright  x  Erzégovine  Géante 

1,225 

1  441                * 

Erzégovine  Stolak 

Connecticut  Seed  Leaf 

1,288 
1,784 
1,590 
1,703 
1,496 

1,228 
1,3G6 
1,393 
2,389 
2,654 
1,334 

1,273 

Big  Havana 

2§xlJ 

Brazil   St.  Félix 

Brazil  las  Aimas 

Chwizent 

Erbasanta  pétiole  long 

Comstock  Spanish 

2x1 

Canelle 

Ottawa 
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La  bi  dont  l<  -  effets  fureni  si  Bensil  Lee  sur  l( 

I  i    de  Québec  et  sur  celles  d'Ontario,   ne  no    ■    •■         a   pae   a  en1    ï 
Ottawa.     Ce  n'esl  que  par  des  binages  répétée  que  l'on  parvint  à  en  atténuer  lefi  i 

et  a  produire  une  récolte  qui  pûl  être  évaluée  aux  deux  tiers  d'un< 

1  h-  tous  les  tabacs  cultivés  en  L913  le  plue  précoce,  comme,  toujours,  fut  Le  (   ■ 

II  fut  récolté  à  un*'  date  normale,  niais  il  faul  remarquer  qu'il  :  •  ait,  comme  du 

pour  tous  Les  autres  tabacs  de  notre  champ  d'expérience,  que  de  plantes  tro] 
pour  être  utilisées  comme  porte-graines,  plantes  dont  La  maturité  bc  produit  tou- 
jours de  meilleure  heure. 

Parmi  Lee  porte-graines,  «-eux  du  Canelle  purent  être  récoltés,  partie  avant,  les 
gelées  des  18,  14  et  15  septembre,  partie  après  le  L9.     Les  graines  provenant  de  cette 

dernière  récolte  ne  lurent    pas  distribuées. 

Le  20  septembre,  tous  Les  porte-graines  restant  sur  la  plantation,  on  peut  dire  la 
presque  totalité,  les  Canelles  exceptés,  furent  arrachés  avec  le  plue  possible  de 
adhérent  aux  racines  et  ensilés  sous  une  tente  qui  fut  étendue  chaque  soir  et  repliée 
chaque  matin.     Ainsi  à  l'abri  de  gelées  plus  fortes  les  capsules  mûrirent  sans  acci» 

Quant  aux  Erzégovines  Géantes  les  quelques  porte-gTaines  qui  avaient  été  cor 
lurent  être  transplantés  dans  des  pots  et  transportés  dans  une  partie  bien  éclairée 
de  notre  entrepôt  où  ils  s'épanouirent  enfin,  produisant  peu  de  capsules  et  une  faible 
récolte  de  graines. 


OBSERVATIONS  SUR  LES  VARIETES  CULTIVEES. 

Connecticuts,  Big  Ohio,  Big  Havana,  'General  Grant. — Parmi  les  demandes  de 
graines  de  tabac  que  nous  adressent  chaque  hiver  les  planteurs  de  la  province  de 
Québec,  le  nombre  de  celles  mentionnant  les  Connecticuts,  le  General  Grant  et  le  Big 
Havana,  s'est  sensiblement  accru  pendant  les  deux  dernières  années. 

Ces  demandes  nous  parviennent  surtout  des  comtés  de  Montcalm,  Joliette, 
L'Assomption,  Berthier,  et  il  semble  que,  particulièrement  dans  les  trois  premiers 
comtés,'  après  s'être  consacrés  pendant  quelques  années  à  la  culture  du  Oomstock 
Spanish,  qui  avait  déplacé  les  tabacs  à  pipe  à  grand  développement  et  à  fort  rendement 
en  poids,  les  planteurs  de  cette  région  reviennent  à  ces  derniers. 

Il  est  difficile  d'apprécier  les  raisons,  surtout  d'ordre  économique,  qui  motivent  ce 
retour  à  la  culture  de  tabacs  relativement  lents  à  mûrir  et  qui,  assez  rarement,  échap- 
pent aux  effets  des  premières  gelées  d'automne,  sans  compter  qu'en  raison  du  dévelop- 
pement énorme  des  côtes  ils  sont  parfois  d'une  dessiccation  difficile.  Il  semblerait  que 
les  prix  peu  avantageux  payés  pendant  les  deux  ou  trois  dernières  années  (saisons  favo- 
rables) pour  les  Comstocks  du  groupe  Nord  aient  découragé  les  cultivateurs. 

On  pourrait  cependant  leur  faire  espérer  un  relèvement  des  prix  dès  que  la  récolte 
redeviendrait  normale,  tandis  qu'une  surproduction  des  grands  tabacs  ne  pourrait 
qu'avilir  les  prix  de  ces  derniers. 

Dans  tous  les  cas,  même  à  Ottawa  où  la  saison  est  beaucoup  plus  longue  que  dans 

i  nités  mentionnés  plus  haut,  la  culture  des  grands  Connecticuts  est  passablement 
risquée.  Le  General  Grant  pourrait  être  recommandé  dans  la  vallée  de  l'Ottawa;  on 
le  récolte  tard  il  est  vrai,  mais,  en  raison  de  la  maturité  avancée  qu'on  lui  fait  subir, 
il  se  trouve  moins  exposé  aux  gelées  que  les  tabacs  à  feuilles  tendres,  gorgées  d'eau, 
comme  les  Connecticuts,  que  l'on  récolte  beaucoup  moins  mûrs  et  qui,  en  réalité,  sont 
beaucoup  plus  lents. 

Le  Big  Ohio  est,  de  tous  les  tabacs  que  nous  avions  cultivés,  de  beaucoup  le  plus 
tardif.     Remarquons  encore  qu'on  le  coupe  à  maturité  très  peu  avancée. 

Le  Big  Havana  est  à  peine  plus  précoce,  et  ne  saurait,  lui  non  plus,  être  recom- 
mandé dans  les  parties  de  la  province  de  Québec  où  l'on  peut  craindre  des  gelées  avant 
Iè  15  septembre. 
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Les  rendements  en  poids  de  tous  ces  tabacs*  sont,  comme  on  peut  s'en  convaincre, 
séduisants,  d'autant  plus  qu'ils  peuvent  être  supérieurs  en  année  normale,  mais  leur 
culture  est  aléatoire,  car  l'on  expose  aux  gelées  au  moins  une  récolte  sur  deux. 

Ajoutons  que,  au  cours  des  années  précédentes,  nous  avons  essayé  le  Big  Ohio  à 
Saint-Jacques  PAehigan.  Les  côtes  de  ce  tabac  étaient  tellement  fortes  que  nous 
dûmes,  pour  achever  leur  dessiccation,  faire  du  feu  dans  notre  séchoir  pendant  près  de 
trois  semaines. 

Camstock  Spanish. — Ce  tabac  nous  a  fourni  en  1914,  malgré  une  saison  peu  favo- 
rable, une  récolte  presque  normale.  On  ne  saurait  trop  le  recommander  pour  la  pro- 
vince de  Québec,  en  raison  de  sa  précocité,  et  des  usages  variés  auxquels  on  peut  l'em- 
ployer. 

Brêsils. — Leur  rendement  en  poids  fut  avantageux,  mais  la  texture  laisse  à  désirer. 
Ce  tabac  se  distingue  par  une  certaine  difficulté  à  s'établir  sur  la  plantation.  Il  ne 
réussit  vraiment  que  pendant  les  très  bonnes  années  lorsque  la  plante  se  trouve,  dès  le 
début,  dans  des  conditions  d'ambiance  favorables,  et  encore  à  condition  qu'elle  ne  soit 
pas  exposée  dans  la  suite  à  de  trop  brusques  variations.  Nous  espérons  utiliser  son 
produit  comme  "Aller"  (tabac  d'intérieur  pour  cigares).  Le  Brésil  fournit  un  rende- 
ment en  poids  bien  supérieur  à  celui  du  Cubain,  mais  il  est  beaucoup  moins  rustique 
que  ce  dernier. 

Ghwizent. — Nous  avons  renouvelé  nos  graines,  ou  plutôt  obtenu  notre  première 
génération  de  graines  canadiennes  de  cette  variété  de  Niccéiana  Rustica.  Nous  utili- 
serons ce  stock  au  cours  des  essais  d'hybridation  auxquels  nous  serons  amenés  par 
l'étude  des  tabacs  jaunes  canadiens. 

Erzég ovine  Géante. — Ainsi  qu'on  peut  en  juger  par  la  planche  1,  la  tige  de  ce 
tabac  porte  plus  de  40  feuilles.  Ces  dernières,  insérées  très  près  l'une  de  l'autre,  sont 
de  moyenne  dimension,  14  pouces  à  16  pouces,  de  forme  arrondie,  et,  bien  que  l'épa- 
nouissement du  bouquet  floral  se  fasse  très  tard,  les  feuilles  de  la  moitié  inférieure  de 
la  plante  mûrissent  d'assez  bonne  heure  et  à  peu  d'intervalle  l'une  de  l'autre. 

Ceci  permet,  par  un  écimage  approprié  (réduction  du  nombre  de  feuilles  à  une 
moyenne  de  12  à  14,  peut-être  16),  de  récolter  des  tabacs  qui,  à  cette  date  (27  août), 
présentent  sur  le  terrain  la  couleur  caractéristique  des  tabacs  jaunes. 

Le  rendement  en  poids  est  relativement  faible.  Nous  devons  dire  cependant  que 
nous  aurions  pu,  sans  trop  retarder  la  maturité,  augmenter  le  nombre  des  feuilles  que 
nous  avions  conservées.  Après  dessiccation  les  feuilles  de  l'Erzégovine  présentent  une 
texture  sèche,  rappelant  un  peu  trop  celle  du  papier.  La  perte  en  eau  au  séchoir  est 
considérable,  et  le  rendement  en  poids  en  tabac  sec  bien  inférieur  à  celui  que  semble 
promettre  l'aspect  de  la  plante  en  cours  de  végétation. 

Virginie  Bright  x  Erzégovine — Virginie  Bright  x  Erzégovine  x  Virginie  Bright. — 
Ces  hybrides,  assez  peu  fixés,  se  comportent  à  peu  près  comme  l'Erzégovine  Géante  dont 
ils  tirent  leur  précocité.  La  forme  des  feuilles,  naturellement,  diffère  selon  que  le 
caractère  Virginie  est  plus  ou  moins  apparent.  Quant  au  rendement  en  poids  il  varie 
en  sens  inverse  de  la  précocité,  plus  le  Virginie  est  apparent  plus  le  rendement  est 
élevé,  plus  le  tissu  est  résistant  et  moins  la  plante  est  précoce. 

Erzégovine  S>'olak. — Il  nous  a  paru,  lui  aussi,  un  hybride.     En  raison  du  nombre 

considérable  de  formes  qu'il  a  données  en  1913,  il  nous  a  été  bien  difficile  de  nous  faire 

une  idée  exacte  du  type  vrai.     Nous  avons  procédé  à  une  sélection  individuelle  qui, 

9Î  elle  ne  nous  permet  pas  d'éclaircir  cette  question,  nous  mettra  tout  au  moins  en 

ion  de  types  intéressants. 
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Les  graines  des  tabaes  de  ces  quatre  dernières  variétés  nous  ont  été  fournie 
L'Institut  Royal  Italien  de  Scafati. 

Ces  variétés  ont  Hé  constituées  m  Italie  où  on  Les  emploie  i  La  production  des 
tabacs  jaunes.  Elles  se  sont,  comportées  à  Ottawa  de  telle  sorte  que  nous  n'avons  pas 
hésité  à  Les  essayer  an  L01 l,  but  une  «'tendue  plus  considérable,  sur  la  station  de  Barrow. 

La  plupart  «le  ces  tabacs  ont  été  L'objet,  en  L913,  d'une  sélection  individuelle  qui  a 
marqué  un  pas  en  avant  de  La  pari  de  notre  service.    Jusqu'ici,  en  raison  du  manque 
d'espace  et  de  l'i nsiitlisance  du  personnel,  nous  n'avions  pu  apporter  aux  travaux  d'éle 
vage,  d'hybridation  et  de  sélection  toute  l'importance  voulue.     Non-  espérons  pouvoir, 

dans  un  bref  délai,  remédier  à   ces  conditions  et,  dès  à   présent,   UOUS   tâchons   de   nous 
constituer  un  fonds  qui  représente  un  solide  point  de  départ. 

Erbasantas. — Il  s'agit  encore  de  deux  tabacs  italien-  dont  la  graine  nous  e-t.  parve- 
nue do  Scafati.  Ces  tabacs  nous  ont  fourni  des  rendements  en  poids  inespérés,  j'allais 
dire  trop  élevés,  et  sur  lesquels  nous  préférons  faire  des  réserves. 

Si  ces  rendements  se  vérifient  à  l'avenir  (nous  l'espérons),  ce  sera  la  pi-euve  qu'il 
serait  possible  d'établir  au  Canada,  sur  des  bases  avantageuses,  l'industrie  de  la  prépa- 
ration de  la  nicotine. 


ENTREPOT  DE  FERMENTATION. 


L'emballage  des  tabacs  de  notre  récolte  de  1912  fut  entrepris  vers  la  fin  de  mai  1913. 

Une  partie  des  tabacs  provenant  des  masses  durent  être  brossés  à  la  main  afin  de 
les  débarrasser  des  traces  de  moisissures  qu'ils  montraient.  Cette  opération  s'effectua 
plus  rapidement  que  nous  avions  d'abord  supposé.  Un  autre  lot  fut  trafté  par  la  vapeur 
d'eau  à  basse  pression  (5  livres).  Il  fut  établi  que  pour  obtenir  de  bons  résultats,  il  est 
nécessaire  de  soumettre  les  produits  à  l'action  de  la  vapeur  pendant  environ  cinq 
minutes.  A  cette  pression,  malgré  que  la  vapeur  soit  assez  humide,  les  feuilles  ne 
sont  pas  tachées  si  l'on  prend  les  précautions  nécessaires  pour  éviter  les  projections 
d'eau  ou  le  contact  direct  de  la  vapeur. 

Les  tabacs  de  la  récolte  1913  furent  reçus  à  Ottawa,  ceux  de  Saint-Jacques  l'Achi- 
gan,  fin  décembre,  ceux  de  Farnham,  fin  janvier.  Ces  derniers  avaient  été  triés  sur  la 
station  expérimentale  de  Farnham. 

Après  divers  essais,  nous  nous  sommes  décidés  au  choix  d'une  table  de  triage 
consistant  tout  simplement  en  une  planche  graduée  au  moyen  de  traits  parallèles 
espacés  de  2  en  2  pouces.  Les  divisions  sont  marquées  en  nombre  impairs.  Tous  les 
tabacs  compris  entre  les  divisions  17  et  19,  par  exemple,  représentent  des  produits  d'une 
longueur  moyenne  de  18  pouces. 

Le  montage  des  masses  fut  entrepris  dans  les  premiers  jours  de  mars. 

La  fermentation  s'établit  normalement  atteignant  rapidement  des  températures 
de  50°  C. 

Proportion  relative  de  tabacs  pour  enveloppes  fournie  par  quelques  variétés  de 
tabac  à  cigares. — Le  tableau  suivant  indique  le  classement  par  longueurs  de  quelques- 
uns  des  tabacs  cultivés  à  Farnharm  pendant  la  saison  1913. 
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Désignation  des 
variétés. 

Position  relative 
des  feuilles. 

Longueur  en  pouces. 

"fi 

C 

14 

16 

18 

20 

22 

24 

26  • 

28 

Tête 

liv. 
25 

liv. 

44 
32 

81 

liv. 

88 
127 

43 

liv. 

35 

301 

43 

liv. 

33 
277 

11 

liv. 

liv. 

liv. 

liv. 

liv. 
225 

93 

890 

Basses 

36 

2i4 

Tête 

61 

157 

258 

439 

321 

93 

1,329 

Big  Ohio  X   Sunia- 

54 
16 
80 

192 
222 

70 

114 

394 

72 

47 

407 
33 

4 

125 

411 

Médianes 

Basses 

Tête 

42" 

102 

50 

1  316 

297 

42 

150 

484 

580 

487 

129 

102 

50 

2,024 

11 

8 

8 
11 
23 

25 
11 

34 
98 
27 

68 
101 

28 

21 
117 

15 
55 

182 

Médianes 

Batses 

6 

446 
89 

Tête  . .  ' 

Médianes 

Basses 

.     19 

42 

86 

159 

197 

138 

70 

6 

717 

Comstock  Spanish. 

4 
6 

31 
15 
55 

123 
98 
49 

134 
224 
124 

58 
534 

61 

317 

36 

15 
246 

429 

55 

'."èè" 

1,520 
290 

10 

101 

265 

482 

592 

447 

261 

55 

26 

2,239 

Si  l'on  considère  comme  tabacs  susceptibles  d'emploi  comme  enveloppes  (binders), 
toutes  les  feuilles  d'un  développement  de  18  pouces  à  24  pouces,  pourvu  qu'elles 
possèdent  une  texture  suffisamment  résistante  et  pas  trop  épaisse,  on  voit  que  l'avantage 
absolu  serait  acquis  au  Havana  Seed  Leaf.  Mais  si  l'on  admet  comme  enveloppes  des 
feuilles  plus  courtes  (16  pouces),  fines  et  résistantes  toujours,  de  forme  plus  arrondie 
que  celle  du  Havana  Seed  Leaf,  le  type  idéal  du  tabac  pour  enveloppes  serait  représenté 
par  le  Yamaska. 

D'autre  part,  considérant  la  position  relative  des  feuilles  sur  la  tige,  il  est  difficile 
de  ne  pas  admettre  comme  tabacs  d'enveloppes  au  moins  les  26  pouces  du  Big  Ohio 
Sumatra,  ceux  du  Havana  Seed  Leaf  et  ceux  du  Comstock.  Ces  enveloppes  peuvent 
être  moins  demandées  que  celles  de  18  pouces  à  24  pouces,  mais  elles  conviennent  cer- 
tainement à  l'industrie  du  cigare. 

Les  proportions  relatives  d'enveloppes  fournies  par  ces  divers  tabacs  varient  donc, 
selon  le  cas,  c'est-à-dire  selon  la  manière  dont  le  manufacturier  apprécie  les  produits 
au  point  de  vue  de  leur  utilisation  possible,  de  la  manière  suivante. 

Tabacs  minces,  de  bonne  texture,  élastique  et  souple,  compris  entre  les  longueurs 

ci-dessous. 


— 

18  pouces 
à 

24  pouces. 

16  pouces 

à 
24  pouces. 

18  pouces 

à 
26  pouces. 

16  pouces 

à 
26  pouces. 

p.  c. 
73  73 

73  51 
77  4 

74  27 

p.  c. 

82  24 
78  26 
78  98 
74  94 

p.  c. 

78  55 
87  16 
86  18 

p.  c. 

S3  •  30 

Havana  Seed  Leaf 

88  70 
8660 
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Herzégovine  géante.     Ferme  expérimentale  centrale  1913. 
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Lee  feuilles  de  L8  pouces  à  24  pouces  représentent  le 
enveloppes;  ceux  de  L6  pouces  à  24  pouces  comprennent  la  partie  de  la  récolte  qui 
être   utilisée   par   les   manufacturière   qui    apprécienl    surtout    les   env< 
mince  sans  trop  se  soucier  de  leur  développement;   ceux  de  18  p< 
viendraient  en   partie  pour  le  travail  à   la   machine,  en   raison  <1<    la   proportion  des 
grandes  f<  uillea  de  24  pouces;  quant  aux  tabacs  de  l<>  pouces  à  -f>  pouces  qui,  naturelle- 
ment, fournissent  les  rendements  les  plus  élevés  lie  Beraient  susceptibles  d'emploi  dans 
une  industrie  qui  comprendrait  des  fabrications  très  variées. 

I >a us  le  premier  cas,  si  l'on  lient  compte  des  qualités  de  tissu  de  chaqu< 
La  préférence  devrait  être  accordée  au  Comstock  Spanish;  dans  le  second,  au  ÎTainaska; 
dans  le  troisième  et  le  quatrième,  au  Comstock  Spanish  encore,  le  Havi 
Fournissant  des  produits  un  peu  pins  épais  et  d'un  moindre  rendement  en  feuill< 
livre,  par  suite  moins  couvrants. 

Les  chiffres  qui  précèdent  ont  été  obtenus  en  considérant  comme  tabacs  à  enve- 
lo]  pes  pour  le  calcul  de  la  première  moyenne  (  L8  pouces  à  24  pouces)  parmi  les  feuilles 
de  tête,  les  feuilles  d'une  longueur  supérieure  à  L8  pouces;  parmi  les  feuilles  médianes 
•  ;  parmi  les  feuilles  basses,  celles  (Tune  longueur  supérieure  à  16  pouces. 

Dans  le  calcul  des  secondes  moyennes  (10  pouces  à  24  pouces),  on  n'a  i  déré 

ailles  basses  de  16  pouces  des  Havana  Seed  Leaf  et  des  Comstock  Spanish.     La 

ace  d'un  lot  important  de  feuilles  de  10  pouces  parmi  les  feuilles  médianes  indique 
i  n  effet  que  les  feuilles  de  10  pouces  de  ces  deux  variétés,  classées  comme  feuille-  de 
!  Led,  manquent  de  solidité  et  ne  peuvent  pas  être  considérées  comme  des  <  i 
possibles. 

(  (  s  proportions  relatives  ne  doivent  pas  être  considérées  comme  absolues. 

Il  faut,  en  effet,  tenir  compte  de  l'influence  des  saisons  et  des  variations  qui  peu- 
vent se  produire  dans  des  tabacs  encore  insuffisamment  fixés,  comme  le  Yamaska  et  le 
Big  Ohio  x  Sumatra.  Ce  dernier,  particulièrement,  nous  donne  l'espoir  d'arriver  à 
établir,  parmi  ses  sélections,  un  type  à  feuilles  un  peu  plus  courtes  peut-être,  mais 
d'une  forme  plus  arrondie  et  plus  avantageuse,  qui,  dans  le  classement  des  taba 
18  pouces  à  24  pouces  pourrait  obtenir  un  meilleur  rang. 

D'autre  part  nous  n'avons  pas  considéré  ici  le  goût  des  produits,  ni  leur  force  rela- 
tive, facteurs  d'une  importance  sérieuse  quand  il  s'agit  de  les  associer,  dans  la  fabri- 
cation des  cigares,  aux  tabacs  d'arôme  délicat  employés  comme  intérieurs,   "fille-;--"'. 

Nous  n'avons  pas  non  plus,  sauf  pour  un  lot  de  débris  peu  important,  tenu  compte 
du  classement  en  trois  catégories  qui  distinguait  les  feuilles  absolument  intactes,  celles 
en  très  bon  état  et  celles  déchirées  par  le  vent.  Toutes  les  feuilles  de  notre  récolte  ont 
été  considérées  comme  intactes.  Il  faut  donc  faire  entrer  en  ligne  de  compte  un  autre 
facteur  appréciable;  le  soin  apporté  dans  le  traitement  de  la  récolte,  tant  sur  la  planta- 
tion que  dans  les  séchoirs  et  la  salle  d'écotonnage.  A  mesure  que  croît  la  proportion 
des  feuilles  déchirées,  diminue  la  proportion  des  tabacs  pour  enveloppes. 

Nous  avons  simplement  voulu  indiquer  quelle  est,  au  point  de  vue  de  la  production 
des  tabacs  pour  enveloppes,  la  valeur  relative  de  chacune  des  variétés  considérées. 


Ottawa 
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DISTRIBUTION  DE  GRAINES. 


Les  nombres  respectifs  des  demandes  de  graines  de  tabac  reçues  au  cours  de  l'hiver 
1013-1914,  par  variété,  et  ceux  des  échantillons  expédiés  sont  indiqués  ci-après: — 


Variété. 

Nombre 

de  demandes 

reçues. 

1.043 

1,189 

714 

250 

2G5 

218 

171 

47 

52 

12 

10 

2 

2 

3 

1 

1 

Nombre 

d'échantillons 

expédiés. 

1,043 
1,189 

Havana  Seed  Leaf 

570 

141 

233 

18S 

White  Burley 

171 

47 

27 

12 

10 

2 

2 

Blue  Prvor 

3 

Big  Ohio 

1 

Verel - -  -  - 

1 

3,980 

3,640 

La  plupart  de  ces  demandes  ont  fait  l'objet  d'un  échange  de  correspondance,  soit 
directe,  soit  au  moyen  de  circulaires  concernant  la  variété  de  tabac  mentionnée  dans 
la  demande  d'échantillon. 

Comme  d'habitude,  toutes  les  graines  provenant  de  notre  récolte  de  1913  furent,  à 
l'exception  de  celles  obtenues  de  sélections  individuelles,  passées  au  séparateur. 
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STATIONS  EXPERIMENTALES  DE  FARNHAM  ET  DE 
ST-JACQUES  L'ACHIGAN,  P.Q. 

RAPPORT  DU  REGISSEUR,  0.  CHEVALIER,  IJÏ.A. 


Depuis  six  ans,  c'est  peut-être  en  1913  que  Von  a  obtenu  ta  plus  belle  récolte  de 

tabac  dans  la  province  de  Québec,  et  en  particulier  dans  le  district  de  la  vallée  de 
Yaniaskn.  La  faible  couche  de  neige  tombée  pendant  l'hiver  1012-1913  et  le  printemps 
assez  précoce  de  1913  ont  permis  de  mettre  de  très  bonne  heure  les  terres  en  bon  état 
de  culture.  Malheureusement,  le  mois  de  juin  a  été  relativement  froid  (pendant  cin<| 
jours  consécutifs  la  température  a  varié  de  48  à  GO  degrés  Fahrenheit),  et,  par  suite,  la 
végétation  a  subi  un  gros  retard  dès  son  début,  et  comme  conséquence,  la  récolte  a  eu 
lieu  beaucoup  plus  tard  qu'en  année  normale.  Par  nue  coïncidence  malheureuse,  les 
gelées  ont  fait  leur  apparition  bien  plus  tôt  que  de  coutume  et  le  8  septembre  une  chute 
brusque  de  température  (le  thermomètre  a  enregistré  un  minimum  de  25  degrés  F.)  a 
causé  des  dégâts  assez  sérieux  dans  plusieurs  plantations.  Dans  les  comtés  nord,  la 
sécheresse  de  juillet  a  un  peu  affecté  les  rendements,  mais  les  effets  de  la  gelée  ont  été 
moins  graves  que  dans  les  comtés  sud. 


STATION  EXPERIMENTALE  DE  FARNHAM. 


SEMIS.- 

Les  semis,  sur  notre  ferme  de  Farnham,  intéressent  plusieurs  variétés.  \)c> 
variétés  à  enveloppes  (binders),  parmi  lesquelles:  le  Comstock,  le  Ilavana  Seed  Lcaf, 
le  Big  Ohio  x  Sumatra  et  le  Yamaska  qui,  comme  on  se  le  rappelle,  est  un  hybride 
Comstock  x  Sumatra;  des  variétés  à  tabacs  d'intérieur,  "fiUers",  parmi  lesquelles  le 
Cubain  et  deux  variétés  de  Brésil,  le  Saint-Félix  et  Las  Aimas. 

Toutes  nos  couches,  qui  mesurent  15  pieds  par  5  pieds,  ont  été  traitées  de  la  même 
manière.  Nous  avions  un  terrain  assez  riche  préparé  dès  l'automne  précédent  et  assez 
bien  dépouillé  des  graines  de  mauvaises  herbes.  Nos  couches  ont  été  faites  sans 
fumier  et  .-ans  engrais  chimique,  seul  un  lit  de  tiges  de  tabac  constituait  le  fond  de  la 
couche,  en  un  mot  c'est  le  type  de  ce  que  nous  avons  convenu  d'appeler  couche  demi- 
chaude.  A  titre  d'expérience,  nous  avons  essayé  deux  couches  dont  la  confection  est 
réduite  à  sa  plus  simple  expression:  uniquement  de  la  terre  ordinaire  bien  tamisée  et 
mise  dans  les  boîtes  sans  fumier,  sans  engrais  et  sans  tige  de  tabac.  Ces  couches  nous 
ont  donné  des  résultats  au  moins  aussi  bons  que  les  autres. 

Toutes  les  couches,  une  fois  préparées,  c'est-à-dire  le  14  avril,  furent  soumises 
pendant  quatre  jours  à  l'action  du  soleil  et  ensemencées  les  17  et  18  avril,  à  raison  de 
un  septième  d'once  de  graines  pour  cent  pieds  carrés  de  semis,  graine  légèrement 
gonflée. 
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t 
Nos  serais,  qui  comprenaient  20  couches  de  10  pieds  par  5  pieds,  ont  été  répartis 
de  là  manière  suivante  : — 


N°  de  la  couche. 

1,  2.  3, 

4,  5, 

fi.  7,  8, 

9,  10,  11,  12, 

13,  14,  15, 

1G, 

17, 

18, 

19, 

20, 


Variété. 


Comstock,    

Havana  Seed  Leaf, . . 

Yamaska 

Big  Ohio  x  Sumatra  . 

Cuban 

tSt-Félix 

Las  Aimas   

Carelle  

|  Erbasanta 

"l  Makhorka 

(Big  Ohio  

-j  Comstock 

^Sumatra 


N°  de  la  couche. 


La  plantation  du  Canelle  devait  avoir  lieu  en  vue  de  la  production  de  la  graine; 
celles  de  l'Erbasanta  et  du  Makhorka,  dans  le  but  d'étudier  ces  deux  variétés  au  point 
de  vue  de  leur  teneur  en  nicotine,  et  enfin,  celles  de  Big  Ohio,  Comstock  et  Sumatra, 
afin  de  refaire  les  hybrides  Big  Ohio  x  Sumatra,  et  Comstock  x  Sumatra  et  de  compa- 
rer ces  hybrides  avec  ceux  que  nous  avons  créés  et  qui  ont  déjà  quatre  ans  de  sélection. 
La  levée  était  générale  et  assez  uniforme  sur  toutes  les  couches  du  n°  1  au  n°  12.  Les 
variétés  à  "flllers",  Cubain,  St-Félix  et  Las  Aimas,  qui  sont  un  peu  plus  lentes,  ont 
demandé  onze  jours  pour  lever.  Les  couches  18,  19  et  20  ont  levé  une  journée  plus 
tard  que  les  précédentes,  sauf  le  Big  Ohio  et  le  Comstock  dont  la  levée  eut  lieu  8 
jours  après  l'ensemencement.  En  un  mot,  au  29  avril  la  levée  était  générale  sur  tous 
nos  semis. 

On  a  procédé  alors  au  premier  sarclage,  travail  qui  n'a  pas  été  très  pénible  ni  très 
long,  nos  semis  étant  relativement  propres.  Aussitôt  après,  à  l'aide  d'un  tamis,  on  a 
répandu  une  mince  couche  de  très  fine  terre  sur  tous  les  semis,  afin  de  remettre  en 
place  le  jeune  plant  que  l'opération  du  sarclage  aurait  pu  déranger.  Les  arrosages  faits 
à  l'eau  légèrement  tiède  eurent  lieu  deux  fois  par  jour,  le  matin  vers  10  heures,  et 
l'après-midi  vers  trois  heures;  l'installation  parmi  les  semis  d'une  grande  cuve  sur  un 
échaffaudage  en  briques  sous  lequel  on  pouvait  faire  du  feu  rendait  facile  le  travail  de 
l'arrosage. 

Les  semis  font  alors  de  rapides  progrès  en  général.  Le  Cubain  et  les  Brésils  res- 
tent, cependant  très  lents,  et  les  Rusticas,  dont  la  levée  fut  très  claire  malheureuse- 
ment, se  développent  très"  vite.  Pour  les  Rusticas,  nous  avons  employé  de  la  graine  de 
provenance  étrangère  et  il  peut  se  faire  que  son  pouvoir  germinatif  était  insuffisant, 
et  on  aurait  dû  semer  une  plus  forte  quantité  de  graines. 

Tous  les  jours,  nos  couches  ont  été  aérées,  plus  ou  moins  longtemps  suivant  la 
température  extérieure.  Il  faut  se  rappeler  que  les  plantes  respirent  et  qu'il  est  sou- 
vent dangereux  de  les  laisser  se  développer  dans  une  atmosphère  confinée. 

Une  toile  très  mince  en  coton  blanc  placée  entre  les  châssis  et  les  semis  mettait 
ces  derniers  à  l'abri  des  coups  de  soleil,  et  tous  les  soirs  les  châssis  furent  recouverts 
avec  des  toiles  plus  épaisses  et  de  couleur  sombre,  de  manière  à  réduire  le  plus  possible 
la  déperdition  de  chaleur  causée  par  la  radiation  .nocturne. 

Etanl  donné  notre  système  particulier  de  couches,  nous  avons  suivi  d'une  manière 
toute  spéciale  les  variations  de  température  à  l'intérieur  et  à  l'extérieur  des  couches. 
Deux  thermomètres  maxima  et  minima  furent  placés  dans  les  couches,  et  un  à  Pexté- 
rieup;  des  deux  cotée  les  températures  maxima  et  minima  furent  relevées  tous  les  jours. 

(  Somme  on  le  voit,  la  température  dans  les  couches  n'a  jamais  dépassé.  8G°  Farrenheit 
ei   la  température  minimum  de  33e  F.  a  été  observée  pendant  la  nuit  du  17  mai.     On 
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remarquera  qu'à  cette  date  on  a  constaté  à  l'extérn  tir  on  minimum  de  80*    J  ,     I 
un  voisin  qui  faisait  des  couchée  cependant  très  chaudes,  Le  thermomètre,  là  i 

adu  jusqu'à  83°   F.     Il  ne  faul  donc  pas  s'exagérer  l'importance  du  fumiei 
point  de  vue  de  la  conservation  de  la  chaleur.     Dans  cel  ordre  d'id  encadre 

m*  uts  étanches,  des  châssis  bien  construits  et  Le  soleil  Boni  évidemment  Lee  principaux 

i   i  es. 

On  a  beaucoup  parlé  e1  on  a  beaucoup  écrit  sur  Les  couches,  néanmoins  cette  q 
tion  reste  toujours  à  L'ordre  du  jour.  Je  crois  que,  jusqu'à  présent,  pu  s'est  un  peu 
i  [s  sur  Le  rôle  des  couches,  celles-ci  en  effet  sent  un  moyen,  non  pus  de  forcer  le 
développement  du  plant,  mais  de  permettre  à  ce  dernier  de  croître  aussi  normalement 
ipu-  possible;  on  fait  des  couches  non  pas  pour  activer  artificiellement  la  croissance 
du  plant,  mais  au  contraire  pour  lui  permettre  de  se  développer  dans  des  conditions 
normales,  parce  que  dans  notre  pays  et  sens  notre  climat  on  ne  pourrait  pas  produire 
du  plant  de  tabac  à  L'air  libre  sans  s'exposer  aux  pires  ennuis.  Les  couches,  en  un 
mot,  Bont  un  moyen  de  se  mettre  à  l'abri  des  conditions  atmosphériques  défavorables 
qui  sévissent  généralement  en  avril.  A  notre  point  de  vue,  L'idéal  serait,  tout  en  pn 
nant  Les  précautions  utiles  pour  se  mettre  à  l'abri  des  intempéries,  de  s'éloigner  aussi 
peu  que  possible  des  conditions  naturelles  de  végétation.  Or,  cet  idéal  serait  de  mettre 
la  graine  en  pleine  terre  et  de  la  laisser  se  développer  naturellement,  voilà  pourquoi 
nous  avons  essayé  un  système  de  couche  aussi  simple  que  celui  décrit  précédemment. 
En  un  mot,  les  couches  servent  à  faire  croître  le  plant  à  l'abri,  partant  de  là,  en 
année  normale,  nous  ne  voyons  pas  nettement  l'utilité  du  fumier,  des  engrais  chimiques 
et  des  arrosages  au  nitrate  de  soude  ou  autre  produit  fertilisant. 

Du  reste,  c'est  en  nous  rapprochant  autant  que  possible  de  )a  nature  que  nous 
pourrons  maintenir  au  plant  sa  vigueur  et  sa  vitalité,  c'est  dans  ces  conditions  qu'il 
aura  à  combattre,  ce  qui  est  un  des  plus  sûrs  moyens  de  sélection,  et  c'est  aussi,  je 
pense,  le  plus  sûr  procédé  de  le  rendre  réfractaire  à  toutes  les  maladies  fongueuses  ou 
autres  auxquelles  il  est  généralement  exposé  dans  les  couches  chaudes. 

A  part  les  semis  de  Brésil  et  de  Cubain  qui  ont  une  tendance  nette  à  filer,  tous 
nos  semis  ont  produit  un  plant  sain,  vigoureux  et  pourvu  d'un  abondant  chevelu. 
Pas  la  moindre  trace  de  maladie  ou  de  faiblesse,  nos  plants  n'ont  même  pas  jauni, 
point  n'a  été  nécessaire  de  choisir  le  plant  pour  la  plantation,  il' suffisait  de  prendre  à 
tout  venant.  Notre  plantation  entière  a  exigé  105,000  plants,  et  malgré  cela  il  nous 
a  été  possible  de  donner  52,000  plants  à  nos  voisins  qui  avaient  manqué  leurs  couches; 
chez  les  uns,  des  semis  trop  compacts  ont  été  atteints  par  la  pourriture,  chez  les  autres, 
le  plant  était  filé,  chétif  et  présentait  des  qualités  de  reprises  extrêmement  douteuses. 

SEMIS  MALADES. 

Nous  avons  eu  l'occasion  d'observer  chez  nos  voisins  des  semis  attaqués  par  la 
pourriture.  Celle-ci  était  due  à  des  semis  trop  touffus;  à  un  excès  de  chaleur  et  d'hu- 
midité. Dans  une  certaine  mesure,  nous  avons  pu  enrayer  la  marche  de  la  maladie 
de  la  manière  suivante:  en  élevant  complètement  tous  les  plants  atteints  et  même 
une  partie  de  ceux  qui  paraissaient  sains  sur  le  pourtour  du  centre  d'infection  et  en 
arrosant  la  région  malade  avec  un  mélange  d'eau  et  de  formaline  à  £  pour  100.  Sur 
sept  semis  ainsi  traités,  six  ont  été  guéris  radicalement. 

En  moyenne,  nous  pouvons  estimer  que  sur  chacune  des  15  couches,  du  n°  1  au 
n°  15,  nous  avons  pu  extraire  12,000  plants  d'excellente  qualité.  Nos  deux  couches 
spéciales,  que  l'on  peut  désigner  sous  le  nom  de  froide,  nous  ont  donné  l'une  18,000  et 
l'autre  14,000  plants. 

PRÉPARATION  DES  TERRES. 

Pendant  le  développement  des  semis,  nous  nous  sommes  occupés  de  la  préparation 
du  terrain  pour  la  plantation  et  les  cultures  accessoires.     Une  parcelle  de  huit  arpents 
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destinée  à  être  mise  en  tabac  avait  été  labourée  et  fumée  avant  l'hiver.  Cette  parcelle, 
(in i  était  en  foin  depuis  14  ans,  a  reçu  20  tonnes  de  fumier  à  l'arpent  enfoui  par  un 
labour  de  7  pouces  de  profondeur.  Une  autre  parcelle  de  cinq  arpents,  faisant  partie 
d'un  lot  de  15  arpents,  a  été  labourée  simplement  avant  l'hiver.  Des  difficultés  adminis- 
tratives et  de  transport  ne  nous  ont  pas  permis  d'y  enfouir  le  fumier  avant  le  printemps 
1913,  et  même  trois  arpents  seulement  sur  cinq  ont  pu  être  fumés  au  fumier  de  ferme. 
Tout  le  terrain  destiné  à  notre  plantation  a  reçu  une  application  d'engrais  chimiques 
comprenant  à  l'arpent: — 

300  livres  de  sulfate  d'ammoniaque. 

200  livres  de  sulfate  de  potasse.     : 

148  livres  de  superphosphate. 

C'est  peut-être  là  une  forte  fumure,  mais  il  faut  considérer  que,  tout  en  présentant 
des  qualités  physiques  remarquables,  le  sol  de  notre  ferme  de  Farnham  était  dans  un 
état  déplorable  au  point  de  vue  de  la  fertilité.  Le  23  mai,  notre  terrain  était  prêt 
pour  la  plantation,  il  avait  reçu  deux  façons  à  la  herse  à  disque  double,  deux  façpns  à 
la  herse  ordinaire  et  l'engrais  chimique  épandu  et  enfoui  par  un  coup  de  herse  dans 
deux  directions  croisées. 

Quelque  temps  auparavant,  on  avait  procédé  aux  semailles.  Trente  arpents  ont 
été  labourés,  hersés,  roulés  et  ensemencés  en  avoine  et  trèfle  à  raison  de  deux  minots 
d'avoine  (Banner)  à  l'arpent  et  de  15  livres  de  trèfle  à  l'arpent.  La  levée  a  eu  lieu 
dans  de  bonnes  conditions,  mais  nous  avons  eu  à  lutter  contre  les  mauvaises  herbes, 
en  particulier  la  moutarde,  le  liseron  et  les  chardons.  Néanmoins,  nous  avons  pu 
récolter  19,500  livres  d'avoine  de  bonne  qualité,  dont  7,500  livres  ont  été  expédiées  à  la 
ferme  expérimentale  centrale  à  Ottawa,  le  reste  ayant  demeuré  à  Farnham  pour  sub- 
venir à  l'alimentation  de  nos  chevaux.  Dix-neuf  mille  cinq  cents  livres  pour  30  arpents 
nous  donnent  20  minots  en  moyenne  à  l'arpent,  en  prenant  35  livres  comme  poids 
moyen  du  minot.  liais  il  faut  remarquer  que  ces  30  arpents  étaient  loin  d'avoir  la 
même  fertilité,  ainsi  8  arpents  ont  produit  38  minots  chacun  et  15  autres  n'ont  donné 
que  15  minots.  La  prise  de  trèfle  a  été  parfaite  et,  fin  d'octobre,  on  constatait  une 
hauteur  moyenne  de  six  pouces. 

Quatre  autres  arpents  presque  nouvellement  défrichés  et  constitués  par  une  terre 
sableuse  assez  pauvre  ont  été  ensemencés  deux  fois  en  sarrasin  ;  les  deux  fois  la  récolte 
a  été  enfouie  par  un  labour  ;  nous  avons  ainsi  réussi  en  partie  à  détruire  les  mauvaises 
herbes  et  à  augmenter  la  fertilité  du  sol.  Cette  partie  de  notre  ferme  a  été  fumée  au 
fumier  de  ferme  avant  l'hiver,  en  1914  nous  l'ensemencerons  en  avoine  et  trèfle  et  au 
cours  de  la  végétation,  si  c'est  nécessaire,  nous  mettrons  du  nitrate  de  soude  que  l'on 
emploiera  en  couverture. 

PLANTATION. 

Le  25  mai,  nous  avions  12,000  plants  extraits  et  prêts  à  être  mis  en  pleine  terre; 
la  forte  pluie  du  26  nous  a  empêchés  de  planter  et  la  préparation  du  sol  a  été  à  refaire. 
Le  temps  est  resté  humide  et  sombre  et,  malgré  de  nombreuses  façons  aratoires,  le  sol 
n'a  pas  séché  suffisamment  pour  pouvoir  planter  à  la  machine.  On  a  dû  planter  à  la 
main.  Quatre  planteurs  et  deux  servants  ont  été  occupés  à  ce  travail.  Huit  jours 
après,  toutes  nos  variétés  à  fillers  étaient  plantées,  c'est-à-dire  deux  arpents  de  Las 
Aimas,  deux  arpents  de  St-Félix  et  deux  arpents  de  Cubain.  Pour  ces  trois  variété-. 
la  plantation  a  été  faite  de  la  même  manière  et  aux  distances  de  18  pouces  par  30 
pouces.  Au  fur  et  à  mesure  qu'elle  avait  lieu  la  plantation  a  été  empoisonnée  par  un 
mélange  de  farine  de  blé  d'Inde  et  de  vert  de  Paris;  cette  opération  a  été  faite  une 
deuxième  loi-,  la  pluie  ayant  rendu  inefficace  la  première  application  du  mélange 
empoisonné.  A  cause  précisément  du  temps  sombre,  humide  et  chaud,  la  reprise  a  eu 
lieu  dans  «le  bonnes  conditions.  Malheureusement,  les  insectes,  en  particulier  les  vers 
gris,  ont   lait  de  grands  ravages  et  on  a  dû  remplacer  jusqu'à  70  pour  100  des  plants. 
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Le  3  juin,  on  a  commencé  La  plantai  ion  des  rariétés  à  enveloppes.  Elle  a  été  faite 
eritièremenl  &  la  machine  et  aux  distances  habituelles  de  L8  pouces  par  30  ponces.  Le 
sol  étant  en  très  bon  étal  el  assez  humide  il  n'a  pas  été  nécessaire  d'employer  de  L'eau. 
J.r-  pluiea  des  8,  9  el  l»>  juin  nous  ont  forcés  «le  suspendre  nos  travaux  de  plantation, 
et  cette  dernière  fut  terminée  Le  L5  juin.  Elle  comprenait:  un  arpent  en  Havana 
Seed  Leaf,  doux  arpents  en  Comstock  Spanish,  deux  arpents  en  Xamaska  et  deux 
arpents  eu  Big '  Ohio  s  Sumatra;  de  inêtne  que  précédemment,  un  mélange  empoisonné 
au  vert  de  Paris  a  été  employé  à  deux  reprises  différentes.  Les  insectes  ont  fait  moins 
de  ravages  que  dan-  l'autre  plantation  et  nous  n'avons  du  remplacer  que  30  pour  100 
des  plants.  D'une  manière  générale  la  reprise  a  été  bonne.  Tout  s'annonce  bien,  car 
voici  que  les  chaleurs  prennent. 

A  côté  de  cette  plantation  principale,  nous  en  avons  une  autre  pour  ainsi  dire 
accessoire  qui  comprend: — 

600  plants  d'Erbasanta. 

600        "       de   Makhorka. 
1,000        "       de  Canelle. 
300        "       de  Sumatra. 
300        "       de  Big  Ohio. 
300        "       de  Comstock  Spanish. 

Les  deux  premières  variétés  n'ont  pu  être  récoltées,  elles  sont  très  tardives  et  la 
gelée  du  8  septembre  les  a  pratiquement  détruites  en  entier. 

Nous  avons  pu  hybrider  cinquante  fleurs  de  Comstock  et  quarante-deux  de  Big 
Ohio,  et  avec  assez  de  difficultés,  parce  que  la  floraison  du  Sumatra  s'opère  longtemps 
après  celles  du  Big  Ohio  et  du  Comstock.  Néanmoins,  dans  le  premier  cas,  nous  avons 
réussi  48  capsules  et  35  dans  Te  second  cas.  Les  capsules  étaient  en  bonne  voie  de 
maturité,  mais  malheureusement  la  gelée  du  8  septembre  a  détruit  toutes  les  graines 
formées. 

Les  chaleurs  ont  fait  leur  apparition  le  15  juin,  mais  elle  furent  de  très  courte 
durée,  et  le  reste  du  mois  de  juin  fut  plutôt  froid,  si  bien  que  la  plantation  fit  de  très 
lents  progrès  durant  cette  période.  Pendant  cinq  jours  consécutifs,  la  température 
s'est  maintenue  entre  48  et  60  degrés  Farrenheit,  il  s'en  suit  que  la  végétation  a  subi 
un  gros  retard  dès  son  début  même,  retard  que  bien  peu  de  plantations  ont  pu  rattrap- 
per.  Comme  conséquence,  la  récolte  a  eu  lieu  de  quinze  jours  à  trois  semaines  plus 
tard  qu'en  année  normale. 

Au  premier  juillet,  toute  notre  plantation  avait  été  sarclée  deux  fois  à  la  herse  à 
cheval  et  une  fois  à  la  main.  La  plantation  des  binders  était  relativement  propre,  mais 
celle  des  fillers  excessivement  sale,  l'entretien  de  cette  dernière  plantation  a  été  très 
onéreux. 

Au  début  de  juillet,  on  a  pu  faire,  sur  la  plantation,  les  remarques  suivantes  : 
Le  Comstock  est  le  plus  avancé,  suivi  d'assez  près  par  le  Havana  Seed  Leaf.  Le 
Yamaska  est  un  peu  plus  lent  et  le  Big  Ohio  x  Sumatra  maintient  son  caractère  spé- 
cial d'avoir  un  début  qui  semble  pénible  pour  devenir  après  la  variété  dont  le  développe- 
ment est  le  plus  rapide.  Le  Cubain  paraît  plus  précoce  que  les  autres  variétés  à 
"  fillers  ".  Le  St-Félix  en  particulier  est  très  lent  à  partir,  du  reste,  ^5'est  un  fait 
général  cette  année,  les  Brésils  ont  semblé  paralysés  au  début  de  leur  végétation.  Un 
arpent  de  St-Félix,  là  précisément  où  il  n'y  a  eu  que  G48  livres  d'engrais  chimique, 
sans  fumier  de  ferme,  a  un  aspect  assez  pitoyable,  un  autre  arpent  de  la  même  variété, 
mais  avec  une  fumure  complète,  semble  promettre  davantage.  Vers  cette  époque, 
c'est-à-dire  le  2  juillet,  les  conditions  atmosphériques  deviennent  très  favorables. 
D'assez  fortes  chaleurs  suivies  par  des  pluies  chaudes  et  fréquentes  ont  donné  à  la 
plantation  un  élan  vigoureux  qui  s'est  maintenu  jusqu'à  l'époque  de  la  cueillette. 

Durant  le  mois  d'août,  nous  avons  surtout  été  occupés  au  choix  de  nos  porte- 
graines.     Une  sélection  longue  et   méticuleuse  nous  avait  permis   de   réserver   2,000 
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porte-graines.  Malheureusement,  la  gelée  du  8  septembre  a  presque  complètement 
anéanti  notre  travail,  car  bien  peu  de  capsules  ont  été  épargnées,  et  la  faible  quantité 
de  graine  récoltée  devra  être  soumise  à  un  examen  sévère  avant  de  pouvoir  •  être 
employée.     Ces  2,000  porte-graines  se  répartissent  de  la  manière  suivante: — 

800  Comstock. 

400  Yamaska. 

400  Big  Ohio  x  Sumatra. 

200  Havana   Seed  Leaf. 

100  Cubain. 

50  St-Félix. 

50  Las  Aimas. 

Les  différentes  opérations  culturales  effectuées  sur  la  plantation  sont  résumées 
dans  le  tableau  suivant  : 

Opérations  culturales  effectuées. 


Var 

étés. 

Plantation. 

Etendue. 

Sarclages. 

Eoinoage. 

Ebourgeonne- 
ment. 

Récolte. 

Havana     

3  et  5  juin  . . . 

4  ..     ..." 
11  et  13  m     ... 

6  et  7     ..    .... 

30  mai 

28     ,.     

31  „     

Arpenta 

1 

2 
2 
2 
2 
2 
2 

3  sarclages- 
herse  àchev. 

4  sarc.  à  la  m . 

29  juillet.... 
29     n     

3fc   

31     „     et.ler 
août. 
4     ,,       . .  v. 

6     „       

6    ,.       .... 

13-26      août-4 

sept. 
13-26      août-4 

sept. 
16-30      août-6 

sept. 

n        n       n 

18  août 

1er  et  9  sept. 

20  août, 

4  sept. 
4     " 

Yamaska. . 
Big  Ohio  x 

St-Félix. . . 

Sumatra.  . 

• 

6  " 

7  " 

5  sarc. -herse  à 
cheval. 

6  sarc.  à  la  m.. 

n         n       ... 

9    " 
11      " 

2  et  11  sept 

13    M 

Le  transport  du  tabac  au  séchoir  a  été  effectué  assez  rapidement  et  par  un  nouveau 
procédé  sur  lequel  nous  reviendrons  plus  tard  dans  ce  rapport.  Un  automne  remarqua- 
ble a  considérablement  facilité  le  travail  de  la  dessiccation.  En  résumé,  on  peut  dire 
que  d'une  manière  générale,  l'été  1913  a  été  chaud  et  humide,  le  tabac  s'est  donc  trouvé 
dans  d'excellentes  conditions  de  végétation  et,  de  fait,  notre  récolte  a  donné  un  produit 
bien  développé,  gommeux,  mince  et  présentant  d'excellentes  qualités  de  tissu. 

Pendant  que  la  dessiccation  s'opérait,  c'est-à-dire  durant  le  mois  d'octobre,  nous 

a  installé  un  système  de  drainage  intéressant  sur  un  lot  de  quinze  arpents.  Neuf 
mille  pieds  de  tuyaux  ont  été  nécessaires  à  ce  travail.  Les  collecteurs  employés  avaient 
six  pouces  d(  diamètre  et  les  petits  drains  trois  pouces.  Les  premiers  occupent  2,480 
pied-  de  longueur  et  les  seconds,  6,250  pieds.  Plusieurs  sondages  exécutés  sur  la  par- 
celle à  drainer  nous  ont  renseignés  sur  la  nature  du  terrain. 

Le  sol  se  compose  d'une  couche  arable  de  9  pouces  d'épaisseur,  constituée  par  un 
mélange  sablo-argileux  gris  très  léger.  Cette  première  couche  repose  sur  un  sable 
jaune  assez  fin  et  d'une  épaisseur  de  18  pouces.  Ensuite  vient  un  sable  bleu,  un  peu 
ièr  et  légèrement  marneux;  on  trouve  la  même  formation  jusqu'à  la  nappe  d'eau, 
c'est-à-dire  ;i  1'  pieds  de  profondeur.  D'après  ces  indications  et  celles  fournies  par  le 
nivellement  qui  a  été  fait  avec  soin,  voici  le  plan  que  nous  avons  adopté:  les  petits 
'drains  sont  placés  suivant  la  ligne  de  grande  pente,  ils  ont  une  longueur  maximum  de 
350  pieds,  ils  sent  placé.-  à  une  profondeur  moyenne  de  3  pieds,  et  seulement  dans  une 
partie    trèfi    basse,    sur    une    longueur   de    34   pieds,    ils    affleurent,   avec    la    nappe   d'eau. 
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Les  petits  drains  sont  uniformément  espacés  de  60  pieds,  la  pente,  qui  s'accroît  d'amonl 
en  aval,  q<   d  i  asse  jamais  0.06  pour  100  et  ils  débouchent  dane  Lee  collecteurs  Birivanl 
un  angle  de  30  degrés,  L'angle  obtus  étant  situé  du  côté  de  L'écoulement. 
Boni  faits  en  bec  de  flûte,  La  partie  supérieure  du  petit  drain  arrivant  à  La  partie 
rieure  du  collecteur. 

L'installation  générale  comprend  deux  systèmes  Ee  composant  chacun  dé  9  petite 
drains  se  déversant  dans  un  collecteur.  Les  deux  collecteurs  sont  réunis  el  débouchent 
dans  L'émissaire  par  un  tuyau  en  grès  de  7  pouces  de  diamètre,  [/émissaire  est  formé 
par  un  fossé  qui  Longe  la  propriété  et  qui  se  jette  dans  la  rivière  Yamaska.  A  chaque 
jonction  dos  collecteurs  on  a  construit  un  puits  d'inspection  do  L8  pou»  -  do  diamètre 
intérieur.  Le  nivellement  du  terrain,  l'établissement  des  tranchées,  La  détermination 
«le  Leur  ponte  la  pose  des  tuyaux,  le  comblement  dos  tranchées,  deux  puits  d'inspection 
et  la  correction  de  l'émissaire  ont  exigé  quatre  semaines  de  travail  C'est  cette  partie 
drainée  de  notre  ferme  qui  sera  plantée  en  tabac  l'année  prochaine,  la  quantité  de 
fumier  nécessaire  a  été  enfouie  par  un  labour  qui  fut  terminé  le  17  novembre. 

'Aussitôt  la  dessiccation  terminée  on  a  commencé  l'écotonnage  et  le  triage  a  suivi 
au  fur  et  à  mesure  que  l'écotonnage  avançait.  Les  écotonneurs,  au  nombre  de  trois, 
mettaient  à  part  les  feuilles  de  tête,  les  feuilles  moyennes  et  les  feuilles  de  pied. 
L'atelier  de  triage,  comprenant  quatre  classeurs  par  couleurs,  quatre  classeurs  par  lon- 
gueurs et  manoqueurs,  travaillait  de  la  manière  suivante:  pour  chaque  groupe  de 
feuilles.  iête,  moyennes  et  pieds,  on  séparait  les  feuilles  foncées  des  feuilles  cl 
ensuite,  dans  chacune  de  ces  deux  nouvelles  catégories,  on  distinguait  trois  cla  - 
n°  1,  feuilles  absolument  intactes;  n°  2,  feuilles  dont  la  moitié  au  moins  est  indemne; 
n°  3,  feuilles  déchirées.  On  procédait  alors  au  triage  par  longueurs,  16  pouces,  18, 
20,  22,  etc.  Toutes  les  feuilles  de  même  longueur  furent  manoquées  ensemble.  Notre 
récolte,  enfin,  mise  en  balles  légèrement  pressées,  munies  chacune  de  toutes  les  indica- 
tions nécessaires,  fut  expédiée  pour  la  fermentation  à  la  ferme  expérimentale  à  Ottawa, 
où  elle  arriva  fin  de  janvier. 

MISE   À    LA    PENTE. 

La  question  de  la  mise  à  la  pente,  à  cause  des  manipulations  successives  auxquelles 
le  tabac  est  nécessairement  soumis,  et  par  suite  des  mutilations  dont  il  est  susceptible, 
reste  encore  à  l'ordre  du  jour.  Nous  avons  essayé  cette  année  un  nouveau  système  de 
mise  à  la  pente.  Un  encadrement  mobile,  appuyé  sur  les  montants  du  chariot,  reçoit 
les  lattes  chargées  de  tabac,  rendu  au  séchoir,  un  ensemble  très  simple  de  poulies,  de 
chaînes  et  de  rails  permet  d'enlever  la  charge  d'un  seul  coup  et  de  placer  celle-ci  à 
proximité  de  l'endroit  qu'elle  doit  occuper  dans  le  séchoir.  Cette  manière  de  procéder 
supprime  le  déchargement  latte  par  latte,  qui  est  une  opération  lente,  onéreuse  et  sou- 
vent dangereuse.  On  arrive  ainsi  à  réduire  considérablement  le  nombre  des  manipula- 
tions que  l'on  fait  inévitablement  subir  aux  lattes  pour  les  mettre  au  séchoir,  et  doux 
hommes  suffisent  pour  tout  le  travail,  même  quand  on  charge  à  la  partie  supérieure  du 
séchoir.  Jusqu'à  présent  nous  n'avons  utilisé  qu'une  seule  poulie  par  charge,  il  y 
aurait  avantage  à  en  employer  deux,  ce  qui  réduirait  de  moitié  l'effort  à  faire.  L^ne  fois 
la  charge  montée,  le  chariot  reçoit  un  autre  encadrement  mobile  et  il  est  prêt  pour  an 
autre  voyage.  Comme  on  le  voit,  le  cheval  et  son  conducteur  ne  perdent  pratiquement 
pas  de  temps  au  séchoir.  Il  faut  25  minutes  pour  placer  80  lattes  dans  le  haut  du  séchoir, 
avec  le  système  employé,  en  trois  minutes,  la  charge  est  montée  et,  pendant  que  la 
voiture  retourne  au  champ,  les  deux  hommes  qui  restent  dans  le  séchoir  ont  tout  le 
temps  nécessaire  pour  placer  les  lattes.  Pour  le  même  travail,  on  économise  trois 
hommes  et  un  cheval.  Sans  doute,  nous  n'avons  pas  encore  atteint  le  degré  de  perfec- 
tion voulu,  mais  une  année  d'essai  et  d'expérience  pratiques  nous  a  permis  de  cons- 
truire un  nouveau  chariot  et  de  régler  la  manœuvre  de  manière  à  mettre  la  chose  au 
point  et  à  pouvoir  recommander  son  emploi. 
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Nous  avons  aussi  apporté  au  séchoir  une  amélioration  que  nous  croyons  utile  de 
signaler.  Notre  séchoir  à  Farnham  possède  six  plans  de  pente,  et  par  suite  six  rangées 
de  ventilateurs  sur  tout  son  pourtour.  Le  ventilateur  du  bas  est  manœuvré  à  la  maiiv 
quant  aux  cinq  autres  on  les  actionne  d'un  seul  coup,  c'est  là  en  quoi  consiste  l'amélio- 
ration dont  nous  parlons,  puisque  l'on  supprime  l'emploi  des  échelles  et  que  le  con- 
trôle de  la  dessiccation  se  fait  bien  plus  rapidement."  Chaque  ventilateur  possède  une 
armature  en  fer  articulée  à  une  longue  tringle,  également  en  fer,  et  qui  les  rend  tous 
solidaires.  Un  contre-poids  calculé,  attaché  à  l'extrémité  supérieure  de  la  tringle  par 
un  câble  métallique  qui  se  meut  sur  une  petite  poulie  à  gorge,  permet  de  régler  à 
volonté  et  sans  trop  de  peine  l'ouverture  des  ventilateurs.  Enfin  un  crochet  de  retenue 
maintient  les  ventilateurs  à  la  place  que  l'on  a  jugé  utile  de  leur  donner.  La  manipu- 
lation des  ventilateurs  a  toujours  été  pour  les  planteurs  une  grosse  question  et  nous 
croyons  être  utiles  à  ces  derniers  en  leur  recommandant  le  système  que  nous  sommes 
arrivés  à  mettre  au  point.  . 


AMELIORATIONS  FONCIERES. 

A  côté  des  travaux  agricoles  proprement  dits,  nous  avons  consacré  une  grosse  partie 
de  r.otre  temps  à  l'amélioration  foncière  de  notre  ferme  expérimentale.  Toutes  nos 
clôtures  ont  été  refaites  à  neuf,  on  a  employé  des  poteaux  en  cèdre  de  huit  pieds  de 
hauteur  et  une  clôture  en  fil  de  fer  de  onze  rangées.  Les  poteaux  ont  été  enfoncés  de 
trois  pieds  en  terre  et  espacés  à  seize  pieds  de  distance  les  uns  des  autres.  L'entrée 
dans  les  différentes  sections  qui  composent  notre  ferme  est  assurée  par  sept  barrières 
de  seize  pieds  de  longueur.  Le  long,  et  de  chaque  côté  de  la  route,  les  poteaux  sont 
tournés  et  réunis  à  leur  partie  supérieure  par  une  traverse  en  bois  de  3  pouces  x  2 
pouces,  sur  laquelle  est  clouée  la  clôture;  sur  tout  le  reste  de  la  ferme,  les  poteaux 
sont  ccorcés  seulement. 

Une  partie  de  notre  ferme  est  constituée  par  un  ravin  au  fond  duquel  coule  un 
fossé  d'une  certaine  importancee.  Nous  avons  pris  cette  année  même  nos  dispositions 
pour  mettre  en  culture  cette  étendue  de  terrain  sur  laquelle,  jusqu'à  présent,  nous 
n'avons  récolté  qu'un  mauvais  foin  que  nous  avons  employé  comme  litière.  Nous  y 
avons  construit  un  barrage  de  45  pieds  de  longueur  muni  d'une  vanne  de  quatre  pieds 
de  largeur  qui  servira  à  régler  le  débit  du  cours  d'eau  de  manière  à  nous  permettre 
d'inonder  toute  la  partie  située  en  amont  du  barrage.  Nous  comptons  maintenir  sur 
tout  le  terrain,  et  pendant  quelque  temps,  une  épaisseur  d'eau  moyenne  d'environ  un 
pied.  Le  fossé  en  question  parcourt  pendant  seize  milles  une  région  basse,  très  fertile, 
et  traverse  les  usines  du  C.P.R.  et  la  partie  nord  de  la  ville  de  Farnham.  Il  roule  avec 
lui  une  grosse  quantité  de  débris  et  de  détritus  de  toutes  sortes,  très  riches  au  point  de 
vue  fertilisant.  Bien  que,  pour  faciliter  les  travaux  agricoles,  nous  soyons  obligés  de 
redresser  ce  fossé  dont  le  cours  est  plutôt  serpentant,  nous  espérons  beaucoup  de  ce 
colmatage  qui  nous  mettra  à  même  d'augmenter  de  quatre  arpents  la  superficie  culti- 
vable do  notre  ferme. 

['ne  attention  toute  particulière  a  été  apportée  aux  fossés  d'égouttement.  Après 
plusieurs  démarches  auprès  d'elles,  les  compagnies  de  chemin  de  fer  du  Pacifique- 
Canadien  et  du  Vermont-Central  ont  fait  les  travaux  nécessaires  pour  assurer  un 
écoulement  rapide  des  eaux  qui,  pendant  longtemps,  ne  trouvant  pas  d'issue,  inondaient 
nos  terres.  A  plusieurs  reprises,  nous  avons  insisté  pour  que  nos  voisins  détruisent 
les  mauvaises  herbes  sur  leur  propriété,  et  par  trois  fois  nous  avons,  nous-mêmes, 
fauché  les  abords  de  notre  ferme. 

Dans  le  courant  de  septembre,  la  corporation  de  Farnham  a  assuré  notre  service 
d'eau  et  installé  deux  bouches  d'incendié;  enfin  au  commencement  de  novembre,  la 
même  corporation  a  fait,  à  nus  frais,  dans  notre  atelier  de  triage,  dans  la  remise, 
Fécurie  et   le  grenier,  une  installation  électrique  comprenant  douze  lampes. 
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RENDEMENTS   ET  a:tki<  CATIONS   DES  DIFFERENTES  VARIETES 

CULTIVEES. 

On  se  rappelle  que  notre  ferme  de  Farnham  était  dans  un  état  plutôt  lamentable 
quand  noua  en  avons  pris  posse88ion.  Ainsi  la  parcelle  Bur  Laquelle  notre  plan' 
de  tabac  pour  enveloppes  était  faite,  n'avait  pas  été  labourée  depuis  il  ans.  On  con- 
çoit alors  que  ce  n'esl  pas  en  deux  ans  que  l'on  peut  remettre  le  soi  en  état.  C'est  Là 
une  des  raisons  pour  Lesquelles  nos  rendements,  qui  sont  cependant  assez  bons,  ne  sont 
pas  encore  ce  qu'ils  devraient  être.  11  faut  aussi  remarquer  que  les  2,000  plant-  : 
vés  à  la  production  de  la  graine  ont  notablement  influé  sur  nos  rendements.  Deux 
mille  plants  représentent  en  effet  presque  un  tiers  d'arpent. 


BINDERS. 


B'vj  Ohio  x  Sumatra— "Deux  arpents  de  cette  variété  ont  produit  2,139  livres,  - 
en  moyenne  L,070  livres  par  arpent. 

Ces  2,139  livres  comprenaient: — 

Feuilles  de  tête,  430  livres,  soit  20  pour  100. 
Fouilles  moyennes,  1,430  livres,  soit  06  pour  100. 
Feuilles  basses,  279  livres,  soit  13  pour  100. 

La  récolte  entière  a  fourni  1,419  livres  de  feuilles  minées,  soit  66  pour  100,  et  720 
livres  de  feuilles  plus  épaisses  et  foncées,  soit  33  pour  100. 

Dans  les  feuilles  de  tête,  1S2  livres  étaient  dans  le  n°  1,  210  livres  dans  le  ji°  2  et 
38  livres  dans  le  n°  3. 

Dans  les  feuilles  moyennes  on  classa  u°  1,  316  livres;  n°  2,  839  livres;  et  n°  3, 
275  livres.  Enfin  dans  les  feuilles  de  pied,  les-n08  1,  2  et  3  comprenaient  respective- 
ment n°  1,  néant;   n°  2,  131  livres;    et  n°  3,  148  livres. 

Yamasha. — Le.Yamaska  a  donné  un  rendement  total  de  1,356  livres  réparties  de  la 
manière  suivante  : — 

Feuilles  de  tête,  239  livres,  soit  17  pour  100. 
Feuilles  moyennes,  886  livres,  soit  65  pour  100. 
Feuilles  de  pied,  233  livres,  soit  17  pour  100. 

On  a  récolté  dans  cette  variété  331  livres  de  feuilles  minces,  soit  24  pour  100,  et 
1,025  livres  de  feuilles  foncées  et  plus  épaisses,  soit  75  pour  100. 

Les  feuilles  de  tête  ont  donné:  n°  1,  81  livres;  n°  2,  121  livres;  n°  3,  35  livres. 
Les  feuilles  moyennes  ont  donné:  n°  1,  288  livres;  n°  2,  440  livres;  n°  3,  70  livres. 
Les  feuilles  de  pied  ont  donné:   n°  1,  66  livres;   n°  2,  97  livres;   n°  3,  70  livres. 

Comstoch. — Le  rendement  total  du  Comstock  fut  de  2,383  livres,  soit  une  moyenne 
de  1,191  livres  par  arpent,  comprenant: — 

Feuilles  de  tête,  443  livres,  soit  18  pour  100. 
Feuilles  moyennes,  1,611  livres,  soit  67  pour  100. 
Feuilles  de  pied,  302  livres,  soit  14  pour  100. 
Déchets,  27  livres,  soit  1  pour  100. 

Les  2,383  livres  ont  donné  1,239  livres  de  feuilles  minces  et  de  couleur  claire,  soit 
52  pour  100,  et  1,117  livres  de  feuilles  foncées  et  un  peu  plus  épaisses  que  les  précé- 
dentes, soit  47  pour  100. 

Farnham 


1036 


LES  FERMES  EXPERIMENTALES 


Quant  à  la  qualité,  voici  ce  qui  a  résulté  du  triage  :- 


5  GEORGE  V,  A.  1915 


No.  1 


Feuilles  de  tèle. . . 
Feuilles  moyennes 
Feuilles  de  pied. . 


Liv. 

172 

356 

50 


Ko.  2 


Liv. 

180 
820 
156 


No.  3 


Liv. 

91 

435 

90 


Havana  Seed  Leaf. — Notre  récolte  de  Havana  Seed  Leaf  a  produit  779  livres,  mais 
pour  4,500  pieds  seulement,  ce  qui  donnerait  comme  rendement  à  l'arpent  1,384  livres. 

Ces  779  livres  ont  donné  après  le  triage  : — 

Feuilles  de  tête,  186  livres,  soit  24  pour  100. 
Feuilles  moyennes,  485  livres,  soit  62  pour  100. 
Feuilles  de  pied,  96  livres,  soit  12  pour  100. 
Déchets,  12  livres,  soit  1.5  pour  100. 

Feuilles  minces  et  claires,  176  livres,  soit  22  pour  100.     Feuilles  foncées  et  épaisses, 
591  livres,  soit  77  pour  100. 


Feuilles  de  tête. . . 
Feuilles  moyennes 
Feuilles  de  pied . . . 


No.  1. 

No.  2. 

Liv. 

Liv. 

77 

82 

165 

262 

45 

21 

No.  3. 


Liv. 


FILLERS. 


Cubain. — La  récolte  totale  a  produit  275  livres,  dont: — 
109  livres  de  feuilles  de  tête,  soit  39  pour  100. 
121  livres  de  feuilles  moyennes,  soit  44  pour  100. 
45  livres  de  feuilles  de  pied,  soit  17  pour  100. 

Le  classement  a  été  le  suivant:   n°  1,  36  livres;   n°  2,  195  livres;   et  n°  3,  44  livres. 

St-Félix. — Nous  avons  récolté  209  livres  de  St-Félix  qui  ont  été  classées  en  feuilles 
de  tête  et  en  feuilles  moyennes.  Toutes  les  feuilles  de  pied  présentaient  des  qualités 
de  tissus  suffisantes  pour  entrer  dans  la  catégorie  des  feuilles  moyennes. 

Feuilles  de  tête,  12  livres,  soit  5.7  pour  100. 
Feuilles  moyennes,  197  livres,  soit  94  pour  100. 

Le  classement  par  qualité  fut:   n°  1,  148  livres;  n°  2,  61  livres;   et  n°  3,  néant. 

Las  Aimas. — Production  totale,  349  livres  réparties  ainsi  qu'il  suit: — 
Feuilles  <lc  tête,  80  livres,  soit  23  pour  100. 
Feuilles  moyennes,  231  livres,  soit  66  pour  100. 
Feuilles  <le  pied,  38  livres, -soit  10  pour  100. 
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I  <•  classement  par  qualité  l'ut  le  Buivant:    d'    l.  L13  [ivres;    d°  2,  212  livn 
n°  3,24  livres. 


REMARQUES. 

En  considérait  les  variétés  à  enveloppes,  on  voit  que  c'est  le  Big  Ohio  s  Sumatra 
qui,  au  poinl  d<  vue  d<  la  minceur  du  tissu,  arrive  en  tête.  Il  donne  66  pour  l<»;>  de 
feuilles  minces,  contre  52  pour  L00  pour  le  Comstock. 

Le  ï-amaeka  et  le  Eïavana  Seed  Leaf  sont  beaucoup  plus  épais  el  fournissent  des 
résultats  à  peu  près  analogues,  24  pour  L00  pour,  le  premier  et  22  pour  l<»<)  pour  le 
second. 

Le  Big  Ohio  x  Sumatra,  cependant,  manque  encore>un  pou  de  solidité  et  d'élasti- 
cité. Tous  les  ans.  nous  constatons  un  progrès  et  nous  espérons,  en  continuant  la 
sélection,  arriver  à  en  faire  bientôt  le  vrai  type  du  tabac  pour  enveloppes. 

On  pourra  noter  la  très  faible  proportion  de  déchois,  ce  qui  prouve  que  la   réc 
manipulée  avec  soin. 

On  remarquera  aussi  (pie  le  pourcentage  des  feuilles  moyennes  est  de  beaucoup  le 
plus  élevé.  A  ce  point  de  vue,  toutes  les  variétés  ont  donné  dos  résultats  sensiblement 
équivalents.  C'est  Lvi  l'indice  d'une  bonne  récolte,  car  l'uniformité  du  produit  est 
fonction  de  la  plus  forte  proportion  des  feuilles  de  milieu.  Pour  arriver  à  ce  résultat, 
il  esl  indispensable  de  faire  un  épamprement  soigné  et  d'écimer  assez  bas. 

Les  tabacs  pour'  enveloppes  ont  fourni  une  récolte  de  6,657  livres,  dans  laquelle 
1,798  livres  sont  du  n°  1,  3,362  livres  du  n°  2  et  1,458  livres  du  n°  3.  Comme  on  le 
voit,  50  pour  100  de  la  récolte  ont  été  classés  dans  le  n°  2,  c'est  peut-être  une  forte 
proportion,  mais  il  faut  remarquer  que  nous  avons  fait  un  triage  beaucoup  plus  sévère 
que  celui  généralement  fait  dans  les  manufactures.  En  effet,  dans  les  manufactures, 
on  considère  comme  n°  1  toute  feuille  dont  la  moitié  au  moins  est  intacte,  tandis  que 
notre  n°  1  ne  contient  que  des  feuilles  absolument  entières. 
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STATION  DE  SAINT-JACQUES  L'ACHIGAN. 

A  Saint-Jacques  l'Achigan,  les  variétés  que  nous  avions  à  étudier  étaient  le 
Comstock,  l'Aurora  et  le  Cubain. 

SEMIS. 

Les  six  couches  que  nous  possédons  là,  de  5  pieds  par  21  pieds,  furent  traitées  et 
employées  de  la  manière  suivante  : — 

Le  terreau  rassemblé  en  tas  à  l'automne  1912  fut  étendu  les  premiers  jours  d'avril, 
et  une  fois  dégelé  et  réchauiïé  fut  mis  dans  les  encadrements  où  on  l'abandonna,  là 
encore,  pendant  six  jours  à  l'action  du  soleil.  A  Saint-Jacques  aussi,  nous  n'employons 
pas  autre  chose  que  les  couches  demi-chaudes;  le  fond  de  la  couche  est  séparé  de  la 
terre  ordinaire  par  un  lit  assez  mince  de  tiges  de  tabac.  On  a  utilisé  l'engrais  Victor 
à  raison  de  fg-  de  livre  par  pied  carré  de  semis.  Les  ensemencements  ont  été  faits  le 
même  jour  pour  les  six  couches,  c'est-à-dire  le  18  avril,  par  beau  temps.  Les  semis  de 
Comstock  surtout  avaient  belle  apparence,  tandis  que  les  semis  de  Aurora  et  de  Cubain 
paraissaient  souffreteux.  Les  sarclages  ont  eu  lieu  comme  d'habitude,  cependant  nos 
couches  n'étaient  pas  très  sales,  car  voici  déjà  trois  ans  que  nous  employons  le  même 
terreau  et  pendant  ce  temps  nous  avons  pu  débarrasser  ce  dernier  d'une  grande  quan- 
tité des  mauvaises  herbes  qu'il  contenait.  Comme  à  Farnham  on  a  arrosé  peu  et  sou- 
vent, avec  de  l'eau  légèrement  tiède.  Aussitôt  que  la  température  extérieure  l'a  permis, 
nous  avons  donné  de  l'air  à  nos  semis.  Les  thermomètres  placés  dans  les  couches 
n'ont  jamais  été  plus  haut  que  83  degrés  Fahrenheit,  et  la  température  minimum, 
32£  degrés  Fahrenheit,  a  été  observée  le  18  mai. 

Comme  on  le  voit,  on  a  été  bien  près  de  la  gelée,  néanmoins  nos  semis  n'ont  pas 
paru  trop  souffrir,  sauf  pourtant  le  Aurora.  A  partir  du  10  mai,  les  semis  de  Aurora 
semblent  arrêtés  dans  leur  croissance,  et  même  une  grosse  partie  du  plant  commence  à 
périr.  Les  arrosages  au  fumier  de  poule,  un  dans  dix,  et  au  nitrate  de  soude,  ont  été 
inefficaces  et  nous  n'avons  pu  sauver  que  quelques  centaines  de  plants.  Notre  planta- 
tion en  Aurora  a  été  nécessairement  réduite,  heureusement  nos  semis  de  Comstock  ont 
bien  fourni  et  nous  avons  pu  quand  même  planter  quatre  arpents  en  tabac  comme  nous 
nous  le  proposions. 

PLANTATION. 

Lee  conditions  atmosphériques  du  printemps  ayant  été  assez  favorables,  nous 
avons  pu  mettre  de  bonne  heure  en  bon  état  notre  terrain  pour  la  plantation.  Malheu- 
i iiont,  les  règlements  municipaux  de  Montréal  interdissent  le  chargement  du 
fumier  à  la  gare  du  Grand-Nord,  sauf  pendant  l'hiver.  Il  nous  a  donc  été  impossible 
d'apporter  sur  notre  plantation  la  fumure  au  fumier  de  ferme  comme  nous  avions 
l'habitude  de  la  faire.  Pour  atténuer  autant  que  possible  le  manque  de  fumier,  nous 
avons  forcé  la  dose  des  engrais  chimiques  répandus  au  printemps",  mais  avec  un  succès 
relal i f. 

La  plantation,  terminée  le  12  juin,  comprenait  3  arpents  de  Comstock  Spanish, 
\  d'arpenl  de  Cubain  et  ù-,  d'arpent  de  Aurora. 

La  plantation  a  été  faite  complètement  à  la  machine  e1  au  milieu  de  conditions 
atmosphérique  favorables.     Nous  n'avons  pas  eu   à   remplacer  beaucoup.     Les 

ver-  gris  et  Les  teignee  deviennent  de  plus  en  plus  rares,  ce  qui  nous  permet  de  con- 
clure  que  les  applications  de  vert  de  Paris,  et  surtout  la  méthode  de  la  rotation  trien- 
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nale,  aonf  trôa  efficaces  dans  la  lutte  contre  les  insectes.  A  Saint  Jacques,  comme  dans 
la  vallée  d'Yamaska,  l«'  mois  de  juin  a  été  exceptionnellement  froid,  ce  qui  b 
préjudiciable  aux  plantations.  Le  mois  de  juillet  a  été  très  chaud,  mais  malheur 
ment  trop  Bec,  bj  bien  que,  d'une  manière  générale,  on  peut  dire  qu'an  commencement 
d'août,  les  plantations  avaient  pratiquement  on  mois  de  retard  Les  chaleure  et  les 
pluies  du  mois  d'août  ont  donné  an  bel  élan  à  la  végétation,  mais  trop  tard,  c'est  pour- 
quoi les  rendements  ont  été  Inférieurs  à  ce  qu'ils  auraient  «lu  être.  La  dessiccation, 
favorisée  par  un  automne  très  long  et  très  doux,  a  été  généralement  bien  réussie.  Le 
tabac  avait  une  assez  belle  couleur,  mais,  à  «-anse  de  la  Bécheresse  prolongée,  les  feuilles 
étaient  trop  épaisses  et  Le  tissu  manquait  d'élasticité. 

One  Bélection  sévère  nous  a  permis  de  réserver  deux  cents  porte-graines  qui  nous 
ont  donné  huit  livres  de  graines  de  premier  choix. 

RENDEMENTS. 

Notre  plantation  de  tahae  à  Saint-Jacques  l'Achigan  nous  a  donné  une  récolte 
totale  de  2,710  livres,  comprenant: — 

2,320  livres  de  Comstock  Spanish. 
205  livres  de  Cubain. 
115  livres  d'Aurora. 
79  livres  de  Comstock  (feuilles  détachées  provenant  des  porte-graines). 

Toute  cette  récolte  a  été  envoyée  à  l'entrepôt  de  la  ferme  expérimentale  à  Ottawa 
où  elle  arriva  fin  décembre. 

Les  2,320  livres  de  Comstock  ont  été  classées  de  la  manière  suivante: — 

486  livres  de  feuilles  de  tête. 
1,347  livres  de  feuilles  moyennes. 

487  livres  de  feuilles  de  pied. 

Comme  on  le  voit,  nous  avons  obtenu  58  pour  100  de  feuilles  moyennes,  ce  qui 
est  une  bonne  proportion.  A  Farnham,  notre  proportion  de  feuilles  moyennes  est 
beaucoup  supérieure,  c'est  que  les  conditions  de  végétation  ont  été  meilleures  et  que 
nous  avons  épampré  plus  haut  et  écimé  plus  bas  qu'à  Saint- Jacques. 

Peu  de  temps  après  la  récolte,  la  plantation  a  été  labourée  et  la  parcelle  qui  sera  en 
tabac  en  1914  a  été  fumée  au  fumier  de  ferme  à  raison  de  20  tonnes  à  l'arpent  qu'on  a 
enfoui  par  un  labour  assez  profond  (9  pouces),  terminé  fin  octobre. 

Enfin,  notre  terreau  a  été  traité  à  la  formaline  et  est  prêt  pour  l'an  prochain. 


Saint-Jacques 
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STATION   EXPÉRIMENTALE  DE   HARROW,  ONT. 

W.  A.  BARNET,  B.S.A.,  REGISSEUR. 

La  saison  de  1913  fut  tout  à  fait  mauvaise  pour  la  culture  du  tabac  dans  cette 
partie  du  comté,  et,  règle  générale,  les  autres  parties  du  sud-ouest  de  l'Ontario  ne 
furent  pas  mieux  partagées  sous'  ce  rapport. 

Le  printemps  fit  son  apparition  aussi  tôt  que  d'habitude.  Favorisés  par  une  tem- 
pérature propice,  au  commencement  de  la  saison,  les  semis  se  développèrent  rapidement, 
et  certains  planteurs  qui  avaient  établi  leurs  couches  très  tôt  purent  commencer  à 
planter  en  mai.  Cependant,  malgré  l'état  satisfaisant  d'un  grand  nombre  de  couches, 
les  plants  manquèrent  comme  d'habitude  juste  au  moment  où  ils  auraient  dû  être  le 
plus  abondants,  c'est-à-dire  au  moment  où  les  travaux  de  plantation  battaient  leur 
plein.  C'est  à  cause  de  ce  manque  de  plants  que  la  superficie  en  Burley  a  été  moins 
considérable  que  l'année  précédente.  A  partir  de  la  fin  de  mai  jusqu'au  21  juin,  pen- 
dant une  période  de  quatre  semaines,  il  y  eut  une  sécheresse  ininterrompue  qui  nous 
obligea  à  arroser  les  couches  beaucoup  plus  que  d'habitude,  particulièrement  celles  qui* 
étaient  recouvertes  de  verre,  et  qui  contraria  beaucoup  la  reprise  des  plants  en  pleine 
terre. 

LE   VERGER. 

Le  23  avril,  tout  le  verger  fut  pulvérisé  contre  le  kermès  San  José;  plus  tard 
une  deuxième  pulvérisation  fut  appliquée  contre  le  ver  de  la  pomme.  Les  pommiers 
furent  légèrement  taillés.  Les  pêchers  plantés  en  avril  1911  firent  une  superbe  pousse. 
Une  récolte  sarclée  de  tabac  Warne  fut  cultivée  dans  une  partie  de  ce  verger.  Le 
reste  de  la  superficie  fut  laissé  à  nu  et  biné,  et  plus  tard  ensemencé  en  vesces  velues, 
comme  plante-abri.  La  récolte  de  pommes  fut  considérable,  mais  ces  pommes  se  con- 
servèrent mal,  notamment  les  "Northern  Spy  ",  dont  une  forte  proportion  pourrirent 
sur  les  arbres.     On  ramassa  quelques  pêches  dans  le  jeune  verger. 

EXPÉRIENCES    SUR    LE    MAÏS. 

Une  partie  de  la  superficie  reçut  douze  charges  de  fumier  à. l'acre.  Le  reste  du 
champ — 4  acres — avait  été  engraissé  l'année  précédente  pour  le  tabac;  nous  y  avons 
appliqué,  pour  le  maïs,  100  livres  de  muriate  de  potasse  et  275  livres  de  superphosphate 
à  l'acre.  Cette  dernière  partie,  qui  portait  la  variété  Golden  Glow,  ne  fut  pas  fortement 
<  ,  dommagée  par  la  grêle  et  rapporta  cent  paniers  de  un  boisseau  de  bon  maïs  sain  à 
.  mais  le  reste  du  champ,  sur  lequel  on  avait  planté  du  Improved  Leaming,  ne 
donna  qu'environ  la  moitié  d'une  récolte.  La  tempête  et  l'orage  de  grêle  du  3  août 
brisèrenl  une  forte  proportion  des  tiges  et  la  plupart  des  feuilles  furent  lacérées  et 
même  enlevées  dea  tiges.  Les  épis,  déformés  par  la  grêle,  se  développèrent  mal.  Le 
k  ndenu  ni  de  la  récolte  a  donc  été  fortement  diminué  par  cet  accident  et  nous  n'avons 
eu  qu'une  très  faible  proportion  de  bonne  semence. 

J)rainage. — Nous  avons  commencé  à  poser  un  tuyau  collecteur,  niais  nous  n'avons 
pu  terminer  ce  travail,  ayant  été  retardés  par  la  difficulté  de  trouver  un  émissaire 
satisfaisant.  Le  reste  du  drain  collecteur  sera  terminé  et  les  drains  latéraux  seronl 
posés  le  printemps  qui  vient.  Nous  avons  établi  à  intervalles,  le  long  du  drain  prin- 
cipal,  des  puits-perdus  à  fond  composé  d'une  couche  de  gros  sable,  servant  de  filtre 
poreux.  Quoique  la  pente  de  <■<'*  drains  ne  soit  que  d'un  pouce  par  cent  pieds,  ils  ont 
très  bien  fonctionné  et  ont  déchargé  leur  eau  dans  les  puits-peidus. 
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De  même  que  par  les  années  passées,  Les  plants  de  tabac  ont  Pai1  primé  juste  au 
moment  de  La  plantation.     Ils  se  sont  rendus  jusqu'à  $3  Le  mille,  car  la  demande  était 

ictive.  Quoique  nos  couches  n'aient  pas  répondu  à  nos  attend  avons  eu 

sunisainmenl  de  plants  pour  neuf  acres  de  Burley  ei  environ  six  acres  de  Warne, 
êl  re  ol  liges  d'en  ac]  eter. 

Différentes  sortes  de  couches.-  Noui  avons  établi  1,600  pieds  carrés  de  couches 
d'après  les  méthodes  suivantes: — 

1.  Couche  chaude,  recouverte  de  coton. 

2.  Couche  froide,  recouverte  de  verre. 

3.  Couche  froide,  recouverte  de  verre.     Application  de  différentes  propor- 
tions d'engrais  chimiques  mélangés  sur  la  Ici  me. 

4.  Couche  froide,  recouverte  de  verre.      Mince  couche  de  terreau  vierge. 

5.  Couche    froide,    recouverte   de  verre.     Sol    sablo-argileux    ordinaire 
fumier  et  engrais  chimiques. 

6.  Couche  froide,  recouverte  de  coton.     Pas  d'engrais  chimique  niais  forte 
;ipi  Lication  de  fumier.     Couche  de  terreau  déposée  à  la  surface  du  sol  ordinaire. 

Couches  de  tabac  jaune. — Le  17  avril,  nous  avons  ensemencé  huit  couches  couvrant 
une  superficie  de  500  pieds  carrés  comme  suit  : — 

Cinq  couches,  à  graines  sèches  (variété  Wame). 

Deux  couches,  à  graines  gonflées  (Virginia  Erzegovine). 

Une  couche,  à  graines  gonflées   (Virginia  Erzegovine  Géante). 

Ces  couches  ont  reçu  un  engrais  composé  de  sulfate  de  potasse,  de  nitrate  de 
soude  et,  de  superphosphate,  mélangés  en  proportions  égales  par  poids,  et  appliqués  à 
raison  de  un  douzième  de  livre  par  pied  carré.  On  mettait  un  peu  de  terreau  sur  la 
couche,  on  épandait  l'engrais  sur  ce  terreau  et  on  l'incorporait  en  ratissant  légèrement. 
Après  avoir  semé,  on  affermissait  le  sol  avec  un  madrier. 

La  levée  fut  uniforme  et  les  plants  poussèrent  vigoureusement  au  début.  Les 
feuilles  avaient  à  j)eu  près  la  grosseur  d'une  pièce  de  cinquante  centins,  lorsque  la 
végétation  se  ralentit  et  devint  languissante,  malgré  la  solution  de  nitrate  de  soude 
dont  nous  nous  servions  dans  l'eau  d'arrosage  et  les  bons  soins  dont  les  couches  étaient 
l'objet.  Nous  examinâmes  alors  soigneusement  les  couches;  les  feuilles  avaient  une 
teinte  vert  foncé  et  les  plants  étaient  épais  et  trapus.  Cependant,  en  regardant  de 
près  les  racines  de  certains  spécimens,  nous  trouvons  que  le  système  radiculaire  n'est 
pas  développé  et  qu'il  n'y  a  pas  de  ramifications  des  fines  radicelles.  L'extrémité  des 
racines  principales  et  même  celle  du  chevelu  présentait  un  aspect  foncé  et  mort  comme 
si  elles  avaient  été  brûlées.  Les  nouveaux  types  de  Virginie  Erzegovine  et  de  Virginie 
Erzegovine  Géante,  ne  présentaient  pas  ces  symptômes  quoique  le  sol  sur  lequel  ils 
avaient  été  semés  avait  reçu  exactement  le  môme  traitement.  L'examen  nous  donne  1* 
certitude  que  la  maladie  en  question  est  bien  la  maladie  de  couche  Thielavia  Basicola. 

Ces  couches  n'avaient  pas  été  traitées  à  la  vapeur  ni  désinfectées  à  la  formaline. 
Le  sol  avait  bien  été  changé  en  partie,  tous  les  ans,  mais  il  semble  que  la  maladie  se 
développe  rapidement  dès  que  les  racines  pénètrent  dans  le  vieux  sol.  Les  producteurs 
expérimentés  de  tabac  jaune  de  Virginie  prétendent  n'avoir  aucune  difficulté  à  obtenir 
de  bons  plants  sans  changer  de  terre.  Ce  n'est  pas  là  notre  expérience.  Depuis  cinq 
ans,  nous  changions,  tous  les  ans,  une  partie  de  la  terre  de  ces  couches  qui  avaient  été 
ensemencées  de  Warne.  Nous  sommes  maintenant  généralement  convaincus  que  l'on 
court  un  grand  risque  on  faisant  revenir  plusieurs  années  de  suite,  sur  le  môme  sol, 
une  des  variétés  de  tabac  généralement  cultivées  dans  l'Ontario. 

Il  est  évident  que  ce  sol  très  fertile  doit  être  désinfecté  avant  d'être  employé  une 
deuxième  fois,  et  il  est  douteux  que  nous  nous  servions  encore  de  ce  sol  à  l'avenir, 
même  après  l'avoir  désinfecté. 

Harrow 
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Couches  de  Burley. — Quelques  couches  de  Burley  furent  ensemencées  le  17  avril, 
lo  même  jour  que  les  couches  de  Warne.  Ces  couches  étaient  composées  de  la  même 
terre  et  elles  furent  soumises  au  même  traitement.  Elles  furent  attaquées  de  la  même 
maladie  et  les  racines  présentèrent  des  symptômes  marqués  de  la  pourriture  des  racines. 

Le  reste  des  couches  de  Burley,  qui  avaient  été  établies  sur  terre  neuve  et  ensemen- 
cées les  21  et  22  avril,  ne  montrèrent  aucun  symptôme  de  la  pourriture  des  racines. 
Les  couches  ensemencées  à  cette  dernière  date — celles  recouvertes  de  coton  aussi  bien 
que  celles  de  verre — donnèrent  des  plants  plus  vigoureux  et  plus  précoces  que  les  couches 
semées  les  premières.  Les  couches  de  Burley  semées  sous  verre  et  dont  le  sol  avait  été 
lien  engraissé  avec  du  fumier  et  le  mélange  d'engrais  chimique  mentionné  plus  haut 
(un  douzième  de  livre  au  pied  carré),  donnèrent  des  plants  très  forts  et  très  vigoureux. 

Une  couche  recouverte  de  coton,  qui  n'avait  reçu  que  du  fumier  sans  engrais  chi- 
miques, donna  des  plants  environ  dix  jours  plus  tard  qu'une  couche  recouverte  de 
verre  préparée  de  la  même  manière  et  ensemencée  à  la  même  date. 

Conclusions  des  essais  de  couches. — 1.  Nous  recommandons,  en  nous  basant  sur 
no"  observations  et  notre  expérience,  d'ensemencer  les  couches  dans  les  premiers  jours 
d'avril,  pourvu  que  les  conditions  du  sol  et  de  température  soient  favorables. 

2.  Il  est  dangereux  de  se  servir  de  la  même  terre  pour  les  couches  plus  de  4eux 
années  de  suite. 

3.  Les  plants  sur  les  couches  recouvertes  de  verre  étaient  prêts  environ  dix  jours 
plus  tôt  que  sur  les  couches  recouvertes  de  coton. 

4.  Nous  recommandons  de  désinfecter  toutes  les  couches  de  tabac,  soit  par  le  trai- 
tement à  la  formaljne,  soit  par  le  traitement  à  la  vapeur;  ces  traitements  sont  décrits 
dans  le  bulletin  n°  A-6,  du  service  des  tabacs. 

5.  Un  engrais  complet,  composé  de  sulfate  de  potasse,  de  nitrate  de  soude  et  de 
superphosphate,  mélangés  en  proportions  égales  par  poids,  et  appliqués  à  raison  de  un 
douzième  de  livre  par  pied  carré,  donne  d'excellents  résultats  pour  l'engraissement  des 
couches.  Pour  éviter  de  brûler  les  germes,  au  cas  où  l'on  se  servirait  de  graines  ger- 
mées,  nous  recommandons  d'appliquer  le  nitrate  de  soude  séparément  trois  ou  quatre 
jours  avant  de  semer. 

ESSAIS   DE  TABAC  DE  VIRGINIE. 

Nous  avons  planté,  du  11  au  20  juin,  cinq  acres  en  tabac  de  Virginie.  Nous  avons 
appliqué  sur  ce  terrain,  500  livres  d'un  mélange  d'engrais  chimiques  3-8-3,  c'est-à-dire 
3  pour  100  d'azote,  8  pour  100  d'acide  phosphorique  et  3  pour  100  de  potasse.  Sur  un 
acre  de  cette  superficie  nous  avons  appliqué  un  engrais  complet,  tout  mélangé. 

Immédiatement  après  avoir  planté,  nous  avons  mis  autour  des  plantes  du  son 
empoisonné  qui  a  beaucoup  contribué  à  enrayer  les  ravages  des  vers  gris.  Après  quel- 
ques remplacements,  nous  avons  obtenu  une  récolte  d'une  densité  très  uniforme.. 

Ce  tabac  fit  une  pousse  superbe  pendant  la  dernière  partie  de  juin  et  le  mois  de 
Juillet;  c'était  la  plantation  la  plus  uniforme  que  nous  ayons  jamais  eue.  La  moitié 
de  la  récolte  était  prête  à  être  écimée  le  4  août.  L'autre  moitié  était  de  dix  jours  en 
retard  sur  la  première.  Le  3  août,  une  tempête  de  vent  accompagné  de  grêle  passa 
dans  cette  localité,  et  endommagea  fortement  la  moitié  de  notre  plantation.  Un  grand 
nombre  de  plantes  furent  brisées  à  la  base  et  beaucoup  furent  complètement  dépouillées 
de  leurs  feuilles;  il  ne  restait  plus  que  des  fragments  de  feuilles  sur  une  tige  meurtrie. 
N'étant  pas  aussi  avancée,  la  partie  qui  avait  été  semée  plus  tard  s'est  remise  des 
effets  de  la  tempête  et  a  donné  d'assez  bonnes  feuilles.  Celle  qui  avait  été  plantée  en 
premier  lieu  avait  été  écimée  trop  haut,  mais  les  feuilles  du  dessus  n'étaient  pas  assez 
mûres  pour  être  coupées  lorsque  celles  du  bas  l'étaient  déjà;  elles  ont  don*  pris  au 
séchage  une  teinte  rouge  foncé  ou  verdâtre. 

Nous  avons  coupé  les  plants  qui  étaient  les  plus  endommagés,  mais  les. rejetons 
qui  poussèrent  n'eurent  pas  le  temps  de  se  développer  et  de  mûrir  complètement. 
Quelques  plantes  que  nous  avions  fait  sécher  avaient  des  feuilles  d'une  texture  mince 

Harrow 
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et  d'une  teinte  jaune  rerdâtre.  La  récolte  a  été  assortie  en  qualités.  Les  feuilles 
saines  se  sont  vendues  22V  contins  La  livre  et  celles  qui  avaient  été  abîmées  par  l<;  vent 
et  la  grêle,  dix  contins  la  livre.     Ainsi,  an  accident  imprévu  :  lit  perdre  plus 

de  la  moitié  de  la  valeur  de  cette  récolte  qui  promettait  d'être  de  bonne  qualité. 

EXPÉRIENCES  SUS  LI  BURLEY. 

La  plantation  de  Burley  était  située  sur  un  gazon  de  trèfle  qui  avait  reçu  soi::e 
oharges  d'épandeuse  de  fumier  à  l'acre  et  les  engrais  chimiques  indiqués  ci-dessous. 

Une  partie  de  la  superficie  avait  été  fumée  l'automne  et  l'été  précédents,  et  le  reste  au 
commencement  du  printemps.  Nous  avons  terminé  les  labours  la  dernière  seiiiiiiiu; 
de  mai,  et  le  champ  a  été  immédiatement  roulé  avec  un  rouleau  chargé,  et  disque  au 
disque  double.  Il  a  reçu  ensuite  un  nouveau  disquage,  puis  un  hersage  à  la  herse  lisse 
et  les  engrais  suivants  ont  été  appliqués: — 

Parcelle  n°  1,  parcelle  d'un  acre. — 250  livres  de  sulfate  de  potasse  à  l'acre,  400 
livres  de  superphosphate  à  l'acre,  150  livres  de  sang  desséché  à  l'acre. 

Parcelle  n°  2,  parcelle  d'un  acre. — 200  livres  de  sulfate  de  potasse  à  l'acre,  300 
livres  de  superphosphate  à  l'acre,  200  livres  de  sang  desséché  à  l'acre. 

Parcelle  n°  S,  parcelle  d'un  acre. — 200  livres  de  scories  basiques  (18  à  24  pour  100 
d'acide  phosphorique)  à  l'acre,  200  livres  de  sulfate  de  potasse,  100  livres  de  sang 
desséché. 

Parcelle  n°  4,  parcelle  d'un  acre. — 300  livres  de  superphosphate  à  l'acre,  200  livres 
de  sulfate  de  potasse,  140  livres  de  scories  basiques. 

Parcelle  n°  5,  parcelle  d'un  acre. — 200  livres  de  nitrate  de  soude  à  l'acre,  200  livres 
de  sulfate  de  potasse,  200  livres  de  superphosphate. 

Parcelle  n°  6,  parcelle  d'un  acre. — 200  livres  de  sulfate  de  potasse  à  l'acre,  200 
livres  de  scories  basiques,  100  livres  de  sang  desséché. 

Parcelles  n°  7,  parcelle  d'un  acre. — 200  livres  de  sulfate  de  potasse  à  l'acre,  200 
livres  de  superphosphate,  300  livres  de  sang  desséché. 

Parcelle  n°  8,  parcelle  d'un  acre. — 185  livres  de  sulfate  de  potasse  à  l'acre,  240 
livres  de  superphosphate,  200  livres  de  sang  desséché. 

Parcelle  n°  9,  parcelle  d'un  acre,  divisée  en  six  parcelles  de  dimensions  égales: — 

N°  1,  200  livres  de  sulfate  de  potasse  à  l'acre,  300  livres  de  nitrate  de  soude, 
300  livres  de  superphosphate. 

N°  2,  250  livres  de  sulfate  de  potasse  à  l'acre,  350  livres  de  nitrate  de  soude, 
350  livres  de  superphosphate. 

N°  3j  300  livres  de  sulfate  de  potasse  à  l'acre,  400  livres  de  nitrate  de  soude, 
400  livres  de  superphosphate. 

N°  4,  350  livres  de  sulfate  de  potasse  à  l'acre,  450  livres  de  nitrate  de  soude, 
450  livres  de  superphosphate. 

N°  5,  400  livres  de  sulfate  de  potasse  à  l'acre,  500  livres  de  nitrate  de  soude, 
500  livres  de  superphosphate. 

N°  6,  400  livres  de  sulfate  de  potasse  à  l'acre,  550  livres  de  nitrate  de  soude. 
550  livres  de  superphosphate. 
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COMMENTAIRES. 

Le  mélange  qui  nous  avait  donné  les  meilleurs  résultats  les  années  précédentes 
est  celui  qui  comprenait  200  livres  de  sulfate  de  potasse,  300  livres  de  superphosphate 
et  300  livres  de  nitrate  de  soude  à  l'acre.  Nous  voulions  essayer  cette  année  des  appli- 
cations plus  fortes  d'acide  phosphorique,  de  potasse  et  de  nitrate  de  soude  et  voir  lequel 
de  ces  mélanges  donnerait  les  recettes  les  plus  considérables,  tous  frais  payés.  C'était 
là  le  but  de  cette  nouvelle  série  d'expériences.  Dans  chaque  cas,  l'engrais  chimique 
était  incorporé  légèrement  à  la  herse  et  le  terrain  roulé  avant  d'être  planté. 

Le  nitrate  de  soude  n'a  été  appliqué  en  même  temps  que  les  autres  engrais  que  sur 
une  parcelle,  la  parcelle  n°  5.  Sur  les  autres  parcelles  il  a  (été  appliqué  à  la  main,  à 
raison  de  350  livres  à  l'acre,  le  24  juillet.  Le  but  que  nous  nous  proposions,  en  retar- 
dant l'application  du  nitrate  de  soude,  était  d'éviter  les  pertes  qui  auraient  pu  se  pro- 
duire si  cet  élément  avait  été  appliqué  en  même  temps  que  les  autres  engrais.  On 
aurait  pu  croire  que  cette  opération  exigerait  beaucoup  de  travail  supplémentaire,  et 
cependant  il  a  suffi  des  services  de  trois  hommes  pendant  une  journée. 

Cette  récolte  a  également  beaucoup  souffert  de  la  grêle,  particulièrement  la  partie 
qui  avait  été  plantée  la  première.  Sur  une  superficie  de  quatre  acres,  les  six  ou  huit 
feuilles  de  la  base  furent  lacérées  et  meurtries  à  un  tel  point  qu'un  grand  nombre 
d'entre  elles  durent  être  jetées  au  moment  de  l'écotonnage.  Les  dernières  plantations, 
moins  développées  lorsque  l'orage  se  produisit,  se  remirent  graduellement  et  donnèrent 
des  tabacs  de  qualité  très  passable. 

A  la  suite  de  cet  accident,  nous  n'avons  pas  cru  devoir  récolter  ou  mettre  à  la  pente 
séparément  les  produits  de  chaque  parcelle,  car  la  différence  entre  elles  n'était  pas 
appréciable.     Nous  n'avons  pas  non  plus  noté  exactement  les  rendements  à  l'acre. 

OBSERVATIONS  SUR  LA  POURRITURE  DES  RACINES. 

La  majeure  partie  de  notre  plantation  de  Burley  avait  fort  bien  poussé  jusqu'à 
l'orage  de  grêle,  mais  il  y  avait  une  parcelle  de  deux  acres  dont  la  végétation  était 
inégale — c'était  ce  que  l'on  pourrait  appeler  un  sol  fatigué  de  porter  du  Burley.  Nous 
fîmes,  dans  le  champ,  les  observations  suivantes:  Les  plantes  sur  certaines  rangées 
semblaient  s'être  complètement  arrêtées  de  pousser.  Beaucoup  de  ces  plantes  rabou- 
gries étaient  attaquées  de  la  maladie  de  la  Mosaïque,  mais  quelques-unes  ne  portaient 
aucune  trace  de  cette  maladie;   elles  avaient  cessé  de  pousser  tout  simplement. 

Ce  dernier  cas  est  celui  d'un  champ  dont  la  terre  était  encore  saine  au  moment 
de  la  transplantation,  mais  sur  lequel  on  s'était  servi  de  plants  malades.  Nous  avons 
constate  cependant  dans  d'autres  parties  de  ce  comté,  des  plantations  entières  qui  pré- 
sentaient un  aspect  rabougri.  Dans  ces  cas  les  germes  de  la  maladie  se  trouvaient  dans 
le  sol  et  avaient  affecté  la  récolte  précédente  sans  éveiller  l'attention  du  planteur. 
Dans  lo  cas  qui  nous  occupe — celui  qui  a  été  observé  sur  la  ferme  de  Harrow — nous 
considérons  que  la  maladie  a  été  transmise  -de  la  couche  au  champ  par  des  plants 
infectés.  Le  système  radiculaire  chez,  un  grand  nombre  de  plantes  était  tellement 
affecté  que  les  radicelles  ne  pouvaient  plus  absorber  que  tout  juste  assez  de  nourriture 
pour  maintenir  la  plante  en  vie.  Il  est  tout  propable  que  cette  maladie  a  sévi  sans 
jamais  être  reconnue  dans  beaucoup  de  champs  qui  ont  porté  de  nombreuses  récoltes 
de  Burley.  Il  faut  admettre  que  le  diagnostic  est  assez  difficile  lorsque  l'on  n'en 
cm n naît  pas  parfaitement  les  symptômes.  Dans  un  cas  de  ce  genre,  le  producteur 
devrait  envoyer  les  spécimens  de  plants  malades  à  la  ferme  expérimentale  de  Harrow 
ou  à  M.  F.  Charlan,  chef  du  service  des  tabacs,  à  Ottawa,  pour  les  faire  identifier.  La 
situation  ne  s'améliore  pas.  Beaucoup  de  producteurs  nous  disent:  "Ma  terre  est 
fatiguée  de  produire  du  Burley,  je  vais  être  obligé  de  cultiver  des  récoltes  qui  fati- 
guent moins  le  sol."  Une  enquête  dans  des  cas  de  ce  genre  révélerait,  la  plupart  du 
temps,  que  le  sol  est  infecté  de  la  pourriture  de  la  racine.  On  pourrait  remplacer  le 
J5uil<;y  par  d'autres  variétés  de  tabacs  à  pipe,  comme  les  Connecticut  Seed  Leaf,  Big 
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Oliio  et  Gomstock  Spanish,  qui  sont  plus  résistantes,  mail  qui,  m  eur<  u 
N'en. lent  moins  facilement  e1  qui,  du  reste,  elles  au  si,  fini  enl  par  joùffrii 
meut  de  la  maladie. 

M.  James  Johnson,  phyto-pathologiste  du  collège  d'agriculture  de  Madison, 
W  onsin,  a  reconnu  sans  hésiter  dans  cette  maladie  La  Thielavia  basicola.  Nous 
devons  travailler  en  collaboration  pour  essayer  de  produire  mu  tante 

de  Burley  en  semanl  différents  types  de  graine  sélectionnée  en  L913  sur  l<  -  plantations 
«lu  comté  d'Essex,     Nous  croyons  que  Ton  pourrait  arriver  à  errer  une  sous-vi 
résistante  à  La  maladie,  au  moyen  de  La  sélection  et  de  la  culture  améliorante. 

MESURES    DE    PRÉCAUTIONS. 

Premièrement, — Rejetez  ou  traitez  à  la  vapeur  pendant  20  ou  30  minutes,  h  une 
pression  de  100  livres,  la  terre  de  la  couche  qui  a  produit  des  plants  malades  en  1914. 
Pour  traiter  la  superficie  de  la  couche,  procurez-vous  une  chaudière  de  la  largeur  de 

vos  couches,  de  8  à  10  pieds  de  longueur  sur  4  à  6  pouces  de  profondeur.  On  peut  faire 
une  chaudière  peu  coûteuse  en  clouant  de  la  tôle  zinguée  à  toiture  sur  quatre  morceaux 
de  colombage  de  chêne,  de  2  pouces  par  4  pouces,  et  en  soudant  les  joints  pour  que  la 
vapeur  ne  puisse  s'échapper.  Fixez  solidement,  dans  un  coin  de  ce  cadre,  un  bout  de 
tuyau  galvanisé  pour  l'introduction  de  la  vapeur.  Cette  chaudière  sera  plus  commode 
à  manier  si  on  met  une  poignée  de  chaque  côté. 

J'ai  vu,  le  printemps  dernier,  des  couches  qui  avaient  été  préparées  et  traitées  de  la 
même  façon,  une  partie  de  la  superficie  avait  été  désinfectée  à  la  vapeur,  et  l'autre 
n'avait  pas  été  désinfectée.  Au  moment  de  ma  visite,  il  y  avait  au  moins  une  semaine 
de  différence  dans  la  pousse  des  plantes.  En  somme,  la  partie  non  traitée  menaçait 
de  ne  rien  produire  tandis  que  la  partie  traitée  portait  une  récolte  de  plants  sains,  et 
exigeait  fort  peu  de  sarclages. 

Deuxièmement. — Adoptez  un  assolement  plus  long,  disons  de  maïs,  de  céréales,  de 
trèfle,  et  faites  suivre  deux  de  ces  récoltes  avant  de  replanter  en  Burley.  Cette  précau- 
tion s'applique  principalement  à  un  champ  qui  a  porté  de  nombreuses  récoltes  de 
Burley. 

Troisièmement. — L'année  précédant  la  plantation,  appliquez  1,000  livres  de  super- 
phosphate à  l'acre,  car  cet  engrais  chimique  contrarie  le  développement  du  germe  de  la 
maladie  dans  le  sol. 

Quatrièmement. — Regardez  comme  malades  tous  les  champs  sur  lesquels  la  pousse 
de  tabac  a  été  inégale  en  1913,  et  soyez  convaincus  que  la  culture  ininterrompue  de 
tabac  sur  le  même  terrain  est  une  pratique  dangereuse  et  ruineuse. 
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